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 ÐE P1P.\. 


S ), - Series dOl:umentoruUl circa COllventum cIeri gallicani anni 1682, 


DOCr)lENT[
[ J. - Excel'pta e diario l' \n1Í de la religion. - 
(( l.cs divisions rntre Louis XIY et Innocent XI cun1fficllcè- 
rent par la régalc. La régale était, COlnn1e on sail, un droit 
par lcquel nos rois jouissaicnt du rcyenu des é,'êchés PCll- 
clan t la vacance des siéges et cOllféraient les hénéficcs de 
Icur collation. Ce droit nc s'étendait point sur tous Ies dio- 
cèses. 
Iais, en 1675, Louis Xl V cntr"eprit dc les y assujcUir 
tous, et il déclara la régalc Ílnprescripl ihle cL inaljl
nablc. Tous 
Ics ÉYêqucs exen1pts jusque-Iþ se SVLllllirent 1, à l'cxccption dc 
ccux d'Alelh êt dc Pan1icrs. Le l'oi a)"anl 110111I11é aUÅ hl}ué- 
ficcs "acants dc leur collatiori, parcc quïls n'avaicl1t pas fait 
cnrcgistrcr leur scrlllcnt de fìdélité, cc qui était censé clore 
la vacance, Ics prélats portèrent des censures contre les hé- 
néficiers puurvus parle roi. D'un autrc côté, les Archrv('\qucs 
ùc Narbonne cL de Toulouse cassèrent, COln111C métl'opoli- 
tains, les ordonnances des deux ÉYêques. Innocent XI prit Ie 
parti de ces derllièrs, ct adrcssa au roi, Ie '12 Il1arS 1678, Ie 
21 scptclllhrc suiyant, et 1(1 27 décelnhl'c 1679, dcs hrefs 
puur l' cngager à se désister de l' extension q u'il voulait. don- 
ner à la régalc. Louis xn HC se rcndit point, et des mcsurcs 
de rigueur furent prises dans les diocèses d 'Alet h et dp Pa- 
nÜers, surtout après 1a ITIOrt des dcux prélats. 
I. Pavillon, 
éYêque d' AleUt, Inouru1 Ie 8 décClnhl'c 1677; et M.. Caulct, 
évêquc de Palniers, Ie 7 aoÙt I ß80. Cc dernier diocèse fut en 
proie à de grands trouhles. Plu
i"'llrs ccclésiastiques fUl'cnl 
exilés, d'autres n1Ïs en pi-ison, et un grand-,'icaire nonllllé 
par Ie chapitre, Ie P. Ccrle, fut condarnné it nIoI'f par Ie Par- 
lement de Toulouse et cxé('ut{
 en effigic, Ces yiolcllCCS sont 
racontécs dans plusieur
 écrits, et entre autl'CS dans une 


, 


(1) [d cst consenserunt aperto fUl'to bonorum ecclesiasticorum. Cnmque Epi- 
:::;copus nee lieite nce \"alidc pos
it Eecle:;:.iæ 
uæ hona alien
re, luit lIæc præsulum 
Galliæ agendi ratio scalldalosa æque ac grayissima pl'æyaricatio, 
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rclation qur Ie (Joclcur ,,\rnauld 1 fit ilnprin1cr tl DruxeUes, 
en 1681. ,,\rnanld ct son pal'ti sc IHontrèrCIlL fort opposés àla 
rpgale. 
rn second sujet de qucrel1e, Inoins imporlanf, éclata vcrs 
Ie n1êlHC telnps à l'ul'l:a
iun d'lln convent dr. religieuses du 
fauJJo{lrg Saint-Antoine. Ce cuuvent, dit de Charonne... La 
supérieurc de ce couvrnt étant 11I01'te, l'Archevèque de Pari
, 
François de I1arlay, en 1l0mU13 uue autre Ü sa place. Les rc- 
ligicuses réchnnèrcnlleur droit d'élcelion et reeoururcnt au 
Pape, qui lrur ordonna, pal' un 1.rel' du 7 août 1680, d'élire 
une nouvelle supél'ieurc. Lrs l'cligieuses Ie fircnL. 
Iais Ie 
Parlement de Paris appela conllllC d'ahns du bref, et luailltint 
la pl'cmière supéricurc. Achille de Harlay, procul'cur général 
et parenl de l',,\l'cheYêque, pronon<;a en ceLte occasion, Ie 
2 i septelnbre 1 ß80, un réquisitoire oÙ il donnait au Pape 
qcs avis entrell1èlés tlr Inenaces, qui ne dUl'ent pas plairc à 
la cour de Ronle. Il y eut l'1ll:Urr snr cette affaire de Charunne 
un bref (rlul1ocent XI, du 15 octobl'c 1680, et un arrêt rlu 
Parleln
nt du 4 décc1l1bre, pour appeler de ce bref. )) (L'Ami 
de la religion, -lÐ septen1bre 1821, t. XXIX, p. 161. Ccjoul'ual 
étaiL alors dirigé par .\1. Picot.) 
(( L'asseI111)lée du clcrgé qui se tint à SainL-Gcrn1ain en-Layc, 
en 1680, a
TallL été instruite des hrcfs sur la régale, écri,.it 
au roi, Ie J 0 juilIcL, avant òe Sp séparcr, une lrttre dan
 la- 
queUe elle télnoignait son étonnenlcnt de ccs }Jrefs, et sc 
montrait disposée à prendre des rncsurcs ct à protester COll- 
tre i,.. Duc asserllhlée extl'aordiuaire du clergé ful COIH"Oquéc 
ell lü
l. II n'y cut point d'élecLions dans Ies pro,.inces,lnais 
on réunit seulCIllcnt les prélats qui se trouyaicnt à Paris, ct 


\1) Debuisset ùOlllinu
 Picot inprimis citare opu::; carùinalis ::;fondrati, cui 
titulu
 GaUia l'illdicata, ubi collecta fuerc documcnta authentica, 'luæ inauùitu-- 
i
fin
modi violentias testalltur, Citando ullicum Arnauld, virum Jan
ellisBiu ad- 
dictum, su
pecta potiu::; rcdùit Ü1.cta i
ta, 
ec una vice, sed pluries 113c arlc usus 
cst dictus })icot. 
(2) 
ladaIHc de S{'\'Ï!:mC:' se permit dC' pIai
alltC'I' sur les mallières de men act's 
tlUP Ie::; E\'è1111eS y fai
aiellt au Pape, Voir leUres des 17 et ;:;1 juillct ct i 30M 
'1680, tome \"I, éditioll ill-8, Chez Blaise, 1
18.) 
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il s'y trouva quarante-sept Évêques, dont neuf n'étaienl en- 
core que nOlnnlés. L' assemblée s' ouvrit Ie 19 Inars 1 ü8i , chez 
l' Archevêque de Paris, celui-là rnêmr dont Ie Pape ,-cnait de 
cassel' r ordonnance dans l'affaire de Charonne.., Ce fut Inl
lne 
Ini qui présida l'as
clnblée. On rClnal'que aussi pal'lni les 
Inenlbres de l'asselnblée Jean de 
Iontpezat dr Carbon, Archc- 
Yèq HC de Sens cl frère dc l' Archevêque ùc Toulouse, qui 3,-ait 
agi si "iveulent dans I'affaire de Pan1Ïers cl qui avail l'ésisté 
aux instances ct aux rcprésentations qu'IJlllOccnt 1.1 lui avail 
faites à cet égard... Le rapport fut Iu par Le Tellier, Arche- 
vêqne de Reinls, fils duo chancelier ct frèrc du marquis de 
Louvois. Lc prélat faisait la 
ritiquc des hl'rfs ct proposait 
ù'écrire au Pape e.t de dClnandcr au l'oi la LeHUC d'un con- 
cile national ou d'unc assenlhlée générale du clergé. On nc 
voit point qu'il ait fait aucune réclalnation conll'c lcs ,-io- 
lences exercées Ü Palniers envcrs des grands vicaircs, des 
chanoine:s et autrcs ecclésiastiques. Lc pl'ocès-vcrhal n'an- 
nonce pas non plus que d'autre:s Évèque:s aicnt pris la parole 
daus celte assemblée. On sait Scu]clllenL que l'Évêquc d' Arras, 
Gu y de Sèvc de Rochcchouart, refusa de signer, et rut, pour 
son opposition, obligé de se retirer. On Ie priya même de la 
peésidence des états de sa proyincc, eL on donna lieu par Ià 
de se plailldre du pcu de IibertÒ qui tn-ait l'égné dan:s Irs 
délibérations. C'est ce que ne 111allqua pas de faire l'
uLeur 
d'une Critique lnanuscrite qu 
Oll trouve SOUVCllt jointe aux 
cxeu1plail'es des procès-yerbaux du clergé... Cet éCl'it semble 
ètrc d'un auteur assez favorable au
 jansénistes >) (l' AllÛ de 
la reLigion, 19 sept. 1821, t. XXIX, p. to:) ct suiv.). 
ee Lo 16 juin 1681, Ie 1'oi conyoqua donc nne nouvelle as- 
SC1l1blée généralc du clergé, qui s' oU'Tit Ie 1 er octohre. Ou 
y comptait lrente-quatre Évêques et trente-huit députés du 
second ordre. n avaiL été décidé que ccux-ci n'auraient point 
yoix délibérative. l\Iais on les voit provoquer des délibéra- 
tions, c1 signer celles n1rlne qui ne traitaient que d'objcts 
spirituels. L' Archevêque de Paris présida ceUe asselnbIée, 
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COllllue lcs précédelltcs,.., cl il fut 
econdé dalls l'assenlhlt'r 
pal' les docteurs Coquclin, Chéron ct Courcicr, qu'il avait fait 
nOlnU1Cl\ rt qui étaicul attachés it son chapilre ou à son ad- 
1l1inistration. L'Archcvêquc de nt'i01S, fils ct frère de ministre, 
suiyait Ia même ligne que 
I. dr lIarla
r. Son grand ,'icairc 
Faure, pré\'òt de son chapitre, était députp du second ordrc 

. l'asscn1hll'r. Ll' Ininistère ({('vait rncorc trouvcr un appui 
dans la présence de trois prélats du nom de Colbert, dont 
l'un, fils du Iniuistrè, était coadjntrl1r de Roucn; cl les dcux 
autres, parents du Inènle, étaicnt Évêqucs de )IonLauball cL 
d'.\ uxerre. Enfin, on reInarque parn1Ï Irs députés.." Jcan 
Gcrbais, doctcur de Sorhonne et auteur d'un traité laLin de 
Callsls nlajorzblls, qu'Innocent XI avail condalnné par un brei' 
tIu 18 décrulbrc dp l'année précédcnte. L'assclnblée dcyait 
au
si s'occuper de cette affaire uiI Gerbais étail partie in- 
téressép. Le Cardinal de Bausset a remarqué avant nons... 
qur plusieurs mClllbres de l'assclnhlé(' paraissaicnt (ort lllli- 
1nés cuntre le Pape)) (['Ami de fa religiun, In sept. 'J821, 
t. XXIX, p. 165 ct suiv.). 
(( Le 9 (mai 1G82) on reçut un nouveau bref de ce Pontife 
(Innocent 1.1) en dale du 11 a'Til 1 G82, C'était une réponsr 
à la IcUre écrilc Ie 5 févricr précédcnt par l'assenlhlée. Lr 
Pape reprochait aux Évèques leur faihlcsse... Lcs préIats pa- 
rurent fort sellsibles it ccs I'pproches.., l\Iais il paraìt qur 
Louis XIV ne vouint pas qu'on alhH plus loin, car it n'y ('11 t 
point de séance dcpuis ce jour jusqu'au 2j juin, oÙ l'aSSl'Hl- 
hlé(' déclara que c'était pour oLéir au roi qu'elle s'ahstenait 
de prcndre unt' résolution sur Ie href tIu .f 1 avriL.. Lc 29 juin, 
Louis XIV fit dirc it l'asselnblée de se dissoudrc,.. Xous np 
pon' OIlS ici qu'applaudir.... it la 11lodéra Lion dp Louis XIV, qui 
ne voulut point que l' on envoyÙt au Pape une leLtre déjà ré- 
digée à reI cfrct, ct qui elllpêcha 111èrlle la publication du 
prorès-vcrhal de rassenlblér. 11 sClnhle que cr lTIOn3rque 
sentit la nécessité d'arrêtrr l'in1pulsion que ses Jnini
tl'f'S 
avaient donnée, ct d'enlpt'cher qu'on ne hal'celàt Ie Pape par 
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de nouveaux écrits. 11 n'y eut point d'arrêt de ParlC111cnt 
con(re Ie href à l'assen1blée, COllllTIC il Y en avait en f'ontrc 
les hrrfs pl'écédents )) (l'Ami de la Religion, [9 sept. 1821, 
t. XXIX, p. 168). 
DOCrl\lENTU)l II. - Quomodo, teste Fleury, eXOl'tus sit con- 
{lil'tll,Ç circll numiales COllVentlis de Chol'onna. - (( Charonnr, 
dans Ie faubourg Saint-Antoine d
 Paris, était un fuonastèrr 
de la congrégation de Notrp-Dan1e, inslitué par Ie hicuhcu- 
reux Pierre Fourrier. La nOl11Ïnalion de la supérieure, sui- 
vanl les règles, appartenait à la comn1unaulé. Le roi, sur 11.1 
rcconllnal1dation de M. dl' IIarlay, ..\rehcvt'que lIf' Paris, 
nOl1l1na nne rrligieuse d'un autre ordre, qui fut installée 
par l' Archcvêque. Les l'rligieuses se plaignirent au Pape, 4.ui 
ètait alors Innocent X.I, de Ia yiolation de leur règle. Le Pape 
les autorisa 
l ne point reconnaître la snpérieure qui leur avait 
(
Lé donnéc, ct leur ordonna de proeéòer à l' éleetion d'une 
autre supérieure. Telle est l' origine de l'affaire de Cha- 
ronne)) (Nollveaux OJluscules de l'abbé Fleury, seconde édition, 
Paris, 1818, note de 11.1 page '209). 
DOCU
\IE
TUM III. - Notæ qltllS 
nanllscriptas reliquit Fl eltry.- 
Notas illas CUIn abhreviatiollibus, prout in autographo ex- 
tant, edidit D. Elncry, Sulpitianæ congregationis superiur 
generalis, in opere cHi titulus Nouveaux Opusl'ules de Fleury 
(pagina 210 editionis sccundæ Parisiis, 1818). Eas inde, 
absque abbreviationibus, transcribin1us : 
(( Chancelier Le Tellier et Arehevêque de Reilns avec I'Évê- 
que de 
Ieaux en font Ie projet 1, priHcipalel11cnt pour regale. 
"\rehèYêque de ReÍlns en parlait au roi appuyé par son père. 
ß"êque de l\Ieaux ne paraissait. Roi youlut qu'ÉYêque de 
)Ieaux en fût. Personne d'autorité. Question de l'autorité du 
Pape regardée eOlnUIe nécessairc à trailer par l'ArchcYêque 
de Reims (apparCl11111cnt exeité par' Faure) ct son père. On 
ne la déeidera jalnais qu'en tcuIPS de division. Colbert insis- 


(1) II s'agit du projet d'une assemblée généralc du clerg-é. 
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fait pt prrssait Ie roi. Évêqup ùe 
Icaux répugnait. 1101'S de 
saison. ÉYèqlH\ dt> Tournay ,olllait la décider. Détourné par 
I:\-tlqnc .1t"' 
JeauÅ. On anöllleot.era Ia tli,-ision que l' on ,cut 
éleindl'c, Reaucol' P (IUP Ie li'Te de l' e:x:position ait pas
é 3YCC 
approhation. Cardinau'X du Perrun et TIicltelieu a, aicnt flit Ie 
JJ)(
lnC, Dlais sans approhatioll fOl'lllclle. Laissons 111Ùril'. Gar- 
dUllS noLre possession. A l'arche,'êquc de RcirI1S : Yous aurez 
la gloirc de l' affairc de 1a régale, qui oh::;curcic 1)al' ces pro- 
positions odieuscs. 
(( Archcyêque dc Paris, Ordrc du roi de h
aiter cettc ques- 
tioll. P. La Chaise joint. Pape nOllS a poussés, s'cn repentira. 
l
vêqlH' de 
Jran:\ prupusr cX3luinrr tunto In tradition pour 
pou,oir allollger tant que l'on ,'oudrait. COlllptait faire durcr 
cl tÎllir' (iliand on youdrail. Arrhc,'êquc de Paris dit au roi 
que dUI'Cl'dit tfOp. Ordrc de conclurc et décider sur l'(iulorité 
du rapt l . 
I. Colhcrt pressait. É"èque de Tournay chargé de 
dresscr Ies propositions. 'Ial et scholastiquelnent. Évêque de 
)Icaux Ies dresse. \sseluhlées chez l' ArchcYêque de Paris où 
cxan1Ïnécs. Disputes. On youlail y fairc Inenlion dl's appella- 
tions au concilc, É"èque de 
Ieaux résista : ont été nOlllITlé- 
I11CI11 condalnnée
 par des hulles de Pip Il et Jules II : engagés 
it ROtHe it les cOlldtunner: ne reculcnt jallu\Ís: ne donncr 
prise ë't condanlner nos propositions. 
(( 1ffaire de Palniers et Charollllc : tort au fond. 
Ial, bIà- 
111C1' Évêque de PanlÍers, louer Arche,'èquc de Toulouse. Pro- 
cès-vcl'Lal de Fronlageot et lil'njalllÍn fau:\. .\rrèts du Parlc- 
Illento,; insf\utcnahlcs. )) 
Illas Botas inferpretalus est Eluery in hune Inodunl : 
(( 
I. Flf'ury nOllS apprend donr QUt1 Ie 
hanccliel' Le Tel- 
lier cf r
\rchc,"êqllc de Heinl:' 
On fils, de concert a,'l'C l'Évê- 
que de 
lcal1x, fOI'JnèrcnL If' pl'ojet d'unc assclublée géllél'alc 
du clergt". La réöale t"l) {..tait Ie sujet principal. C' est r _\rche- 
Vèql1f\ tlr Rt'i'lls, appu)'é par son pè,'c, qui en parla au roi 
l.,'f:"t'''<IIH' de )reaux He paraissait pa::,. )Jais, pOllr douner plus 
de poids it ceLte assclnblt'.p, Ie roi youlul lIuïl en fÙt du 
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HOluhrr. Lo chancclicr Lr Trllier cl I'Al'chrvêquc de ReÍlns, 
poussës apparenllnent, dit 1\1. Fleury, pal' Faure 1, crul'ent 
nécessaire de traiter la questi.on dp l'autorit{\ du Pape. On nr 
la jugcra jamais qu'en temps de division, disait cet Arche- 
vêque. L't
vêque de )leaux répugnai1 à voir ceUr question 
traitéc; ilia croyait hors de saison, et il ralncna à son srn- 
linlent I'É,.êque de Tournay, qui pensail d' abord comm(\ 
l' Archevêque de Heims. On augHlcntera, rlisail-iI, la dh-ision 
qu'on ,'eut éteindre : c'est beaucoup que Ie livre de I'E.l'posi- 
non de la doctrine catholique (où cette question est trailée) ait 
pass{' avec rtppro}w1ion. Les Cardinaux Duperron et de Riche- 
lieu avaient dit de Inc'IHc, THais sans approhation forlllcll(\ : 
Laissons uIÙrir, ganlons Ilolre possession, ajoutait Bossuel. 
II disait encore à l'Jrchcvêque de HcÏIns : VOllS aurez la 
gloirc d'avoir tcrlniné 1'3ffail'e de la régale, Inais celle gloirr 
srra ohscurcie prtl' ces propositions odicuscs. 
(( 
I. ColLert insistait pour qu 'on trait åt In quc
tion dp 
l'aulorité du Papc, et pressait Ie l'oi. L' Arelle,"èque de Paris, 
Ie P. de La Chaise Inêlne, agissaicllt ùe leur cûté dans Ie InênlP 
srns, Le Pape ll(Jus a lJOllssés, disait-on, il s'en 1'epentira. Lr 
roi donna donc ordre de traiter la question. 
(( L']
vt'que de 
reaux proposa qu'a,'ant de la d{'cidpr on CX3- 
u1Ïncrail Loute la tradition SOIl dessein él aiL de pou ,"oil' pro- 
longer autant qu 'on voudl'ait la discussion; lnais l' Arche- 
vêque de Paris dil au roi que cela durerait trop 10nglcInps. 
II y cut done ordre d1l prince de conc/ure et de décider promp- 
te1nent sur Ì'nutorité du Pape. L'ÉvêGue de Tournay, Choiseul- 
PrasIin, fut chargé de dresser les propositions. 
Iais ill' C
{}- 
eu ta ll1al et scholastiqucInent. Ce fut 
1. l'Évêque de Meaux 
qui les rédigca teUes que nous les avons. On lint des assenl- 
blées chez M. l'Archevêque de Paris, où eUes furent éxanli- 


(t) Docteur de Sorbonne, doyen de l'{>gli5-e de Rpims, très-connu par son op- 
position à ce qu'on appelJe les opinions ultramontaines, commensal de J'arche- 
vêque de Reims, et qui avait un gT3nd ascendant !'ur 
on esprit. (l\ote de 
J[. Émery,) 
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nt'.cs? On dispula Leaucoup. 011 voulail y faire lncntion des 
nppcllations au concile. 
Iais l'Évêque de 
Jraux résista, Elles 
out été, disait-il, nOffilnélTICnt condamnées par des huIles de 
Pie II et de Jules II. Rome est engagée it les condamner. II 
ne rant pas donner prise it condamner nos propositions)) 
(Nouveaux OpllRcules de Fleury, 2 e édit., Paris, 1818, p. 212 
f't suiv.). 
DOCt,)IE
TU
( IV. - Epistula gllberllatoris R oulier, ad'lnillistru?n 
regillm, qllæ '}'e{el't Sllllrn {,lUll Archiepiscopo Aquensi colloquill1n, 
et ex qua constat deputatos COllVelltus llllUl 1682, non libere, 
sed jubente et eos desigllante 'I'ege {llisse electos. 
 Extat hoc 
In3gni Inolnenti doclunenlurn in Bihliotheca imperiali Pari- 

iensi, 178 e malluscrit HarIay, pièce 2ße. Priora verba, lettre 
lie 
I, ROlllzer, ab ipsolnet de lIarlay exarata sunt. Transcri- 
lÚnllls dluntaxat qu
c conventum cIeri 
allicani anni 1682 
rf'spiriunt. 
(( Lettre de 
1. Boulier, intendanL de Provence, sur In. COll- 
féreIlcc qu'il a rue a,'cc 
I. Ie Cardinal GrÏ1naldi (Archevêque 
d' Aix) touchant ladite assernbIée. - ... ,I. Ie Carùinal passant 
cnsuite à ce qui regarde l'assclublée du Inois d'octohl'e pro- 
chain, a dit qll'illle III croyait IJoint légitime; qu'elle ne pouvail 
sc faire sans l'autorité du Pape qui dcvait êtl'c appclé, d'an- 
tanl plus qu'rn Ie condalnnant comme on fait, S3ns l'l'ntendrc, 
c'cst pratiqucr à son égard la mêl!1C chose dont on prétend If' 
reprcndl'e; que cette assclnLlée ne passero jamais que pOllr un 
condliabllle, auquel les bons Prélats de France sc garderonf 
bien d'assister; apprenant d'ailleul's qll'if Y a des lettres de 
cachet qui ont marqllé les députés (jlli doivent être c/toigis dans 
lcs aull'es provinces; ce qu'il a répété plusieurs fois pour con- 
naìlrc si je n'avais pas reçu quclque chose ùe semblable à son 
égard. 
(( En ce qui est de la procuration, 
1. Ie Cardinal a dif 
qu'il étail élrangr qu'on envoIÙt un lnodèle de cette qua- 
lité, ct qu' on voulÙ t pl'escl'ire non-seu 1 ement quels seraient 
les députés de chaque prol'illce ?nais encore ce que .diraiellt les 



10 


TRACTATUS DE PAPA. 


députés; que c' était ôter 1a liberté de toufe 11UI111ere...; qU'il 
son égard... il ne pouvait en conscience... consentir 
\ nnc 
procuration qui condam71e d' aborcl Ie Pape sallS l' ollïr et dé- 
('tie la conduite ell[ Saillt-Siége... Mais il a principalcnH
nt ill- 
sisté sur la nécessité d'appelcr Ie Pape, sans l'alltorité duque1 
on ne pellt convoqller Ie concile national; prétcndant que cette 
assclnblée, qui doit Ie l'eprésellte't, est un mauvais détour 
que 1'on a voulu prendre, dans la nécessité OÙ POll a hien vu 
qu'on était de rccourir à l'autorité du Saint-Siége. 
(( Son Éminence, ne m'ayant rien répliqué, a repris la dési- 
!Illation des défJ1ltés COln1ne 'line chose tout odiellse et qui mal'quait 
'l'isiblelnnlt q1l' on lle voltlail que des yens d"un caractère corn- 
plaisant. COffiInc jf\ n'ai pas jugé qu'il {ùt encore'temps de 
1n' ouvl'il'
 sur les ol'dres que f ai reçLlS LÌ ce suje t, 1>emettallt à Ie 
(aite lors ele I' assemblée de la Province... - Envoyé d' Aix Ie 
-12 août 1681. )) 
DOCUl\IENTU
1 V. - J-Ianuscriptæ anirnadversiolles, inter cal'- 
tas ?nillistri Colbe1>t 1'epertæ, qllibus conventus aUlli 1682, in- 
ter alilt, redarguitur, quod deplltati nequaqu{on {uerint libere 
electi 2. 
(( Renulrques S1l1
 la déc/aration de l' ([ssen1blée du clergé (Oll- 
chant fa puissance e('clési
stiqlle, l'eçlle et autodsée par l' édit 
dtt roi du lnois de mars 1682. 


(1) Les ministres, dans Ia formule de procuration imposée pal' eux, ayaient 
désigné l' assembIée sous Ie nom d' Assemblée générale extraordinaire du clergé, 
représenlant Ie concile national, conune on voit dans les procès-verbaux clu 
clergé, t, V, page 205 des Pièces justi{icatives, \ Ronen, on modifia un passage 
de cette formule, Le modèIe ellvoyé par Ie roi portait que les députés avaient 
(( charge et man dement exprès d'employer toutes les yoies convenables pour 
réparer les cOlltrm"entions qui Ollt élé commi.
es pal' la cour de Rome aux décrets 
ùu concordat. )) Vassemblée de la province ecclésiastique de Rouen mit : (( les 
contraventions qu'ils trozLVeront avoir été commises, J) (La pièce se trouve à la 
Libliothèque impf'riale, Jlélanges Colbert, tome VII,) 
(2) Hujusce scripti :monymi :mctor mihi Üdetur fuisse Fleury, l'ìam 
l confe- 
ras cum opere Nouveaux Opuscules de Fleury (edito a domino Emery) easdem 
reperies sententias, emì1del1l dicendi modum. 
ed <Iuisquis auctor fuerit, id cer- 
tum, ex ipso tenore, scriptas fuisse illas adnotationes, llondum soluto conycntu 
anni lü82, Habetur autem istud documentum in bibliotheca imperiaJi Parisiensi, 
Mélanges Colbert, III, ubi textum quatuor articulorum immediate sequitur, 
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(( II paraît que Ie préfexte que les prélats de l'assen1hléo ont 
pl'is lip faire cet te déclaration a été do défendre les libertés dr 
I'J::glise gallicanc. C'e
t pour cola qu'ils la commencent : Er- 
clesi:e Gallicallæ decreta et libertates a 1najol'ibliS l10stris (allto 
studio IJJ'o}Ju!I"atas, etc., et c'cst sur cela qu'on a ern devoir 
fairc les déclarations suivantcs. 
(( Ce qu'on a ppe11e liLertés de l'Église gallicane consiste 
principalenlent ùans l'oìJservaLion du ùroit COlnlIlun, fondé 
snr l'anciennc discipline et sur les canons des premiers con- 
ciles, scIon l'iùée mêlne qu'cn donnent les auteurs français 
qui Ollt traitë de cette 111 at ière. te zèle que l'assclnhlée tèlnoi- 
gne ici pour ces libert('s devrait surtout paraìtre à Inaintc- 
nil' les provinces non sujettes à la régale dans leurs lihl"lrlés 
Haturclles el canolliques, ct it s'opposer à l'usurpation des 
officiers royaux qui ont entrepris de les en dépouillel' 
au préjudice d'UH concile général, rcçu et autorisé dans lr 
royauu1c depuis plus de quatre siècles. 
(( II fallait f'neore télnoigner ce zèle en prenant la défense 
de I'Église de Pan1Ïers, qui est depuis si longtemps dans une 
extrêlne oppression par l'elnprisonnelnent et la dispersion 
des grands ,-icaires ct de tous les chanoines du chapitrc, par 
l'entrepl'ise schismatiqup de 
Igr l'archeYêquc de Toulousc, 
qui s'cst atlrihué, contrc lout droit, l'a(hninistration de ecUe 
Église, durant la vacance du siége, et par l'infÙme arrèt du 
ParleH1cnt de Toulouse qui a con(
uné à Inort Ie P. Cerles, 
l'un des granrls vicaires du chapitre, et l'a fait exécutel' pu- 
hliquclJlellt par et'figie Ü 13. confusion du clergé et de toute 
l'I::glise. . 
(( II fallait télnoigncr ce InêIl1e zèlp en faisant des relnon- 
trances au roi sur Ie sujct de tant d'ecclésiast iqlles ct de 
religieux de InériLc et de vcrtu, prisonnicrs ou hannis depuis 
. 
plusieurs anllées, et de taut d'autres que l'on cont inue en- 
corp tous les jours d'clnprisonncr ou òe hanniI', sans aucul1r 
.. 
fonnc òe just ice, sur des préte
tl"s faux ct caIolnnieux, qu i 
ne pCulent sCl'vir qu'it opprimcr tOllS les gens de bien. 
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Les entreprises de la puissance séculière sur les droits eL 
les libcrtés de FÉglise dans l'affaire de l' ordre des chevaliers 
de Saint-Lazare, dans celle des Urbanistes, dans celle de Cha- 
ronne et dans plusieurs autres qui sont notoires et publiques, 
étaient encore des sujets dignes du zèle que rassemblée té- 
moigne pour la conservation des libertés de l'Église galli- 
cane. 
L'abolition des conciles provineiaux, qui est un des plus 
grands maux de l'_Église:., les entreprises continuclles des 
parlemrnts et des Inagistrats sur l'Église sous prétcxtc des 
appels connne d'abus... étaient encore un objet digne de 
l'application que l'assenlhlée télTIoigne avoir à servir lcs 
droits eL les libertés de I'Église gallicane. 
Cependant l'asseulhlée u'a ricn fait jusques 1fU sur toul 
ccla. Ceux qu
 la cOinposent sont deineurés dans un profolld 
rL respectueux silence it l' égard de toutcs ces choses. lIs Sf\ 
sont SeUlCl11cnt cxpliqués sur Ie point de la l'égale qui est ell 
cffet Ie plus pressant, ct pour leqnel propremcnt ils ont été 
asselnblés par l'ordre du roi, 1nandato 1'egio, conlme iIs di- 
sent eux-nlênles. Ils avaient lémoigné d'abord qu'ils ne IU'{'- 
tendaicnl point Ie décider, lnais seulemcnt faire 1'oftìce d(\ 
mèdiateurs entre Ie roi et Ie Pape. 
lais C0l11ment se sont-ils 
acquittés d(\ eel office de n1édiation? .\ près avoir supplié Ip 
roi de sc départir, dans l'nsage du droit de régale, de deux 
points qui n'étaient qu'une pure nouvpauté et nue usurpa- 
tion ùes officiers royaux et dont la cession lllèl11e n'enlpêchc 
flue Sa l\Iajcsté ne rctienne presque tout ce qu'il y a ùe réel el 
de solide dans l'un et l'autre, ils ont con senti par un actp 
exprès à l'extension de la régale sur foutes les Églisés du 
royaume, et de cette sorte ils ont con"soIlllué, autanl qu'il est 
en e
l:, c:tte imEortante a
faire, san: Ie co
scntelnent et la 
partIcIpatIon du 
ape, quolque ce soIt certalnelnent une des 
causes majelll'es dont il est parlé dans Ie droit, qui ne peu- 


t 1) Ces mots prou\"cnt qu'eBe n'était pas encore dissoute, 



PARS :SECU
D.\, 


t5 


lcnt (\(l'r Lern1Ïnécs sans l'autorité du Saint-Siége, que Sa 
SainteLé en ail éLé saisie par des appellations juridiques, ct 
qu'ellc yait pris heauconp de part par lcs bl'cfs apostoliques... 
Il rst clair quc le Pa pc, dans 
cs brcfs, n'a fait que défendre 
les tll'oits 1l1ènle et 10. libcrté dcs Égliscs dr France, en prcs- 
cri,'ant l'exécutioll d'un décl'cl d'un concile géni'ral... Que 
font done les Pl'élats de l'assclnblér rn nnc occasion si juste 
et 
i favorable?.. II y a lnêu1e une circonstaHce qui rcnd cn- 
core leur ronduitp plus nllllhonnête ct plus injurieusc au 
Pape; c'est qu'aIß.l1t éCl'it á Sa Sainteté touchallt Ie eonsentc- 
lllCllt qu'ils ont donné à l'c\.tension de la l'égale... ils n'ollt 
pas aUcndu so. réponse pour faire cettr nou,'clle démal'che ct 
pour donner au roi ccttc déclaration qu'ils ont hien jugée de- 
voir ex'rènlClllcllt déplairc à TIonle,.. 
(( IYos Archiepisco]Ji et Episcopi, Parisiis Ulandato regio COIl- 
yregati, Eccle8ia111 GalliclllUl1n repl'æsentalltes. - Ccux qui sa- 
vcnt cOl1unenl les députations pour cettc asscmblée sc 
onL 
faitcs dans les pl'oyinces, qu'il y a elt plliSielll'S Él'êques fJU' on 
n'y II pas COllt'Oqllés, que beaucoujJcl"llllt,'es n'ol1! pasdaignél'e.. 
uir ni y elll'oyer, qll'Oll ll'y a ell allCllne liberté pOlll' Ie choix 
des t/éputés et pOlit les clauses et les conditions de lellrs jJl'OCll- 
l'atiull,'\, rOffime Ie P. Cerles, grand vicaire de Palllicrs, fa 
fait COIlnaÌtre au public par' son acte de protestation affiché 
dans Paris, ceux, dis-jc, qui feront réflexioll à to utes ces 
choses auront assez de peine à se persuader que cctte as- 
sClnblée représente toute l' Église gal/kline, ce qui lle pell! ('011- 
t'clzir qlt' à un concile uatiollal/égitimemellt COllVOqllf et oft les 
Évèques aient line entière liúel'té, D'aillcurs, quand ccs ùéfaul
 
np sc trou,'craiput pas dans la plupart, Ie clcrgi\ de ehaque 
proviÌlce ne leur a donné nul pouvoir dc' t"airc une tellc dé- 
claration au nOlll de tuule l'Église gallicanc, rt de dCluandcr 
au roi un édit qui en ordolllle la sonsrript ion 
\ diycrses per- 
SOIlHes, et contient CHrore pll1sicul's autl'cs clauscs qui n'é- 
taicnt pas dans celui ùes six propositions de Sorbonne, et 
qui pcuvent beaucoup gêncr les conscicnces... 
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(( Tout Ie monde sait aussi cOßIßlent les choses se passent 
dans l'assemblée; que sou vent, en proposant les lllatières, on 
les résout en même telnps; qu'on ne les met point d'ordinail'c 
en délibération, les Évêques n'appuyant point en particulier 
et les députés òu second ordre n'ayant presqu'aucune liberté 
d'en dire leur sentiment; de sorte que les résolutions qui y 
sont prises, loin de pou,'oir être attribuées it toute l'Églisc 
gallicane, ne doivcnt pas Inême passer pour Ie sentiment ùe 
toute l'assemLlée. >) 
DOCUME1'''rU
1 VI. - Excet}1tum ex opere 
Iémoircs de Cosnac, 
Archevêque d' Aix, ex quo palam fit deplttalos ad COllVelltlltn 
anni 1682, non libere, sed jussu regls electos {llisse. - (( Je 
reçus une lettre de 1\1. l'archevêque de Paris, :François de 
IIarlay, avec lequel je n'avais aucune habitude, par laquelle 
il me témoignait que Sa 
Iajesté serait bien aise que jc fusse 
un des deux députés de nla province 1 pour assistcr à I'as- 
semblée qui était convoquée à Paris touch ant les différcnds 
sur la régale, qui était entre Ie Pape el Sa 
Jajcsté. 
Jon pre- 
mier lllou"em
nt rt sincèrenlent mon proprc désir rut de 
m'cn excuser... 
Iais après une scconùe réflexion je DIC dé- 
terlninai à ne donner à 
I. de Paris ni assurance ni exclu: 
sion... Ce qui m'ôlait l'envie de songer à cette dépulation, 
c'est que je conn us bien qu'on ne venait à 1l1oi que par faute 
d'en trouver un autre. 11 fallait députer ùeux du prclnier 
ordre. Notre province n'était composée que de quatre Évêques. 
1\1. de Vienne, COllllne j'ai déjà remar(jué, n'était pas agréahle. 
l\L de Grenoble s'était expliqué en quclque manièrc pour être 
dans le sentiment du Pape. II nc restai1 que :\1. de Yiviers et 
Inoi. Il fallail donc e!l venir à nous deux... Ainsi j'étais, ce 
me senlble, nécessaire... Cela est si vrai que fai S11 de 
I. de 
Paris que Ie roi fit quelque difficuIté quand on 1ne nomma 2 
pour être député. Mais après avoir fait réf1exion que c' était 


('I) Erat tunc de Cosnac Valeutinæ civitatis Episcopus, Postmodum ad sedem a1'- 
chiepiscopalem Aquensem translatus est. 
(2) Ibi agitur de nominatione a reg-iis ministris facta, 



Þ ARS SEC(j
DA, 


};} 


uue n{\cesssité, et que 
[. de Paris se fût fait fort de me rendre 
(acile, 011 cont inua de In'l.crire f{u'il f
tliait que je fusse dé- 
puté. CpUe IIJunièrc dr dépulalion ne me paraissait pas trop 
glol'ie\1se )) (
Iémoifes de Daniel de Cnsnac, ArcheYêque d' Aix, 
Paris, nf'llouard, 1852, tOIUO II, p. 107). 
CUlll Ludoyicus "XIV isti Episcopo de Cosnac injunxisset de 
slllvre les sentiments de JI. l' Al'i'hel'èque de Paris, respondit 
ille : Sire, je ne pe1'llrai jamais l' occasion de VOliS s.ervir et de 
V01lS plaire (ibid.. pag. 110). 
DOCUME
T[)( 'Tn. - Eplstolæ 1ninistri de Seignelay, Q1libus 
constat in eli!Jelldis 'mentbris COl1ventlls cieri (J1111i IG82, llolll'elic- 
tam libertatem, .'ied jussll 'regio omnia peracta. - Scripsit n1Ínis- 
trr de Seigncla
. ad Hot hUluagenseln .Archicpiscoplun duas se- 
quent cs epislolas : 
(( Fontainebleau, Ic 21 scptelnbre 1681. - Le roi étant pcr- 
suadé que l'ÉYèque de Lisieux pcul conyenir davantagc dans 
la prochaillc assclnhlée générale du Clergé (!u'aucun autre des 
ÉvèfJues YOS suffragants, Sa 
Jajesté m'a ordonné de 'ous 
ecrire que YOUS Iu i fcrez plaisir de fairr en 
orte qu'il soil 
nOllllué pour di 1 puté. )) 
(( Le '27 seplcn1bre. - Le roi ayant été infornlé de l'accident 
arrivé it 
I, l'É,"èqne de Lisieux, Sa )lajcsté a jcté les ICUX sur 
'1. rl
Yêque d'Ayranchcs pOl1r reluplir la place de député de 
volre province )) (tOH1C IV, p. 135 ùe la Corres]JOlldallCe admi- 
nistratÎl'e de LOllis Xlr', publiée par Depping, dans la Collectioll 
de dOCllments illédits, Paris f 8;)5). 
Kec dicaLur, ibi solulllInodo designari quos rex mallet eligi. 
In pl'axi cHinl ejusluodi dcsignationcs æquipollehant jussioni- 
bus; cl; qno cel'tiu
 effìcaces forent, cas conlitabantur cpi
- 
toIæ regi[e quæ ,.ocahanlur de cachet; prout constat supra, 
docluHcnlo 1\. Ca
terUIJ1. jan1 rodelll Jllodo egerat rex (1 uoad 
IH'
pccdcntia CIeri cOl1litia, prout testantur sequentes ejus Iit- 
tcra
 ad pl'ocuratores CIeri (les agcnts du CIcrgé) proyinciæ Se- 
nonensis dirl'cta' : 
((.A Saiut-Gcrnlain-en-Laye, ce X( Illai J67
. - Kos an1é
 



16 


l'RACT.\TUS DE PAPA. 


cl téaux, sur ce que nons avons apris qu'il avail étp pris quel- 
que délibération dans la précédentc assemblée de yotrr pro- 
vince, pour députcr l'ahLé de la 
Iivoye à l'asselnblée géné- 
rale du Clergé qui sc doit tenir en ce lieu, nous vous faisons 
cette letlre pour vous dire que, pour causes importantes au 
I 
bien de noire service, nons voulons que, nonohstant lcs en- 
gagements que vous auriez l)U pren(lre sur Ie suj(-.t dndif la 

Iivoye, vou
 ayez à faire choix d'un autre ecclésia
tiquc du 
second ordre pour Ie députer en sa place. Si n'y faites faute, 
car tel est notre plaisir)) (Opere cilato Correspolldallce de 
Louis XIV, tomo IV, p. 116). ' 
Tandem citati operis editor Depping plcnissiInc cOInpertuln 
habuit, non relictam in eligendis nlcmbris comitiorum CIeri 
liberlatern. De quo sic adnotavit: (( Le roi s'iuquiétait du 
choix des dépulés. Si un évêque, si un abbé lui déplaisait, il 
Ie faisait sa voir en terlnes très-clairs, et il ordonnait de pro- 
céder à une nouvelle éleclion )) (Correspolldance adlnillistrative 
SOilS Ie règlle de Louis XIV, tome I, introduction, p. IV, publiéc 
dans la Collectiun de dOClnnents inédits). 
DOCU}IENTUl\I VIII. - Excel'ptlun ex opcl'e 
Iélnoires de l'abbé 
Legendre, testalls clecla,.a1iollcn
 quatllOl' al'tlculo1'1un ubiqlle (ere 
generali indigllatiolle 1'ejHt!soln {nisse. - (( - La déclaration du 
Clergé ne fut point d'abord applaudie; loin de là, plusicurs l'attri- 
huèrent á la làcheté, disant que c'était l'cffet de l'obéi
saHce 
servile des Évêques pour les voIontés de la COUI'. Ce soulèye- 
lnent, qui était quasi général contre les prélats de l'asselnbléc, 
produisit des écrits piquants, OÙ 
I. dp I1arlay étail Ie plus 
lnaltl'aité, parce qu' on Ie regardait C0111lne Ie premier Inobilc 
et quasi comlne l'uniquc auteur de tout cc qui s'y était fait. 
Les prélats qui cn 3vaient été étaicnt les pren1Ïers à Ie dire, 
nOInnlélnent 
I. Ie Tellier, archevêque de Reilñs, et M. ßos- 
suet, éyêque de l\leaux. C'était par ressentilnent de ce que 

I. de IIarlay leur avait, disaient-ils, fait joucr, lualgré eux et 
par jalousie, un rôle important dans ras
enlblée. 
(( Bossuet avait élé précepteur du Dauphin, et passait pour 
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être très-savaht; et Ie rape, 
oit cro
'ant faire plaisir au roi, 
soit pour couronller la profonùe capacit{\ de M. TIossuet, l
tait 
fort disposé it Ie fa ire Cardinal. 1\1. ùc Reirns, lllalgré une 
première tentativc inu til(', lIC désespérail pas dc l' ètrc.,. 
Comnle c'eÙt élé un grand chagrin pour JI. de Ilarlay ùe II 'èlrc 
point Cardinal et que ces prélals l'cussent été, on disait que, 
InalicieuSClnent, il ayait suggéré au roi que, pour ùonner un 
plus grand poiùs aux ('ésolulions qu'on devait prendre dans 
l'assen1bll
r, on yavail hesoin de deux hOlllInes aussi savants 
et anssi acrrédités qur M. de Rein1s pt 
1. d.. 
reaux; et que 
ce rut (lans ('rHe ,one qn'å l' ouverlure de l'asselnhlér, :\1. de 
lIarlay, qui en était Ie présirlent, donna à ccs deux prélats, SOlIS 
prétexfe (Ie leur fairc honneuI', à 
J. de RcÎ1ns la discussioll 
de la régalc, ct it 
r. Bossuct Ie soi n de dresscr les q ualre arti- 
cles contre Ie l)ape, afin que pal' IÜ ils se relldissent si odieu'"\. 
it 1a tour dc BOlne qu'eIle ne pcnsât jaluais à cux )) (J.1Iémoires 
de l'abbé Legelldre, Paris, J 863, p. 
6). 
(( Certes, il <"tait tC'lnps de Ie conclure (l'acC0I11Inodcnlcnf 
qui rut lieu par la rétractatioH desÉ,-êques Honllués qui avaiellt 
assist{\ à l'assernhlér de 1682), tallt 011 sClnblait, cn France, 
(lispos{\ lÌ se IJ(lssef d1l PaJ}e, soil ell frélllll un patriarche, soit 
pIutÔl en (\talJli
sall( Ie lunahle et ancien usage suiyaut lequcI, 
sallS prrlldrc de huIles, rl
Yêqu(' élu parI.. chapifre l
tait iu- 
continent sacréúu par Ie n1(
tropolilaill on par l'ancicll des suf- 
fragants. Dr ces expl\dicllts il pou\'tJÏf naìtre de grands lrou- 
hIcs, si Ie PapC' de sun còt(', Cll vena it aux cxtrélniLés; ce fut 
granrlr sagcsse òe se relàcher ùe part ct d 'autre)) (lJ/émoires 
de l' abbé Leyendre, p. 1 J7). 
:Kun suspcctus hac in re Legcndre.. CUlIl I'uf'l'it scel'ctnrius, 
iUIO pol ius IHancipiuHl Parisicnsis archil\pist'opi dr' lI:n'lay, 
qui ct ipse, lrstC' Hù
suct., vilissill1l11l1 agchat JllÏuistrofUlI1 
regiOl'UIll Inalu
ipiuln. 
UOCL)IL
TD( IX. - Sfri}Jtllln jll'otllflituris !Jt.'llcl'alls de 1/ar/ay.. 


(I) Vide infra, docul1lcuto 
J. 
11, 
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testallS ipsusnwt IJrælatos qui qllattlOr articulls 
llbsc,.i]Jserallt, 
euntraritun libelltel' dictlll'OS, si hoc ipsis per regent licllisset. - 
Die 2 junii 1682, scripsit dictus de lIarlay ad lninistrlun Col- 
hert verba hæc : 
(( De trouver si élrange que la Faculté 
e plaigne rItl Ia 
forme de }' édit du l'oi, .. .1orsqu'ullc asselublée du Clergé clout 
1([ plupal't ehauyel'aient demain, et de bon cællr, si ton Lellr 
per1nettait, cela n' est pas tout it fait saBS prétexlc. )) ScripLulll 
istud, quod jaln supra, cap. "Ill, 
 7, n. 5, citaYilllUS, llHlllU 
ipsius de lIar lay ex integro exarabllll, cxtat in Bibliolhcca 
imperiali, IUs. Harlay 567, piècr 1.
5e. Notetur id dictUH1 esse 
adhuc perdurante convelltu allni 16
2. HelD Ilotetur id dic- 
tun1 de l)leri
qlle Inclubris hujusce convcnlus, [(( pluJ1art. 
DOCU
IENTUM x. -lJJllllllSCl'iptlim Histoire du sénÚnail'e d' Au- 
gers, testans 1nultos Episco]Jo
 convelltus anni 1682 vehnnelltel' 
IJænitllisse, quod fjllat1l0r articulis subscripsissent. - Jam supra 
(capite VIII, 
 7, n. 5) docurncntum istud (ranscripsimus. 1\"'u- 
tentur præcipue verha ha:
c: (( BellllcoujJ d'ÉYèques, 3prè
 tl\oir 
fait cette })clle affaire (declarationcI11 qual nor 3rticu]orulll) 
lui en a,.Úent paru au désespoir, et lui avaient dit : (( Mon- 
(( sieur, tircz-nous de là par ce flue vous fcrez en Sorbonne. )) 
DOCU:\IEi"TUl\I Xl. - Excerptll1n ex opere Mélnoircs de Ledieu, 
ubi re{ertlll' HOSslietii t estimonill In de veris auel ol'ibll
 declarll- 
tioni:; quatllor al'ticlllo1'lnn, et de serl'i1isn
o Archiepisl'opi ]Jal'Ï- 
siensis de Hm'lay. - (( Il (Bossllet) parLit de 
Ieaux Ic I
lardi I 9 
janvier 1700. Dans Ie voyage, 011 pal'la de l'asselubléc ùe 1682. 
Je lui demandai qui avait inspil é Ie dcsscin des propositions 
du Clergé sur la puissance de l'L::glise. nine ùit que 1\1. Col- 
bert, alors n1Înistre ct sccrétaire d'État, en était l'éritablemellt 
l' allteur, et que Ini scul y avait déternlÍuL' Ie roi. n ùisail (lue 
Ia division que ron aYt1Ït aycc Home sur Ia régale étaiL la 'Taic 
occasion de reuoln-elcr la doct rine dc France sur l'usagc de la 
puissallce des Papes. Quc..'" dans un tenlp
 de paix et de COll- 
corde, Ie désir de COllSCl'YCr la bOBue intelligence, c( In Cl'aillLc 
de paraîtrc être 10 premier å rompre l'union, elupt\cheraiollt 
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ulle telle décision. II altira Ie roi Ü 
OH a\'is par cctle raison, 
('ontre 'L Ie Tellier Hlèlnc, aussi rninistre sccrétaire d'État:a 
flui (et )1. de Ueilns a,.ec lui) a,-aicnl eu les prclniers ccttf' 
prnséc, Illais qui aussi r
naicllt rejcl{'c depuis par la craintc 
des suites eL des diffìcultés, Au rcstc, fru )1. de Paris (de Har- 
lay) nc faisait Cll tout cela que Haltcr la COUI', écouter les n1Ï- 
nistres cL suivrc à r avcugle leurs volonlés ('OUlme 1HZ l'alet )) 
(Jlénloires et J ollrJlal de r abbé Ledieu, secrétaire ùe Bossucl, 
puhliés par GueUéc, Paris, 185ü, lUIne II, p. 8). 
DOCC
JE:'iT(
1 XII. - Epistola millistl'i Le Tellie/', testans {[una 
i 680 a rege et ministris delibe/'lItlln
 {lli8Se de flldelltla ([([ f"tu- 
rum cOllcilillm llppellatione. - (( A Fontainchleau, Ie '23 rllai 
1ü8Ü.-J\tiùit au l'oi quP YOUS lll'a,'iez en,uIé 1l1l}Jl'ojet (/'acte 
tl' appel au {utUI' cOllcile des nlClUlces du Pape au sujcL de l'cx.er- 
cite de la l'égalc. 
Iais Sa 'Iajesté a ren1Ï
 à le yoil'"lorsqu' 011 
eX31Uinel'a Cè quc YOUS ct )I
I. vos collègucs fcl'cZ s3,'oil' au 
roi cnsuitc de l'orùrc que vous en t1YCZ dû rcccvoir de Sa 
Ia- 
jcsté par 
I. Colhcrt de Cl'oissy)) \ COl'respondallce admillistratÜ'c 
SOllS LOllis XII'", tonlC I' , page 11 j, publiée par Deppiug, Pari
 
185;), dans la Collection de documents inédits). 
DOC(
IE
TU)[ XIII. - Epistula ministl'i cance/larii Le Tellier ad 
p,.inlll11l præsidem Padantenti Tolosani, jllben.'\ lit ParlomentulIl 
i'l ficllrilllll clljJitlllal'fllt Apamiensem Cerles decernat pænum 
quant maximam : la pIllS yrllllde et pl1l8 sévère peine lJlll1 se 
pOllrra. - Yacaule cpiscopali sedc Apan1Ïcllsi, in ,'icariluu 
gcncra]clll canonicr a capitulo clecLus fuel'at Cerles, cjusdenl 
capituli canonicus, sio1ulque l'eligiûsll
, prout cætcl'i capituli 
Apan1Ícnsis canonici, qui rrligiosanl ,.ihun, ClUB ,'otis pcrpp- 
luis, anlplexi fuerant. Is porro agno
l'rrc rrrusayit jus regalia:' 
in A panlicnscrn diæee:,iln, quæ nunlquall1 huic juri 
l1bjecta 
rucrat. Egif nrJope lUll
 Pat6r Ccrh.'s pruu1 
l1h pcccalu grayi 
agerr ICllchalllr, lIï.l'c causa processus a Parhullcnlo 'folosano 
in il'
Hnl inh'ntati, rolosanol'uJ11 autc1I11l1agisfratulull zcJUI1] 
sic acuc)wl suprrnlu:, ju
1 it ia
 l'usto:, Lf' Tellicr : 
(( Lt
 <.' hancelier Le Tcllil'l' au prelll ict' pl'é:'5idcn 1 du Pal'le- 
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ment de Toulouse. - 
ronsieur,.. Ii (allt qu'on instruise in- 
cessamment les défauts qu'on poursuit contrc ledit religicux 
(Ie P. Ccrles); que, lorsqnc l'instruction sera parachcvée, on 
Ie condamne à la ]JlllS gran de et pillS sévèl'e IJeille qu'il se IJOlilTG, 
cr qu'on ordonnc que 8CS écrits seront hrÙlés par la main du 
]Jourrcau, tant à Toulouse qu'á Palnicrs ct dans lcs autres 
licux où il les aura affichés... A Saint-GrrJnaiu t ce 17 e 11131'5 
168 J )) (ll la Bibliothèquc impériale, jlall118rrits (rallçais 5267, 
Recueil de lettres écrltes depuis Ie 1 er jalll'ier 1678, concernant /a 
justice, par lUgr illzchel Le Tellier, challcelier de France). 
Facile, pro sua pcrspicacia, intcllcxrrunt Tolosani lllagistra- 
t us, pænam illalIl la ]Jlus Y1'o1ldl' et pillS sévère qll'i/ se pourra, 
qualn decerni'juLebat n1Ïnister rcg-ius Lc Tellier, esse pænam 
111ortis, et docilcs canl decrcverunt! Cum autcm delitesceret 
Paler Cerles, nee apprehendi potuisset, facta cst cxccutio in 
effigie dUlntaxat; bis tamen, id est, Tolosæ et in civitate Apa
 
miensi, In cætcros auten1 illius diæcesis canonicos et prcsby- 
teros qui similiter prævaricari renuerant, decreta eX,ilia ef 
eareeres. E qllibus haud pauci squalol'c, inedia ct aliis sæ\.itiis 
gloriosam pro eausa Ecclesiæ nlortr.nl oppctierc. Id apprinlc 
notulll sing-ulis conyentus cIeri Gallicani anni 1682 mcmbris. 
At ncdun1 protestalionis, ne supplicationis quidenl sIllaban1 
uHus elnisit; spcro ego fore ut yiro sanctissimo ct fortissÏIno 
Patri Cerles serius ocius in ci\'itate _\pan1iensi statua cri- 
gatur. 
DOCIT
IE
TU:\[ XIV. - Excel'}Jtu11l ex opere Ménloircs de Cou- 
langcs, re(efellS Alexaudri Papæ 1'111 verba, de abjecto Episco. 
porunl Galliæ erga Ludovirum XIV sereilislHO. - (( Le Pape 
(Alexandre YIIl) dit au Cardinal (de Bouillon) qu'il conlptait 
pour tout, ce qui yiendrait du l'oi, et pour fort pen de chosc, 
ce que feraient les évêqnes nOlnmés. Quïl connaissait asSCz 
hi en Ie s)"stème de la Frp.nce, ct à quel point l'autorité du roi 
I était parycnue, ponr sayoir que les Évêqucs n.y auraicnt 
(r autres sentinlenls el d' alltre religion que celle dll roi. Que si 
Ie roi vou/ait que les Él'êqlles de France fissellt schislne avec Ie 
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Saillt-Siége, il,ç ne ta1'del'aient !J"è1'e à lui obéir; que si, au 
conlrairc, 11l1tcnlion .Iu I'oi élail qu'ils déciarassrllL Ie Papf' 
infailliLlc ùans Ie dl'oit et darts Ie fail, ccs Évêques llonnc- 
raicnl sur cela tcUe déclaratiull qu'jl leur demallderait. Que 
c'était là I'idéc qu'il avail dc l'Église de France; et qu'ainsi 
illle sc sOllciail po in I ù' a voir aucunc ùéclara Lion riu clergé, 
cl n 'attachail point d'inlpOl'tance à ce quc conticlldraicnt les 
leth
cs parlieuIièrcs des Én
ques nonunés parle roi au"X 
évêchés vaeants dcpuis 1082)) (!Uémoires de Coulallyes, pu- 
bliés par 
I. de 
lontInerqué. Paris, Blaise, '1820, p. 1.15 
et 1 i.i). 
Dr isto Coulangcs sic orcurrit in diario l' j nti de 1 (t religion 
(tOIlIO X
IX, 1). 2U3, 20 scplclnhre 1821) : (( Coulangcs nous 
fOHl'Hil tlaI1
 scs 
Iémoires dcs doculllcnts 
ur ce qui sc passa 
pClltlant son séjuur à HOlDe. 
\nti du due de Chaulnes, dc- 
lucurallt ayec lui, lié aveC Ie Carùinal de Bouilluu, il a pn 
être instruit de heaucoup de pal'ticularités s
crètes; el la 
relation quïl a,.ail drcssée ct qui ne vient que d'être rcuùuc 
puhIique, parait e
acte et soignée.., Coulanges raconte une 
conversation qu'Alcxandre VIII, peu de jours après son exal- 
tation, cut avec Ie Cardinal de Bouillon sur raffaire des 
LuHrs. )) 
1Ir rodPln servili Gallicanorunl Antistitum in regclI1 ohse- 
quiù, sic Carrlinalis de Aguirra : 
(( Qua' olnnia (id est pl'æ'1extu regaliæ attcntata) ÙUlll "ideo 
nuprrrime Parisiis edita, ,'ix oculis Inris credo. CUlll autcIll 
credere cOlllpcllar, lllÍrOl' illuslrissinlos Galliarunl pr
esules, 
dUIlI se regen1 suum Luùoliculu XIY tan1 ardenfrl' amarc, 
seu potius at/orare }Jl'oßtenlllr, ea ofticia ipsi pra
stare, quæ 
S81'io considrl'ata, non nisi vatiniani udii arguu1cnta 
unt, 
Quid èuiln pcrniriusius 
{'tel'nl\
 saluti Hcgis sui quanl.., )) 
(de Aguirre, De{ellsiu catheduc S. Petri, ùisput. XI, 11. 14i). 
lJOC[)IL\T[
1 XY. - EJ.'cerptll1H e scrip to Joul'llul d
Oliyicr 
d'Ornnlssoll, re{erells telltamell ministri Colbert restrill!Jelltli 
reliyivsurum vola, nCCllOll alia inlcllsissimi in Sedent Romallam 
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allhnisi[Jua. - ((J'ai V11 Ie projet d'édit dressé par 
I. Talon... 
J/ on dit qne Ie Nonce a parlé au l'ui, pI que toutes les 11l3i- 
sons religieuses sont fort alannées. Janvier 1 ß67. Le dinlan- 
rhe 50 janvier, je fus Ie lnatin voir 1110n fils l'abbé, ct après 
nux Jésuites, où Ie r. Cossart Ine dit que Ie Nonce était forf 
rU1porté sur la déclaration òes vrrux; qu ïl l\tait résolu de 
dire au roi : Que, si ronllne prince chrétien il ne youlait pas. 
défércr aux concilcs et it rÉglise, au 1110ius il suivit lcs règles 
(1 c I' A nglrterrr oÙ Ie roi, qui sc prétendait chef ùe l'Églisr, 
ronsultait néanmoins les Évêqurs sur les affaircs spirituelles, 
les IIollandais leurs Ininisfres, lr Turr Ie Jnoufii, et qu'311 
Inoins Ie roi dc\'aif considérer Ie Pape Con1I11e Ie monfti; qur 
I'on soutenait en France que Ie concilc éLait au-ùessus du 
rape, Blais. qu'il fallait ajoutcr Ie roi au-dessllS du condie; 
que l'on au rail Ie schisme; car a
surément Ie Pape Ie fcrail, 
rf Iui sr retirrrait, qu'il r a,.ait dif Ü )1. l' ArcheYêquc, qui 
tlevait en parler au l'ui)) (J ourllal (/' Olivier If Onnus.'ioll, Collec- 
tion des documents 'lllédits, 1. If, p. 190 ct 1
8). 
Coactus cst Colbert ab eo consilio desistere. Seù p3tefa- 
ciunt citata verba, quousque tunc temporis Cæsaropapia pro- 
gredi ausa sit. 
DOCU
IE
TUM XYI. - E.TCel'pta e nOHllullis Innocent;; Papa> Xl 
Rff1'ibus. - Arl Episcoplun \pan1Ïcnselll -1 januarii 1679 : 
(( Quod ad nos attinct, regclll christiani
sin1uln per lilleras 
tliligentissinle scriptas roga,-imus, ui non solum i\palnicnsis 
Ecclesiæ indelnnitat i consulhuu \'clil, sed etiam omniurn alia- 
rum Ecclcsiaruln; quæ, cum juri, quod vocant, regaliæ, ob- 
noxiæ nunquam fucrint, rccentibus hunen rcgii senatus dr- 
crelis, contra on1ncs lnunalli dh'inique juris rcgulas ac vetr- 
rem inconcussalnque obscryantian1 rjusnlodi onus suLire 
coactæ sunt)) (vide docunlcntun1 integrunl in opere Collec- 
tion des procès-verbau.T des assemblées, (\dition de Paris, 1772, 
t. Y, Pièces jllstificatiL'es, p. 188). 
Ad To]osanulH 1rchiepiscoplun, 18 januarii 1679: (( Delata
 
lìnprr sunt ad nos quprr)æ nlonÎaliuln ordinis sanrtæ Claræ 
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rl)3nistaruIH ill Tolosana ciyitale, graviter dolentinnl... Per 
hos cHiln die" ad Hlud lllonaslcriulll ,.cnissc monialelu (fllaln- 
(l:un n1agno con1Ïtalu, lllÎlitulll clialn cohorte stipatam, ut 
ahhal issatus pcrpclui possessionem invaderet, prætextu rr- 
giæ nUH.inatiollis, nnllo jure ant consuctudine; nullo apos- 
lolico in(Inllo suhnixæoo Se quidcln ad innsitata a rei specta- 
('nhull prilno atl oni las, ITIOX collect is animi
 et implorata 
cælesti ope, quaculHqur ratione licuit rrstitisse, ne illllJlU- 
nilali Ecclesiæ et instituto ordinis sui, apostolica authoritatr 
firillato, t
HH inaudita ac talll pcrniciosi exclnpli injuria in- 
frrretnr : sed supcranle vi n1Îlituo1 cedcre tanden1 coactas 
cffractisqur roribu
 ac pariete ipso, liherun1 ml1ltis secula- 
rihns aditulH patnisse
 cun1 (!uibllS ingrcssos qnoque milifcs 
,-iolcntcr ibi cl sacrilrge IUlllta patrasse, lnagna cum totius 
ciyilatis inùignationc ct 
candalo: fratcrnitate autem tua, 
qual par ulnnioo erat ut yrnientibus 111pis pastorale pectus 
OppOllrl'et, 11011 solurn non l'cpugnante, 
crl ultro cos quo- 
dallllllodo inyitaHtc, cl lllonas[eriulll, edito decreto, per vim 
rechuli juLcntp, lnhorruit ad lal11 indignæ rei nnntiuul ani- 
Inus nosler, adcoquc n10nstri sin1Ílis ,.isa est, ut quanlvis 
aJiuudc quoque cJ.denl affcl'l'cntur, vix tan1cn persuadcrc 
nohis potuiulUS ArchiepiscopUlll To10sanlun, inspectantibus 
I'cl igiosissÍlllis Galliæ E piscopis ct Gallia lu1ÍYCrSa, t
O pro- 
grrs'\ulll fuissc, ul dignilati
 ac llluneris sui ohlitus, nullo 
hOl'l'ibililUll censurarun1 el cælcslis iræ Jnet u, nulla famæ 
rcyrl'cntia, lanlo facinori, non soluol non resisterct, sed 
('lianl suffragarptur, nisi l11clnoria tenCrCI11Ur quid duohus 
abhillc annis in neg-otio reg-aliLl', ut nuncupant, uhi de Apa- 
Illicnsi Ec('k
ia, Tolosana ì 
uffraganea agehatur, deccrnrrc 
ausus fucris cuntra nlallifeslalll caus
e justitialn, contra 0111- 
lies divini hUTlianiquc juris regulas .. 
isi 'lU3111 prilnunl 
cnlf
ndatis qua' adlnis
a sunt, 111iscricordinrulll Patris ele- 
I11eulial.11 dCluercl'i sl udueris.. " cogclnur de opportunis frmp.. 
(1 i is serio cogit arc. )) 
,\(1 \p
unirllsrln FpiscoPUJtl 7 julii t 680: (( 
J3gnum pro- 
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tecto... rlolori nostro solatiulll rapiulus... quod difficillinlo 
telnpore suscita,-erit sihi in islo regno sarerdotcll1 fiùc- 
lelll, qui in cOlllllluni anÍInoruln constcrnatione ct silen- 
tio, quasi tuhaul exaltct YOCell} sualll... StatucranlHs cfficRX 
l'emediun1 ådhibere his quæ Arehippiseopus Tolosanus contra 
Lugdunensis eoncilii sanctionenl pt contra Apan1Ïensis Ecclc- 
sia
 vel potius proyinciæ Tolosanæ jura libertatcllHlue hue 
usque attcntare ausns fuit. Scd... duxiulUS eideul remeùio 
supcrsedere, dUlll Cardinalis (i I s' ([9i t dll Cal'dina I (rE
;(l'ées, 
que Ie roi avcÛt ellvoyé LÌ Rome) adYClliat )) Collection des 
pl'ocès-verballx des assemb/ées, tOlllC V, Pièces jllstiticatives, 
page 189). 
Ad Archiepiscoplul1 T olosanurn, 2 ortohris 1080: (( Y c- 
nCl'abilis frater, nOll POSSUlllUS non YChCll1Cnlrl' nlÍrari quo(l 
ad aures nostras pcr\'cnil; vidclicct, fl'alcrnilateul t nam YC- 
ritLuH non csse passilll 3hsolvcre cos quos,' IlO'.O et injusto 
reg
lliæ titulo, in ApanÜensis diæcesis beneficia intrusos, 
Lona l IllcHloriæ Franeiscus Episeopus drclarayit 3ùstrictos 
censuris a gcncrali concilio Lugùuncnsi inf1iclis : cunl pr
e- 
sertÜn nun dcsint qui pnrochialcs quoquc Ecclesias, rem au- 
tea inalHlilanl, eo prætextu occupavcrint.,. Prætrrea ignorarr 
non potcs Episcopunl iPSUlll A pan1Íensenl a tuis scntenliis 
ad nos et ad hanc sancÌl.lln scdcln appellasse, nosque appcI- 
lationenl hujusll10di achnisisse. Cujus rci ,-el lllnbra ipsa, si 
debitall1 eidcll1 sedi re,-erentian1 in consilio habere voluisses, 
revocare tc atquc retraherc ab incæpto debuissct. IIæc scri- 
benda ad fratcrnilatem tuanl fluximus, ui et ea qua
' pel'- 
peran1 egisti corrigas, ('t a sin1Ïlihus in posteruIl1 agendis 
abstineas; atque interiIB eonscientiæ tuæ consulas. Dah1Jll 
ROlnæ, dic secunda octohris -1680)) (Collection des p1'ocès- 
t'erballx des asseulblées, 1. Y, Pièces justilicatives, p. 100). 
Ad capitulum ApauiÏcllse, sede Ap31l1Ìensi V3cantc : (( Præ- 
tel' Olnnell1 expectatiollClll nostl'anl 3ccepinlus ex ,"cstris littc- 
ris quæ nuper istic acciderunt de dilecto filio 
Jichaele Dau- 
harede Archidiacono, (ct vicario gcneJ'ali ppr '"os, verum et 


... 
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legitinHll11 rjusdclll Ecclesiæ capitulunl constitucntes, cano- 
Hire clecto) cxularc jusso; deflue a.huissis ad cclehratiollcnl 
di\"inoruln offìciol'llln iis, quus fanquam ill bcneficiorunl 
- poss.'",
iUIlCIIl tl'IIlCre ac violelltcr intrusos I,ona' n1enlOl'i
{' 
Fl'aIH.:iscu
 Epbcopus ,"cs(er inllodalos censuris a geJlerali 
('oncilio Lugdul1ensi inf1ictis prolftu1ga,"cl'at. Ye5træ tamcn 
pietatis ac fidci erit luanere in statione, ct loculn in quo 
po
iti est is constanter tenere, sicul faeitis; ncque alios yica- 
rios generales, scde ,"acante, agnoscrre, qU3In pr
l'fatunl 

Iichaclenl Daubarcde, c1 alios a ,'uhis elct'tos '"el eligendos ; 
quos e(ialn, qua1enus opu
 sit, auctoritate apostolica confir- 
InanlUS cf respective confirlnabilnus : n1andantes clero faIn 
sa'cu 1ari quanl regnlal'i et unÍ\-rrso populo .\ pamiensi, ut 
ncnlÍncln aliuTH quaIn quos dixilnns ,'icarium capitularrm 
ap'no
cant, aut illi achllll ulhlnl obcdicntiæ pra'stellt)) (Col- 
lertion des jJJ'orès-l'erball.1' des assemblees, t. V, Pièces jlu;tili- 
catil'es, p. 101). 
Ad PatrClll Ccrles, eicetUI11 ill ,-icariull1 capitularem Apa- 
HlicnscIn, -. Rrr,-c istud, dici .. janu3l'ii .fG81, rpperirs loco 
citato operis Collection des p1'ocès-z'el'ballx. Ihi Pontifrx ex- 
cOllullunieatos ipso facto rlcelarat qui tanq uam legitinlos 
yicarios eapitulares agnoscel'c l'cnUCl'rnt Patrenl Dauharcdr 
(tulle exulantcm) et PalrcHl Cerles, qui eanonice clectus 
fuerat a capitulo, et qui diæccsiln rcgcbat, .\l'chicpiscopus 
,cro Tolosanl1s, ut regiis nlÌnistris ohscquerctur, contra jus 
01nl1P aliulll prcsbytcrun1 in \"ie3riutn eapitularCln Ap3lnien- 
SCIl) ùeput3,'("rat, ct hUllC intrllsum pro po
s(' juvabat. 
Die "ero j 1 1113l't ii 1 û81 Pal'lalnrn tUln Parisicnse .1 ccrcyi t 
sIlPP
'es.siollem hrevis òici -J jallu3l'ii 1081 ad Pat renl Cerles, 
qnoJ hre,'c non1Ínc libelle desiguarc non cl'uhuit. lIoe Par- 
lalncn( i dccrehull, quod l'cpcries loco citato operis Collection 
des I H 'ocès-l'erball,r, non oHlitlat lector, si yclit cOlnperLunl 
hahere quaIIl atl'ucia in .\pan1Ïcnsi diæccsi, auctoritate regia, 
patrata "int. 
DOCr\IEl';TU\1 XVII. - Allalysis epistolæ COIlt'elltlls cled Galli- 
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cani, die; 5 {ebrllllrii 16
2. - Sic exordiuntul" hl1jUS conyrn- 
tus Episcopi : (( QuaIn consecrandi feeiu1us apostolic[c Scùi 
canonicæ obedicntia
 professioncln, ra HOS inlpcllit, ut qua' 
Parisiis jussu regio congrrgati gcssilnus, ad 6\postolaltun "C
- 
frum refCraJllus., gravcsque l11rtns nostros pat rrnum in sinunl 
cffundamus.)) Post.ea fuse exponunt quam l1filis 
il concor- 
dia, et ad,'crtullt ad earn ohtinenùanl qUtlllcloqnc cxpcdirr ut 
eanOnU1TI disciplina rclaxetur" in iis quæ nce fi(lcnl nec Inorcs 
hedunt; eamque fuisse Ecclcsiæ praxinl. TUB1 fatentnr, in 
causa regaliæ, se apprllasse ad tribunal sæcnlarc. En rorUln 
yerha: (( Quantuln intclligiInus, rCBI totanl pxprcliri haud clif- 
firile fnerit, cum id unUln inquircndulll reste1, just ane caustl 
furrit, cnr, post Ecclrsiarum qnarulndam libcrtaLclll totis 
spxaginta annis strenue propugnataln, victi in eo tribunal;, 
ljuod ipsi antiquo 1nure regni appellavimlls, acquirscerr potius, 
quam omnia commovere, regialTI potestatem cnnl rontificali 
eomnlÍttere, nova denique bella ciprc ycllcmus. )) 
I ult:. con- 
gerunt in laudeul regis, ct inferunt, pro bono paris, ci co nce- 
(lendum esse jus regalia" in eas Ecclesias quæ numquanl huj,-. 
juri ohnoxiæ fucre. Tandeln, pro certo supponentcs sihi conl- 
petere hl1jusce concessionis fariendæ potcstatpJn, audartpr 
Slllnmo Pontifìci rennntiant, illal)l 1"c\'cr3 conccssionclH II se 
factam fuisse. (( Nos quidcIU, aiunt, Bcat issiule Paler, ut grn- 
t ias agimns, quas possun1u S Inaxin1as, qno(l jura quartundalll 
ecclesiarulll, quæ nobis olnnihus cOlnnHlnia facil fraterHitas, 
I 
sarla teetaque esse ,"ultis, ita llostra rausa concuti orbcm pa- 
celnque christianam conturbar: 1l01Umlls. Quare eo quoque, 
quidquid illerat, jure decessimlls; id in regenl u}Jtimum atquf 
belleficentîssilnlnn ultro cOlllulimlls.)) (Viùeantur integræ liLteræ 
in Opere Collection des procès-verballx des asselnblées, autòrisée 
par les assemblées de 1762 et 'J 765, édit. Paris 1772, tOIlle Y, 
Pièces justificatives, pagina 227.) 
tugendæ huic rpistoliJ' respond it Innocentius XI sequenti 
Brevi. 
DOCUME
TUM XVIII - Breve Patrrnæ charitati, die 
I apl'i
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/is 1()
2, ad cmH't'utullt cler; Gallieani ab Innocentio Papa Xl 
f/irerlllm. - (( V cncraLilibus fralrihus Arehicpiseopis et Epi
. 
coris, clc... Patcrnæ charitati, qua ehal'issiIßunl in Christo 
lìliunl no
trum tudo\"ieun1 rcgcln clllistianissilnun1, cl Ecclc- 
sias ,'cstras, "OS ipsos, ct univcrsunl ishHI regnum alnplceti- 
Blur, ppI'lnolestuln accidit ae plane aecrhum cognoseere ex 
yrslris litteris, dir tcrt ia rchruarii ad nos datis, EViscopos 
clerulnque GalliLe, qui corolla oliul el gaudiuln rrant .Aposto- 
liræ Srdis, ita se erga illaul in præsens gercre, ut eogamur 
Inulli
 cum laeryn1is usupare prophelicul11 illud : Filii matris 
meæ ]Jugll11t'erllllt adl'erS10n me. Quamqualn adyerSUlll vos ipsos 
pugnatis, dun1 nobis in ea causa rcsistitis, in qua ycstrarun1 
Eeele
iarllln salus ac libertas agitur, cl in qua nos pro \'irihu
 
pl dignitatc cpiscopali in isto J'rgno tnenda, ah aliquibus 01'- 
clinis ,'estri piis ae fortihus ,-iris appellati absque Inora SUf- 
I'CXinlUs, et jam pridem in gfadu sl3nn1s, nullas priyatas 110:;- 
tras rationes sccuti, sed debitæ Errlesiis onlnibus so1licitudini 
et intirno amori erga ,-os nostro satisf3ctul'Ï. 
(( l\ïhil sane læhull ('t ycstl'is olnnihus dignurn cas litteras 
rontincre in ipso earlHn liluine intcllexinlus : nalu pra-ter 
ea qu
P de norlna in conlÎLiis COl1yoc3.udis pCfagenòisquc SC1'- 
,"ata afferebantur, 3uilnaÒyertiinus pas ordiri a melu vestl'
, 
qno suasorc nUlnquanl saccrùotes Dei esse solent in arùua ef 
p\.cclsa pro religione el eeclcsiastica lihertatc ycl aggrediendo 
fortes, vel pcrficicndo conslantes. Quelll quiùeln metun1 f31so 
judicayistis posse vos in SilHlIl1 nostruIl1 cffundcre. In sinu 
cHiln nostro hospilari perpctuo drhe( clwritas Christi, quæ 
furas Inillit et longe arcct a se tiuIOrenl. Qua charitate crga 
YOS rcgnumqur Gallim paternUln l'of nostrulIl flagrarfl, nlultis 
jan1 ac magnis CXptArinlcntis cognosri potuit, quæ hie refcrrc 
non cst nt'l't'S
C. Si quid csl anleUl in quo bene ulcrila de vo- 
his sit eharitas lloslra, id esse irnprin1is putanlus hoc ipsUJl1 
regalia' nrgoliuB1; ex quo, si srrio res perpcndantur, omni
 
ordinis ycstri dignita
 atque 3uthorifas pendet. Timu;stis ergo 
ubi IIOIl eraf timor. Id uunn1 t.inl
n(hHn yohis erat, ne apud 
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Deum hominesque redargui rile posselis, loco atqne honori 
vcstru et pastornlis officii debito dcfuissc. 
Icnloria ,'ohis re- 
pelellda erant qUaJ antiqui illi sanctissin1Í præsules, quos 
fjuanlpluriIni po
lea qualihct ætate sunt in1Ïtati, episcopal is, 
constantiæ ac fortitudinis cÀenlpla in hUjUSlTIådi casihus ad 
vestraln cruditionclll cùidrrunt. Intuellda
 imagines pr[l'de- 
cessorunl vestrorum, non soltnu qui palrum, sed qui nostra 
quoque memoria floruerunt ; et qui h'onis Carnotcnsis dicta 
laudalis, debuistis etial11 facta, cunl res poscerct, illlÍtari. N()
- 
tis quantum is fecerit passusque sit in turbulcnta ilIa et peri- 
culosa contentione inter Urbanunl Pontificell1 ct })hili ppunl 
regenl; llluneris sui esse arhitl'atus contra regialn indigna- 
tione111 stare, })onis spoliari, carccres et cxilia ])crfcrre, de- 
serentibus aliis causanl 111eliorelll. Officii vcstri erat SP(lÏs 
A postolicæ authorita ti "os adjungere, et pastorali pectore, 
hUlniliLatc sacerdotali, caUS
\ln EcclcsiaruBl vcstrarUll1 aplHI 
regenl agere, ejus conscientianl de tota rc instrucndo, cljalll 
cunl periculo regiunl in YOS anilllulll irritandi, ut possetis ill 
posterunl sinc rubore in quotidiana psahnodia DeUlTI a11o- 
quentcs Davidiea verba proferre : Loquebllr de testimoniis tlli.
 
-ill conspectll reglon, et non COll{lllldebal', Quanto magis id vohis 
faciendum fuit, taul pcrspecta et explorata optimi Principis 
justitia ct pictate, qUCIll singulari pictate Episcopos audil'e, 
Ecclesiis favere, et episcopalcnl potestatenl intclllcratam velIe, 
vos ipsi scribitis, et nos magna cum volnptate legirnus in ves- 
tris littcris. Kon dubitamus, si stetissctis COrall1 rege pro 
cansæ tall1 justa? defensiollc, ne(luc defutura ,'obis vcrba quæ 
loqucrclnini, neque regi cor docile quo vC5tris annueret pos- 
lulatis, Nunc CUln 111uneris vestri et rrgiæ æquitatis quO(lanl- 
1110<10 obliti in tanti lnolnenti ncgotio silentium tcnucritis, 
non videnlus quo prohahili fundalllcnto significetis, ,'os ad ita 
3genduIIl aùductos, quod in controversia victi sitis, q nod 
causa cecidistis. QUOll10do cecidit, qui non stetit? Ecquis YCS
 
trUlTI taI11 gra\'em, tam justalu causam, talll sacrosanctaul 
curavit apuù rcgem 1 CUll1 talnen prædecessorcs ,'estri in si- 
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mili periculo consLilutaln, non '\clllel 3pUrl superiores Galliæ 
regcs, ilno apud hUllc jPSUlll liLcra voce dcfcndcrint, ,"i('to- 
rcsquc a regio ronspr('fu ùccesscrinl, rclalis cliau1 ah æquis- 
sinlo rcgc PI'(CHliis pastoralis offìcii slrenue ilnpleti? Ecquis 
'"csll'lun in arcnan) dCSCClldil, ui opponcrct HIUrl1llI pro dOlno 
Israel? Ouis ausus csL invidÜc sc offerrc? QlIis ycl ,"occln unalll 
'" 
('Inisit Incn1orCIl1 pristinæ liLcrlatis? Claula,'crunl inleriln, 

icul i 
rribitis, ,et qu idrln in mala causa pro rcgio jure cla- 
JJl3,"crunt rcgis acln1inisLri, cnm ,"os in optilna pro Christi 
honore silcretis, Ncquc illa solidiora, quod rcdùituri nohi
 
l'ationcIU, SCll 'l'rius cxcusationcrn 311aturi, rerum in hujus- 
Illodi rOlllitiis pel' ,"os :1l'larUnl, cÅ3ggcratis prrirulnnl ne sa- 
ccrdotiunl ct ÍInpCl'iUlll intel' se f'ollidant Ui', ct mala, quæ 
cxindc in Ecclcsialn ct in rClllpuhlicalll conscqui. posseHL: 
proinùe existimasse "OS ad officiulll vcstruul perlincre ali- 
quaIl) inire rationCll1 tollendi de n1cùio gliscentis dissidii; 
nullau) ,"ero apparuissc conll11odioren1 renledio a Patribus ju- 
dicato, utili condcscensionc canones tClnperandi pro telnpo- 
run1 necessitate, ubi nequr fidei \'eritas, neqne lTIOrUIl1 ho- 
ncstas pcriclitctur : debcri ab ordine vestro, dehcri a [;allicana 
ilno ah uni,'crsali Ecclcsia pluriu1um rcgi, hU11 præclarc dc 
cat holira I'cligionc ß1crito, et ill dies n1agis locferi cupicnti : 
p
optcrea YOS jure vcstro dccedent cs illud in rrgclll eontulissc. 
Onlitlimus hie con1men1orare qute significastis de apprllato a 
,'ohis sa'culari Inagisfratu, a quo ,"icti decesscritis; CUpilllUS 
cnillI ejus facti menloriaul aboleri, et yoltunus err ,"os ,"erha 
a litlcris ,"cstris cxpungcrc, He ill actis cIcri Gallicani rcsi- 
tlcanl ad dedecus ,"estri nominis senlpiternUlll. QUil" dc Inno- 
ccnlio III, Bcncdicto XII, Bonifaeio YIII in ,"estran1 dcfen
io- 
nelll adducit is, non dcfuere qu i doclis litteris oslcllderinl, 
(JuaBl fri,"ola alquc exlranca sinl causæ; cl magis nol uln c
f, 
quam lit opus siL COl1l1nClnOrare, quo 7rlo, qua conslanlia 
(1Åilllii illi POIiLificcs Ecclesia' librrlalcu1 (hJcnderÍnl adversus 
sæculaJ'cs potcslalcs, lanhl111 ahcst ut cl.cnl)!la rorUBl possint 
crrori ,"cstro suffragari. Cælerl1nl uItro adn1Ïttin1Us et lauda- 
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rons consiliull1 rclaxandi canonum discipliuallllJro tClllpOl'Ulll 
necessitate, ubi fieri id possit sine fidei et lllorUlll dispendio. 
Imo addimus cuni Augustino toleranda aliquando pro bono 
unitatis, quæ pro hono 
equitatis odio habenda sunt, neque 
eradicanda zizania, ubi periculum sit, ne simul ct triticunl 
eradicetur. Id ita tamen accipi oportet, ut in aliquo tantull1 
peculiari casu, ct ad telupus, et ubi necessitas urget, licitUIll 
sit; sicuti factull1 est in Ecclesia CUD1 Arianos et Donatistas 
Episcopos, ejurato errore, suis Ecclesiis restitllit, ut populo
 
qui secuti eos fueranl in officio continerent. Aliud est uhi dis- 
ciplina Ecclesiæ per universi amplissimi regni alIlbitulll sine 
tClnporis termino, et manifesto I?el
iculo ne cxclnphull latius 
luanet, labefactatur, in10 evertitur ipsius disciplinæ et hierar- 
chiæ eccl
siasticæ fundalllentuD1, siculi evcnire ncccsse est, 
si quæ a rege christianissill10 in negotio rcgaliæ nuper acta 
sunt, conniventibus, imo etiam consenticntibus vobis, contra 
notam jaD1 ,'obis ill ealll ren1 mcntelll nostraD1, ct contra 
ipsam jurisjurandi religionem (qua vos Deo, Romanæ ,'cstris- 
que ecclesiis obligastis, cun1 episcopali charactere imbuerc- 
mini) hæc exc.cutioni mandari, et malum invalescere diulius 
differendo peflnitteretur; ac nOD ea nos, pro tradita divinitus 
humilitati nostræ supren1a in univcrsalll Ecclesiam potestatc, 
solemni more prædecessorum nostrorum ,'cstigiis inhærentes, 
improbarclllus. CUlll præsertiul per abusum regaliæ non so- 
lun1 everti disciplinam Ecclesiæ res ipsa doceat, sed eliaul 
fidei ipsius integritatem in discrimen ,"ocari facile inlelliga- 
mus ex ipsÎs regiorum de('retorulll yerbis, quæ jus confcrendi 
-beneficia regi vindicant, non tanquam profluens ex aliqua Ec- 
clesiæ concessione, sed tanquam ingenitull1 regiæ coronæ. 
(( I1lal11 vero partenl liUerarUll1 ves(rarunl non sine anhni 
horrorc Icgere potuimus, in qua dicitur, vos jure vestro de- 
cedenles illud in regem contulisse; quasi Ecclesiarum quæ 
curæ vestræ creditæ sunt, essetis arbitri, non custodes; et quasi 
Ecclesiæ ipsæ et spiritualia earun1 jura possent sub potestalis 
sæcularis jUgUII1 n1iUi ab Episcopis, qui se pro earUlll liber- 
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latc in ::;cl'\"ilutCUl ùare u
hercnt. Vos 
ane ipsi hanc ,crita- 
tCUl agnosciLis cL cOlll'essi e::;tis, dun1 alibi pronuntiastis, jus 
rcgaliæ scr\"itutelll quauldalll esse, quæ in cis præserlinl quæ 
spccLant hcnefìciorulll collaliollcm ilnponi non polest, nisi Ec- 
tlc
ia cOllcedcnte, vel sulLenl conscnticnte. Quo jure '"OS ergõ 
jus illud in regelll contuJistis? CUlnque sacri canones dislrahi 
\'ctcnt jura Ecclesiaruln, quonlodo vos distrahcrc in anirnUITl 
illduxisti
, quasi eOl'lundcIll canornun authoritati dcrogare 
liceal \ohis? Rc,'ocatl' in luclllOrialt1 qua' inclytus ille Clal'c- 
,allensis Abbas, non Gallicanæ IlIOdo scd uni\"ersalis Ecclesia! 
hUllCH a \ ohis jurc ulerito nuncupat us, EugeniuIll PontificelU 
officii sui arlillonells rcliquit scripta pl'l.Cclare : nlcminisset sc 
esse' cui clavcs tl'aditæ, cui o,'cs crcditæ sunt; esse quidenl el 
alios cæli janitore::;, et grcguln pastures, sed cum habeant illi 
as
ignatos gl'eges 
inguli singulos, ipsi uni\"ersos creditos; 
unicum, nec Inodo o\'iuln, sed et pastorum Eugeniunl esse 
pastOI'Cln; idcoquc juxta canonum statuta alios Episcopos vo- 
l'atos fL1i

c in parten1 sollil:itudillis, iPSUlll in plenitudinem 
putcslalis. Ex quibus "Vcrbis quantulll vos adn10ncri par est 
dè obsequio et obedicntia qU31n habelis huic sanctæ Sedi (cui 
nos Dco 3ulhol'e qualnquall1 iUlnlcrili præsidemus), tantum- 
ùeUl Pastol'alis nosh'a sollicituùo excitatur, ad inchoandull1 
tandern' aliquaJHlo in hoc negotio (quaIl1 nilllia fortasse longa- 
llin1Ïlas nosh'a, dUlu pænilcntiæ spatiuln damu
, hac tenus 
distuht) apos! olici nluneris cxceutioncnl. 
(( QualnobrclIl per presentes litteras, lradita nohis ab onu1Ï- 
potentc Deo authuritalc, ilnproh
ullu
, rescinrliulUs et cassa- 
nUIS, qnt\' in istis '-estris cOlllitiis acta sunt in negotio regaliæ, 
rUB) OHlnihus inde secutis el qua
 in posterunl attentari con- 
tingat; eaquc pcrpctuo irl'ita cl inania dcclaralous; quam \-i
, 
ru 111 sill t ipsa pcr sc 11laniiesle nulla, cassat ionr et declara- 
t ione hlljU
lllOdi nOll cf[ercnt. Speranlus attnmen ,"os quoque 
ipsos rc IHelitls cOllsidcl'ala, celcri retractationp cOllsuHuros 
ronscientilf' lcstI'lI"' et cIcri Gallicani cxistilnatiuni; ex quo 
clcro, sicuti hucusquc HUll defucl'e, ita in pustcl'uln 110n dc- 
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-futuros confidimus, qui honi pastoris exclnplo libentel' ani- 
m
lll1 ponere parati sint pro o,'ibus suis et pro Lesttunento 
patrum suorUJl1. Nos quidenl pro ufficii nostri debito parati 
SUll1US, Dei adjutrice g.'at ia, sacrificarc 
acrificiun1 justiLiæ, 
ct Ecclcsiæ jura ac lihcrlatCl11, et hujus sanctæ Sedis authuri- 
tatCJll ùignitatclnquc defendcre, nil de nobis, sed olnnia de 
co præsulnenles, qui HOS confortat et operatur in nobis, et 
qui jussit Pet rUlll supcr aquanl :lluhulare. Pl'ætel'lt ellÎ1n PUllfa 
hlljus mundi et dies nomini Gppl'OpillfjUat. Sic ergo agaulus, '.C'- 
nerabiles fratres ac dilecti filii, ut, CUlll SUlllll1US Patcr fanlÍ- 
lias et Princeps Paslorunl rationcnl poncrc voluerit CUlll scr,.is 
suis, sanguinelll pessullHlat
r' Ecrlcsiæ, qualn suo cruore ipse 
quæsivi t, de noslris rnaniLus nOll rrqniral. Y o})is i nterill1 on1- 
nihus ApostolicaUl henediclionclll, cui cælestrnl al:cedcrc 
cxoptau1uS, intillio patcrni anloris affcctu imparLilllur. Datulll 
HOlllæ, dir XI aprilis '1 ö

, )) 
DOCUME:NTUl\1 XIX. - Epistola respollsoria ad Breve PatcrlUP 
charitati, qua Episcopi comitio1'll1n anni 1082 sclzisn1aticalll, doc- 
trill(l'ln profitcnlllr, qllGlnqlle rex nO/lilt ad Pontificem ?nitti. - 
(( Quantull1 olill1 a Inajorihus Sedi Apostolicæ dclat tun cst, 
tantulll nos, qui honoris 
arerdotalis successores patriiquc 
anilni ha
redes SUlnns, .vcstræ salLctitati dcherc, soleUlnitcr 
profitcll1Ur, Nequc id 1l10do, quod '.e
lra Beatitudo in pra'ccho 
editoque Ecclesiæ loco posita cst, 
cd et quod ilhuH vidcll1US 
singulari pietate ct religione SUlluna loci auctorilatem ex
- 
quarc. CUln enim Petri cathedraID ea qua deben1l1S yenerationr 
prosequimur, et pariter nobis ante oculos pruponinuls yirtutcs 
cximias quibus sanctitas ycstra ornata est, seyeritatenl scili- 
cel institutorulll, studiul11 alnplificand
-p EcclesÜe, constan- 
telH retinendæ ,'('tcris disciplinæ sentcntialn, quotidianaul 
sollicitudinell1 umniulll Ecclesiarlun, ohfifInataul non acquies- 
ccndi carni ant sangulHi yoluntàtem, nun possumus non ad- 
Iniral'i cf SU1111l1aIl1 in honorihns glorialn, et. parcHl in 111ori- 
bus disciplinanl. Hæc et alia quæ sane 1l1ngnifica sunt, mag-nanl 
de vestro Pontificatu spenl Oillni Ecelf'siæ injecerunt... Ea spes. 
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Ul'his chrisLiani iuit; eaquc opinio hoc HJagi
 apud nus in,-a- 
luit, quoù paribus ,'oLis el siluili anilnOI'UTll ('onsensionc ('Unl 
"estra 
aJl('lilatc' cOll\"cuil't\1 rex chl'isliallissiulUS qui.,. jalll 
nOIl 11li nus l'cligioJlc f{lW III alillis lllagni llOlllcn ill) plevil. .. 
CUIlI h:rc inh'l' sallclissiullllll POllLiih
elH cl regenl 11laxiululll 
illCl'cdihilis cssel \"il'tulurn ct ,"ulunlalunl conspiralio, quid 
al iuclilos a ugurari uporLebat, quall1 fiùci ,'iclorias eL gloriaIl1 
Ecl' Irs i
è, 
(( VeflllnlalnCn, Rcatissilnc Pater, hæc contra oloniuul ex- 
pPl'taliolll'11l per"Pl'si
 quibusd(Ull hOlllinulll iUlprohorlun arli- 
bus i ntcl'}H'lIaLa Sll 11 t. Yix pl'a l dolorc ha'c nJcnlinis
e, ncdulfl 
COlllUJCIllOrare POSSUIrlllS. Elcuiln dUll} rex chrlstianissinlus 
pro sut' pietale rCIn Ecclesia-" bcnc et feliciteI' gcrit, cccc per 
pl'o,"incias ct çivilal cs Galliarum liUcra-, apostolicæ di''lllgaLæ 
sunL) quiLus sacra rcgis chrisLiallissinÜ majestas offcndi- 
lur; accl'Lis lllinaciLusquc liUel is inlpelitul'ille rex, præ- 
dicalor fidei, defensor Ecclcsiæ, regionunl præsul, patri<<.c 
custos, trinmphator gentium; con,'clluntur jura regni, tol- 
Juntur sacra'l113jOl'Unl nostrorlUll deposita; pulsantul' Fccle- 
site Gallicanæ lihertatcs, cædil UI' reycrentia :saecrrlotalis, 
provinciarunl Ecclcsiarumquc privilcgia ,-iolantul', suh\"erti- 
(nI' jUl'isdiclio Episl:opOfUlll, perruptisquc tCflninis (llIOS pa- 
Lrcs llostri eonsliluerunt, ex antiqua patrnm nostrorUlll hæ- 
l'cdilalè immcriti dejieililur. IHgeIlIl1ÏI, Beatissime Paler, clc- 
rus gallic311uS; cnIll viùcrel contra CUIlonenl ecclesiasticuUl 
cl contra fonnaIll jndiciol'um cOlldeUlnatuIll cssc illnstrissi- 
lUUn} \rchicpiscOPlUU T
losanunl; exhorruiL disfrictum è( 
Jninilanlen) capili collcg
p cxconuuunicationis óladillnl. JJc- 
IHUln contra fidelll coucordalornm liUcræ Pontificilè ahsque ca- 
Bonica causa dcncgalll ur ritc nOlninalo ad 1panIÌcIIsenl epis- 
copalulH; untie accidit lit non succnrratnr Ecclcsia. ' scissura 
laboranti, qnonialn non adest Episl'opus, qui ct pro lllunerc 
instiLuliollis 
uæ tullal 
chisIlla, 
t dissiflcuLcs ad unitalcIll 
rC\"(J('Ct. 
(( rude '"el'o, JJcati:ssÏIllc Patel', tol ct tantæ in nos Jl><<:U'Ulll 
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causæ"1... Dolenlus, Beatissime Pater, nihilominu8 ex ve
- 
tris litteris in Ecclesia seri discordias. Cumque in dies ma- 
lum ingravesceret, huic tandem ob,'ialn ire cæpimus; habi- 
toque generali Ecclesiæ Gallicanæ conventu in commune 
providere, ne quid detrimenti christiana res caperet. Adivi- 
mus itaque regem christianissimum;' ct qua legatione pro 
Christo fungimur tanqualn Dco cxhortante per nos,obsecra- 
vimus, ne ex unius negotii causa ædificationenl Dei dissolvi 
SÍneret. Eum vero, Beatissime Pater, qui pacandi orbis gra- 
tia, gloriæ et magnitudini suæ, quibus nihil fortissimo prin- 
cipi pretiosins est, uItro mOdUIl1 fecit, tranquillitati Eccl
siæ 
et felicitati sacerdotum nihil non condonaturum esse, roga- 
tionis nostræ evenlns cOJnproLavit. 
(( Quoniam ,-ero paci et quietiEcclesiæ Gallicanæ, non modo 
in præsentiarunl, sed etian1 in posterum prospiciendun1 est 
(talia nempe præcesserunt, ut sinlÎlia vel ctiam graviora præ- 
caveri oporteat), præmisso erga Sedem Apostolicam, quod 
decet, reverentiæ et obedientiæ officio, impensius depreca- 
mnr sanctitatern \estram, ne jura, privilcgia, mores et insLi- 
tuta majorum convelli aut minui patiatur ; ea præsertim qua' 
sacris canonibus et Patrum decretis stabilia nobis semper in 
honore et usu fuerunt, et quæcumque Ecclesia Gallicalla 
auctoritate consuetudinis et vetustatis possessione defcndit. 
Idque eo ardentioribus votis exposcimus, quo nulla tempo- 
rum interruptione, nullaque definiLionc Patrun1 hac in 're 
Ecclesiæ Gallicanæ' derogatum est. Ej usmodi autem sunt Epis.. 
coporum judicia, quæ ex patrunl decretis et ex moribus nos- 
tris in his partibus a nobis tractari, quin rtiam interjectis ad 
Sedem Apostolicam appellationibus finiri debel1t ; ea quoque, 
quæ ad jurisdictionem 
Ietropolitanoruln ct EpiscoporuIll at-. 
tinent, jura regni, libertates Ecclesiarum, negotia ecclesias- 
tica, quæ omnia intra lilnites diæceseos GalliaruJll æstiInari, 
agitari et judicari condiclum est. Prudentissime eninl et jus- 
tissime, u1 in simili prope negotio patres Africani ad Cæles- 
tinum Papam scribebant, Nicæni Patres providerunt, quæ- 
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('uulque urgotia, ubi O}'( a sunt, íìnicnda ; nee ullieuique pro- 
\"inciæ gratian1 Sancti Spirifus defuturtun, qua æquitas a 
Christi sacerùotibus cl prudenter "ideatur et constantissime 
tcncatul'.. . 
(( 
cque ha.'c pro juribf/s llostris dcfendendis rcpcntina super- 
\'Cilcrunt subsidia : antiqua majorum noslrorunl documcnta 

unt; quæ ut hausinlus ab iis, ca pariter hoc eclesiastici vi- 
goris e1 sacerdotalis Gllimi exelnplo. ad pustero
 transmitti- 
IUUS... Sine honoris erga lcslraln 
anctitatcnl din1inutione, 
sine ulla charilatis offensione decertata jura suis possessori- 
bus asseruntur... Pridie nonas lncnsis ulaii, anno 16
'2)) 
(Sfondrat., Gallia tJilldii'ata, p. 5,i9, 2" edit. Saint-Gall, 1702j. 
In l13c rpistola sibi contr3dicunt Gallicani præsules, extol- 
lendo lnnoccntii XI C01tstantent retillelldæ veteris llisci]Jlinæ 
selltelltiam, studillmqlle amplificalldæ Eccle
iæ, et sÍ1nul ei ex- 
pl'obrando quod antiq113 Ecclcsiæ Gallicana' jura subvertat, 
suisquc liLLeris discorùias in Ecclesia serat. Sed præcipue 
adnotet lector doctrinaUl quanl ibi profitcntur de jllriblls Ec- 
clesiæ Gallicallæ. Contendunt neu1pr, tUln judicia Episcopo1'lun, 
tUln negotia ccciesiastica quihus 1110vetur quæstio sive de ju- 
risdictiune llIetro]Jolitanorrun et Episcop01'll111, sive de juribus 
regni, sh'c de Libertaliblls Ecclesiul'llm, hæe, illqualn, omnia de- 
here intra [imites diæceseos Galliannn æstimari, tractari, agitari. 
jlldicari, FI
IlU, etiamsi illterjecta sit alJpellatio ad Sedem aj)os- 
lolicam. Hoc essr jllS SUll1n profitentur et tencnt isti Gallicani 
Episcopi. Tcncllt proindp Romano POlltifìci non conlpetere 
potestatem de ncgotiis istis l'ognoscendi ct ultirnatiIll pronun- 
tiaudi per seipSlllll; nec posse negotia hæc per alios qualH 
Galliæ EpiscoJ1os, nee alibi qU3111 in Gallia, judicari. IIæc 
porro doctrina CCl'to schislnat ica pst, (It inducens in hærcsim 
qua dcnegatur HOlnano I)ontifici plena ]Jolestas ulliversalem 
Ecc/esiam pascentli, rpgelldi ac gubernClndi, a concilio I'loren- 
lino definita. 
cc objiciatur ab iis præsuhbus exprilni dUln- 
taxat t'ora el preces, Equidenl utuntur forll1ulis istis: im- 
pensius deprecamul'; ardeutivribus votis e;rposcimlls ; at simul 
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alldacter declarant, profitentur et contendunt jus SlLlun esse 
. id quod sibi conseryari postulant. Cujus declarationis et pro- 
fessionis vinl aperli.p oppositioni ac rcsislentiæ æquivalere ita 
ipsimet intellcxerunt eL æstimarunt, ut putaverint per taleu1 
declarationen1 et professionem efficaciter ab ipsls J11"osIJici 
paci et quieti Ecclesiæ Gallicallæ, ac lJ1'æCul'eri ne renovaren- 
tur ex pàrLe Sedis apostolicæ aLtentata quæ præcesserant, 
iisve silnilia vel etiant graviora. Et ideo hanc suaIIl de juribus 
suis declarationenl et professionenl ipsi_,nct existinlant ef '"0- 
cant ecclesiastici vigoris ct sacerdutali
 allimi cxcmplum. Pndr 
citata epistola schismaticaln rcvera doctrÌnan1 exprÎInit ac 
profitetur. 
DOCU
IENTU
[ XX. - Quid senserit, lice! e protestlllHicll seeta, 
Leibllitz. - (( Plusieurs É\'èques de France aY3nt abandonné 
les droits et lihertés de leurs Églises par une cumplaisancp 
peu digne de lcur caractère, Ie Pape qui ycille pour tontes 
les Églises a eu ùroit de s'y opposer. La régalc cst une charge 
imposée à quelques Églises par la connh'cllce ou par la con- 
cession expresse. Le roi très-chréticn delnandc impéricu- 
sen1ent qu'on l'étende aux Égliscs qui en ont été jusqu'ici 
exenlptes; Ie Pape Ie refuse. Pent-on l'accuser pour ceia 
d'être l"ennen1Î de la France? Le roi très-chrétien, pour se 
,'enger de lui, fait tenir une assemblée des députés du clergé, 
gens rntièremcnt dépendants dcs voIontés de la cour, qu i 
entreprennent de décider hardi[nClll les plus grandes ques- 
tions de l'infaillibilité du Pape et de Ia sup{1riorilé du concile, 
et tout cela sans cause et sans bc
oin, l'l!sprit de vengeance et 
de flalterie paraissant n1anifcsteulent dans les actions de ces 
instruments de la passion d'autrui. Le Pape, asant raison de 
ne pas souffrir qu'une poignéc d'Évêques dc cour entreprcn- 
nent sur les droits de l'Église générale, y oppose des censures 
et refuse des bulles à ceux qui y ont assisté. PC
lt-on dire 
que c'est une parti.alité? Pouvait-on llloins faire contre des 
ecclésiastiques insolents et désobéissants au dernier point, 
qui s'écartent de leur devoir lnalgré Ie serment formel de 
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l'ohéissance jUfée dans leur sacrc, lualgré toutes les appa- 
l'rnces de l'hlllnilité extéricure ct lllaigré lcs nICSUrf\S que des 
É\'êqucs, au jugement des protestants, de'Taient gardeI' avcc 
Ie Pape? )) (Remlll'lJlleS snr Ult mani teste (rançais, OEuvres de 
Leibni;:;, t. Ill) p. I :52, t
dition dc 
1. Foucher dc Careil), 
(( Un sc fcìchaiL de '.Oif ceUe inflexibililé tl'un Pape désin- 
tén)ss(
 (Innocent XI), it l'épreuve des pron1csscs ct des .Ine- 
naces, et ce caractèn
 de dl'uiture ct de sévérité était déjit haï 
en Francc. Ou "cut des EVlìque::; de cour qui sa, ent accorder 
les canons de l' Églisc avec ceux dc l'ursel1ul. On considère Ie 
Papc.conune Ie chef de ces ecclésiastiques opiniÙtres, qu'ou ap- 
pcllerait partout de') gens de bien, qui croicnt qu'il raut plu- 
tõt obéir it Dieu qu'aux hommes. On est accoulluné d'en"o
Tcr 
ces gens-Ht en prison; et, pour Ic'chef, 011 ,'a lui faire scntir 
ce que c'est que de choquer celui qui sc dit Ie fils aìné de 
l'Église )) (Ib ideln, p. 1 9Ù) . 
DOCU)IE
TV)[ XXr. - Testin10niunl Fenclonii de Gallicanorum 
pr
esuhull servilislTIo. - Sic habet ejus ad Ludovicum XIV 
cpistola: (( V ous avez un A.rchevèque cOITon1pu, scandaleux, 
incorrigible, faux, lnalin, artificieux, ennclni de toute ,'ertu, 
et qui fait gén1Ïr tous les gens de bien. Vous vous en accolnmo- 
ùez parce qll'il ne songe qu'Ü .'"OUS plaire par scs flatteries. II 
y a plus de viugt ans qU'Cll prostituant son honneur il jouit 
tIe yolre conJiancc
 Vous lui livrez des gens de hien, vous lui 
laissez t)Tanniser l'J
glise, et nul Prélat ,'crtucllX n'est traité 
aussi bien que lui. )) Quod hlec scripsel'it Fenelonius de Pa- 
risiensi Archicpiscopo de lIal'lay, omnino certum est 1. An vero 
ad rcgem cpistola ista Fcnclonii pervenerit haud ita liquet.- 
Anno 1705 ad fioll1311um Ponlificrm Inisit Fcnelonius relatio- 
nCln qU3Indanl sic inscriptam : JlemuriaZe a ðllllctiðsimo du- 
mino 110S(,.0 clam legendllm. Tn eo enUnICI'at non paucos GaHiæ 
Episcopos Jan
rnislllO faventes; et postea sic pergit : (( Ple- 
I'itjlle alii, inccl'ti ct llutluåntes, qllV(jllolibet rex se Illcllll{werit, 
cæco impetiL ""lillt... 
Yetlue ipsa dogmata aut adstrui aul rc- 


(1) De Archiepi
('.-Opo P.H'isiensi tit' Ibrlay, ,-ide lIotam ad calcem voluminis. 
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probari posse dictitant, lli.
i aspiret auLicæ ]wtestatis Gura. )) 
DOCf!tIE:.\TU}1 XXII.'-:' Teste d' A vl'igny in scripto Testamenl 
IJoliliqlle, cujus auctor reputahatur Colbert, nsserebatur : 
. (( Que les Archevêques de Paris et de ReilIls, qui présidèrent 
l'asselnblée (de -1 (82) n'lavaicnt pas de grands RrntÍmrnts rle 
religion; et les autres ßvèques étaient à peu près de Il1ême 
lrerppe, et si dévoués aux ,'olontés du roi, que s'il eÙt ,"oullt 
substituer l' Alcoran à la place rle 1'Évangilc, iis 'Y auraienf 
donné les B1ains aussitõt )) (\ ide Rel'ue des sciences ecclés"'l 
lomo XVI, p. 475). 
Simile judicitun occurrit in hoc carm"ine poetæ Clairalu- 
bauIt : 


Prélats, abbés, séparez-yous, 
Laissez un pen Rome et rÉglise! 
Un chacun se moque de \'ous, 
Et toute la cour YOUS nléprise. 
'[a foi, ron \'OtIS ferait, ayant qnïJ fut un an, 
Signer à rAlcoran! 
(1 la bibliothèque impériale de Paris, Reclleil manusc1'it 
de Clairamhault, tome II, p. 425.) 


DOCU
IENTUM XXIII, testans servilissi111u111 Bossuetii erga 
Parisirnsem Præsulem de HarIay, quem dignUlTI pronuntiayif 
Rossuetius cui conferatur, sicut perillustri Osio, In"c'ì?sidis l'OIl- 
dlio1"llm titlilus. - In
cr manuscripta Bibliothecæ Parisiensis 
(!uæ dicitur de l' Arsenal, extant, sub numero j 1 his') volu- 
tnina in-4 0 , referentia quid actum sit ill cOß1itiis cIeri nnno 
1680, 168'1 et 1682. Ibi porro, ton10 IV, p.25il ad 254:), 
sic legere est de conventu cieri, qui dici solei anni 1682, 
quamvis sub fÌnem anni 1681 inceptus fuerit : (( Le 50 uctobre 
(1681) 1'on s'asspmbla à huit heures du matin aux A ugus- 
tins, et on e!ltendit la lllesse selon la coutunle. Ensuitc 

I. l' Arche,'êque de Paris dit qu'il était à propos de procéder 
;'. l"éIection des officiers... 
J. de Bcsons rJÜJnma In province 
de Paris. 
l.l'Archcvêque dit qu'attendu l'i
luinente science el 
lrs rares qualitp.s qni SP. rrn('ontraient dans 'Igr J'Arrhpvêqn(' 
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de Reirns, son sentiu1ent était quïl fallait Ie supplier de 
,ollloir présidcl' Ü une assemblée de Iaquelle toute la France 
attendait de si grandps choses. Apl'èsque 
J. de Pariseut parlé, 
'f. rÉvêque de 'Jcau:\ ajouta que Ia province de Paris ne 
pou\'ait s'cll1pêcher de térI10igncr Ie désir qll' elle aurait que 
son Jl'chevêlJlle, qui (t déjlÌ dOllllé tant de preut'es de sa halite 
capacité, youlût bien se joindre à 
I. de HeinIs pour présider 

l une si illustre assenIblée, et qn'on pouvait lui donne,. juste- 
1tlellt Ie titre qll' on donnait autrefois all grand Osius, qu' on ap- 
1Jelait Ie llrésidellt des conciles. rrout Ie monde conclut dans la 
"uite qu'on prcndrait 'I. de Paris ct 
1. de Reims pour prr- 
sidents. )) 



 2, - Qui ad comitia cIeri anno 1682 convenere, non libere a clero, sed jussu 
regio electi sunt; ita ut conventus iste, neòum nationaIe concilium repræsen- 
t:n'erit, ne "erus quidem fuit cleri conventus, 


I. Attente perpendat lector quid de istiusmodi electione et 
dcputatione asseramus, videlicet : Deputandorum catalogus 
Parisiis excriptus est a lllinistris regiis et a rege approbatus. 
Et juxta hunc cataloguln uniuscujusque provinciæ eccle- 
siasticæ electoribus dcsignati sunt quos rex jubcbat depu- 
Inri. El ne forte aliquot clcctores secus suffragium emìttere 
audcrcnt, expcditæ sunt cpistolæ regiæ quæ \'ocabantur de 
cachet; id cst) quihus jubehatur elcctorcln, qui alios præter 
dcsignatos a rcge, ausus fuisset eligere, absque una processus 
fOrIna in carcerem exiliull1ve n1Îtti, !tenl formula procura- 
tionis, neputatis tradendæ, non a singularulll provinciarum 
rlero deliherata et concinnata, sed Parisiis exarata fnit a mi- 
nislt'is regiis, ct inùe ad singulas proyincias ecclesiasticas 
f.ransloissa; additQ jussu rcgio ut hæc et non alia procura- 
fionis sell l11andati forn1ula adhiberetur. In provincia tamen 
Rot hOlllagcnsi concessa cst levis unius phraseos imnlutatio. 
Sigillata"\ scilicet cpislolæ regia' (les lei Ires (](' cachet) non 
n13gis procurationem quam dcputatoruUl clectionem liberam 
rt
linquebant. IIær asserimus; ntpote quæ præcedentis para- 
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graphi dOCUlnentis plrnissinl{l cOllslaìlt. EtcniIU : 1 0 Ba
c 0111- 
nia evincit documentum IV, id cst epislola gubcl'natoris 
provinciæ Roulier ad ministrurll regiuln, uhi sir refcl'l dr 
Cardinali Grirnaldi, Aqucnsi Archicpiscopo: (( 1\1. lr Cardi- 
nal, passant cnsuite à ce qui rcgarùe l' assenlLlée du IIlUi
 
fl'octohrc pror.hain, a dit qu'illlC la cro
rait pas Ulgitiule... 
Qu'elle He passcra jalnais que pour un conciliahulc, au- 
quel les bons prélals de Franee se gardcront hien rl'assis- 
ieI', apprcnant d'aillcurs qu'i! y a des lelires de (acltet qui 
ont 11ulrqué les déJ1ll1és qui dOlvellt être choisis dlllls.les ([Lllres 
provinces; cc qu'il a répété plusicurs fois pour connaìtrc si jc 
n'ayais pas reçu quclquc chose dc srluhlablc Ü son égard, En 
ce qui est de la procuration, M. lr Cardinal a dit qu'il était 
étrange qu'on cnvoy
t un modèle de crtte qualilé, et qu'on 
voulût prescl'ire 1l011-seulemellt quels seraiellt Ie,'; députés de 
chaqlle province, l1lais encore ce que dil'aiellt les dé}mtés; que 
c' elllit óter la liberté de toute l1zanière... Son Én1Ïnencc a fe- 
pris la désignat ion des òéputés conuue chose toute odieuse... 
J e n'ai pas jugÓ qu ïl (zit eucore temps de nl' oltvl'ir Slir les 01'- 
cires que j'ai ref liS lÌ ce sujet, rrmrttaHt à Ie faire lors de r as- 
senlblce de la proyince. )) Igitur habehat et ipse Roulil-'l' ejus- 
lnodi jussa regia (des let tres òe cactlct) dcputandos et procll- 
rationis forn1ulalH præ
cribentia. Et Carùinali Archiepiscopo 
Aquensi apprilnr BohlIn crat sin1Ïlia jussa rcgia ad olnnr
 
alias provincias ccciesiast icas translnissa. Aut henticulll pro 1'- 
sus hoece doclunenhlnl, CUIU extet in BiJJliotheca inlpel'iali 
Pal'isipnsi, inter Inanuscripta pl'ccnraturis generalis de Har- 
lay (1nanllsc. '178, pièce 26), et priora vcrba, letll'e de !JI. ROlt- 
lier ipsiusnlet dic!i de IIal'lay Inanu fuerint cxarata, - 2 0 hIrlu 
constat e docluncnlo V, ubi dicitur dc pcractis in nnaquaqur 
provincia depntalionibus : qll' un n'y a en allClille liberté pOllr 
Ie choix des dép"tés et ]10111' les clauses et conditions de leurs 
IJ1'ocLlralÏolls. EquidcIU i
tud docunlcnhllu, intcr lllanuslTipta 
lninistri Colbert repertulll, remansil anonyul1ull. CUlll vero 
exaratum fuerit adhnc durante eOI1,'cnln anni 1682 (ut f\X 
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tcnorc CUllstat) et aUClllplalu OUlllClll liherlateul alque anix
lIn 
Parisiis Patri
 Cedes pl'olcsLaLioncll1 l'cferat tauquaul fat:ta 
nolorictatis puLlicæ, in pl'oLationenl lllCl'ito adducitur. Auc- .. 
lor cuiln, quicUnH)Ue is fnerit, {alia sic asserCl'e non ausus 
rUi

èt, -.;i ,'cl in duhiulll l'c\'ocal'i potuisscllt. - 3 0 Defuissc 
(lIIlIH
11l pl'orsl1s Iiberlatelll quoad ueputatol'urn clcctionclll r1 
(lllUad l'fucuratorilllll IHiJndatuln, lestanlur insuper doell- 
Illcnta YI et YII pl'a
t:edelltis paragraphi. 
U. Ergo COI1,-cntus anni lü
2 non fuit t:Ullvelltu
 l'epræ- 
selltalLð cOllcililUn llatiollllle, prout i'rautlulcnter ct Inenùa- 
citpl' ,'ocatus fuÌL. - Equidell1 in forlnula procurationis ad 
singulas pro\'incias, ut dietuill est, jussu l'egis n1Ïssa ct inl- 
po
ita, rlrcoratus r
l hie con\"entns islo nOlnine, (( asselnhlée 
génerale ext raordinfl ire du elergé, représelltant Ie cOllcile na- 
tional)) (,-ide Procès-verballx des (ll\se1nb/ées du clergé, 1. V, 
p. 205 des Pièl'es justificatil'es). Sed hoc Inendaeiter ct frau- 
dnlentcr llictllln. Etcniln, -1 0 istr eonvrntus nequaqu31n fuit 
('()llcilillm llatiollale. ...\d yerUl1l quippr natioTIale conciliunl rc- 
quiritur illiprilllis cOIl,'ocatio per lcgitiñlarn auctoritatenl 
ÜH'ta, id cst, per SUlllIl1Ulll Poutificenl, aut, ipso annuente, 
per prilnatclll cui COlupctat jurisdictio in Olllnes alicujus regni 
diæt'l'ses. Convcntus ,"cro tllllli 1682 ('oact liS est, non aucto- 
rilatt' erclesiastica, sed jussu regis, prout ingenue declara- 
furlJ ('st in ipsa celehl'i quatuor articul\)l'UJll declaratione, his 
,-erbis: (( 1'\os \rrhicpiscopi ct Episcopi Parisiis 1uaudato regia 
congregaLi. )) Insuper ad conslituenùunl ,'erum natiollale con- 

ilitllH, rcquiritul' ut omnes rpglli præsules ,'ocentuf, ut om- 
lies qui interesse \"olucl'illl aùnÜt1anlur, iUIO ut 01nllr:S si, r 
per se, si\'c pCl' procuratOI'CIH adcs.;c tencan t ur. A:st in eon- 
,"utu anni lû82, duo tantulll ex unafjuaqur provincifl antis- 
titc
 a l't'gf' dcsignat i ade
se. pohlf'l'uut. Cæteri n('c ,ucali 
SUB l, nee ad III is..i fu i::'
cnt. Igi t UI' luce 11IL'l'i.l iana clariu
 cst 
COI1\'cnÌluH cIeri Gallicalli allllO 1 ()8
 non fui
sc nationale 
concilill1U, Id apprilllr scichant \"iri aulici; et ideo non ausi 
hane l1rwHulnal ÍOtlèlH \1SUrpal'c, (li
el'ullt dUlnlaxaL ah isto 


, 
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conventu nationale COllcilillm repræseuta7'i. At 2 0 id pariter 
falsum, nec nisi ad decipiendos incautos fraudu'cnter inven- 
ttun. Naln de natura concilii est ut ncqucaL repræsentari a1. 
aliqua coadunationc, nisi ista coadunatio sit ips31nc1 verc rl 
proprie concilium. Sic, vcrbi gratia, concilinln æCllmeniclim 
rcpræsentari uequit ab aliqua Episcoporum coadunatione, 
nisi hæc Episcoporuln congregatio sit et constiluat yerUll1 
concilium æcumenicum. Item Episcopi adunati nequeunf 
representare concilium pro'l'inciale, nisi hfec ipsorum adu- 
na110 sit verum provinciale conciliuln. Et pariter ut aliquis 
Episcoporum conventus repræsentet concilium nationale, Offi- 
nino requiritur ut iste convent us sit et constitual verum na- 
tionale concilium. Recte quidem dici potest alicujus pro- 
vinciæ popululn repræsentari a deputatis quos iste populus 
elegerit et quibus mandatum procuralorium dederit. Hen] 
recte dicitur a concilio æcumeniro Ecclesiam universalem re- 
pl'æsentari, eo quod constet concilium æculnenicum univcrsis 
nlundi Episcopis, aut eorum procuratoribus, et unusquisque 
Episcopus, quatenus Pastor, gregenl SUUIIl jure divino et 
nLsque una deputatione, rcpræscnlet. 6\1 prorsus repugnat 
l'epræselltari conciliunl ab aliqua coadunatione quæ conci-. 
lium non sit. Cunl ergo conventus anni 1682, nequaquam 
fnerit cone-ilium nationale, falso dictus fuit représentallt Ie 
cOllcile national. Qui error cum nrqucat aulicorlun ignorantiæ 
trihui, dicendum cst adhibitam erroneam forlllulam ut dictus 
conventus majorem apud vulgus auctoritatem conscqueretur, 
fraudulenter scilicet et mendaciter. 
III. Ergo conventus anni 1682 non fuit verus cleri con- 
1'entllS, et a fortiori non fuit conventus repræsentalls Eccle- 
sialll Gallicaualn, sed fuit dumtaxat, prout asscruil protes- 
tans Leibnitz, 1l1le J1oi!Jnée d' Évêqlles de COlLr... inso/ents et 
désobélssants (erga Sun1lnum Pontificcn1) an dernier point. - 
Equiden1 illius conventus antistites, in ipso crlebris suæ de- 
clarationis exordio
 sic asserunt: (( Nos Archiepiscopi et Epis- 
ropi, Parisiis mandato regio congregati, Ecclesialn Gallicanam 
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re/Wél'.c:entantes. )) At nequc Gallicananl Ecclesiam rcpræsen- 
farunt, nee eoruln roadunatio fuit vcrus cleri COnlJentliS. 1\"3111 
COI1\'cntus illos qui cleri vocahantur, con
titucbant illi antis- 
tites et alii clcrici quos singuJarul11 pro\'inciaruln ecclesia
ti- 
carlinI c[erus eligebat ct dcputaLat, ct quibus per procurato- 
I'iuln Inandafun1 facultatem tribuebat certa negotia certo 
IHOdo tractandi ct cxpeòiendi. Et solebant sic depulari ex 
l1naquaque provincia Episcopi duo, CUIH duobus aliis ex in- 
feriori ordine clericis. Isti nelnpc comitia seu vcros convcntu
 
cleri. constituebant. Porro conventus anni 1682 constabaf 
quidem duobus ex unaquaque provincia præsulibus ef duo- 
hus 
ecllndi ordinis. ..\gf istos omncs elegerat et tlcputari 
jusserat rex. Nulla scilicet, ut supra vidin1us, relicla liberta
 
ll11iuscujusque pro\'inciæ clcro, quoad elcctionen1 et procura- 
tionen}. Igi
ur fal
uln rrol'sus cst, istos dcputatos cIeri depll- 
l((t08 fuisse. _\c proindc rOl1ventus e
 ips is conflatus nequa- 
(luan1 fuit cleri COllVelltll.
. Fuit dumtaxat, ut asserit protcslans 
tcibnitz, tine poignée c!' Él'êqlles de COlU'... 11lso1ellts et tléso- 
héissants (à l'égard du Pape) all clernie,. poillt. (( Quid cnim 
cst iste conventus (aicbat Tnnocentio Papic XI ,-icarius capi- 
tnlaris Apalllieusis Cerles) taln frauflulcntcr tantolluC' on]- 
nino1 canonUl1l contclnptu coaclns, tan1 sccnica pompa ha- 
hilus, tani aulæ studiis addictus.,., taIn proditoric regaliæ 
ronsrnticns, farn iuanitpr vobis scribcns, taul tlenique cIeri 
f;allicani antiqui.l' gloriæ ac in sanClain Sede[n observantiæ 
ilnmeloor, quid, inqualn, est iste conventus, quam Ecclesiæ 
nlagnifica supplantatio?)) (Epist. 13 aprilis 16
2, apud Sfon- 
drat., Gallia L'indicata, p, :)30. Sainl-Gall, t 702). 



 3 - Episcopi et :llii quihus conflatus est convcntus anni 16 2, ,"ariig ex 
capitibus {'xcludi debuissent. 


Exr.lusionis cansæ, aliæ generales seu on1nibus COlllillunes" 
part icularrs aliæ. 
1 0 Exclndrndi onlne
 erant, ex co quod non fuisscnt libere a 
drl'o clt'cti ac deplltati, prout constat PX 
uprriori pnragrapho, 
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2 0 Abstinerr onlnes, debuissent, ex eo quod ageretur lie 
celebrando convcntu 1'epræselltunte conciliunl natiollale.-Naul 
in procurationibus quarum formuhnn gubernium præscrip- 
serat, et quæ deputatis a clero (id est, designatis a rege) 
traditæ sunt, expressc nuncupatur conventus ille, assemblée 
géllél'ale e.rtl'llordillaire dlt cleryé, l'epl'éSelltallt Ie cOllcile na- 
tional, (quod., ide Pr'ocès-verballx ell{ clergé, t. V, p. 205 des 
Pièces just; ficatives). Igitur qui ad ista con1Ïtia con \"eneru nt, 
in hunr finen1 con,.cncre ut conci/iam ]la/zonale cclebrarenl. 
Porro legitinlUlll esse nequit cOllciliulll nationale, nisi inler- 
yeniat Romani Pontificis auctoritas, ac nisi rite yocatis oct 
admissis on1nibus Episcopis. Si secus fiat, non est nationale 
ronciliunl, sed Iatrociniul1l. Jam ycro ad conyentum illUII1 
anni lß82, non YGcaIi OHInes Galliaruln Episcopi, non ad- 
11lissi Olnncs, non a prin1ale et ROlllani Puntificis auctoritate , 
facta indictio el adunaLio; sed ex unaquaque pl'o,'incia cccIe- 
siastica duo dlllntaxat Episcopi ct duo clerici, a rcge desi- 
gnati, jussu regio con,.enerunt. Proindr cætus ille, utpotr 
qui non adunahatur tanquan1 solitus conventus cIeri Galli- 
cani, sed tanquanl condlillm Ilotivllale, et ut conciliulll natio- 
Hale ageret, fuit olnnino anti-canonicus. 
ulli ergo sic depu- 
tatorunl fas fuit talclll con,"entull1 celebrarc. Pnusquisque 
scilicet, vcl ex hoc quod non protesfatus sit contra præten- 
siollcln illan1 llatiollllle conciliu1n 1'epræselltalldi, intrusionis 
et violatæ legis ecclesiasticæ reUIn sc fccit, ac prævarica- 
torelll . 
50 Itell1 ahstinere olnnes deh l 1Ïssent ex eo quod agerctur 
de judicandis callsis 1najoriblls, Sedi Apostolicæ reservatis, 
prout erat cau
a regaliæ, et quæstiones de potestate Ron1ani 
Pontificis. Dcbebant nelnpe incoillpetentianl sualll quoad tulia 
negotia in procuralionibus designata declarare. Quod curn 
non fecerint, ex isto etialll capite intrusi ac prævaricatores 
extitere, Intrusi, inqualll; quia sihi potestatclll usurparunt 
legitiu1i cætus, cui con1peteret de causis ejusmodi deliberare 
ac pronuntiare. 
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1- 0 Inlo nce ipsalu prOl:Ul'atiOJlClll al'('.eptarc potuerunl nisí 
SUlnmæ pr:p\arieationis sesr rcns facicudo. Nan1 in ca pro- 
furationc, jussu ..cgis injullcta, dcputatis conferchatnr charge 
et malldemenl eX]JrÌ!s d'employer toutes les 1.'nies cOlwenables 
]Jollr repnrer les cUlltral'flltivlls qui Ollt été cfnnmises par la 
rOllr de Rome aux décrets lilt concordat. Tale Inandalum ae- 
ccptando, hoc ipso rCUln ccrlo supponcLanL ß(UUallUll1 Pon- 
t i fi(,PIll, ct sihi jus t ri buchaJlt i PSUBI j udicandi ct cOlldcln- 
nandi, Qu:p præslllnptio SUIllIna sanc præv:1l'icatio fnit. 
50 Exelndi dehllit conycntus pra'scs ..\l'chiepiscopus Pari- 
SiCIlSis de I1arlay, Ill' rorrt judex in propria causa. Quod cnilll 
crga H10niales de Charonna hUrl injuste ae scalldalo
e pcrc- 
gCl'at, duo Innocelllii Papa' XI hl'c\"la eondcUlnaVel'ant, si- 
gÙificata injustitialll corrigcndi oLligationc. Id ægrc frrebat. 
CælCl'UIli in isto Ilegulio perperalll cgissc, non ROlllanUll1 
Pontificcnl, sed gubcrniuu1 ct Parisiensen1 PræsulcIH, confes- 
sus rst Gallicani s
'stenlatis tcnacissinlus FlcurI, prout con- 
stat g 1, docluncnto II, Porro in conventu anni '16
2 actull1 est 
de isto negolio, intervenientp Archirpiscopo de I1arlay, non 
tanquall1 Inclnbro dUl11taxat, sed tanquaIll pr
{'sidc, Sane cunl 
infrnsus Runlano Puntifici legitinlc præsunleret ur, non debuit 
pro tl'ihunali sedere, in cau
a ejusdC]}l Rvnlani Pontificis. 
E
rludcndus iJlsU per vh inlpudic it iarunl suarUUl llo1orieta- 
tCIIl et 
candalulll. Pudet dOel1HlcIlta hie rongerere quæ 
cffrcucllJ l}erdili hlljUS \"iri In
l
rialll fe:stautur. Ad Fenelouii 
tcstinlonium (
 t, doeuluenhull XXI) lectorelll ren1ÍttÏ1uus, 
Hcenon ad nolam ad caleeul voltuuini:s positalu. 
6 0 Excluc1i dcbueruut dcputali secundi Ordinis COlJuelin, 
Chél'OIl et Courcicr, CUIH notoriclatis publicæ fOl'cl cos procu- 
rantc Arehicpiscopo de lIarlaj elcctos fuissc, et cidcln .Archi- 
epi...copo ser\"ilitcr addiclos, Causa cxclusionis Archiepiseopi 
ctialll quoad islos ,'alcbat. 
7 0 Excludi debuerunl tres 
\nl istites de Colbert, videlicet, 
Coadjutor llothol11agensis, Episcopus )lontalhanensis et Epis- 
copus .Antissiodorcnsis; quorul11 Ulll1:S filiu
 Hlinistri Co]bc-l'(, 
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alii '"ero proxiIne consanguinei. Judicandunl enim erat inter 
Papam et regem; seu, quod ideln est, inter Pap am et mini
- 
trum Colbert. Proinde Inerito suspecti et excIudcndi ires Au- 
tistites Colbert. 
8 0 Excludendus ex sin}ili causa Rhelnensis Archiepiscopus, 
utpote filius n1Ïnistri Le Tellier. 
9 0 Excludendus deputatus secundi Ordinis Gerbais, de quo 
sic in diario ['Ami de la religion (19 sept. 182g, tom. XXiX, 
p. 165) : (( On remarque, parmi les députés, Jean Gcrbais, 
docteur de Sorbonne et auteur d'un traitè lalin de Callsi:) 
lluljoriblts, qu'Innocent Xl avait condamné par un bref du 
-18 décembre de l' année précédente. L' assembléc devait aussi 
s'occuper de cette affaire, oÙ Gerbais était partie intéressée. )) 
10 0 Excludcndus de Cosnac, utpote qui pron1Ïserat se judi- 
caturum prout vellet rex ct sibi significaret Archiepiscopus 
tIe Harlay (vide documcntum VI). Judex enim qui, nondulll 
cognita causa, pronlittit se in favorem unius partis judicatu- 
rum, nIerito ab altera parte recusari potest; iUI0 et depositio- 
nis pæna plcctendus est, 
11 0 Excludendi eadenI de causa alii quos certum erat (siyc 
ex eorum pron1Ïssione sive aliter) judicaturos juxta regis pIa. 
citum; id est, excludendi hac de causa on1nes. Nam omnes 
suam electionp,m et deputationem regi debuerunt, prout con- 
stat præccdenti paragrapho. Porro quos admisit rex \cl certo 
noscebantur placitis ipsius adhæsuri; vel, si hæc corun1 dis- 
positio non certa onlnino, quoad aliquos fuerit, ab istis ,pos- 
tulata est promissio de ferenda sententia quæ regi placeret, 
prout actun1 fuerat cum Episcopo de Cosnac. 
Jam lectoris judicium sit quanti valeat taliu111 ,.irorunl auc- 
toritas. Impudicitia celebrelll præsidelu, id est Parìsiensenl 
archiepiscopum de Harlay, vocabat Bossuetius un valet; ct ei 
nihilominus omnes, non excepto llossuetio, serviliter obse- 
qucbantur; et in encyclica sua epistola, omnes talem præ- 
sidem sic laudabant : (( Spiritus. sancti gratiam et auxilium 
communibus votis, sacrificante illustrissimo Parisiensi Archi- 
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episcopo, nostro llignissimo præside, in,'ocavimus.)) Hor 
rccte dichln1: Dignissirnus rerera talis conciliabuli præses! 
.1ignissiJl1unl tali præside cOllciliahulum f 
.. . 


5 
. - In regaliæ nflgotiu enormis ac manifesta fuit I)ræsulum conventu
 
HnJli 16Rt pr
varicalio, 


Decilno tcrtio sæculo pa
sim illValesccre cæperat abusu
 
quidarn, l'eY{lliæ nomine' dccoratus, Reges nelIlpe sihi aSSUßle- 
bant aliquarulll vacalltiunl episcopaliulH scdium provcntus; 
ilnnlo el confcrcbant bcneLìcia silnplicia, quæ conferre poterant, 
dunl 'Vi,.erent, earlllndcHl scdiulTI Episcopi. Dc quo abusu 
exlirpando actum est in concilio æcumenico Lugdunensi, 
anno 1274. Visum autcn1 PalriLus, ob lClnporunl difficullatcs, 
ad rigorclll non pl'ocedere, scd potius tenJpCralllcnto uti. Qua- 
propter prætcnsllill istud jus regaliæ concesserunt regibus 
(sicque lcgitinlum in posterum effecerunt) quoad inns dum- 
taxat diæceses in quibus rcgcs jus istud janl excrcere consuevc- 
rant. Siroul vero ne ad cætcras diæceses extendcrctur districte 
prohibuerunt sub eXCOITInlUnicatioue ipso facto incurrenda. 
Ex tunc usque ad Ludovicum XIY, res indubilata fuit apud 
viros ccciesiaslicos ac Episcopos cliam Galliæ omnes, exten- 
sioncm rcgaliæ ad aliquam ali
nl diæcesim, ruanifestissimum 
furtum esse ac sacrilcgium, nccnon anathcrnate attingi quos- 
libet istiuSIIJodi attcntati auctores ac fautores. Quodque ita 
sCHfienduHl sit, videri polest luce meridiana elarius proba- 
tUITI a Cardinale Sfondrato in sua Gallia vindicata. Locunl 
dunltaxat citabimus in quo laudalus Cardinalis documcnlis 
demonstral qua constantia Episcopi Galliæ senlper, ante Lu- 
doyicunl XIV, obstitcrint istiuSlllOdi jùris regaliæ e
tcnsioni, 
ad quanl altcntandaUl viri aulici, parlamentorun1 præsertilu 
adyocati magistl'atusquc, regenl Ílnpcllere identidclll cona- 
bantur. 
(( Anno 1274, conciliulll Lugduncnsc, cujus Galliæ Episcopi 
lnagna pars erant, I'rgaliam extendi ,.ctuit. Idemque rcgis 
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christianissilni Philippi audacis oratores 
èn
Uerl1nt. Iron, ut 
fatetur Guillehnus Durandus, testis oeulatus, quiquc canones 
concilii pCl'texrba1, hoc ipslun ùeerehHll ad chllnores ]J1'ælllto- 
runt F1'([llciæ proUlulgallt111 est. Kohi5CUIll ergo Lunc Gallia SCll- 
tiebat. 
(( ABIlO .J 502, I)]Ülippus Pulcher juhel rcgalialYl ad ali{Jluls 
tantuIll Eeclesias, el uhi hactenu8 eOnSlll'l'erat. pcrLinere. 
(( Anno 150,
, Philippus Valesius in sua Philippina COJJsti- 
tutione regali
lln non ab olllnibus Ectlesiis exigi \ult, seù ah 
iis tantull1 quæ juri 1'eyaliæ SllbSllllt. EodclU HIOdu loquitur 
constjtutio, Dum EpisfOpllS; ct codex de antiquis Jßoribus Gal- 
liæ (I'Ånclen cOlltllmier de France, 1. Ill) : non omnes episco- 
patlls juri 1'egllliæ sllbdllntll1'. 
(( .Anno circitcr 1 
OO, cclehl'is ilIa constitulio edita cst, 
cujus inititul1 est Dominus reJ', in qua index oll1niulll cpis- 
copatuum eontcxitul', in quihus l'cgaliæ locus est, auf non 
est, ibi : Dominus 1'ex prout constat per 11lltif}lla sr1'Ïpta cameræ, 
eonsllerit copere reyalillln, C1l1H 'l.'Clcaverit, ill prodnciis qllæ se- 
qllllntZtt : in tota provincia Senonellsi, ele... Exceptis diæcesi 
Antisiodol'ensi, Cameraeensi j Lemovicellsi, Calhllreellsi, Ruthe- 
?lensi, Albiellsi, lUi matensi, Jlacl oriênsi, Tl'ecorellsi, Allxitanensi, 
Arelatensi, et fota lingull ocÓtalla. Evidens ergo est ad aliqua 
tantuIl1 Galliæ Ioea regaliaul fuiss
 rcsLrictan1. . 
(( Anno 1452, alia conslitutio seu dcsignatio edita est Eccle- 
siarum rpgaliæ subjectaruln, cui lilulus, Ecclesiæ eaclentes ill 
reyalia1n; ct habctur in regesto rationulll Camcræ Parisiensis, 
continetque triginta diæceseon nonlÌna, intcr qua' nulla pc- 
nitus Ecelcsia provinciarum Aquitaniæ, Septirnauiæ, Proyin
 
ciæ pt Delphinatus. Supponit ergo has esse exen1ptas. 
(( Anno 'Í 499, Ludo,"ic1.1S XII pl'ohibet sub pæna sacrilegii 
ne officiales regii in eos Archiepiscopalus aut Episeopatus re- 
galianl inducant, in quihus hactenus ea rep'i non cOlllpetebat. 
(( Anno 1585, CUln Pibracus, celebri
 ad,'ocatus, contcnderet 
l'egaliam toto regno extendi, reclamaycl'unt Ecclesiæ Gallicanæ 
deputati, et Uenrico III dClllonstrarunl, Ecclesias, non SOIUlll 
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qua-' titulo oncroso, sed etiaIn quæ a telnporc 1l1cffioriam ho- 
JUiUHHI c"\.ceòcnte, lihcrtaleln sualu posscdissent, regalia 
cXclnptas es
('. 
(( Anno I nou, CUlll canldeln rrgalia' c
tensionerll regii advo.. 
cali ul'gerent, ad qUt'rrlas E('clesit() Gallu.:aIlLP HenricHs IV 
('di \it : Sure melitis 11011 esse, 1ft ultra 11lorem rect'ptanl'1llf hac- 
t enll.') COllSlIetlidinem re[Ja lia e J'telld at Ul'. 
(( \nllO I GOS, 3(h"ocato 
eryino c::nndcHl l'egaliæ ad Olnncs 
ecdcsias c\.tensiOllCII1 l1rgente, a rle1'o Grtllicano rf'pctitæ quc- 
rclæ, suas iuul1unitatcs Ininui chuualllc. Et Ilcnricus supcr- 
scùcri jussil, causalnque ad se 3\"ocavit. 
(( 
\nno I G3
, s
-ndicus Ecclesiarull1 Xarbonensis ct Tolo- 
sana' scnatni regio titulos et docuBlcnta cxhiLcl, ùb quæ in 
ras Ecclcsia" BUnUln esse l'cgaliæ locum contcndehat; protes- 
tatus tamen, ne hie actus, et ahundans nce necessaria pro- 
hatio, ulhlln iis Ecclesiis præjndiciul1l affcrret, 
(( ..\ nno 1 G55 J in c0l11iliis cIeri gcneralibus, Bosquetus Gla- 
nensis Episcopus, el :\Iarca Archiepiscopus Tolosanus, coraln 
)[azarino Cardinali cleganter solideque cxemptionem Eccle- 
siaruIll 
eptimaniæ aliarumque, et nomine clcri Gallicani, 
prosccuti sunt. 
(( Anno 1670, in l'ontitiis cIeri, .\rchicpiscopus IIehrolna- 
llcnsis pro cadell I a regålia cÅelnptione insigniter diffu
cquc 
perora\'it; ejusque dl' hac rc disscrtatio in cIeri archi,-ia rc- 
posita cst. 
(( Anno 1682, illi ipsi qui regaliæ subscripserunt, in littc- 
ris ad Innocentiulll Pontificelll datis, profitentur : Se timol'e 
adactos. lle imperium et sacerdotiunt collidel'entlll', mllltnl'um- 
que malol'um quæ ill Ecc/esiam et I'empublica,n cOllseqlli posselll, 
jure sno l'essls,.,e, et illud ill I'egem cOlltlilisse. Fatcntnr ergo, 
jus pl'rcipicndi fructus ,-acant ÍUln Ecclcsiarlun, conferclldiqne 
JJcncficia, ad clcruln, non ad regenl pcrtinere, 
\lioquill quo- 
rnodu ceùerct clerll
 quod ad eUlll non perl inehat? Qnol11odo 
in reg-clIl transferret quod alias ad regeln spectaret? 
(( Ðcnique in hanc nostralll scntentiam omnes fere Galliæ 
II, 4 
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jurisconsulti conveniunt, yideliret : Gille Ie 
Iaistre, Glossa in 
pragmaticam sanctioneln, Duarin de Grassalis, Probus, Chop- 
pinus, Carondas, Rebuffus, Pasquier, Ossatus Cardinalis, 
l\Iarca Archiepiscopus Parisiensis, Bosquet, etc. )) (Cardinalis 
Sfondratus, Gallia 1'illdicata, pagina J50, editio Sancti Galli, 
1702) . 
Cum Ludoyicus XIV regaliam ad diæceses 011111CS extendi de- 
crevisset, visa cst ill Galliis huc usque inautlita Episeoporulu 
prmvaricatio. Eteniln a deceSSOrUlll suorUln, qui ejusll10di 
attentato sClnpcr ohstiterant, tramite deelinantes, regio de- 
creto sese acconunodarunt ac sublniserunt onJnes diæceseon 
a regalia exenlptarum Episcopi, duohus dluntaxat exceptis, 
Aleetensi yidclicet ct .A pan1Ïensi. Iuuno in cOluitiis cIeri 
anni 1682, ausi sunt Gallicani Episcopi,jus istudregaliæquoad 
dictas omnes diæceses in regent (ut ipsi dixerunt) lralls{erre. 
Quasi penes ipsos potestas fuerillegeln universalcm Ecelesiæ, 
decretum scilicet æeuDlenici eoncilii abrogandi, et de pro- 
,-entibus et jUl'ibus Ecclesiarulll in favoren1 regis disponendi! 
Et notefur ejusulodi supra canones potestateln, qualll sibi 
usurpabat istud aulicorum conventiculunl, ab ipso Sedi apos- 
lolicæ denegataul fuisse in sua quatuor articulorunl deela- 
ratione. 
Manifesta sane prævarieatio. Eteniu1 1 0 Etiaillsi Galliarulll 
Episcopi omnes Icgitin1c in concilium nationale convenissent, 
nullatenus penes ipsos fuissct potestas regi cOllcedendi jus re- 
galiæ in diæceses huic juri non obnoxias. Hane quippe dicti 
juris ad alias diæceses extenSiJnelH suh exeoffilllunicationc 
ipso factu incurrenda prohiburrat conciliunl æcu1l1cnicun1. 
Ac pr-oinde ad abrogalldaul ,-el inlnlutandaU1 ealndcn1 prohibi- 
tioneln, necessaria erat æqualis, id est, 
el alterius æCUlne- 
nici coneilii, ,'cl Romani Pontificis, auctoritas; non autem iLl 
va]ide poterat conciliun1 nationale. Porro coycntus anni '1 ß82 
nc fuiL quidem nationale conciliulll, Ílno nee ,-crus cI,eri Gal- . 
licani conventns, ut probatuln cst supra (paragrapho 2). Igi- , 
tUI' iste COll,'entus regi coneedendo ejusrnodi regaliæ extcn- 
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SiOnCIJl, nOIl ÎIHpcdi\"Íl quill Itæc ex.lcnsio fueril (urtum; sed 
coopcrat ionc sua hujusce furti se COlllplicenl fecit. - 2 0 Cunt 
3utCIU agcl'clur de honis ccciesiasticis, furlulll isluù fuit si- 
Iuul sacrileyillm, - jO Dccreti, quo æCllll1cnica synodus dictaul 
cxtcllsionen1 prohiburrat, ahl'ogaLionCl1l attenlando, supre- 
Inan1 ill Ecclesia auctoritateul sibi usurpa\"it convcnius anni 
,1ü

; illtl'llSIOlle scilicct luanifcsta et qua nlajor esse ncquit. 
- 4 0 Sir llccerncndo quoad l'rgalia' negotiun1, ROlnano Pon- 
tifici contrarium præcipicnti pahun rcstitit et ohedientianl 
dcncga,"it, ac proinde schis1natis sc "CUlll fecit. - 50 Prælati 
et alii quibus constabat con,-entus, quique unallilnes fuerunt 
in concedcnda cx.tcnsione regali
r', hoc ipso excommunicatio- 
llenl a concilio æcul11cnico Lugdunensi statutam ccrto incur- 
rcrunt. Dp quo ipsos cOllllnonuit SUInlllUS Pontifex, ut con- 
scientiæ suæ cOllsnlcrcllt. ..\t censuranl et Pontificis monita 
nihili feccl'unt, non sine lugendo sane scandalo, 
Objicies. - Persuaderi hOlninihus nequit errasse viros tanta 
tloctrina ct virtute præcipuos. 
Respondeo 10: Cum Cardinali Sfondrat : (( )Iirun1 non est 
illic errorcm fuisse, uhi alios odiuI11 et yindicta, alios spes et 
cupiditas, Oll1nes ,"ero luetus urgehat. Quanti Osius, Tertul- 
lianus, tucifcr, Origenes Patrcsqur Arinlinenses ,"iri? Et hi 
taillen iisdclll causis ceciderc, Etiau1 anp-clos subvcrtit fastus 
et ælnulatio. Quod si ùuruuI creJituque difficile tibi "idctur 
aliquot GaUiæ Episcopos errasse, at Inihi IllUltO durius cr- 
rasse conciliun1 tugdunense, lllÍUe infulis frequens, ct CUIlI 
iUo quadringentos fere annos crrasse Ecclrsiarn GaUicananl, 
quæ in hæc usque tClnpora rrgalialn negavit }Ju

e dilafari. 
Yanitas cnilll et fncus es1 ClBll dirunt Gallicallanl Ecclesianl 
rcgalia
 sutrragari. hno nulla 111agis ohuixa cst; nee olinl tan- 
turn, sed ('tialll hac lClnpcsLalc ut injustaIH all1o\"it )) (Gal/ia 
l'llldicata, p. L,i0, S,-Galli, 170
). 
Respolldeo 2" : Falso prorsus cxtollilul' ejusll10di lirorulll 
"irlus, pietas, 1l10l'UIll illtcgritas, prout constat doculncnti
 
paragrapho I deduclis. Quibus adùcl'e juyal 
equcns : (( En- 
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tr'autres occasions, dans cette assenlblée du clcrgé qui sc fit 
pour les droits de Ia régalc, il n'y cut que lui (Episcopus La- 
vardin), MpT de Grcnohle et un troisiènle, à consrrver les rlroits 
du Pape. QUllnd Ie l'oi sut la conduitr tIu clergé, il dit: Il 
n' a pas tel1lllÌ ces 1rzessÎeu1's que je n' aie pl'is le turbon. J e n' ai 
que t1'ois Évèqlles clans mon royaume, parlant de ces trois-ci 1 )) 
(Registres Inanuscrils des religiruses de l'hôpital de Saint- 
Ives de RCIlIlCS, cités par D. Piolin, Histoire ele l' Église dll Jlans, 
1. VI, p. 358). Dc doctrina si quæstio sit, fuit hæc cnorn1iter 
erronea et aperte schisluatica. 
Immo plerique, ut ,'idere est sequenti l)aragrapho, nOli 
juxta, sed contra proprian1 suanl doctrinaln et conscientianl 
opinati sunt. Id recens dluntaxat compertum ex ignotis huc 
usque 11lanuscriptis. Quæ si Cardinali Sfondrato innotuis- 
sent, acriori sane stylo respondissct ad objectam dictorum 
Prælatorun1 pietatem et doctrinalu. 



 5, - Dec1aratio quatuor articulorunl fuit simul, mendacmm, tyrannica 
pCl'::iecutio, et intrusiollis actus. 


I. Fuit 1nendaci1lm. - EtenÏ1u : 1 0 triginta quatuor illi pra'- 
lati, quibus conventus conOatus est, declarationem suam edi- 
derunt, non quatenus SUR' dluntaxat opinionis fOI'IIlUlaln; sed 
quatenus Gallicananl Ecclesian1 repræsentantes, ac proinde 
quasi declaratio ista ejusdelll EccIesiæ Gallicanæ doctrinan1 
exprilueret. Sic cniu1 loquuntur : (( Kos Archiepiscopi et Epis- 
copi Parisiis n1andato regio congregati, Ecclesialn GallicGllant 
f'epræsentantes..., hæc sancienna et dcclaranda esse duxi- 
mus, )) Porro illi triginta quatuor præsules non nisi menda- 
citer Ecclesianl Gallicanaln a se repræsentari dicere potue- 
runt'; siquideu1 apprilne sciehant sc, non lib ere a clero, sed 
jussu regis electos fuisse, prout supra documentis probatum 
fuit. Falsum item dicta declaratione expressam fuisse Galli- 


(1) Equidem falsa relatione decipi potuerunt istæ moniales, Exhibet tamen 
documentum ipsarum et vulgi opinionem quoad antistites COllventus anni 1682 
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canæ Ecclcsia:\ doclrinaul. Non hanc sed oppositam doctrinaIn 
arud GaiIi
p CICrl1Tll I une gCHcraliorcul fuisse constat ex co 
((Hod Faeultas Parisicnsis, liccl jam lllutiia tolque machina- 
tiunihus Oppl"l

sa, qHindcciln suffJ'agiol'Uln I1lajoritate rcji- 
Cil\ndu
 ql1alUUf articulos ccnsucrit, prout supra capite x pa- 
hUll feciulus. Helll alicnalH a dcclaratione gcneralitcr cxtitissc 
Gallir[uwl11 E\'cicsialll, salis cvincunt ,.crha hæc haud suspccti 
\"iri, CUlll fuel'it Archiepiscopi de lIurlay sccretarius : (( La dé- 
claration (In clcl'gé He rut point d' ahurd applaudie ; loin de là, 
plusicurs l'altribuèrcllt Üla làchcté, disant que c' était l' effel de 
l' obi'issancc scrvile dcs Évèques pour lcs ,.olontés de la cour... 
Cr 
f)ulè"Clncnt qui elait quasi yénéral contrc les prélaLs de 
l'assculhléc... )) (lUémoires de l'llbbé Legendre, pag, jß; quod 
opus InanuscriptuIll nupcr cditUBl est Parisiis, 1865, apud 
Charpcnticr Libliopolanl). - 
o Etialnsi libere a clero dicli 
pl'(\\sulcs clecti ac drputati fuissent, non taBlcn mandatuln 
acceperant ad dcclarandau1 SUl1ulli Pontificis potestatelll, se
l 
ad cdcndos quatuor arliculos. 
aln de facta ipsis a clero 
ejusmudi farultatc, nihil exprimitur in procurationr quaul 
re\'eperullt. Inullu nulla ipsis a rlero facta proeuratio. Siqui- 
dl'1l1 qH
e ipsis lradita est, nOlI a rlcl'o sed jussu l'egis concin- 
nata eL injullcta fuerat. Igitur ut statent in veritatr quoad 
dcclal'ationeln quatuur articulorullI, diccrc dehuissent : Eccle- 

ialll Gallicanalll nun repræ
elltlllltes. - 50 )Ielld
leiulll præ- 
cipue fuit (licta dcclal'atio, co sensu quod ct ipsi declarationis 
3llCtorc
 plel'i(lue aliter sClltirellt, ct liLcntcl' eaBl rctractas- 
sent, si hoc ipsis pcr regelll licui$sct. COllstat testilnonio 
pl'ocuratoris gcneralis dc lIal'lay: La }Jlllpal't, iuquit, challge- 
l'aielll elemaill et elf VUIl cællr, si ran leur permetlait. (Yide 
supra, 
 j, docuIHcnhull 1 r.) Qllæ ,.crha scripta sunt dic 
2 jUllii, ill est, adhuc perduraBlc prælatorllln is[orulil 
COllYClltU. Conslat parilcl' dOCUIIlClllu X paragraphi 1, 111llltuS 
CjUSdClll COln.elltus pra'lalus Vchclllcnler pu-niluissc, quod 
qnaluor ar[iculi
 
Uh
(Tipsissellt. Igil n i' cclehl'is illc con'.Cl1- 
t us an ni -1 ö
:!, Gall iran.\' Eecle
iæ .1oetl'inal11 asscl'cLa t, q U,ll 
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nec Gallicanæ Ecclesiæ doctrina erat, nec etian1 sua. Sed ita' 
Illentiendo declarabat, quia ita volcha1 rex. JaIn quanti valeal 
Athanasiorum ejusn10di doctrinalis auctoritfts, lectoris judi- 
cium sit. 
II. Declaratio qlllltilor articulo1'll1n (Ili t tYl'atllzica perseclltio. 
- EtcnilTI 1 0 voluit eonventus declarationclll sualll esse, non 
silnpliceln doctrinæ suæ exposit ionelll, sed formulal11 e{fica- 
cit
r obligatorialn, eo sensu quod potcstatc regia ct sub pænis 
prohiberelur ne opposita doctrina j a 111 lib ere propugnari 
possel in Facultatum theologicarlun lectionibus, in selllina- 
riis, in thesibus ad gradlun, in sacris concionibus, in libris, 
ac ipsis etian1 pastoralibus EpiscoporulIl instructionihus; 
iteln eo sensu quod Facultahlln, seillinariorum aliorulllque 
scholaruln theologiæ professores adigercntur seu stricte tene- 
1'entur ad docendam tanqualll veraIll et certaIll quatuor arti- 
culorum doctrinaul. Quod nl pateat, satis erit ex actis ipsis 
pauca recensere. - Die 26 novelnbris 1 ü8i sic pcroravit pro- 
Illotor convenLus jansenista Coquelin : (( Ajoutez à ces ar- 
ticles (les 6 articles de la l
aculté en 1665) ce que vous 
jugerez à propos... Changez ce qui n'est qu.une sÍlnple dé- 
. claration d'un jugelnent d.octrinal de la Faculté de th{
ologie 
en une décisioll de l'Église gallicalle, qui tienue lieu de chose 
jugée, an Inoins pour la France. )) Die 1 j Inartii 1682, J an- 
senista Choiseul de Praslill, Tornacensis Episcopus, sic 10- 
cutus est nomine comn1issionis ad præparandan1 dcclara- 
lionen1 deputatæ : (( 
1
Jgrs nos conllnissaires n1' ont encore 
chargé de vous dire que leuI' 
vis est qu'il soit drcssé des 
articles en forme de callons et de décisiolls, pour être ell- 
YO
'{\S à tous les P
élals du ro
'aun1e, avec une circulaire 
qui marque les motifs que vous avez eu
 d'éclaircir cetle Dla- 
tière, ct de déclarer YOS sentÏ1nents sur un sujet si ilnpor- 
tant. Qu'il YOUS plaise 3ussi de prier 
IMgrs .nos présidents 
de porler au roi avec tons nos seigneur!; YOS cunlnlissaires 
volfe déliLération, '"01 re leUre circulaire et ,"as articles; 
pt de supplier Sa Majcsté d'en ,.ouloir autoriser l'exé- 
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cution, 1Utl' laquellc il soit dé{endu de 1'lell soutelll,. de con- 
traire dalls tOllte rtftendue de snn royalune, et elljoint aux Uni- 
ve1'sités d' ellseigner cette doctrille, et aux bach
lie,.s de la 
soutenir clan.... leurs thèses pllblifjllel\ )) (éitamus cx 3ctis Ina- 
nuscriptis qna'\ aSScryantur in hihliolheca Episcopi .1trcba- 
tellsis, folio 2 i5). - Sic prosequuntur acta: (( Mgr de Toul'- 
nay ayant {ìni son rappurt a ajouté, lIue Mgr de 
feau:\. avail 
pris la peine de dresser des articles en latin, qui tlyaient été 
,"us ct eXiln1Ïllés avec heaucoup de 
oin par M)lgrs les COIU- 
Hlissaires et 
nIgl's les présidents; 
t que, lui, il ayaiL aussi 
cOlnposé une IcUre Iatine adressl
e à M)lgrs les .\.rchevêques 
et Évêques Ide Franre, pour accolnpagner lcsdits articles, et 
qu'entìn on ayait encore fait un luéuloire... - 
lgr l' ß'.êque 
(Ir ì\leaux a fait ensuilr la lccturr des articles latins qu'il a 
(lrr
sés : Cieri yallirani de erclesiastica lJotestate declaratio... 
- 
rg" I' évê([ne de Tournay a In aussi Ie Inémoire concer- 
nant Irs denlaudes qu'on prie Sa 
rajesté d'autoriser par sa 
d{\claratioll pour Ie parfait étahlissenlent des quatres articles 
par 
Igr de )Ieaux. )) Dictæ supplicatiollis ad regen1 tenor is 
fnit : (( L'asselnblée supplie très-hul11Llen1ent Ie roi d'ordon- 
ner que la déclaration que Ie clergé a jugé à propos de donner 
de srs sentiu1cllts sur rautorité ccclésiastique, soit cnregis- 
(rée dans toules lcs cours de parlelnent, bailliages, séné- 
chaussées, [niycrsités ct Facultés de théologie et de droit 
canon du roi, pays et terrcs de Sa 
Jajesté; dé(endre à tOllS 
ses slljets ct aux éfrangers même étant dans son royaume, 
séculiers rt fl'gnliers de quelque ordre, congrégation et so- 
ciété qn'ils soient, d' enseigner dans lellrs maisons, colléges et 
sémillaires, Oil (CéCl'il'C allClllle chose cOlltraire Ù. la doctrine 
contell11e en icelle : (f ordonner que cellX qui seront choisis pailI' 
enseiyner III théologie dans tOllS les colléyes 01l maisolls sécu- 
lières Oll l'éyulières, qn' Us se SOllmettrOllt å enseiYller la doc- 
trine qui y est expliqllée; et que les syndics des Facultés de 
théoloyie présenterollt aux ordinaires des liell.1' des copies des- 
clites sOllmissiolls, siY1lées par Ie grefßer desdites Facultés. 
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Que.dans tous les colléges ct maisons dcsditcs Uniyersités 
oÙ il y aura plusieurs prûfesseurs, soi t qu ïls soient régulìers 
ou séculiers, l'un dJ(\ux sera chargé tOllS /es ans d'enseigner 
la doctrine contenue en laditc déclaration; et dans les col- 
léges oÙ il n'y aura qu'UI1 seul professeur, il sera obligé de 
l'enseigner une des trois années consécutiyes... Ql1'aucun 
JJachelier soit séculicr soit régulier ne pourra êtrc licencié, 
ni ètre reçu docteur, ljll' après avoi r sOlltellll llidite doctrine 
dans 1'lIne de ses tJzèses. )) IIisce postulationibus ab Episcopo 
Tornaccnsi propositis unanin1Ïs accessiL assensus. Fucrullt 
neillpe trollvées tl'ès-jndiciellses et appro:tl'ées pal' tOllte 1(( cont- 
pagnie (séance du 17 mars 1682, folio i7J-476 du manusrrit 
conservé à la bibliolhèque ùe l'évêchr! d'Arrasì. 
Edicti reg-ii, quo(l sic unanill1Ïter postulatUl11 fuerat, tenor 
èst hUjUSlllodi : (( Défendons à tous nos sujets, ef aux étran- 
gel's étant dans notfe royauille, séculiers et réguliers de quel- 
que ordre, cougrégation ef société qu'ils soient, d' enseigner 
dans leurs luaisons, colléges et séu1Ïnaires, ou d' écrire au- 
cune chose contrairc it la doctrine conle.Hue en icelle (df('la- 
ration). '. Enjoignulls à tous les Jrchevt1ques et ÉYêques de 
Hotrr royalHlle... tl'eu1ployer leur autorité pour faire ensei- 
gner dans r étendue de leurs diocèsès la doctrine contenu(\ 
dans ladite déclaration faite par lesdits déput{ls du clergé. )) 
Postea Parlanlentis injungitur eclicti cxecutionelIl procurent 
(( sans souffrir qu'il y soit contre,'cnu directeulent ni indi- 
rectement, et lÌ procéder ('outre les COlltrel}ella1lts en la 1Hll- 
llière qu'ils le jllgeront lÌ propos, s"lo11 l' exigence des cas, )) 
. Eyincunt docluncnta ista con, cntll111 anni '1682 rcyera YO- 
Inisse et procurasse ut declaratio sua foret stricte úbligatoria 
in eo sensu quen1 dixilllUS; id est, pri'mo, in eo sensu quod 
-interdiceretul' omnibus, in tota Gallia, quidquall1 do('rre aut 
scriptis edere. dcclarationi quatuor articulornul contrariuln, 
sub pænis arhitrio Inagistrat liunl inf1igendis; seclllulo, in 
eo sensu quod cogerentllr theologiæ professores hujus decla- 
rationis docLriruun tradere, et scripto proll1ittere se tradi- 
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I UfOS; nee posscL uHus licclltiaul aut dOl:toratum conscqui, 
nisi canulcnl dodl'inUIJl pl'upugnassct. 
Objicies cUln Bossuclio eL sCf}uacibus. - Erl'al'unL suhsc- 
cul i HOllltln i POlllifìcc
 cL lhcologi exlcl'i, existill1anùu yo- 
luissc rOllyenlUlll edcl'c decreta seu tlelinilivlles quiLus au.hæ- 
l'crc tan quam fidei lIr/iClLlis fideles lcncrcnlnl'. Huc Hun '"0- 
luit convcnlns, sed tanhlln cxponcre doctri
laln apnd Gallos 
1"('('cpl31I1. 
nes]Julldeo : 1 0 Fal
um cst HOln3nos Pont ifices cl thcologos 
ext(\ros quoad illtPlltiollCl1l (,OJl\"cntus f'fl'asse. Conventui 
llPIIJpC Hon cxprohravcrunt quod volucl'il fidei articlilos quihus 
cunseicntiæ ligaréulul' uccrrncrc. Scd ci cxpl'oLra,"erUllL quofl 
suos quatuor al'liculos ,olucl'iL in Galliis ita doceri ac pro- 
puguari ul conll'al'iiUll ùocll'illaUI llullatcllus jalll u.occl'e ac 
propugnarc liccrcl. Porro id l'c,'cra ,"oluit COllVClltuS. 'oluit 
cnÏ1n quoù fccit : porro duo hæc præslilit : quatuor articulos 
SULlIll dcclaravit uoctl'illanl el cdiclull1 rcailun I Jostula,"it ac 
, 0 
ohlinuil, quo prohihiluln cst ne alia in Galliis doctrina doce- 
reitH' ac propugnarelur. Hoc scnsu ob/igatorios ,"oluit suos 
quatuor articulo
 ; ct hoc sensu t311tluanJ ob/igatorios cditos 
a COll\"('llt II fuissc rcpularnnt nunJani Pontifìcè:, t't exteri thcü- 
logi, Quod aulCHl con\"rlllui illtCJltionClI1 enullee ad
l:ripse- 
rinl artifulu;-; jìdei pl'oprie dit'tu
 l:OJldClldi, esL gratuita fal- 
Sat}lle assert ill, '"ani

iBluHlllue .effugillllJ, ad e
cusalldas 
C
l'lbiltioncs in pcccati:, excugitattull. - 2 u Falsulll est \"0- 
lui:,sp d tllHt3
at l:OU,"cut UJIl, apud Gallus receplalu doctri- 
HaIlI c
pollerc, 
Lllll hac expo
il iour conlcntus non fuil; sed 
pust uh\\'it rt"'gio edit,to doctl'illHUl hane ùoccndalll et propug- 
, " 
nandalll iujungi, ac t:uutl'arialll prohihcl'i, 
allc si \"oluisscL 
eOll\"cut us sualll ùluntaxat OpilliollClll pl'OHlCrC, articulos 
etlen<lo Hon poslulasscL hrachii sæculari::; auxiliuIll ul COl1- 
traria ùnrtrilla ùoccl'i ac pro puglla ri su 1J pænis prohiLcrct ur. 

o EjUSIJIO(li agellùi rat io tOH\"cnlll
 anni I ü82 t
Tannis 
flliL ac pCl'scculio. - Elclliln cuilihel in Gallia jus cOlnpete- 
hat qualuol' 31'liculul'l1l1l ductrinalu hahcndi pro crronea ct 
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illicita. Eanl sic judicahat 
cdcs apostolica, CUB1 catholicis 
totius lTIundi scholis, Nrc intendcrat conventus (fatente llos- 
suet et testantibus act is) articulos fidei cdcl
e quos veros cre- 
dere Galli ex conscicntia tcnerentur. 
cque sOIllnia,-it ideJll 
convcntus pcnes particnlarcll1 synodun1 rcsiùcre ùognlata in- 
fallibilitcr dcfinielldi potf'sLaten1. Igitur certo crrtius efat 
jus cujllslibet Episcopi, prrsbytcri ac laici, post Cl11isstun 3 
convent L1 dortrinaleUI illallJ declarationclll, oppositam do('- 
trinal11 propugnandi, dorendi ct !:;criptis propagalHli. Porro 
jus istud ilnpcdiri convent us procuravit. PcLiit ncnlpe et 
obtinuit a rcge ut jus istud de IllCdio tollcl'ctur, ct qUiCUI11- 
que illo usi dcprchenderentur, pænis subjacercnt. Quid aliud 
tyrannis, qnanl juriuln violatio? - Quæ quideIll tyrannis 
sin1ul quoad 111UltOS perseclltiu fiebat. Episcopi cnin1 qui doe- 
trinan1 dcclarationis errOlleam ccnseballt ét illicitum, ad id 
adigebantur ut, ,'cl contra consciclltiaul sualn agerenl, ealn 
in suis diæcesibus doceri ac propagari pern1Ïttendo, "el pæ- 
nis, Inagistr8tuUI11 arbitrio, cocrccrentur. Heln thcologiæ 
professores, vel Inentiri cogcbantur, caIn doctrinaln ut "c- 
ranl tradcntlo quall1 fa]Si1Ul sciehallt, qualllque sine gravi 
pcccato doceri non posse renschant, yel deposilionCl11 alias- 
que pænas subirc. Iten1 juvcnihus qui gradus acade111icos 
alnhiebanl, facta nccessitas, ut vel doctrinaUl quatuor arti- 
cUIOrUITI propugnarent, licct ill prorsus illicitum duccrrnt, 
vel in perpetuuln arccrentur a munerihus ct beneficiis ecclc- 
siasLicis, ad quæ sine lirei1tia vel doctoratu nun palehat adi.. 
tus. Smvissilna salle pcrsccutio h.ec. Et t'O quiden1 detestabi- 
lior, quod ipse convcntlls, ut ArchicpiscoPUlll Canleraccnsclll 
ad snbscribcndos quatuor articulos alliecret, ci declarayerat 
qu' on ne prétendait pas en (([ire UHe décisioll de {oi (Procès-vcr- 
haux, séancc du 19 111arS 1082), Hor ipso lieitam olllnibus 
iInplicite dcclarabat doctrinæ istius ilnpugnationen1. Et nihi- 
lon1Ïnlls regiulu edictulu postulavit et ohtinuit, quo sub pæ- 
nis Ï1npugnatio prohiberetur, propugnatio vero professoribus 
et licentiam an1bientibus injungeretur. 
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Ill. Ðfcla,.atio qllatllOl' al'liculol'lLJll fllit intrllsio, icl cst.. 
alit'Iltf' pote
tati
 nsurpatio, - E).i
terl' in E('cle
ia ",ontro- 
'l'rsiaru III fitlri j lHl ircHl St1I)fCtJ1Ulll el i nfa Hi hilrnl, eu i COlIi- 
pelal pot estas dt'1iuiend i pt dcfill it iOllcs Silas '0 ltliga torias cf- 
fieiendi, dogula catholi(,ultl est, (fllod nohisculU propugnant 
galliraui systcllJatis Ùcfcllsorcs. Judiceul istnlu suprennlll1 
nos diciulllS esse BOluanuul Pontiticcul, siye solus pronull- 
Liel, 
iYe co-judicantr concilio æculllcnico, In Gallicanorlllll 
auteHl s
.stellwte, non l'esidet dicta prærogatiya penes Papanl 
si solus dcfiniat., sed dUIntaxat accedclltc consensu concilii 
ú'culllrnici ycl Eccle
iæ dispcrsm. Quæ GaHicalloruiu opinio, 
ctialllsi non esseL 
crto crronea, non lanlcn a con,'entu cIeri 
anni 1 üx2 intrusionis criIncn a,'ertcret. Iste siquidem con- 
'entns, ct iam juxta Gallicalloruln sIstcllla, ncqnaquam erat 
eoutroycrSiarulll tìtlci suprennls judex, l't taBlen 
ihi usnI'. 
pa\ it pote
tatl'11l 
uprenti quoad 1ìdc'l1 jlHlicis. - EtenÏIu 1 0 si 
coutillgaL de ductl'illa in scholis cat holicis, scieute rt pern1it- 
tente Ecclesia, tradi solita, oriri conlcntioncs, ad soluni con- 
t ro\'crSiarUll1 fìdei judi('cnl suprcllllllll per[ inct proltibere lle ill 
IJOsterllln IH'o}Hl[Jlletllr, et pro(essores ad tlocendaln doctrillaln 
oppositllHl adi!Jere. 
aIll professor obligari ncqnit ad doccndum 
aliquod dO
lna tanqlwnl ceftU)}}, nisi ::,iUIUI ohligrtur ad ha- 
belldunl ideul doglna pro crrto et inlÌuhitafo. 
\lioquin obli- 
gal'i possel ad a

crcnduln fanquain crrtllln, quod ccrtunt 
non crederef, nc(' credrre tencr('tur j id cc;f, ohligari posset 
ad Illcntirnduln, quod 1I1aniféstp repÙgnat. Ergo ut oblig3J'i 
plJ

it qnis ad taliter docenrhun in lJlatcria fidei, intcl',-cniat 
nc('l'

l' est judex il1e qui infaHihilitcr doctrinaUl illalu ,'eranl 
definire et crrdrIlt1aul injungcre polest. Ergo solus fidri su- 
pl'l'lnnS judex (ICCerllcrc poLuisset ut professores Galliæ taleHl 
doclrinaul doccl'l
 lcncl'cntur èt contrarian1 suh pænis prohi- 
here. Id t ::Ullcn atLcnLavit cOHycnlus éllllli 168
. Sain pctivit 
et ohtinuil rcgiulll edidtUll profcssorcs adigrns a(l do('('ndanl 
tanqnalll ,.cralll (lualuor articulol'llll1 ùOclrinaIH, et opposi- 
taln sub pænis prohihcn
. :\in1ÏruIH isle 3ulicorum con,en- 
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tus in locunl suprenli controversiarulll fidei judicis sese in- 
trudere ausus est, et ejus potestaLelll usurpare. Quod quidem 
attentatulll eo pcjus fuit quod doctriua, sic proscripta per 
edictunl a conycnlu cIeri postulatulll el obtcntuln, esset ilIa 
ipsa quam solanl Sedes apostolica constanter proLahat, qualll 
unaninlitrr ut certaul et tenendalll tradebant doclores catho- 
lici, de qua Suarcsius di
crat : Hë{ 7 c est catholicorllm oml1illJ1
 
sententia, cujus oppositall1 Bellarn1Ïllus hæresi pro.rimanl et 
certo el'l'one(l1n pronuntia,.erat. Equidclll regiulll Sl!U111 edic- 
tUIll abrogavit Ludovicus Xlr. At ccrtulll rClnanet edictulll 
istud a con,'pntu cIeri approbahlllJ, postulatull1 et obtentuln 
fuissc. - 
o Alio l'Lialn ex capite intrusionis reus convincitur 
dictns con,.cntus. Certulu llelupe callsas IJllljores esse ROIl1anO 
Pontifici reser'"atas. Nec n1Ïnus cerÍlull 1najoriblls {'(lusis pu- 
tissilnun1 adnull1crandas de fide seu dognlate controlersias. 
Et doglnatica sane quatuor arliculorulll matrria. Kec dixe- 
runt hujus convent us prælati, hæc DECL\lL\
DA esse dllxÏ1nlls, 
quasi doctrinaleul dluntaxat opinionelll cxprirnentes et lihc- 
ralu oppositalu l'elinqucntes; 
cJ. dixerunt hæc sanciellda. 
Y oll1crunt nClnpc doct rinuln a se assertalll obligatorial1
 in 
doccndo fieri, el oppositaln et'tìcaciter e scholis et seriptis 
expclli. Ad quod postularunl ct obtinucrnnt ediclu111 regiull!. 
IgiLur ita pronuntiando et proscribendo, 11ul.iorent callsaln 
dirilllCrC ausi suut, et propriulll Seùis ,lposlolicæ poLestaLelll 
iuyaserunt. 



 ü, - Quomodo ii qui conventui anni 1ß8: interfuerant, quosqu(' Rex ad sedes 
Episcopales l)Ostea nomina,'it, anno 1ü03 summo Pontifici satisfecerillt; ct an 
eorum epistola fuerit "era rctractatio seu reprobatio declaration is 3l1lli 1682, 


Hac de re subjieicillus prilno doclllncnta, TUlll exquirc- 
Inus an diclorulll non1Ïllatorulll liUel'æ fuerint vera retrac- 
tatio Sf'U repl'obatio declarationis anui '1 ö
2. 
I. Pra
lllÍtluntur docull1cnta. 
DOC[l\IE
Tl'
1 I. - E.rcerptilln ex opere Kouyeaux Opuscules de 
Fleury, allctore Enter!}. - (( :\r. Fleury nOllS fournil encore 
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dc
 éclaircississcHlcnts curicnx sur la Inallièl'c dont se tcr- 
nlina It' d(
nH
Il' rntn' 1(1 Saint-Siégc ct Louis XIY, qll'ayail 
fait naìlrr In dl'l'laratioll <in clrrgé. rlusirul's des député
 du 
scroud onlrl', ê't l'as
l'lIlhlée d(' t G82, nvairut ét<"' nonlm{'s pnr 
LOlli-; XIY h (J(.'j t"Yt\rh{'s, Blais Ie Papr Inn(H'l'nt XI ct son 
sucre
"eUI' Alp,"iH1tlrc "HI refusèrrnl ('ollslalllll1Cllt òr lcur 
arcol'ùer des huIles. lIs n'en ohtinrcnf qu'en 1 GO:), SOliS Ie 
pontiHcal d'IlIllocellt XII. Lc::, Pnpe
 cxigcaicnt d'eux nile satis- 
facâoll. 011 l'on\"int t'uLÌn qn'ils érril'aient nn(' lcttre òe 50U- 
111Ïssion au Pape InllocPllt XII. La rédaction de la lcttre 
souffrit bien ùes longueurs et des difticultés, On proposa dif- 
férents projcts qui nons ont été cOIlscr,.és par 
1. Fleury)) 
(opere citato, p, 162, Paris, U)U 7) . 
Ibi refcruntur yariæ forrnulæ Parisiis discussæ quoad dic- 
tam satisfacloriml1 epistolan1. .\lias ego præ nlanibus hahui, 
e Inanusrripli
 ßihliothecæ i1l1perialis Pal'isirnsis desulnptas. 
Eas sÎITIul confcrcndo facile pcrspicitur, in hunc scoplun 
desnda
so aulicorul11 Gallii.e ealliditateln, ut epi
(ola yiderc- 
fnr esse retractatio quatuor articulurlul1, atqne ut talis a 
SumIuo Pontifit:l' accipcretur; sinntl YOl'O in ea ponel'rutur 
aliqua ,'crha tnnhigua, quorUl11 ope postea cont1'a1'iunl p1'o- 
pugnari possct. .Aò quoe} intenhllH apta visa cst et præyaluit 
tandrll1 fonnula ista : J.
lells tjllippe llostra non {uit quidtjlUl1n 
decerllere. 
DOl:r)IE
TC)1 II. - Tex/us epistolæ :\atis{acto1'iæ ad IllllOCell- 
t;um XII missw. - (( CUIII in hac tanta exuHanti
 Ecclcsi
 
felicitate, iug-eutes c1irisliani omnes paternæ pro,'identiæ 
sanctitatis ,.cslræ fructus percipiant, facilclHque in sinunl 
clcll1cntiæ yeslr[.... adituln expcrianlur, nihil accidcl'e mo- 
lcslius nobis potuit, quaIl} quod eo nunc loco res nostræ 
sint, ut aùilus in gralialH sanctitatis ycstra-" nobis IwctclluS 
illterclusus ,-idcatur. Cujus quidell1 rei cUln eam, fllisse ratio- 
llem pcrcCpCrill1US, l}noclllOS eleri Gal/iealli comitiis allllO 1682 
Parisiis habitis inter{uerimlls, idcirco ad prdes beatitudinis 
,-estræ pro,.oluti, profitell1Ur ct declaralnus nos t'ehenlellter 
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quidern et SlllJl'O omlle quod dici J10test ex COl'df dolere de rebus 
gestis ill comitiis }J1'ædictis, qllæ sallctitali 'vestra' et ejusdem, 
lJrædecessoriblis Sll1ìl111o}Jel'e displiclleJ'llllt. Ac proilldc quid- 
quid in iisdclll con1Ïtiis circa ccclesiast iC3111 potestatclll ct 
Pontificiau1 auctoritatcn1 decretum renserz potuit, pro non dc- 
creto habcluus et habcn(hu11 csse dcclaranlus. Pra:
tcrea pro 
non delihcrato habcll1US Hlud quod in pr
l'juùiciuIlI juriuIIl 
Erclesial'um delibc1'atull1 censel'i potuit. 
Iens quippe nostra 
non (uit qllidqllan
 de.ceruere et Erclcsiis prædictis præjudi- 
CiUll1 inferl'e. Pronlpti insupcr, in profuudissÎIni obsequii 
quod sanctilati "est l'æ profìtenlur et denli
s:.e revcrcnliæ pi- 
gnus, ita nos gcrere, ut de debita no
tra, qU3Ul ad extre- 
munl yitæ spirihull sanctitali ve
tl'æ iU1pcnsissilllC præsta- 
hinlus ohedientia, et de noslro pro [ucndis" Ecclcsia'" juribus 
zelo, nihil unquaul possit dcsiderari. Bis iLaque pcrlectis 
nostris litteris speran1US, et sanctitateol yestl'am hun1Ïlliulc 
obtestal11ur, ut nos in gratiam bencyolenLialnque tandeu1 rc- 
ceptos, Ecclcsiis ad quas rex Boster christianissilnus nos 
nonlÌnayit, prépficere dignelur... )) 
De isla epistola dicit EUlety: (( Elle fut écrite ayce fappro- 
hation au llloins tacite de la cour (dehuisset diccre par ordre), 
pt de quelques-uns des principaux ÉYèques du royaun1e, ct 
notam1nellt de BOSsliet. - C'est tui (Bossuet) qui en avail donllé 
Ie plan)) (lYoliPeaux Opuscules de Fleury, p. 169 et '171, Pa- 
ris,180i). 
DOCUMENTIDI 111.- ßpistola Llldovici XIV ad Cardinolem 
d'Estrées qua constat denegatlls f'lisse bullas ob praeam ljuatuol' 
al'ticlllo1'll1n doctrinam. -.:... Scripta fuit die 6 scpteulhris 1688. 
In err sic leg-cre est: (( Elle (Sa Sainleté) s'esl opiniàtréc par 
tIne dureté inflexible à refuser les huHcs it ceux que j'aÍ 
nommés aux évêchés yacants de n10n roy
ulne... Qu' cUe a 
fondé SOil fetus Sllr des 1noye1ls lJui n'ont jamllis el1
pêl'hé aUCll1l 
Pape de IJOlu''Voir celiX que 1 es 1'0is 11les prédécesseurs, et lnoi, 
([vons nOl1zmés en vertll dl( concordat. 
Jais, COlnn1e YOUS lui 
ayez assez fai t. ,'oir, el à ses 111Ïnistres, tous les incol1yénients 
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de ce fefus, cf qur les É,'êqucs de Hlon royatllne qui ont 
acquis Ie plus de répntation dans tonte la chrétienté onl 
suiyi lc8 memes mn.rimes qui (Ollt {[ujollrd' hui Ie prélexte d'ulle 
]1l'ételldl/e inclI}Jacité dans eel/X que la fOllr où VOltS êtes (jua- 
Ii/it' n'ètl'e pas d'Ullf saine doctrine, il pst iliuLilc de rehaUl'c 
tontcs Ics raisolls qui out été si SOl1YCnt .lites sur cc snjet, 
et quc' '"OtiS a \'('z si hien cxpli(lUées, qu'elles He peu, ent lais- 
ser aUCUIl lieu aux faiblcs e\.cuses ct aux pn'llcndus scru- 
pulès de cOll
cience doni Sa Sailltcté...)) (Collection des }JI'O- 
cès-verbaLlx des assemblées, tonI. rill, pag. 303 des Pièces 
justißcatÜ'es). Igitur, teste Ludoyieo XIY, Sedes ..\postolica 
dencgatarunl hullarulll causanl allegabat nOlninatorulll a rege 
tloclrlllam, qualll conlendebat non eSðe S011om. Et, eodem I.u- 
do,-ico Xlr teste, istaIn canHlcm ùoctrinam antea tcnnerant 
pr
ccipui Galliarum Episcopi, quibus {alncn hullas conce- 
dere Scdes A po
tolica non renuerat. ,Agitur, ut patet, de doc., 
trina in declaratione qnatuol' articulorurIl contenta, prout 
cxpresse ill scquenti ùoculllento. 
})OCUl{[
TC)( IV. - Ab advocato Talon pel'ol'ata die 25 ja- 
llllal'ii 1688., - (( Cette assclnblée (de 1682) n' a pas prétendu ' 
fonnel' une décisioll d'uue controyerse ùoutcuse, lnais rendrc 
un téllloignage public et àuthcntique d'une ,-érité constante... 
L'OH a \"u pourtant a\"cc 
tonnen1ent que Ie Pape a regol'dé 
('eUe dt!claratioll COlnme line injure (aite lÌ son alltol'ité. En 
telle sorte que, }p roi ayant nOlllloé à l'épiscopat quclques- 
nlls de crux qui assistaicnt it eet te assenlhléc..., on leur a 
refusé tIcs huIles, SOIl
 ce préte.rte qll'ils ne font pas profession 
(rUJlC .'wine doctrine. Si Cè fondcn1ent est. solide, nons S0111IneS 
en état de nt' plus avoir it l'ayenir d'l
,-èques; puisque tous 
lcs cccil'siasliquc!' du ro
'aumc) eL }J..trtitulièl'cn1cul ceux qui 
prennrnl dall
 les uni,er
it
s les degrés... sout ienncnt a,-cc 
une fcrrllcté inyincibl(' les propos; t ;OllS dOllt ie Pape se plaint. . . 
L' opiniàtreté du I)ape est cause que lrcllLc-cillq églises cathé.. 
ùl'ales ÙelUeUl'ent destituées ùe Pasteurs. Qui pourrait s'ÏIna- 
gUlcr que Ie Pape laisse Ie tiers dcs t'glises de France ,-a- 


. 
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rantes, paree que nOllS nc l'OIlIOlls 1)(18 reconna1tl'e qu'il soil 
infaillihle?.. Le roi cst très-religieui 
. nOlluner aux préla- 
lures des ecclésiastiqucs d'une probité excJnpl3irp el d'uu 
Inérite distingué. Et 1ulrce que ces eCl'tésiastiqlles lle croient 
pas que Ie Pope soit infaillible, qll'ils ne Illi attribllent pas Ie 
titte de 11l07111l'qlle universel, (jll' iTs sont per.'ílladés qll'il 11' a llll- 
Cilne puissance. directe ni illdirecte Sill' Ie teJnporel des rois, et 
ljll'it est entièremellt in(ériellr allX cOllcites, qui Ollt Ie droit de 
Ie eorriyer et de ré(onner ses déeisio71.
, Ie Pa]Je, sur ce pre- 
texte i1nayinaire, leur refuse des huiles)) (Procès-verballx des 
assemblées lilt cler[Jé, 1. Y, p. 50i des Pièers justificatives). 
Jgitur allno 1 ß88 erat notorictatis publica" non alia de 
causa denegari bullas non1Ïnalis, quau1 ob doclrinaIn drcla- 
rationis quatuor al'ticulornn1 nrrnon p-csta quoaù rcgalialn, 
et quod huir doctrina\ (It gcstis adh
csisscnt. 

 
Docu:m::l\"Tu:\1 Y. - Epistola Ludovici XIV ad Innocentium XII, 
-:- Très-saint Père, j' ai toujonrs heaucoup espéré de l' éléya- 
lion de Votre Sainteté au pontificat pour l'avantage de rÉglise 
et l'avancen1ent de Bolre saillte religion. J'cn reconnais pré- 
senten1ent les effets avec bcaucoup de joie dans touf ce qur 
Votre 
aintcté a exécuté de grand et d'avanlagrux pour Ie 
hien df' 1'un et de l'au(rc, Crla rrdouhle mon rcspcl:t filial 
pour V otre Saintrté. Et, pal'ce (lur je làche de Ie lui télnoi- 
gner par les prenves les plus fortes dont je suis capable, je 
suis hien aise de faire savoir 
1 Y oLre Sainteté que j'ai donné 
lr,s ordres nécessaires, aHn que Irs affaires conlenues dans 
lIlun édit flu 2 de lnars '1682 COllcernant la déclarat ion faitc 
par Ie clergè du royaull1c (à quoi les ronjonrtures d'alors 
111'avaient ohligé) n'aienl point de suite. Et COnlllJe je sou- 
haite, non-seulClnent que Votfe Sainteté soiL informée de IUCS 
sentiments, Inais au
si que tout Ie Blonde sache par un té- 
moignage public la vénération que j'ai pour ses saintes el 
gran des qualités, je ne doute pas aussi que Yotre Saintelé 
n'y réponde par toutes sorles de preuves ct de tén10ignages 
de son affection paternelle envers moi. Cependant, jc prie 
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Dicu qnïl conser,c VOtfC 
aiIlLclé hcurCUSClllcnt pendant plu- 
sirurs annéés, )) 
II. An epistola satis{actoria anlli 1605 vim retractatiollis ha- 
lJere (,l'llsenda sit? 
PnOPOSITlU ra. - Veda ratio quatllor articillonall non {uif, nee . 
(l ROHlanis POlltifiCiblls re}Jlltllta est DECHETU)[ FIDEI, quo volfte- 
,.lllt Galli('alli prresllle,'\ animas ad credeu(l1nYl c()nstringere, - 
1 0 Non habuit rlcclaratio illa fornuuu decreti ßdei. 
am ut 
aliqua dl'clal'atio (logillatica fOl'lnallL habpat dcfìnitionis ad 
lìdcnl ohligantis, (lcLt-l cxprcs
c pronunt iari id quo(l decla- 
ratur essc de fidp cat hulica, atqut' cx uhligatioJlc ab olnnibus 
cl'cdendlllLl; qUQ(l fieri solct reprohando contrarialll opinio- 
UClll t.anquaul hæretica HZ, Porro dcclaratio gallicana nihil talc 
pl'æ 
c fercbat. Unde, aLLeuto vcl solo ipsius tenore, non po- 
l nil a UOlnanis POJltificihus, ycl a quolibeL alio Inentc sano, 
habcl'i {auqualll ÙefiIliLio fidci, (Iua gallicani præsulcs con- 
scicnl in" ligarr pri.Csl1Jnpscl'int. 2 0 Fuissct eju
lnodi gallicallo- 
nun præsuhul1 pri.CSllluptio, apcrtissinla demcntia; siquidclIl 
pauci unius regionis prælati sibi potcstateul ,'indicassent fidem, 
definielldi, ita ut christiani ipsorulu qcfinitionihus credere te- 
nrrrntur. Quod idclll fnissct ac infalli bilitat eln 
i hi trihuerc, 
ro ip
o 1t'lnporr quo rain HOH1lHIO Pontifìci dcnegabant, ct 
in 
()lo concilio æClunenico, vel Ecclesiæ uniycrsalis dispcrsê.{, 
judicio rf'
id('rc protllllltiahanL. Quod hac tanLa rlcll1cntia capti 
fl1f'rint Gallicani pra'
ult
, nrr Hornani Pontifil'cs, nee alii 
ullql1alll 
ulllliiaruni. 50 In gt'stis ipsis COHycntns anni '1682, 
conLl'ariuHl exprcssc declaratlIlll 111rrat. XCllipe dip 19 lnars 
ùi\:it de Hrias, Canlcraceusis Al'chicpiscopus : (( QIl'il a \"ait été 
lluul'l'i dans dcs IlLaxilllcs opposécs; Inais qu'il ayait été con- 
'clÏncH par )1. rf
Yêqnc de Tournai ct 
I)I. Ics COHllllissaircs; 
cl qu'il elltrait d'autanl plus ,'olonticrs dans leurs scnti- 
l11rnl:;, quc 1'0n nc préLcndait pas' ell (({ire 1llle décisioll de (oi, 
l1UtÏS selllement en adopter /' opi nioll. )) Sane Hon ignora hant 
BOlnani Ponlificrs dicli conycnLus gcsla. Sciebant igitur Bon 
can1 nlclllrln fuissc gallicanorlllll præsululll, ut cOllscienlia
 
11, 5 
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suis quatuor articulis eonstringerent ct ad crcdrndl1Jn obli- 
garen t. 
PnOPOSITIO n a . - Licet declaratio qllatllOt arlieulorlan ?lOll flle- 
rit decretum fidei, fuil tanlell venon ac pJ'oprie diction decretllrn. 
_ Qui faeit aliquaul declarationeul doctrinalclu, licrt non iu- 
tendat alios ad ercdendun1 ohligare, potcst tamcn ita SUall1 
doctrinam edicere, ut 
ilnul velit et procuret earn sol am in 
scholis doceri, contrarialH ycro rffieaeiter prohiheri. Porro ta- 
lis declaratio est ,'erum ac proprie dictum decretum. Sit in 
exemplun1 rex qui sic drclararct : Sent entia Dlea est, RODlano 
Episcopo non conlpetere Prinlatum jurisdietionis; hane solan1 
omnes regni Inei prot'essores docrant ae disripu Ii deffndant, 
sub pæna careeris. Sane talis declar atio vcrun1 deeretuln fo- 
ret, quamvis rex non sibi potestatem arrogaret conseientia
 
obligandi ad credendlllll intcrne, vcranl esse doctrinam quall1 
docendam ae defendendanl præcipit. Unde rcvera si Gallicani 
præsules, non tantun1 suam sententianl exposuerint, sed si- 
lnul ,'oluerint et proeuraverint can1 solam in seholis ac serip- 
tis doceri ac defendi, eontrariamque prohiberi ac inlpediri, 
"erunl ac proprie dietun1 decretum. cdidcrullt, ac edere inten- 
derunt. Jam vero expendamus quid peregerint. 
1 0 Non dixerunt solulnnlodo quatuor arliculos lanqu3111 
propriam opinion em a sc declarari, sed addiderunt cosdem 
artieulos a se sanel,.i. lIæe nelnpe ycrha textui quatuor arti- 
culorun1 præn1Ïserunt : (( 
os Archicpiscop 1 et Episcopi Pari- 
siis mandato regio congregati, Eeelcsianl Gallieanaul repræ- 
sentantes..., hæc sallclellda et Jcrlaranda esse duxÌInus. )) 
Quid sonet "ox sanclre, ita cxponit in lexieo suo Forcellinus : 
(( sancio, 'Y.:Jpó
p.

, dee-crno, statuo... Proprium est legislato- 
run1 et legun1. Propric signifiea1 san
tum [cleere, id cst, renl 
aliquan1 ut Diis prohatam ideoque perfectissiman1 atque in- 
"iolabilem proponcre, constiluere... IIine sallcire solenlne yo- 
cahuluI11 de legihus
 fæderibus, quæ sanciuutur, id est, in 
ipsanl Deorum tutela}n confcruntur, ut quæ lædere ne{as sit 
propter ipsorum sanctimoniam: Idem fere quod slatuere... 
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Est etianl ceria pn\})(\ proposila aliquid cavere ac vctare... 
SiPpe cst firIl1arC, confÎnnarl1. )) 
anf' j an1 "ox ista sat is innui t 
plus lolui
sc Gallicanos pr3'sules quaul uucle SHaIll opinionem 
pr0l11Crc. Innuil IlClnpC eos voluissc lIt hiPC sua sentcnlia 
esset in Galliis pro regula, cui schola.
 ae scriptorcs sese aptarc 
dcherent, 
2 0 Quid lolucrinl ac intcnderinl ipsinlcl puLlicis actis suis 
pattIn fccerunt. Poslularunt scilicet a rcge, ac obt inuerunt 
dccrrhl1n, quo Icnerentur magistl'i in scholis docere, ar dis- 
cipuli (lcfeIHlcre hane ipSt\ln quatuor art iculoruTII doctrinalll, 
prohibita sub pænis contraria 
eHteIltia. Yolucrullt igitur cle- 
claratione1l1 SUa11) esse dicto IUOelO ob1i!/atnl'ialH. Sed emittere 
ùcclal'alionenl doctrillaleIn ul sit ccrto nlodo ohligatoria, quid 
aliud cst qualH deCel'llere? Equidelll po
tca rceurrerunt ad is- 
Iud CfrUgiUIH : t'olllimllS dlllHtaxat ()]Jillinnen
 1l0stl'anl}Jromel'e. 
Scd fnit hoc aprrtissinnun Inendaciull1. EnÏ1nvero yoluerunl 
, upinionel11 SUê.UU in ùocendo et defendendo et scribendo ohli- 
gatorianl esse, siquidenl pl'ocurarunt decrctuul regium qno 
sic obligatoria ficrct, Qui vult opillionen1 suaul11ude proferre, 
dicit ita seHtlo; at non dicit ita sando, Åst ipsi dixerunt sau- 
cimus; et ita di
erunt tanquan1 EcclesilllH Gallic((lUlIH repræ- 
sentalltes; ct pl'ocural'uul hane a se slIllcitarn doctrinam ill 
scholi'5 ac scriptis solêun doccl'i ac defcndi possc, contrarianl 
,.cro sub pænis prohihcri uc ÍlllPcdiri. Igitul' Gallicani præsu- 
les ,-crUIH ac proprie dictUll1 decretum cdere yolncrunt ac de 
facto cdiderunl. 
:)0 Id('n1 in
upcr constat ex ipsùrlun cncyclieis littrris ad 
onlllCS Galliaru111 Pl'æ
ules dil'ccti':" uhi 
ic c
P!'e

e suan1 hac 
de I'C Inentl'Jll declarant: (( nUf!'anlu
 porro fratcrnitatem pie- 
tatenlq ue ,-cst raIll ut.,. Carn quaIll rOlnnlulli con
ilio di \'ul- 
gandaul esse censninlus (loctrillanl, ill 'l'
tl'is singuli crclc- 

iis, alque etianl ulli\'el'sitatihu
 et 
('holis vestl'a' pastorali 
l'nræ COllllUissis aut aputl YC
t ras diæ('cs(.s <'ollsLitutis, ita 
l 11 'ocuretis admilti llt Ilihilllllljllllnl ipsi cnlltrarium docelltllr. Sic 
evenict ut.,. C0l111UUni nOSh'Ull1 o111nilUn sententia nostcr con- 
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sessus fiat llatiollale tOtiliS 1'egni, concilill'm, et quos ad vos mitti- 
mus doctrinæ nostræ al'lÏcllri, fidclibus ,"cncrandi ct nunquam 
internlorituri El'clesiæ Gallieana' CANOl"ES eVlldallt. )) Jgitur suos 
quatuor articulos ediderunt ut c\'adercllt Eeclesiæ Gallicallæ 
ct llatiolla!is concH;; CA
ONES 1l1l11qllnnt interllloritllri; et voluc- 
runt nihilullqllfl1n eontl'arium in ecclcsiis, universitatihus cl 
scholis doeer; posse, siquidcm ut ita procurent univcrsos Gal- 
liarUII1 præsules depl'CCalltur. Unde quod postea dictitarunt, 
se noluisse qllidqllam decernel'e, sed dUlnlaxat privatall1 opi- 
nionem suam nude ]Jl'o(erl'e, fuit apertissirnulll Inendaciulll, 
ad excusandas excusationes in peccatis cxcogitatuHl. 
PROPOSITIO Ilia. - Sll11l1nOpere disIJliellit Sedi Apostolieæ, 11011, 
quod Gallicalll Præsule.'\ decretzl1n edere præsllmpsissent conscien- 
lias ad credendllln obligans; sed 1 0 quod profess; essent {alsom 
ac reprobanclam quatuor articulorum doctrinan,,:; 2 0 q.uod eam 
cloctril1aln declaras'sent pe,. fonn
an deeteti, it! est, ut esse! in 
sc1wlis ac seri]Jtis obligatoria. 
1 0 Non sonlniavit Sedes apostolicn eo dcmentiæ abreptos 
iUos præsules, ut sibi infallibilcI11 potcstatclll arrogarc yoluc- 
rint fidem dcfinicndi, cl internos fidei actus ilnpel'andi, Nihil 
in eorunl declal'atione, nihil in gestis reperire est quud hane" 
crroncan1 persuasioncn1 UUlnanis Pontificibus illgcrere po- 
lucrit"; prout propositiolle l a dixÏ1nus. 
2 0 At certun1 est ipsis SUllllllopere displicuisse, quod doc- 
trinam quatuol' articulis contentalll profcssi sint. Id ipsiu1cL 
Gallicani . fatenlur. lIno doctrinaUl hanc ideo sic solelluLi tcr 
profcssi SUllt, quia 
ciehant nihi ROlllano Pontifici n10lestius 
fore, et quia yolebat Rex Pontificis constantiaul molestiis ex a- 
g'itare ac frangere, Denegatas per tot annos bullas oh aUl- 
plexatan1 quatuor articulorull1 doctrintun, non tantulll ap- 
prin1e sciebant Gallicani sysfelnatis dcfensores {non exccpto 
adyocato Talon et aliis e pal'lamento cjuslnodi yiris), sed idip- 
SUln Ronlanis Pontifìcibus crilnini vertcþant. Ipsi nClllpe cx- 
p robrabant quod non alia de causa bullas denegaret nominatis 
a rege, qui con,-entui anni 1682 illterfuerant. Quod quidenl 
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adro notoriUln cst, ut prætcrIuittcnda hie visa sint plura ùo- 
C111JlCnta qu,P ahundc in pl'ohatioHPH1 adduci posscnL 
;)0 .\ fortiori Sc,li apustoliCl\\ SHJllnlOpCrc displicuit quod 
Gallieani pra.snlt's, null tantunl ({Uatnol' articlllús sualn csse 
doetrilWl1l (l('
lal'a,"cl'iHt, scd illsupe.. pl'ocnra\'erint hane so- 
hUll iJl seholis ct ::'l'l'iptis adnlitti, eontrariaUI 3utClll cdictu 
n
gio sllh pu'nis pl'ohibcl'i. 
in1ÏnlJn snulilloperc UUlIlanis 
Pon tifìt:ihns displ icu it ,Ire la..atio 3nni L 682, quatenus SiIU u I 
fuit decretum pl'i.l'dicto sensu ohligaturiunl. 
PnOrO
lTIO IV a . - Fa/so asseruit BOSslietills, in libl'o De(ensiu- 
nis, Sed; JJJostolicæ dl
l}llcuissedll mtllxllt quod Gallicalli Præsllles 
decretllm de fide cUllst.:Ïentias obstl'lllgens (prollt ipsa errOllee 
}Hltabat) ee/ere lJl'w,l\llnllJsissellt; 1lt!fjlle u/iud a lLOllÛllatis ]Joslll- 
(aillm, qllam lit ejusmodi decretu1n ad credenduln obliyans retrac- 
farenl vel (t mente SIUI a/ielliun {Ilisse decilirarellt ; et tandem non 
de alio se dolere testa/os esse dictos nominatos, qU(l1n quod Sllm- 
nuts Ponti{ex, vb el'ronee sll]Jpositllnl e.iusmodi deerellon, llllgllS- 
fiam passlls esset. - Pl'a
nlÍltinlus i psaInel lihl'i De{e1lsio1lis 
,'crha, quæ tripliccm illalll a

ertioncln contÍnent : (( Idcil'cO 
ner pigl1it GalJos ad cpiscopahlnl prolJlovendòs, datis ad POH- 
tificcnl rnaxillllllll lilteris, it! ohediclltissilnc profiteri et sub- 
s('l'ihcrc : Qllidqllid in ii,'\llem cvmitiis fÍrca e('desiastic{l1n potes- 
tatem et }Juntißt'iam 1Ilictoritatell1 decretilln censerl lwtlllt, pro 
non deerelu haber;, 'celie : mens llernpe, inqniunt, /lostra HOIl 
(uit fjuidqlla11t decel'nere, Quod ill ipso ronventu clara ,"Dee 
tl'status ex ge
tis yidilllUS. 
ihil nenlpc decrehuH quod spcc- 
taret ad fidcIn, nihil eo llnirno lit COllsclentias COllstl'lngeret, aut 
altC'l'ius scntculÜe condClnnationenl induccret : id cnin) nce 
11(\1' ::;OIUlliuHl cogilah311t, Quarc, cum tale decretll111 {( {'Iero 
Gallicauo editlun pll tllrelur, id II ðe amoliti Stolt Galli, 
Il 111 111 0 
cilm animi dolore; lleqlle alilld qllidqllllm de ipsa tleelllratiolle 
allt l\)
TlFEX '"OI.t:IT mil E]Jiscopi præstitel'llllt (in dissertationc 
pri.pyia cui tilnlns Gal/ia orthodoxa, n. VI). 
(( Haque haud alii..; conditiollihn
 COltlposita
 res stint. Quid 
cnill) ah Epi
col'is Gallicani
 JnuocentjllS XII) honus_ac patin... 
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eus Pontifex, postulavit? Vt erroncam, ul schismaticam, ut 
falsam doctrinam ejurarent? Absit! Kenlpe Episcopi in hæc 
verba SCl'ipserunt : lVihi! ellirn tlecerllel'e animus (llit 0 En quod 
deprecantur, en quod POllti(ex adversari jubet, tlecl'ellnn esse 
conditllm, latuln cpiscopate judicÎlun, eoqlle anÎ1no quo dixi- 
nlUS)) (ibid., Ho x). 
Igitur satisfactoriam cpistoJanl rc,'era interpretatus est Bos- 
suetius prout in thesi dixinlus, ,-idelicet: 1 0 erronee putah at 
summus Pontifex Gallicpnos Præsules edere voluisse decretu111 
de fide animas COluitringens et ex hac erronea persuasionc 
SUffiIne dolucrat; 2 0 huc sultun e
igehat a nominatis ut ejus- 
lnodi decretum 11llirnlls constringens rcspuercnt ; 50 dicti nOIlIÍ- 
nati de hoc solo doluerunt.ct dolere se in littcris..suis tcstati 
sunt, quod SUl1llnus Pontifex erronee puta
set edilulll a Gal- 
licanis præsulibus cjusnlodi decretum de fide auÏ1nas COllstrill- 
gens, et quod ob illam erl'OneaUl persuasioneul angustianl 
passus esset 0 
Jam expcndamus quam lnenda\. et dolosa sit Bossuetiana 
ilIa explic"tio. 
1 0 Falsunl est ita stolide Romanos Pontifices errasse circa 
Gallicanoruln PræsulUlll declarationem et gesta, ut pntaverint 
eos voluisse fìdei decrchull cùere quo fideliulH conscielltiæ ad 
credendul11 iis articulis ohligarentur. III jaln propositione Ia 
probatulll est. Putarunt quídcIll HOlnani Pontifices a Gallicanis 
Episcopis edihlll1 deCl'etllnt co aninlo ut l:onstfingerent magis- 
tros ad docendam, discipu10s seriploresque ad defendendalll 
quatuor articulorUll1 doclrinaln, prohibita sub pænis sent entia 
contraria; sed jn hoc nullatenus errarunt, siquidenl Gallicani 
Præsu]l!s 5110S quatuor articulos, non tant nUl declararunt, sed 
edictt1m regium pustularnnt ct ohtinnerunt, hane solan1 doc- 
trinaln in scholis et scripLis pern1Ïtlells. Quod autrlll Gallicani 
Pr
csules insuper' voluerint conscientia
 attingere, ct eas obli- 
garc ad cl'cdendlun inten:o assensu quatuor articulis, tan- 
quall1 fìdci articulis, lice uHus RunHlHllS Pontifex, l1ec alius, 
quod seiam, vel per sOlllnilun unqualu cogihn-it 0 Equidcnl 
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asseril nossuctius in hoe errore "cr
atunl esse CardinalelI1 
u'Aguirrc : (( Daguirræu
, iuquit, ohjcctabaL catholicæ duc- 
trinæ {orinlliam r]llæ allinlaS cUllstrillyeret (( (loco citato, ll. VI). 
Seù huc non tli:\il d' Aguirrc, En t
j us verLa, paulo ante a 
nos
uet io cit3ta : (( Galliarlllll pra
sulibus non licuisse sua 
parado:\a publici juris faccl'c ct nzittellda curare ad Onlnes Ec- 
desias, YClllti <juauùL\rn sallæ oHlnino imu et catholicæ doc- 
tl'iu<p fOrJllUhun qua omnes constringerellt. )) Ex probrat d' A- 
guirre quoù paradoxa sua miserint ad nmnes Ecc1esias, cum 
non soleant aL Episcopis sic ad omlle$ Ecclesias mitti, nisi 
catholicæ fidei pl'ores
iones seu articuli ab onlnibus tenendi. 
At non dixit, nee putavit eos rc\'cra ,'oluisse anÜnlls constl'ln- 
[Jete all cI'cdcndulu dcclal'atæ sum doetrinæ tanqualn 1ìdei 
articulis. 
2 0 FaIsulll est RUIHanos Pontifices doluisse dUlutaxat dc 
chilllera ilIa, videlicet, quod Gallicltlli pr
èsulcs voluissent 
attimas {[ll credendlluz, SillS qlllltllor ((f'ticulls obligate. De hoc non 
doluerunt, quia nee unquall1 creùiderulll aut sOIIlniarunt. ,At 
(loluerunt, ct quidcIU SUll11llopcrc, de duobus certissin1Ïs 
Gal1ieani conventus atteutatis : IJrÍ1no quidenl quoù detestan- 
danl qualuor articuloruln doctrinaln sualn esse professi es- 
sent; secuudo quod proeurassenl hanc sohun doctrinLun in 
seholis ct scriptis pennitli, contrariamqur sub pænis pro- 
hiheri, sicquc efrecissent ,"crurn ac proprie dictUIll decretlon. 
50 Falsuln e
t non aliud expostulasse a nOlllinatis Roma- 
nos Pontifices quam ut respuerent declaratiollcm, qll11tellllS 
decretum animas cOllstrillgells ad credelldum. Xon scilicet pos- 
tulahat Scdcs A po
to1ica id rcspui, quoù appriule seiebat non 
exlilisse. Porro dClllcntia ilIa, qua intcndisscnt Gallicani pJ
æ- 
sule
 
lHlIn dcclarationeul tanquaul credelldos fidei Gl'liculos 
con
cientiis iUlponerc, nee cxlitcrat, nee a ROloanis Pontitì- 
cìhu
 sOll1niala rucruL. Igitul' expostulahant a nOlninalis 110- 
Ilw.ni Pontifìccs, ut l'cspucrenL deelaralionelll tUlTI ob dc- 
tesl3udaul cjusùrnl drclaralionis doctrinalTI, tum quateuus 
declaratio ilIa deereti naturalll induerat, ex ÍIuplorato ac 
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subsccuto regio edicto, contrariam sententialn In seholis ct 
scriptis prohibente. Hanr satisfactioncn1 exigehat SunuTIus 
Pontifex. Hane sibi dataIIl per dil'eclas a Hun1Ïnatis litteras 
existimavit. Et ideo cis hullas tandCIll conccssit. 
4 0 Falsum est n01l1inatos, in sua satisfactoria epistola sensu 
obvio intellecta, non de alio dulorclTI testatos esse, f}lHHH 
quod Sedes apostoli
a, crronce putasset editulil a rOl1ventn 
anni 1682 decretlun animas ad credendllnl, obliYllllS, el SUIIL- 
mum inde Inæl'orenl passa esset. Iù sequenli propositiollÇ-" 
expendilnus ac palal11 facÏInus. 
PnOPOSlTlO Va, - Sati
ractoria llomillatonnn epislolll, sew.;u 
OblilO intrllecta, (lI;t l'era 1'etractatio declal'ationis nllni 1 ß8:!, 
- 1 0 Testantur se veheU1cnter el supra OHllLt' id quud dici vu- 
test ex cortle (lo/ere de yest;.'.; ill comitiis qU[C IllIloccnlio XII et 
ejus prædecessoribus sllmmo}Jere displicuerullt, Porro puhlicæ 
notorictat is est sumlnc displicui

c ROlllanis Ponlificihns, t UIH 
quod Gallicani præsules doctrinalo quatuor articulorulll suaIll 
esse profpssi essent, tUIU quud l'rocurasscnt edirtlull regil1lH 
eaUl solan1 doctrillaUl quoaa scholas cl scripta perll1Ï UrHS, 
lUlU quod regi jus regali
,) conccssissent in cas Ecclesias 
quæ huic juri non subjacehalll, Ergo de his tribus se òoleJ'c 
profitentur llolninati, ac proinde tria hæc respul1nt atqup rp- 
f ractanf. 
2 0 Dicunt se habl're pro non decl'eto, quidquid cilTa ecclc- 
siasticam puLesfaterll et Pont ificianl auctoritalcIlI decretllm 
cellseri potllit. Ergo l'elractant cl rcspuunt quatuol' articulos, 
quatenus censeri possenl YCrUll1 ac propl'ie (liclllll1 decretum. 
Porro fuerant rcvcra decretum, eo sensu quod Gallicalli pr:l\- 
sules declarassent hanc esse Gallican
(' EcclesÏlp doctrinalll, 
et insup{\r procurassent eanl solam in schulis rt srriptis 
pern1Ïfti, contrarÜullque rl'gio edieto suh pænis pruhiLeri. 
Ergo dicta epistula yilll habet ycræ rctractationis I'elaliyc ad 
quatuor articulos, quatenus fuerant vcrun1 in dicto sensn 
decretum. Et idelll dicenduln quoad rpgalìa:\ extensioneln, in 
præjudiciulH ErclrsiaruHI. EquideJu t.lddllnt, meutem ..'illam 
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non fuissr quidquan1 decerllere et Ecclcsiis præjlldicillm ill- 
(e,.,.e. Hoc) si YCrllln foret, probarcl ùUlutaxat cos non intcl- 
le
i

è quid faccl'cnt ({ualulo dcclal'aLiullClll qualuor arLicu- 
101'11111 elltlttchallL el l'cgaliæ cxtcnsionclH rcgi Ll'ibueballl. 
Naill de fado t'didel'unt ,.cruln ii1 pl'ædicto 
cnsu decreLtllH, 
cL Ecclcsiis ,,('nun pra'judiriullt intulerl1nt. .At rCIHLllleret, 
rejeLla ct rei rarta I a a h i psis fni
sc gcst a CUll1Íl iOl'lllll all II i 
I ü
2, (jllalia in sc ac reapsc pcracla 
unt. 
:)0 DeslHllcnùus insuper illius epislolæ sensus ex ipsius 
scnpo, Enilnvero earn scripserunt ut Sununo Pontitìci salis- 
faec['cnt. Cur autrlll nonlÏnatis hullas dcnegahal Sedes ..\pos- 
toliea? Ob id sohlin quud quatuor articulis suhscripsissent, 
dudrin
Hnqnr iis articulis conlcntaul prufcssi esscllt, et rc- 
gali(f' cxtensiolli conseosissellt. Id testantur proLra('tæ ppr 
tot annos querela', turn ipsiu
IlleL rcgis hUll lltÏnistrorurn (at 
anliL:ol'ulll et ips ius cliarn aòvocati Talun, l\ilnirußl Sedi 
Apustolicæ criInini vCl'leballt, ob ho(' ."ollun nOlninatis bullas 
u.Cllcgal'i, quud doctrillæ qllatuor articlllorilm adhærerent. At- 
(lue ut injustissiUllUll iù delllonslrarcnt, perpeluo recanla- 
bant esse opinioncill illalll "lìcitanl el liLcram; uec proinùc 
posse quclnqualH ob CLUB opiniollern ab episcopaLu juste ar- 
ccri. Igitur CUIn scripta fucrÏl epistola ut satisfieret Pontifici, 
qui Lullas ob iunplcxataru quatuor articulorulll doctrinarn 
I'ctusahat, intcrprctanda cst tanquam dictæ docLrinæ retrac- 
(aLio, nisi ycrJJa contral'illln clare dcnotcnt. Porro neduHI 
ppist()I
(' tenor hnnc rctractationis scnsuru clare excludat, 
runl ccontra aprrle pra
 sc fcrt ct cxprimit, ut supra vidi- 
nl us. 
1 0 Quo rcs nlagis patel\t, cxpendarnus quid contigis
et, si 
cpistola.' SUiP llol11illati aùnexuisscnt llossuetianalll explica- 
tiOIlPHl ; si Ilclnpc Pontifici ùixissent : Do/emus, Beatissime Pa- 
t er, quod stollde f.tlstinllweris Gllilicanos præslll es l'Olliisse decre- 
tllm edere, animas cow
trillyells ad cl'edendlllU dedaratioui Sllæ 
lallqll(lnl fidei articulo. Item dolemll
 quod eJ.' hocerrolleo sllpposito 
mo>>stiticl1n passlls sis. At de hoc sultun do/emus. Cætenun quatuur 
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articulofllnt doctl'inam nolt l'eSpZÛnuls, sed ei sentpel' adhæremlls. 
Quid, quæso, contigisset, si ita scripsissent '? Hand sane hullas 
concessisset Innocentius XII. Hinc doiosaill suaIll e
plic3tio- 
nellI, ctsi jain in concinnanda satisfactionis formula excogitas- 
sent ac præparassent ßossuetius el alii 3ulici (ut ex præn1issis 
dOCUJ1lenLis constat \, diligrnter talllcn silurrunl et sCCt'etanl 
servarunt, ante negotii cOlupositionen1 et bullarull1 conces- 
sionelll. Perll1iscruut nClnpc satisfactoriam epistolall1 haberi 
a Romano Pontifice pro vera quatuor articulorunl rptracla- 
tione ; nec in ea quidquam posuel'unt quod non posset h uic 
interpl'etationi tuugruere, lJ:uia id onlnillu necessarium rrat 
ut bullæ obtinerentur. At post COlllpositUlTI negotiuln, cæpe- 
runt præparato in anteceSSUIU effugio uti. l\Iiscra sane ac yana 
dolositas l Nan) qui cpistoiaill scripserunt, nisi volucrint men- 
tiri ac Sunl11111111 Pontifìccm dcriIJcre, censendi sunt C3In scri- 
psisse in eo sensu, quo callI illlelligebat SUllHllUS Pontifex, 
rt quo volebant calll ab ipso intelligi. 
50 Sincerior furibundus advocatus Chauvelin, qui ne iu quæs- 
tioneill quidem vocal, num dicta cpistola "iIB VCI'
P retracta- 
tionis habucrit. Sic quippe in ilhull in,'chitur (Tradition des 
(aits, p. 266 et 274). (( Quel scanùale He donllèl'cnt pas les 
É\"èques qui, oublianl qu'ils étaient Français, 
e qétachèrent 
ùu reste de la nation pour reconnaÌtre ces injustcs prétcn- 
tions et dClnandcr hUl11hlclnent pardon de ce qui s' était fait 
dans l' assemblée du elergé de 1682 ! Désavoller les qlllltre ar- 
ticles, COlllnlC 1irrnt les Éyt'qucs dans lcur lct h'e it [nnocenL XII 
ct prolucttre au Pape une profondr obéÏssance par oppositiolJ 
à ces articles, n'était-ce pas abandonncl' làchcll1Cnt SOil sou- 
vera in et sc rendrc coupablc d'unc intidélité forlne!le envcrs 
lui? Une délnarche allSS/ crim/nelle nc montrait que trop vi- 
siblcmcnL que la 11lupart dc ceux qui avaient sig-né la décla- 
ration de 1682 ne s'y étaient prêtés que par respect hllmaill 
et que dans ie fond dll cæUl' ils eonserv3icnt ces sentimentb ul- 
tra1nolltains! )) 
Alienus iteln a Rossuetiana explicatione I.jegcndrc, 4\rchiepis- 
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topi Parisicnsis de IIul'lay secl'cLal'ius, qui 10ql1cns dc forlnula 
cpistoh p qui lilt concer/n!e entre les dellx COllI'S, sic habel : (( Celte 
leUre fitgl'and hl'uil, EI rOllHucnl n'en allrait pas fait une]Jali- 
llodie al1ssi ext raoJ'd i naire '! En pa
.s éll'ungcl' clle rut rcgarclée 
ron1Jne unc a!J}llralion l
xprfsse. En Fr
nlcP, au contraire, on 
disaif que cr rctour., parcc qu'il n' était fail que par des par- 
ticulicrs, HC dOJlllait point d'aUcilltc Ü ce qui u,"ait été ar- 
rêlé en lü82 )) (JléJl1oires de ['abbé Legendre, p, IG9, Paris, 
18(3). 
GO Igitur dicta epistola, :,CllSU oln'io intcllecta, pro vera l'e- 
lractat iOllC habcllda est. Insu per ejuslllodi rctractatio ill uUo 
Jnajoris auctoritatis cst quam dcelaratio conventlls anni 16g2. 

alll qn i 
ir quat nor articulos rrLractan I et respuunt, iò 
agunt e
i:;cntr Scde apustolica ; unde palinotlianl illarn cor- 
ruhurat ejusd
lll Sedis apostolica:' auctorlLas. Econtra "erO 
declaralio alllli J ô
2 t'dita est cxigcllte rege, ab Episcopis 
qui, tesfe pl'Ol'n fa torc gcnerali de HarIay, eon tl'arÏtun sentic- 
haut, Cjuique IiLcllter et ipsi rctractasscnt, si per regeulli- 

nissct, si on Ie felll' permettai/. 
PU01)OSIrIO Yf1. - Satis(actoria epistola., juxta illt
ntum Bos- 
slletii el a/iol'll1n qui eClIll conciUllarllnt, non {uit relractatio, sed 
{ralls; lJua tamen {raude non el atlimitur vis I'elractaliollis ]Jl'O- 
prie dictæ. - 1 0 Posittf-' sllnt ,"oees, (( Ulrns quippe nostra non 
full quidqU3Hl ùcccrucrc)> eo fine ut postea hoc fundamento 
extrui posscL supraritata illterpr(\tatio, \'idelicet : non rc- 
lructataul qnatuor al'ticl1lorUln' doctrinan1; ncque hoc ab Ill- 
Hocentio XII postl1latullJ, StOll ùluntaxat ut rrjicerctur decla- 
ratio qllatelllls decrètllnl /ìdèl animas lid ff'edendzl1u tOllstrill- 
yells; atque id sohull fecisse noulinalos pel' ,.crba hæc : lnellS 
uoslr(f non {uit quidqllllJJl deceJ'llere. Colligitnr ex eo quod 
IJossuct dictas '"OCCS ill fonnula poni prorura\'crit, cl postea 
cas JllOÙO ùicto interprctal us sit. Idelll inlcntull1 tcstantur 
ineùita quæùalu scripta luinislrol'ulll Luùü\'ici XI\ , qULP, ùllln 
hæc sCl'ibo, illtel' CUl'tas Incas l'cpcl'ire nequco., quann"is certa 
pl'lP nUlHibus haLucrilll, a clal'i
silno vil'o Carolo Gerin, CUTU 
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multis aliis Inihi cOinmodata 1. Antea sciliect Romanis Pon- 
, 
tificihus consiantcr criIniui yertchatur quod denegarcnt bullas 
ob ljllatllOl' articLllorlln
 doctrillam. Ast anno 1 û93 initurn con- 
siliuHI hoc ipslun flcnegalldi, post obtcntas bullas. Sitnul 
antcm tIt istæ hulla' conccdcrentnr, hane mcntenl sualll de 
futnra inlerprctatione viri auliei Innoccntium XII oI1lnino 
celarunt; atque ita reliquas satisfactoriæ hujus rpistohe partes 
conlposncrunt, ul caIn Pontifex haberet pro ,-era el sincera 
quatuor articulorlull ct gestoruni quoad rcgaiiaill retracta- 
tionc. Igitur epistola illa, cx. Inente auctorlun, non fuit sincera 
rctractatio quatuur artienlorunl, fuit du'lutaxai I
etractatio ficta 
el fl'audulcllta, sÌ(!Ui<lelll ealll sic ('oIlciuIlaruut ut Pontifcx 
dcci pCl'clur, cl caUl pro sine era rctl'actatione rcciperel. - 
2 u Dicta frans ncquaqualll isti cpistohp VillI retractatiouis 
adilnit. Kanl Pontifcx earn hahuit pro relractatione propric 
dicta, ncc nisi ob hanc sualn persuasionenl buHas concessit. 
Et qui concinnavcrant, yolucrunt, dOllCC conccssæ forcllt 
hnllæ, earn a Pontifiee rcputari YCralll rrtractationcm, Porro 
lotus hujus epistolæ doctl'inalis .,'alol' desluncndus est ex 
S?I1SU quel1l ei adnexuit Sedcs apostolica, ct qui c<.eteroquiu 
cst sensus obviús; non autcin ex alio sensu, ,diligcntcr toto 
tenlporc negotiationis tacito, ct post obtcnlas hullas dccla- 
rato. Valet ergo epistola, hUll ut l'rtractatio, hUll uL frans ac 
prObl'lull. 
Et idenl dicClldulll de Ludo,'ici XIV cpistola. Rëtractatio- 
nClll declarationis inlluunt ycrha hæc : J'ai dOllllé les ol'dres 
nécessaires otin que les o(ra;res l'Olltelllles dans 'tnon édit.,. con- 
cernant la déclaratiòll (aite par Ie clergé liu royall1ne (à quoi les 
conjonctllres d'alors m'ol'aient obligé) n'aient pas de suite. Et 
tamcn rigorose signific.ant retrahi dUl1ltaxat edictum regiuIn, 
non ipsaIll cIcri declal'ationcln. In cOllcinnanda nculpe isla 


(1) Cum mox editul'us sit laudatus D, Gerin gestorum in eomitiis cIeri anni 
1682 veram historiam, ad librum hUlle quoad prædicta documenta, lectorem 
remitto, Simul autem occasionem arripio cumùem liln'um summopere commen- 
dalldi, ut pote quem summi momenti quoad rem catholicam, oh ditissimam prf('
 

ertim ineditorurp documentorum copiam þ exifô'linw, 
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cpisLoJa adhibita
 voces quæ l'ctracLaLio cI 
claratiol1is esse 
yidcrcnlur, siund autclll in a]io sensn intclligi posscnL 
XOT.\, qlload concLu
ionelll præ
elltis fU}Jitis x. - Con- 
<.'lnsio PI.:,t, declal'ationClll cOllycnlus 
allicani, anni 1 ti82, 
oUlni proJ'
Hs auc(oritalc scu \"aiorc doetrinali cal'cre. Quanl 
cOHchl,iollcln cyohel'c prætcrluittiultl
, Clun cx dc(luctis 
apcl'lc sC(lua{ul'. Igilur toto cæJo crral'uuL (;allicltlli sCl'ipto- 
rcs, qui ad dictulu cicri con,-entulll, tanquan1 ad auctol'ila- 
tCln" prOYOCiH'unl. ExcusLlndi talncn aliquatenus, utpotc quos 
lat ucrit, fuissp isla cOluitia, lion lcgif imlllll cieri convenhllll, 

eù ,-ilissilnol'ulIl aulicorUl11 concilia hululn. 


c.\pur " 
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Ah
ullt' tanqualu allctoritas opponerelltur Patcl' de la Chai
c 
ct aliquot alii Jesuihe Galliæ: LUIlI quia corum doctrinaln e{ 
3f!cndi l'atiollern Societas Jcsu reprobiH'it ct ahominata cst: 
tnnt quia non aliter habenùi ,il'i illi qualH pro lnorhidis dictlP 
Societatis Inenlhl'is. 
Li Itu isset salle scallùalosanl ist iuslilOdi viroruIII inca u
a 
l'rgalilP ct qualuor al'Liculorulu pra")varicationcnl silrntio pl'<.c- 
tcrluiltere. Sed perpetua recurrit in Gallicis lihris ad corUlll 
auctoritalelJl proyocatio. Jnuno in crinlcn nohis vertitur quod 
aperle illicitalu ac erronean1 pronuntial'e audcaulus doctri- 
Halll illaln, cui tanto zelo adha'l"'ellchull exislÌInarunt dicti 
Galli
e Jc
uiLæ, ,'il'i scilicet (ul ainnt) tauta pietatc, 
ancti- 
tale, sciclltia, yirlnt unl drniquf' oJllniulll dccore conspicui, 
at' de Eccle
ia caLholica tau I belle lllCl'ili. NCJllpe ut Gal- 
licanæ docll'iuæ pafrono
 pos ntllitel"' ac1scrihaut, in sanc- 
tos eyehunl. Cogiulur ergo de penlitis ill is ac religioso- 
rUlll nOlninc indignis ,-iris "critatclll palldcl'e. Pandculus 
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autem ex docum
ntis omnino authenticis. Eo sin1ul consilio 
nc ipsa Societas Jcsu, quæ tanlle præval'ieationis innoecns 
fuit, quæque ei obstilit eanlque reproh3,-it, tanqu
nll cjusden1 
lapsus ['ra illjuste Iratlucat ur, Socielatcnl vero nlerito yoca- 
HIUS, genera]cll1 præposi hUll cum ompibus eætcrarum re- 
gionum Jesuitis, a de,'io aliquot Jesuitarulll Galliæ Inanipulo 
salle distiuguendaill. 


5 l. - Quo ex libro documenta potissimum desumpserimus, et quæ fuerit 
scribendi hujus lilJl'i causa. 


Hello aequisilis plurihus in Bclgio eivitalibus, postulavit 
Ludo,.icus XIY, ul Jesuitarun1 donlus el eollcgia in iis par- 
tibus existenlia, assistcntiê.l,l Galliw aggrcgarentur. Quod eum 
non oblineret, prohibuit die 8 oelohris I ()
8 ne JcsnÏlæ Gallim 
ullUln CUln patre gcn.crali COllUllCl'ciulll haherenL; jussitque 
assistentenl Galliæ patrcnl FonlanUIU ac nonnullos insupcr 
Gallicos patre
 ROBIlC degcntes, Galliam repctcre; quod et 
peregerunt. Coaluerunt tunc pater de la Chaise, dictu
 assis- 
tens Fontaine eL prÍlnal'ii alii Galliarlun Jesuitæ, in ractio- 
nem quam dam contra patreJll gcnrralenl T)TSUnl Gonzalez eL 
ca't
ros universali Societatis regin1Ïni præpositos. 
Crimini cis Yl'rterun t quod just issiln
f' (ut aicbant) regi
 vo- 
luntali non acquiescercnt; quod pater Tyrsus Gonzalez, ut ru- 
n10r eraL, ad rrfcllendos q natuor ch'ri Gallicani articulos anni 
1 G82 sese accingerct, lihr\l1uquc hac de re 1110X edeuùuIll COllJ- 
pararet; quod ejusmodi agendi ratione idrlll pater generalis 
certam soeietati in Galliis cxistpnti rUinall1, illllllO un iversæ rei 
catholieæ ingcntissÏ1na detrimcnta ingercret. Nisi consiliuln 
mutaret et regi tandem satisfacereL, prospecturos se quomodo 
cxLinctionem Societatis in 
allia præcaycrent. PosLularunt 


(1) Erat tunc Societas Jesu in quinque sectiones, quas assistentias yocant, dis- 
tributa, videlicet: Italiæ, Germaniæ, Galliæ, Hispani f', Lusilaniæ, Comprehendit 
unaquæque assistentia plures prol'incias, Pro singularum autem assistentiarum 
curandis negotiis, totidem constituti assistentes Homæ apud gelleralem Præposi- 
turn degere solent, 
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sibi conslit ni ,.icariull] gP1H'l':1Jrlll, ({l1Ï .Je
uitas CaHill' illde- 
pendcntcl' a f!cncrali Pl'irl'o
ilu l'(1gerct. Dcnulltiarullt jllSSll 
l'erJin Jnox haUrlldall1 ah ipsis s)"nOdUnl, in qua Jwr ùe rc dc- 
lihcrarcnf 
tquc opporlulw slalucrrnt. [[ahituill rcycra Pari- 
siis, jllbente rege, illud pra
cipuoruln Jesuitarulll Gal:iæ COll- 
ciliahl1hlln, In quo fanlcn non ausi 
l1nt propria auctoritalë 
,YIl'tlrinnr ö('nf'I':lICln sihi 
ligere ac constitucre, elsi hoc eti:Hn 
licifnlll af(irJH:lVcrit patcr Fontainf', ut infra yidehitur. Qua- 
propter liltrras ad 
l1JnmUm Pontificcm direxerunt, qui- 
hus" præn1Ïs"il qucrclarulIl suarUJII eonll'a palrcln grncI'3lenl 

1unnla, flagitarulll aposlolica l1nrloritatc 
onstitlli ,-ical'iunl, 
alteriusyc nOlllinis 1l1agislratunl, qui Jesuilas Gallia
 indepen- 
denter a grncrali præpu
ito r('gcrc yal{'l'cL. ]nlcrca tot us rrat 
pal er ùe la Chai
c, ut pCI' rcg-iuln Lcgatunl ROlnæ dcgcnt elll, 
I'l1gis il'aln, Illinas, infauslaque oJllnia intcntando, patris ge- 
ncralis ac ßOlllani Pontificis constantianl fì
angrrct, He po
- 
t uJata 0 hi i nrret. Jl'Suital'llll1 Gallia' I itt eras ren1Ïsit Pontife"X 
ad patrrn) genrralcIn Tyrsuill Gonzalez. Dcbuit tunc is, suo 
ar Societatis nonlinc, apologiam contra pra"1fatos Jcsnita
 
Gallia
 inst itucrc, 
In hUlic porro finem rons('riptu
 cst libcI', a
 paucissin1Ïs 
(li t reoI') cxclnplarihns rditns, ex quo potissilIlum òocumcnta 
dcprompturi snnn1S, Qui Ploindr Jihe)' lola quanta potitur 
ipsi tlSlTlct 
ocici a t is .Jr
u aut hellt ira a net ori ta te 1. Contineu- 
tur autl'In ill c).inriu illn lihro (pagirris 
22, ill-8, Constante): 
1 fJ l'}. posi I io h ist orira totius llcgotii, 
uL hoc I it uIo: COln- 
mentor;; de relnlS yestis ill negotio aggreyationls In'o'L'inciæ Gallo- 
Belgicæ Societatis J e
ll, }Jetitæ a l'ege christianissinlo ab Gnno 
1 {i82' quihus COIHIllcntarÏis suhncctuntur allnotaliones ill epis.. 
lolcon quanlllanl patl'is Fontani ; 2 0 ipsa dcfclIsio CHIn suis 
cOllclusionihus contra Jcsuitas Gallia:1 ipsorulllquc moliJnina, 
sub hoc titulo: CllU{)(( societatis Jesll, contra 1l0l'lllrt mayistra- 


(1) Dcc
t in c\.cmp1al'i meo prlgina pl'æ\'ia, in qlln dcsrrihi solet titulus; sed 
extrin
ecus super opel tura posilus e
t hoc modo: De rebus Gallo- Belgicis So- 
cietatis Jesu 1682. 
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Ill1n ad guberllationem jJ1'ovillcilll'llln Ga lliæ peti film, an no 1 (j
g. 
Diyisi sunt commentarii in duas partes. Et ad calccrn pal'tis 
prilllæ hæc lcgitur attcstatio : Lectis et exan1Ïllatis hisce COln- 
1nentariis, llulla1n a veritate alJerratiollem, cÚ111perire potui. Da- 
tum Roma" 23 julii I ü

L .l.EgidÏ1lð Estrix, secretarill'" Societatis. 
Hrm ad calcclll parLis sccundæ: Legi et e.ramillaei lz(lllC se- 
cundam l)(l1'tCln Conunelltllriorllm de rebus gestis. in Ilfyotio 
llggreglltioni
, etc.; et ll1111(l1n in f(t comperi aberratiolletn a 
veritate, Datil m R U1næ 28 ja l11larii 1 (if)U. Æg i di llS Est rix, se- 
(Tetar;ll!) Societatis. Paritcr po
t AUllotatiolles ad cpistohull 
patris Foutani, suhjicitur : Has allllotatiolles scripsi, anll11ellte 
ret'erendo patre n08tro generali, et ex judicio patrtun assis- 
tentillrn ltaliæ, Germauiæ, Hið]Jalliæ, Lus;ta1l13.). Dal10n R01tlæ 
-
 februarii I GOO. .i-EyidillS Estrix, secretarills Societatis. 

cquit ergo quidqualn citari lllagis aut hentic1J In, qualn 
quod occurrit ill is to libro, qui ipsiuSllJcL gencrali
 pr
epo- 

iti et aiioruill grnerali Socictati
 regilnini addictoruln auc- 
toritate cxsc.riptus fuit, rccognitus, ac Vro sincero habitus et 
declaratus. 



 2, - Jesuita' Galliæ dcliherant de :Iliquo sibi digendo Vic
rio qui cos regat 
inùependentcr a gellf'rali Præposito, Simul impedire commtm' ne pater gene- 
ralis Tyrsus Gonzalez suum lib rum edat de auctortiate Summi Pontificis quoad 
ùecernendam fidem infallibili, et conciliis 
cncr<llibus snpel'iol'c, 


(( AdfucrunL c Gallia liUeræ a ,'iro e nostris pl'ilUario (ill- 
tellige patrenl de la Chaise) dalæ dip g oclobris 10SS, quihu
 
explicabanlur cansa' offensiol.Îs.., Addpha1 auctor cpi
t()la', 
nisi obtinerrtur a patre lIosh'o Yicarius g'cncr
lis CUlll aillpla 
potcstate res OBIIlCS, quasi ipse adesset, orùillalldi, llccessa- 
riulll futul'uJn, ut saItcH} proyinciales, CUIlI aliquot deputatis 
pl'ovinciarUlll, unuln in IOCUll1 c.onyenirenl, rrgin1Ïni s-ocie- 
tatis in Gallia prospccturi)) (in diet 0 libro, pag, 15). 
(( His curis intcn to patri genrrali no,'i ex G
llia t crrores 
nuntiantur... Pat res proyinciæ Franciæ... singuli seorsunl 
liUeras rlederuut ad Patrelll nostrulll eoden1 fere die 22 oc- 
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toLris (168
)... quibus ct hortati sunt ut l'cgi in onulÎbus 
pl'olnpte olwdirct, ct oral'unt eni
e ul superscdcl'cl cdendo ill 
lucclll libro ad dt'ff'IlSioIlClIl au
turilatis ct poleslatis BOlllani 
Ponlificis)) (ihidcIll, pag. 
2), 
(( Die lü nOVelllbl'is illis rcspondil Patcr Ilostrl'... (Juud ad 
lihl'uH1 a se cogitatulll attincrel, curæ sihi HC quiù offensiollis 
cxislcl'ct; de co autclll al'gunlclltu plura SP s
ribcrc patri 
Slrphallo Deschalltps 1. Sununa epistolæ a(l patrclll Stcpha- 
nUlll DesrhaIllps hæc erat : in tanta lihrol'UIIl et lihelloruln 
farragiue contra anctoritatenl Pontificialll editorum hoc LCU1- 
pore, nlulhull sCflnonis hOIllÎlliLus cLiaul primæ nulæ ill cu- 
ria I10Hlana tledissr silcntium Societatis. CUIn "ero palalu 
csscL nOlllll1, 
e anno toto et amplius Sahnan ticæ dictassc 
tliscipulis de aurtol'itale ROIllani Pontifìcis in delìniendis 
qn
c
tionibus fiùei et 1I10rUIn, cadcmquc conciliis gencralibus 
5upcriore, se potissilnulll i'ahulam esse ractulll, qui ea nunc 
prelHerct Gcneralis... Factum ùcnique esse ut, lnandato SUInmi 
Pont ificis, se COln"Cn i reL ejus confrssarius, expositurus Ponti- 
ficiul)} seHSUln ct dolorcm; quod Societas hoc temporc oblita 
,'idcl'ctur prilnævi spiritus sui, quo cam sanctus Ignatius in- 
stituissct ad clcfcllSionCll1 in prinlis Apostolicæ Scdis, cætc- 
raquc his conscntanea, llæc porro ipsius nonÜne Pontificis 
siLi dClluntiata pupugissc gra\'itcr anilllum SUlUll; CUIll nOll 
cssct ohscuftun, sc poLissilllUIll notari: porro faccre non 
potuissc quin pontificcIn de his convcniret, saltc1l1 se Cxcu- 
saturus, si causa idollea occurrcrct. 
<< Quid ,'cro COllluliniscel'ctur, nisi invidialTI sibi in Gallia 
paratanl? Causam Pontifici odiosÎssimam futuram! Quippc 
cui nilnis in anÍlnuD1 dcsc.endisscnt caltul1niæ lualeyolorUD1; 
J.csuitas ZCIUlll CIllohullcnto suo pareHl hahere; Scdi AposLo- 
lic
 studcrc, CUlU id siLi cssct cOllnllodulll; hoc lClllpore 
priut'ipihus sæcularihus velifìcari, a quiLus plus speral'cnt 
\Cllllctucrcnt; thcologialn ipsis SCll politicaul seu æcollolni- 


(I) Erat is rector collcgii Parisiensis, 
11. 
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earn esse, ejusque dognlata versatilia, varia humani favoris 
aura; auctoritatelD POJltitìcis nomani, falli ncsciaIll et con- 
ciliis superiorcrn, antehac ips is constanteul fuisse doctri- 
nam, plenis ubique libris venditam; hoc tempore eamdenl 
non SOIUlTI illos erubescere, sed alicubi incipere contrariam 
sonare; alia his pejora. 
(( Et tamcn con,'cniendum sibi Pontificem fuissc, nequc 
tacendum de auditis ex confessario. E
pertulu vera se esse 
ctiam veris infcriora sibi esse relata de illius sensu et dolorc; 
nequc evadi posse quin cogitaret de limandis successivo otio 
eOlnmcnt3riis illis suis atque adol'nandis ad prælUIl1... 
ihil 
a se cogitatuDl de potcstate SUTllllli Pontificis in principes, 
quo vel leviter tal1gcrentur eorunl jura. SOIUll1 cordi esse 
doctrinaln de SUlllmi Pontifìcis auctoritate in docendo, eadem- 
que conciliis superiore, doctrinam onlniulll Societatis aucto- 
rum hue usque, utinalnque semper, doctrinam sancti Thomæ 
et Thomistarum, doctrinam theologoruDl fere omnium, doctri- 
narn t hcologorull1 ctiam a concilio Constantiensi, ctiam Gal- 
IOl'um, etialuque Sorbonicorunl tam multorum... I1anccinc 
doctrinam timere se debuisse allaturaln Galliæ perturbatio- 
neIn? A supremis Galliæ Inagistratibus proscrihendanl? Igne 
et carnifìcina damnandam? Id si esset ita, causam nos habere, 
justissÍIni luctu
, non SOhUll privati et societatis, sed ctiam 
publici et Ecclesiæ )) (ibidcln, pag. 22, 23, 24 et 2
). 
De responso Patris gcneralis ad alias Jesuitarunl Galliæ 
litteras, mensis no\'elnbris 1688, sic hahctur : 
(( Respondit Pater noster prf'lixius ct effìcacius; præcipue 
ad eUIn locum delatus, ubi de auctoritate doctrinæ, qualn 
vindicatuln ibat, agenduul erat; quam scilicet gravissimi 
auctores dicerent conunu1lissim(l1n omnirnn cathullCOrll1n sen- 
tenti(lln; doctrin(un lIisJ1alliæ, Itllliæ, alia1'll1n onulÏll1n christia- 
nitatis provl11ciunun; doctrilla,n omnis rellyiosæ {a1l1iliæ; cujlls 
opposita est llovilel' introducta a quibusdanl contra ductrinaln 
01Jllzlll1n velenuu scriptorum; doclfÏnllnl cel'tam; dodl'inam rer- 
tissimam, et tenendant verltatel1t catholicaut. Hæc ille aliaque, 
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ill ilIa cpi
tola nOlnillati
 Sillgulul'Ulll 3sserlorUln aucto- 
l'iLus. 
<< His ,-ero subjunxil : non se adduci ut credcrel quod fcl'c- 
hauL nlaliglli l'UlnOl'CS, Jcsuitas in Gallia cæpissc conlrariæ 
doctrin\.\' canel'C. ...\Lque it! quidcui, 
i esse! ita, R\CULA S()CII
- 
T.\TIS 
U
Q{!A)[ ELUE
nA, Quanto ::;atius forc, olnnihus toto l:egno 
c3thedris nuslris interdici! Se qllidem in hacce Call
{( ,')llIlYlli- 
nem pro{llsllrIl11l, CUIlI usus Ycnis
et)) (ibidem, page 25 cL 
SCfl. ) , 
(( Hoc cerlius cst, Patl'es Gallia' suLditos rcgiuIll inter- 
dictunl esse reveritos pene ad supel'stitionClll...)) (ibidem, 
- l ) 
p. 
} . 
(( Interea guhcrnationis incommoda ex sl1spcnsione COIIl- 
mCl'cii pcrquam nnpaticntcr ferebanl Galliæ provinciæ; usque 
3deo ut... rçnl1Jlt iatunl sit illaruIn qualnd3m informationes 
nOlninatione
que nOYOrUlIl supcriorum habere paratas; eo 
consilio nt, ni
i hrevi liLer3 ficret cum gcnerali c0111muni- 
calio, aut alia guhernationis ratio iniretur, {acto ad jus co
n- 
mune pertilgio, ii qui prinlu loco essenl nominati subroga- 
reulur superioribus antiquioribus, muncre suo sponte abeun- 
tibus aut abirc jussis (quod il1ud jus COUl1nUlle dicerent, non 
cxplicabat u1'); audiri '-Cl'O alias Callilf' provincias hæc eaden1 
aut his siu1Ília serio cogitare )) (ihidcln, p. 54 ct 55). 
(( Adfuerunt eodcn1 die (19 llllflllsti 1689) prænuntiæ fu- 
turortllU ctianl magis tristium epistolæ, et ipsæ die 29 julii 
ùatæ a Patrc assistenle GalIiæ 1 ad singulos Patres assistentcs 
eL Patren1 secrelal'iunl. SUlnma hæc el'at : 
(( 
isi quantocius paler noster generalis, aut regi satisfa- 
ciat (haud dubiun1 quin aggregationc pro,-inciæ), aut pro- 
,'inrÍ[\rum quæ Galli

 sunl suhjeche præsidcrn constituat, 
en potcstate qua
 sup.'a Olllnes extelHlalur, siup II1un1 ex man- 
datu r('giu cyorabnulur Parisios provillciaJ.'s Ulnnes juris 
Gallici, cUln suis deputatis, hujuSllludi pl'a

iderll electul'i, 


(1) 
cmpc patl'e FOlltaine, qui tunc Parbiis crat. 
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cui cooendi sint obcdire nostri omnes regi subjecti, abruplo 
o 
omni cunl Generali ejusque assistentibus qui Homæ sunt 
commerClO. 
(( His addebat quo jure existimarent ad hane electioncln 
procedenduln esse, Sic illos aiebal rationCITI putasse : jus 
est, imo necesse est, nos consulere nostræ in Gallia conser- 
,'ationi; atqui conservari non possumus, nisi un us aliquis 
præsit oUlnibus; ergo jus cst, imo nccessç est, unum aliquem 
præfìci omnibus, primuIll quidelll a Generali, turn vero, si 
hie detrectavcrit, electionc nostra. 
(( His recte subnotabat Pater assistens, se scire quid oppo- 
siturus esset Pater generalis. Non ùubito, nee lnirunl cst. 
(( Ego n1Ïhi ,-ideor rationenl posse inullutare atque in,'crtcrc 
hac forma: jus cst, irrJo neces
e est nos consulere nostræ in 
Gallia conservationi; atqui electione illa nOll consulimus con- 
servationi nostræ, sed, quod in nobis cst, pel'illlU
 funditus, 
rem nomenque perrlimus Societatis Jesu a sancto Ignatio fun- 
datæ, fulmina cOllgregationis quintæ generalis, eadclllque 
Pauli V SUlnn1Ï Pontificis Romani in capita nostra provocaUlUS, 
facinus design antes quod nulli (majorunl nostrorum InClllO- 
ria) societatis pcrturhatores sunt ausi ac ne IJ1achiuati qui- 
deln; ergo neque necesse est, neque jus auf fas est, nos 
attentare electioncrl1 hujusnlodi, de ridiculo futuralll olllnÍ- 
bus urbanis hon1Ínibus, horrori olllnibus piis, odio et aboIni- 
nationi omnibus cordatis; sed satius, imo necesse est, nos 
perpeti potius extrema quæque, et spes nostras figere altius 
in omnipotenti pro,'identia, si defecerint spes aliæ; quæ non 
deficient, Deo providente, si non præcipites, si patientes, si 
humiles, si denique amantcs fueriluus vocation,is nostræ qua 
vocati SUffiUS ad Societatem Jesu fundatam a sancto Ignatio. 
(( Non satis mihi constat ex epistola Palris assistenlis, 
quam Inultorum 1 fueril ilIa scntenlia ad dienl 29 julii, quo 


(1) Constat plane ex isto documento aliquot primarios Jesuitas Galliæ eo usque 
devios fuisse ac dyscolos, ut serio cogitaverint de constituendo sibi per apertum 
schisma superiore, qui eos independenter a patre generali regeret. Quod scelus 
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scripta cst epistola : vidror cniln hac parte posse benignius 
intcrpretari. Scd deniqne illos ipsos, re Illaturius considc- 
rata, mntassl' scntl.ntiam, crrderc jubct rxitus nnperi pro- 
vil)('ialilull COI1,.cntus Parisicnsb, df' quo infra)) (ihidem, 
p. 61 cl scq,). 
Die 29 septt\I11hfis 1 uSD hæc inter alia scrip
it paler Fon- 
tainc, assist ens Galliæ, pt tUIIC Parisiis tlegens, ad UnUJll ex 
assislcntiLus ßOluæ r0l111norantihus : 
(( NUll polui hactcIlus, quaulcullHlue tandClo diligcntiaIll 
adhiLueriln, susceplunl prius cOl1siliurn convocandi provin- 
ciales CUIU dcpulalis aut discutcre auL differrc. Ad kalcndas 
noven1hris ùchcnt Offilles cOI1\'enire Parisios, ac statuerc quid 
agcnduill ex juris fOl'lnulis in eo casu, quo Præpositus gene- 
ralis factus cst inulilis Socictali in Gallicis (litionibus COlnnlO- 
rant i; tUln quoù l'cgel11 offenderit, t
lln quod nostrarum pro- 
,'illciarunl rcgilllÏlli, quoù unUHl petchatur, ex regis cle- 
Illcutia providerc nolucI'll. Scio ego regcIn christianissilnull1 
a SUllllllO Pontificc pcterc dccrcvissc, ut rata habeat quæ in 
nostro cætu fucrint cOHsfituta" ac llltlltO plus obtenturum 
esse, qualn patcr noster conccssi
St.'t I) (ibidelll, pag. 78 ct 
7fJ), 
(( COl1vocati aulem \1icuntur provincialcs littcris cncyclicis, 
et a patrc assistrutc Galliæ, ct a patn.\ Francisco de la Chaise, 
cHi crcdifuln est afth'lnanti sc agrntr huc factulll esse, ut non 
per littcras regis nominr nlissas, rcgioque sigillo 1l1unitas 
COllvocarcntur )) (ihidcln, pagiua 92). 
(( Dip 1.
 novcmLl'is (1689) ad patrcs assistcntes, jam ce- 
lchrato cælu, ha
c scripsil (pater Fontaine) : Duo aut tria per- 
{eceram... Primo obtiulieram ?it soil In'Ol'lllciales sine allis 1)1'0- 
l'inciarllm de put at is, contrll qUllut statutllm {llel'at, lzllè se trans- 
{ertent. Secullda effecel'am ut alii tardills aliis hllc coul'e1lirent,.. ; 
quud crederem ad sextuut novembris littt'ras Roma aCl'Ïpi posse, 


tamen, sive mutatis in melins consiliis, sive alia de causa, non patI'arunt. Dig-ni 
sane \ iri qui e 
ocietatè cxpcUerclltur; at }Jott.>lItiorcs, Beg-is Galliæ fä\"OI'e, quam 
nt potucrit Pri:l'pn
itu
 Generalis a cOI1Jor'e Socictati!' pos rescindere. 
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quæ pacem afferrellt, non belhlln canerent. Tertiu evicerarn 'lit ex 
jure stricto non ageretllr in hoc negotio,.. Quihus vcrbis vidcri 
po1est innucre, jus illi . cætui fuisse ul Gallicanæ societati 
præsidem cligcret. )) 
(( Fama non valde dubia accephun est, ununl aliquclu ex 
illo cætu multis conlendissc : elec1 iOnelTI ,'irarii aut commis- 
sarii, ut res tunc rrant, el Ii ci ta In forc of necesSarial11 esse: 
sed provincialilllll nulhllH ad istud consilium sese inclinasse. 
Quid reliqui senserint, non valde adhuc cst expioratuI11 )) 
(ibideln, pagina g
 rt 93). 
Conclusio istius aliquot JcsuitarlUTI Galliæ concili<lhuli fuit 
cpistola seqnens ad SUHllllunl Pontificelll, eui tradita est a 
legato Galliæ, die 16 decclnhris, 1689 : 
(( lleatissilne Paler".. dolet Gallica societas interdictull1 
sibi, nulla sua culpa, cUln gcnerali Præposito conllnerciuln ; 
et in paterno beatitudinis vestræ sinn opem ac solatium quæ- 
rit. Cognoscet ilia, nisi jam fortc cognoyit, ab ora tore chris- 
tianissilni rcgis, cujusmodi sinl dr patre Tyrso Gonçalez so- 
cietatis Præposito querche; quan1 ob causaUl incurrcrit ille 
graven1 in offcnsioneln principis, de tota rc christiana, deque 
socictate )lostra, supra qU(ìnl dici pot est bene u1criti 1 ; quanta 
in nos Illala inde red undrnt atque in postcrulIl illlPcndcant. 
In illo tamcn seu præscntiulll dolore, scu tiulore fulurortun, 
nihil æqup nos angit, ac potrntissillli regis, cujus incrcdih.leln 
hactcnus beneficentiaul SUIDUS cxperti, priIIluHl quideul uf- 
fensa, dcinde vero lllclubrorulll a suo capite ùivol'tiulH, quo 
nihil est 111agis exiliosUlll ac Ictnale. Utrinque sciliceL prelllÍ 
fiur, angust iæ nobis undique sunt : jalllque bicnlliulll est ex 
quo sortem hanc nostrau1 lugclnus. 
(( Nequc cnim ignorat vcstra Sanet itas eo rernm nos1 rarum 
loro stare diu societatis in Gallia regiulen non pos
e, ut penes 
l111umquenlque provincialcln præpositull1 lllaneat nescio quæ 


(t) 
otet lector pudendam adulationem ! Scilicet bene merelJ3tur supra qU3m 
dici pote
t de ipsoI'um Societate Ludoyicus XIV, et
i illam 
cindendo, et commer- 
cium omne cum Pra'po!'ito genprali prohihpndo ! 
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sit potestas, a gcncrali 
npcrjore plane libera. Naill cujus cl'it 
ahdicarc dOn10l'Uln præsides ac provinciarum, ex acto trien- 
nio; aut, si quando rucrit opus, in conlin IHUIlUS sufficcre 
succe
soreS? Cujns rrit adn1ÏUcrc idoncos ad gradunl, cji- 
cicndos a 
ocictale din1Ïffcrc? Innulncr'Ís occurrrrc, ,'cl ß1C- 
rlPJ
i guherHationis illcoffilnodis, cætcra pr
c
tarc olnnia, qua"' 
,ix aut IlP ,í
 quidf'll1, pussnnt 
ingula rcccnscri.t Nihil omis- 
SUlll a Jlohis cst, quu pr
escnteJIl futural11que cahunitatcm 
d
pellcrcnlus; cgill1nS sæpc pCI' liUeras apl1d Præposituill 
gcnera)cln, apud assistentes, apl1d sccretariulIl ; ratione, con- 
silio, pt'ccihus; frustra tenta,'iUluS olunia, 

 (( TandcIl1 conVf'nilllus,jussu regis, una CUln patre assistente 
GaUiæ, quoltluol SUUlliS in regni provinciis sociclati pr[cfccli, 
acljunctis elii.Ull ad consiliuln qualuor yiris qui janl ante co- 
dCIH nluncrc pcrfullcti crant; ncquc aliud Inalo nostl'O in 
COIlllHUni cætu sc rCHlcdiufn obtulit, qualn si aulhoritate 
poutificia rcgiæ yoluntali ab ipso Gcncrali satisfiat : ,'cl ecrte, 

i ùcncgeLul', intel'iul ah coden) seu yicarius, seu eOlnn1Ï
- 

arius, qui rcgi christianissimo sit 3cceptus, CUl11 plena 
rcgcndi Galliæ IH'o,'incias poLcstate constituatur. Sin autcln, 
quod il\.crtat Ueus, spes ea nobis cripereLur, ineunda talnen 
l'csLarct ad c\.trenlUlll ali3 ,'ia, bcaLissime Patcr, nirnirunl ut 
l'cligiosis supplicihus ct òisciplinæ sludiosis, superiorelfl cui 
pal'cant ad trnlpuS, dcligrre per Ie Hceret, aut alio quo tibi 
,'iurrcLul' 1l10do societatis illcolumitati Ineliu:; consulerctur... 
(( Oe,'ot issÏ1l1i ct addictissilni San
lilatis '-cstra
 filii ct ser, i 
- Paulus Fontainc, 3
sistells GallilP - (
llillichllUS 
Iollchanill, 
pro\'incialis Lugdunl
nsis - Joallncs Baptista Balinghcn, pro- 
,illcialis Gallo-liclgicæ - JOL\IllJeS BUIl1Ìel', p royincialis ..\q uita- 
nill' - Pet I'US lÞozellne, proyincialis pI'O\'j Hcite Tolosallæ - )Iar- 
tinus de L)ul1cu\ it, pro\"iutialis pCI' Calnpaniaul - Jacohus Ie 
Pica)'l, pro\ i lIeialis pro\'illciæ Fl'allciæ - Jacubus l}allu, c
- 
}H'o,.i He ialis, su pprior UOll} us profcssæ Pal'isiclIsis- Sf ephanus 
lJesclw.lllps, Cx-pl'u\"iuciulis, rectol' collcgii Parisiensis -Joan- 
nt'S Pinctt, ex-pl'oyillcialis pro\"inci
l' Pal'i
Ú.}nsis - FrancÍscl1" 
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de la Chaise, ex-provincialis)) (ihideln, pagina 91 et seq.). 
(( Die 17 decembris (1689) ipsuln quod acccperat cxcm- 
pIal' epistolæ SUl1unus Pontifex tradendulll cura,'it in lnanus 
patris nostri gencralis )) (ibidcln, pagina 94). 
Con1ra illam Jesuitarun1 Galliæ epistolam, Summo Pontifici 
cxhihuit pater gcncralis sentcntialI1 suanl scripto cxaratam 
(ltabetur ibidem, IJugilla 9
 et seq). 
Quo in scripto, postquanl cOlnlllcllloravit rcccntcrn dccla- 
rationcIl1 cicri gallicani anni 1682, ita subjungit, quid spe- 
randum cssct dc Jesuitis Galliæ, si sClucl indcpcndcntcs a 
patre gencrali fierrnt. 
(( Onlinari cogor dc gallicana socictatr, si postulal ioni an- 
nuatul', lJUil' callano scribel'e UlallUS ipsa !torre!. Illnuisse satis 
sit. Quanto est satius sccuriusque Seùclll apostolicaUl in UIlO 
hon1Ïnc præposito gencrali ohnoxiul11 HOlnæ habere oròillclll 
univcrsunl ! Vidit cxprcssitquc verbis gravibus Grcgorius XlV 
in en constitutionr qual incipit Ecc/esiæ Calholicæ. Kon d(\- 
sunt Galliæ patrihus, qui epistohull dcderunt, quihus se so- 
lentur spesque fo,'cant lllcliorcs, ctsi violenta a capitc sepa- 
ratio, qualeru rt Inorbi contagio et bellulll efficcre potest, non 
fiat schisnla et scissura societatis, soluto obcdiclltia
 vinculo. 
incoullnoda socictati in Gallia suspensio cOllllncrcii CUlll f;e- 
BCfali : lihrrunlnc cst cOlnmrrritllll CUlll. Generali tot Dei srr- 
,'is ct Societatis fìliis in Anglin, ct alibi tCl'l'al'Ulll, in car- 
crrihus, latebrisque, Inontibus, ct sjh"is? )) (ibiùClll, p
- 
giua 102). , 
(( Hue usque perduccre sccun(hun partcm cOllln1pntariorun1 
anilnus erat... Ea ,"crn qu
P, hi'.; ipsis dicLus cun1 h
ec scriho, 
3ccipio, snnt hujuslnodi ut horrure quodam inlpediar nc dcs- 
criban1. Manco igitur in sententia suspendendi calalllulll, dun1 
rt ccrtiora accipiall1 et lHe collcgero )) (iLideUl, pagina 105). 
Celebrato Pal'isiis a Jesuitis Galliæ conciliahulo, Paler Fon- 
taine. epislolanl direxit ad pro,"inciales, in qua, cxpositis pri- 
IHum 'ï.1riis contra patrc1l1 gCl1cralcln cl'ÏIninat ionibus, ellarrat 
quid ipse 3C alii pafrps in dicto conciliabulo, jussu rcg-is CO[l- 
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dunati, statucUdlJIll ùu
el'int. Cujus cpistohe confutatio, sub 
(ll111otatlollllm n0111i1lC, a sccretario Societatis Egidio Estrix 
cxscripta, ('t tUIU a patl'c gCllerali, lUlu aL assistentiLus Italiæ, 
Gel'lnaniæ, lIispania' ct LusitauiLc appl'obata, l'cpel'itur in co- 
den} libl'o aulhcnt ico (pagiua 106 ct scq.). 
Ex ipsa aU(CIlI epislola pall'is Fontaine, hæc qU3 î sCfluunlur 
C
xCl'pll1)US : 
(( Sic sc gcssil patcr nostrr gcncralis erga rcgcln chrislia- 
Jli
siJJJlIm pt s()cietatcln Gallirananl, ut rcs nosh'as in SUln- 
II1UlIl discrimrn addu\.cl'it... Eo ip
o lClllvorc quo hæc gere- 
hantuf', eòehatur ill IU<':l'n1 a patre gencrali libcr ùe authoritatc 
pl jurihus SUlllllli POlltifìcis. Cujus rei fan13 cUln Gallias pcr- 
'ï.\sisspl, pl'o\'inciales, l'e<.:toI'l's, honi ornnes 
tupere, me- 
hll'l't\, ol)s{'crarC palreuJ gC'llcralem, ul a 
Leptis desisterct, 
(lll
f\ lllagn
\lll Socielali pl'rLl1rhationClll ac IIIUlcstianl cs
ent 
allafura.., IJlsliliulUS ul alt rjuslIlodi lihro hoc ll'lupore vul- 
gaHdo ahstinel'cL.,. Reccpta olllnia libri .e
emplaria SCfvatu- 
rUIH sc prolltÏsit. Sed tcntata typographi et ohjecta pecunia 
laucfactata fides.., Et rCVel'Ll tallll1 est aliquot jau1 exelllplaria 
ill Gallia eirclllnreéri... 
(( Quid faciat Gallica Societas, rege gl'a\"itcr offcnso, et pro- 
hihellte IIl\ qnis SUOI'UJIl poslea suhditol'lHIl uUuln haLeat ClUB 
Pri.l'pusitu geIlPrali <,:olllIlH'rciuHl '! Roga, it h
(I(; societas qualH 
YChClllcntissÜne poluil, SUUtl1 l)l'ê..eposiLluu, ut rcgi quallto- 
('ius satisfhcercl.,. Illud vero ùCllegavit pater generalis. Quare 
I'rvocalus ego Slun cum patl'iLus assistentia
 adn1Ínistris in 
Gallialu, et jussus a rcge lloslro rcginlÍni providel'e 1. In his 
constitullls angusliis Hlultas ad patl'cs assistcntcs ct patrCll1 
secrclal'iuHl (CUll) sCl'ihcrc ad patl'CHl gcneralclll non liccrct) 
deùi liLLcras, quibus roga\'i cos ut aplul Pl'a\pOsitunl agcrcllt, 
ut ('Ul'illll UllllH'11l Sucietatis p:allicanæ ne abjiccrct; ct qllaBl 
pel' sc HUll posset, stante regis prohibitioHc, per aliulll adluini:;- 
trarc He gra varelur. 1c proinde yicariulll, vcl COlllluissariuln, 


(1) 
otetur qna irrverrcundia dc\'iu:> ille Jesuit3. i(J
elllet fat(,3tu}' jUSSll llegig 
in reg imell pl'ovinci31'lIIIl Galliæ 
ese intrudb
e. 
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vel ,'isitatorem subslituerct, qui ipsins nomine gallicanas pro- 
,'incias gubernaret... .\djf\ci per jus COHlnJune et particulare 
Societatis licere,.. Non ÏIl1probayit paler secretarius 1, sed af- 
firlnavit talDcn nunquam conscnSUrUll1 pat rem generalem, 
(( .Jussus ergo a l'ege alialn guhcrnandi Socictatem inire 
viam, cl conyocare Parisi os pl'o,-inciales Gallim. Discussi CUIlI 
iis diligenter, et ClUll pro\'ineialihus qui hic aderant Ill0dos 
omnes nos conservandi nostris constitutionibus consentaneos, 
abjecta omni cura nosh'i a Præposito gel1crali. 
(( Quamvis autenl non dcessent consulti ROlnæ et Parisiis 
doctissin1Í cauonistæ 2, qui lierre oInnino contendcrenl galli- 
canæ Societati, absl}ue ulla nota schisluatis el seces'Sionis a 
suo legitilllO Præposito gencrali, eo casu qno illc Societåtem in 
Gallia adnlinistrarr nec volebat nec potcrat, licere, inqu31n, 
pril110 in legitilnalIl congregationclll convrnirr; secluHlo, eli- 
gcrc superiorenl, qui loco Præpositi generalis Socictatenl (;al- 
licananl adn1Ïnistraret; tertio, clecto a se superiori calndcBl 
qualll habet Præpositus generalis conferre jurisdictioneln, 
donec ad cUlllrlem PræpositUl11 liceret recurrcre:;; nihilolni- 
nus talnen alianl nobis consulendi rationeUl selegi runl pro- 


(1) Contra dictum istud protestatur pater secretarius (ibidem, pagin3 122), 
(2) Ad hanc phrasim sic adnotat secretarius Societatis: (( Qui vocantur doctis- 
simi canonbtæ, ii certe juris Societatis fuerunt valde imperiti, ut res ipsa mox 
docebit; quibus ipsis ne casus quid em fnit propositus Lona fide, si is est propo- 
situs, quo Præpositus generalis Socielatem in Gallia admillisfrnre nec l'olebaf 
'/lec poferat. rolebat omnino, ut ob!'ervatum est." Sed et poletal, uti potest in Ita- 
Ha, Germania, Polonia, JIispania, Lu
itania, utl'aque India, At noleLat Rex chris- 
tianissimus sinistre eductus, Si hoc est Præpositum geucralem nee vclle nec posse 
gubernare Socie'atem, quid sllperest, ni...i ut ejus authoritas et potestas depen- 
deat. non jam ab arbitrio cujusque magni Principis, sed a lihidine maIevolorum, 
sive intra, sive extt'a Societatem, quibus placuerit eUln reddere Pril1cipiLus 
odiosum? Quando ctiam is fuisset casus, ut Præpositus generalis Societatem in 
GalJia admini
trare nec ve11et nec posset, res non erat Parisiis deferenda ad c:mo- 
nistas, sed ad quinque assistentes 
ocietatis, ad quos proxime pertillet de his 
dispicere, ex parte IX constitutionum. capite IV, )) {Ibidem, pagina 1"22 ('t 123,) 
(3) Ad hune locum sic adnotavit, patl'Ís generalis et assistcntium llomine, seere- 
tarius Societati:s: (( Quæ hic ordine tria referuntur opinalllcllta doctissimorum ut 
,'ocantur canollistarll11l, sunt ejusmodi ut eorum aJmormitas, indignit3s, pcrver- 

it3S non po!'
it exhauriri sermone, qupm recipiat lJrc\"itfis :mnotationum, Sed et 
snut ejusmodi, ut ,-eIut monstra totiùem, eo qno locantur oJ'ùine aliud :1lio tr- 
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yineialihns, toti Societali Juagis placiturarrl. Olnissa enHIl 
,"icUl'ii clcctiolle, quæ sine slrepitu fieri non poLuit, ad SUlll- 
lllUlll POlltificcUl ut patrCJll COllllllunClll rcculTinlus, et trans- 
Iuisso ad illulll suppliei libcllo IHlluillilllr peLill1Us,., )) 
In drfensione, qua
 Præpositi generalis rt tutius societatis 
nOlnine, ut 
rsc contra Jesuit.as Galli
p tucrent nr, exarata cst, 
reccnselltnr, paragrapho I 
, quæ a Surnlnis Pontificibus ct a 
Societate ipsa decreta sunt, occasione quoI'ulndam Jesuitarum 
lIispaniæ, qui per ,'icarium gCllcralcm guhcrnari in IIispa- 
llicis I'cgioniLl1s Sucirtatrlll ubtinere quondarJ1 trnta\'el'unt, 
quiquc tanqnaln pertnrhatores expulsi sunL. QuoruIl1 occa- 
sione ita dc Jesuiti
 Galliæ subjungitur : 
(( Hoc dUlll ago præfandulll n1Íl1i est, HlC Galliæ palres, 
nO'"Ulll Inagistratulll pclentcs hoc tClnpore, ncquaqualn ,"clIe 
collatos CUlll indubitatis Societatis pcrturbatoribus nova Ino- 
litis quondanl in lli'pania. 
OYUnl Inagistratum studeo, ut 
Ulcretur, odiosuln facere: Patres illo.s ha
eo pro ,"iris per- 
qualll rcligiosis, quos interdictum regilun, eoque perturbata 
illarunl provinc.ial'Unl guhernatio induxcre, ut magistratum 
ilhlln 
peclllal'entur, èt rjus quaque specie, ut a Præposito 
grnerali dependent is, delusi, pilun existiInarcnt eun1dcn1 pr- 
tere, ad rrnlcdilun pr:psentiurn n131onnn. Attamen ipsi yidr- 
finl quill s''\ris tC1l1porihus Societatis historia dr his rebus 
i psis dich
ra si (, po
teriqur scn
u]'i )) (ihideITI, pagi na 1 gO). 
DUII1 ihi gcncrali
 PJoièPositus Jesuitas Gallia.... dicit ,"iros 
pel" qllam reliyiusos, pins pater filins aliquatcnus excusarr . 
{'oualur. Quoad no,'i lliagist ratns pctitioneJn, de qua sola ibi 
agihlr, aliqnatcJlllS e
cu
ari potcl'ant ex hona fitle ; eo quod, 
sppcie dccrpti, putarcnt per CjllS1110r1i Hlagistratus institutio- 
nern non ah,'utnpi olllniuo dependentiarll a gcnerali rræposito. 
A L <Juod de jure communi potuel'int Galli(}'\ patrcs hunc ulagis.. 
tl'UlUlll constiLucl'c ac ipsi jurisùictionelll trihucre, prout su- 


trim:, horr()}'cm illcu
"ura !-oint omni qui aspcxcrit homil1i socictatis, instituti sui 
pCl'ito et all1anti : ut mil'um 
it patrem 3ssistcntem eorum lei tCHui mentionc 
a
pt'I'g{,l'e y()luis.s.e epi
tolam ad pro,-incialcs Societati::-, D \Ibidcm, pa
ina 12:;,) 
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pra scriptum a patre Fontaine vidimus, nee e\':cusatur, nee 
excusari pot est ; srd hahendun1 tanqu:un scandalosa obeæ- 
catorum ac in traversum aetorum hominuln aherratio. Cæte- 
rum provocat generalis Præpositus, ad futurnnl historiæ judi- 
CiUlll. Prævidens scilicrt, fore ut aliquando, non re]igiosi viri, 
sed crronea jalll doctrina ilnbibiti, anlbitionis ac 111undani 
quæstus lepra eorrept i, ac regalismi morbo .putridi merito 
dicerrntur. Quod verUln historiæ judicium, alia quæ subjun- 
gcnIus docUHlcnta eonlprobabunt. 
Ad spccilnen illius quell1 dixi regalisn1Í InorLuln, adnotabo 
quod in dicta defensione Societatis contra Jesuitas Galliæ per 
transennalTI rrfertur. Tn Sin3rum regionem missi fuerantquin- 
que Galliei Palres a patrf' PaUu, provinriali provinriæ Franciæ. 
Præccpcrat Scdes apostolica, neenon generalis Præpositus, ut 
missionarii hue advenientes obedientiæ juralnentullI præsta- 
rent Japoniæ et Sinarum visitatori, Moniti Patres illi quinque 
ut juramenhun præstarent, dixerunt id sibi fas non esse; de 
quo unns ex eis scripto rcspondit: (( Regen1 christianissi- 
mum, a quo ipse et socii Inissi essent Ín Chinanl ad facicndas 
Ç>bservationes astronomicas, publice et authentice Inandasse, 
ne suspicerent obligaLiones juramenti, ut mallcrent liheri ad 
rcdeundum in Gallialn, quando ipse eos re"ocaret )) (ibidcIn, 
pagina 205). En quid tunc ten1poris sentirent aliquot Jesuitæ 
Gallia\, de obedientia regi, et de ohedicntia grnerali PrLl'po- 
silo ac SUl11IlIO Pontifici deljita ! Degencres sane sancti Ignalii 
filii. 
Citanda præeipue, ex dicta dcfensione, tota paragraphus 
decima nona, quæ sic inscribitur : .ZVOV1tS lnagistratlls 1l0Vanl 
onÛllari jubet doctrinam contra authol'itatem Summi POlltißcis 
R01na1l1 (ibidem, pagina 208). 
(( Quid doctrinæ contra authoritateul ilhun glisccl'c cæpc- 
rit per Gallian1jan1 indc a conci]io Basileensi : quid caden1 tur- 
bnverit in concilio Tridentino : quousque ausi progredi Riche- 
rius, atque Vigorius : quid nostra ætate privati in Gallia 

criptores contra ealndem. moliti sillt, notuu1 ,'ulgo cst. No- 
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lissinla vcro ac celeLcrl'irrlél dcclal'atio cieri Gallicani dicta, 
qua quidanl Galliæ Epi
copi tanqualn Ecclcsiam Gallieanaln 
rcpra
scnlantes, ct Ecclcsiis Gallicanis cl Episeopis Spiritu 
SaÌ1cLo aulhore præsidcnlcs, authol'ilatcJlJ lloInani Pontificis 
\"aric rilTulllscripscrunt. 
(( FaLcllùulll cst, ita se dare hasce reS, ut tillieri possiL, lie 
docLrina hllcllsqlle llbomillata societati 111l1Ve1"Sæ, irrcpat in pro. 
\ïncias Societatis Gailicanas; nisi vigili moderatorUIl1 cura 
ubsf ruanlul' l'iUlæ Olllnes, q uibus latcnter possil influere, nOH 
sine periculo aggcris denique runlpendi, et laLo hiatu doctri- 
Halll rccepturi. In luee publica, oculisque olnnium est posita 
declaratio Episcoporulu, ut Spiritu Sancto auLhore pra
sidcn. 
Liulu Eeclesiis Gallicani
; anlple sonat uhique ærlllllcnici 
concilii Constanticnsis se
sio IV ct '". Exlulluntur eanoncs . 
spirilu Dei con(lili, cL totius nnlfHli re\cI'cntia consecrati, 
Ql1ihus sil Inuder3ndus, Apostulica' puLestatis usus, quin ct 
l'cgulæ, Iuures, et insLituta a regno 
 ct Eeelcsia Gallicalla rc- 
ccpla : ip
ius etialll SUllllni Ponfificis in qu
estionibus fidei 
partes pl'æcipua
, seù dcniquc judieiun1 refoflllabilc, nisi 
consensus Eeelesiæ accesserit. Episeoporuln authoritati pon- 
ùus adjungit régis Inajestas, llon cluLitantis, quin sanalll ex- 
tulCl'iL dcclaratioueul SeleclorUUl a se pr;esulum cætus; 
adf'oqllc luallùanLis doctrillalll declarationis toto regno Aea- 
dalllÍcalH e
sc. 
(( Utiis \"cro hisccre contra hæc Lota Gallia audeat ? Quando et 
cx.tra Gallialn, si quis de Soeietale calalnun1 strillxerit, eidelll 
dCllulllialltur ex Gallia tcrrores, ne porro quod incæptayit 
ahsoh'at, auL quod ahsoh'it in lucenl prodat? SilcntiuIIl : si- 
IClltiulJl. 
(( {jtinalll ,"cro silentio rcs ab('al ! Quod l13hcnt intns prava 
dognlata uf aninnlll1 COHlInO\Callt, hoc illi
 plerllIuque cxtrill- 
secus adycnit, anilllulll perlurhanle placcllùi studio, aut 
aInhitiolle; 
i nihil Juagnopere sil, qnud has affectioncs 
cocrecat. Dco sint gratii.c : Socicta lC1i1 GallicanalIl, quoad COlll- 
Inunibus societatis legibus gubcrnata est, aftil'll1arC licct eo 



94 


TRACTATUS DE PAPA, 


Inalo Í1nmunem stetisse : Villi habuit in prilllis S. Ignatii con- 

titutionibus inslillata singuloruln animis revcrentia erga 
apostolicam Sedelll : conlinuif ohser,anlia crga Pr
epo
ituln 
generaleß1, He quid novarent, qUClll scirent haud secus sen- 
surum, ac hpso oculo societatis: prohihuif quoque, nisi faI- 
lor, verecundia Sociorulll toto orbc ejusden1 instituLi legibus 
conjunctorlUll, atque ad ,'indicandanl Scdis apostolicæ au- 
thoritateHl veluti 
onjUl'èltOI'UlIl. 
(( Facesscllt hæc singula inducto novo lnagistratu. Constilu- 
tionibus sancLi Jgnatii capitalen1 passis labeu1 suus honor 
abrogahitur : Galliæ proyinciis nullus cril Prl(\posiLus gene- 
ralis. SOCiOl'lUn alibi degentiull1 nuUus l'espectus: quippe 
non jaIll SOCiOl'lUll, sublato llexu charitatis, et obedientìæ 
. CUIn cOllllnuni capite. Spes He est fore, ut tanlo Illa10 OCCUf- 
rat is, qui novum Hlagistl'atum gerct? lIuic vero, nisi et ipse 
magnatibus placitul'us ad novam doctrinalll se inclinaverit, 
licebit deplorare silentio doctrinl
 peccat a; cohibcre non Ii. 
cebi t. 
(( OminationeU1 novæ doctrinæ augere nobis potest casus do- 
Inesticus infelicis historici )Iailuburgi. KohiscUlll ,'iycns pcc- 
care cæperat contra apostolicau1 ScdeIll : silnul coercclldo 
viro scdulall1 na\-arc opcram cæperat Præpositus generalis: 
scd hujus ille authoritati ::;ubduclus, quanto graviora dcsig- 
na\-it? SubductUll1 dices fuisse non SOlUlll authoritaLi gene- 
ralis, sed et cæterorUUl societalis 
uperiOrUIll. Sic est: sed hi 
quidcln ad coercendUln ,-irun1 quid suo nOlnine augerent eo 
loco ac telnpore, atque ut res lnnc crant? 
ihilo plus audeat 
vcl possit novo insignis Inagistratu provinciarUII1 Galliæ pl'æ- 
ses, cæferique adeo superiores, si usus ycnerit. OUlnia Deus 
a,-ertat, et magistratuIll ipsum.)) 


g ã, - QUám devii fuerint primarii aliquot Jesuitæ Galliæ, panditur ex documentis 
a c:U'dinali Sfondrato editis et in latinum ab ipso fideliler translatis. 


I. EPJSTOLA EPISCOPI APA
]JE
SIS .\D PATRE
I DE LA CRUSE. - 
Prænotandll1n. - Quando Ludovicus Xlr prætensulll SUUln 
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rrgaliæjus cxtrndil a(1 diæceses quæ huicjUl'i nullatcnus suh- 
jaccbanl, ex. olnnibn:; carlln1 diæcc
eon Episcopis duo dUln- 
taxat obslitrrllnL, Alcctcnsis alqur .Apalniensis; creleris, ne 
regi lli
pli('el'ent, Illiscre pra','aricantihus, 
otandnm autcm 
c
L AI('('trn
eIn pr:t'sulcm Uu PavilIon, 
.o nominr suspcctum 
fnissl' quod Jan
enistis fa"cl'et; cdihllnque ah ip
o lihrum 
Rilualem Romanan! ccnsuraln non è'il
i

e. 
\lienliIn ta- 
IHcn ip
ius anillluill a dClIcganda obedientia Scdi apostolica' 
deLila, sic ipse testat UI' ill epislola, quan! 11lorLi jall1 proxin1u
 
ad Romalluln PonlificcJll direxit die 25 octobris 1 û77 : 
(( Est ct aliud gl'aye n1Ïhi, beatissinlc Paler, quippe quod 
lnræ CUIn apo
tolica Scde cOlllmunioni lllnbram aliqualH of- 
funderr yidcatur; 
ensura scilicet a ROlnanis inquisitoribus 
Hituali lihro, qui a me ad USUIll nost I'æ diæcesis cdilus est, 
il1usta. Lihfi illius... nOYUIIl eXl1nlCn subire non dctreeto; 
inlo peropto, si 1l1odo Sanetitas ,estra pCI' se pro sua henigni- 
tate oculos cf aniJlIUlll adyerlcre dignala fuerit. Quidqnid ill 
co cmcndanduJll pro sua sapienlia duxcrit, hoc pro re,.erentia 
mea cinendanduin dueo... )) (apud Cardinalem Sfondrat., Gal- 
lill vindicato, pagina 236 editionis secundæ, Sallcti-Galli, 
1702). I 
Uell} Apami
nsis Episcopus, quod Jcsuitarun1 de re morali 
uoctriné.lIn acerb ius inse
larelur, favenlis Jansenianæ sectæ 
anirui suspicionenl IllO\ierat, Imlnerito talnen, ut cx mihi no- 
t is docunlcn lis colligcnd tun c\.ist iUIO. Quidq uid au tCln sil de 
sinistris ejusillodi, quoad JallscnislllÌ qUicslioncm, suspicio- 
nibus, qllcis alnbo dicti pr
csules inlpcliti sunt, id omnino 
certum c
t cos in causa rcgaliæ, pro ,.eritate ac justitia ste- 
tissc; dlllnquc ca
tcri omnes lugcllda præ\'aricatione jura 
Ecclesii.l' proderrnt, eos ad 1l10l'tClll usque SC(1i .1\ postoliei.c 
adhicsisse, ae CLUB ca fOl'Liter uccertassc. Sileo de AlcctcIl
i. - 
At lion pOSSlllU, pcrspcdis dOCU)))(,lItis, quin \pa(l1Ïen
cln 
EpbcopunI, ul sauctulll, ol'lhodoxllluquC ac fo)'lissilllUlU pas- 
torcHl SUUllnu \"('ncrationc prosequar, dignulllquc plane existi- 
nlClll cui ignoscatur ae rcctæ inlentioni ll'ibuatur, si quid 
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fortc næ,-i e contClnporaneis disputationibus Ll'axel'ÌL. EUUl 
vocat InnocenLius X sacerdoteln ßdeleln, qua in C0l111nlllli ani- 
m01'lun consterllatiolle se opponat nHlflon pro dOl1tO bsrael (apud 
Sfondral., Gallia vindicata, pagilla 2VU cditionis 1702). 
Epistolæ quan1 ad paLrclll de la Chaise scI'Ïpsit die -14 jUllii 
1679, tenor cst hUjUSlllOdi: 
(( AdInodunl revereIule Pater - Jalndudunl aninlo propo- 
sucraHl adUI0duJll 1 c, erendaln patcrnitatl'1l1 YestI'an1 litteris 
con venire; sed He id facercIn, duas præscrti1l1 ob eansas prohi. 
bitus stun. PriUlo cuin1 "ercLar ne operam perderCll1 ct nihil 
scrihenùo proficcren1. Dcinde ne, si conqucrercr quas a pa- 
tCl'uitate ycstra sufferrc IllolcsLias cog-or, ipsa pri,'ato potius 
dolori, quaHl a
quitati zcloqur iUlInunitatis ccciesiasticæ COI1- 
scrvaIlda
 cas querclas adscribcl'ct. 
e tiullen ulla in rc par- 
tiLus Jueis dcfuisse yid.erer, aul aliquid illCXpci'tUlll reliquissc 
bonæ causæ liLcrtaliqllc Ecclesi
l' a diyiua Pro,'idcntia nlÏhi 
C0111IUissæ providendæ, st atui all1ÍcorUIl1 cOllsiliis ccdere, ct 
si quid obtineri possel, hac quoque episLola cxperiri... Equi- 
dem si aut contra patcrnitalcm yestram aut ejus societatcn1 
privatis odiis He siulúltalihus con
itarcr, scit ipsa quaBl multæ 
prax:laræquc occasiollcs abul1dalcrint, justUIll anilni 111ci do- 
lorCll1 cOl1lestal1di; neque - ab ullo Inol'Íalilull ill Inihi litio 
ycrti potuisset, quippc non Inca, sed vcritatis acjuslitiæ iBlO 
boni puhlici causa agchatur. Ai lllalui charitatis christia- 
næque pl'udcntiæ rationeln habere, nee prius silcntiun1 ab- 
rumpere, qualn necessitas loqui mc cogcrcL 
(( Plane cum paternitatenl yeSLraIll cL chl'istianalTI cs
c ct 
religio$un cogitabaIll, Ilumquan1 persuaderi poteranl, ct nisi 
aut ipsa aut ejus socictas aliqua in re offensa a Dle esset, 
adeo vindiclæ ayidall1 fore, ut canl tanto divinæ gloriæ ac Í1n- 
Il1unitatis ecclesiasticæ dispendio quærcret. 
(( RenlÍnisci adhuc potest, CUB1 ealn cOllveniendi Parisiis oc- 
casio fuisset, vidissemque globo ecclesiasticoruln incinctanl, 
eju8 favore beneficia captantiull1, dixisse nlÍhi: Hos esse lupos 
prædæ insidiantes. Qua ergo conscicntia, quæ gregi ovium in- 
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lIocentiluU 31("'11(10 dpuchantur, I'apacious Iupis ipsa pl'ojccil? 
linn nc C'xpcda\"it quidcln u( fauccs apcrircnt pr[pd
" CXPf'- 
lcnd[p, srrl clianl ('Ol'Ul1l fan1cIIl præ\"cllit. CUIIl cnilll cano- 
1l1ci Ecclr
iæ rru'tp vitanl regularCJn profilf'anlnr, ql1anl cgo 
a pu
tol ica auclol'it ate r('gistl He ausplci is felicilcl' 1'('",1 ilui, ii 
Ilni iH heneficiis ecclesiast icis nihil aliud qU3ln pro\"cnt 1l
 
opesq ue affcef allf, nulla planc CHl'a canonicafuulIl langeJJan- 
lur, qllihn
 l'allpt1rtatis ,-ita"\que cOIHnluni
 ohlig3tio in('l1J1l- 
hit. Sed patcrnitas "cstl'a illis i.lllinl0S i.ltldidit, ohlata "pc 
('OS canouicatus ad vitanl sl.cCUlarclll re,-ocalldi, idquc sc 
cffed Uflllll }H'Oluisil. 
<< EaÙCJll quoque patrie:; FerricI' illtenlio fuerat, vihun regu- 
larcHl ill Ecclesia Inca aLolcrc volcntis. It! \"ero quanl a di,'jlla 
\"olu lit ale alienI}))} {'uefit, sat is intclligel'c patcrn itas "est I'a 
èX ii
 dinicuitatihu:, potuit, qua
 fiolllæ ct alibi superari non 
pol ucre. Non rl
go capcre pO

111n ex quihus rationibus 3ni- 
HIUln ipsa adjecerit illi upcri de
trueJldo, quod patrrs ('tinIn 
Societatis, quoI'urn uhqul' tp5tiJllUnia 
uspecla habere non 
[wiest, approbari c.onati sunt, ar ::-æpr confÌleri illnd in Dei 
glorii.\lu, ,liærcsis utilitalcm totiusqur Ecclesiæ utililatrnl "'"- 
dundar.. 
 nisi forle ea
rlcm 01. rausas df'lclHte yita' rrgultH'i 
arcillcla cst, oh qua:, non c
' verita palaHl jactarc) id quoque 
Illajol'i Ut'i glol'ia"\ 3rCC

nrUB1, 
ijalnpridcrn Ecclt"
ialll TI1('tUH 
regii l'lal1si:,
('nt. QIIO <<"rgo, lni Patt'r, tIl'nIis
a ilIa Yf1I1<"ralio 
d cæca ohrdif'ntia 3' o!ln'it, qnaJIJ 
u('ielas Yt'
1 fa apost oli('tp 

etli ha('tcnu
 profcs
a l'
t ?" 
(( (I iIJa1l1 saltl'lll patefllitatclil "t'stri\lll ah hlljUSllloùi cona- 
tihu.... rei illl'rel re"t'l'cul ia rrallici l't'''11i ill t i llo llelllO BOll vi- 
ð 0 , 
IIt'I) ahu(i ipsalll fitlucia, tll1al11 IHUllUS cUllfe

al'ii ei apuù 
l"l'gCIll cOlJcilin\"it, et qua id uuice agil, ut præripua Ectlesia"' 
jura ah igut.lI'U lireL rcge ,-iolt'uLll.', utqUf' principis allctori- 
talc taIH illjusLæ seyæqup acliolll's 1I11lnian(ul" quas, lIisi pu. 
hlieis c( aut hen I icis IlltHI tlIlH'1l1 is cOllslal'cnt'l IlClllO credere 
suç.1 illercl. Enill1 "crn fieri IhHl p()tr
l ut palel'Hìta
 ll'stl'é1 rt"- 
galiæ eX31uiu3ndæ alliuHlllI 
oliùp adjcccl'it, quill prol inns 
11. 7 
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inlellcxerit, CLUB nee in llH
a llCl: iu alii
 q ualuplurinlÍs Ec- 
clesiis lOrUl11 haht'rc, sicquc illgenti danlIlo Ecclcsianl af- 
licere, quando rcgi persuadet ut callI sihi U
Ul'peL... )) (apud 
Cardinalem Srondrat., Gallia villdicata, pagilla 26::> editionis 
secundæ, Sandi-Galli, J 702). 
Ad intelligentialll hujus cpistolæ, breyiter l'CCOICllda sunt 
quæ in Jpall1Ïensi diæccsi contigcrant. Edicto regio declara- 
turn fueral ad omnes, ac pI'oindc ad hanc etianl diæcesinl, 
cxtendi jus rcgalia_'; id cst jus regis pC1'cipiend i pi'oveut us 
episcopatus, ,-acante scflc, necnOll confcrcndi Lcneficia (luæ ad 
liberam Episcopi collatiollcln pcrtincbant. Jus autenl illud 
regaliæ non cel1sebatur claud;, id est, fillire, per no\'i Epi
- 
copi in sua diæcesi installatiunell1, sed tlulntaxat per jura- 
mentum fidelitatis ab ipso præstitunl in Caluera COJIlputorUl11 
(il 1a Cour des COlllptcS). Isliuslnodi juralnentunl uUllquaul 
cn1Ïscrat Apamiensis præsu1, jaln ab annis quadl'aginta epis- 
eopatum gercn
, eo quod ipsius diæcesis juri regalia' nOll 
subjacerel. Postulatulll ah ipso fuit juraluentlun; quod si 
pl'Lestitisset, jure regalièe suaru diæcesin1 attingi 3gnoyis
el. 
.Jgitur præstare renuit. TUlle agi cæptulll cst a regiis n1Ínis- 
tris quasi regalia esset aperta jam inde ab ohitu præeedentis 
EpiscolJi. Proindc collata sunt non1Íne regis, non tantum be- 
neficia hie et nUllC vacantia, sed etianl ea quæ prius collala 
fnerant ab Episcopo, el quorulll possessores violenter extur- 
bati sunt. Ipsi etialn canonici cathedralis, qui yitam l'eli- 
giosam, auetoritate apostolica, alHplexali crant, expulsi ac iu 
exiliul11 et eareeres acti; et in ipsorunl locunl suffecti clc- 
rici sæculares. Illi OUlnes no,'i beupficiati apeI'tl" intrusi cl'ant, 
CUlll jus beneficia conferendi ad regenl non pertiueret. {psi, 
ct qui eos constituebant, cxcoInmunicationc ex ipso jure iu- 
nodati relnanebanl ; eosque eXCOlllll1Unicatos ct intrusus dr- 
tlaravit ApanlÍensis Episcopus, Atqup idcßl ::,iHuIl apostolicis 
suis litteris pronuntiabat Sumn1us Pontifex. l.\ïhilol11inus pa- 
ter de la Chaise, cl regent ad hæe on1uia facinora irnpellebat, 
et intl'udendos in beneficia præsentabat, seu verius beneficia 
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hi.l'(' i p
e i ull'u...i'j cIa I'g iahalur, Sedis Apns tolicæ j udiciull1, al- 
'Iur iut.'utatalll sa(Ti
 canonihus CXCOll1ll1Unicatiollclll, quanl 
CCl't 0 i IlclIlTchat, cOllculcalls ac Hill ili facicns. Hæé ci expl'O- 
hrat ill {'ital a l'pi:--lola EpiscoIJu::; Aptunicllsis, qui paulo post 
Ll'rUlIlllis confcctus úccuhuil. 
11. HHl-:YE b
OCL
 flI \1 ,\D ÅncHlEPISCOPU)l TOLOSA:'iU
1. - (( Ve- 
IIcrabilis Ji'alcl', 11011 po
sulnus nOll '"ehClllCuLer Illira1'i, quod 
ad a\ll'CS llosl1'3S pCI'\"cniL, videlicct fratcl'uitatelll tualU ycri- 
lalH non CS5C passilll absoh"erc cos, quo::; 110'"0 el injuslo re- 
galia
 I itulo, ill Apalnicnsis diæccsis ht'lleficia intrusos honæ 
IIH
lllOl'i:'l' Franciscus Episcopus declara\'iL ob
tl'ictos 
ensu- 
l'i
, a gCllcrali 
ollcilio Lugdulll'nsi intlictis; ClUB prè.eSertilll 
Hon tlesillt qui paruchiale
 quuque Ecclesias (relll antea iuau- 
ditau1) eo pl'i.l'tcxtu uccupavel'illl. Adlnirationclll '"cro 1105- 
Ira1l1 yehelllcnter auget, quoù nihil 
tatuel'e poles contra 
jura lihertalcBlque Ecclesiæ Apall1Ïcnsis, quin idenl contra 
Tolosananl ct uni\"Cl'SUll pro\"inciaul istanl btatua
. PrLc- 
tcrca ignorare non potcs, Episcoplun iPSUlll Apan1Ïensclll a 
tlli
 
cntelltii
 ad nos et ad haBc 
allcLan1 Sedcul apl'ellassc, 
HO
qUt' appcllationen1 hUjUSITIodi adn1Ïsissc. Cujlls rei vel 
ulnhra ipsa, si dchitalIl eidelIl scdi I'c\"crcntiaIll in consilio 
hahcre ,'oluisscs, rc\'ocare te atque rctraherc ah incepto de- 
hui:--"rt, lJa'c serihcnda ad fratcn1Ìtatem IUalTI duxilnlls; ut 
ct ca qua' pcrpCralf1 egbti corriga
, et a silniliblls ill poste- 
rUin agelldis aL
tincas, atquc interim consciclltia' hHt' con- 

ulas. Dalul11 ROIIlè.l', 2 octohris 1080)) (apuù SfoBllrat., Gal/ill 
vludlcata, 1). 3UO edit. SancLi-Galli, 170
). 
Intl'usiollUlll ùe quibu
 iLi agitur, Seùi
 quidaul Aposlo- 
licæ judicio cerlissinuu'ulll, auctor pra
cipuus patel' de la 
Chaise. 
Hlo. EPISTOL.\ JOA
:\I
 CERLE, vicllril gellerlliis Apamiensis Ec- 
clesiæ, s
de p((callfe, ad IllnocelltÏllln Xl, - (( .., Quanta sit ha
c 
nost I'a t rihulat io, Leat i
sinlc PaLcl', ellarral'C quis. quear!.,. 
Bonis, palria, liLertatc spolialnur
 CITl1IUU5 in 
olitudillihu
 
cgcnles eL allgustiatij \'iuculis calcuisqlle coustricti per op- 
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pida eirclItlldueÍIIlur ad tcrroreUl ol1ll1Íbus illculiclltlUlll; CUltt 
sicariis ac parricidis tetcrrill1Ïs crgastulis. inclusi suspiria 
mittimus surd is auribus exci picnda... Stupenda sed vera 10- 
quor, Palcr sanctissÏIne. Extinctus enim cst sublalusquc du- 
rissÍIui carceris iucommodis fevercndns patcr Carla, cano- 
Bicus ac prior no
lel'; fclix quod lihcrLatis ecelesiastiea
 pri.lua 
vÍctima cecidit... LaLoribus, Inorbis, et exlren)a InacÍe con- 
frctus rapitur trahiturque in UltiuIOS Gallia"\ recessus, ibiquc 
in quadalll arcr: includitur, quæ suh pestilrnti acre posita, 
optinl0 scni cxitio fnit. )Iorienli EeclcsÜe saCft.Ullenta nrgata 
sunt... Revercnd11l11 Patrcln )1ichaclem d' Auharcde preshyle- 
runl..., qUClIl putahalnns exilio tantum mulctaluln, audi- 
\'imus duclulll CodomllIH, ihiqnr ill. careerenl detruSllll1. 
lleverendus Pater Rech, taul arcta cuslodia inclusus COII- 
strictusquc cst, ul quid (Ie eo fachllll sit penitus ignorclllus... 
Cæteri canollici regularcs fralres Iuei scdibus suis pulsi, in 
lariis oppidis, inter se cl a nohis dissitis, exulanl... Alios 
permultos omitto, Pater sanctissime, pro causa Dei extrelna 
quæquc 
ubeuntcs.. . 
(( IllustrissiInus Archiepiscopus Tolosauus HOll duLita\'it 
presb)Tteruln queilldam nlÍttere, qui per sumlnanl vim llobi
 
omnibus cxpulsis, in ilIa Ecclesia, sedr vacante, vices illiulS 
agcret, rcvera ut spOnSalTI Christi regalistis, ut vocant, COIl- 
cnleandanl adulterandtunque traderet. Religio luag1l3 est ae 
SU111lna pietas huic vicario generali partaIn contra ranonicas 
sanctiones authol'itatcln, arn1is, quibus tota regio perstrepit, 
asserere; anathelnate pereul
os honlÌllCg alLaribus admo- 
vere; plcbcln christiananl ad celebranda cUln excolnlnunicati
 
my
teria et ab iis suscipienda sacralnenta in1l11issis Inili- 
tihus adigere; nlonachos et sanctiolonialcs in obsequio rc- 
manentes, ab usu sacran1entorum arc ere et Hlonasteriis sui
 
{
.Jlcere., . 
(( Acccssit hæresis. Aiunt CUilll hon1Íncs lsti Ecclesiæ per- 
duelles, ac publicis instrumentis consignant, jus istud re- 
galiæ, non aliunde adcitum, non Ecclesiæ aut sanctæ Sedis 
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hcneticio parhlln; 
e(] ipsis regibus innatunl; hoe est, liccl'P 
laici5, quatcuus laici '-;11111 
 si 1110.10 rprUl)t potialltur, præ- 
.
ipua EpiSCopOl'Ulll obirc Iliunia : canollicos, qui sccJe vacantt"' 

piril ualCIH jurisdicliollelll habeau t, eftìcere,.,; parochis cu- 
l':1ndas auiuHls tradcrc, cl alia id genus Inulta præstare... 
(( IIujus præcipui fautol'cs, Vater beatissilllC (horrens lu- 
grnsqnr dieo), revcrcndi PaLres Societatis Jesu ccnsClltur ct 
.;;uul. Kon 1l1cntior Petro, quelll seio roraIn sc lucnticlltcs vrrhi 

ui IIl11rronc alifJuando intcrcn1Ïssr ,Vt eninl pri\'aLis colloquiis, 
publiris profe
soruln pr;,rleclionibus, libris quoquP in luccnJ 
t'tliti
, rpgnaoti1111l in rchus crclesiasticis al1thoritatrlH evehunt 
(.t cxtollUllt. IIi SUlll1l10S POlI.tifices, quorum eOllstautia in vin- 
tli('allda Ecclcsiæ lilJcrlate oll1niulll sa:
culo['un1 ,-puf 1 rationell1 
I'I'oHlcruit, lalHluaJll aut plus :equu crcdulus, aut nin1iun1 
i U rOH
iliis pl'a
cj pi tcs, aut gcrrndæ rci pal'tllll idollt'oS SpCl'- 
HUllt, scollunatis (lictc_riisque proscindullt. Non hahent alios 
rcgalislæ cOllsiliarios, patI'onos, anlÏcos. Per hos fìt in aulanl 
êlllitus. IIorulll consilio suasuque Inulti, quos ant('\a rcligin 
ilHpedichat, fractis tandCUl conscientiæ repagulis, in hrnr- 
Hcia l'egaliiJ') ut H1cntiunLur, obnoxia, in1petu facto irruunt. 
[luon iUlIuprilu quispÜuu dixcl'it, regaliæ parcntco1 f\SSC P:1- 
Il'elll Fcrrier; Hutrit iUIn ct educatore111 P atreD1 tIr la C:hai
e' 
, ' 
I'I't.cconcHl palrrrtl 
Iainlhourg; C]pfpl1surcs et tuI\"ocatos atquf1 
aùeo lJlililcs eætcros OH1urs Je
lIitas. Qu'od quidt'lll IlliruIìI 
\'idcl'i non debet. Pingniures cHilli regalia' fruclus Societas 
pl'l'l'ipit. 
(\ln cnln hnjnsmucli ht'flefÌria cx lliltu fcrc ac yo- 
luntalr cOllf('
s
lrii confl'rantl1r a principe, nulla l'C rnagis 
Sucielal is potf'nt ia provch it Hr. Hoc illi f;.uuili3s (lc\" incit, hoc 
iUI1Ulllerahih'lIl diC'nhll11 lllultitudillcnl illi conciliat. 
(( Quod pcrtilleL ad An
hiepiscopnln Tolosalllun, ul cst Jp- 
suiti:; in (';,ptt'l
is l'C}JHS addictissin\\lS, ita in npprirllcndis no- 
hi" cOllj unci i
silJ IllS. lI11jUS el'ga sanclalH 
cdcln aniIH UIlI 
nulla rcs Inagis dCIJIOllslrat qu
un quod Hupcr rcccplo apos
 
tulico l
rr\"i pl'iPst it it, V orat illico rcgiulll notariunl ju hctqup 

cl'ibel'e : Ù'efus e,ç,\t' ,çihi Ulllllll POllti/ìciuUl l'escl'iplurn illjusSll 
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1'fgis llut legere, allt aperire : eam esse concordatnrllnl fidenl : 
sic (elTe Ecclesiæ Gallirauæ libertates... Ad istinsIllodi calan1Í- 
tOS3111 libertatrnl pcrtinct, quod nuper in senatu Tolosano, 
3uthore illustrissiluO Archiepiscopo, factulll pst. l\alll cautulo 
fuit, ne quis in postcrum nlluln apostolicun1 hrcvc recipeft'l, 
quoù nOIl essel prius ill consilio regis eXCUSSUIll, ipsiqup IH'o- 
batuln; lllulcta inuurnsa dicta cis qui sccus fecel'int,.. j ja- 
nuarii 168J )) (apud Sfondrat., Gal/iet vindicata, p, 502 edit. 
Sancti-Galli, 1702). 
IV. Alia epistula J OOl1nið Cerle, 'l'Ïfarii generalis Apamiellsh;, 
sede 'l'llclInte, ad IUllvcentium XI. - (( .,. \ffulscrat, heatissiuu' 
Paler, spes aliqua, fore ut ah illustl'issirno Archiepiscopo To- 
losano p3CC frUerCl11Ur, sparsa srilicpl fanIa, ipsum 3Ù sanc- 
titatenl \'cslraln littrras scripsisse, quibus sr in postrrllln a 
rehus nostris yellr pcnilus abstinrre profitrretur, Srd e\'anuit 
citissimc, lnultipliratis a l'ra'dicto pra
snlc vicariorunl gene- 
raliluD pro nostra dio?ccsi nOluinatioilibus, CUlIl eDilll priJll
'" 
3. sc fache, aL iis ipsis quos cOIl'3ulucral daUulatæ, vitiulll 
tanÙCl11 agnovisset, jaln quidenl re\'ocaviL Sed post scnatus 
Parisicnsis placihnn, cui in edicto suo se obscqui protrstatur, 
illustrissimum Episcopum Leonenscln nOY3 rræsumptione 
vicariulll gcneralenl creavit.., f'an
tiora sunt illi l'arlamenla, 
quaB1 concilia; Ininusque YCUprallùa sancti Petri cathedra 
qualll profalla sæcularilull jud lCtUll subsellia. 
(( lllusirissiulo Episropo Leoncnsi, ab hujuslnodi \'icarii ge- 
neralis IHunerc aLhorrrnte, ct, 111 passin1 creditur, sanctitatis 
\,(astræ ccnsur
Hn prrtimcsccnte, presbItrruDI qnrnHlam do- 
mestirlllll suum ct cruriferuDl regrndlf\ huic Ecc1esii.t' præ- 
fecit. Ohtenlperavit rrucifer... Consrien li:p talllt\n stinlulis 
rxagitatus, aliquanto post Tolosaul repel it. Yerulll dOlllinus 
Archicpiscopus, qui adversus sancliLatis ycstræ litteri.1B studp( 
ilnpavidus videri, postridic quaDl arrhiepiscopalis palaLii \'al- 
vis affixlllil fuit hrr,'e kalrndis januarii dal tun, prædirtuHl 
yicariuln A pau1Ïas . rpl11isil, prist illllln qne lUC11111 re
nlnrre 
cOf'git: I1t(ll1(\ contpntall1 ill hrpyi ex.ronllH\1Hical iOl1PIH in 
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qncUll incidcral. se pal'um ..rforB} idaf
 univcrse pIchi suadcrel, 
'wnctissinHull Ini;")
;I\ sacrifìciu n1 pnhlicr, aliaquc di"ina offici a 

olcJllniLcr cclchrê\\'il, a quihns per :::rx IIIf'nsc:; ahstinuer31, 
cc Xon e
l, 1)(\atis
imr Paler, hlln pan1Jn chri
tiana Gallia, 
nl pl'if'diclu::, ùOlninus Archippiscopus :;ancti
siloæ seùis con- 
I rIB plnltl POSSl' non i 10 I)rohari arhi l1'rl t1 r, QUitlllOhl'rnl taln 
IJdiu
am il 
f' opinionrm 
,mOYf'r(' ni1 iluf, ralsilatp'Il lilteris 3 
-;an('1 i t31r Ye
tJ'a eIoissis affi ngelldo; at que u t res verisi HI il ior" 
.'valla!, affinllan(}o faIsitatelll nou soltun n SaTictitatt' '..stnJ 
IhiS
f\ dctec(alll, Sf\U cl '-Î1Hlicataln, rjccto sccrf'tario, huju
- 
IlIf)(] i hrevilUIl fabrica{ ore. 
(( l
uic runlol'i adstipul
nLur quasi testes certissin1i, aul 
,"criu,", antho)'es sunt palrrs societatis Jesu, priCscrtinl pater 
Roqucs. Xon alio f.'I'c consiliario, non alio rrrulH suarUHI 

rriptorc "tilnr l'e\'crendi'jsinlu
 A\rchiepiscopus Tolosanu<:\, 
[tillalll uniu'\ auf paurorull} t"1nhlln pl'ivatorull} hujus so- 
,
irtafis ltolniHunl e
...ct hæc crga Ef'clt'
ialn nfff'rtio, ani pl
O- 
paband
p rrgali:e 
lutliulll. UI:lus l'orum, nOlnine :\Ieynier (ut 
r
l'Ieru
 onliltarn) ('urn ex novo rcgali<t, jure frncfunl jaBl 
p.'f('('pit, ut t rCs SllOS nrpul cs, lot if1.'Ul hen('firiis, 111 ip
t' 
putal, aU
('I'il, lit ('go e
isÎ iUl0, jugulaV('l'it,.. 
(( Quod nohi
 it palrihus 
qcietê!lis 
\paJlliensibus u1)sf'quiu111 
hllc()squl' dcncp-atullJ ....il, c1è "r1lirntia aftluC clccrcto pl'illlO- 
nUll pro,-intitP fartunl rsl; quos a(,l:CpilIlU
 canl 01) cansanl 
ill 1IIIllnl TuIns;.. conyenissc... Quid in t.'o C(Ptu deliheratull1 
cUliclusUlllql1C fllrrit, 
Hhs{'cuI3 denlonstravit f'onhunacia, 
qua' )((,(PH' prr Sallclilatis \"cstræ litteras, pænalll exol1ununi- 
calionis lat:p sentelll i
c continentes, cOll1prilni pofuit. 
iqui- 
drul eliamnnlTI publicc 

r'culariuln cOllfcssioncs ,'xcipcr(\ 
prrgunt, rt anilna
 Christi sauguinc rrdrlnptas diaboli 13- 
tin 'is il'l'ct iUHI 't hoe c
t ah
olutiollihu
, QU3s 
anctitat('m y(\
- 
II'aln Bullas df'clara:'
f\ non ignnranl... 1;) Inarlii IG81. )) 
\ , Alia ep;."tulll J nann is Cer/ e 't l';('a 1';; genera Ii.'>> ApamfenRi.'i, 
,çede t'llcllllte, ad I,lIlt}('entiu))l Xl. - P()
tqualll rnalTavit quo- 
rnodo conll'n ipsl1nl \,(I"'na Inorli
 pronnniiata 
it a parla- 
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HleuLo Tolosano, SUadclltr ar urgente Tulos3no Archicpiscopo, 
quolnuc1o in cffigjp (quia iPSUlll latitantem conlprehenderp 
nOll pot lH'rant), rxccntio Tolosæ facta sit, et quoluodo jussll
 
carnifcx A paInirnsi
 canule'H capitis sentenl ianl sÏIuiliter ill 
cfligic ('xcqui, horro1'r tanti srelcris percu]:Sl1
 i111fuge1'it, it a 
suhjungjl : 
(( Dc patribus Societatis Jesu ut inaln aut nulla Inihi ùi- 
(
enda forcllt, aut hOlla!.,. Iglloscat iBis Dcns, non quidcJll 
Ilr
eientihus, sed 11laxinlr omninnl scientibus quid faciullt, 
<lUlu :sanela' Scd i }JalallJ ilhHln nt. Post i.H'Cl'ptas a pra
posit 0 
. 
gPllcl'ali gelluinas littcr(\s, qual'Ulll altera dc ultiularuill 
Sauclitatis yestræ litlcrarlun ycritate cCl'tiol'c
 illos facie hal, 
puhlice regalistarulll ('I alioi'llIll qUO)'UIl1CUIUqUP ad ipso
 
al'cedcul iUlIl COli fessionrs ..
riprrr prrgnnt, quod a I cst ihus 
fidr tlignissiluis, ipso sallrlissllllO l'orporis Chri
ti dir aliis- 
flue ViSUUl l't confirInaturn cst. Sperallt sl'ilirrt, nh f('gionun1 
longinquilatclll, et pel'tinlcscentihus OlllllÏbus qui YCl'itatis 
conscii snnt ipsoruHl iranl et in aula chrislianissinli l'p,gis 
favol>(,IH, quæ illic notoria sunt usque ad Sauctitateu1 ,'estraJ)) 
non prryentura. Toleranda tOl'tassis vidrrctur telTIrl'itas, si 
vo]pntibus tantull1 1l0Cel'pt, si solos regalislas jalll rxcon1- 
1IJI111icationis vinculis inlle
os ltujuslnofli confessarii solvp- 
..put, aut verius arct ius constl'iugcrent, scipsos cisllcnl vin- 
culis innodantcs... Sed quod OlllnCll1 crudclitalrlu supf\l'al, 
in ruinalu vel invihl' trahnnlnr anÎ1Dl{\, Rector collegii, 110- 
IlIilH' Espagnac., qui, ul a('cepi, de præstito regalisti:s auxilio 
rt consilio innocens apud sanctJIll Sedeul ViÙP1'i ,'oluit, ipsos 
ad celebranda puhlice soleUlniterque fliyina ot1icia, patlris 
post scriptas suas apologeticas litteras diebus, hoc cst ill 
festo sancti Francisci Xaveri
, SUall) ill Ecclesiaul adnlisit; el 
ad confcssioncm sibi aut suis facicndanl non S01Ul11 nItro "('- 
nicntcs ct ian1l111l11 excipit, \ f'I'Unl refugicntrs 1l1ilittlln 111etn 
alligit. Quod qualll sincrl'a fucril eju
 cxcusatiù decla1'at )) 
(apuù Cardinalelll Sfouùral., Gal/ill l'indicata, pagina 324, 
edit. 1702). 
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Y J. Episto/a J UlllllliS Ct'rlt, l'irflrii [}l nfJ'ali.
 jpltmien.
is, sede 
l'll(,lIllte, lid l'alrem ES}JfI!I'lfll', l't'l'fnJ'em fulleyii .J.panllfllsis Sv- 
l'it>tatis Jesil. - (( Arguult'nllllli itf't'rLissilllÍ doloris ulihi est, 
q lIod ex pel'ii.ll' pCl'grrc patcJ'uitateul \"eSll'i.lIU, ejusquc in col- 
legit> \ l'i.lulÏellsi ...urios, HOIIli.lU:e Scdi uLluclari, nee veUr 
ohsl illati.p iu ilhun l'ollhIlHi.H'ii.e fÌlll'IH illlp01lCl'C. EllÍIu\"cro ill- 
gells itUinli af1lictio, tlUalll ex yestl'i.l Cèl'cilatl' pcrcipio, ilIa c...l, 
tpla
 luihi calallluill ill 11ltlllUS pl'a
bel, rUlupcllitquc voLis ante 
()l'U los pOllcrc gl'i.l\ itatelH illoheuicntii.l', qua Hli.lllùata SUIUlJli 
Pasto.'is ubst iuatc hactenus l'cspllist is, Y creor cqllidcln He 
"prranl pl'r(laln.., 
i èniln ansi c
t is Ecclesiæ caput yisibilr 
t'jus<(\1l' voluuta (rln ("ulllClllllcre, vohi
 tanl t"nixr et tanto runl 
appal'atu iHsillualalll, tPUt raliollf' polli('cri 1I1ihi possnm, '"0:-' 
IIwHit is ans('ultatul'os silliplicis I'pligiosi t, (illiqul' illtcr mrUlI1- 
nas t>I c\ilia Vit3111 a'gl'l' o('clIllpql1c sllslentnt, III perst'('utiollcs 
t'[fngint ((lias contra ilhuH YOS l'olH'itastis"!... Soli vos regul:1- 
r'juul fllistis, qui Fortassilli 2 (le
jùcrjo tlagl'are \'isi estis. Hit' 
111 prillUlIlJ Apauliis cOlnparuil, vos illillS auctoritatem pl'illii 
agnoyistis j YOS oLcdientiarn jnrastis,.. Eo ('niB1 audaciæ }11'O- 
\"pt'l i c'-'t is, ut non soluln Episcopi A.pau1icnsis lllouita lndihrio 
\'ohis rlwl'iul, seù etialll principis oHlniu1l1 Episcoporulll, St1- 
PI'f')Jlill'lC Ecclcsia
 pastol'i" ae vici.ll'ii Jcsu C hl'isti l11011ita 
\"Ot'l'sq HC pari coutCUl pt u acccpcri tis... [lque delicl i vest ri at' 
pt,.,tinacia
 luagnitlluo Il'gcrctul' saltcrn, eUBI deleri non püs- 
:-'1'1, illuu arli,fìcii cxcogifasLis, ut pahun passÏlnqllP spnrgc- 
l'l
1 is Ll'eH
 apostolicUllJ con fie-huH fui.,sr :,u hOl'naf nnH[U(', 
CUHHIUC llOIUi.lui Ponlificis 
ùllicitudo hUHC quoq"l1c-' prlt'te
h1J1l 
\"irisset, dalig ad proyincialcm "c
tru HI an t hent icis bull;... 
stlæ copiis} IHlnl tot tel'giycrsaliulJl1lJl prOllllcti.pqnc in 1011- 
g-UIH co nl uloacii.p t UIIC sa II elll \.O
 pudu it? JUiO pCI'LinariaI11 
au x isl is, ipso pl'ovincinli ,cst 1'0 dclirti cOluplice, et a puu St)- 


(I) Erat lIèll1pC patel' ('crle çanonicus rcgularb" Sed quatcnus \"ic3rius Gcne- 
rali
, :-;cl1e yac:mtc, legitime COIlslitutus, t'pi
copalelll tUllC in totam ùi(pcesim 
jlll'i
ùiction('m obtinchat. 
It} [rat is \ïcarius Gcneralis intrusus, quem Tolo5anu
 al'chiepi
t:opus Aþa- 
mias miscrat. 
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nnfunl Tolosanunl Pontifirrnl Romanum defrrentc 3C ,'rlut 
patriff' host(,lll rrgniquc Gallil'i turhatorenl accusaJJte... 
(( Expavit Galli3 131n indignaIu agendi rationeln, talnqnr 
aJienanl a spiritn yrstrorunl fundatorU1TI... Quod si tamrn 
fidf\litatis Yf\stræ in l'rinciprm fui t, contra Pontificis Roman i 
repetita drcreta regalii.lln lucri, quid rogo Ci.lUSi.l' est, ut vos 
fidclitatis hujus HOluæ pudeaL? 
ihil cninl llonlæ patres ,.es- 
tri ardentius cnrant, qualll ut HOlllanO Pontifici pcrsuadeant, 
Jc
uitas qui in Galliis COffilnorantur innoxios esse, nee s
 
huj(1 rausa' ullf{uallL irnplieasse... Vos ))]'a
cipui pt ardcntis- 

ilni regali
'" pr01l1otores estis, idqllc 'tani notull1 et vulgatul11 
pst, ul DenIO id ignore!... Deliclunl et inobedienlia yeslra.. 
rUIIl puhlica rssrnt, sccretis In()llitio
lihus curari non pote- 
rant. ralalll (Irgo '"OS ([1ol1(1i: sed cnm nihil proficerem, nee 
dignarcn1Ílli constilutionihus Ineis dcferre, ad Eeelesialn vos 
(lcl uli. 
ed hanr quoquc sprcyistis, cunl ,'idelicct prr os vi- 
sibilis sui capitis ad vos loqnerctur, Quid ergo snpcrprat 
n1Ï It i, nisi videlicet delict i vest ri cOHlpIex essf' patique ycllclt) 
11t alii ({lloque rxrlnplo y('stro p(ìrvrterrlltur; quid, inqu311l, 
snperrrat, quanl ut infectulll lnrnlbrtuu a rcliquo corporr 
srparareln? .1tque utinanl, Jni pater, hunc ietum, qneln ego 
non nisi invitus l1C lacr
'ln3ntihus oeulis infrrr(' cogor, dr- 
clinal'etis !.,. Ccrlp, diæcesis Apnnliensis yirarius generalis, 
a Srdr .11)Ostolica ronfirnu\t1ls )) (apud Cardinalrnl Sfondrat., 
Glillia 'vin (1icota, pl1gin a :ÞG4, efl i t ioni s sccnndæ 
ancLi-r:-alli, 
1 - 0 '>' 
, ..). 



 4, - Documenta r regestis ParJamenti P:lrisien!'is r 18 jnin 1ßR1). 


(( C.... jour lc prorureur génÓral du roi pst entré en la cour 
('I a <lit qur, Ie bruit s'Ótant répandu dans Ip puhlir qur Ie 
Papf\ ayait ordonnp au gént'J'ai des .U'suifes d'adrrsscr a1lX 
provincianx de Paris ct de Toulouse drs copies ant hentiqucs 
(In Brpf (lonné par Sa Saintrté, lr prrnlirr jour de Ia prt"scntp 
annpc, :n'cc UHf' injonction rncorc pIllS précise i\ crlui de 
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Toulousr dr Ie ren(lrr puhlic, (\1 ò\
Lligcr ceux Ù(1 ('cUe So- 
('i{lt{1 d' assu I'C)' (in r C(1 Br
f 
t3 i 1 véri tablc, ct)nt rc r opi II ion 
qnr nons iH1rion:-, d{\<;ir{1 pouvoir toujours conscr\'(1r au eon- 
'raire; pL (flH' It' gi\nt
I'al dt.g JéslIiles ayant (lcrit à ses provin- 
ciaux-, en contortl1il{l (1(1 CP c('ßlnlandt'llll'lIl dn T\qtc, avail 
'ad rrssé ;1 ('{Ilui de Ton IOl1sr u nc ,(\x p{ldi I ion au I hrn t iqnt. dC' ('r 
rkf'f, avrc o]'dre dr]a c01lllnuniqnrr it cr]l1i dr Paris...; 111ft 

uppliail dt"\ ,'ouloil' hirll, attrndu l'ahsencp Òll provint'.iaL 
n}
\llÙer Ie supérieur de la IHaÍsoll profess(}, }('S rrctrurs." )) 
(Gollertioll des procè,ç-l l fl'ballX tle,'\ assemblée,'\ flu clergé tie 
France, (Idil ion de 1 í 72, tonIC Y, page 19;) des Pières just i PClI- 
I illes, h la fin d n volUBle). 
(( Ce jOlU' (20 juiu 1(81) les 
('IlS tiu roi... onl ùi L {{ur }(1 
P. lip V rrt Jw nlonl, SH p('l'iclIl' dc la InaisoH professf' dc
 Jé- 

nites tlr l:rtlr '1lIr dr Pari
, Irs PI>. Drschalnps el Dozaine, 
['c't'lrlH'S tlll ('ollé
c et du noviriat, rlie P. Palin, procul'eur 
elt} In prOyiHCC dp France, ('t::lÍent an parqurL des huissier
 
pour rrrrvoir Ies onli'es dr la cour. EI Ü l'instanl le
dils 
Pl'. J{\suites I1Ii.1nd{ls en pr{lsrnce dc::-, grns elu 1'oi, )J. Ie prr- 
Inier présidrnl lrnr a dit : La ruur ,ous a rllandés sur cr 
(PH.,.. 
(( Le P. .1t' Yrrthalnont a dit : qne lcnr pro,'ineial :n'ail l'eç.lI 
HIH' lrt l1'c dt' lrur gt
néral, d 11 
3 aVl'il tlern ir,', a\'("C 11 11t' rupit' 
PH langur ila]jelllle d'lI11 nrdl'C. ÙU rapc, d'adl'cssrr an pl'ovin- 
('ial de} ToulollsP ulle copic eJl fOl'lllC auth(,lItiqllc elu BreI' (1t' Sa 

ailll('U
 dn prcHIicr janvier de l'anll{"c pré
cnte, tou('huul It'<; 
gTanù,-; yieail'cs {ILahlis dans Ir diocèse de Palnirrs, Ie siége va- 
cant; eL d' ordonnrr' aux Jé
uites dr Toulouse ct tlr Pan1Ïrrs ÙC 
cléclarrr que ce Hl'ef éfajl y['ritab1f1, el (fcn fairr adrrssel
 
anssi UHP copie au pro,'incial de Paris, afiB tlr lui en fail'("\ ('011- 
JlaÌlre Ja vérÏlt'., EL par crt ot'drr Ir gl\néral fist chargé ùe rruure 
COlllplc å l'asscSSeHl' d(' rinqHi
ition elr:-- répollscS qui lui se- 
J'onl t
lÎfrs. Quc d::Hb ce pa(fll('L il yavail unt' ('opic non signt',c 
dt' t'e Hl'ef. Qu'i I e"l ait de sa ('ollna i"SlU}('r f{ ut' pOllt' rt'lpoll
t' 
;'t la 1(\lh't} du p-('n{lral, ]r111' pro\"incinl 111i a,'aiL t'Htre al1ll'(,
 



108 


TH.\CT.\TrS DE P\P,\, 


choses écri[, qu'il ne c.'oyait vas qu'aucun dé sa compagnip 
{Alit étp assez Inalheurcllx pour Inanquer au respect qu'ils lte- 
\'aient Ü Sa Sainteté; COIlUlle il pou,-ait aussi assurer la COUI' 
pour tous Irs Jésuitcs du I'o)'aulne, qu'ils ne 111anqupraient 
jalnais de fidélité et de zèlr pour Ie service du roi... , 
(( Les gens du roi ont flit, ß1aÎtre Denys Talon portant la pa- 
role: ... Ce que nous faisuns en cette occasion pour l'intérêl 
public cf pour Ie service du roi, ll' est pas que. nous a!Jolls.(Ì 
nUllS plaindre de III cond Ii i te c1 es J éSllites : les 1'e]Jl'oche
 qll'ils 
reçoil'ent dalls Ie billet écrit all 1l01n rill Pape, et dans la leltfe 
de leur yélléral, doit parmi 1I0liS lellr tenir lieu d' éloge, et .,ont 
des prellves l'ertailles qu'ils ne 
e sout IJvint éca1'tés de lell1' clel'oil'. 
f:ependaut cOlnme ils auraient pcut-être peine dans la suit.. 
it ne pas déférel' aux ordrps du Pape rt de leur général.." il 
pst j LIste de Irs secourir et tip les tireI' de l' embarras où ils se 
tJ'uuvput, par l'autoriti
 de l'arrèt qui int erviendra )) (rrnrè.'\- 
l!erball.r..., loco citato, pagina 1B4). 



 5, - Conclu
io ex allati
 documentis, 


Evincunt pIa"ne adùucta ÙOCulllenta, queis IUUltO plura, si 
opus forel, addcre })OSSel11, pro 1110rhidis prorsus ac Societate 
.Icsu indignis hahendos esse illos Jesuitas Galliæ, qui tanquanl 
)'egalia
 et quatuor arl irniorulIl propugnatores objici po::-
en (. 
Etelliul : 
1 0 Serio cogitarunt de eligentlo s.ibi propria auctorila te ,. i- 
eario qui eos independenter a generali præposito reg-ereL, el 
qui jurisdictionelIl ab ipsis reciperet. Idque licituln de J Llre 
COlnmUlll aliquot ex ipsis existinlarunt. Quæ sane doctrina 
palaol schisnlatica cst et inducens in hæresinl. 
.2 0 l.icituln sibi putarunt superiori suo generali ac SUlnmü 
l)onlifici ohedientiau1 denegarr, Be regi displi
erent. 
5 u Extensioni regaliæ in diæceses ab onere isto Ílnn1unes 
aùlaborarunt ; quodque sic canonum censuras certo incurre- 
rent, nihili fecerunt. 
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n Intru
iolliLlls in Apau1ÏcIl'\i diærcsi auxiliat i stint, et in- 
lrusorunl jurisdicliollClll agnoverunl., sprcta lcgitiulj \"icarii 
capitularis auctoritale, 
50 Quod CUIlI suh f'XCOnll1lunicatimrc [H'ohihuisscnL Inno- 
ccnlii XI Brcvia, lllClldacitcr sparsel'unl aut hentica non esse 
. 
brr,'ia h
pc, sed cOllficla, 
t)O Posl (1'1lHll aut hcuticas hrcvi LIIH illoflnn copias per i p
o- 
rUIl) gcncralcnl Pr:ppositnm, silllul Cl.UIl ('jusdeln Pr
pro
it i 
attcstationc, luilti procurassrt SUUlIl1US Pontifcx, ad parla- 
IHcnhull delulit pro,.incialis TolosanHs cas pontificia') hullas, 
ar Præpo
iti generalis litteras, tanquanl attrntatum et la
s(-f' 
n13jrstalis 
rirncll, a quo ipse et sui abhorrcrcnt. 
Pudeat t'rgo ad perditorUll1 ('jusnlodi yirOrUlll auctoritatclll 
pro\"oC31'e. Quos sciliret regalisilli lllorbus in transvCrSUIIJ 
cgeral, ac pcnlucllcs crga Scdenl apostolicanl generaleulqut' 
Prtppositunl SUUlll cffcccrat. At sunlmopcrc sinlul ca\'enduln, 
. . 
prout aùnotat Cardinalis Sfondratus, ne paucorum IllCl11hro- 
rUIH totUUl corpus peccati rcunl faciaIllus. Id sane injustUtll 
forel quamnlaxiIHc. Eanl aliquot JesuitarUIll Galliæ agpndi 
rationenl Societas Jesu doluit, reproLavit, exhurrnil, prout 
acldurta sHperius dOCUtHcnta testantuJ'. N'e au tCIO plltrida illn 
IHclubra rrscc:.u'ct., in} possihil itatc proh ihihHJl fuissc hand illl- 
Itlprito fOl'S3n qui
 auhunabit, hahita ratioJle iniquissimorulll 
cjuSltloùi tenlporurn. [titwnl huòicrlli Jrsuitæ Galliæ, deres- 
sorum suorurn pril\\"aricatione ac ruina commoniti, ah aulici 
fa\"ori
 f't lliagnatum cOlnnll'l'cii pcstifrro JlJt'lle scrlnlo selH- 
JH'1' ravcant, lIlf'nlorrs finis in
titutll' a SHHcto Ignatio ipso- 
runl Societal i
, u t lIern pe, pu
tha})it is qu ihuslihel teulpora- 
lihl1s dctrilnellt i", ac propria
 etianl \"itiU distriluillr, totaUJ 

e ael dcfen(lpllÙalll Sedeul apostolic3Jll eju
que doctrinaUl 
illl pendal, ad IUCrUI11 aninlarUI11 cL lllajorenl Dei glol'iaul. Si 
(quod a'.crlat Deus) ut regionis 
uæ falsis opinationihus sese 
accomI1lo(lenl, ul pacen1 fa\'orclnque sibi cOllcilicnt, ut eXll!l- . 
!}eratorlun notanl ((IU
 nunqu311l non olnnihus crrori pr'o 
debito ad\"ersanlibus inusta est) cffugiant, a Sedis apo
tolicæ 
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uoctl'illa, II ua
 COhullua c
t et 1Îrnulillenhllll ,critatis, sihi tlf'- 
l' I ina IIdulll existill tent; si prudelltiaJlI sæculi 
ectant es, uhi 
illfl('uit crrollei alicujus Systcillali::; I n'occUa, pugnaul tlevi- 

 
 
I alltes silcntio sc involyant, CUIU ip
U},Ulll puli


ilnulli ofti- 
l'iU111 sit ùill1Ícal'C ae le
tiIllOlliulll \'rritati redtlcrr; quan- 
hUH vis sibi pro
pcl'c agcre ,-idcantul', haud sallC just UUI 
e\-adrnt histol'iæ ar Dci judicilun, quo scilicet non lcgitill1Ïs 

ocict at is J csu filiis, sed s puriis acccn
chunlur. 
19itur (1 uud in Gallia JesuitLc aliq uol qualuor arliculol'Ulll 
doctrillalll eL l'cgaliæ extcnsioneul approbaycrint, nOli esL 
auctoritas; 
cd aucLorita
 cst (luod hæl: corUUl agendi ratio 
ah ipSOI'Ulll socictate cl supcriorc gcnerali L'cproLala fueril. 
Idem dicelldulIl th' paucissÍ1nis al.ïOI'UIll ordinulll rcligiosis, 
ad 110"all1 qualuor (u'lÏrulorulll doctrinanl trallsfugis. Paueis. 
sin1Ïs, inq ualll, prout 
il: fatctur Fleury disscrtalione IX iH 
1-1 istoriam ecclesiasticant : (( In Gallia vix l'cperielur (id refe- 
rcndunl ante 16S1) I'cgulal'is cui certa HOll sit HOlllallorulu 
Pontifieunl infallibilitas. KOll regulal'cs tallLulll, sed prcsb
'- 
lCrOrUI11 etiaul qui privilcgiis eareut e1 Episcopis 
UbSUllL, 
cætus, in hanc sculelltialll lallquaul pictaLi luagis conforlllclli 
inclinan L. )) 
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5 1. - Lo\'anicn:SlS taculLas Homani PUlltiJicis illfallibililalcm: nee non cjus sUJlra 
condlium ('t supra canoncs auctorilalclIl, tiJllqualU dogma ccrtissimulll atql1c 
omnino lencnù1ll11 perpetull habuit ac I'l'UpuglliJvit. 


CHIn hoc iPSUlll 1llcull'lltcr proLaycriL dOluinus .F('ye, ill 
rni"cr
itate Loyaniensi juris canonici professor, suhjicielllus 
t.huntaxat nonnulla cxcerpla ex ipsius opusculr , sic Ínscri pto : 
QlLelques mots sur ['index, /e Ylillirallislne et l'Ulliversilé de 
LOllvaill, Ù lH'uIJUS de l'oLlL'rllye de lU. Delacouillre, TirLemout, 
18
3. DistillgUClllUS aulcln, CUlll laudato professol'e, dua
 
cpocha
, \"idelicct : ah ipsius Facultatis exordio usque ad 
annunl 1 G82 ; et ab anno 1682 usque ad ejusdelI1 FacuHatis 
extinctionl'II1 . 
I. Lot'lilliellsi,'\ Fllfll/tatis ductrill11, usque ad aHllum 16
2. - 
(( ()uelle a été de tout tCHlpS la doctrine de l'ancienI1c Faculti' 
dr théologie de Louyain? - ElIe a été ('lI1lstlinUtlellt opposée 
Ii fa doctrine Ylillicwze: 11 n'est llullclllCllt néces
aire de 
t'airc des citalion
 qui rClllolltent ayallt ran 1682. La doc- 
lrinc d'ayant ce tCll1pS a été IllÌsc en é\ iùencc par plusieurs 
pl'ofcsseurs de la FaculLé dans différents opuscules. En 
effct, å peine la ùéclaration de 1682 a,.ait-elle paru, qu
 
plusicuf:j pro1'csscurs de la Faculté de lhéologic de Lou- 
vain, d' AuLel'l11ont, Du Do is ct Steyaert, y opposèrent une 
yigoureuse résistance, 
ous nc donncrons que les litres de 
lcurs opusculcs : 
(( Le
 opuscules Ò '..\Uhcl'lllont 
olll ceuÀ. qui sui\'cnt : 1 0 Dvc- 
'rillll, lJllan
 de primalll, aucloritale Of ill(allibilitale Romani 
POlltißfi..;: tradiderllllt Luvonienses sacra! theologi;e 'tllagistl'i tiC 
pru{es.'iores.." declaratirmi cieri Gallit'flIri de ecclesiasticll JlU- 
testate llujJer eclitæ Opposltll. Levelil, lü82. 
(( 2 0 Jl11lltLssa celebl'ium in Be/yio et Gal/ia scripturum, qui fa/'- 
dillS post edillun Huper succurrerllllt tractatulll, elli lilll/llS : 
· DOCflU:\A QUUJ, ete.., Accessit ejusdem, authoris disserlatio de int- 
I III <,diu t (J episcopa I is et sun oel al is i III' isd i ct iOlli,ç u ri gi Ii e . Leo di i , 
lù
3. 
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(l Les opuscules rl(ô lXicolns Du hoi
 sunl : toAd illustrissi- 
nlOS et rel'el'elldissimos Galliæ Episropos disqllisitio theolo- 
!/lro-jlll'idira, sLlper derlaratiullc cieri gal/ieani (acta Parisiis, 
1!) !north 1 ß82. Leodii, 168
. 
(( 2 0 Ad reverelldos ad1llodllm, clal'issimos, et qllocis alio li- 
lulo 'Ïll.'iiyuitos dominos qui 'illilstrissimis Episcopis, llllJ1er Llltetiæ 
ParisiorllHl cOllf/regalis, adjuncti sun t, sell a consiliis {uerllllt, 
l'ollsultatioues thevlogico-juJ'idicæ. Leot/ii, 1682. 
(( 50 Pars pl'ima re(lttationis argillnenforllllz sell errvrllnl... 
uti c111rissimos et qUOl'IS olio titulo illsignitvs donÛnos, qui llllpel' 
illllstrissimis E]Jisropis Lutetiæ J>arisiorulIl congl'egalis juncti 
(uerllll!. Leod;;, I n8:J, 
(( 4 0 T1'actatlls bret,is de jure et {actu... quu simul 'Via sternitlll' 
([(l lllterioreu! re{utativnem llul'ellunon theolvgurll m, præciplle 
Gallorunt, Sanctæ Sedis auctoritateu1 iUl[Jetelltiunl, etc. [.leodii 
 
J 685. 
(( 50 Acta Pa,.;
iis hoc anuo 1685, a jall11ario llsque ad lillef11 
mazi, efc. Leodii, 1685. 
(( 6 0 Dé(ense de !' autorité dlt Pape pal'-desslls les cOllciles. 
(;alld, 1685. 
(( Sur Ste
'aerL 01 beS upnscules cuntrr la de
laratioll, \ uir 
'"au d(ô Y ('Ide, Synol1si,.; HlOllllmenfol''' m, tOlTIO I IT, page 865, 
85:J et t)5ö 
 
(( 1..3 cilatioH de ces auteurs nOllS suftìt. Ils attcstenl 13 
doctrine de la Faculté en 1685 et avant, COJnror peu après 
cette époque )) (Fo
'e, opere citato, pagina :)::;). 
Quod ergo Lovaniensis facl1ltatis, doclrina, us(!ue ad au- 
nun. 1085, GallicanLl' doctrina', quatuor articulis anBi J6
':1 
, 
contelltæ, opposita COllstanter fucrit, quudque Íluprin1Ïs Ho- 
Inaui Poutificis in decernenda fide infallibilitateu) pro ccrto 
dogniatp Facultas cadcIll pcrpcluo habuerit, hie iteruIll ad- 
struere essef prorsus ren1 plenissilnr actam 3gerc. Id siqui- 
deni Lovanienscs (lo('lores, citatis opcribus, allno"1 (iX;:) tanta 
dor,ulHentorulll luole præsLiterunt, ut yesanus j:Ull auL iUJ- 
pUdCllS æstÏlnaudus sit, qui reIn in dubiulu '"oca'"erit. Sed 
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nl1ln ad Gallicanas poshnodum opinionrs eadem Facullas 
drf1rxrril, cxpcnrlamlls. 
11, LOl'alliell.Çi.
 rantllatis dnctrilla, ab anllO 1 G82 usquc ad 
iJ>.
ill., exlillftiollem, - (( Kouç; allons cOffilnuniquer Ie résultal 
dr no
 rrchcrchcs, qui sc r3pportcnt à loul lr LCIOpS écoulé 
drpnis 16
2 jllsqU';'1 la dcstruction ùe rUni,'crsité. 
(( IlIulIéc1 ialclIlcnt après qll e la déelaralion de 1 ß
2 ell f 
I'tH'U, la Faeult{' décl'éla quc personnc ne sCl'ait jaluais adlnis, 
l:olìllnr 1I1cnlbrc, qu'après s' ètl'C fOl'lllCllclnent engagé à dé- 
ff'{Hll'r loujours l'infaillibililé du Pape et sa sllpériorité sur 
I,'" l:oncilc (voir ,'an de 'cldc, Synopsis 1nOIlUlnelltOl'um, t. HI, 
p. f)21 cf 9
2). Non-seulenlcnt les oUYl'ages des docleurs de 
la Farult{' conticnnrnt constanunent Ia Inême aversion pour 
Irs nlaximes gallicancs, Inais nons la l'rtrouyons entièremen I 
pi sans int erruption dans les thèses t héologiques, sans qn' on 
pnis
r en indiqucr une seule qui la contredisc. n y a plus, 
on rClnarqur que depuis 1 û

 13 Faculté de t héologie a ,'ouln 
professrr la doctrine rl\lne Inanière plu
 énergique et plu
 
c
plicite. Sonvcnt mêmc les thèses sont expressément posées 
('outre les théologiens gallican
. 
(( Nons retronvons Ia d{.fense ënrrgiqur de Ia supériorité 
dn Papt' 
U
 Ie concill', la reç;fri(,tion dt.s sessions 4 et 5 du 
('oncilr de f:onstancr an tc'np
 de ..;rhisHle, la juridirtion 
dcs Évt.ques daBs lrnrs diocèses 
omlnr dérivant illlIlH
dia- 
1l'IIH'nt du Souvcrain Ponl ife, ]r pouvoir dcs conciles géné- 
raux InèllH' rûnnne rlrrivant du Pare, dans les thèses sui- 
'-antes: 
(( 51 octobre lüX
, - 1 J Inai Ui8:1, - 5 octobl'c 1(j
5, - 
:>>1 ortohl'c 1685, - 1
 Jltars lßX7, - ler Inars 1688, - 
15 ßlai 1 ß8
 ; a ,oee raddition : Pril'ilegifl euim Sedis istius di- 
rillitlls sw" far/;eata; impi1l!}i }lOS.'illllt, transferri non pos.
llllt. 
Hactentls illibata maneul, maneblllltqlle qun usque Christiallllllt 
nomen prædicafllnt (ll
rit, Hem exemplo SliO dncet Parisiensis 
Ih
(llogu..
, 0)1
IU
1 TEl OH{j" (al.l.1c:()nU
1 collector llupenl.'; (pace t';ri 
di.rero); qui citatiollUHl srUll10n ill{ldelitate, de{ellSiolllLllt inlbe- 
11. 8 
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cillitate, Patrum irreverenti tractatione (ob quæ omnia qtlæ ad 
hanc 1natetiant contra nos habet, hic I J1 'o expresse rejectis re- 
putato) satis prodit quam malam tneatll1' callsam; hoc Ulllln1, J1l'æ 
omnibrts probans: dllrllm esse contra stimuillm colcitl'ore, - 
28 juin 1692, - 22 août 1693, - 1 er a\TiI1694, - 1 J juin 
lG95, - 15 juillet 1696, - 11 rlécelnbre 1696, - 1 n juin 
1698, - 2 3yril Jû99,-15juillet1699, -10 octobre '1699, 
avec l'ajouté : Intolel'obile {ore, si .m.elliPlii doctoris {anlilia 
cogeretll1' clocel'e et signare {a1nosa cieri l'eglli vicini placito, 
IJer (ucu/lateln theologicam Lovaniellsem, sell strictam sell la- 
tant, (l tempore (ormationis snæ in anteceSSllm SE
fPEn DIPROBATA 
hacteuus, et si quid vota valent, et 1nens nOl1 (uerit læva, nullo 
unqlla-rn temlJore non imptoballda, - 17 décemhre 1699, - 
19 juillet 1700,-8 avril 1701,-7 févricr 1702, avec l'addi- 
tion: Atque hæc de allt1writate Ponlificis supra cOllcilia) sicut 
et ejus in(al/ibilitate, est FUITQI;E SE:\lPER almæ Ilujus Universi- 
tatis sentelltia... Uncle (neu/tas theologica, anno 1685, jllSSO ju- 
dlciu?n SUlinl promere circa hane propositiolle7n, concilium est 
supra Papam, t'erissime dieit : in schola I:ostra nllllqllo1n nisi 
oppositu7n stlstinuzmus, - 29 octobre 1 706, - 1 er mars 1710, 
- 20 Inars 1715, - 1 er juin 1715, - 5 aotÎt 1718, - le r dé- 
cembre 1718, - 20 tHai -1"J 1 9, - 21 février 'J 722, - 17 août 
1722, -16 février 1725, - 7 mai 1723, - 12 août 1725,- 
21 .iuin 1724, - '17 InaÍ 1725, - 3 juillet 1725, - 12 août 
1726, -1.4 aoÙt 1726, - 29 n13i 1728, - 5 no\'enlbre 1729, 
-19 juin 1750, - 14 no,'embre 1751, - 22 février 1732, 
- 25 juillet 1735, - 1. er décembre 1755, -1 er a'Ti11735, 
- 24 n1ai 1755, - 7 avril 1756,- 9 juin 1756, -19 juillet 
J756, -28 mars 1757,-9 avril 1757, - 12 avril 1757,- 
20 janvier 1758,-5 juillet 1758, - 9 mars 1759, - 20 avril 
1739, -10 juin 1739, - 7 juillct 1759, -17 décembre 1739 
(posée contre les théologiens gallicans et la De(ensio dee/ara.. 
tionis cieri gallicani), - 29 jan,'ier 17.10, - -15 février 1740, 
- 16 aoÙt '1741 (posée contre les théologiens gallicans), - 
18 octobre 1741,:"-' 6 mars 1742,-17juillet 1742, - 
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7 aolÎt J 7 
3, - 2'J 3'Til J i <1
, - 27 novcmbrfl 1744, - 
18 juiu 1 i,H:;, - 8 fé\"rier 17 í7, - I J ayril1747, - 11 juin 
1757, - 15 juillet 1758, - I ß mars 17
n, - 21 aoÙt 1761, 
7 août 1762, - 11 ({'"riel' 17ß5. . 
(( COlnlne ici nOll
 touchons au tCHIpS de 
1. van Gils, qui 
a passé nile boune partie de sa vie à Lou,'ain, son témoi- 
gnage t DOllS suffit pour les anllées suivantcs, et nous BOllS 
somlnes contcnté rlcs découycrtcs COllllllUniquées au lcc- 
teur. 
(( Enfin nne autre doctrine, dialnétralelncnt opposéc 3UX 
Inaxilnes gallicanes, et que la Fa
ult{\ dp 1héologie de Lou- 
,'ain avait surtout à cæur de défendrc, c'est l'infaillibililé du 

ou\"rl'ain Pont ifr p3rlant ex cathedra, indépcndamment de 
lout concile ct lIe loule acceptat ion de l'Égiise. Constamment 
Ilu\mp pIle a pieu
emcnl d{
fendu I inf'aillibilité du Pape dans 
la héalifil'éJtiun ct la canonisation des saints. Ces doctrines, 
au
qu('lle
 Irs théologicns de Lou\"ain tenaienl plus qu'å la vie, 
nous les retrou,'ons dans Ics thèses snivantes, sans que nons 
ayons besoin de recourir à leurs ouvrages, el sails qu'on 
puisse trouver une seule thèse dans Ie sens contraire : 
(( j 1 octobrr ., H82, - 'J 1 Jllai J 6R5, - 8 n1ai L 685, - 
51 ortohrp 1685, - 17 novcnlbre 16
5, - 8 n1ars 1687, - 
1 fOr nlars 16
8, - 1;) mai 16H8, - 5 mars J 692, - 2 août 
I t)9:2, - 22 août 1605, - 6 nlaÍ 1 üÚ5, - 11 juin 1695 (avec 
raòdition : 5i qll;s de hac veri tate 1l01ldlOn salis sibi constare 
prætendat, adeat sY"0dllm octavam sub Adriano Papa ejlls no- 
minis secllndo, t'lljllS synod; patres hane veritatent ip.'\(on cloce- 
ballt, adeat sy"odllm sextam c
lebr(lt{Hn sub Agatllolle Pontifìce; 
qlltl
 eerte ]Jl'éPvalellt ]JrælrtlOrll1n GallicanorLl'1n declarationi sllb- 
.l\eqllellti, allll; 1 ü
2: 1:\ FIDE! Q[OQU
 UEFl
.TIO
IBt.:'S, etc,), _ 
15 fp\ riet' I f;U6, - t 3 juillct J ü96, - t 9 juin 1 G9S, - 
2 a\ I'il J ü
Ht (on y dil ùe l'Lui\"crsité: In quo a primis ÎIlCIl- 
llabili.1\ hu(' 1l.l\que imnlOta }Jersliti
), - 15 juillct 1699, _ 


(') Te
til1lonium illud refcrimus infra, 
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10 octobre J 699, - 17 décemhre 1699, - 1 9 juillet 1700, 
_ 8 
nTi11701, - 7 février 1702 (avec l'ajouté: Atqlle hæc 
de ((uthodtate POl1tißds supra roncilia, sicut et de ejlls in(alli- 
hi/ita/e, est (uitqlle semper almæ hUjllS 1l1lire1'sitatis selltelltia), 
_ 15 octohre 1 i02, - 26 octobre 1703, - 15 janvier 1705, 
- 29 octobre 1706, - 18 lnars 1707, - 26 IllafS 1707, - 
14 aotH 1708, - 13 décembre 1709, - 22 février 1710, - 
1 er lTIarS \710.2 _1 er juin 17-15, - 4 juillet 1715, -:3 aoûl 
1718, _1 er décembre 1718, - 21lnars 1719 (directement 
opposée aux t héologiens gal
icans), - 13 mai 171 9 (on! lit: 
Hæc etialn est continlla, constalls, et ll11nqllflln lllterrllpta tra- 
ditio Facu1tatis noslræ theo 1 0giræ, ab (luno 1451 Sllæ institll- 
tiouis usque ad unll11Ul præsentefn 1719), - 20 mai 1719, - 
21 février 1722, - 17 août 1722, - 16 février 172:1, - 
12 août 1 i23, - 21 juin 1724 (on I lit: Hallc ill(allibilita- 
teln concorcliter agnovere majores nostr;... Non ]JOSSUllt etiam 
negate Galli quilt vetetes Ecclesiæ Sllæ lJfoce1'es earn sllstillue- 
rint.), 17 mai 1725, - 5 juillet 1725, - 12 30Ù! 1726, - 
1 
 août 1726, - 29 mai 1728, - 5 novenlbre 17
9, - 
1 9 juin 177.0, - 14 novembre 1731, - 22 février 1732, - 
25 juillet 1753, - 1 f'r décen1bre 1755, - 1 er avril '1755, - 
24 n1ai 1755,-7 avril 1756,- 9 juin 1756,-1 9 juillet 1736, 
2X mars 1757, - 9 avril 17:)7, - 12 avril 1757, - 20 jan- 
,'ier i 738,-5 juillet 1738, - 9 n1ars 1759,- 20 avril 1759, 
10 juin 17:19, - 17 décen1hre 1 i39 (poséc contre les thpolo- 
gie!ls gallicans et la De{ellsiQ cleclarationis cieri Gallicalli), - 
29 jan,-ier 17 
O, - i8 févr:er 1740, - 25 juin 1710,- 
'i cr juillel17 40, - 29 avril 17 41, - i juillet 17 i1, - J 6 août 
174'1,-14 octobre 1741,- 17 juillet 1742, -7 août 1745, 
- 21 a\Til i 744, - 29 novelnhre 17.i4, - 18 juin 1746, - 
8 février 1747, - 11 a'Til 1717 (oÙ la doctrine indiquée est 
défendue, Clint sacra facilitate theologica LOl'a1liellsi, hoc a 1)0- 
tribus SUlS acceptllm depositlun fidelite,. cllstodiellte) -11 juin 
1757, -15 juillct 1758, - 16 mars 1759, - 21 août 1761, 
- 7 août 1762, -11 fé'Tier 1765. 
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(( 
OUs touchon
 de nouveau au temps de 
I. van Gils, dont 
Ie témoignage nous di
pensc ùe rccherches ultérieures)) (Feyc, 
opere citato, p. 53 ct."cq,). 
Idelu tloll1Ïnu
 Fc}'c, quoad proxiuloS ante 
upprcss3nl Lo. 
'i.tniCnSelll facu1tatcIll 3nßOS, tcstilnoniulu adducit coætanei 
.loctons van Gils, in hUJlc 1l1utlum : 
(( Sous la RestauratioIl, plus d'ulle fois on cita avec CIll- 
phase uue déclaration de la Faculté de Louvain ue 17gU. 

Igr l'Évèque de Chartres ayant invoqué Ie lnêlne argulnent, 
Ull IneulLre de l' ancienne Faculté de théologie de Lou,'ain, 
Ie "énérable docteur van Gils, qui, sous Joseph II ct sous 
rEnlpirc français, avait lnérité les honneurs -de rexil et de 
la pel'
écutioll par 
on attachcrnent à l'Église et au Saint- 
Siége, prolesla contre cette déclaration. Dans une lettl'e par- 
ticulièl'c, adressée en 1826 à un ecclésiastique fi'ançais, il 
\"cngea fhonucur du corps auquel il avait appartellu. 11 dé- 
IllOnll'a que cctte déclaration était l'æu\'re des professeurs 
tlu ttuneux sémillaire gélléral de Joseph II, et que les ùoctrines 
de l'ancienne Faculté de lhéologie de Lou\'ain sur l'autorité 
ùu Pape étaient diamétralcn1ent opposées aux doclrines galli- 
canes. Pendaut les del'nières années du règne de Guillaull1c ler, 
lorsqu' on "0 ulul rcnou vcler les iunovations de J o
eph II, et 
que Ie gOll'l
rnCll1enl s'avisa de ùonner aux Belges les libertés 
de l' f'glise belgique pour les séparer du centre de l'unité, 
011 in\'oqua aussi la déclaratioll de 1789... Lié d'au1Îtié avec 
)1. van Gils, jI. de [lain 1 obtint de lui, pcn de tClnp::, ayalÜ 
::,a 111ol'l, Ia Ininult" de la leltre adre

éc it l'eccIésiastiquf' 
, 
français. II la fit illlprilnel')) (Feye, opusculu citato, p. 29). 
Ipsaln Vl'ro doeluris vall Gil
 episto1atll repcrics ill 
TUlH'eali 
C01lsel't'ateuf belye (t. X, p. 1:
1, aUllo 18:),1:), ct in Anllul/ire 
tlf 1 
 i:'. Fu
c pritllUlll in ea dCUlollstrat laudatus doctor, 
pl'a\lenSaUI declal'alioneul facultatis Loyaniensis anni 1 i8U 
f.lucuhratallt tuisse a profcssol'iLus yeneralis seminarii, schis- 


\1) Lo'tauien:sis uui't'el':sitatis Rectu . 
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Inaticis (ut norunt omnes) Josephi Il ordinationibus subjecti; 
nequaquam vero a Lovaniensi facultate, quæ janl ab anno 1787 
existere desierat, et de cujus Inenlbris ita iden1 ùominus van 
Gils testatur : (( Les lne1nbres fidèles lÌ leurs devoirs (lll'ent dé- 
J1 osés, dispersés, chassés; ou enfin bannis hors Ie territoire au- 
trichien. )) Turn ita subjungit: (( Je sui
 Ie seul membre de 
l'ancienne Faculté de théologie qui subsiste encore en. vie: 
j'ai donc cru que l'honneur de 1l10n corps exige la dé- 
claration que je YOUS fais ici, et, 
ïl Ie faut, à loule Ia 
France. )) 
Ad prinlunl e quatuor articulis quod aUinet, ita testatur 
van Gils: (( Quant aux articles ulêmes, je déclare que de 
Illon temps (et j'ai passé une bonne partie de ma vie à Lou- 
vain) je n'ai jarnais entendu traiter dans des actes publics, 

oit des leçons, soit des disputes de théologie, l'ohjet de la 
première pro'position de la drclaration de 1682. On ne Ie re- 
gardait pas con1nle objet de la science proprement thélo- 
gique, Blais plutôl conllne faisant partie du droit public: 
ct, en conversation, quand on en parlait en particulier, on 
soutenait ordinaircrnent l'opinion de Fénelon, connue seule- 
ment ici depuis I édition conlplète ùe ses LelnTeS... En voilà 
plus qu'assez sur Ie pren1Ïer article de la déclaration, "que 
nous n'avons jaluais regardé COllIHle très-es:,entiel, e1 qui 
n' est gUl}re plus applicable, les sen1illlents en celte matière 
étant tout à fait boulevel'sés, cL 1a 'Taie religion regardée 
politiquement comme assez indifférente. :\Iême on a regardé 
dans ce pays-ci con1me une pratique très-peu sincère de la 
part des Gallicans, et COIlllne UIU' l'use nlaligne, qu'en tl'ai- 
tant les affaires de 1682 avec ceux d'Ull sentirl1cnt opposé, 
ils ne Inanquent jalnais de mettre ce pren1Íer article de la 
déclaration toujours en avant, COlnme s"il était Ie plus iln- 
portant, tandis que cctte n1atière était la plus odieuse aux 
puissants de ce siècle. )Iais je vous assure encore que, panui 
nos théologiens, cette proposition n'a jaluais été l'cgardée 
conune de grand intérêt, Ie pouyoir hétérodoxe a
'ant tou- 
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jours des llloycns assez effic3ces pour faire pr3tiquer Ie con- 
tr3ire de ce qn'on souleHait dans les teolps passés. )) 
_ De tribus aliis arlicu1is quid Lcnuel'it Lo\"ariiensis faculta'i 
ita testafur ideo} doctor van Gils : (( Ce sonl les trois 3utrcs 
articles que la FacuHé théologique de Louvain, ct avec elle 
toute la Belgique, a tVUj9UfS rejetés avec vigllellr, non COlllIllC 
hérétiqucs (nolls oLéissons à l'Église qui ne lcs a Vas décla- 
rés teIs), Inais cornlne éloignés de la vériLé, COIllIUC ùange- 
reu
, et Inêll1e COllUHe très-pel'uicieux à l'Église catholique. 
Il He s'agit pas ici de vous détailler les raisons et les auto- 
rités t héologiques qui établissent notre persuasion.,. )Jais 
souffl'CZ que je vous raconte... un entl'ctien que j' ai eu sur 
cet objet avec feu Ie respectable el savant 
l. Énlery, que 
vous a\"ez COllUU sans doule... J' alléguais done l'injure sall- 
glalllc qu'nIl ne ccssait en Francc depuis plus d'un siècle 
de fail'c au Saint-Siége, reconnu COffilne chef spiriLuel, Inal- 
gré 
on opposilion soutenue par tant de Papes depuis Inno- 
cent Xl et ses succ('sseur
. Cettp injure, et dans son origine 
et dall
 toute sa continuation, ne ces
ait de provoquer nnr 
punilion éclatantp de 13 part d n ::;uprèIue et divin chef dc 
l'Église. Dietl 1'a infligée, 111ais dans 
a miséricol'de : on scnt 
jusqu'à présent Ic::; suites extrèmes pour la religion qn'oll 
pùu,'aiL en I'édoutcr... Dall
 les pays étraugers 011 
e peine 

1l1' Ie Inodè e1 les circonstances et les tau
cs qui onf COIl- 
couru à étaJJlir et à continuer la pfofe

iolt de vos articles. 
Dan
 Ie::; l'uIIllllcnCcIllcnts, on l'egarda ceUe affaire COllune 
l'rffet de la pa

ioll, à laqucU.' Oll a cédé avec trop de COlll- 
plabance et de condescendance, que l'on regarderait dans 
ql1clque
-ulls COIIlUlt' de la làcheté; et dans la suite, jUSfl'l'á 
HuS tCTnps, COl1l1Ul' un point d'hollllCUl' à soutenil' pour Ie 

lèrgé ella llatiull, joillte cncore nue certaine crainte, qu'on 
liP reg-arlit" pas it:i t:UUlIllP apparLcllant ilia prudence ct à 13 
1erlueté saccl'dotales. On sc tl'Oll\'r en peinc Sllr les 1110yens 
(lU"Oll a clnplolés pour soutellir lcs quatre articles pendant 
till 
ièl'le et ùeuli. C'était toujoul's Ie pou,'oir civil, fOI"t:(. Ita 
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plus, sou vent par les pal'lell1euls. C'étaient Inèlne des nloyens 
peu conforlnes à la Lonne fui, cuillIIlt' les relrallcheluellts, les 
suppressions de texles des OU\Tages d'autrul's contelnpo- 
rains, français Inêule, qui pourraienl lluire gra"enlent à In 
propagation des luaxiules galJicanes... l)al'don, Ulon res- 
pectable allli..., c'est ,'otre Lonté de lll'euvoyer la lettre de 
)Igr de ,Chartres qui Hl'a lHis la plume en main) pour recti- 
fier les opinions sur la I
aculté théologique de Louvain, dont 
j'ai eu l'hollucur d'ètre IllClIlhl'c. )) 
Quod ultÍIuis ante suppressioneul tenlporiLus LoyaniellSis 
facultas prÏ1nulu e tl uatllor Gallicauis al'ticulis nO,n ÍIllpU- 
gnavel'it, prudentiæ, oh telllpOrUI11 ratiOllf'ln, triLui potest. 
At vera quod insuper, in suis privatis colloquib" cjus doc- 
tores parvi nlonlenti, relative ad duclrinaru theulogicaln, 
hauc quæstionelll fecel'illt, aque etialH ad opiniouCJJl Fcne- 
lunii, de tribuCllda juri publico poteslate indirecta SUllllUi 
Pontiticis in tenlporalia, accesserint, in hoc aliquid hUlnani 
passi sunt; nec sane in hoc sequendus van Gils, etsi exin1Íus 
in cæ(cris, 
Igitur Lovaniensi3 Facultas, per quam totius Belgii doc- 
trina personal, et pcrpetuo aute Gallicanam anni 1682 
declaralioneul, et pC1'l1Cluo etialu postea, uppositalll huic 
ùeclarationi doclrinanl, atque iUl priulÍs HOlnani Ponlificis 
infallibilitateul, tanquaul doglna cerli
siululn olllninoque 
lenendulll docuit ac propugna,-it. 



 2. - Duacensi
 facultas doctrinam qUJ.tuür articulorum anni 1682, suis ad 
Ludovicum XIV littel'i
, reprobavit; et constalls in ea :5ententia per 85 anno
 
perseveravit. 


DOCU)IEl'tTU)l 1. - Litteræ Duacensis Facultatis ad Ludovi- 
cum XIV, OUllO 1683. - Scriptæ sunt gaHice, pluraque 
u- 
persunt yetusta carum exemplaria. Nos illas edidinlus jam in 
publicatione periodica Revue des sciences ecclésiastiques (ayril 
1861, tonlO Ill, pagina 559), juxta luanuscriptulli Bibliotheea' 
Call1eracensis, nUlnero 685 llotahlll1 : quern pariter le
f till) 
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hie reponiul us 0 C
l'leruIll lat ille l'cùditas casdclfi littcl'as re- 
I'tOrics ill opcre ('ui titulus, iU((Jlti

ll celebrillUl in Belgiv et Gal- 
/ill 
cflptu""m, etc... Leudii, 1 {H
j; ilelllqlH' apud Zaccaria 
(Allti{ebrulllll's l'illdicalll's, Jiss,crl. \, tap, v, 11, 5). lis auleUl 
lilleris, in præfalo Calncl'acencis Lihliothecæ Inanuscripto, 
aduolatio hæc pl'
l'fjgitur : (( CcUe \cUrc a éh'l é(,l'itc au roi par 
tCll\. de l'Uni \'cfsit é de !Juna i 't'r
 Ie COnlIllCHl:Clllcul de lllal'S 
1 (j8;J. <lucIqu'ull de ce t'Ul'pS a ell l'indis
rétion el l'intiùélité 
tI'ell donneI' une copic l{uïl a faiL coul'ir dans Ie luonde cl 
lnèllle chez les Espagnols. )1. Ie Peltier, intendant de FlandJ'c, 
il'l'ité tie cclle couduile in1 l )l'udeute lll'a charué de rechercher 
, 0 
Ie prentiel' auteur, lllais je n'ai pu Ie découvrir. )) IPSUllI "ero 
pl'a
fatliin 11liU1UScriplulll, 1 
 volun1Ïuibus in-folio cOllstan
, 
ita ill

fihitur : Lettres, ?nemoires et a{{ail'es écrites ])a1" Ie va- 
run de Vuoel'den, tlepllis 1669 jllsqu'en 1ü9S. IIæc prænotallda 
lisa sunt Hlltequan1 subjicerclllus diclarllln liUeraflun t
xtuln, 
(J ui tcnoris est hujuslnod i 1 : 
(( Sire, il y a enyiroll huit lTIois que Ie zèle que no us a,'ons 
!Juur Ie seryicc tlt" Yotfe )Iaje
té nous a obligés de vous repré- 
senter) aVt'c tuut Ie respcct pussible, la grande aversion de 
tOll
 
es fidèles sujcts qui soul dans ce pa
 s réulli à la cou- 
),Olllle, de la doctrillc contellue dans la déclaratioll tIu clergé 
tit' FralltC, qui regal'tIe la puissance eCt.'lésiastique. Us di- 

t'llt que cette doctrine est inUlLle dans ce pays; qu' on ya toujours 
tt'IlU pour des opinions errunt!es celles tlui choqucut la pri- 
lllauté aI)solue et IÏllfaillihilit{l du Sou'"t'l'ain POlltife, pour 
qui ils Ollt eu de tuut teulps taut de respect qu'ils ellssent ('I'll 
ètre d 14 Hombre des sL'hismaliqlles, s'ils eussent douté de la sou- 
'"t'ntÏue aulorité tIu \'icail'c ùe Jésus.-Christ pour définil' quelle 
('sl Ia hUllue uu luau,"aisc doctrine; qu'ils He '"OiCllt pas COU1- 
lIieHI ils pourrollt, sans celle croyance, J'ésisler dorénavallt 
au
 iJlsultcs qUl' leur font lc
 Jallséllistes, leur reprochallt 


(I) 'oces qua
dal1l sulJlin('alHu
, non quod in manuscl'ipto 
int suLJinf'atæ, sed 
\1l ad ca
 p(lli
simwn It..-ctOI' attendat 
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quc la doctrine de Jansénius n'a pas été condaulnée par un 
concile général, Inais par des Påpes sujets à Inanquer. 
(( Et quoique l'autorité du clcl'gé de France, c0111posé de per- 
sonnes S1 illustres en doctrine et vertu, sClnble suffire puur 
les lueUre en repos, ils ùisent néauüloins, qu'ils He doivent 
rien l110ins déférer aux sentiments contraires de beaucoup 
d'É,'êques, prélats, docleurs et un nonlhre presqu'infini d'é- 
Cl'i\'ains très-célèbres dans toutc r Europe, qui ont enseigné la 
doctr'ine opposée, et qui Inêlne la font passer pour erronée en 
,quelques-uus dc ses points. Et COllID1C il est très-difficile de 
changer l' opinion dans laquellc on a été élevé et Houl'ri 
COllHne dans une doctrine indubitable, et qu'il est évidcnt et 
incontestable que personne ne peut opérer contre sa con- 
science sans péchcl', nons nons trouvons, Sire, dans une 
grande consternation, ,'oyant les ordres de Sa Majesté tou- 
('hant ladite déclal'ation, youlant d'un cõté nons Y sOUlnettre, 
cf de l'aulre satisfaire à notre conscience. 
(( A yanl donc appliqué nos soins pour trou,'er de quoi sa- 
tisfaire ..aux oIJjections qui nous avaient été fajtes de tout cûté 
par uue grande lllultitude de personnes de toute condition, 
ct a
'tu1f pour ccla consulté les plus savants auteurs de I'Eu- 
rope qui ont consacré par de gros volulDes leur doctrine 
à la pustérité, atìn d'y trouver quclque IDoyen pour apaher 
nos pl'opre
 consciencés dans llnc Inatière si iJnpol'tante, nous 
llOU
 trouYàrne
, Sire, obJigés ùe lIOllS prosternel' aux pieds 
de V oire Maje
Lé, et de la supplier a,'ec toute la sounlÏssion 
pos
ible, de pernlettl'e que SOIl édit touchant ladite déclara- 
tion du clergé de France ne fùl pas Inis à exécution dans ce 
pays, de sorte que personne ne fût obligé d'enseigner les 
propositions y contenues, ni de les 
outenir. 
(( Et quoique HOUS espériolls, Sire, celte gràce ùe votre 
ro
;ale bonté, d' autant plus que nouséLions enlièreUlent pel'sua- 
dés que par ce llloyen V oire 
Iaj(lsté ne cOllseryerait pas seule- 
rnent la paix des consciences de 
es fidèles sujets, 11lais qu'elle 
proùuirait aussi dans leu!'s cæurs de nou,'ellcs affections et un 
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nou,'cau zèIe pour son serlice, néallnnoins cette très-hulllble 
supplication HOUS a été ren"o
'ép, ct on HOUS a dit que Votre 
\Iajcstë ne ,'oulaiL l'cccyoil' aucunr rcquèle là-dessus avant 
que son édit touchanllaúitc déclaratioll hit enrcgistré, ce que 
JlûUS 3vons fait pour obéil' à ses ordl'es. EL Lien que I'on nou::; 
a\'3it assuré peu après que lÏntelltion de rotre \lajcsté n'était 
'pas d'ohliger ses fidèles sujcts it soulf'uir les propositions du 
clcl'gé contre leur conscicnce, nous n'avolls pas cependant 
Iai

é d'appliquer de nouveau tous nos soins cl no
 études à 
t.:hercht,J' It'
 lIloyens de pouvoil' soutenil' et enseigner laditc 
dUl't rille. Nou
 avons lllèlne consulté les plus savants théolo- 
gieus, tant séculiers que l'l)guliers, et nOllS n' avon
 encore pll 
tl'O'HIer altC/lIle raiso1l valide pUlll' 11011S (onner llne conscience 
qui HOUS ait permis d'en
eigner lesdites propo
itions; de 

orle que nous nUll
 It'OUVO(l
 pré
entelnent dans Ia dernière 
l'erple
ité par l'intill1ation qut' HOUS a faite)1 .}'intendant Ie 
Peltier dt. lui cnyoyer les nOUIS des profcsseurs qui doivent 
avoir été députés POUl" enseignpr CeUe doctrinc, et ùe lui signi- 
fier 
i }'on a COll1fIICIlt.:é de Ie faire; d'autant que d'un cõtr 
llOUS ne 
oHhaitoIls ricn tant que d'exécuter les ol'dres de Yotre 
)lajesté, d de rantrr nutre conscience lle lLOIlS pennet pas d' ap- 
pl"Ullt'er toutes res proposition,..;. 
(( Kous sOlulues, Sire, trop persuadés ùe votre bonté ct 
justice pour cl'oirc que YOUS youlussiez nons obliger d'ensei- 
gllCl' une doctrine si conlraire it noire cOllðcience. 
Iais HOUS 
eSpél'OIlS quc \'OUS agrécl'cz la tl'ès-huluble sU}Jplication que 
nons ,'cnons fail'c a \'ec nnc confìance filialc, pu isque "ous 
écoutcz \'o
 Jìdèles sujets non-sculen1enl cn sonverain lUOllar- 
(PiC, luais aussi en bOIl père. 
(( DaIls cettc confÌance nous nou':) prú
terllollS, Sire, à vos 
pieùs etllous 
upplions Votre 
Iaje
té avec toute Ia 
oulllission 
possihle de nOllS CXCU
el' de 
()l1tenir et d'cnseigdcl' une doc- 
trinc cOlltl'ail'r à cpllt' qui a tOlljolirs été l'CÇUC dans Cf' pays 
It ellscign
e daJl
 ccttc [ni,.el'
ité, qui cst au péril d'être rui- 
nct' si l'OIl obligp d'eutl'èl' dans ton
 les 
entilnents de la 
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dernière assen1blée du clergé de France; d'autant que la 
plupart semble n1Íeux ailner d'abandonner HOS écoles, voirc 
mêlne de renoncer à toutes les promotions et dignités, que de 
se soulnettre à des opinions répugnantes à leur conscience. 
Et l'expérience nous fait, Oil', que depuis que 1'0n a enregislré 
l'édit de Votre 
Iajesté, personne n'a pl'is aucnn degré daus la 
Faculté de théologie, ct que ceux qui étaient venus à ce desseill 
sr sont l'etirés. En outre les fondations des sélninaires dunt 
les revenus 
onl du district des Espagnols seront sans effel, 
parce quïls l'clirel'ollt leurs séll1Ínaristcs; ce que nous cro)'ons 
ù'autallt plus qu'ils nons insultenl déjà (quoique télnérail'c- 
IHent) d'avoir perdu La ,Liberté des consciences. Et ainsi ,"otrc 
Université de Douai, si affectionnée à votre service, si utile it 
vos l
tats ct au public, se ycrra en href dans une grande d(l- 
cadence. Nous espérons, Sire, que Votre Majesté, arant un fa- 
,'orable égard à toutes ces raisons, aura la bonté de HOUS 
dispenser d'enseigner et de soutenir lesdites propositions, et 
qu'elle se contentera d'un silence respectueux. C'est, Sire, l'es- 
pérance de ccux qui font gloire d'être les plus zélés de '"olre 

ervice, et de vivre et lIlourir - de Vofre )lajesLé -les tl'ès- 
hUlnbles et très-obéissants et fidèlcs sujets - Ie recteul' rt Ir' 
conseil de l'Cni,'érsité ùe Douay. )) 
Igitur Duacensis Facultas habuit tunc" prout et SCIUpCl' 
antea, pro erroneis ac scltismaticis opinioncs'declarationis cieri 
Gallicalli anni'1682, quæ olluzimoclo ROluani Pontificis IJrÜna- 
tLli ejusve in{allibilitati adversantur ; censuitque ac profcssa est 
fluatuor celebres articulos no1.. posse salz'a CUllsclentiu doceri 
aut propugnari. Cumque ad ita testanduln, uon oLstante QU(t1 
certo inde sibi imminebat persecutioue, obligahun sese cÅisti- 
maveril, colli gat lector quaul certull1 ac fìrululu apud ipsaul 
fuerit ùe Roulani Pontificis infallibilitate atque ipsius pri- 
ß1atus plenitudine dogilla. 
DOC[J
lENT(
1 II. - J eSlÛtæ Platelii, in lllliversitate DuacensÎ 
]Jro{essoris, doctrinll hoc ipso anno i 68
 edita. - (( Pontifex 
est etialn ill falliLilis extra roncil in In. Est jalll cOlumunis et 
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. éJrleo indubitata c([tholicorllm (err omnilun .
entelltia, 111 Bellar- 
n1Ïnus, Bannez et alii censeant esse fiùci proxiinaill. Hane Rel- 
lannini sentcntianl non partlln fìrulal uli.\-xilna authoritas 8
 
illustrissilnOfllll1 Galliæ Episcoporulll, litferis quæ incipiuut 
Uajores causas, datis ad Inllocenliulll X, ut infallihilcm in rc- 
Lus fidei juùiceuI, quihus Pouli ficis H olnanÌ prÏInaturn, cjusque 
ctjanl extra conciliuI11 ÎnfaIIibilitalclll agnoscunt ct pra
dicant, 
ah roque petunt infallihilclll de quinque propusitionibus J an- 
scnii definitioneul. His litteris suhscripserunt 85 gcncre, doc- 
trilla et ,.irlutc illustrcs Galliæ Episcopi. Unibus CUlll Inulta 
corUUl zcli laude hUlllanissiIue respond it Innoeentius X, anno 
165:\, 31 lnaii; iisque orlhodoxæ fidei senlclltialn de qu inque 
Jansenii propositionibus tanqualll hæret icis luisit. QuaIn, tan-. 
(luanl infallibilelll et induhitahllTI fidei articulun1 CUIH magna 
erga sanclanl SedC111 ROmallalJ1 observant ia acceptarunt dicti 
85 Episcopi, liUeris auno 1655, 15 julii, datis : advertentcs 
quod, sicut oli-Jn, ad EpiscopOl"IUn A(ricæ re!ationem, In1l0Cell- 
(ills I pelagianam hæreshn extra concilium, damnavit, sic ad 
Gallicallonun Episcuporlun consllltatiOlleln, hæresim pelagianæ 
OJ1]Jositant nllctol'itate sua proscripserit; secutus Damasum, qui 
Apollinariunl et )lacedoniulll, necdunl ab ulla synodo æcu- 
Inenica daUlnatos, allathenlatizayit )) (Compendium pel"utile 
luÛt'ersi cursus theolnyici, R. P. J. rlalelii, e S. J., sacræ theo- 
logiæ in universitale Duaccnsi professoris. Duaci, 1683, pa- 
gina 180). Vide ibidenl, pag. t 82, tcstatalll professorum Dua- 
rcnsis unh-ersitati<; doctrinam. 
DOCU
fENTU
( III. - Bret'e Clernelltis X ad Facllltatenl the%- 
!}leam DllGCensent. - IInjus FacuHatis doctores pt professores 
laudat Pontifcx quod exiJnilint orthodoxæ doctrillæ tllendæ 
stlldium OfnllÎ tetnpore ostcnderinL Integrum llre\'e datum 
t;) februarii 1721 repcrics in collcctione Revue des sciences 
ecclésiastiqlles, tomo III, avril 1861, pagina 563. 
l)OCt"ME
TF
f IV. - EJ)istola doctoris Callens ad Flalldriæ præ- 
positlun. - (( A 
L l'intendant de Flandre. - Douai 7 novembre 
176.i. Monsieur. - PcrnleUez que j'in1plore l'honneur de votre 
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protection pour être nonllné à la chaire de théologir en 'el'tu 
du dernier concours. La mort préInaturée de llles deux COITI- 
pétiteurs dél.llontre qU'Oll expose ses jours dans les combats 
littéraires aussi hien que sous les drapeaux de 
Iars, Je suis 
très-disposé à enseigner les quatre articles du clergé de 
France, si ùans la suite il plait au roi de rordonner. Le faire 
de Inon pl'opre 1l10U'"ement, ce serait lite brouiller al'ec toute 
I'UnÏl'ersité, ce seraif troubleI' la paix et l'union qui y règne. 
A la vue de la sagesse profonde avec laquelle vous veillez au 
bonheur de notre province, je me persuade que \'ous approu- 
verez l' aversion pour les dissensions et les troubles qui Ine 
porte à attendre un ordre. Si vous me faites la grcJce df' DIe 
'" protégcr, j'espère que dans peu nles désirs seront accoInplis. 

J' a i l' h 0 n n eu rd' ê t re . .. )) 
Epistolam illaIn, quæ in æternUIn auctoris prohrurn Inane- 
hit, postquaul cdidit dominus lIautcæur (Revue des sciences ec- 
c/ésiastiqlles, avril 18ßl, tonlO 11[, pag, 564), ita subjunxit: 
(( L'obséquieux docteur Callens ohtint ce qu'il demandait : 
il fut nonlnlé professeur en 1765. II paraìl mème qu'on vou- 
lut utiliser son dé"ouemellt. Le 7 j uin 1 766, sur Ie réquisiLoire 
du procureur génpral près Ie parlelnent de Flandl'e, pris en 
exécution de l'arrêt du conscil d'Étal du 24 Inai précédent, 
l'[niversité dut con
entir à enseigner ll's quatre propositions 
du clergé de France. A partir de cette époque, nous trouvons 
dans qut;lques thèses juridiques la doctrille de la dét:larJtion; 
mais nous ne l'a'"olls rencontrée que daJJs uue scule thèse de 
théologie. n serait facile de P10ntrer p
H' d'autres preuves 
que l'acte du 7 juin 1766 n'a point apporlé de mOflific3tion 
réelle dans l'enseignemellt de la Faculté de théologie. )) 
Igitur Duacensis Facultas, saltern usque ad anilunl 1766, 
quatuor articulor-urn doctrinaln perpetuo ac constanter reje- 
cit, ac potissimull1 pro certo dogmatc habuit ac propugnavit 
ROlnani Pontificis in decernenda 1ìde infalliLilitatem. 
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g :), - Condcmnatio qll
tuor articulorum Ga11icorum anni 1682, a Primate et 
31iis Epi
copis lIungariæ pronuntiata, :mno W
6, 


(( Qllæ quidcIH propositiollcs aurihus chrislianis ahsurda), 
cf pInup dcle
tahilcs, CUlll pPl
 IIungarici quoque rrgni pro- 
vincias a Salanæ luinistris dissen1Ïuali.p sinl, eo fOl'tassc con- 
silio ut perdnellioni cl cælcris lnalis intestinis pabulull1 C( 
fon1cnlunl suppcditpnt, et incautis fideliu111 anirllis hlanda 
pielalis specie schisllialicurn virus instillcnt : Nos, omissa ill 
pra
sens cura eas confulandi, CUIl1 perpclua sanclorulu Pa- 
truIn traditionf', æcumcniCOrUll1 concilioflun decretis, ct 
apcrtis ipsius tlivini ,-erbi lèslil110niis satis explosæ confuta- 
tæque sint, qualnvis llonnulla scripturæ Ioca auctores pro po'" 
'\itionun1 in 
uarn 
ententiam callida et falsa inlerpretatione 
delul'l}ueallt ; nequp desint insigncs theologi qui has partes 
stl'f'IHH' e
equantur; prædccessorunl nostrorum vestigiis 
inhærrntcs, qui in hujuslnodi casibus unanimi consilio et 
spiritu n()
jas doclrinas et in fidr periculosas proscripse- 
runt.,. ; Dei nOlltÏne invocato, et præhabito pa meliori forma 
qua per tClnporis ef 10l:i difticultatcm licuit tliligpnti examine 
ct deliberatiotIt} 1l1atura, cun1 yenprabilihns Coepiscopis 110S- 
tris, abhatihus, præpositis, capitulis, aliisque cOIllpluribus 
lheologiæ 1'I'otessol'ihus ct sael'orum callununl scienlia præ- 

tanLihus \il'is, pl\Ll'falas quatuor prupositiones cOllfigimus 
e1 pl'oscrilJirnus, ct universis ipsius regni Christi lidelihus iu- 
ter'rlicinlus ac pruhihelnus, ne eas legere vel tenere, multo mi- 
nus rlocere audeant, donee super eis prodierit infall bile Apos- 
lolicæ Sedis oraculunl, ad qUillll solalU divino immutabili 
pl'Ï\ilegio special ùe conlrovt'fsiis fidei judicare )) (tomo II 
COllciliorum 11llllyul'iæ, pag-ina 440). 
Quando a Facultatc Parisiensi cxpostulalunl cst ut ccnsura 
pcrsll'ingeret doctrinam Strigolliensis \.fchiepiscopi ac pJ'æ- 
fatæ Hungaricæ s)'nodi" qua asscrebalur ad solum Romanum 
Pontificem pCl'tincrc articulos fidci defillire, quantunlvis ren1 
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urgeret regia auctoritns, plures illius Facultatis doctore
 
damnationi subscriberr recusal'unl. Quod sic referl PptiL. 
Didier (de Auctoritafe et 11l{allibilitate Sllmmorum Pontificll
ll, 
capi te xv, 
 5, suh finem). 
(( Neque denique irl lllcinoria excidit quod suL fineHl pri.('- 
feriti sæculi et a tClnpore fanlosoruill cieri Gallicani articu- 
lornm anni 1682, ('Uln 1rchiepiscopus Strigoniensis in Un n- 
garia asseruisset, quod ad solum Papam pertineret articnlos 
fidei drfìnire, ejus propositio ad Facultatem theologicam Pa- 
risienseu1 ad ccnsuram delata, quamvis censuræ factio regia 
auctoritate fulcila csset, SUlIl1nas talncn passa sit contradic- 
liones, pluresque hujus FaculLatis doctores Inaluerinf exiliulll 
pati qualll hujus propositionis daU1nationi suhscribere. )) 


g 4, - Condemnatio quatuor articulorum Gallicanorum iü82, ab universitatibu
 
et inquisitorihus lIi
paJliæ, 


Quod declaratio con,.cntus Gallicani anni 1682 horrorcill in 
lIispania excitaverit testatur d'Aguirre : (( Paucis mensibus 
postquan1 declaratio cIeri Gallicani edita fuerat 19 martii 
1682, aliquot ejus exerrlplaria ad hanc Sahnanticensem acadr- 
Iniam pervenerunt, heatissime Pater. Qllanto hOl'rnri ilIa fuc- 
rit tot eximiis professoribus..., non facile explicare quean1. 
Clun cnim nihil antiquius fuerit huic celeherrilnæ olnniunl 
disciplinarum schoIæ, qualll veneratio cathedræ Petri, ejusque 
successoris Romani Pontificis, non potuit sine ingenti dolore 
et commotionc animorum videre ejus auctoritatem palam 
impetitam, et ab iis quidem ipsis, quorum officii et partiun1 
erat illam tueri usque ad sanguinem )) (d'Aguirre, De{ensio 
cathed,
æ Petri, dedicatoria epistola ad Innocentium XI). 
Ibidem asserit d' Aguirre dictanl declarationeln cIeri Galli- 
cani indignatum esse Innocentium XI, CUln horrori' rtliquf 
catholici ofbis. 
Postquam retulit d' Aguirre, quomodo specialis Cardinaliul11 
Congregatio, ab Innocentio XI deputata ut sententianl suam 
de quatuor gallicanis propositionibus panderet, proscriben- 
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ùas cas esse unaniluitcl' cCll
ucrit, ita SUhjUllgil de lIispanis 
Univcl'sitatibus. 
(( Sed cl in hac florenlissiJlla _lcademia Salmallticellsi, cæte- 
risque Ilispallia J , onUles lUll) anilno illllS diris et e.recrationi de- 
l'ovellt; idque palalll testahuntur, si Pontificilun de ferendo 
.i lldicio InandallllIl acccsserit)) (lJe{eusio catltedræ S. Petr;, 
disputaliollf' 
L, seclionc HI), 
Quud inquisitio hispaniea tres ex islis gallicauis articulis 
proscJ'ip
èl'il cUln nolis theologicis, eL quod 
peciatiln opinio- 
nC11I dc fallihilitale Papa'\ confixeril, lit mill;nlll1n tanqllam er- 
,.Olleanl et hceresi [Jl'oxiwam, testatur idcJn d'..\guirre in hunc 
nlodulll : (( 
\ccedit receus dccrcLulH sanctæ iuquisitionis lIis- 
paniæ, Qua
 Iicct, in e:\purgaLoriu iudice anni J 64U, in tohull 
prohibuisset olIluia opera Ileningi, sivc I1cnnini Arlles
pi aut 
lIeningi Gernlani, caqlle nolasset iu prilna classi auctorulll 
daUluatæ lllellloriæ, adhuc Hunc nota en'oris ct schismatis 
illussiL thesill1 illanl ipsius, in defellsionenl Guilleln1i .Har-" 
claii : lYec Papa,n, nee Ecc/esiam habere ullam potestatem, di- 
rect!llU allt iudil'ectam in jura temporalia regum; lit proiJull' 
abdicate eos possif, aut snbditos eximere ab obsequio prlJ- 
misso, 
(( Sin1Ïliter nunc proscripsit Francisci Pinsonii, Biturici ju- 
l'isconsllltæ, Pal'isiensis ad\"ocat i, COlllll1Cn tarilun in Pragnu\- 
Inaticalll 
anclionenl, Luleliæ cdituIrl allno 1663, quod in eo 
extent proposiliones errOlleæ, ut Inininnln1", schislnalicH-' et 
pianun auriuln offensivæ; ac speciaLim : COllcilillm habere 
putestatenl supra Papa,n certum et ïut/ubi/afliln : el pl'ælcl'ea : 
Papam in dil'imendis ex cathedra fidei tjuæ.stionibus non esse ill- 
(((llibilelll. Qual'uIIl prior illuritur velul i el'J'ollea et schismatÎl.'a; 
postCl'iUl' lit nÛllimulU tanqll(lIn erronea el Itæresi proxima )) 
\luco citato, nUlllero 18). 
Suhjullgit d'Aguirre prodiisse hUjUSIllOdi cenSUl'aIn, su- 
IH'ClllUlll Ilispani
p illquisitol'CJll agclltc principe Didaco Sar- 
InicllLo Valladares, Placcntino Episcopo, (( SuL tanto itaque, 
ait, ct taln insiglli inquisitore gcnel'ali lIispalliarulll prodiit · 
II. 9 
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nupcr censura prædictaruln propositionulll, ct se,.cra prohi- 
bitio ne quis illas ullo modo cdita
 aut scriptas apud se reti- 
neat )) (ibidem, numero 19). 


g 5, - Censores Romani, in Congregatione Cardinalium, ab Innocenho XI spe- 
cialiter deputata, judical'unt quatuor Gnllicano
 articulos mmi 1682 non posse 
mitius proscribi quam ahstinendo ad summum a nota hæreseos,. omnino sci- 
licet eis inurendas es
e cæteras inferiol'es nota5, 


Id tes
atuln reliquit Cardinalis de Aguirre in opere suo 
De(ensio cathedræ S. Petri, sectione quarta disputationis XL. 
Quam seetiòneln ita inscripsit : Præsules GalliclllloS lion ]10- 
tllisse sine gravissimo reatu IJro{erre earn declarationem; telle- 
1'iqlle ii/ant abo/ere ]Jlllanl" utpote dal1lllatanl a reliquis catholi- 
cis, et ?luper ab illQllisitiolle Hispaniæ. Ihi Inen1Ínit de præfata 
Cardinaliun1 congregatione in hune lllOduIl1 : 
(( Quare nullo jure lieu it illustrissin1Ïs Præsulibus Galliæ 
deelarationem edcrc, Ininus autclll constringere au t hortari 
ad illan1 in Ecctesiis l'jus nohilissimi regni sequendaln ; CUlll 
singulæ ejus theses gravissi mis censlll'is notatæ inveniantur alJ 
o1nniblls (ere catholicis scriptoribus doctoribusque; et nuper- 
rÌIne a censoribus Rontanis ; inter quos illustrissimus dOlllinus 
Angelus a Nuce, Archicpiscopus Rosancnsis, olim abbas Cas: 
sinensis ..\rchÜnonasterii, ejusque Ch1"ollici eruditissimus auc- 
tor. Hogatus sentpHfialll in speciali congregatione eminentis- 
simorum Cardinaliu111 t\f t heologoruln, instituta a sanctissimo 
domino nostro Innocentio XI, call1 protulit, ut, etiarn Initis- 
sime ]Jrolllllltialls, sillgnlas earllln proposili0111l1n tan turn non 
traducat vel-uti HÆRETICAS. Quod etial11 ut 111l1linUlIll judicasse 
cæteros fere censores Romanos, ex variis quorurndan1 corUlH 
epistolis didiciu1US. )) 



 6. - In Galliis, etsi ab anno 1682, quam plurimi perpetuo extiterint Pontifi- 
ciæ infallibilitatis propugnatores, paulatim tamen prævaluit contrarius error, 
quem seminariorum alumuis con:stallter infudit, ar etiam nunc infundit Con- 
gregatio Sancti 
ulpitii. 


Quod in Galliæ clel'o Pontificia infallibilitas propugnatores 
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tJui.unplurilllOS Sel11per hahucrit, cst factuJIl notol'ictalis pu- 
hlicæ; pauciorcs uti(}lIP laic(J
, pr;pserl iln aulicos, adyocalos 
cl parlalllcntonlln magistratu
. AI fatcndull1 in clcro cliam 
pra'\\"aluissc landclll erl'OrCIH de Papa fallihili, nccnon hetcl'o- 
dO
aTIl doctrinalH ll'ibu
 aliis articulis contcntanl. rd tL:stantur 
liJ.l'i theologiei, a "iris ecclcsiast ici::; in ea regioHc a tcnl pOl'C 
LtHlo\"ici XIY usquc nunc editi; ac ii præscrlilll qui tanqnanl 
Inalluales seHlÍlIilriol'lHIl alulunis tradili sont. In quo rca po- 
tissitnulll ,-idetnr Snlpitiana l:ongregatio, prout l:olligere lil:et 
c
 f'acIis sequcnt ihus : 
I. 
ondunl soluto funesto iUo convcntu allui 1682, CUlll ty- 
l'aUllice agcrctur apud FacultatCl11 Parisiensenl ut quatuor arti- 
culo:; lahulis snis inscriberct, regis nominc COHII11011iti sunt 
doclorcs Sulpitiani ne intcresscnt, die 13 junii 1682, Facul- 
tali
 cOlnitiis, in quibus agendum erat de acceptanda vel 
rejicicnda qnaluor ilrticulorUJll illscriptione (qu'ils (el'uient 
plaisll'lÌ Sa Jlajeslé de lle pas s
!J lrOliver. Vide supra cap. VIII, 

 ö, doculncnto VI), Rescivcl'ant nelllpe ,'iri aulici doctorum 
Sulpitianorulu suffragiuJn quaLuor articulis contrarium 
forc, ct idco lent.arunt dicto Inodo in1pedirc nc cOlnitiis ades- 
senl. Hcgiæ commonitiolli obsccuti SHut doctorc
 Sulpitiani, 
a

enticnle procul dubio COrUtH supcriol'e gcnerali Tronson, 
rù cst, ne rcgi displicel'cnt, in re grayissirna officio suo dc- 
fuerunt. EninlYCrO, si c
rteri doctol'cS recte selltientcs, qui 
silnilitcr ahesse rogati fuerant, hisce precibus, seu potius 
nlinis, ecssissellt, non rejccti fl1issent a Facultatc qllatuOI' 
artituli, sed ccolltra unanilltiter a(hnis
i. lIinc quaulvis ap- 
prinlP scircut e
iliuln inlJllinerc, haud fas sibi putarunt ab- 

cnlia 
na test illlOIl i 11 TII ,eri t ati dencgal'c, At Sulpitialla fa- 
rnilia Inaluit pal:CUl habere l:Ulll Ca
sarc. Hoc nClllpe initium 
de\.iationi
 ad. n()
tra usque tClllpora protl'actæ. 
II. Post solut uln curn Cll hUll allni 1 ù8
, su pradiclus Sulpi- 
t iana' fanl ilitl ' ::;11 periol' genera] is Tl'onsoll 5110S hortahat He 
I hcolugia' pl'ofc::'
ol'es ad doccndalll quat nor al'liculol'UUl doc- 
tl'illalfi. Atquc idctIl generalis 
upel'iol' scnLcutÜull rogalus, 


. 
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nUll1 a regc nOlllinafi, quibus Sedes Apostolica institutionern 
et bullas denegabat, possent nìhilou1Ïnus, ,-icarioruHI capi- 
t
lariunl non1Ïne, diæceses ad quas nonlÏnati fueranl legi- 
time adn1Ïnistrare, respondif affirmative. Fuil nempc ccrtissi- 
Inarum ejuslnodi intrusionum fautor. 
Ill. Quotquol postea de ROlnani Ponlificis auctoritate scri. 
p
erulll Sulpitiani don1Ìno Elnery anteriorcs, quatuor articu- 
10rUlll doctrinam pariter aUlplexati sunt. Ego saltenl Bullulll 
novi qui doctrinam illaln irnpugnavcrit. Equideul non Sulpi- 
tianorulll dUlllÌaxat ea vox. Consonahant alii generatinl, tun1 
c clero sæculari, tUlll etialll e religiosis fan1ÏIiis scriplores gal- 
lici. Sulpilianis inlo ea laus debita, quod dUllllUUlti alii e gal- 
licanismo in Jansenisn1Ï hæresilll Inisere 1'11Crent, ipsi sen1pcr 
a peste illa sese immunes scrY
n-crint. At pro lnajore qua po- 
ticbantur auctoritale, et educandi cIeri officio, ipsis putissi- 
munl adscrihcllda Gallicanismi prupagatio ct radicatio. 
IV. 1lte janl animis defixunl errorcln, suo tenlpOl'e non pa- 
rum confìrnla,'it, pro ea quanl sibi cOlnparaverat gravitatis ac 
pietatis fama, dominus Emery, Sulpitianæ familiæ generalis 
superior 1. CUlnque hodierni Sulpitiani ,.irum illuln, haud 
satis considerate, laudibus extollant ilI1Ítallduluque propo- 
nant, in recens edita ipsius "ita, ,-iSllffi est de ipso pauca 
hic cursinl adnotare. - Is scilicet in prÏIna editione operis 
sui, quod inscripsit I' Esprit de Leibnitz, sic præfanùo profite- 
batur, anno 1772 : (( NOllS ajoulons, pour écarter jusqu'aux 
plus Iégcrs soupçons d
ultI':llnontanismc, que nous SOHlmes 
très-attaché aux n1axilnes du clergé de France, consignées 
dans la déclaration de 1682. Nous la regardons, cette dé- 
claration, comme un nl0nunlent précieux, mênle au Saint- 
Siége, dont nous ne doutOllS pas qu'il nc loue un jour la 
sagesse elue réclanlc l'autol'ité: parce que, en même teJl11JS 
qu' on y rejette des prérogatives qui n' ont pas de fondenlent 
dans r É,-an.gile, on S élablit celles qui sonl de droit divin, et 


(1) Natus ':l6 augusti 17;;2, obiit-28 aprilis 1811. 
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sur lesquellcs repose l'illllllnahle brandcnr du Saint-Siégp. Et 
"i l'Église gallieanp y indique d'uJlc lllaill 13 partie de l'édifice 
qne 1'011 peut ahattrc, rIle 1l1ontrc de l'autre celIe qui doit 
."afrc Ü jau13is '\3cn r ,c. ct inyiolahlt' te ,ilCHllcnt n'esl peut-êlre 
p3S éloigné oÚ l'oll adoptera, dans les I
tats catholiques de 
l'Europc, nos rna
irncs; ct la rraiutc qu'en poussant préci- 
pitaullnellt la jurisdiction du Papp, on ne la fasse reeuler au 
tlelà de ses justcs bornes, nous a donné lieu de faire l'obscl'- 
,"alion précépente. )) 
Ita scriptoruIll suorUlll scrienl auspicahatur dou1Ínus 
EnICr)', annos natus quadraginta. Hane quidern cffr
\nis Gal. 
licanislni professioneln cxpllnxit in ejusdem operis subsecuta 
editionc aQno 1805, qualH inscripsil Pensées tie Leibllitz; at 
pertinaciter relcnta plena sua quatuor articulis adhæsione, 
qualll pluries scripto cxarat3rn cf suo nornine subscriptam 
guLernio tradidit. 
Lugendos don1Íni Emery lapsus longurn foret pertexere. 
Pancos celHlnelnorabilnus, 
'1, Jusserat Lugdunensis Archiepiscopus de 
Iontazet in sc- 
n1Ïnario edoceri thcologiarn, a Janscnista Patre Valla ora to- 
riano conscriptaIl1, crroribus el hæret icali ycneno refertalTI, 
Pcriculuul erat ne Sulpitianos, 
i fortc ohsequi renuissent, 3 
suo sen1Ïnal'io Pra:sul 
Hno\"crct. Quid sihi agcuduln Lugdu- 
Ilcllsio,; sculinarii direcfores a suo gcncrali superiore EIllcry 
postularunt. Hcspondit is acquiesccndurn, id cst ha
reticalc 
opus discipulis præIegcndun1; silnul autcln cavenduIll ne 
hctcro(loxas ejusdclIl oppl'is propositiones ullolnodo qualifica- 
rent. QuaIn agcndi rationclli Sulpitiani., qui nuper cjus ,'i- 
LallI cdidel'uut, ,"OeaHI {'on tonne ù l' esprit dt! IIwderatiVJl que 
J'l. Émery iH'uit cOlltllme de potter dans la CUlldliite des tlffaires 
de/icllies (rie de .11, Emery, tUlnc I, page 
 10, Paris 18û2). 

. PræsLititjuranlcnhun, ah .\
selliLll'a nationali, die j srp- 
((,Illhris 1 79
, pr
pscri pt Ufli, videlicet, de mll intcnir tit' tUlit 
SUII J1ouvoir III liberté, l'égalité, la slÌreté des petSOttJ1t's et des 
pru}Jriétis, et de mOll,.;,., 
 'ille (aUail, TIUIll' r exéclltion de la 10i. 
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CUln esset siroul Sulpitianorulll generalis superior, et unus e 
vicariis generalibus qui, exulantc Archiepiscopo de Juigné, 
Parisiensern diæcesilll l'cgehant, pluriIuos in eUllldcIU lap- 
SUln auctoritate sua pertraxit. Orta hine lugenùa scissio in ra 
parte Gallicani cicri qna' fidclis rClnansrral, iù est, y,uæ 
civili COJlstitutiolli 
l('ri c;uhs
ribere renuerat. IllicitU111 sane 
istiusrnodi juraIllcntulu yidel'i dehuisset, ycl ex co solo quod 
tlubia saltem esset ejus liceitas ; in dubio cninI jurare non licct. 
Et cælrroquin liceitalclll aperte excludebal vox ista la 10i; 
quippe quæ, senSll oúvio, vigcntes Lunc tcmporis let!es Olnnes 
e
priHlehat, inter quas le
 de ciyili constitutionr cIeri, alia'- 
que luultæ ÏJupietatenl injustiti
unque luanifcstissiulaul san- 
ciebant. Quoad præfatull1 juraluentunl expostulata est a 
Pio VI resolutio scquentis duhii : 
(( Quid agerHhlln cun1, serundi (æqllalitatis et libertatis) jura- 
(( nlenti lahp IJollutis, si pænitentialt1 pctant, nee tnto præs- 
(( titun1 juraUlentunl publice retractandj spes ulla afful- 
(( geat? )) 
Ad quod quæsitunl rescriptunI fuit die 2ô julii 1 794 : 
(( ..\(1 secunduln dubilun rescrihendulll luandavil : sati
 
(( esse quod qui pra.'stiternnt juranlentuH1 libertatis et æqua- 
(( litlltis, consulant conscicutiæ slue, eunl in duhio jurare non 
(( liceat; neque uIla lege usque modo oLsLringi, nondlUll pro- 
(( lato judicio Sanctitatis Suæ, ad cnlittenùaUl hujuslnodi ju- 
(( ralnenti retractationeln )) (Collection géllérale des Bre(s de 
Pie Vl, Paris, 1798, tonle II, pagr 1.92, Voir aussi page 498). 
D. Elnery nunquanl fassus est se errasse 'in præstando 
dicto juranIento (Vie, 1. I, p. 585), 
5. Die 5 septelnhl'is 1797 injunctum est juranlentulll odli 
ill regionl ]wtestatem (je jure haine à la royauté, (ItC.). Hoc 
rl ian) jnraillentulll licituHl censuit don1Înus Eiller
 (Vie de 
111, É-rnel'Y, 1. I, p. 1J2 et suiy.). Illud conùelllnavit Pius YI, 
Uliciflull pronuntiando (vide doclUllcnta rt textus illius COll- 
dl'mnationis in Collection générale des Rrefs de Pie VI, t. H, 
in supplelnento, p. 22 et scq" Paris, 1798.-Et in Synodiro 
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Belgiro, ad caler!H to!ni II). NOlloLstante ilIo Pii VI judicio, 

llaln sentl'Hli:lIn PI'opugna,'it En1cr
', eamque adhuc sali,; 
apcrtè lurri videhatnr anno 180u; qnaln ipsius agendi ratio- 
nelll appl'oh
lldu n-frl'unt hodierui Sulpit iani, in ipsi us vita J 
luco citato. Dit'li jUI'i1J11enti retrurlatiuneln illjunxit Pius VII, 
pruut t.di\.it Card ina I is Lrgatus Caprara, ùecrrto bUu 16 ja- 
Iluarii I 
O':!, fornnllam 
uhjungendu cui sulJ

rihellfhlln erat, 
h)lloris videlicet IJlljuscell1odi: (( Ego infra scriptus, ('3 qua 
(( par cst r )\"cl'cnlia opinioni lllcæ pra
fcrens judicia sanctæ 
(( Seùis \postolicæ, profiteor propriaul subu1Ïs
iolleln ipsius 
(( sanclæ Scùis judiciis, præ
ertilll ,"cro iis qui bus juralllentuln 
(( odli ill regiall
 potestatem {jc jure haille à la royauté, etc.) 
(( dan111ahull fnit )) (Syuodiclll1t Belgirum, 1. II, p. 5.i8). 
k Quando in1pcrator Napoleo voluit cassari rnatrilnoniluH 

nnlll CUIII Joscphina, nt possel archiducissaln Austriaca1I1 
ill ll
urrll1 dl1ccre, ("alba delata e
t ad t rihunal incompetens, 
\"ilJelicet ad oflìcialitatelIl P::1risirl1sem. Porro duminus En1cry 
et tOHlpetential1l dicta' officialitatis pl'optlgna,-iL, (.t appro- 
ha\"it sentcnti
uu qua eadCl11 officialitas prioris nlatriulonii 
llulJilalcnl pronnnliavcrat, et licitU1I1 censuit cardinalibus 
sl't'lludi 1l1atl'in10nii cclebrationi adcssc, cosque ad præstan- 
dal11 assistentialll hOl'talus est (rie de .11. Émery, tOl11. II, 
pag. 2} i rl suiv., Paris, 18(2). \lulLiplex in negolio uno 
lapsus. 
5. ,rortuo Archiepiscopo Parisiensi die 10 junii 1808, dc- 
putati 
unt a capitulo yicarii capitularcs, inter quos et ipse 
don1Ïnus ElIlcry. Aù ScclCll1 vacanlenl nOlIlinayil Xapoleo Car- 
tlinalclll Fesch Lugdullcnsclll .\l'chicpiscopuln, Cui HluX capi- 
luhull el ,.ical'ii capituIal'c
 liLleras (lhtulerunt qnihus aduIÍ- 
lIislralHla\ I}arisicnsis diæeesis pott.statl'lll confcrcbant. Purro 
CCl'to cCl'liu
 cst nou po

(' clrdulIl aut 1I0lnillatnill aù ali- 
qualIl diæcr
illl ill cjus adlllinisll'aliollClll sese illgl)rcI'C; idque 
si facial, illtrusUl1i rSSt\. Ccrt llll1 pri.t'lerea sClucl cOlllpleta 
r 'r capit u lu 111 \"itïu'ii ('apit 1Ilal'is deputa t ione, non posse ulluln 
aliulll ,'irariulIl t'upit"lal'elll ah codeul capitulo rlcputari, 
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Et pl
æterca inhahilis erat Cardinalis Fcsch ad assulnendanl 
alius diæccseos adIninistrationenl, utpote a sua Lugdunensi 
Ecclesia nondunl canouicl"\ solnius, Quod ergo Cardinali resch 
oblata sit administranrl
p diæcescos facultas, fnit ingens lugen- 
dusquc lapsus, quo ct ipse dOlninns EUICI'Y reus cxstitit. Ast 
insuper prout olinl ùonlint
s Tronson sub Ludorico XIV, posse 
assunÜ a nOJHinatis, facta a capitulis potestate, diæcrscoH 
adlninistrationenl propugnavcrat, ita eunldcrn errorClil do- 
n1Ïnus Enll'I
Y tUIIC tenlporis pcrtinaciler tucri ausns est, 
llinc postquaul Cardinali Fesch substituit 
apoleo Cardinlllclll 

raury, et is tfacta silnili a capitulo potcstatc adnlinislrandi) 
diæccsros gubernal ionrln assulnpsil, huic intrusioni coope- 
ra1 us cst cl sese acconlTlIuda yit dUlninus Elllery; eunl talnen 
ex ofticio suo vicarii capitularis aò obsistenclulll ipse potis- 
SiU1UIH trueretur. IIno postquaul innotuit hre,.c Pii YII, diri 
5 novclllbris J810, all intrnsulH l\laury, quo induhian1 cssc 
ipsins intrusionrm cxprcssis tefulinis aurtoritatr Pontificia 
ùeclarabatur, rt sinH!1 injungrhatur ut ah ea statim desistc- 
rrt, nihil a duu1Îno Elllcry script lUll cst, nihil prraettull, 
x 
qno yel conjicerc liceat, ah ipso landcln agnitalll fuisse dic- 
lalH intrusionenl. Perrcxit nClnpe 'culn inlruso agcre perinde 
ac si inlrusus non fuisset. 
6. Prorsus erravit dOlninus Elncry contendcndo prnsiones, 
in Gallia post concordahlln anni 180 I, paruchis, canonicis 
ct Episcopis soh.i sulitws, BOil JwhcI'e ratiouClll bcncficii nee 
boni ecclesiastiei (vide in 1I1CO traclatu de Capilu/is, parle I, 
sect. III, cap, nr, prop. II). 
7. .Anle concordatull1 anni 1802, propugna\"it Enlery ra- 
nonicis Galliæ jus cOlnpctcrr Episcopos in suis respect ivc diæ- 
cesibus eligendi. Cui schisnlalicæ sllggcsLioni si annuissent ca- 
pitula, e
orfa in Galliis fuisset alterius specici parra Ecclesia. 
8, Lapsiblls annuilleranda ipsius dissrrtatio : la J/itigatioll 
de la peine des l!{l1nnés. Quæ qnidenl crronra opinio si passinl 
in docendo et concionando propagaretur, in funesti'5simam, 
Ineo judicio, anilt1arUIIl stl'agclll ccderct, 
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9. Altenùcllùuul præcipue opuscuhun a dontino Elnery edi- 
tUlll cUln hoc titulo, _YuLweaux O]JuscLlles de Fleury, Hand aliam 
cxistilno exaratanl unquanl fuissc IHagis asll1tanl 3C pericu- 
Josanl Gallicltllislni dcfensiunetn : ihi pnÍIn circa celebl'erll 
cieri con\'cnhull anni 1 ö82, nonllulla edit dOCUOlcnta, ad 
(leprilnrndalH ejusdenl con,'cntus auctol'Ïtatem haud parunl 
l1tilia. TUlll cf prrsuadcl'c cOJlalul', non ita InagnuHl intercc- 
.lcrc (liscrimilli" G:111icanall1 intcr f't BOlnananl doctrinaIn ut 
Hl'queant ad concordia1l1 l\dduci, dUlTIITIod? dcvitetur animo- 
I'll 11 I iPstus (l'cxagératiull), Hille oh istnd opus Napuleonis 
gu llcrllio ultramontllllismi suspectus fuit dominus Elllcry. III 
J'f\ t
ullen ip,
íssinlllIll Gallicallisnli s
'steIna ihi profitetuI' af' 
11l'Opllgllat, etsi nOIl red a, 
ed veillti clan('uhuu at' per cUlli- 
rulos pI'ocedcns, 

olilulll dOluino EJucry, dissentientcs, id cst, probataul a 

cùe A postolica ùo<.:tl'inalll propugnalltcs vocitarc exaggeratos 
(eJ
a!Jt!rés, olltrés); in f} no iUlilatol'cs habuit qui sub"iccuti 
sunt 
111(litianos multos. Yir cæteroql1in dornus Dei zelo fla- 
gl'ans, pro causa ca t holica (quot ies certanl agno,'it) usqUf\ ad 
tarceres ae ,'incula vili:equc discrimen dilnicans, nee aliter 
tle\'ius quanl ex i1l1hihitis cOlnn1Uniblls region is suæ præju- 
ditii"o, ct in rcputatuIl1 bona fide laudabileul fincln intcn- 
dens. 
\'. Gallicanulll ilcll1 S)'stellla propngnavit Sulpitianus Fra
'
- 
SiIlOUS, in opcl'r 
uo Ie:; Vrai.
 Pri"cipes de /' Éylise gallicane. 
JIlSUP('f procura\'it pl'imUITI r qnatuor :trtiruli
 anni 16R2 
ab Episcopis Gallite anno I x
6 dcnuo verUlll dcclarari. Ð.. 
quo !-'ic ill diariu ie Jlullde (15 januarii -18ö:)) clarissimlls 
IJont'y, 
Iollt i
 ..\lhallensis Epis(,oplls : 
(( 
Ion:"ietlr Ie ri.(lactc'ur rlu Jlunde, - II cst illlportant dp 
))(\ pas lai:--
\'r falb
l'" I'histoil'c contclllporairH' et tl'aycstir lIB 
fa i t aussi récent que la lIou\-ellc I'pconnaisstllll:e dc
 lihertés 
lip rÉgli
,' gallic
tIll\ ell 1 
2(i. Yoici lc fait tel que \"ous Ie 
tl'UU\l'l t'Z dalls I(,s (\(Tits du tCHlpS. - La guerl'e ardcnte que 
fitisairnt alurs it Ia d{'clarat ion dc 1 tj8
 r aLL
 dc La 
Icnnail) 
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et ses disciples, entre autres, 

grs de Salinis et Gerbet, 
avait produit naturellement robjection qu'on nous fait en- 
core: que nons ,.onlions sounlettre Ie pouvoÜa ro)al à la 
papauté. Sur t'C, Ie ll1Ïni
tre des cultes, 
fgr Frayssinous, 
détacha de cette déclaration Ie prernier article seulemenl, et, 
laissant les trois aut res de cÔté, il delnanda 3UX Évêque
, 
pairs dr France rt autres, qui ét3icllt présen ls à Paris au 
nUl11hre de 13 (p]ulÙt que 14), de proclalner de nouveau ce 
prrn1Ïer article, afill de llleLtre à l'abri Ilndépelldance du IJOU- 
voir royal à r é
ard du Sou,.c.l'ain Ponlife, Jl l' obtint assez 
facilclncnt; ct, COllllne si la couronnc (Ir Charles X cÙt été 
sur Ie bord de l'abìrilc, il (leJlland3 par Ia voie lilt téIégraphe 
(1' aloj's l'as
cJlfilIlcllt dl'
 Évèques absents, Ccux-ci Ie ùonn,è- 
rCIlL sans hésilcr, llloin
 cinq ou six donL j'ai ,u dans Ie telnps 
les répollses négativcs. - Tcl c
t Ie fail Iittéralclnent, et ,'oici 
cr l!u'il y a à en conelure: qur Ie 1llillistre des cl1ltes, un ÉvÞ- 
(lue, )Igr Fra
's
inous en un tHot, laissa de cÙté les trois lIeJ'niers 
articles.." et 3illSi passa 
Ondtllnnatioll sur les justes et ,.ic- 
toricuses objections dout ils ètaient l'objct... 
(( P. S. Lr Pape Léon XII ne nlanqua pas de faire con naîtrc 
sa désapprobation tlp la di'claration, ffirnlr ainsi réduite; ct 
j'ai t:Ollnu un rcspct'taJJle AI'('hevêque qui l'avait sigllée, et qui 
Cll cxpriluail.son l'rpentir en disaut qu'ilaiulcrait 111Ïeux avoir 
ell Ie ]wing cOllpé. )) 
VI. In plerisque Sulpitianol'luH scnlinariis pro Inanuali 
alun1nis tradita theologia, cruduHl Gallicani systematis el'ro- 
reIn pro indubitata et alllplectè.nda veritate tradens, auctore 
ßailly, Ex lIuO pestilrnti fonte jam 3Ilnis sexagiHla doctrinaUl 
suaUI Galliæ cicrus haul'irc solcbat, CUlll Duper opus istud 
Pius Papa IX proscripsit et in indice prohihiturulll librorulll 
inscribi jussil, In 31iis au!cnl selninariis prælegehatur non 
n1Ïnui erronca Theologia Tolosallo, auctore Sulpilianu Vicust'. 
QuaIl] omnino eUlendari procuravit hod
eellus Tolosanus Ar- 
chipræsul, 
VB. l\"OhUll opus don1Ïni Gosselin, itrnl Sulpitiani, quo 
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disscrCllS ùe POlltificia potestate ill trIll poralia regulll, propu- 
gnat CiHIl penes llOluaHOS POJltificcs, Incdia 
tatc, sLeLisse 
yi cujusdaul juris gentiuu1 tUllC ohtinentis, id cst, ex C0111- 
n)Hui pl'incipUl1I COllscnSll. (Juod autclll illa potianlur yi cla- 
vium it Christo t l'aditaI'lllll, ad inccl'tas et in ntranHlul} par- 
tt"IIl tlisputahilcs <<]ut.estioncs rejicit. 
Yln, I.. cOllcinlJaHda collectionc qualn anno t83
 ec1i(lit 

Iiglle sub titulo Theologi:e rlU'SllS completus, annotatol'CS ac 
di)'el'tore
 fuerr 
ulpitiani Icard, Galàis, Gosselin, Lalon, 
prall t llli h i te
ta I i sunt viri fide digni. At; de i psis procu} d u- 
hio agil polis
iIllurll 
Iignc, dUB) edi opus òerlarat plurimis 
llnnvtan fiblls presbyteris ad dOl'en(/os lel'ita.'i alte positi:;, Obiit 
aliquot ab hinc anni
 Calais, quelll nOl'unt Unll1CS constantenl 
Gallicalli s) sle Illatis propugnatOI'Cln, prout etiaul exhiben t 
Inanllscript[f' prælectioncs, ipso ùictante, aL alulnnis exceptæ, 
Snlpilianus ileHl est 3nOn)"ll1US auctor dissertalionis de COll- 
trol'el'siis circa alldoritllteln SLlmmi POlltificis, quæ in dicto 
CUl'sn completo inserla fuil, 1. V, p. 11;)0 et seq. 
III hac porro disserlatione 
ut specilllcn aliquod lnodern
 
Snlpiliana) tloctrina:-. cxhiheanuls), sic asserit anonynlus : 
(( llll'aU10lllani h
pc duo a(hllitlcrc deLent, qllæ rea]Jse {Ummll- 
(( niter satis admissa l:identul' II plerisque. lO... 2 0 Definitiuncnl 
(( seu const it ulionclll 3 Sunllno Punl ifìc(' etiam ex cat hrdra 
(( tlocrnlc e(litaI11" nOli esse per{ectam et omnimodam l'eyulam 
(( ßdei catholica', usque dum accessel'Ïl consensus Episcoporllnl )) 
(101110 citato, col. Il4J,. ].';(Jtetnl' perfiduln nlcndacium, ninli- 
J'lllB co'nccdi a ROlnana' doctrinæ defen
oriLus, Poutificialll 
c\. cathedra tlefinitioncm non esse perfectam, l'eYlilam fidei 
(Oatlwlirë{', alltc tl('ccdcntcill EpiscopOl'Ulll conSrllSUlll. 
elhllu 
id ('ollc(}(lallt, toti suut iu explodelldo errore islo. Do- 
Ct'll f \"idcliceL PonLificiaul den nit iOlll'll1 adeo esse regulanl 
fi(lt)Ì c
tholicæ, ut f{uilihct fidelis, si\'c laicu,; sit, siyc etianl 
Epi",t'opus, olHllino t 'Heatur credere absque Ill/a h:esitatiolll' 
t'{ Cilm t'el'o illterlli {[Ilimi obseqllio, (Iuod credcndnlll dcfini,"il 
P\ ca thedra Sn l1unllS Punt ifrx; idqur et ian) an tcqualfl arcrs- 
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serit EpiscoporulIl assensus. lIocque sensu intelligenùu re- 
gulan1 fidei catholicæ, docent eos a fide catholica certo errare, 
qui definitæ a Papa propositioni adhærere rcnuunt. Concen- 
flunt equidenl a Selle A postolica nondum CUlll notis tlteologicis 
daInnataln fuisse in propriis terminis propositioncm hanc : 
Papa deßlliells ex cathedra en'are potesta At doctrinaUl hane 
multoties rcproha,'it ac condclllna,'it Sedcs Apotoliea; quod 
autenl ah inurendis not is hue usque ex prudentialibus ratio- 
nibus abstinuerit, HOll ilnpcdil quin dicta }Jropositio sit certo 
falsa, ct \'eræ fidei contraria, 'ct quatenus talis habenda, Quod 
si vo'ces fides catholica resfringantur ad sola
 propositiones 
quæ dalnnat
p sunt CUlll nota h:ereseos, 
onccdilnus hoc scnsu 
opinioncro dl} fallibilitatc PapLl. nonduru esse contra fidem, 
catholicam : at diciuIUS esse co.ntra fie/enl calholicam eo sensu 
quo tales erant quinquc propositiones Jansenii, ct aliæ hærescs 
qualnplurilllæ, pridie ejus diei quo prima "ice CUll1 nota 
luereseos profligatæ fuerunt. 
Quid vero Sulpitianus auonImus dr obligationc assentiëndi 
e.r animo POlltilicii
 delinitiollibus ante accedcntem Episcopo- 
rUUl acceptationcln? An ean1 a(hnittit, an negat? Ibi ,'idere 
est hodierni Gallicanisllli Sulpitiaui pcrLellc specimen! PriI110 
cninl ita loquitur, ut, putes dict31n obligationeln ab ipso pro 
rcrtissilna habcri. Addueil verba Gallicani Turnelii: (( Tenen- 
(( tur fideles Pontificum de fide constitutionibus acquiescere, 
(( etiam mentis obseqllio, quamqualo nondlun constat de ac- 
(( ceptatione ac COli sensu EcclcsiarUlll)) (CUl'SllS comp/elus, 
1. V, col. 11.i7). Tunl ipse 
lddit: (( Obligationeni hujus 
(( assenSliS interni possemus probare praxi constantissilna Er- 
(( clesiæ)) (ibidem, co1.1t48). Dein adnotat, fatentibus Galli- 
canis, obligari christianos ad obsequendum dictis Pontifiriis 
decretis, per conscnsunl qui sit l'enun ae SlllCerlirn vbsequiurn 
'mentis (ibidcll1, col. 1150). Jam sane existÍ1nares ab a
lonyulo 
Sulpitiano adnliUi ohligationeul assensus nlentis abso/llti ae 
J1l'oprie dicti. Scd audi docentenl quoll1odo alius sit assensus 
111tl'llnlOntuni, p{ alins Gallirfllli : (( Jp-itur Puntifi
e ex cathr()ra 
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(( doccnte, cuncti fidcles incunctanLer obteulperanl...; cunl 
(( Co solum discrinline, quod nltramontanus sc suhmittit ab- 
(( solute, ,'chiti vrritati fidei lhcologic({' SCl1 divinæ; rlU1l1 Gal- 
(( licanu
 præstahit uLseqniuul nlcillis, SillCerll"! quidcIU, sed 
(( l'eluti quudammodo S{jSPENSIY{j
I, CHill \WnAL1 rertitudille 
(( quod Pontifcx 
ananl doctrinall1 tl'adidcrit; non t3men C3nl 
(( ul fidei doglna sivc di,-in.e si,'c catholicæ, usquc dunl ron- 
(( 
titcrit dc univcrsalis Ecclesia" scnsu. Prior dat obscquiunl 
(( fìdei, alter ,'cro obsequium hunlilitatis ct hujus ohcdientiæ 
(( ac ecclcsia
ticæ 
uhordinationis, qua inf
riores dcbent au- 
(( dirc VuCClfi superioris )) (ibid., co!. 1150). 0 homo hone I si 
Gallicani hodierni POlltificiis definitiollihus ubsequiulll ßlentis 
pra
stcnl eo (!UCIlI dicis IllOdo, hahc1l1us per te cQnfitcntes 
rcos. I\ÏnlÌrum asscnsun1 præstant non absolutznn, sed SrSPEl';- 
SI\T
I llsque dlon cuustiterit de tlllil'ersalis Ecc/esiæ sensu; non 
cunl absoluta ccrtiludine, sed 
un1taxat CUBI certitudine 1no- 
rali, quæ OInne dubiunl cl Olnnem crroris n1etum non e
clu- 
dit; ct hoc 1110do præslallùo oLsequiunl, præstant, juxta te, 
sincerum! sane istam sinceritate1n Jansenistæ hauù suspicati 
sunt. Quando ipsis injunctunl est præstandUll1 definitis a 
Papa illtenzum 1rzentls ubSelJllium, putarunt agi de assensu ab- 
soluto' non de sllspellsÜ'o; de assensu quo definitioneU1 adn1Ït- 
terent tanqualll ccrlo "craIn certitudinc plena ct absoluta, non 
quo can) achnitterrnt vcranl cel'litudine morali, id est, ,-aIde 
prohahilitcr, id e:;t, dubie; de assensu quo crcdercnt, non quo 
tlubitarent; de aSSCllSU Landenl quo assentirent, non quo as- 
senSUln sllspeuderellt, id cst, dcnegarent. Et ideo il1ternunl 
aSSellSllm ?tzelltis se renucrc sinlplicitcr professi sunL, ct ob- 
.'ïeqlliuSIl11l dunltaxat silentÏll1n præslilerunt. Infortunio sanr 
simplicioriLus islis ha
rcticis vertcndunl, quod t u nondlun 
Twtns esses, uL cis in sCIllinario Sancti Sulpitii præclaranl 
hanc tuanl nlachinanl de assensu Illentb suspensivo, sillceris- 
simo tarncn, detegeres ac suppedilares. Igitur, ne plul'ihus, 
in rc salis notoria, cxeurratur, fatendul11 est in Galliis tau- 
dem præ\"aluisse quatuor 3rti('uloJ'unl doctrinaln; atquc in 
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ca- inculcallda et defendenda præcipuas parle
 hahuisse, ul- 
tin1Ïs præsertiln, id cst, post Xapoleonelll I tenlporihus, con- 
gregationis Saueti Sulpitii (pios c
eLèroquin ac laudabilenl 
fincHl intendcutes) pre
hyterû
. Cujus talnen cungl'egationis, 
dum errores coarguuntur, perperanl oLjicilur pictas. 
Iagis 
siquidenl perliulcsCClldus crror qui a ,iris integritate ac pic- 
tate conspicuis spargitul'. Equidem ab aliquot annis qualll- 
plurilTIOS Sulpitianos Gallican
p quatuor articulorulJl doctrin

 
,-aledi-xisse asseritur. Et id "erUJH e
istilllO eo sensu quod, 
cxposita utraque opinione talHlualll libera ae lieita, Romallarn 
ipsi propugnant. .At siulul liberanL ct licit(l1ll conccdunt oppo- 
sitaln, in qua tOtUI11 Gallicanisnli ycnenurn rccondilur. Qui 
illicitaln ac ccrto crroncanl prûrsu
que dc
crcndal1.t Gallica- 
naln opinionern doceant, adhuc perpaucos esse existirno. 
Spes tanlen affulget III ajOl'Cll1 in dics cyaSUrUIll ipsoruill 
HlunerUlU, Ego yero dunl o!llnes ,-eneratione, ob exin1Î3
 
corum virtutes prosequor, eniÅis precihus (quantulusculnque 
sinl) cxoro, ut totie:, reprohatarlJ a Sede Apo
tolica doctrinaUl 
qU
llnprillnlll1 et ipsi reprohent, suorunHlue prædecesso- 
rUIn, quoad id, vestigia dcscrant; qui, si rc,-ivisccl'ent, quod 
bona fide et ex tenlporunl iniquitate perperaln egere, id in1Ï- 
tandulll non esse procul dubio lOCCUl11 ct ipsi cOlnmonerent. 
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Circa factuI11 istud historiculn, an ùictalll opinionem Srdes 
Apostolica reprohaverit, duo exquirenùa ,-eniunt : loan re,-era 
reprobaverit seu condeUlnaVcl'it; 2 0 an reproLavcrit ahsque 
ullis notis theologicis. 
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S t, - Dicta opinio de ROll1ani Pontificis t'allihilitate revera multoties a Scde 
<\postolica rcprohala cst. 


PhorO
ITIO la. - Reprobata est anllO 1 :);'1. -l\ïmirurn dicto 
anno, fJpinioncnl de fallihililate Papa' reproha\"il Clclncns 
Pa pa '1, èxigrn (10 ul AJ'lnCnOl'lliH Pall'ial'cha affirnl:1 ti, (' 
i nr 
anlbagibus rcspondcl'cl huic intcl'l'ogaliolli: (( 
i cretlidi:.,ti el 
adhuccrerlis 
OhIIU HOlllanUlll Pontificcln, duhiis cHlcrgcntibus 
circa fidem catholicanl, po

r per dctcl'luinationem authrnti- 
('tun, cui sit inyiolabiliter aJh:rrcndunl, tinem ilIlponerc; 
l 
l'sse \'CrUlll et catholiculll quiòquid ipse, auctoritate cla\"iulfi 
siLi lraditarum a Christo, dctcl'lnillat esse 'vcrUIß; et qllo(l 
detern1Ìllal esse falslllli ct hæl'cticuIU, sit ccnscnduill )) (apud 
llainalduDl, aù anllulll15
1). Igilur inl'iollibiliter adhærendllm 
defÌllitionibus Papæ circa lìdenl, quoù absonulll et Ï1npiulll 
forcl nisi dcfinitiones istæ illfallibile
 forellL Et hoc creden- 
dum exigcLat Clenlcns YI, ac proÍllùe id credere renucntes re- 
probaùat. 
rnOPO
ITIO I1a. - Juno -1} 18, ßlal'tlnlls r aperle 1'eprobavit 
Opilll011eln de {a/libilitllie Papa', dun! eos damlUIl'it qui a Ro- 
mani Pontificis judicio apIJellare alldeut. - Die scilicet 10 Inar- 
lii pl'æfali auui, sub 1ìnenl Constanticnsis concilii, dictaln opi- 
UiOllf'IH in cOllsisLorio puhlico proscripsit 
Iartinu
 r his 
lerLi" : J.YuLLi {as est a 
upremo judice, videlicet Apostolica Sede 
ò'ell Romano Ponti/ice, J esu Christi ricario in terris, appel/are, 
aut illius judicium in callsi
 fidei (quæ fa llqllanl majol'es ad i}JS1l11l 
et Sedem Jpostolicam de (el'endæ Sllllt) cleelinllre (inter Opera G('I'- 
sOllii) ah EHies !Jupin disposita, lOlllO II, pag, 503, edit. An- 
tuel'piæ, 1706). Qua <Iccasione..t quolìludu prulat a fnerit <letìni- 
I io hæc, \"idt' supra (capite YI, 
 
), pru}Jusit iOJlc XII ; necnon 
 1-, 
no I,}}. Pl'onunt iat ihi 
rartinus Y RUJllltllHlll Pont itìcelu esse in 
EcClt'sia judicelIl sll}Jl'ell110n. EUlll antclll supremum decernere, 
idel'l cst ac (h
('erllcre infallibilelll; quia nisi illfalliLilitate po- 
1ill'tur .
Ilpremus in Ecrle
ia judl'x, !JulIus profeclo infallibilis 
furct. I IbU per prolluuLiat 
J art ill us , , llel1lÍni fas cs
e appellarc 
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a ROluano Pontifice, aut ipsius judiciul11 in causis fidei decli- 
nare. })orro si fallibilis foret in causi
 fidei Hon1anus l)ontifc
, 
omnino fas esset ipsius judiciuln dcclinarc et ah eo judicio 
appcllarc. Lllde relata 
Iartini Y detinitio cst rcyera sinnll 
opinionis dc Papæ fallihilitatc aperla reprobat io. 
PHOPOSlTIO in.'. - Anno i 47B, opil1ione1n de (allibilitate j)npæ 
dnmllfll'it Si.rtliS Ir. - Confixit enim, ct quidcm tanquau1 hæ- 
l'eticam, IJanccc Petri de OSllla propositionCUl : Ecclesia Ul'bis 
Romæ en'are potesta tTotius facti cnarrationell1 "ide supra, 
capite "H.) Juxta ullilnum c qualuor Gallicanis articulis 
anni 1682, infallibilc non cst Papti' jl1dicium in causis fidei, 
nisi Eccle
iæ consensus llccessel'll. Proilldc juxta cUludcUI art i- 
culun1, infallibilc nOll est juùiciulll PaplP, quando solus, 
,'cl CUIn sua urbis TIolnæ Ecclcsia pronuntiat. Proindp Galli- 
cana opinio dc Papl
 fallihilitate vcra csse ncquit nisi ,"cra sit 
hæc forlnula : Eccleslll urbis Roma 7 errare 11otest. Ergo pro- 
scriptio hujuscp fOfIllula' plene attingit Gallic3nalll de falli- 
bilitate Papæ opiniollelll, scu ultin1ulli e quatuor articulis 
anni 1682. 
PROPOSITIO I\,a. - Per Bu/lalll I:XTEll MULTIPLICE
 Ale..raudri V1II, 
4 allg11sti 1690, l'eprobati SllU! qllatuor Cll'ticull UJllll 1682. - 
Ad illius hullæ inlclligcntian1 lIollJ1ulla pl'ænotanda 
unl. 
Jarn equiùcrn Innoccntius Xl, Brevi Palenzæ charita1is, 11 apri- 
lis lU82, gesta in causa regaliæ rcproba,'crat et irrita decla- 
raverat, CUllt onll1Ïbus inùe secutis. l'ullalll tanICD ibi nlcn- 
lionclIl fecit de quatuor articulis. 
ec mÍrum. IUo siquidclll 
Brevi respondebat lnnocent"us Xl ad epistohull Gallicani con- 
ventus, diei 5 febl'uarii 1l>
2 ; quo ten1pore dictus COJ1'iClltUS 
quatuor celebres arliculos nOlldum pal'turicrat. A pprobati 
lluippe fucre qualuor articuli a convcntu Gallicano, die 19 
Inal'tii 1682. Proindc rcspondehat Innoccntius XI ad episto- 
laIH, quatuor articulis anteriOrCII1. Equidplll quando huic 
Brevi subscril)
it, jalH cIa psi erant 22 dies, ah cùi
is quat UOI' 
articulis. Ast etiaulsi suftìcicns fueriL is tClllporis tractatus 
ut aliqualis de isto attelltaLo HOllUllll 1l0Litia pcrfcrrctur, su1'- 
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firiens ..,3ne non fuit ut opportun3 doc-umenta de re tanti 
nHHllcnti Scdes ..\ pu
tolita rcciperet ac e
penderct. Tgitur ah- 
SOlIe prorsus <Iuis in gratialIl quatuor articulorum arguerct, 
e>,. co quod nulla de ipsis lllcntiu ill ßl'c,i lnnoccntii XI re- 
pcriatur. 
DicÍLUll '"ero cIeri Gallicaui dcclarationcm anni 1682, ct qua- 
tnor in ca conlclltos artieulos rcproha,.it Alcxander rIll. Die 
scilicet í august i lüUO, ill cst, prilno sui Poutifie-atus anno, 
subscripsil laudatus PUlltifex constitutioni sULP Inter multi- 
lllices, quLP tarn rrgaIiL{\ e
tensionenl quanl rlictus quatuor ar- 
liculos repruhtlhat ct Clnnniabat. Spcralls taulen fore ut clerus 
ipse Gnllicanus quatuor articulos rctl'actarct, publicandæ 
uicta
 constitutiolli supersedit. Poshnodulll vero graviter dc- 
('unlheus suprclnulnque sibi ÙiClll illstare intelligens, id est, 
die 
O jaIll13rii 1001 SCll hiduo antc ips ius obitum, con,.o- 
calis 12 c3rdiu3.libus, duobus
uc protollotariis apostolicis) 
ealn legi præcepit ac coranl ipsis puhlicavit. De pjusn10di pu- 
lllicatiollc plene constat instl'UIllCuto puhlico, quod trans- 
t'l'ipLuln in extenso rcpcries apud Bianchi (Potesta del/a C"ie
a, 
tumo 11, page 634, ellit. Rum
e, t 715), et apud Zaccaria (A.llti- 
(ebroIlLo, parle I, dis
ert. II, c. x, n. 8, facta translatione ill 
gallieulll idiolua aD, Pelt ier, 1. II, pag. 289, Paris, 1859). 
Ex ipsa aULCI11 constitulione Inter l1z11ltipllces sat crit hæc 
pa uca tl'anscribere : 
(( Ac l'elicis rccordatiollis Innocent ii Papæ XI pl'a'decessoris 
lIusfri, qui in oreasiollc l'cscrihcndi ad liftteras quihus Ar- 
l'hiepiscopi, Episcopi et alii ccclcsiastici yiri supl'adicti de 
rehus ah ipsis gesti
 cert iorclll cum rcddiderallt, per quas- 
daIll suas in Silllili fOrilla Hrc\"i
 dic J 1 aprili
 1682 expeditas 
littcra"s iUlproha\ it 'I rescidit ('t ca
sa\"it, qUtP in diclis cOluitiis 
a
La lucraHt in negolio regalia'" CUHl olnni bu
 indp secutb..., 
\ e
tigi is i IIha.)rcntcs : ..' Inot II propriu e( ex certa scicntia 
ct Hlatura dclihcl'aLionf\ nostri
, deque apu
tolica' potestatis 
plellil udinc, omnia èt 
ingula, quæ taln quoad eXleW;lOllenl ju- 
ris l'e!Jalié{
, quum ljllOlid dec1al'ationel1
 de j10testate frclfsiastica 
II, 10 
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ac qllafllor in ea contelltas ptoposiliones in supradictis cOlniliis 
cIeri Gallicani anno 1682 habitis acta et gcsta fucrunt, ipso 
jure nulla, irrita, invalida, inania... ab initio fuisse ct essc... 
declaramus et deccrnin1us : et nihilolllinus ad ahundantiorcnl 
cautelam et quatenus opus sit, acta et gesta præfata.., I)IPROBA- 
l\IUS, cassannlS, irl'itamus, )) (IntegruIll hujus bullæ textum rc- 
pel'ies in Bllllario ROlllanu, ton10 IX, pagina 58, edit. ROlllæ, 
1754.) Notet Ipctor voceUl ilhull i1nprobantus cadere oinnino 
in declarationem de J10testate ecclesiastica et in quat1tor pf0J10- 
sitiones in ea contentas. [nde quatuor anni 1 ô82 articulos scu 
propositiones tenerp ac propugnare, omnino cst propugnare 
ac tencre doctrinalll a Sede Apostolica 1'eproba t ant. Equiden1 
notas theologicas iis quatuor articulis nondulll inussit Sedes 
Apostolica : id vero non imperlit quin ccrtissime eos reproba- 
verit, proindeque condeInnaverit. Qua ratione absque ingenti 
reatu teneri docerique yaleat doctrina Seelis A postolicæ auc- 
toritate re}Jrubata, yiderint Gallicani, ,-iderint congregationis 
Sancti Sulpitii preshyteri, qui prout perpetuo antea, ,.idelicet 
a tempore tertii sui sunerioris generalis don1ini Tronson in- 
clusive, ita hodie adhuc, qua scriptis, qua suis ad seminario- 
rUIn alumnos prælectionibus liberam ac lidtam edocen1 ac 
propugnant quatuor articulorul11 doctrinan1, a Sede Aposto- 
lica reptobatam. 
Büllam suan1 Infer mllltiplices Ludovico XIV notifica,'it ipse- 
met Alexander VIII, per Breve ejusdem diei 50 januarii 1601, 
in quo sic, instante jan1 morte, Pontifex eloquitur : 
(( Cum in sumillopere ll1ctuendo mortalis hujus vitæ con- 
flnio constituti, de reddenda judici districto et pulsanti de- 
nlandatæ nohis in Ecciesia Dei snpreulæ a
ministrationis ra- 
tione serio cogiteulus, nostrarunl esse partiull1 onulino 
duxinlus, irrita atque inallia declarare omnia quæ aliquot 
ab hine annis in isto regno tuo, sive adversus EcclesiaruHl 
ejusdem regni prrsonarumque et locorun1 ecclesiasticoruln 
jura, sive aIi3s adversus ROluani POlltitìcis, Apostolicæ Sedis 
Ecclesiæque uniyersæ authoritateul acta, gesta et. respective 
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pronuntiata fllCI'Unt, quæqllc ind(' qnolnodocHlnql1C sccuta 
cf sccutura 5unt ; 
il'nti ex ßl'c\"i hac super rc cdito Inani- 
fcstf\ appar('f..,)) (l'élattlln illucl Brcvc habcs apud Bianchi 
ct Zaccaria, locis Illulln t"itatis). 
PROPO
ITIO r a , - Qual11vr llfticli/OS reprob(wit Sedes Jposto- 
liea, rettarlationem exigelldu ab iis qui .'illbscri]J
erant ejusmodi 
articulis, qaiqlie po
tmodllm ad sedes fpiseo]Jllles a reue Jlo1ni- 
nati (llerallt. -; Certuln est dcncgatas hiscc ,"iris fllissc JHlllas, 
ob tloctrinanl quatuul' al'tiC11lis cûntcntam, cui sub
('ripserant. 
Id prohat 11111 "ide snpra (capite x, 
 6). Itcm certum est oJ) 
calll bullaruHl dencgatiollCJll pel' annos undceinl Sell C 111 
Apostolicaul a rege Gallia_
 Ludo,-il'o XI', continuis accrbissi- 
misqur Illolesliis cxagitatanl fuissc, Intcrca ,-ero vacantiunl 
diæccseoll regimen absque bullis suscipcrc ausi sunl llOIUi- 
nati a rcgc ; alquc illorulH illlrusorulu nUlnerus ad quadra- 
ginta fcre cxcrcvit. Qua' omnia pCl' annos undecÏIn pot ius to- 
lcranda duxit Scdcs Apo
tulica, qualn ad episcopale culnlcn 
cos yiros e\'ehcrc qui doctrinæ quatuor articulorun1 adhæsc- 
rant. Xcc tandeIll ci
 bullas cOllccssit, nisi' facta prius ah ipsi
 
rctractationc. Haud sane potcrat Scdes Apostolica qualuor ar- 
ticulorull1 doclrinaul Inanifestius rcprobarc, qualn iIn-ieta ilIa 
sua ulldccinl annorUlll resistentia. 
PROI'OSlTIO Vr a . - III alloclltione cOllsistoriali asserllit Illnocen- 
till.
 XII, a Sede A}Jostolica rep1'obata {uisse gesta eOfu'ellCIiS ((11Ui 
1 û8
, - \"3U) (Ie gcstis ist is dicit ibi Illnoccntius XII : JIerito 
ab hac SancIa Sede reJ1robali
 (cdiUun rrpcrics hane allorutiu- 
nrlJl consistol'ialclH in opnsculo: Examell dll qllatrième article 
de la cléclaratioll, pag, t 70, Pari
, 1800). Cun1 di
at Hlcrito, 
non tallltHH jalll reprobata ,lrclarat gcsta ilIa, 
ccl ct ipse itc- 
rUIH l'C'l'l'olJal. 
PnOPOSiTlO VIr', -ßrel'e Gn\TlL.\TIO:\ES Clemelltis XI, t
 jUlllla- 
rii 170G, crimilli l'frfelldo Gallicalli,'\ Epi,'\cuJlis quod sliam doy- 
mati '0111 rOllstitlltiOIlt'1l1 e.ram;lIa.'\seJlt aJlte'l"am aeceptarent, 
l;allicallallt de {allibililale Pall:' opiniollt!tn l'eprobat'it. - ßrCYC 
istuù, quod ùifficilc ill Galliis r'rperitllr, t'ditunl cst in opus... 
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culo Cardinalis Gousset, sic inscripto : Obsert'ations SUt' un 
mélnoire adressé à l' Épiscopat {rallçais, Liége, 1855, pag. 80. 
Postquau1 dolorem suum expressit quod Episcopi Galliæ dog- 
maticam suan1 constitutioneITI examini subjecissent, ante- 
quanl acccp
areHt, ita subjungi1 Cleulens XI : 
(( Quis eniul vos constituit judices super nos? 
un1quid 
inferiorunl est de superioris auctoritate decernere ejusque 
judicia cxaminare? Pace vestra dicfllln sit, venerabiles fratres, 
intoleranda plane rrs est, pauco
 Epi
copos et illarum potissi- 
Dlun1 Ecclesiaruln, quaruIn privilegia et decora nonnisi Ro- 
Inani Pontificis favorc ac beneficio constant, adversus sui no- 
minis et honoris allthoreln (lnnoccntius 1, Epistola ad PaLres 
concilii Carthaginen
is II, <lnno 417) caput attollerc, ac primæ 
Sedis jura corrodere, qua
 Hon humana, sed divina authori- 
tale nituntur. Interrogate Jllajores vestros, et dicenL vobis, 
non esse particulariun1 Antistitunl, Apostolicæ Sedis decreta 
discutere, sed implere 1, Et quandoquidelll EpiscopOrUl11 Gal- 
liæ, sancto Leoni )lagno tIe consensione fidei gratulantium 
verba producitis, ab iisdl'lll utique discerc puteratis qU<<.B YPS- 
tl'i similium, quos propterea Ï1nitari non pudeat, Antistitum 
in recipicndis Apostolicæ Sedis dcfìnitionibus, partes revera 
sint : Apostolatus vestri, inquiunt, scripta, lit symboillm fidei 
qUisqllis Tedeln]Jtionis sacrantellta non 7legligit, tahulis cordis 
lldscripsit, et tellaci, quoad con{llndendos hæl'eticonun en'ores 
 
l1aratior sit, 1nemoriæ commendavit (Epistola Havennii aliorum- 
que Episcoporum Galliarum ad Leone))) Papalll). Longe ergo 
olim abcrant præstantissilni G::Jliarußl Episcopi ab arrogando 
sibi jure discutiendi \postolicæ Sedis constitutiones, quas ut 
iPSUll1 fidei sYlnbolum recipiebant... ; sed satis sibi esse ar- 


(1) It 
os (Episcopi), qui sacros canOllCS et decrcta sedis Romanorum Pontifi- 
cum sub ipsius Apostolicæ Petræ judiciu exequimur, nihil aliud quam juste 
judicaHtium fautores et justorum judiciorum exccutores, obedientiam Sancto 

piritui præstamus, qui pel' eos loculus est, et Sedi Apostolicæ, a qua rivus reli- 

donis et ecclesiasticæ ordination is et canonicæ judicationis profluxit )) (Hinc- 
llIaru
 Rhemensis, t, II operum, pagina 4(2), Idem Hincmarus, tomo II operum, 
pagina 2;)0, alloquens Summum Pontificem : (( 
Ieum est mea, vobis obediendo, 
comwittere, et non vestra judicia discutere, >> 
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hitrabantur, si COflln1 tcnoren1 ad confundcndos h:'l'reticos 
Inrrnoriæ conuHcllùarenf; duccbantquc insupcr (quod '"OS 
Blaxinlc anilnad\"crtcrc oportct) U0l11ani POlllificis dctinitioncs 
non r
 ipSOrlllH fìdc dijudicandas, sed rofiu
 suan1 adco fil'- 
Blanl ratalnquc agnoscchant, quod definitioni HOlnani Pon- 
tith-is consclllil'cl. Audite illos salletn Leoni ita subdentes : 
floctrinæ, post Deum, l'estræ debet qllisqlle fidel is adhærere, lit 
cOlls/anler teneat quod cree/ebat : debet etiam illfidelis, ill a per- 
lidia sua, {[guita veritate, discedat, et apost olicæ illstitutioni.ç 
luce jler(uslls, en'oris slii tenebl'as del'elinquat.., Xequc ,'os ip- 
sos, ,-cl1crahilcs fratrcs, p
æclara ycstra auf Sacraruln Littr- 
rarUIn pcritia, aut in c\"cllcndis priscis Ecclcsiæ 1110nunlrn- 
I is studiulH ac diligcntia ignorarc patitur quod Cllllcta per 
mllndllm nOl'it Ecrlesia, quud nintirum Sedes beati Petri 01'0.'\- 
toli tie omni E('cl esil1 {as 11 alJeaf jlldicandi, lleqllf (,lliquam !irea f 
de ejlls judicare judicio. Profecto si yel ipsan1 aposfolicæ nos- 
tr
p conslitutionis foruuu)}, ., phscl'varr placuisset, qua 0111- 
nihus 
rchicpiscopis et Episcoyis const itutionis ejusùen1 exc- 
cutiunClll ct oLscrvantialll intcgranl auctoritate aposlolica 
prX'ci pimus" cOlnlnittinlu
 ct lnandamu
, edoceri yel ea sat is 
potcratis, nos in hat' ea(len1 causa nOI1 \"cstrul11 consilillrn ex- 
poscerc, non ro
are 
uffJ'agia, non expretarc sentcntialn, 
cd 
, obetlicufialn injullgrre, fJU3Jl1 hrato T\"'tro aposlolofllUl prin- 
eipi, 
a1Jct:f'qur RUlllallll' Ecclcsia
 ac nobis noslrisquc dccrc- 
ti
 atqul 1 nlaTu]atis, in ir
o sacra
 ycstr:.r inaugnrationi!' li- 
nlilH', solt'lllni jUflUl1Cnto polliciti est is. ., Quasi ycro eadcn1 
1postolit'a judicia pro sllllcienda regula {idei a Sllmmis POllti- 
(zcibus lata, q\la
 paucos ante annos, d ivina ac Sll1nma [leI' IIn;- 
t'ersam Et'clesiam ftuctoritate uili (cpisfola triginta Epi
copo- 
rU1H Gallia' 
Hl Innoccntiun1 X, anno 1 Ü
):)) umnis Gallicana 
E(,l'lesia, dalis aù pl'a'dccessores no
tros liltcris, palam pro- 
fe

a cst, 11lOdo fere infinna dchcllIlt [lC vcInt i nutanlia rep11- 
tari, nisi 
u perYCniclltc vestro, pal1COrl1In 
cilicet Episcopo- 
runt, judicio fulcialltur! 
(( Cll treblltis belle, vrnrra hiles fl'atrcs, et præclara Illajorun1 
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vestrorUl11 seruti vestigia, ad Apostolic31n Sedeln, tanquan1 ad 
fidei arceln, Lotius di5ciplinæ InetropolÜn, et unitatis cen- 
truln, quo OHllliuI11 ErclesiaruIYJ liucas colliIuare necesse cst, 
ne alio distol'tæ ruinaln inycniant, ct ad beati Petri fìdenl 
'nunq'llG'l1Z deficielltent (epistola oc.toginta quinque Episcopornnl 
Galliæ ad Innoeentiuln X, anno 1650), qua hæreticorum er- 
fores pcrcmptorio decreto prostl'antur, fidentcr non n1Ïnus 
quaD1 l,llln1iliter confugicbatis. Quare ergo tarn ciio trallsferi- 
1}zini pene ill aliull Evangelillm, ae 
i fidei al'Celll ct disciplinæ 
Inrtropoliln ut Ininus tutan1 ex plorarc tentetis, lineasque 
vpstras non ad unitatis catholieæ centrUll1 dedueere, sed po- 
tins centrUll1 ad lineas ,estras exigcre yelle yidean1Ïn'i, ac de- 
1I11Bll beati Petri ßdenz nunqllam deficiellteln agnoscere erubes- 
catis ? .. . 
(( ROlllanalll Ecelcsialn, Ecclesiaruul omniulll InatreIfl ae 
1l1agistraul, nulli illfrriores 1ntistites judicare aut docere 
prmSUl11ant, aut post ejus judicLtre judiciul1l... . 
(( 
faneat dispositio veritatis ipso Christi verbo firlnata...; 
uL scilicet beatus apostolus Petrus, cujus aùhuc in sua sedc 
vivit potestas ct cxcellit auctoritas, et cujus etiuul dignitas 
In indigno hæreùe non deficit cOllfinnare debeat fratres SllOS, 
non ipse a fratribus confirl1Ulri 1. VnitalelIl demUlll catholicæ Ec- 
clesiæ... firn1Ítcr custodiall1us; unitateul seilieeL illam, quæ, 
ut a 111ajoribus nostris aceepimus) in co potissilnuln sita esse 
dignoseitur, ut, qllanu'is in populu Dri multi, sacerdotes sint, 
1nllltique pastores, omlles tamen proprie f>egllt Petrus, lJllOS 
principaliter regit et Christlls (S. Leo, serlnonc 111, de _\.ssoln- 
ptione ). 
Ideln Pontifex, Clenlcns XI, in suis ad LuùoyielUn XIV 
lìticrÏs, ita Gallicanos Episeopos coarguchat : (( Huie uni JJeati 


.('1) (t A tc emenùari Ecclesiam nOlmmam nihil opus erat; nam illa.., potesta- 
tem a Christo accf'pit regendi alias et gubermmùi, confirmandi et corrigendi, non 
ut ipsa confirmetur ab aliis, Et tll, inquit Salvato!' ad Petrum, a/iquando con- 
VffSllS con!irma (ratres tuos, Non db..it confirm are a fratrìbus luis, sed COll- 
{irma,)) (Josephus, Episcopus 
Iethonensis, ad Marcum EugeniulIl, Ephesinum 
l\I etropolitanum,) 
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Petri cathedra
 auctoritatem divinitlls aUributaln usurpare 
nun d lHhlallt, et (\ju
(lelll de tatholica fide decreta vcncrari ct 
e
L'qu i tlisc:tll t, lion d iSl'ut l'I'P, non judicare præsuluanl. )) 
Qui fl'proltat e\.alllell d(\tìnitiunUln pontificiarum ab Episcopis 
f
tctaIJl, hoc ipso 1'eprobat opiniollmll de Papa in iis dcfini- 
tionihus t"allihili. 
aln si falliLilcs farcnt, non tantunl pos- 
::'
Ilt, 
ed et <1cLcrcnt ah Episcopis discuti ct cxalninari. 
PHOPOSITIO rIlIa. - Opiniol1eln de Popæ fallibilitate 1'eprubavit 
Setles Jpostu/ico) e.l'igelldo ut decretis bIlis, l}uibllS qllillque J an- 
st!llii pl'upositiones cOlldemnal'erat, præstaretur, non tantiurt ði- 
lelltillm obseljllivsuu
, sed etlll1n intel'll11H1 1nenlis vbsequlllln. - 
Eteuiln nisi ccrto ,'crUIl1 sit quod Papa dcfini,-it, seu nisi Papa 
ill delillitiouiLus fidei infallibilis sit, repugnal obligatio has 
ùetìllitiones crcdclldi veras CUIn illlerno Inelltis obsequio, :\on 
talltuill absurdum sed ctianl impiuln csl ùicerc, ,.cUe DCUIll 
ul crrori aùhLcreanlus, Xeùunl id injungat Deus, prohibet 
ccolllra tanquanl quid esscllt
alilcr inordinatulll et pra,'um, 
IlC assensnll1 pra
stenlus uIli assprtioni, quanldiu relnanet pc- 
l'iCUltUll He sit falsa. Porto si fallibilis sit Papa in detinienda 
fiùc, l'Clllanet pCl'iculum np falsæ sint ipsius dcfinitiones; 
Vl'oiuùc nullulll cis dchclur intcrnulll luentis obsequiuln, sell 
nullns aninlÏ aSSCllSUS. 
PHOI)Ü--Ill0 IX a . - Opillivllem de {allibilitate Papæ toties re- 
probavit Sedes Apustolica, ljuoties llliqlleln Ii dei articliluln te- 
Ilflldu III præ.scripsi t; id est, qllotit's aliquid circa fidem aut 
mores de(tllil.'ll; id est, sexcellties. - Kanl quoties aliquid 
definil circa fidclu el IHorcs, simul olnnibus Christi fidelihus 
ita lCllCIIÙUlll cl crcùcndlun IU31ldal el illlperat, DUHl autclll 

ic illlpcrat nÙlnallu
 Pontire
, hoc ipso SCiPSUll1 pronuntiat 
infallibilCIIl. ..\pcrla l' Hi III iusania forel 
 i, seipsuIH fallihi lenl 
rcputando" Ilihiloillinus fidei assenSUlll detillitionihus 
uis 
}Jl'æsl and LIlli iU1l'èl arrt. L nde q llolies Papa ali4. uiù a se dt t. 
fÌUitUlIl tcnclldulll et t'redclltlulll illjungit, toties 
cse infal- 
lihilclu dclin it, t'l 01' l'usitaln opillioneul reproLat ac con- 
cl
1I1nal. 
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PROPOSITIO X a . - Doetrinarn qUlltlior artinilis conte11tam re- 
proba1'it Pius TJ, eelebri bulla Auctorem fidei, ':18 allgllsti 1794. 
_ (( Xeque silentio pri.l'tercuuda insignis ea fraudis plena 
synodi ten1eritas, qua pridem, BIPROIL\T.\!'tf ab Apostolicll Selle 
C01wentlls Gal/iean; declaratiollem aUlli 1682, ausa sit, non 
31nplissimis modo laudiLus exornare: sed quo majorem' illi 
auctoritatcul conciliaret, ean1 ill decrctuIl1 dp fide inscriptun1 
insidiose includcre, articulos in ina contcnlos pnhun adop- 
tare, et quæ sparsiul per hoc ipsum decretulll tradila sunt, 
horum 3rticulorulll publica ct solcInni professione obsi- 
gJlare. Quo sal1e nOll SOlUll1 gravior se Nuhis offert dr synorlo, 
qualll prædccessorihus nostris fucl'it de l'ol11itiis illis cxpos- 
tulandi ratio, seù ct ipsiH1Cl Gallicana
 Ecclcsiæ nOli h
\'i
 
injuria irrogatur, quall1 dignan1 sYl10dus existinlaycrit, cujus 
auctol'ltas in patrocini111TI \'ocaretur errorulu, quihus illud 
cst contaminaturn dcr.retnm. 
(( QualDOhrcl11, qu
e acta conycntus Gallicllni IflOX ut pro- 
dierunt, prædccessor noster venerabilis Tnnocrntius XI, per 
littcras in forn1a Brevis, dic 11 a aprilis, anno 1682; post au- 
ten1 expressius Alexander YIII, constitutionr IJltel
 l1uÛtiplices, 
dip 4 a august i, nnno 1690, pro A postolici sni nHlncris ra- 
t ione, DIPHOB.\nU
T, resciderunt, nulla et irrita declararnnt; 
1l1ulto fort ins c
igit a nobis pasturalis soHicitudo, I'('ccHtenl 
horulll factam in synodo tot vitiis 3ffect[un adoptionCIll, yclut 
teIl1erarianl, scandaloS31l1, ac præscrtiul post edita præde- 
cessorun1 nustrorlHll decreta, huic AposfoJicæ Sedi SUllllnO- 
pere iujuriosalu, reprobare ac danlnare; prout canl, præsent i 
hac nostra constit u tione rep1'ubamus et damnamlls, ac pro re- 
probata et dalnnata haberi yo]un1us, )) - L 0 IJJi tcstCIIl hahcs 
Pilun VI, a suis pl'ædeccssoribus improbatam fuissc quatuor 
articnlorull1 doetri1l3ln. 2 0 IIuic pl'ædecCSsorulu inlprobationi 
suaUl adjungit Pius YI CLUB asserit id ah ipsis pel'actum pro 
apostoliei sui l11lllleris rat lone, id est, Incrito. 50 hllprohari a 
Pio VI quatuor articulos, sequitur insuper ex co quod rcpro- 
bet et dalnnrt eor1.undeul articulorul11 adoptionen
 a synodo 
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Pi
foriensi aftrntafalll. 
isi ar
ticulos ipsos reprobassct, non 
erat cur t'OrUBl lldoptiullem rt'prolJarct tanqualn temerariam, 
s('(lJldalosam ct St'd i .\ postuli{:
.. Slll1U1101Jfl''' injllriosam, 
PHOrO
lTlO XIB, - Gallicllllll1n sy."tema repfobal'it Pill.ft Papa IX, 
lllloclltiuue fOluÛsto,.;ali diei J 7 decel11bri.
 184i. - RODI3 rcdl1:\ 
ThiLaud., 
[on{t'pt'
sulann
 Episcopus, pastoralclJl instructio- 
BClll cdiderat, ill qna Gallicanas traditiones defendt'ns (quiLus 
ab ipso potissinlulll tlesihrnari quatuur arti{:ulos anni 1 û82 
haud dubiuIll erat" ab ipso Pio IX ejnslllu(Ii doctrinanl in 
pretio habcri audacler asserehal; iusinualls id sihi ex habitis 
CHIn Pontificc colloquiis con1pertun) fuisse. Quod falsissill1ulu 
as
ertHn1 ila repulit Pius IX : 
(( 
unc porro ,'ohisCU1l1 C0l11HIUnicalnus, ,'enerabiles fra- 
t I'C
, Slnnmam adU1irationeln, qua intilllp affecti fuimus, uhi 
script urn a quodalH viro cccicsiastica dignitatc insignito elu- 
cuhratuln t)'pisquc cdihlln aù nos pervcnit. Xamque idcnl 
vir in hujuslnodi scripto, (Ic quibusdarn loquens doctrinis, 
quas Ecclesiarum rcgionis sua' lraditiolle.
 appcllat, et qllibliS. 
hujlls Jpostoiicæ Sedis jura coarctare illtenditllt, haud Enrnnr 
a

el'cre, traditioncs ipsas a nobis in pretio haheri. .\ hsit 
eniulvel'o, vencrahilcs fratres, ut Inens aut cogitatio nuhis 
HIlquan1 fuerit vel n1ÌninuIIIl ,lcrlinarr a IllajorulH in
titutis, 
aut ahstinerc ah hlljus Sanctæ Sedi
 auctoritate sarta tccta 
('onser"3IHla atqnc tucnda. ]Jabclnus cquidclll in pn"tio pecu- 
liar'cs f raditioncs, SC(} cas fantum qua' a catholica' EcclesÜp 
scnsu non discrcpcnt; præ
crtiln yero illas rpverernur ac fir- 
rlli
silne tuenHlr, qu
e cunt aliaruul Ecclesiarull1 tl'aditione, 
atquc in prinli
 cum }wc sancta ROlnana Ecrlesia plane COll- 
gruanf, ad quaIn, ut 
ancti JreJl
pi Yt'rlJÌs utalllur, propter 
}lv/tol'em priuci]Ja1itat
m necesst! est 01ìlllem cOIIl'enil'e Eccle- 
siam, hol' est eos qui Sliut undiqlle fit/eles, in lJua sem}Jel' ab his 
lJui MOlt tllldiqUf (,(}llserl'ata est ea qUi.!' est ab Apost(llis tra- 
ditio )) (vide quoad istalll consistorialclll allocutiollcnl Ret'lle 
catlwliqlle, t. V, p. fj
1 et 622), Traditionulll Gnllicanarun1, 
quihus 
cdis Apu
tuliG.l' ju
a coarctare inLpluJitur, præcipua 
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formula cst declaratio quatuor articulorum anni 1682; nee 
dubiuI11 quin de istis quatuor articulis intelligenda sint, tUln 
l\Iontepcssulani Epi
l'opi, tUIU citatæ allocutionis consisto- 
rialis dicta. Hane porro doctrinalIl Pius IX cum horrore rc- 
jicit, ac proillde reprohaL. 
PnOPOSITIO Xlr
. - Inrallibilen
 Romanun
 Pontificem solen
- 
nit er prollulltiavit Pills IX in litteris ellcyclicis 9 not'e1nbris 1846; 
ac hot ipso cOlltral'illl1
 doctrina1n reprobavit. - (( ..\tque hinc 
})lanc apparet, in quanto errore illi etiam \'er
entul', qui 
rationc a.hulelltc
, ac Dei eloquia tanqualIl hUn1i.U1UIIl opus 
existilnantes, proprio arbitrio ilIa explicare, interpretari le- 
Inerc audcnt, CUln Deus ipsr vivam conslituerit auctorita- 
tern, qual yerum legitilIlumquc eælestis suæ re\"elationis sen- 
SlUll doceret, consLabilirct, OllJUesque controvel'sias in reLus 
fidei et IllUrUl11 in{llllibili judicio ùirimeret, ne fideles circulu- 
feranLur OllUÜ ycnto doctrinæ in nequitia' hon1Ïuulu ad cir- 
cun1,-entioncIll crroris. Quæ quidenl viva et in{llllibilis ancto- 
ritas in ea tanflnn viget Ecclesia, quæ a Christo Don1ino supru 
Petrulll, totius Ecclesiæ caput, principcITl ct pastorem, cujus 
fidellJ nunqualll ùefecl uran1 prolni sit, ædificata, suos legiLi- 
1110S sClllper habet Pontifìces, sine intern1Íssione au ipso Petro 
ùucentes originelu, in ejus cathedra collocatos, et ejusdeul 
ctianl doctrinæ, dignitatis, honoris ac potcstatis hæredes et 
,-indices. Et quoniarn uLi Petrus ibi Ecclesia (S. Alnbrosius 
in psal. XL), ac Petrus per ROluanulll !)ontificell1 loquitur 
(COllC. Chalced., act. II), ct selHper in suis successoribus Villl 
et judiciull1 cxercet (SIn, Ephes., act. Ill), ac præstat quæren- 
tibus fidei veritateu1 (S, Petrus Chrysol., Epist. ad Eutich.), 
idcireo di,'ina eloquia eo plane sensu sunt acripienda, queul 
tenuit ac tenet hæc ROInana beatissin1Í Petri cathedra, quæ 
olnnium Ecclesiarlun, Illatcr et lnagistra (COllC. Trid., sessa YII, 
de I3aptisnlo), fidelll a Christo traditam integranl inyioIatan1- 
que selnpcr serva,'it, ealnque tìdeles edocuÏl)) (vide quoad 
illanl Enc
'clicanl, Rel'lle catholique, 1. IV, p. 604, et t. Y, 
p. 17). 
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In alia Ellcyclicn, ad Hali
p pl'a'sulcs directa, pronuntiat 
Pius 1\, ill Ec('Ip,;ia HOlll'-\na re
Îdere 1nayistel'Îum irre{vl'ma- 
bile fidei (,-ide Rel'ue theo/uyiqlle, t. YII, p. 592). 


S 2. - Quod dixerc nonnulli Doctorcs catholici, ,-idclicet opillionem de fallibili- 
tatc Papæ numquam a S('dc Apostolica dalll113tam fui.,sf' cum notis theologicis, 
11011 c
t YCrUlll quoad onmcs hujus opil1ionis formula5, sed dumtaxat quoad 
aliquas, 


Ex supcl'iori paragrapho patcl qualn aperte falsuIll sit 
quod pCl'pctuu rccautanL Gallicani s}stClllatis dcfellsores, 
nunquall1 scilicct a Sede A poslolica condeJJlllutanl seLL repJ'u- 
bllt(Un fllissr opinioucm de llolnalli Pontificis in definitioni- 
]J\.lS fidci fallihilitatc; ct qualIl iUlffierito proinùe concludant, 
adhuc libe,rarn ill scholis catholicis ac licitaln opinioneln illaln. 
Sed ct iJltel
 illo
 qui sanall1 ca.
tcroquin doctrinaID propu- 
gllanl, lllinus cOllsi(lerate nOHnulli yeneraliter conceden
ltlln 
putarullt, llo11du In l111as theologicas Hotas illi opinioni PUll- 
tifkia auctoritatc inustas fuisse. Id quideln \'CrUlll est si aga- 
tn.. elf' 1'orln\11a, qua eadem opinio in ùeclar3otione cIeri Gal- 
licani anui 1 ()8
 
xprin1Ïtu1', prout InOx. dicctur. At vero 
alia fOl'UIUla, opinionclll calndClll cxprilnens, etianl cunl nota 
Itwreseos rcprohata t'uiL I:t1'ulllque patchit sequclltibus p1'o- 
po
i t ionihus. 
PHopo
rflO 1 8 . - Oplnlo de Romani Punti/ids fallibilitate, 
qlllltt'llW-: exprimillir per /Ul1z(' formll/am, Ecclesia urbis Ilolnæ 
r..rarc pote,t, tlamnala e
t tallqzUl1n ILEnETlCA. - Xin1Ïrulll 
all no 1 í7U, a Si
to IY. Iù proba,'inlus supra, capite VII, ubi 
fu"c disscruilnus de condClllnatione Petri 
c 051n3o. Yide in- 
super præccdcllti paragrapho, proposifiollc ilL 
CæLCl'\llll jaln anllO 1351 Clerncns \"1 .\rlncnoruffi Patriar- 
chæ injullgchat ut affil'lllati\c èt clarc respondel'ct huic in- 
terrogaliuui: (( Cl'
dis solum HOlllllllUl1l Pontifìccln duhiis 
cUICI
gClltihus circa fideln catholicaln po
;:,c pcr ùctcnnina- 
tiullcln authenticanl, cui sit ill\'iulabiliter adh
l'renduIll, fin
nl 
iIUpUIlCI'C; ct {'sse \'crUIH èI c30thuliclUll quiùquid ipse, auc- 
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tori tate claviuln sibi traditaruIn a Christo, detern1Ínal ess{\ 
verlun; et quod dctenninat esse falsun1 ct ha'reticum, falsum 
eL hæretiruln sit rrnSCndUll1 1 )) (A pud RainaldllIn, ad an- 
nUn1 1351,) Juxta Gallicanulfl systema, licituln est veras re- 
pntare propositioncs, quas falsas ct hæretic3s pronuntia,.it 
Papa solus, absque concilio æculnenico ct ante acceden1em 
Ecclesiæ conSrnSllln; siquidcIU in hoc casu, juxta idem sys- 
telna, Papa crrarr potest. Jan1 vero hujus sJstematis sc- 
qnaces, in quantum id ad praXilTI dcducunt, veras sci]icet 
rcputando propositioncs quas solus Papa pronuntiavit falsas 
ct hæreticas, a Clclnente VI declarantur adhærerc doctrina
 
falsiP et lIæl'eticæ; sell, quod idem est, declarantur hæl'etici. 
Nee potcrat ClclDens YI id fortius 'Jcclarare, quam exigcniw 
11 t crederet Ill' hæl'eticllm, quod tale pronuntiavit Romanus 
Pontifex. 
PnoPoslTIO Ila. - Opillioni de {allibilitate Papæ, quatenus 
exprimitur per fOl'mulclln qua usus est clel'us GallicaJlllS in 
declaratiol1e anni 1682, l10nclllm ullam llotatn theoloyic(Ull 
ill11Ssit Sedes apustoliCfl. - Etenim Alexander YIII in bulla 
sua Intel' 'Illultiplices dicit quidclll : Improbalnlls o1nnia et 
âll- 
gula quæ in dietis comitiis quvatl tlecluratiollem de J10testate 
ecclesiastica ac qllatllOl' ill ea contelltas propositi ones ill sllpra- 
dictis c01nitiis gesta {llel'llnl. 1t nulhlln addit nolan1 thcolo- 
gleam. 
In bulla Allcforeln fidei caden1 itcrull1 cxprimitur reproba- 
lio. Immo ibi dieitur : Rep1'obamus adoptiollfln hOrZH}1 (scilicet 
quatuor articlllurUlTI anni 1682) in 
ynodo (Pistoriensi) radant, 
'l.'elut temeraria1n, scandalos(nn, ae llpostolicæ Sedi 1lljllrio- 
sron. Sed istæ notæ cadunt rlireete in adoptionent dictoru1l1 
artieulorum; non autcm expresse ct directe in ipsos articu- 
los. E1 quam,-is ratioeinio cyirlenter cvineatur iisdern not is 
dignos esse articulos, quibus digllan1 existiulayit Pius YI co- 
rnu} adoptionern, talnen rClnanet ipsislnet articulis inustas 
Bon fuisse dictas notas. ' 
Pariter in supra Cit3tis cnc)'rliris litteris Pii IX expresse 
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qui(1clll ducctur ROmanUJlI Pontifìccm infallihilcm esse in 
cùelldi
 dccrctis fìdci ; 
('d nulla crrori opposito nota inuritur. 
'fandeul idip
uln l'e
polldit Sacra Pænitcntiaria die 1 i 

cptcnlbris 1 
31. Ell i psius ,.crha : (( Sacra Pæni tentiaria, di- 
ligcntcr perpenso duhiu pl'opo
ito, rc,;pondcl : deciaratiollcill 
COIl\'cntu
 Gallicani aliui -1 ü
2, ab apostolica Scdc impro- 
batam quideul lucrito fuisse...; Hill/am tamell theoloyicæ cell- ' 

lll'í.t
 llutam doctrÎllæ declllralifllle illa cOlltentæ ÎUllstam {llisse )) 
(ipSUllllllct rcsponSllln a S. Pænitcntiaria cxpeditullI ad Joan- 
OCIH G., diæcesis A panÚcllsis prcshylcrlun, pra
 Inanibus ha- 
Lui, el cx iUo citala yerba trallscripsi). ALque idc1l1 iteru1l1 
S. Pænitential'ia rcspulldit die 1::; decciuLris 1831. 
.Jalll si qui postulcnt, cur ab inurendis notis tall diu ab
- 
tinuerit 
cdcs apostulica, cUIn præscrtiul "ideret pnc\"alerc 
in Galliis I'eprobataln quatuor articulorlull doctrinanl, rcpo- 
}laIll ego: AdhllC et vos sine intel/eetu e
tis? Enimvel'o proxi- 
IIlis post edilos quatuor articulos ten1pol'ihus 
pcraLat Sedes 
apostolica fore ut Gallicani priè5ules re
ipiscercIlt, erratulll 
deficrent, rctractarcnt, abjural:ent. SpelH illtuu, qualll cxpri- 
IHunt nOIl paUC3 cotelallea scripta, fcfellit cvcntus, Galliæ 
clel'ns Iflar:.is in dies tetcrriUlO iUo Iuto hærcl'c ac iminergi. 
Prgerc ac infensior fieri regia ac parlaU1cntOl'Ulll auctoritas. 
Et tandeIll co progrcdi pcrtinacia, ut jalll obedicntia sperari 
prudenteI' non posset, si hlel'ctic3Ul Gallicanalll doctrinam, cL 
III i lalen1 ahjurandanl CÅ cat1H'dra pronunLiasseL et injunÅisset 
Hnrnanns Punt ifpx, Qua. scilicet cxpeclallua fOl'tuna bullæ pon- 
tifìci
l', h({\l'cticu
 dictos articulos declarallti ac definienti? Haud 
sane Ineliur ea ql1aUl freqlH'lltcr cxpel'icbantur cætera Scdis 
aposlolicæ dècrC'ta, qua' lIee reci pieLulltur, nee prolnulgari 
perrnittchalll or, et sic pro inani tClltallllllC habcbantur et irri- 
dclJalltul'. A India schislllaLicos et hæreticos declaranle qua- 
tuur articulus, appellasscllL tanquaill ab aLu
u Pal'laIllenta. 
nl' ea tanquanl dc læsis IHajcstatis suæjurihus regia rnajestas 
COllq ue
ta e
set J POlltiJiceulquc acerLius IHOlcst iis exagitas- 
set : ip
i tanùcIu Episcopi, ipse clel'us, cx ca qualll profite- 
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hantur doetrilla logier arguendo collegissent, nec ohligato- 
riam esse hullaln, nee recipienr1(un, nee pronlulgandanl. 
Expeetandus scilicet, aut ccrto, aut prohahiliter, e
 toto aut 
ex parle, Ecclesiarulll Gallim in (onnale schisllla, in (orma- 
len
 hæresinl lapsus t Supersedit pia luater Ecclesia ROlnana, 
dissimulayit, analhen13 retinuit. )laluit perstare doctrinaU1 
pestifcram, quæ, ob bonaln fidem et 
qualnmeam cæcitatem, 
nondunl lethalis erat, uc ,'ibrato sCInel fulmin(\ let halis eva- 
derel. 
on talllen o1l1nino siluil; sed telnperalnellto pro 
morhi grayitatc utens, quatuor articulos repl'obat'it, notns 
non 
nussit. ..\L nunc tanden1 magna ex parte ccciderunt et in 
dies cadunt de cIeri hujùs oculis sqnanlnlæ; miratur et hor- 
rescit præteritum Ecclesiaruln Gallia.
 pericululll; atque ita 
jaul, mea quidcIU judicio, cOln-aluit, ut intortulll in rc}}ro- 
balos Gallicanos arliculos Sed is aposlolicæ an
thema gaudens 
cxcepturus sit. 


CAPUT XIV 


("O
(,I.I'DITI-R PR,E'iiE="
 "'E("TIO
 
f!iEI' HISTORIC.. nl!llit'..:I......_
T.O ')J
 .'..'_
LI.IH.LIT.'TE no:tI"1\1 
..0' TI"'I('I
. 


Discrptationis ha'c SUI1l1na cst : 1 0 Ab cxordiis Ecclesiæ 
usque ad ConstanLiensc conciliul11, ill cst, pcr quatuordccilll 
sæcula, unanÍ1nis pcrpetuo fuiL catholicorulll persuasio de Ro- 
mani Pontilicis ex cathedra Joqucntis infallihilitate. Perperam 
autenl nonnulla facta in contrariuß1 objici, probatum repc- 
riel lector infra (sectionc quinta). 
2 0 Equidcm sæculo decÌ1no quinto, grassante scilicet longo 
iUo turbine qui magni schis}natis nominc dcsignari solet, 
novellæ ac antea inter catholicos inauditæ de Papa fallibili 
doctrinæ yexillunl extulil Gerson, cum Jnagistro suo Petro 
d' Ailly, ac nonnullis a1iis ; huicque opinioni consonant quarta 
et. quinta :sessio Constanlicllsis concilii. At in dictis sessio- 
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Hihus Const:1l1ticn
è coneiliulI1lH'quaqnaltl æculncnicum fuil, 
ore ad talia clcfini(lrlHIa rjns potest3
 r-xtcndrhatllf. Tndignus 
aliunde (;crso, rUIIl scquac'ihus, clui ,-c] IIlinilllalll auctorita- 
ten. apud ral!Jolicos cOl1seq1latuf. Et tandclIl clHllprrssa 
ta- 
tin} olllnino fuit ('t CUlll llnauilni totius (:atholici orLis COlI- 
lClnptu rejrcta transitoria inn paUCOl'lll11 ahcrl'atio; ita ut 
iteruOl 0l11neS unanin1iter doetol'cs catholici Ponlificiall1 in- 
fallibilitatcI11 tanqualn inconcussuln atquc ornnino tcnendUlll 
dogma confessi siut. 
3 0 .\b anno 1ûßj ad annum 1 ü
2, Ludovicus XIV CUIn mi- 
ni
tris suis, inauditis n13chinationihus, fraudihus ac terro- 
l'ihus, extorqucfc nisus cst pon tificiæ infallibitati contrarios 
s('). articulus Fal'u Hatis Parisicnsis anni I G63, et quatuur ar-. 
11(,\110s anni 1 ß82 ; sed nunc tanrlclTI plcnissin1l' const at ejus- 
Inodi doctrinalclll aecl:1rationelll, ner Facultati Parisiensi, 
nee Episcopatui Galliæ adscriJ)i posse, 
i O Equiden1 e"{ tunc usque ad præsentia tempora, eonstan- 
LeI' urgenLibus ,"ariis quæ successerunt in Gallia guberniis, 
nolabiIcln huju
 regionis cIeri parleln inyasit de Papa fallibili 
nccnon aliis Gallieanisn1i placitis error. At pestis ilIa ren1an- 
sit intra fines Galli
e ita circumseripta, ut aUcnta uniyersa 
Ecclesia eatholica, generalis perpetuo pCflnansel'it fie hodie- 
dUlll perillancal Episcoporunl ac doetorulu calholicorurn cun1 
Ronlana doclrina eOl1sellsio. 
;)0 Diclanl Gallicananl doctrinalH apost oliea Scdes pI urics 
reproLayiL. Quod aulClll dictitari solet in Galliis dietas opi- 
niones a R0l11anis Pontifìc1hus nUllqu31n fui&se cOlldemllatas, 
prorsus ralsunl cst; siquidelH repl'ohare condclllnarc est. Id 
duullaxat YerUln, Cllnt notis tllt
ul()!Jici.
 condemn3tos nondlun 
fuissc quatuor art iculos anni 1682. 
 lnlirum }}i3 InatCI' Ecclc- 
sia ßonlana, J11clncns 11(' uhc:f\cati filii, si anathcnla1c urgc- 
rrnlur, Oh
l\qui rcnllerrnl sr
('qUt'1 ah unitatr 
l'illùcndo pc- 
rirent, dissilllul:n'it, Oppol'tuniora euran(]i ,.ulncris expcctans 
lcnlpora. Y
t' al1tplll iBis de clero, per quos slat ut funcslis- 
simum illud luluus nontlulll st\llari qucat ! 
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Hie dcducenda veniunt argnl11cllta lheologica, quæ Ro- 
lliani Pont itìcis ex cathcdra loqucntis inerl'antian1 demons- 
Lrant. Etsi .nempe jam, ex iUlmcnsa auclol'italuln copia, su- 
perius historice adducta, sole mcridiano clal'ius splendc:Jt 
dicta Scdis aposlolic
e pri.
rogatiYa, et per islud generale to- 
tins orhis catholici el o
nniulll sa..'culorun1 testirnoniuul salis 
supcrque deUlonstrata yideri queat, nihilon1Ïllus pro funda- 
Inentalis hujusce dogulatis gra vitaLe operæ pretiuln el'it, so- 
litæ insuper scholasticæ forlnæ ,-in1 ci addere; ut sic magis 
ae Inagis perspiciat lector, in q
antuln erl'ol'is abyssuln mi- 
sere prolapsi sint, qui infallibilem in definienda fide ROlna- 
nun. PontificcnJ illficiari ausi sunt. 


. 


CAPUT I 


1
"'ALL'DILI!!i I
 DECEB
E
O.'" FIDE ROD.

"S "O
TI"'E'" 
DE:1JONIliiTB.
TLR .'X 8{:nll-T."R.\ 
.\.(,R..\.. 


Diyinitus concessanl ROluano Pontifici prLerogatÌvaul ilhull 
c, incunt potissimum quatuor Scripturæ Sacræ oracula, de 
quihus sejunctiul in scqucntibus paragraphis. 


5 L - 'fextu8 Matthæi (c, }"IV, v, 18) : Tu es Pdrus, et super hanc petram ædi- 
ficabo Ecclesiam meam, et porlæ in{eri non præl'alebunt adversus earn, 


1 1 ltOPOSITlO la. - Pel' hæc 'verba cOllstitutus est Petrlls, 
elt, 
lJuod idem est, cOllstitltta {ult fides Petri {undamentum Ecclesiæ. 


, 
I 
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_ Quoù Chrislus ihi dcsignal no
nine lletræ cst idipsUIl1 
quoù cOllstitllil ct c::,
e ,'oluit Ecclesiæ suæ fUllda1l1cntulu. 

alll expl'csse dicit : Ecclesialll Illcaln ædißcabo super hallC 
pet ram. Sanc ([U i a.dificinlll e
t ruil super aliquam petl'flm! 
huc ipso pctralll islanl i.cdificii sui fundalnclllulll faeit ac po- 
nil. rnde (IUO(I petra de qua ihi agitur Ecclcsiæ Christi fUll- 
daillciltulli COllstitula 
it, nuHu<:; ncgare putcsl aut Ilcgavit 
ullquanl. Jalll VCl'O quid 
il ilia [Tetra de qua loquilur Christus, 
e
pclldanlu"', et non c
 privata nostra intel'prcLatione, sed ex 
rah'ulll aucloritatp' detern1Ínelnus. 
DiciuIUS petl'i.llll illalll esse Petrllm ipslon, quatcnus vcram 
Christi fit1Clll cOlllitellteJ1t et ]Jl'éLdicalltem. Si pervoh-anLur sanc- 
torull1 Patl'uß1 scripta, fl'CqUCllS occurret intcrpretatio, qua 
,'uees istas super heme petra)H intelligunt de sancto Petro 3lJOS- 
1010. Et hie est reycra proprius et liUeralis sellSUS. Ql1a
. Patruln 
tcsliluonia llotiora 
Ullt ut ea rcferrc Ilccesse sit. ..\st ct Si.e- 
pissime sancti Patrcs cadelll ,'crLa intcrprelantur de Fide Pe- 
tri; quod quia facilius possel non ad\
erti, textibus lcclori 
pandcndulll duxin111s. 
S.\:'\CTUS 1I1L.\lurs. - Sllpel" hanc lyitllr confessionis petra m 
Ecclesiæ ædifLclitio est (lihro '.1 de Trinil., 11. 56). Felix fidei 
petra, Petri are con{essa tlibro I ùe Triuit., H. '28). 
S \l\GIGS GHEGOln[
 
Y::;SE:.'i[8. - Ut petr(l vita! Christus in di- 
dllis Scriptllris prædicaillr, petra l'ero fidei tanqllallt /lllu[amell- 
tLlm, quia ipse Dominus ait ad prillcipelll AJ1ostolol'll1n : Tu cs 
Petrus ct super lranc peLralu ædificabo Ecclesiall1 u1calu, SIL- 
pel' cVll{esslollelll videlicet Christi, quia dixera[ : Tu cs Chl'istu
 
filius Dei ,-i\"i (de 'fl'initate, capite uHÍIllo). 
S,\

T(S A\)IßHOSIUS. 
 Fides ergo est Ecclesiæ {ulldamentllJ1l. 
IVon ellim de carlle Petri, sed de fide dictum est, quia porta
 
1tlorlis 
i 11011 præl'aleblillt (de Incarnatione, cap. v, n. J i), 
A
TIQ(;[ m;o .\UCTOnES, (!UUrUlfi 
cilicct opera Alnl)rosii 
non1Ïne olilll inscriltta '-'uut. - nixit l)ominus ad Petntlll: 
Super islam pet rant ({/dificabo Ecclesia}n meant; hoc est in hac 
catlto/icæ lidei con{t!.".'\ione statllam fidelt!., ad vitam {Collunpn- 
Hoo 1
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taria in cpistolas Pauli, ad caput II ad Ephesios, 5, 20, in 
appcndice Operlllll S. Alnbrosii). Auctor auicln serlllonis in 
Natali apostolorunl Petri cL Pauli, ùicil Pclruill in Ecclesia 
fidei runt/omenta cOJltinere \in cadcIH appcndicc). 
S#\:\crrs ErIrII.\
lcS. - Princeps ([poslolonon Petrus... qui 
quidem solidæ petræ instal' nobis existit, clli l'clut {ulldamento 
Domiui fides illnil itllr, supra qu(un Ecclesia 1nodis o1Jzlliùus ædi- 
ficata est (lIæresi LIX, n. 7). 
SA
CTUS AUGUSTI
es. - lVonzillavit petr(l1n ct llllldarit finna- 
mentzl1n Ecclesiæ ill isla fide (Tract. YII in Joanncln, n. 20. 
His ycrhis ill isla fide intclligil S. Augustinus fidenl quanl Pe- 
trus proCessus erat, ut ex conlextu liquet). 
Petrus qui palilo oute cion (Chrislulu) cOll[esslis erat Fililun 
Dei,. et in illa cOll{essione appellllttlS erat petra supra qlUllU 
(llbricareilif Ecclesia (in P
ahll. LXIX, n. 4). 
S.\l'\CTL'S CURYSOSTO:\lUS. - Super hunc petr(lIn ædißcabo Ec- 
cIesifun 1Hellln, ill est, slLper fìd ei con {essiolleln (bOIl1. LIV, 
alias LV, in 
Iatthæum, n. 2). Supel' cOll(esslollent ejus -(Petri) 
Ecclesiam ita (ulldavit et 1nllllivit... (horn. LXXXII, alias LXX'XIII, 
in )Ialthæull1, 11.,5). 
bTIQuus AUCTOU, cujus scriptio quondaul S. Chrysosto111i 
rcputata. - Super -/i{1I1C petr{l1n... Hon dixit super Petrzon; 
neqlle elll1n super !lonÛneln, sed super fideln ejus (Petri) ædifi- 
cavif tScnno I in Pcntecosten, inler Opera Chrysostolni, t. III, 
col. 275). Kotct lector ihi excludi Pe(ruln qua tcnus hOll1incl11 ; 
non autclTI èxcluditur quatcllus fidclll vcraHl confiten:s ct 
prædican
. 
S.\
CTr-S EUCIIERICS, episcopus Lugdunensis..- Videanllls ita- 
lju,e quill sit, et super honc petraln ædificabo Ecclesi{l1n lneam. 
Super h(l1lC petram" qucan tit modo dOCllisti dicells : Tn es 
Christlls Filius Dei 'vitli, super banc petranI et super honc fidem 
ædißcabc} Ecclesiaiì
 1ne(l1n (holllilia in S. Petri Natali, quæ 
an S. Euchcrii sit, an alterius auctoris, non cOllstat). 
SA
CTUS CYRII.LUS ALEXAl'\DRI
US. - PetJ'auz, opinor,- nihil aliud 
qu(un illCOllCllSSam, et firmissim{un discipuli lidell
 VOCQl'it, in 
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(Jlla E,'desia Christi ita {llndata et fin
l(Lta esset, ut lion labere- 
tur el esst.'t illt.'.tpU!JIl11bilis in{erorll1n portis (lihro IV de Tri- 
nitatc ). 
J(j'E
\L1S, IIirro
oliInornm Fpiscopus, - Cum SlOnlll1lS et 
prlmus lljJostolorum Petrus dixisset : Tu es Christus Filius Dei 
ril'i, J)omillils illtlilit dicells : Beatus es... ef egn dieo tibi quia 
tll e.'\ Petrus et super haue petram... Super italic cOll(essiollem 
robol'ala est Ecclesia Dei (in SsnoJica, Conciliorul11 Labbe, edit. 
rcnct., (ulna IV, col. I, 18::>;)). 
TIlEOf)OnETU
. - Dumill11S lIoster {l]Jostolonnn jH'illcipeln, Cll- 
jus cOll{essiollem l'eluti basim qllame/{l1n et {lllldamellflun Eccle- 
siæ defi.rerat (epist. LXXYII, ad Eulalium). 
llldiamils et Chris- 
tum DomilluHl cOll(essionem heme ruu/irmalltenl: ðllper hanc 
cUlm pelram, illlJllit, [cdiflcabo Ecclesianl meam (epistola CLXXYII, 
ad JoanllCll1 G:con0111UIu). ' 
S.\
CTrS PETTIeS Cllní
OLOGt'
. - Petrus Cl petra nomen adep- 
tllS est, quia primus meruit Ecclesiam fidei fin11itate {uudare 
(scrnlo CLn-, de S. Stcphano). 
S_U'\CTUS JL\XDIUS Taurinensis. - Petra c1icitlil', eo quod p,..i- 
UHIS ill natiollibus fidei (lllldamenta ]Josuel'il (hol11. IY de Petro 
apustolo) . 
.\:\o
Y
lrs rclatus in Catena Nicetæ sU11cr 1Iattlucun1, - Pe- 
ttam fidei cOll(essionem t'oc(wit. Cum aul enl super /tane petJ'el1n 
ædi{icari lunaiatilr, illde os/eudit, nlllltOS jeun {lltllJ'OS lJui in ellm 
crederent. 
STErll,\
[
 Caulcraccnsis. - Tu qui Petrus existells, petra 
lies fidei l'erbi et coustitllell([[c Ecclesiæ {ulld(l1nelltll m... ]zac 
basi superpusita, l'cliqllll eli(lln d o!Jlna ta, J)Lilo, slll)erstJ'llell till' 
(in die SS, Petri cL Pauli, apuù COluLcfisÏtlln). 
S. hmuHrs IlI
rALE
sl
. - Dixerat Petrus: Tu es Christu." Filius 
Dei z'h'i. Deiude ei Dominus: Super hanc petram quam cOIl{e
slls 
es, iedificabo EccleSl(l1n 1nCll1n (libro YII Originulll, cap. IX), 
s. JO.\

ES l),UI\SCE:'\CS. - Jlæc est {irma ilia et immota lides, 
-'/lIJ1'll ljllaul tallqllalll petrllllt Eccle
ia (uudula est \ oratio de 
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TransfiO"urationc, tOlno 11, page 795). Super tu(on instal' } )etl'æ 
v 
firnunn fideln ædificabo Ecclestanl meall
 (ibid., p. 595). 
JON.\S AURELlA:'iE
SIS. - JIulti n(unque et pelle o1nnes,lJetr(un 
supra quam ædificalUl' Ecclesia, fideln illtelligullt beati Petri, 
quæ communis est sanetæ tot-ius Ecclesiæ (libro III de Cultu 
imaginuIll) . 
Ihl'\C)L\RUS RE:\IENSIS. - Tu es Petrus et super haur lJetrnrn, 
id est, 1'ectæ fidei, qUG'ln Patre tibi "evelante cOll{esslis es, ædi- 
fkabo Ecclesicnn meant (in opusculo adversus Hinclnarunl Lau- 
dunenseln, cap. v). 
TnOSLEJA
U)1 CO
CILlU)I. - Cll1n generaliter ab ipso SilO capite 
super Pet rum, iel est, super con{esSiOlleln Petri sit ædificata 
(canone 15). 
RrPERTcs, Tuiticnsis abbas. - Super petr(on fidei qU{llll COlt- 
fesslls est Petrus (lihro III in 
Iatthæun1). 
S, 13nul'\o, Astensis. - V ocatlLr fides petrel. Unde cum DOllZtllO 
Petrlls clicel'et: Tit es Cltristus Filills Dei l'ivi, 1nox ejus fident 
confinnans ait: Et ego dico tibi quia ill es Petrus, et sllper hane 
petl'(nn, iei est, stupeI' hane fiden" tll(Un, qua 1ne dicis Fililurt Dei 
vivi, ædificabo Eeclesiant meant (in Expositione capitis XXXIII 
Exodi). ' 
CÆsAnlus Cistcrcicnsis. - Super hanc ]Jetranl, id est, super 
fidei tllæ firmitatem, a qua cogllolninaris, ædîficabo Ecelesiam 
1neant (homilia de Cathedra S. Petri) 
 
S. THO)I.\S. - Super hallc petJ'(l1n, ðcilicet con{e
ðiolzis tlla
, 
ædificabo I?cclesiam meanl (Ila IIæ, q. '175, a. VI). 
Sin1Ïliter Romani Pontifices sæpius -locuti sunl, videlicet. 
S. LEO. - Et pro soliditate fidei. quam erat prædicatltJ'lls, 
lludiret: Tu es Petrus, etc. (serUlo LXII, alias IX, cap. II). 
Tantll1n in hac fidei sllblimitate conlplacllit, ul beatitudinis {el l- 
citate dOllatlls, SaCl'aln inviolabilis petræ acciperet liJ'mitatem, 
super qualn fLl1lClata Ecclesia IJortis ill{eri et nlortis legibus præ- 
valeret (serIno LI, alias XCIV, cap. I). 
S. GHEGOIUUS. - In vera fide IJersistite, et vitant pestrant ill 
petra Ecclesiæ, hoc est in cOll{essiolle beati Petri apostolorllm 
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lJ1'illcipis soliditate (lihl'o 1 r, ('pi 
t. X"\XVIII, ad Theodelindaln). 
J o.\
:\[
 , II. - SUl)el' quam etiam solidam confessionis l Je - 
tram, f\lla1ll Dominus {abl'ic(/z'it Ecclesiam (rpisl. I.XX\"I ad Pc- 
trnJH l'olnitclll). 
I1.\IHH,\:\l:o- I. -lste tam I H 'c'Ccf!so ]Jrælalus hOllore, }H'Ome- 
1'1I;t contileri nDl:
l 
rpH.\ quam fUlldatlll' Ecclesia (('pistola Iceta 
in s
'I)(Hlo ï, act. III). Super hl/nc, inquil, jJl>lram quam COJl- 
fessu.... es, et a qua z'ocab"li sUl'tit"s es digllitlltem, sillIer hallG 
solidilatem fidei redificabu Ecdesianl meaHl {cpistola ad Episco- 
})OS IJispaniLl'). 
ßICOL.\U::' I. - Super sollditatenl fidei SIUl1n sancllun dignallis 
est stabilire Ecclesiam, secllndum illillS l'el'idican
 vocem dicen- 
tis: Amell dico tibi: tll es Petrus... (cpist. \'I ad I)hotiuln). 
STEPII,\:\"rs YI. - Cat1101ica Christi et Dei llostr; Ecclesia (1l1l- 
(lata super I' 1'111 anI, petram, Apostolicæ z'idelicet petræ con(esðio- 
llem (cpist. II ad uniycrsos Epi
copo::;). 
I
:\:oCL\TIUS H. - Petranl utiquf ßnnitate11l fidei. et catholicæ 
ullitatis soliditatem ?nalli{este desiyualls (inter epistolas S. Ber- 
nardi, CXCIV). 
S\CIH'lEr\TAßlU\l Gallieanulll, a :\Iabillollio editulll. - In 
tujll." cOIl{ess;olle est (lilldamelltion Ecclesiæ, nee adl'ersus 
hClllC petraHl lJOrté{) ill(eri jJl';cvalent {
Iissa in die, Cathedræ 
S. Petri). 
'II
"'\LE R()'L\
fj)I. - Præsta, ljllæSllmllS, omllipotens Dells, lit 
nul/is llOS pcrmittas pel'tllrbationiblls cOllcuti, quos in apostolitjæ 
confessionis l)etra solidasli (
Iissa Vigilia' SSe apo
lolorum 
Petri ct Pàuli). 
Ipitur ceftulll cst voces illas super hanG pet1'mn a Patribus 
intcl1cctas fuissc de fide Petri. [nde Luthcl'o at1Ìrlllanti ðllpJ'll 
fidem Petri ædificataln Eccles;am
 luerito l'cposuit Joannes 
I
ilJs: Quis ei in ho(' fepugnllt? qllis lleyut? qui." in/iciatllJ'? 
IUe Jlrodat , unmiuet qllC11Z ltlljllS dissensol'e11l 
JiLl'o I de Pri- 
'111at II Petri, cap. 'XIII). IJltcllexcrullt autcill Patrcs, ut diet uln 
cst, cadCll! "cl'ha de Pet l'U ipso, prout alia ÙOCUlucnta tes- 
tautu!'. 
cc ÎI1\'icCIU pugnant duæ illæ illtcl'pl'clationcs; sed 
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in unalll ean1delnqur- recidunl. KinlÏrllln ubi voces hane Pe- 
tram, eXpOll11llt de Petro, intelligunL de Petro qllotenlls ver(on 
fidenz lJl'ofitellte et prædicante. Et quando cxponunt de fide 
Petri, hoc ipso intelligunt de Petro ipso hane fidcln habente 
et }lrædieante. Dc quo sic llallerini us : 
(( Ita Patrlull testilnonia quihus sanctus Petrus, el tesli- 
nlonÌa quibus ejus fides petra' nonline explicatur, HihillHl- 
gnant inter sc, sed optÏIne cohærent, et in unaUl eanH.lclnquc 
catholicaln doctrinalll ac traditioncnl conspiranl. Ex una 
parte eyangelicus textus de sancto Petro IJ1"oprie accipicndus 
statuitur; ex alia ,"cro, qua congrll3. de eo ra[Ïone l)roprie in- 
telligendus sil, cOlllnlode exponitur : quo(l utrulnquc sanctus 
Gregorius Nazianzenus apte cOinpleclens scripsit : Petrus pe- 
tra vocal1u', atque Ecc1esiæ (Ulldanlenta fidei Sllæ creditll habet )) 
(De vi ac primatll, cap. XII, 
 1, n. 45). 
PnOPOSITIO IJ3. - Qui, sub prætextu quod sallcti Patres verba 
super 1z(lllC petr(l1n illtellexerillt etiam de fide Petri, 1legaret ens 
lJroprie de Petro ipso esse iJltelligendas, ill errorem impinyeret 
a Pio VI damnatll1n. - Sic nenlpe laudatus Pius VI, in Brcyi 
Sllpel' soliditate, 28 noycI11hris 1786)quo dalnnatus est libellus 
Quid est Papa inscriptus, cujus auctor E)"hel : (( Quo (sallcti 
Augustini t
stimonio) alia rcfcllitur script oris (Esbel) cahnn- 
nia; dtun petræ n0l11inc super quau1 Chrislus ædific3yit Ecclc- 
sian1 snaIn, non personaln, sed fidem aut confe
sioneln Petri 
,'ult potius esse intelligendalll; quasi Patres ii, qui, pro 111ira 
fæeunditatc Seripturæ, peh'æ yocabululu co quoque retule- 
runt, litteraleln ilIum scnsunl, quo ad Petrunl ipsuln directc 
refertur, descruerint, ac nOh etiall1 apertissinle rctinuerint. 
Sic et n13gisler Augustìni Al11hrosius : Ipse e
t Petrus cui 
dixit: Tu es Petrlls et super 1zanc pell'anl ædificabo Ecclesianl 
1ne(lln. Ubi ergo Petru..;, ibi Ecclesia. Ihec una vox Patrlun )) 
(Breve Super solidilate, in hullario Romano continuato, t. YII; 
cot 675). 
Objicies 1 0 . - Solus Christus est fundaUlcntUln Ecclcsiæ, 
dicente Paulo: Flllldamelltul1
 eni1n a/iud 1lCnlO potest ponere præ- 
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lel'id quod POSltllnl est, quod est Chl';.'\tlls J eSll.() (I Cor., In, 11). 
- Respond Jill,.: Chl'i"LIiS soltiS cst funtlaulcnhun Ece1csiæ, 
pCl" Petl"llm et fident Petri, ('oncrcJo: inuncdi3.tc seu ahsque 
tide llnanl pl'ædic
nil et l'ra'ùic[1rc per succcssorcs Hon de- 
sinil l)elruc;, ncgo. Cunl I1CI1I pc fidc
 Pctri Hon sil illfallihilitcl 
vcra" 
L 
ic fundaUlcntUlJl Ecclesia
, nisi ex ipsa Christi ac- 
liollc d pro\"idcntia, remanet Chrislulll ,sohun esse prill1a- 
riUlll Ecclesiæ fundan1CnLuI}1. Scd hoc non inlpcdit quin Pe- 
f ru
 sit eLialll ,.crissinlo sensu fUlldalnclltull1. Pctra Christus, 
et petra Petrus; sed Chrisfus per PctrUl11, ct Petrus e
 Christo. 
Quatenus ChrisLus fidcnl Petri, qua tohnn Ecclcsiæ ædiflciuln 
nititur, ipse posuit ct jugitcr ÏInlnolam eL iIlæsaln scryat, cst 
501H'; Erclcsiæ fl1ndalncntum. Quatcnus autcnl fides Petri, sic 
a Christo posita ct usqur ad fincHI n1undi ronscrvand3, totau1 
Ecclcsiæ unitatcm et structufan1 producit el snstentnt, ipsa 
cst ctialll ,"crUIH fundanJcntuIl1 a Christo constituLuß1. Unde 
proposita ohjcctio inanis calillatio cst. 
Objicies 2 0 . - Ca
teri etialll .\postoli sunt fund31nentunl, 
dicentc Paulo : Superædißcati super (Ulldamelltlllll (/]108tolo- 
rum {Ephes. II). - Re
]JoJldetlLr: Ca
lcri apostoli sunl funda- 
Incntulll, eo secundario sensu quod fidel1l Petri prædicaye- 
rillt, 
uh ipsins regilninC'. Sc(l fides Pelri cst rundalnenluln 
propriC' dictUl1l ; eo ,idelicct sensu quod ealU Petri fiùelll po- 
sueril Christns tanquaHI norlIlalll, per quail} ct ill qua Olllnc
 
dehcrcnt unitalrm SCfV:lfC', et sic iu socielatclll hon1Ínulll 
"cralll fìdcln profitentium coalcsccre. Constitulus scilicet a 
Christo Petl'u
, non autCHI ullus alil1s apostolus, uL fìùclcs 
oroneS afque ipsos etiam ([POSt0108 in uniLatc fìdei el in oftì- 
ciü 
uo conti}((\rct. (( l\'OH quiden1, ut ail Carùiu[ùis Dupcrron, 
qua
i hac d i
ciplilla cgercnL A posLoli, quiLus sing-ulis spc- 
ciatilll iu ()rhi
 chrisLialli atlluilllstraLionc Deus adfuLurus 
crat, ...cd ut Ecclesiæ fonnan} proponcrcl, qua res csscut pOSl 
nlorh.:nl 
uaUl cOlllponcntlLc}) (Re
JJollsio üd re!}em Allgliæ, 
Cl\l), LYl). 
PRoro
lTlo II (". _.....: Fides Petri super quam a Christo Ecc'esir. 
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ædificata est, non {ult illa pal'ticularis fides qua Petrus solum 
lIrticulll1n de di'l'illitate Christi con{ess71s noat, sed tota et inte- 
gra catholica fides, qU(l1n erat postea ]Jrædicatllrus et de facto 
]Jl'ædicaz'it. - Eyincitur c'\;. facto ipso [edificahe Ecclcsiæ. Non 
cnin} ædificata rst pcr SOIUßl istuln articululn, nec Petrus 
SOIUßl istunl articullull prædicavit; sed Petri prædicatio cæte- 
ros etian1 fidei articulos cOßlplexa cst; e1 per hanc fidem sic 
prædicatanl Ecclesia catholica extructa cst. Qlfod de facto 
fecit Christus, id sane et non aliud, se f3cturulTI dixerat. 
Ædificavit de facto super fidenl Petri ca
teros etianl articulos 
cOlnplectentelll; ergo quando diccbat : Ædificabo super h(l1LC pe- 
tranI, id est, supcr 1ìdcln Pctri, intelligebat fidelll non solius 
nrticuli de di-vinitate, sed integralll. Igitur voces super h(I1IC 
lJetra111, totam fidclll a Petro prædicandam designant. 
PnOPOS\TIO IV a . - Petra silper qlla1n Christus Ecclesiam Sllam, 
se ædlficatllrllUl dixit, non est solus Petrus, sed et Sllccessores 
ejlls. - Kalll Christus Ecclesiaul suan1 non ædifica"it usque 
ad nlortem dll1lltaxat Petri duraturam, et moriente Petro 
collapsuram, sed usque ad finem lllundi permansuram; prout 
ipsemet declarayit, dicens: Ecse ego vobisczl1j
 S1l1n usque ad 
f011S11Hl1nationem sæcllli, et prout tota Patrulu traditio. docet. 
Sane contra Ecclesianl a Christo a
dificatam inferi portæ 
prævaluissent, si persecutores occidendo Petrlun, Ecclesiam 
Christi simul extinxissent. Omni ævo ceria fuit catholicorum 
omnium, illlO ct hæreticorUlTI doctrina, permansisse mortno 
Petro Christi Ecclesiam, et ita quidem ut inferi portæ nun- 
quam possenl contra ean1 rrævalere. t'nde dum dixit Chris- 
tns: 
Edific3bo super hanc petraln, non intellexit solum Pe- 
trum
 nec solam ab ipso prædicandam fidenl, sed siulul ejus 
successores et prædicandam ab ipsis fidelll usque ad fÌnem 
mundi. Igitur voces ist
 super h(111C IJetra1n designant unum- 
quemque R0111anOrUm Pontificum, Petri successorum, sicu! 
ct ipsunl Petrun1, et fidem ab unoquoque Summo Pontifice, 
n?n Ininus quam fidem ab ipso Petro prædicandan1. 
PnOPOSITIO '''a, - Citata 'verba Christi, tu es Petrus, etc., 
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1 o igo1'nse proballt R0l111ll11nn l'onti/ìcem e.
se in decernencla fide 
11l(1lIlibilem. - ProhaLur 1 0 c'\ ip
o }Jetril' ,orah11lo, q110 l1SUc; 
c
l Cltl'istus. - 
alll, c\. }1r o po:"\ilione J', pcr \"0('('))) islan1 
desig ll
n it Christ U
, Hon sol unl Pcl I'1l1n, 
('d qurlnlibet lpg-i- 
t inH1JH pjus SJIcce

orCJn, 
cn fJu('J).Jil>>d lI
que 
Hl finenl 
nnl1uli HOlnanunl PoutificcJ1l. Tgitur fluíJibct lcgitinlus Ho- 
manu,; ronf ilcx a Christo dcclaratlls cst IJctl'a, ct SilllUI petra 
hil'C nh eodcnl Christo dcclal'ata c
t Ecclc...Ï[c fundanlcnfuln. 
J31Jl ,'cro Christus fuudaUlcntulll istud dcsignando IJetræ 110- 
Jllinc, hoc ipso aperfe declara,'it inconcussanl fore ipsius 
finnitateln eL soliditaleln, Hanc eninl ÍÌl'lnitatem per se expl'i- 
. 
mit vox lJetra, quæ ideln græce et hchraice sonat ac 1'upes. 
EI sieut in lingua Gallica fortius exprin1Ï nequif firn1Ïtas 
qualll locutione hac, (erme comme un roc, ita Christus olnni- 
nlodanl firn1Ïtatrm expressiL dUIH Sil110nenl cognon1Ïnayit Pe- 
trum, id est, fl1penl, et dun1 ei dixil: Tu es rupes et super 
hanc rupem ædificaho Ecclesiam lneam. Queln cæteroquin 
scnsuln ip
emct Christ us Inanifestlun fecit apud 
Jatthæun1 
(VIr, 2-1:) et apud Lucan1 ('1, 48, ), ubi Ecclesiarll suam dr- 
sip-nans sub t
l)O dOIHUS, dicit canl d01l1Um plu,-itl', ycnlis et 
fhllllinihu
 rc
titissc, quia flllldata erat super petram, Porro 
inconcussan1 illaln fundarllcnti rat ionclll halJcrc nequit S1.11n- 
· HIUS Pontifcx, nisi 
it ill dccernenda fide infallihilis. l'anl 
Ecrlcsia est socictns qua' pc+ unitatelH ,era' fidei roalescit, et 
(Ju;e in hac unitatc ('1 pt'1' hanc uJlitateJll stat, Igitur 
i Ro- 
. 
IlllHlUS Pontifcx fa]
(tul fideIIl doecre ac præseriLere possit, 
non cst inconC11SS11J1I Ecclesiæ fUIl(hullCllhllll, et falso CUlll 
fhristus Yoca
set petram cui tohun Ecclesiæ a
ditìtitun inniti 
dehcret falso llCHlpe ipsi tribuisset inconcussanl fundalllenti 
Jì1'l1litatclu, qualH ,.ox petra pel' se solanl exprin1il. 
ltrohalur 2 0 e'\ eo quotl dieta rctra tlcclarata 
it fundamen- 
t unl Ecrl{....i,l'. - Elrninl CÅ propo
itionc IY, prr yerha buper 
hanr }lftrllUt HOIl tanlUll1 dcsigna,"it Christu" Petruln rt fidem 
ah co }1J"il'dic'itlldaln, s 'd ctialH cju
 S11ccrSSOfrs rt fidem ab 
ri
 edol'l'lIdaJn et pra'scrihendanl. rndc non)anu
 Pontifc:\. his 
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ycrhis ycre constiLntus cst Ecclcsiæ Christi fundanlcnltUI1. 
Atqui talis esse nequit nisi sit infallibilis. EtenÏln Ecclesiæ 
axlificiulH sL3.rc ncquil nisi pf\r Yer
nll fidcln qU:Ull sClllpcr 
illihataul pl'ofi Leat ur, Stat illl nenl pc ac profìteretur errorClll, 
desinerel esse ycra Christi Ecclcsia ct cyaderet s"n3 o 'o o 'a Sa- 
.. 0 0 
fanæ. Ergo SUl11111US Pontifex non potcst csse fundalncnhull 
Erclesiæ Christi, nisi sit fundanlcntulll Ecclrsit:r (lute semper 
ycraln fidéHl profiteatur. .Atqui non potest SUllllllUS Ponlifex 
esse fUIl(huncntulll Ecclcsiæ "eralll fideH} sClllpcr profiten- 
ti
, uisi sit infallibilis. Ad quod proLandlun duo rcquiruntur 
cl suffìciunt : priulo ut tota ,-is ct solidi13s 
cdificii Ecclcsiæ 
oriri deheat ex soliditaLe fundall1cnLi, ct seclllldv ul nun possit 
ita oriri uiÛ ipsullunel fundanlCnltun sit ill fidc infallibile. 
Alqui hæc duo cerla sunt. 
Primo, lola "is ('t soliditas ædificii Ecclesim a soliditatc 
fundamcnti oriri dehet. - Patet c'\: ipsa fl1ndanlenti lneta- 
phora, Nanî in 
edificiis lnatcrialibus 
tructnra:\ soliditas a 
funùalucnlo Lola pcndct; ita ul fatisccllte fundaUlrnto totum 
ædif1cium certo collapsurlllll sit. Kcc allegari polcsl ulla ratio 
cue Christ us hie non ccnsendus sit juxta scnSUlll llatllraleUl 
111etaphoræ locutus. Erontra loqui dcbuiL ju:\ta ob\'iunl et 
naturalclli ,crborunl sensum, CHIn agatur de re ex qua pcn- 
clere dcbebaL tota EcclcsÜ.c constilutio. - Insuper idcl11 sic 
probari polest; si absolutaul solitlitatcln sualn aliunde quam 
a fUlldalllcnto haberet Ecclesia, jan} yel stare posset absque 
funtlalllento, vel non posseL Si prius, yel staret per scipsanl, 
et tunc ipsius fundalnentulll nullatcn U
 esset vcrlun funda- 
111cntulll, et falso canl Christus declarassct supcr fund:unen- 
tUlll illud ædificatanl : yel staret per aliud; et tunc istud 
aliud esset fundamentunl, et ,-erUll1 remancrct totaul ædificii 
soliditatcm a fund
Hl1ento pendere. Si jJosterills, id est si di- 
catur Ecclesialu starc non posse absque fundaUlento, ergo 
dcficiente fundalnento tot a corruerct, ac proindc ipsius soli- 
ditas a flludalnento tota depelldet. Ergo primo tota "is et soli- 
ditas ædificii Eeclesiæ a fundalllenti soliditatc reyera trahitur. 
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S "ClIlldo, nc,!uit E('('le
ia sulitlilate1l1 '-'lIal11 a thnd3nlcnlo 
tralH'fp, nisi rurHhuncntulll isLuu 
il (IUOafl fiÙClll infallibile, 
-Elcllilll Ecclesia\ 
oJiditas cunsislil ill litlc 
elnper ct infal- 
lihilifel' YCI'3; 
i quidPHl staHLe ,"era fìdc, stal E('clesia Christi: 
COl'l'U pia dnlclll Jidc E 'clesit. " jalll ue
iIH'l'l'L c
"e \'era Christi 
En'lesia eL 
Yllagoga Sataua.
 ùirenda forct. Lude Eccle::;i
e 50- 
lillita
 c
l ipsius fidci illfalliLililas. Ergo si Ecclesia solidi- 
tatcHt :--uaßl a fUllfhunrnlu trahat, ab ipso trahit fhlei :;lW"' 
illfi.llIihilila(clll. Seù a fundalllcu(o tl'aherc llequil quoù in 
i l'
o IIOIl ('
l; crgo seclilldo Ilcquit 
olidi taLcIll sualu a fuuda- 
ulcnlo traherr, ni
i fundalncHt urn sit quoad fidcn1 infallibilc. 
Aliunde primo 
oliditatcln sualn tl'ahit a fnndalnento. Ergo 
fnndmncnhllll istud cst quoad fidcln infallihilc. CUIll autcln 
aliulHle fundalllcutulll hue 
eu petra hil\c non sit solus Pc- 
tru
) 
cd etialll et a'qnc quilihct Ronlanus Pont ifl'
 Petri 
stH.'rc


H', rCllH1.11ct TIolllanulll POIILi(ìcCIIl, ,i ritati tcxtus, 
pro in fal1iLili quoaù dcccl'ncndaln íhlelll CSSe òUlnino agnus- 
renduul. 
ProLalur 
') cxpendendo hypothcsil11 Papæ falliLilis. - 
\.ùnÜs

' scilicet ilIa h
l)olhc
i, jan1 
tare nequil citatorulll 
Chrisl i VCl'LOl'Ulll \"critas; quou sic l)ruhatur: 
i SuullTiUS 
pUHlIrl')\' in dcccruenùa Hùe cl'l'al'ct, ,'cll'cliqua Ecclesia ipsi 
crrallt i el C1'1'Ol'CIU ùocculi adhærcl'ct, ycl ipsi conLl'aùicercf , 
vcl illdiJfèl'('nlcr sese haherct. .\.tqui nulltun ex his dici po- 
(('st. 
Primo, cithtis Christi ycrhis repugnat l'eliql1anl Eeclesialu 
nOiltitno Pouli1ìci crrorenl ùocenti adhærere. 
aln tunc lota 
Ecclcsia cl'raret, el falsulll e
sct quod dixit Christns, porta; 
i uteri IiOIl præl'alebullt adversus e(l1ll. IIno Ecclcsia quæ sic er- 
rare ro
" 't, jaln non esset .'ilia; proindl\ non ,'crifirarenlur 
'(,l'ha qdiliclLbo Ecc1esiam 111eam, si quideB1 isla non e
sct sua, 
nee alianl æd ificas
cl. 
S "CIllHlo, si crr3nti ROIlll\nO Poutifici rrliqut.l Ecclc,ia rc- 

i
lerct, janl Ecde
ia solidila(Clll tìdci hahcrrt aliundr l{U3ITI 
ex ipso SUffilllO Pon1ifÌl:e, Ergo SU1l11I1US POlltitex non c
sct 



172 TßACTATLS DE PAPA. 
1undaIncntunl Ecch\siæ sic sine ipso sLantis. Ergo vcritatcn1 
non habcrcnt Christi ,'crba, quihus asscruit ædificandanl Ec- 
clesianl supcr hane l)etr(l1ll, it! cst, super PctrUIl1 .et rjus suc- 
cessorcs, ac proindr super ROJllanUII1 PontificcJlI. RO]llanUm 
autcin Pontificcm constituit Christus fUlldalnentUJll Ecclcsiæ 
flbsqlle ulla certi tef11]Joris COllstitutioue, ut ait Pius VI (in 
Brevi de Kuntiaturis, capite '"III, sectionc II, n. 25). Et ræ
c- 
roquin non esset ratio excipiendi ununl tenlpus potins qu
nn 
nliud. Uude vel llunqn3ln, '-rl sCluper RonHHlus Pontifex 
Ecclesiæ fundaUlcntulll cst. Igitur cOlltingere nequit ut, Ro- 
Hlano Pontifici crrOreJll docenti Ecclesia rcsistat; quia tunc 
jaIl1 HOinanus l)ontifex Hon esset Ecclesiæ fundanlcntulll, ac 
proindc veritate carerent verba Christi, quihus ROlnanus Pon- 
tifex fundanlentulll const iLutus est. 
Tertia reIHIg-nat pariter citatis ycrbis Christi. ROlllano 
Pontifìce errorClll doccnte, Ecclesiaul sese indifferenter ha- 
bere, id c
t, nec asscntire ncc dissentirc. Etenilll Ecelcsia, 
Slunpta pro eolleetionc Episcoporum, tenctur cx officio Ye- 
rani fidelll POl)ulos cdocere atque ab cis erroris YCllenUlll 
avertere. Igitur si non dissentirenf ac rcsisterent Episcopi, 
duI1l ROlnanus P()utifex hæresÏln docerct, pI a'yaricatores et 
ipsi forent; turn quia officio suo dccsscnt, turn quia qui 
taeet dUlTI loqui tenetur pro consentiente hahcndus cst, turn 
quia c'\: ipsorulll silentio SUJlll1lUlll cxurgcret fidei pericu- 
IUllI. Proinde Ecclcsia, utpote quæ ex Episcoporlun coUcc- 
tione potissinllun constat, jam deficeret, nec essct yera Christi 
Eeclesia. Falso igitur dixiss(.t Christus : Et portæ 11lfe1'1 non 
prævalebunt adverslls ea1n. Ergo hypothesis Papa
 fallibilis 
rUIn citato textu ill es Petrlls, etc., nequaquan1 stare potest. 
Probatur 4 0 ex eo quod pronolncn e(un potius rcfercnd lun 
sit ad YOCeIn pel1'{l1n quam ad YOeein Eeclesiam, et sic intcl- 
lrctum Romani Pontifieis infallihilitatelTI evincat. - 
Ioveri 
solet ab interpretihus quæstio, an in illo tcxtu, et super hane 
petràm ædificabo Ecclesialll 111eam, et l)ortæ in{eri non prã'va- 
lebllut adrersus eam, vox ell1n refcrcllda sit ad l1etra?}l, an ad 
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Ecc/esiam. Quatcnus rcfcI'l'i dchcl'cl ad EccleSlcl1n, sequitur, 
ralelltibu
 Ollillibus, Ec(.Jc
ialn e5:,{\ in tìdc infallibilclu. Ergu 
si proLchu" ad l,etram poLiu:, c
.. l'cfcl'cndalll, colligenùu nl 
crit peLl'aUl ilhull sell TIolualllllll PoolificClIl es
C rCVef'a ill. 
falliLilcln. Purro ad petrallt potius referelHla cst, quoù sic pro- 
In,tur : (lU,-UIÙO quis, (Ie duahus rehus antca luculu
, sub- 
jungil VUCPlll iI/am, pI'iorelll (lesigllat : si dicat hallc, agit de 
po
1 eriol'c : Landenl si ùicat eam, vi solins hujus pl'onolllÍnis 
incerhull csL utrulU de priore agat, an de postcriore; quia 
hujus dictionis pl'OpriUBl est ut per se non Iuagis priorenl dc- 
signrt quaIll postel'iorenl. Sed tUIlC recepta regula c
t ,"occln 
eam rcfercndalH csse ad partcnl quæ principalis est seu ma- 
jOl'i
 mOlHenti, el circa q uanl serIno directc ct principaliter 
ycr"atur. Porro in pr
èscntj easu principale totius proposi- 
tionis 
uLjcchnn est petra, non autcm Ecclesia. Xaul ibi 
Chrislus serllioneln ad Pctrlull dirigit : Beatus es Simon... 
ft ego dieD tibi, quia III es Petrus et sliper h(lIlC petrant edifi- 
('((110, etc. Ei IlClnpe Cltristus prumittit ren1uncrationcm ob 
clnissaul aL ipso cOllfessioncln; f}uæ rernuneratio sic e
pri- 
1I1it \II": Sllper hallL' petl'am ;edificabo ECfleshl1ll meam. rnde 
Pt!(rll, q\lall1 ihi Chl'islus alluquit ur, esl et pron1Ïssionis ct 
I'ClIl\lUCl'atiouis objectulH. l1ahcl'i crgo dC)Jet ,"ox petra tan- 
(PIaUI primllrillm phraseus 
uLjectUJll, et vox. Ecclesill tan- 
qualll 
llh.iCCtlllll scclllldariuul. Proiudc pronolllcn eam ad 
I Jet l'1I1ll l'cfCl'Clulu II I est. Qua' petra CUlll sit non tantunl de 

iHI('t() !)clro, sed et (Ie nOlllano POlltifice iutclligcnùa, dUlu 
(licit tir a Christo: Aùvcrsus eam petram inferorulll portæ nOll 
præ\"aleLunl, a
quivalellter deccrnitur ROluani PontiHcis iu- 
fallibilila
. 
Confil'luari po::;set interpretalio ista hau(l paucis S311clorUIH 
Patrulll textibus. \\
rhi gratia, dicit S. Epiphanius: Solidæ 
illi petræ, cui ]Jol'tw in (eri nOIl præL'alebuut. Et .;;ancl U
 _\ugu- 
stillUS: Ipsa est petra qllant non VillCllllt sltl1el'bæ in{el'Ol'llrn 
1wrt æ. 
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 2. - Textus )Iatthæi (cn}), XYJ, v, 'HI): EI liM dabo clUl'es rcgni cælormn, 
et qllodcllmqlle /igal'eris super terram, ele. 


I. Per vcrha hæc Pctro t radita esl plena et ahsoluta po- 
tcstas ligandi alque soh"cndi. Atqui talis potcstas Romani 
Ponfificis infallibilitatcl11 eyincit. Eteninl Yi hujÙsce potes- 
tatis, legihus ac decrctis oLligarc sell conscicllliaul ligarc po- 
tuil Petrus, ita ut ohligatio isla rata forct in cælo, nee possct 
sine cxclusione a ca
lo ,.iolari. Aliunde auteHl potestas Pelro 
tradita non erat cunl ipso transitura, sed 
ÍInul ejus suc- 
cessorihns llonlani:s Pontificibu:s a Christo collata fuil, prout 
alihi proLa,"illlUS (parte I, sect. IT, cap. 'ill, - ct sect. III, 
cap. xu). Jaul Ycro ejuslllotli potestas per leges et decrcta 
obligandi, tan) cst potcstas ohligandi per leges et decreta 
circa fidem, qu::nn .prr legrs et decrcta circa disciplinalu. 
Chrislus eninl nihil excepit; sed locutus est prr pro})ositio- 
nen1 nletaph)"sice uni,"crsalcul, prout patel c
 ,.erho qllod- 
ellmque. Ergo ROlnano Pontifici c,olnpctil potcstas obligalldi 
per legcs ct decreta de fide, seu obligalldi aù crcdcn(hnn arli- 
culis fidei 
 se dcfinilis, Porro talis obligatio repugnaret, 
nisi sinlul SUl1lll1US POll tifex infallibilitate a Christo donalus 
fnisset. Si enin1 errarc possel SUlnnlus Pontifex in. præscri- 
bendis fidei articulis, eL tamen iis credere ohligaren1ur, di- 
cenùuln forel ,'olüissc Chl'istUlll constrictos hOll1Înes ad cre- 
dcndull1 errori ct h
eresi, quod prorsus absurduln est et iIn- 
pilun. Ergo ex citalis Christi ,.erhis rigorose sequitur ROlnani 
Pontificis in decernenda fide infallibilitas. 
II. Probatur insurer a pari, ex potestate qU:llU eontulit 
Christus apostolis collccliyc SUlllptis ef CUlTI Petro unit is, 
per h
ec vcrba : Anlen dieD 'l.'obis, qllæClt1nqlle alligavel'ilis su. 
per terl'am, etc. plalth. XVIII). Nam ex istis verhis n1erilo te- 
nent on1nes (non exceplis Gallicani systeulalÏs sequacibus) 
Ecclesialll docentenl esse ollu1Ïno in decernenda fide infallibi- 
lem. CUln ergo eadenl yerba fuerint etialll ad Pelru1l1 pcr- 
sonaliter et singulariter directa, eodem n1odo et ex iisdcn1 
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rationihu
 pcrSOnalrln ct singnlarCll1 Pjus infallihililalelll 
c\"inccre CC]l
cnda SUut. -JUlI110 adcsL spccialis ratio ut ,.crba 
hj{
c illfallihililatl'ln fortiu
 prohcnt quoad f ' ctrUll1. l\anl ipsi 
di xit Christ U
, I ihi dllbo clfH'es l'c[Jlli cee/orum; qua cIa \"iUlll 
111cLaphora potl'
tal is lJle1litlldillem in lola rei ['0 anliquitalc 
fuisse sigllificatam cruditi
 cxp}oratnlH c
t. Porro nunqualn 
Apostuli
 eoHecti,'c sumpti
 dixit Christus, {Iobis dabo rlal'es 
(sieul nee cis dixit, t'OS estis petrd et sllpel' ha,c; petras; nce 
l J (I$cite Ol'es mens, uce cOllfinnate rJ'atre
 l'estl'o
). Igitur ha
r 
c]a,.iUUl traùitio, LeaLo PcLro singl1Iariter et specialiter facta, 
spcciali:-. ratio csl, cur per \"cl'lJa qllod Cll mque li[Jtll'eris, ete" 
ip
i collala cCllsenùa sit infalliLilitas. 
Objicies. - Si ,'cl'ha fjllOdclonque liyul'eris, cLe., proharent in- 
f'
lli}JiliLaLclll quoad Petri succcssoreill ROJllallUIH Pon
itìccnl, 
CLUB proharcnt quoad apostolorulll succcssores Episcopos; 
CLUJ} p3ritcr apostolis dixcrit ChrislllS, ljllæcllmqlle ligal'eritis, 
etc. Atqlli non pl'obant infallibilitatclTI quoad Epi
copos ; 
ergo llCC quoaù HOlllanUll1 Pont ificcln, 
RespondeD: distinguo InajorCl1l. Proharcnt quoad Episco- 
pos collective S
lIlpt()S et Honlano POlltifiei unitos, conccdo : 
quoad Episcopos diYlSinl Stllnpto
, lIego, Enin1yerO, quando 
,'erha h,cc qllæcllmqllf li!/(H'eriti,
, ctc., Christus protulit, iLi 
adcrt.tt Petrus. Xcc ap()
t(Jlos tUJI(" allocutus csL Chl'istus a 
Petro sfljllncto:" sed ipsi unit(J
. - .Atqui non proLant iufal- 
libilitatctl1 quoad Episcopos, distinguo nlÏllorcßl. Quoad Epis- 
cOl'('S divisilll sunlptus, cun<.'cdo : quoaù Episcopos collcctiyc 
sunlpto
 et <.'apiti suo Rotuano Pontifici unitos, nego. Et rcyera 
rigoro
l' pl'ohan t h a
c YCl'La infallibili tatcnl Epi
coporuln Ro- 
lilanu Pont itici unitorulll, siyc in conrilio adunati cxistant, 
si\'c di:-.persi rCIn ancanL At 
icut illfallihilit aten1 non pro- 
Lant quoad nuu lUqucnHluC apostolulll seOrSil11 
ulnphun, 
cxccpto ltetro, nee quoad aliquclTI cæhnn apostoloruln in quo 
non adsit et prolluulicL Petrus; ita nee UllOlllOdo adstruunt 
iJlfallibilitatcHl uniuscujusquc Episcopi scorsinl Slllllpti, nee 
ullius collcctiollis Episcoporul1J, in qna non sit et prouuntict 



17G TR -\CTATUS DE PAPA. 
ROluanus POlltifex. Equideul ex traditione SCilllUS unieuiquc 
aposloloruul collatunl fuissc personale infallibili tatis privilc- 
gillUl; sed silllul ex eadcln tradiLionc acccpilnu shot; pri- 
vilcgiulH CUlll ipsis cxtingucllùlun ct cxtinctuul fuisse, nOll 
autcm in Episcopos transfulldcnduln. Cæterulll ejuslnodi per- 
sonale privilegilun nulla Scripturæ verba prohant. El Ïlnpri- 
n1Ï
 illtul nequaquan1 probant ,erha qllæclunqlle alli[]llVeri- 
tis, etc., utpote qu\.e ad aposlolos SiUIUI CUlll Petro coaùuualos 
dirccta sunt. 


8 ::;, - Tcxtus Lucæ (XXII, 
::!) : Simon, Simon, ecce Satanas expetivit vos ut cri- 
braret sicu! triticum, Ego aulem rogavi pro Ie, ut non de{iciat fides fila,. et 
tll aliquamlo cOllversus, con/irma {ratres tuos, . 


PllOrOSITlO Ia. - Per ha:c verba fvntulit Christlls Petro potes- 
tatenl et officilllll {fatres 
IlOS cOIl[ìrmandi. - Nanl expresse 
dicit Jesus Pch'o : Con[ìnlla (l'atres tIlOS; qual verba o{fìciuUL 
Petro injunctluH denotant; ad quod cxplendum sinnll dcbuit 
Christus, nc siLi contradiceret, lJotestateln ad ill neccssarialu 
Petro confcrre. 
PnOPOSITIO IIa. - Eo fine Christlls PetJ'll1n COllstitllit cOIl/ir- 
l1latorelll {I'atflUIl, ut hOl'llln tides illæsa et innnota persisteret. - 
Colligilur ex cOlltexlu. Dixcrat Christ us : SatanGs expetil'it vos 
ut cribral'el; qua
 ,.crba, fatcntibus olnnibus, non aliuù so- 
nant, quau1 poslulatam a Satana fuissc facultatcln cos omncs, 
quos alloquitur Christus, ornnilliudl' tcntandi, pcrvcrtendi 
ac pcrdendi. Pr::ecipuus autcIll pCl'versionis modus, veræ tidei 
subversio. Præterca dicit Chl'istus sc oras
e ne deflceret (tde
 
Petri; quæ yerLa indicant, pro,'ideri a Christo reuleùiulu 
contra fidei evcrsioneln. Igitur cxpctivcrat Satanas ut eos 
potissimUll1 a fidei puritatc deturbarcL. Et hoc ipsun1 ut iUl- 
pediret Christus, oravit pro fide Petri cl ipsi dixit: CUllfirma 
(rafl'es tuos. ,Ergo rc\"cra constitutus est Petrus fratrulll l:OI1- 
fìrlnalor, eo finc ut per ejusn10di confirn1alÌonelll fratrulll fiùes I 
illæsa cL iUlmQta persistcret. 
PllOPOSITIO IlIa. - Conflnnatorentfidei {fattUm, constitllit Chris- 
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tllS, nOll sollln
 Petl'llm, sed elinllL ejlls Sllccessores Romallos 
Ponti/ices. - Xaol apo:--loli hac confìl'lnalionr Petri non illdi- 
geLaJlt; quia ill (lir Pcntecostes p
f' 
pirihlln Sanctulll ac- 
cept ul'i erant (p('I'
oJ1(llc talHen rt cUln ipsis fìnÎlurlull) indc- 
fecliLilis fi(lei prh-iLegilun. Jgitul' "Olllit Christus, Pctruul 
cun1Ìnllalorclll fratruIH ronstiluendo, providere Ecclc
iæ su
e, 
nOll tautullI quo3(1 yiycreL Petrus, scd po:,t ('jus ctianl obi- 
tUln, US(IUC ad COJl
UIlllnationem sæculi. Ergo in persona Pe- 
tri legitilllis ipsius sllccessuriJnis sinnd eOlon1Ísit fra Ircs in 
fide confirnlalHli officiulll. Quo<<l aliunde colligilur ex pcr- 
pctua tradition"e Pat1'UI11, quiLus nil frequclltius cst quan1 
ha.
c ycrha Christi allegare, ut lloluani Pontificis fideles ct 
iìdl'liuI'1 pastorcs in fide COnfil'llUUHli priyilegilll11 auctorita- 
lCIuque conunendcnt. 
rnOPOSITIO Iya. - Christus sic cOllstitllendo ROmalllllll Pon- 
ti/icem {ratnon c0I1/irmatore111, hoc ip80 eUHl cOllstilllit in decer- 
nellùa fide ill{llllibilenl. - :\""arn ex proposilionc II, ideo Chris- 
ius Pelruln constit uit fratrulll confirlnatorclu, ut horÚnl fides 
ilhcsa et inll110ta persislel'et. Ergo ,'oluit ut in Ecclcsia sua 
fidci inlcgril
s cfficacitcr rctinerelur ct indeiìciens pcrInane- 
rel per confìrlllanlenl PetruIH sell ROlllanuln Ponlificcn1. Sed 
fidei integritas non polest indeficiclis couscryal'i per con(h'- 
ß1autclll RUlllallulll Pontificelll, nisi Ronlanus Pont ifex ,-craIn 
fìùeul ccrLo et 
enlpcr confirnlct, $CU nisi sit in dil'ilnendis 
fiùei controycrsiis infallilJilis. Rcpugnat cnin1 conscryari in- 
tcgrilatcnl fidei per crroneam aut lw,'retiean1 decisiollCIl1. 
PnoPoslflO ya. - S!)stema Gallical111m, in{allihilitatem Romano 
l)Olltifici deneya71s et ea111 cætlli E]JiscnpOl'llm tribuens, adversa 
{rollte ]1ugnat Cll1n divino Christi OfliClllu; estque proillde pro 
falso jH"OrSllS habelltlll111 et sllmmupere lIbhol'rendu1I1, - 
3JIl 
ju:xla hoc S
'slclna, nomanus POllLifc" utpotc fallihili
, con- 
fil'Jllandus ct corrigcndus cssel pcr cælUIH Episcopurulll, ut- 
pulr infallihilém. 
\t llUIUqui(\ dixit Chei
tll
 : flog(wi pro 
t'ob;.') {ratribus, 1It 1I0n de/ìciat fides l'e8tfa ; t'Os PetnoJl. con/ir- 
?Julie? Hoc sane non l,tfatus e
t DOlllinus: 
cd plane contra- 
Il, 12 
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rilun : Ego, inquit, 1'ogavi pro te lit non deficiat fides tlla; tll 
COllfirma (ratres. Et item dixit Petro, pasce ores; non antenl 
oyihus, IJascite ]JastOl"el1L Et tandcn1 non dixit, vo
 estis l)etræ, 
et super has petras ædificabo Eccleslct1n lne(lln (quoù quitlam 
Gallice sic cxpressit : V OILS êtes un tas de piel'res, el SZlr ce tas 
de pierres je blÎtil'ai Ulon Église); sed dixit, tit es Petrus et Slt- 
IJer ],aue pe/ranl. Est scilicet dictum gallic3num system a apcr- 
tissimUlll crroris nlonstrulll; quod, non tantUl11 ut YCrUll1 
defcndcre, sed ef ut opinionclllliberanz et licita1n propugnare, 
certissimus error cst et ccrtissima præval'icatio ; a qua non- 
nisi 01> ignorantianl et bonaln fidenl quisquam absolvi debet, 
si respuerc recuset. 


s .
, - Textus Joannis (XXI, 15) : Pasce ogllos 1lleos, pasce ores 1lleas, 


PROPOSITIO Ia. - ri lUljUS texlus jus et orficÍLl1n habet ROnUl1lllS 
Ponti{ex fideles ac Episcopos ipsos 011u;es quolibet 111onlento pas- 
celldi; ac l'icissim tellentllr quolibet tempore fuleles ac Episcopi 
onZlles sell totus Ecclesiæ grex, ]Jascellti ROllUl1Z0 POlltißci vbe- 
dire. - Etenim -non dicitur Petro ut aliquGs dunltaxat oyes 
aliqllOS'l.'e agnos pascat, sed SiUlpliciter ct ahsque uUa cxcep- 
lione, pasce agnos, pasce Dues. Igitur totus Ecclesiæ grex, 01nnes 
scilicet agni et oves, ac proindc ipsi ctiam Episcopi ah ipso 
pasccndi statuuntur. .Aliunde hoc ci officiuß1 comßliltitur 
absque ulla certi tenlpoJ'is COllstitutione, ut ait Pius YI (in llrevi 
de Nuntiaturis, cap. YIII, sect. II, n. 25); proiude pCfll1anen- 
tel' et quolibet momento. Et quod ibi Petro conunittitur, ip- 
sius etialll successoribus, seu Romanis Pontificihus COIlllllis- 
sum censeri debet; siquidelll nolcbat Christus Slunmum 
Ecclcsiæ suæ pastorenl constitucre dUßltaxat usque ad Petri 
ohihull, sed usque ad consun1mationCIU sæculi ; proutcætcfo- I 
quin lota Patrun1 traditio confirnlat. I 
Non anten1 })otuit Christus tale officiuI11 fioillano Pontifici I 
comn1ÏUcre, quin sinHll gregelTI totuln ad obediendu111 huic 
Sumnlo Pastori, strictc obligatum yoluerit, ot quidcn1 per- 
I 
I 
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manClIter 
cn ahsqur uIla tCIllporis inLcrruptiollC. Illuso- 
riUl1l enilll forrt jus pasccndi, si gl'cx pastori ohedire non tc- 
nerr-tur. EIgO ,.i hujus tc
tu
, soli HOlllanol)olltifici conlpetit 
jus ct otlìciulu tut UIl) grrrrclll olllni InOlllento pascclldi, ef 
\"icissiIll tClll'tUl' grcx olnni HI01nento ci paI'f\rc. 
PnoPo
ITIO II a . - Ex præ{a/o jure a/que officiu pascelldi, et ex 
pralata ubliYlltiolle ùbedientli, ([perte sequitur Rnmani Ponti/icis 
in{llllibilitw:. - Etcninl idco Christ us grcgi suo, id est EcclesÜe, 
supl'cnlUIIJ pasturenl <:unstituit RUHlanunl Puntificcnl, ut per 
talcln pastufclIl grcx sah'us cu
toJirctur, nec luporum incur- 
sihns ,"cnenatis,'c paseuis pcrilncrctnr. Ergo tali pasturi IlC- 
cc'
aria coutulit ut huc snUlll ofticilun cxplerc pusset. Porro 
ni
i CUIlI il1fallihilitati
 pr;'l'fogati, a (lona!'sct, I'cete cxplenùo 
dictu ol1ìcio imparén1 rcliquissct. KaIll (Iuoad grcgclll dc quo 
agit ur, itl é
t, quoad Eeclesianl, dcficcre a yera fide Christi, 
idelll est ac lupis pCI'ÏIIli ct ,"CHCIlO perirc. Ergo ut Ronulnus 
Pontifex dichul1 snun1 ot1ìciunl rcctc cxplcat, necesse est u t 
omHClll ol11uinú fiùri errorenl aL Eeclesia senlper areeat, ct 
sic gregis pcrClllptioncnl efficacitcr præcavcat. JaIn vcro si 
pos
il ipsClnet crrorelll ct hæresilu doccrc, non tanltllll non 
,'alehit grt.'gis l)CrCloptionelll pra
pcùirc, sed ipse gregenl pc- 
rinlct; ip
e lupu
 erit innnallissilnus ct OYiUn1 agnol'lllnquc 
jugulalor. 
Xcc diratllI' a Chl'i
fo tonstitutos alios pastores, qui, prilno 
pastorc vencnUIIl trad(,lltc,cUlll cohihcanL ac eorrigant, ct sic 
grcgclu Ílllnluncln scr\ent. 
alll, ex prilna propositione, 
tcndul' tutus grex, ac proillde tenenlur ipsi ctianl infcriores 
p3
tuI'CS, suprclno pasLori ohedir e; ct ipsi, ]Iun alii
, COIIl- 
Illi

lllll cst u t Ollll1CS pascaL SCll rcga 1. Ergo ah i l'
o doct ri- 
n3111 Ollllles recipcre tcnentur. Proindc nisi tradita per iPSUll1 
doct..iuLl seulpcr pura sit ct infallihiliter Ycra, ipsa Ecclesia 
potcl'it a puritatc fidei deficere, ct, sic contra calli purtæ ir:- 
tCl'i præyalcLunt. Quod cUln nunqu
nn contiHgere possit, in- 
fallilJilis 
it UOluanus Pontifcx nccc

e e
t. 
Ca
terunl tota h,-èC ratiocinatio 
ic hrc\"ius cxponi pot est : 
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non di\:it Christus aliquihus o-vihus, ])(lscite pllstore?n, seù 
præcepit Petro ct ipsius cuiliLct succcssori IcgitiJl1o, ut pas- 
ceret omnes OYCS ct agnos. Yoluit ergo Christus O1l1ncs pas- 
ccnti nc proinde fidcln præcipicnti ROInnno Pontifici ohcdirc: 
sed rcpugnat ohligatio credendi crrori ct hæresi; ergo Chris- 
tus R0l11anUln Pontificc1l1 sic con
titucndo pastorem, hoc 
ipso eUB1 constituit in doccnda fiùc infallihileln. 


,CAPUT II 


I
FALI.ln'I.I!IIi I
 DJ.:(,EnXE
D." 
FIDE nOD."
LS I.O:\TI.'E
 DEUO
'!iTR."TI:R EX TB.\.DITIOl'lE 

('RII.T_\. (nEnl
IIIiI"E). 


Trnditionis scriptæ dOCUll1Cllta rctulin111s superiori sec- 
tionc II, uhi quæstionen1 expcndiluus llistol'lce. Fayeat lector 
quæ ibi congcsta sunllrstÏInonia reCCllsere, ct luce 111cridian3 
clarius perspicict yera esse duo hæc : 1 0 pCI' trcdecin1 priora 
sæcula constantcr in Ecclcsia catholica yiguissc olnninloùaln 
de ROlnani Pontificis infallihilitate persuasionem ; 2 0 enatam 
prinlulH cOlltrariaUl opinionem sæculo dccinlo quarto, Cons- 
tanticnsis concilii tClnpore, ct lnagni schisluatis Occidcntis 
occasionc. ..\t D10X COlnHUl1ziter rcjcctam, ct tandcm cain qui- 
delll rcyixissc in Galliis, anno 1682 ; at rClnansissc l)arlicu- 
larcm opinioncln aliquot Gallorum olnni prorsus auctoritatc 
(ob regalismi luem, qua laborabant, alia
quc circumstantias) 
destitutoflun; ct fuisse pluries a Sede apostolica reproba- 
t (un. 
Equidem ad ohscurandam aliquatrnus tantam illaln rt faIn 
constantcln nuhCl1l tcstium ae Patrum traditionen1 adduci 

olcnt non nulla facta, 'Videlicet prætensus Liberii et IIonorii 
PontifiCUlll lapsus, CIpriani cum Stephano conflictus, et si- 
milia. Sed perpcraß1 et inani conatu ea obtrudi, rcperies in- 
fra dcmonstratuß1, sectionc quinta 
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HOl11aIÜ rOllliJìccs palam et constanter sihi infallihilitatis 
fluoiHl causas 1ì<<lei pr,-cl'ogativam ,-inùic3I'unl, iù scicnte ac 
nullatcllus rcchuuallte ECl:lesia, Û, e in èonciliis congregata, 
si,'c dispcl'sa. Porro iù rigorose pl'ohat llolllauis Pontificibus 
rc\"cra cOlnpclcrc iufalliLilitatcll1 ilhull quaul sihi trihuunt. 
1. Ccrtuill cst HOlllanos Pontificcs dicto 11lOdo pI'ærogati, am 
illaul siLi pl'Oprialll ,'illùicassc. Id cOlllperlulll hahchit lector 
I'cccnsendo tcslil11onia, jalll supra, scclione secunda, rclata, 
\"idelicet in (Iuibus agitur de gestis vcl dictis SUlllluorulll Pon- 
tificUIll Daillasi (sect. II, c. I, prop. XII), Zozinli (ibiù., propo- 
sit. XrI), Cælestini (ihid., prop, XIX), Sixti III (ibid., pro- 
posit. XXI" Leonis Magni (ibid., prop. XXII), Gelasii (ibid., 
prop. XXXI), IIormisda"\ (ihid., c. II, prop. II), Grcgorii )Iagni 
(iLid.,prop. \111), .\gathonis (ibiù.,prop. XlI), 
icolai I (ibid., 
c. III, prop. XXIII), Gregorii YII (ibid., prop. XXXIII), Leo- 
nis 1\ (ibid., prop. XXXIV et XXXV), Paschal is Il (ibidem, 
prop. XLll), nlultorum aliorilln Pontificlun (ibid., toto ca- 
pite XIU). Iloc ultÍJno citato capite reperies Lis asscrtalll a 
Pio IX PouLi1icis HOlllani infalliLilitatcll1. _\ddc scqueutia ejus- 
dClll Ponlifìcis pl'onuut iata. 
Sic llcillpe lcgcl'e cst in hulla ..ld a}Jostolicæ, 22 augusti . 
1851, qua Pius Papa IX opera Joa.nnis Nnitz llall1na,'it ac pro- 
hihuit: C( 
c silupliccs atque ilnpcrili decipiantur; athnonere 
OUIIICS de pl'a"æùoctrina
 insidiis ad nostrU111 pcrtinel aposto- 
tatulH; cxpcdit siquidenl, Ut ibi, damna fide i ðarciwztur, ubi non 
lJOtest fides selltil'e de{ectltl1t (S. Bernard us, epist. cxc). Prop'- 
tcrca. .., ut fideles Onll1eS pcrVCl'Sanl auctoris doctrinalll dc,-i- 
tellt, fidclll'luC a Patrihus, pè

 Itanc apostolicant Sedem colll1n- 
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ll{nn et firmamentlun 'veritatis, acceptaul consLanler teneant, 
Jnen1oratos libros... damn are decrevimus. )) 
Item in Bulla qua Pius IX Immaculatam Conceptionem 
l 
articulurn fidei credendam dccrevit, ill{alllbills declaratur 
Scdes apostolica (,.ide in llrc,.iario IccLiones ex ista bulla de- 
sUlnptas, in festo Iuunaculatæ Conceptionis ct per octayåln). 
II. Kon n1inus certum est Ecclesialn sive dispcrstun, siye 
in conciliis congrcgataln, etsi ùoctrinam illaln llolnanorum 
Pontificum, qua sibi infallihilitatelll trihuunt, appriulc no- 
tain habucrit, nunquan1 tanlen rejccisse aut contra eanl esse 
protestataUl. Citari tantunl potest Constantirnse conciliul11, 
quod quidenl sessionibus quarta et quintn, inauditau1 huc us- 
que oppositan1 opinionem cdicere aUSUlll est: at æcumeni- 
cum tunc non erat ; nec recipiuntur harlun seßsionuln de- 
creta, sed pro erroncis et tanquanl1llonstruosus disscllsionunl 
hujus tCJnporis fætus respuuntur. JaIl1 Yero, si erronea foret 
. 
dicta R0111anOrUIl1 Pontificuill de sua infallibilitate doctrina, 
non potuit Ecclesia ita silere et silendo assentire; quia tunc 
ips31net desiisset esse columna ct firlnamentum ycritatis, et 
purtæ inferi ath'ersus earn præyaluissent, utpote quæ errorem 
grayissilnu1l1, et i
si lisulet constitutionis Ecclesiæ suhversi- 
,'uln tolcrasset, perlnisissct, ef silendo adn1Íttere yisa esset. 
llno nOll tantun1 siluisset ; sed quatcnus per quau1 Inaxiu1anl 
doctorulll suorlun partcm ipsa rcpræsentatur, errorCln hunc 
docuisset ac propagasset ; cum, ut aliunde ccrtuln, ca fueril 
COlnnlll11is doctorulll ol11uiul11 catholicol:unl sentcntia, ut suo 
tCI11pOre testaLatur Suarez. Igitur, quod SUl1l1ni Pontifices, 
non reclaluante Ecclesia, infallihiles in fidei judiciis sese 
declarayerunt, eyincit eos rcvera hacce prærogatiya di,-initus 
donatos fuisse. 


I 
I 
I 
I 
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Il)SOl'Ulll f l'
t illionia jalll rcl ulilll us scclione secunda. Undc 
hie 
atis t'fit indicclll corUlll subjungcrc, ut possit lector ea 
facile rCCl'IISl'rC, c( quanl dccisiv3 sillt perspicere. Sunt aU- 
IC;II SC(jllcÍltia : Xica
nuln I (sect. II, c. J, prop. Y) - Calce- 
tlolll'IlSe (ibid., prop. XXV) - ConstantinopolitanuIn, generale 
se
tunl (ilJill., c: II, prop. XII) - r\icænluu 
ecnndulIl, sep- 
1iuHlIn cx LecluncJlici::\ (ihid., prop. XYIl) - Constalltinopoli- 
I aIl11111, OCtï.\\'Ulll ex lccullleuicis (ihid., C. III, Pl'()p. X\.YI)- 
Lu
duIL()llSe II (iLid.) c. )\', prop. IJI) - Con
tanticnsc, in ea 
part 
 (}lw fuÏl æculllcuicUlll (iLiù., c. '1, prop. XU) - Flo- 
I'clltiuUlll (iJJid' t c. Vu). lIæc gCllcl'aliulll conciliorlun tcsLi- 
I11011ia (l'li diligcntcl' pcrpcndcrit, facile pcrspicict csse Ho- 
InanÍ Pout ificis in dcfinicnda fiùe illcrranti::un, lion opinio- 
nCIll, sed ùognla ccrtissinlllll1 ct onluino tcncndUIl1. 


C \ 1) U l' V 


E' .-n,\. '-I E(,{'LE
I.E. 


Prr tria priora 

) "ula ROlnani POlltificcs ahsque ullo gr- 
nC1'3li t'oncilio cxol'las ha
rcscs OInnc:; dalunarunl; atquc 
i(1l'1I1 ('tiall1 pcrcgcfllnf scq uenf ihus sæculis. Hoc ::;cilict-.t 
]110<10 (hulIJlat i 
unL : Pclagiani a sancto Innocenlio 1; Xcsto- 
riani a 
all
fn Cl..Clcstino; Eutichialli a sancto Lcone; 
IOllO- 
thf'lil,t' a 
anclo Thcodoro; Iconoclastæ a :::>anclu Grcgorio H ; 
Phot i \I S a S:lllclo 
icolao I ; (;t sic deinccps usque ad Pis[ oicnsr 
ronciliaLuhuu, a Pio \"1, prr hl1lhun ..luc(urem fidei l"OndeIl1- 
l1atuIJl. Ex qua historica et l'
h'a onlnt'lJ1 conh-o,crsialJl po- 
!'ita ROlllllllOrtllll Pontifìclun l\('('J1di ratiune sic af(luiuIUS: 

 0 
PCI' ejusllll'lli pra
ilIl Houwni rontifices incrrantiaul siLi ad- 
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scripserunt : atqui non potuerunt lalenl prærogaLivanl sibi 
usurparc, nisi reycra cain a Christo rcceperinL: crgo canl re- 
ceprl'unt. 
Probaful' l1uljor. - Ronlani Pontificcs, in olnnihus suis con- 
stdutionihns sell decretis,-(lUihus hæl'c
cs dallJlWruut, sin1ul 
dcclaraycrunt exigi a se ohe..dicntiilln, et quidclll sine uIla 
1110ra; refragantcs quippc ipso facto cxconununicalos decer- 
nunt, cl nisi definitis a Seùe apostolica sincere credant et 
adha"\l'cant, cis indignationcm sancti Petri ct Dei cOJnlllinan- 
fur. Porro qui sic 3g11nt aperlissilne sihi infallibilitatrlll ad- 
scribunt ct etUll ccrtissimall1 supponunt. EnÎ1nvcro qui sc 
fallibilcnl fatetur, non polest sine apertissilna conlradic- 
tione, aliis præcipere sub anathenlalc, ut' sibi qua
stioncs 
fidei definieuti crcdanl cx animo et adhæreant. NaIll di- 
cendo, SHllt (allibilis, hoc ipso pronuntiaret relll a se dcfini- 
laIn, ,-i hujus de1ìnitionis non credcndaIll esse ut certan1. 
Et aliullde ,simul, cxigercL canl ccrhun credi. Igitur SUllllUi 
Pontiticcs hoc ipso quod præstandan1 definitionibus suis fidelu 
dicto luodo injunxcrint, infallibilitatis prærogativaln sibi ad- 
scripseruJilL OUlnis scilicet auctoritas quæ fidem ilnpcrat et 
exigit, hoc ipso sese infallibilem contendit ct pronuntiat. 
Probatur nllllOl'. - YidcliceL, non potuerunt Romani Ponti- 
fices sihi infallihili tatcm sir tribuerr, 11 isi ,'cre ean1 a Christo 
rcccpel'int. NaIll isla usurpatio illfalliLilitatis a Christu non 
acceptm, seCUlll traxissct SUllllllUlll erroreUl tot ius Ecclcsiæ 
circa fideul, Ílnulo circa ips111nmcl fidei fundalnentunl. Ec- 
clesia scilicct nunqu3nl contra taleln ROluanorlu11 Pontificum 
usurpationenl rcclaluavit; ncr ullihi, per total11 sæculorum 
sericin, repcrictur cjusnlodi rccla111ationis ycstigiun1. Ergo 
Ecclesia huic usurpationi ac fundalucnt ali crl'ori saltern pcr 
silentilun consensisseL. Porro contingere nequit ut Ecclcsia 
per silentitul1 adhærere seu consentire \"ide3tur errori circa 
fidenl et præSCl'tilll circa ipsulnlnet fìdei fundalnenlul1l ; quia 
hoc ipso populos in istunl ,eJ'forern inducercl, et sic desilleret 
esse vera Chri
Li Ecclcsia, ct contra ipsam infcri porhe præ- 
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\'allli,;scliL. Frgo llCqUlHllllHIl tulinitli polest ROlnanos Ponti- 
ficc
 infallihilaLcnl siLi fa1so ads('rip
issc. Aliunde canl sibi 
ads 'l'i p
Cl'Ullt : l'rgo caUl rc\'era pu
sidcnt. 
Ubjicies. -
OJl pl'uhal ùitla pra
is HOlllanorUlll PontificUln, 
si sllpponi p(J
sil Ecrlc...ia iùeo- huic pl'a:\.i BUll ohslili::;se, quia 
ipsa pcr 
lIpCI'\"enicJlleJll rOJlSeUSlIlI1 SHUIIl iufallihilia reddc- 
hat decrela isla PouLiHcia : porro ila suppolli potest : ergo 
non pruhal argulllcllLulll ex lliela pl'axi. 
Rl
sJ}olldeo 1 0 : Elialllsi aùll1Îlterclur ahsona h
llC hypothe- 
sis, yidelicet <IUOù Ecclcsia ROlnanOl'lUU Ponlificlull de1ìni- 
I iOlH'S de sc illfallihiles non reputaycl'it, scd LaUlcn cas ut 
talc", cdici pCl'llliscrit, co quod infallihilcs cas ipsa faceret 
suuln supcrnddueendo conscnSUll1, adhuc sC(lucrcLur Eccle- 
sialll pri.Cyaricalaul fuissc. 
anl ,"crUll1 rClnallcret ROlnanos 
PUlllificçs olllniull1 obctlicnlianl ct conSenSUll1 præcepisse, non 
auLCHl rogasse auf eJ'}JecttlSse: cos nClnpe exegisse sub ana- 
thculafe, ut unusquisque, sLatiln el nullalenus expectato ge- 
ncrali aliollull consensu, dictis dccrctis Pontificiis sincera 
fide adhærcl'ct. Porro hoc il'
um foret SUlnnlUS error circa 
fitlel}}, illllllO circa ipsull1met fidei fllnd
HncnLum. Funda- 
nlclltalclu autcln istiuslnodi errOrCI11 Ecclcsia non impedi- 
,"is
el, 
cd plane pCl'lnisissct. Kanl supcl'addidisset quidem 
SUUlll ditli
 POlllificiis dccl'cli
 conscnSUIIl; sCll conscntirc 
lloluallorlllu Ponl ifìcUIH ùecl'ef is, non cst rcclanlarr contra 
usurpalalll crroncc a HOlnanis Pontificihus infalliJJitatis præ- 
l'ogalivalIJ, nOIl est erroreln isluln grayi
sinnlln dc Papa in 
ùefinil\lIda fide infallihili l'cspuere ae prof1igarc, Proinde per- 
u1Ïsisscl Ecclcsia grayissill1UOl diffundi erroreln
 per Lulanl 
sa:culul'um sericIn, el quidcll1 ah ipso sUù capite, Ronlano 
l)unLifìcc. Quæ sane ip::,ius agendi ratio pro enormi prævari- 
eat iOnl\ hahcnda foret. Ergo h
l)othcsis El:clesiiü SUUll1 decl'e- 
lis POlllificiis aSSCllS11111 sllpel'[Hl(lcnlis, eL 
ie ea infallihilia 
rcddent i
, neq113(lualll ilupcdit qUill argumcntum cx dicta 
prr
i deducl uln pientull Villi haheat. 
RUI]Joudeo 2 0 : Fal
a pl'Ol'
u:, esL cL rcjic.:icllda dicta h
1)O- 
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thesis, videlicet, quod Ecclcsia Pontifirias detinitiones nonnisi 
per snpervenien telll assenSUUl suum infalliLilcs cffìci el vim 
oLligandi habere reputaveriL 
am IJri.1no quod ita Ecclesia 
censuerit, nullo facto historico prohatur aul prohari polest. 
Grat is ergo isliuSlllOdi scutcntia Ecclcsiæ adscrihit UI'. Se- 
Clllldo, non gratuituln dumtaxat, sed et falsunl asserlUlll dc- 
11lonstratur ex historia ccclcsiastica. Nanl contrariall1 in Ec- 
clcsia yiguisse persuasionenl (id cst, ohligare ad crcdcndu1l1 
Pontificias dcfinitiones ante supervenirntcIll generaleln con- 
sensurn) plura teslantur facta; e quibus unUlll et altcruln 
in speciIllen subjungiluus. 
Statiln post accepta SUInnli Pont.ificis rescripta quibus 
danlnahatnr Pelagii hæresis, prærlica,-it el scripsit sanctus 
Augustinus : Rescripta VellCrllnt, Cllllsa finita est, lltill(Un fi1lia- 
Illr error. Et quando hæc dixit Augustinus, nondlun rotuerat 
Ecclcsiæ consensus accedcrc. Dc 'alio POlltificio decreto sic 
enarrat Sozonlcnus (lihr9 YI, capite XXII) : (( Cunl hi.CC qllæstio 
agitarctur, rt contendendi studio magis n1agisquc in dirs 
crcsceret, Episcopus urbis ROlllæ (DalllaSus) scripsit ad Orien- 
tales Ecclesias, ut Trinitatclll consubstantialeln, ac hOllorc 
gloriaque æqualcnl una CUlll Occidentalihus Episcopis con- 
fÌtcrcntul'. Quo facto, utpote contl'oversia judicio ROlHanæ 
Ecc/esiæ fennina(a, singuli "quieyef'e. )) Uhi vides singulos ac- 
quievissc, non eo quod accessissct univcrsa1is Ecclesi[p con- 
sensus, sed quia contrul'ersia judicio Romallæ Ecclesiæ tern1Í- 
nata fuerat, Igitur, quod (lcl:I'l'ta Pontificia pro pereH1 ptoriis 
hahita sint, non ex sola P OlnanOI'Ulll Pontiflculll auctori- 
latc, sed ex supcrycnicnle universalis Ecclesiæ conscnsu, cst 
ll1erum Inendacilun, r
ccntiorihus tClnporibus excogitahun, 
nullo historico facto nixuln, et phu'inlis historiæ ecclcsiasticæ 
testimoniis positive cxclusurn. 



l'An
 bECC
D \. 


I
7 


CAl)UT VI 


I
," "
nll!19 "'1
DI!Ìi \.I.O
TOI..(:'.E D.
.'I
ITIO
ln('!!i. 


Pr{('llotalldlim. - KOll yaleret t;outra Gallicalli slstclllatis 
patrollo
 pra
sen5 argUJllcnt Uill ex nOllltlllOrUl1l PontificUlll 
dccisiollihus dcdllctulll, si cis Poutificiis dcfinitioniJHls nite- 
J't'luur, contra fJuas Inajor pars Episcoporulll calholicorulll 
l'l'c!lul1asscl. CUlIl cnilu, juxta dictuln systcIna, infallihilis 
non sit Ponlificia dcfinitio nisi ci accesscrit cxprcssus vel 
tacit\lS C
l'tcroruln Episcoporuln consensus, ex eo quod Ro- 
THalli PontilÎCes sihi infallihilitatClu adscripsissent, non se- 
qn'\l'ctur cos rCyefa infallihiles eS5e, posilo quod dictus 
CoI1sCIISUS non SUpl'f\"cncfit. ..\.t nos, in tolo præscnti capitc, 
iIlc.h adducclllUS TIolllallofulll Punt ificlun dccisionrs, contr3 
quas nUIHIlUtlll a IIlajori catholicoruln EpiscoporulH nUI11crO 
rectHnalulu cst. Proindc hujusmodi definitiones, ctiaul juxta 
GallicanulH S
'stcIl1a, pro tìdei regula tcncnd
 sunt, ulpotc 
fluiJJllS Sl1pCf\"Cllit tacitus salten1 illc consensus qui (ad pla- 
cihull eju
delll :systcluatis) l)lanc sufficicns csl, ut rædcm de- 
finiliones inrallihile
 cvascrinL. Ig-ituf uTnnino valet hoccc 
arglllllclltunl : l')' tali pontificia defìnitionc, contra qualn non 
J'èchunatnm cst, 
C(luihll' Romani Puntificis infallihilitas j 
C}"go Homanus Pontifl'
 iufalIiJJilis cst. 
ClPtcrulIl quoad ullalllqnarllqur C:\. adduccndis ejus1110di 
Pontificiis det;isionihus, ferium supponÜnus nullalll SUpCfYC- 
llis5
 contrarialll catIlulitoruHI Episcoporuln rcclarllationcm; 
nee ilhul prohanllls, qUUHl ::,it notofÏctalis pul)lici.e. Undc 
sufiicit aùduci a nubis pontificias hUjUSll10di drfinitioncs, 
c quibus lIcce::,silI'iu sequitur H011l311i POlllifici
 il1fallibilita
, 
et conLra quas Gallici.tlli syslC111alis propugnalol'cs nullan1 
ol)jiccrc l)u:,
uHt :suhsccutalll EpiscupOrUll1 reclaluationem. 
Quo pl'a:
noLalu sit : 
PnOl"o:'ITIO P. - Illrallibilem esse ROmall11nl Ponti/icem r;go- 
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rose sequitur ex eo quod Sedes apostolira talllJlta1J
 hæl'eticarn 
c!amnaverit propositlUlleln islam, : (( Ecclesia llrbi
 Rornæ errare 
potesta >) - .1. Quod rcve1'a dictaul propositioneUl Pctri de 
OSlna Sixtus Ir tanqualll lLæreticaut dalnna,.crit, ,.ide proba- 
tUln supra {Scctiolle secunda, cap. YII). 
2. Quo sensu dicta propositio intclligcnda sit hæretica, 
sic adnutavit cxin1Íæ ac profundissilnæ doctrinæ ,.ir Pater r.lar- 
tin Societatis Jesu, meus quondalll nlagister in suo paucis 
cxemplariLus autographice cdito Tractatu de Ecclesia, p. 281 : 
(( Duplici modo intrlligi polest, errfll'e non posse Ecclesialn 
urbis Romêl
, quæ constat populo et clero urbi::; Ronl
e, ct. 
Sumulo Pontifice ipsanl regentc : scilicet, ycl ipsanl nunquam 
crraturaln quandiu et ex co quod SUlnlnus Pontifcx ,.cl Sedcs 
apostolica dcfixa ROlnæ persistcre deheat; ita ut Ecclcsia 
hæc e1'rare posset si Sedcs ista c:\. cn urbe auferrctur : aItero 
modo, ut simpliciter errare non possit. Ecclcsia isla, ex eo 
quod Scdcs apostolica nunquam possit ex urhe Roma alio 
t1'ansferri. Porro, liccL non sit de fide Ecclesiaul u1'bis ROlnæ 
non posse errare posteriori IHodo, nec de errore islo necessa- 
rio intelligenda sit propositio assercns Ecclesi3ln hane erra1'e 
non posse (quia ùe fide non est, sed est tantunl pia et. pro- . 
babilissima sententia, non posse sepa1'ari Petri caLhcdram a 
Rorna, ct proindc Rumanan1 Ecclesiaul absolute non posse 
erra1'C nee defice1'c), atli:nnen salieln de fide est EcclesiaJll 
urbis ROlnæ el'rare non posse, in ea persistente Sede (lPOS- 
to/ica. Quod quidc111 etianl non ita de fide est, ut intelligell- 
dum sit nullos .cx populo et clero Romano posse er1'are er- 
rore pcrsonali et a fide dcficere; sed eo sensu ut, licet lllUlti, 
non tamen Olllnes omnino e1'ra1'c possint, et nulli relnaneant 
in Romana Ecclesia fideles ct Pontifici adhi.erentes. Uncle ex 
hac:propositione "crUln cst saltern, quamdiu Sunullus Ponti- 
fex et Sedes apostolica ROlnæ persistet, tandiu et con
inuo 
futurum in Romana Ecclesia Episcopum seu POlltificeUl ca- 
tholice docentelu, et POPUlUlll catholice crcdentel1L )) 
5. Ex dicto sensu, in quo.(le fide cst Ecclesiant urbis Ronlæ 
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errare 1l0n posse, inyictc scquitur ROHlnni Pontificis quoad 
drcCl'nenÙaUl fidelll incrrantia. :\alll ad cOll"lilurudanl Erclc- 
sianl quaullihct, (luo IIcccssaria sunt : Episcopus popuhnn 
aliqucll1 l'cgens "Cll pasccns, el populus Episcopo adha:
rens 
cl ci tanquall1 OYCS paslori oLed iens. l nde ncc populus sine 
Epi
('opo, nce Episcopus sine populo Ecclcsia dici aut esse 
potc
t. Proindc quando dici tur, EcclesialJ! llrbis ROlnæ en'are 
1I0n pos
e, SClI illfallibílen! esse, hoc ipso infallihilis pronun- 
tiatllr, Í1l1n populus Episcopo nomano adhærens ct ipsi ob- 

cqucns, t lnn ßOlllanus Episcopus cUln populo sihi adhærente 
et oh
equcntc. Kam si nOlTIal1US Episcopus quoad fidem cr- 
rarc ItO

d, -ac infallihilis esset dluntaxat populus ipsi suh- , 
jcctus, falslnn for('t Ecclesicon Romanarn crrare non posse; 
{Juia 
ull1
 i
tc populus, quatenns ah Epi
copo suo scjunctus, 
non c::.,l ner diri putcst Ecc/esia Romana. rgitur ut ,"cra sit 
propo
i t io h
cc, Ecclesill llrbis Ruma!. errore nOll pot est , necesse 
c
t HI errarc non p()

it, seu ut infallihilis sit nonlanus 
Epis('opu
. CUIIl ergo de fide sit, ECt:Icsiarll urhis ROlnæ 
('rrnrc lIon po
sc, hoc ipso ccrhun cst nec errarc posse 
HOTlltlll11111 PontitiCCIl1. - IÙClll prohal'i polest hoc 1110do: 
Dicta Eccl1siæ ROIIUlJ1iJ' infallihilitas, qUê.C de fide cst, non 
aliunde oritur quaul e
 ipsa infallihililate ROlnani Episcopi. 

alJl Ecrlcsia ßomana, quatenus ab Episcopo suo srjuncta, 
et indepcndcntcr ah ipso spcctata, Hullan} onlnino prolnissio- 
ncm a Christu accepit; seù Olnncs propositioncs ad Pclrunl 
cf ad cju
, in ::,cdc ab ipso clecta, successorcs directæ sunt. 
lJnde Erclesia tn'Lis ROlnæ infallihilitatis prærogativarn non 
hahd l'
 eo quod sit Ecclesia iIliu') urhis, potius quanl urhis 
\ntiochia' \"ri \lcxandriæ, etc., sed ex eo quod Prtrus ßO)Oi.t
 
"cdeIn "'lwHl1Ìxerit, ct cx eo quod 
hristus 
ta(ucrit nunquam 
a "era fiòe crraluraUl Ecciesialn illius nrhis, in qua Petrus 
"'-Cdt'1I1 snaln fìxisset ct auctoritatis SUlf' snccessores rcliquis- 
set. rgitul' infallihilitatis JH'i\"ilcgillln quo p(Jlitur Ecclcsia 
urhi
 Honla
, tohlln pro\"cnit et dilnanat ex pra
rogati\"is Ro- 
Inano Episcopo, qua{t!llus Petri succe

ori, a Chri"to collatis. 
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Ergo ideo dluntaxal infallihilis Ecclesia urhis n01l1æ, quia in- 
fallihilis ROInanus Episcopus. - Jdel11 insuper proLari potest 
hoc n1odo : Si Honlanus Pontifex quoad erlocerid::nn fidem cr- 
fare posset, etialn contingere posset ut populus Ron1anus, 
Episcopo suo erranti adhærcns, errorCln profitcretur. Naln iste 
populus per nulhun privilcgium ipsi proprium, seu quod non 
sit pri,'ilegiuln Itoluano Episcopo conceSSUU1, imulunis ab er- 
rore consLitutus est. 
ec rcperictur sive in Scriptura Sacra, 
sh'c in traùitionc, ,'cl n1ÏniuIUll1 talis privilcgii vcstigiuln. 
Igitur, si 110lnanus Episcopus in fidei dcfinitionibus errori 
obnoxius foret, cun1 SiIlllll posset ROlIlanus populus ipsi er- 
ranti adhærere ac errorcn1 profiteri, scquCl'ctnf Eeclesiam 
urbis Romæ erral'e posse; CUll1 Ecclcsia ROlllana, sicut quæ- 
libet alia, conslet Episcopo ct ei aùhærentc populo. Seù de 
fide e
t Ecrlesianl lirb;s Romæ errare non IJosse; ergo ncquc 
fallihilis cst in edoccnda fide Romanus Pontifex. 
Nota. Ex dcductis facile introspicitur ratio cur Sixtus IV 
tanquaul hærcticaUl dalnna,'crit propos itionelu illanl, Eccle- 
s'Ïa llrbis Romæ erl'are potesta Ratio nempc hujusce daulna- 
tionis tota fuit, quoù hæc propositio Ronlani Ponlificis in 
definicnda fide inerrantiam ncgaret; nee alia nisi absone 
cxcogital'i potest. 
PnOrOSITIO IP. - III(allibilent esse in definitiollibus fidei Ro- 
?nanlun POlltificent, sequitur ex l'igesima octava danlJlatarunt 
Lutheri ]J1'Opositionll1n. - JXiuliru111 Leo X, per solemnen1 
suam constitutionenl EXlirge DonlÍne, inter alias Lutheri pro- 
positiones conùen1na,-it et istam : Si Papa Cllm l1lagll(( parte 
Ecclesiæ sic rei sic sentirt-t, /lee eticull en'aret, aelliuc non est 
1Jeccatlon aut hæresis contrarilon sentite, J1ræsertilll in re /lon 
necessaria ad sa[lttent, dunee (uerit per concilill1n unl'versale 
alterzun reprobatlun, aUetlUn approbatlun. Porro ex ista con- I 
den1natione sequitur R0111ani Pontificis infallibitas. Nanl ca- 
sus est de Papa senLicnte cion l1UI[}lUl parte Ecclesiæ, non au-/ 
tcrn dc scntcnlia Papæ cum accedente IIIlÎversalis Ecclesiæ I 
consellSIl. Dicebat nempe tuthcrus: non est peccatllln aut hæ- 
r 
I 
I 
I 



P.\I\
 SEC{j
D.\. 


19) 


tesis sClltire contra ill quod selllil Papa CZlln magna ]Ulrte Ec- 
clesi
; alque id ù
llnnalunl cst. Ergo esf pcccatuul eL hæresis 
scnlire contra id quod scn
it Papa ClUB Inagna Ecclcsiæ parte. 
Ergo Papa CHIU 1nafJllCt dUllllaxat parte Ecclesi
c senlicns cst 
infallihilis. Porro inde sequiLur iPSUIll ess<<" infallihilclTI, 
clii.lIU per se SOhUIl et ahsque lnagna Ecclcsiil\ parLe. Nanl 
infallihiiitas Pap
e cum Inagna parte Ecclcsiæ scnticnli
, non 
putc:,t Ol'iri t\. ilia partc, qnanlyis supponatur lnagna. Enim- 
\ e1"O pars isla, licct ycre 11laglla, possel esse ntÏHor qU3Jn pars 
opposihull sCllticns ; ct qu::uuvis æqual'cl ycl Cli
lJl tanLisper 

u pcrarcL ùin1Íùianl totius Ecclesiæ parLclu, non aùhuc con- 
stilucret nec rcpræscntarct ilhun 11loraliter llllit'ersalen
 Ecclc- 
sialn, cujus olnnino neccssc cst (juxta GallicanuIu' sIslclna) 
conscnSUIll acceùcrc, ut ùefìniLio Papæ irl'cformabilis seu in- 
faIliLilis eyadat. Ergo infallibilitas Papæ cum Inagna Ecclesiæ 
parfr scnticnfis, oril'i Hcquif, ctialnjuxta Gallicanunl sIslelna, 
C
 isla J1Ul[JJUI parte CUIU Papa scntientc. Ergo .ex solo Papa 
orilur. Ergo ex co quod cerhUH sit, ex citata condclnnatione, 
PapaIll CUlll Inagna parte Eccl
siæ scnticnLem essc infallihi- 
len}, sequitur ipsuln, etianl per sc sohlIn cl ante qucmlibel 
Ecclcsiæ rcliquæ consensum, cadcn1 prærogativ3 gaudcre. 
PnoPo:;ITlO 111 8 . - Jural/ibilem esse in deCerllellda fide Ro- 
manum Ponlificem, l'ifJorose sequitur ex eo quod damllata {lieril 
lIpp 711alio a Sllnll110 PVlltifice ael cOllcilizl1n llnll'ersale - Ejus- 
nJoùi appellationCln solc111nitcr dalnnarllut: 1 0 Pius II, qui 
in Lulla Execrabilis appellationcln istalJl declara,.it errOlle(on 
ac detestllbilem; 2 0 Julius II, qui in constitutione ôllscepti re- 
giminis approbans cl anlplians pr
edictanl Pii II Lullanl, de- 
claral rt dpccrnit, ips os (appellanles) et eOrlan qucmlibet l'eris 
et illdllvitatis .'\cllisrnaticis llC de catholica fide male selltientibus 
llabeJldns e
.'ie et rcplltandos ct gra\'issitnas CO)ltra eos pænas 
dccernil;:)o Leo X, qui solcl1u1Ï conslilutionc EXlll'!Je Domine 
(cui ct lot ius Ecclcsi
e approbatio SupcL'\"cnit) ulralnque pr;,r- 
dictalI1 Pii II ct Julii II hullalllInclHorat cl confirlnat; ac insuper 
LutherUIIl rcdargucns quoù contra cjusnlodi constitutionum 
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trnorem ausus essel ad conciliulIl gCllcralc appellarc, ,'crba 
hme suhjungit: Potllisset LutheJ'lls j(lIn inde ltaberi tanqllaU1, 
1tæl'eticus, 1ltqlle lalis ]Juniri; 4 0 fandeln flenedictus XIV, 
constitutione sua Ex o1nllibus Christiani orbis, denrgandum 
drcernit sanctissÏ1num yiatieum iis olnnihlls qui, bulla' Uui- 
gellitus adYCrsalltcs, ab ea puhlice appellabant a
 conci- 
liun1 æculneniculn. Igitur appellatio a nonlano Pontifiec ad 
gcnerale eoneilÌllln rcvera expresse et pluries damnata est. 
Janl 'eI'O ex tali conden1l1ationc rigorose sequitur infalli- 
Lilcnl esse ill dciìnienda fide R0l11anUUl POlltificel11. Narn si 
Foret fallibilis, appellatio ah ipsius judicio dogluatieo ad eon- 
ciliul11 æeull1cnicum, non tantun1 l10n esset erronea, nee 
posset quisquam ob talen1 :appellationen1 haberi tanquron hæ- 
'reticlls, sed ccontra esset prorsu
 licita, justa et ordinata. Nan1 
lieet oInnino senlperque licehit appcllarc ab auctoritate infe- 
riore ad supcriorem, a trihunali fallibili et eujus decreta ct 
judicia falsa esse possunt, ad infalJihileln et irrcfragahilem 
auetoritaten1. TmIno nee ipse Deus facere potcsl ut p1'3Va sit 
talis appellatio; quia iU1possibilé cst praVU111 fieri et illicitul11, 
quod est ex cssentia sua justuln ct ordinatuln. Igitur ideo 
tantU1l1 detestahilis et crronca dicta appcllatio, quia infalli- 
hilis Ronlanus Pontifex. 
Atquc hie lnihi Iiceat, quantuloeumque seriptori, cos sc- 
nlinariorum Galliæ profcssores expostulare, de asserlionc 
illa falsissin1a, qua discipulis suis tanquam factU111 ornnino 
certum et extra controvcrsiau1 posituln ohtl'udunt, (( opinio- 
nem de Papa fallibili, esse 
n scholis catholieis libel'anl aL 
licit(l1n. )) Pace eorUlll dixerim, nisi yoIcnles cæeutiant, pcrs- 
piciant necesse est, licit(un diei non posse de Papa fallibili 
opinionem, nisi siinul licita prol1untietur a Romano Pontifice 
ad concilium æeumenieum appcllatio. Si judex fallibilis Papa, I 
quomodo non liccbit ad infallibilcll1 appelJare? Si ego vosoo 
appellantibus Jansenistis aceenscrCln, indignantcs exelau1a- I 
rcti.s.. Sed dum lici/mlt ct libet'lll/! pronuntiatis Papam pro I 
falhbl habere, Donne hoc ipso licitam, dieitis ah ,ejus doglna- 
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tiris dcfinitionilHl
 ad alillù tribunal appcllaliollclll? Iù dis- 
crinlini
 ,"us inter et præfatus appcllantcs: hi logicalll rc- 
tillehaut; YOS ahjicitis. Oro igitur ct oLtestor, ut scrio altcIl- 
daLis (ItUtHl falso as:,eratul' Licita ct liúera ilIa opinio, quæ 
1l1ulLoLics a Sede Apostolica rcprohata cst, ct qualll COITIlnU- 
niLeI' ùoctures eathulici cerLo falsall1 ct oßlnino rcjiciendanl 
prollullLialll. 
PI:OPU
HlU Ira. - IIl{allibilem esse in decernenda fide R{nna- 
1l111n Ponti/icem, selJllitul' ex damnata qual!{nn propositiolle ab 
AleJ:ulldro rII, 111l1l0 lßOO. - Dallllla,"it scilicet laudatus Pon- 
tife
 proposilioncll1 islanl : (( Fulilis ct toties cOl1yulsa cst 
asserLio dc Pontificis llolnani supra' cUllciliunl æculllCllicUll1 
anclol'itale, at(lue in fidci quæstionibus deccrncndis illfalli- 
hilitate,)) Porro e
 Lali condenlnalio!1e certa probari potest 
UOJllalli Pontifìcis infallibilitas. Xalll cx damnata isla i)l
o- 
})ositione onlllino lencndunl est, asscl'tionCll1 dc Papa
 in- 
fallihililalc nOll esse {illi/eln nee COllvu[sam. Et cunl propo- 
sitio ,-cl'sefur ill Inateria dognlatica, id selnper yerUl11 erit. 
I}roinde dicta asscrtio nullis unqualu argumcntis cOlH'elli 
potcrit cl lillilis effìci, Porro ul aliqua propositio 1lll1lquant 
COil ,"eHi ,"aleat ct futilis reddi, necesse cst 11t sit in se vera. 
NaIl) quoad pl'opositiolleUl falsalH, hoc ipso quod faba sit, 
e
tallt argu111enla per (lu
e possiL falsa prohari, ac proinde 
tOll\'clli et futilis cffici. Ergo ex co quod dcfillitUlll sit asser- 
tiOUClll ùe Papæ illfalIiLilaLe non esse {utilem, sequitur illan1 
esse ,"cralll ac oluniuo certain, 
l\.ola. - Spl'cta ilIa ,Alexandri YH condelllna( iune, scrihel'c 
ausus est Canlillalis dc la Luzcrlle inesse qualuor articulis 
auni l G
2 Sllmmliln certitudinis yradll1J1; quod Í(It'lll est at' 

Ilmme {Iltilenl a::,::,crcre du
trilllllll de ROlllalli POlllificis ill 
cùucenda fide inralliJ)ilil ate. 
PnoposlTIO r: 1 . - In/ldlibile111 e
se ill decenlfllllll fide Rom{t- 
111111l ]>olltificem sequitur ex eo (JlLod t1e/initiollibll8 PVllti{iciis 
debeat II r in tel'l11lð et i am ((.'iSenslls, nee .'ill IIi cia! obseqllioSll1n si len- 
tium. - In fUrllIulàrin Ctl i 
nh
lTibelldlllll pra
eppit Alexl!n- 
II. 1::> 
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del' 'VII, anno 1665, sic habetnr: (( Quinque propositioncs... 
prout per prædictas constitutioncs Sedes apostolica damna- 
vit, sinceto animo (1an1nO et rrjicio. )) Insnpcr Clclnens XI, 
per hullan1 rilleant D01nilli obsequioslllll silentÍtlln, seu cos 
qui præten
1chant non requiri Ïn(ernllll1 defìnitionih1l5 Pon- 
tificiis ass en Sllll1 , contlen1nayit. Insupcr idel11 Clenlcns XI, 
in hrc-vi Gl'atu[utiolles ychcmcnter redarguit quosdalll Galliæ 
Episcopos, qui exan1Cll hulhl a Yineant Domini institucrc attcn- 
taYcr
nt, antcquam C:1I11 recipercnL Cæ1crulll ipsi ctiall1 aù- 
versarii nostri, it! cst, Gallicani systelnatis patroni, olnnino 
fatcntur ct tcnent, Scdis apostolicæ dcfinitionibus, de fidc 
statucntibns, deheri llltel'llllm mentis assenSlll11, idque ctiam 
antequanl acccsscriL Ecclcsia
 consensus. IIudic scili
el flullns 
audet, apertc saltern, ad ohscquiosi ct damnati Janscnista- 
rum silcntii 111achinalll rccurrcrc. 
Porro indc apcrtr sequitur asscrta ROlnani Pontificis in- 
fallihilihts. Naln ohligatio ohsequendi Pontificiis dcfinitioni- 
bus per illterllant etianl ohcdientianl seu per illtel'llllnl lnentis 
assensum, nihil aliud cst quau1 ohligatio credendi catholiclun 
essc quod catholicUll1 defini,'it 
lUl1n1US Pontifcx, ct hærcti- 
cum, quod ut talc proscripsit. JaIn ycro prorsus rcpugnarcL 
rjus1110di obligatio, si Papa in dcfiniendo rrrarc posseL NaJll 
quod yclit Deus hon1Încs crrori crcdere, atqnc hanc cis ohli- 
gationell1 iU1ponat, non absonulll dun1taxat, sed Ìlnpilun 
plane ae blasphclnllln cst. Ergo sLarc nequit obligatio dcfÌnitis 
a Papa credcndi, scu (quod iden1 est) ClUB interno aniU1i as- 
sensu adhærendi, nisi Papa sit infallihilis; et CU111 ccrta 
sit, nee a Gallicanis negctur ob]igatio hæc, certa hoc ipso esse 
debet Ron1ani Pontificis infallihilitas. 

Iirum in 1110ÙUl11 torquentur Gallicani systclnatis sf
quaces 
ut ohsequiosum janscnistarlll11 silentilllll dcyitent, et tan1cn 
I 
Romani Pontificis infallibilitat<;-nl non adn1ÌttanL Dc quo cita- 
himns nlodcrnos Sulpitianos, qui Cursllul theo[ogi
llm (a :\Iigne I 
editum) adnotarunt. Ibi nen1pe (1. V, col. 114i) aùducun- 
tur primo ,'crba hæc Turnclii : (( Tcncntur fidclrs PontificuIll 
I 
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constitutionihus (lrqnirsl'crr, eti(on melltis obsequio, f[Uan- 
qualll nondum constet dc arc
ptal ione ae conscn
u Eccle- 
SiiH'UIIi. )) At postra cdocrt 
l1lpitianus seriptor quomodo 
Gallicani dictum Incnt is ohsrqninln præstellt, quin Papæ in- 
fallihilitatelll 
l(hniltant : (( Gallicanus pr

tahif ohsC(IUiu111 
IHf'nLis, SillCerll1n quideIlI, 
cd ycluti quodammudo SU
I'E
SllU'J, 
CUIn moraU cel'titudine quod Pontifcx sanan1 doctrÎnanl Lra- 
diùcl'il)) (ibid., co!. 11JO). rude ohscquioso Janscllistartun 
silcntio sllLslituil Inodernus Sulpitianus ohscquilun quodam- 
nlodo suspcnsh'llnl, cL CHm morali dUllltaxat (non auLem ab- 
soillta\ ccrtillldine ùe ycritate Pontificiæ aefinitionis pr
esLi- 
tllll1. Scd oLscquiun1 SllSpellsÏl'llm, quid aliud est quaIl1 oLso- 
qUiUBl quo a:SSCllSUS 
ll.\jJelltlitllr? Si a
SellSlln1 sllspelldis, ergo 
nUll priestas, ct ho(' ipsunl fal'is (luud dan1naLlun cst. Qui 
circa proposiliollcln a Papa defillitaln aSSCnSUIl1 SUUIl1 sus- 
pendi!, hoc ipso de illius propositionis ycritate dubitaL, ac 
l)roindc illi pl'oposit ioni uequc 
illcere ncque cun1 interno 
IHcnlis a
sellsu adhærct. Itcn1 qui adlniUit propositionell1 a 
Papa dcfÌnitall1 tanquan11not'aliter dluntaxaL cerlallz, hoc ipso 
CiHn HOIl 3(hnittiL tan(!lHUIl absolute certaIn. EninlYCrO mo- 
1'a/is l'crlitudu, lIihil aliud cst qnanl ingcns probahilih1s, nee 
duhitlln èxcludit. En igitur l)rteclarunl Inodcrni Sulpitiani 
in,'cnt urn : tcncnl ur quidcll1 fìdeles, in terno el i([111 11Zellt is ob- 
seqllw, ct 311tr acccdentcni EccI

iaruIIl consenslun, definitis 
a Papa adhæl'rrcj &èd hoe priJ

tare yalent dllbi!alldo de yeri- 
tatc hUjUSIHOtli (lcf}nitiol1tun, et SUUIIl quoad cas assensuln 
sliSpelldelldo, id cst, rL'cusando! Citatc.f ' anollIlllæ disscrtatio- 
nis auc(orCHl 
ulpitianlnn, i(l est dou1Ïnlun Icard (prout nlihi 
asscrlUIIl c
t), cni:\.e fOgO ut hi.l'C, u1ÏlluS considerate scri p ta 
. , 
qualo l)rilnUln l"ctl'actcL ac rcspuat. 
PnoPoslTIO YI3. - Illfallibilen
 esse in defilliellda fide Roma- 
1l11m Ponti/icem, aperle sequitur e sexta ex damnatis per bulhnn 
A[CTOHL
( FIDEI propositiUllibus. - Scxt a scilicct (' s}lIodi Pis- 
loricnsis proposilionibus, sic danulata cst: (( Doctrina sInoùi, 
qua IH'o1ìlclur pcrsuaslun sihi essc EpiscOP1UIl accepiss'c a 
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Christo ol11nia jura necessaria pro Lono rcgin1ine SUll' diæce- 
sis; periudp ac si ad b0111Un rcgiu1en cujusqur diæc
sis nr- 
ccssarÜf' non sint sllperiol'es ol'dillatiollcs ::;pèct
nltes sÏlle ad 
fidem et n1orcs, sive nd gcncralc1l1 discipliJl
lln, qtl [U"Ulll jus 
est penes Summos Ponti/ices ef concilia gelleralia pro uni,"crsa 
Ecelcsia, schislnatica, all 111inus erronea. )) Igitur, superiores 
ordinalivlles spectalltes ad fiden
 pro 1lllÎL'ersa Ecclesia, sunt 
pcnes ROll1anOS Pontificcs æquc ae penes concilia generalia. 
Nee clieat ur intelligcndull1 esse, non penes solos Romanos 
POlltifi('cs, 
ed pCllCS ipsos cOllciliis gClleralibus ullitos; nall1 
texlu
 bullæ pOllit conjunctionCll1 et, sicque di,"isÜn trihuit 
potcslatcul hane, lUUl ROlnanis PonLificibus, tUlll cliaul con- 
ciliis gencralihus. Quod si voluisseL Pius YI cxcludere ROHla- 
nos Pontifiees f}llatellllS solu
, pusuissct thllntaxat penes COll- 
cilia genel'alia; quia concilii generalis dCllon1inatio, iI1cludit 
caput, i(l est ROlnanull1 Pontifìcc1l1; el ad SUU11nUIn sub- 
junxissct }}ius YI conditionelll, quod cone ilia gencralia ClUB 
capite suo HOluano Pontificc pronunliarent. Unde cunl dicat 
(( penes ROlnanos })ontifices et coneilia gCl1cralia, >) inlelligit 
res-idel'c potestaten1 illan1 pcnes solos Romanos Pontificcs, 
sicut el pencs conciliul11 geucrale. 
JaIl1 ycro ejusillodi sLlperiores ordillationes ad fìdenz spec- 
tautes, quæ dicuntur ab Lonu1l1 regÏIncn eujusque diæcrsis 
necessariæ, nihil aliud sunt quaIll ordinationcs SCll dcfÌni- 
tiones in{allibiles. 
anl si agcretur dc ordinationibus (allibi- 
libllS, eas fcrre pot cst unusquisquc Episcopus quoad diæce- 
SilU suanl. Xec alia de causa diei polest necessarias esse 
(præter ordinationes cujusque Episcopi) alia
 supcriores 01'- 
dinaLioncs si yC ROlnanorun1 PontificUlll si
-e conciliorulll ge- 
neraliulu, quall1 ut in{allibiliter circa fidelll l110res ct disci- 
plinall1 gelleralen1 statuatur. CUlll scilicet id præstare llcqueat 
unusqui
que Episcopus quoad diLCcesinl SUall1, utpote qui in- 
faHihilitatis prærogatiya cnfet, ideo llecesse est pra:,stari a I 
SUIllIno Pontifìec vel coneilio æculllcnico. Bnde ibi apertis- 
siule agitur de ordinationibus siye dcfÌnitionibus circa 1ìdC1l1 


, 
I 
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in{llllibilibus. Xcc Ininus [1 pcrle jus tales ordinationes cdendi 
nOUlt,nO Pontifici (,d
rrihihl1., Tf[ihll' c:\ ilIo te
tu 
cfluitur 
infallihilclIl eSse HOlllanUl1l PontificcJu. 
rnoro
lTto Yl1a. - 11l{allibilent e

e in defillienda fide Ronta- 
nllm 1>011 tilicem sequitur e dllodecimo inter dal1llla f Uð per bulhnn 
AutLol'Clll tìùci artlfulos. - Sic nClllpc dcccrnit Lulla 1ucto- 
rem fidei, quoad placita PistoricHsis synodi, articulo uuoùe- 
CiUIO: (( Asscrtiolles syn()(li eOlltplexh c ac<.:cptæ, circa ùcci- 
siones in luaLcria fiùei aL aliquot sa:'culis cluanatas, quas 
perhiLet \"clut uecrèta aL Ulla ]J([rticulad Ecclesia, 'l.'el p{lUclS 
lJll'õtorihus profecta, Bulla sufIìcienti auctoritate suffulta, nata 
COITulllpcndæ pUl'itati fidei ac turbis excitandis, intrusa per 
,'illl, e (luibus illflicta s unt . ,'ulllera nilllÍulll 3dhuc l'ccentia, 
- falsll', captiosa
, LClllel'3rÜ.e, scandalosæ, in ltonlanos Pon- 
fifìccs ct Eeclcsiam injul'ioSll', dcLitæ apostolicis constitutio- 
n 1hus ohr<licJltÏl.e dcrog-alltes, schisillaticæ, pcrniciosæ, ad 
Inillu
 CrfOlll'll', )) AgeLat s
'nodus Pisloricnsis de Pontifìciis 
cOllstitll t ionibus contra llaium, Janscniuln ct Qucsncllum 
tat is; ct cas clcrisioncs dicehat sllfficiellti allctorltate desti- 
tuta
 l't fidci no\.ias, quia lat
1' fucrant 3h una particulari 
EccIcsia, i<1 c
t, a nOlnano Pontifice, yel solo, yel cum pallcis 
ipsi adh;.t'rentihns Epi
copis. Proilldc non loquchatur ::,
'no- 
ÙU'3 Pistoricnsis de POIlLiJiciis,ùccisiollihus quiLus acccssissct 
lIniycrsalis ErclesÏtf' consensus, XihilonlÎnus ùèunnat Pius YI 
hasce synodi Pi
loricnsis 3sscrtiones. Porro ex hac damna- 
tione sequitur ROll1ani Pontificis infallibilitas. Naill sequilur 
tlecisioncs TIulnani POllli1ìcis in 1l1ateria 1ìdci, liceL ah ipsu 
solo vcl CUII1 paucis consenlicllLihus Episcopis èdita
, es
e 

llniâellti flllcloritafe sutTult3S. Porro 51 forcnt fallihilcs, ca- 
I'ercnt sufficienti llilctoritate ad qua\sLiones delinitiyc diri- 
ulclldas; 
o]a qll i l'pe auctori tas inthlli bili
, Sll fßciell,c; .lici et 
c

c potcst quoaù defiuicndall1 fìdcln, ItClll e
' eadl';11 COIl- 
dClJlIla tiolle 
eq nitur diet as tlcci...iollCS nUlnani PUll t ificis (sivc 
soliu
, 
i\4' ('UUI acccdculc ]UlllCorllHt EpiscoporllHl asscnsu) 
non es
e 1tata
 currll1npelldæ jJuritllli fidei. Prninde contingere 
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nequit ui ejusmodi dccisioncs puritati fidei unqnan1 adver- 
sentur. Sed vcnU11 fidcn1 Imdere possent et corrulllperc si 
forent fallibilcs; ergo infallibiles 
unl. 
PnOrOSITIO YIlIa. - 111[allibilellt esse in defillienda fide ROllla- 
llunt POlltificenz sequitur ex Brevi Gr3tulalioncs Clementis XI. - 
Istud Brcvc transcripsiuIUS supr3 (srctionc II, capite XIII, 
 1, 
prop. VII). Ihi quosdan1 Episcopos Galli
. acriter redarguit 
Clemens XI, quod dogulatiea ipsius judicia cxamiuarc ausi 
fuel'int. (( Qllis cniul "OS, ait, consLituit judices super nos? 
NUlnquid infcriorlun cst de superioris auctoritatc dcccrncrc 
cjusquc judicia eX3luiu3re? )) Postea dec13rat idern Pontifex, 
non esse pa1'ticularill111 alltistitlll1Z apostolicæ Setli
 dt?creta disCll- 
tere, sed adimplere. ItClll docel, ROlllflHi POlltificis delinitiones 
non ex ipsorulll fide dijudicanda.s, sed potius eos snaIl1 fidclll pr- 
1nam essc et 1'afallL agnosccre deborc, ex co quod definitiolli 
Romani Pontificis consentiat ; atquc hane esse EcciesiaruI11 
omnium regulam. Hen1 dicit præfatis præsulihus, quoad de- 
cisal11 in constitulionc sua dogll1atican1 quæstione111, se eo- 
run1 sententiaJJl non expectal'e, sed obedientiam i71jlll1gere. Et 
tandeUl tanqualu 3hsonu1l1 rejicit quod apostoliclt judicia, pro 
sallclellda regula fidei (t SUJll1nis POlltificiblls lata, debeallt 'L'eluti 
llutalllia l'eplltari, nisi Sllpe7'l'elliente ipsorunl judicio {ul 'ianful'. 
Haud 
ane potnit Clen1ens XI fortius et manifestius sihi Ín- 
fallihilitatelll ,'indicarc. 1X3111 si fas nun sit ipsislllct Episcopis 
ROlnani Pontificis definitioncs examinare ae disclltere, et CCOll- 
tra teneantur cis asselltll'e ac obedire, infallihiles sint eæ de 
finitioncs necesse est ante qua111lihet acceptationel11 ef supcr- 
venicnteul consenSlun, Si cnÏIn errori ohnoxiæ forent, nullus 
Episcopus 3nte exan1cn et supcr"cnienten1 auctoritatel11 in- 
fallihilell1 cis assentirc ct obsequi tcnereL UI'. 
PROPOSITIO IX a . - In{allibilem esse ROlllallUlll POlltifice'11l ,(je- 
qllitur ex eo quod iel eX]Jl'esse }Jrolllllltiaverit PiLLs Papa IX, in 
litteris ellcyclicis 9 nO'l.'embl'is 18 i6. - Textull1 viùe supra 
(sectione II, eapite XIII, 
 1, propositionc XU). ])c auctoritatc 
ill{allibili ill 1'eblls fidei et 1II0/'UI/I, cxprcssc dicit Pius IX : Qllæ I 
I 
I 
I 
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quidem 'l.'Ït'll et 11l{llllibilis ouctoritos ill ea tantUJlll'zyet Ecclesia, 
quwa Christo Domino 
1l1J1'a Pet 1'11111 .., ædi/icata, cLc. AsserLaul 
a Pio 1\ ill diahu
 aliis hullisSedi
 .\posLolicæ infallibililalcln, 
,. i d (\ S n p l' a, cap. Ill, p. 181. 
Objicil'.'\. - Infallihililalcnl nOlnani POlllificis colligere C
 
co quod ipse 
ihi illfalhhilitaLell1 adscripsel'iL, cst rirculus 
,iLiosl1s ; crgo non valenL argulncnta per ,. arias præsenlis ca- 
piti
 proupositionl\::; {]cducla. 
ResJlondeo : Jalll suh initiluu'capitis huic ohjcctioni oLyianl 
iyiuIUS. Ellinn'cfo contra varias adduclas ponlitìcias dcfini- 
tiollcs seu conslilut iUllcs dogtnaticas non reclalnavit InajOI' 
l)ar5 Episcoporulll calhulil:orllln. Ergo cis defillitioniLus ac- 
crssil tacitus 
altclll univcrsalis Ecclcsiæ consensus, Ergo 
dc1iuitiollcs illæ pro \"cris ll'llendæ ::,unt, et iaIl1 a Gallicani 
systclnat is propugllaturiLus, Ergo valcnt ad prohandulll quid- 
quid c
 eis rigol'o,",c sequitur. Scù c:\. ei::, apcrLe scquiLur Pto- 
Inani Pontitìcis illfallibilitas; crgo. 
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I)Horo
ITlo }-I, - El'illcillll' clicta ill{allibilita
 ex isto prillcipio : 
(( decretis nomani Ponti/ieis, de fide, moribll
 acgenel'ali disciplilla 

tatllelltiblls, debetlu'vera obedientia. )) - Ita tencndulll, si pro- 
Lcnlur tria hæc : J 0 debct ur rCYCl'll dictis dccrctis Pontificiis 
"era oLediclltia; 2 0 ohedicntia ista dehet c;:,;:,c iutcrna, ita 
ut non sul1ìciat c
lernUlll SCll silentii ohscquiulH; ;)0 inùe 
aperl e 
eqllillll> UOllwni Puu tifici
 iufallihililas. .\t qui: 
I. Dècreti8 J>llpèC circa {Idem, 1nore
l'e ([lit disciplillam gene- 
ralem, t'erll tlebelll1' ab. omnibus fidelibllc; ae elillln Episcopis 
obedientia. (Est de fide.) - 1 0 Dcclal'aYit Pius Yl in hunc 1110- 
dUlll : (( DO
llta calholicluH cst suhcssc plenitudini potestatis 
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Romani Pontificis... omnes Episcopos )) (in ResJ1{)ltsione .çuj1er 
NUlltiatul'is, capitis IX, srrtione I, nUl1u'fO 5, pagina 500, 
èdit. Romæ, 1790). KOB sllbessellt, nisi "ere obcdirc tcneren- 
fur. Si ab Episcopis, a fortiori ct a ca
tcris oInnibus ,'cra de- 
bellII' Romano Pontifici d
 fide, IDoribusvc aut diseiplina gc- 
ncrali deecrncnti, ubcdientia. 
2 0 Sic habel hulla Allctorenl fidei de srxto e danlnatis sy- 
nodi Pistoriensis arlieulis : (( Doctrina qua profitctur persua- 
sum sibi esse..., perin de ac si ad honum regimen rujusque 
diæeesis neeessariæ non sint superiores ordillationcs, 
iy(' ad 
fidem et mores, sive ad generaleul disciplinam, quarulD jus 
est penes Sunlmos Pontifiecs ct eoneilia gcneràlia pro uni- 
,'c1'sa Ecclesia ; sehismatica, ad n1inns erronea. )) Igitur pe- 
nes Sllmmos Pontifices est jus ordillatiollum circa fidem, mores 
('1 generalcm disciplinam pro uniycrsa Eeelcsia. Nisi autrn1 
ejns1110di ordi1latiollibus ,"era dcbcrctur ohedientia, jus istud 
non lTIagis cxisteret penes SUll1lDOS Pontifices, quam prncs 
minim am yetulam; nanl et cuilibet yetnhe adseribi potest 
jus condendi decrcta de fide ct rnoribus, dumlnodo addatur, 
nullam cis decretis seu potius deliramcntis oLedientialn de- 
heri. Præterea, necessllrÎæ dicuntur ejusIDodi ol'dinationes ad 
bOlllnn clljusqlle diæcesis 1'egimen. At nisi unaquæquc diæccsis 
(ae proinde omnes Episcopi ac fidrles cætcri) iis obedire te- 
neretuI', non l1ecessariæ, sed inutiles forent, ut patel. 
50 Ita doeet Pius VI : (( Y osque etiaul atque etianl prcea- 
mnr, ut yeritatclll e dogmatis {ollte profeetam -toto aninlo 
. 
amplexi pro certo habeatis, prinlatum hune dh'initus institu- 
turn..., auctoritatCl11 secun} ferre stabilem, perpetuam, 1lll- 
meris omnibus absolllta111, paserndi, rcgrndi ae guhernandi tam 
populos, quan1 populorum ipso." IJustores, absque u
la eerti 
tcmporis constitutione )) (in Respollsione de lYulltiaturis, capi- 
tis VIII, sectione If, uurnero 25, pagina 188, TIolnæ, 1790). 
Si legihus Ronlani Pontifieis ,"era ol)edientia non dcherctur, 
falsum prorsus foret ipsius primatum securn ferre auctorita- 
tern numel'is omnibus absolllt{l1n pascendi et regendi tanl popu- 
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/os quam ])()]JUh)l'IlUl pastore
. IBID j"tc prirn
tlls nullall1 pl'O- 
prir dictaln aucloritatcHl srCUHl ff
rl'rt. 
4 t1 I(lt'ln Pius '1 in ]i[lrris (HI 
Iaxilnilianllnl Archiepisco- 
pUln Colonit'H
('1l1 ita dcclarat: (( Fidei dognla c
t Episcopo- 
nun 311ctoritatcnl ct jurisdict ioneln 
uhjcctaln csse f'ulnnli 
Pont ificis auctoritat i, ul subesse debeant Sedis apostolicæ sta- 
tut;s.)) Si dchrant 
uhrs5c, dchcnt YCraB1 ohedient ian1- Quippc, 

i eis flt
 es
ct non oLcdirc, aut fiete dlllu{axat oLc(lirc, cUln 
\'critatr tlici non po::,
el eos sllúesse deúere. 
:)0 Pl'a'cepit Pius IV, alJ Episropis ar cætcris ad dignitatcs 
ccrlesiasticas Pl'OHIOVendis, cnlitti profe::,
ionem fidei j\lxta 
fonnuhllH aL ipso cdit
ln. Et juxta illam formulanl Romano 
Ponlifki t'era oúedi
ntia pronlÍttitur, Et dc facto ita on1ncs 
Epi
copi jurarunt. Unde Yi hujusce juranlenli orones ycram 
obedientiam dccretis Pontifieiis præ5lare tcnentur .-Præterea 
('urn 
rdes apo
tolica hoece juramcntunl non relinquat lihc- 
runl, sed illud únlnino c
igat, nee possil quis, omisso illo, 
instifntionem canonicanl oLtinere seu ullanl episcopalc111 ju- 
risdictionern t1dipisci,. huc il)SO Ronlanus Pontifex sibi jus 
:Hbcrihit '(ll'alll illaIll ohcdientianl exigendi; illam nelnpc tan- 
iJlunn silli de1}itnm c
igil. Et aliunde uniycrsalis Ecclcsia contra 
la}Pln c:Xlgcntit1nl non rcclan1an.lo, earn tacite apprúhat. Igi- 
'tUI', si jus i
hl(l ROlnano Pontifici rcyera non eompeterct, 
tacite t1ppl'oharct uni\"rrsalis Ecclc,;ia errOl'(lln dognlaticuln 
gra\"issillllUlI, utpotc quo ipsanlct funda111entalis Ecclesiæ 
eonstitut io 
nhYrrteretur. Proinrle 
ontra Ecclesiarn præva- 
Inisscnt infcI'orun1 portæ. Quud Clun conling-ere nequcat, rc- 
manet t'xigi rcycra posse a RUlnanis Pontifìcibus ,-eræ obc- 
,)icntiil', tanqualll .\ibi debitæ, juralllcntluu, Ergo ip
is ycra 
hit", 01.('<1 i('n t ia <lr'beLur. 
ßO Tn Urc\"i Quod allqllallfll1n sic dcclaral Pius YI : (( Debetllt 
ipsi (RoHlano Ponlifici) tanquan1 capiti a suis lurulhris so- 
lelnnis canonicæ obcdientiæ prolni
sio )) (Collectiun des Bre{s, 
tOlliC I, pagp 138, Paris, 1 7D8). Si dcbeatur ohcdientiw pro- 
IllÍ
sio, dehetur utique el ohcdicntia, Quod autcln agatur de 
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vcra, non de ficta seu lllcndaci oLcdicntia, non nISI Inenle 
captus unqlHun in duhitlln \"ocaycrit. 
7 0 In Dl'cyi dogillalico Super soliditate doeet Pius YI : (( Ro- 
Inl111Uln PontificClll eonstilutuHl a Dco caput Ecclesiæ yisibilc 
ac vicarilun Jesn Christi; ei rcgcnùæ Ec<:.lesile plcllaUI potcs- 
latcHl tradilalll, 'l'Cì'llmqllc ah olunibus qui christiano non1Ínc 
ccnscnt nl' obetlielltiam debeti )) (Bllllariu1Jl ROnlCl1110n COllti- 
ll11atum, tOHIO YIl, pagin3 ß72). Jlque ihidclll hane esse as- 
scril sæpius rrpetitanl POllti/iclInt cl CUllcilivl'Il1n doctrinanl. 
8 0 Itlell1 constat ex nlodo citalldis definitiollihus, quæ iute/'- 
/l(on etÜull tlebcri oLcùientialll dcclarant ; si illterll(lIn, a for- 
. 
tiori vel'aJ}l. 
go Idclll confÌrluatur ex unanilni doctorlU11 catholicorlun, 
ctianl Gallicanorurn, doclrina. - Edidit Facultas Parisiensis, 
die 10 lllal'tii 15-i2, ,-arios articulos, ad præuIullicnùos fidclc
 
contra grassan1iuIll LUllC tClllporis hærcscon 11lolin1Ïnå. Porro 
cjusllIodi articulorlun yigrsill1US sccundus rl VigCSÏIl1US tcr- 
tius sic hahcnt : (( Certlun cst conciliuln gcncralc IcgilÍ1ne 
congrcgatlun nnivcI'salcnl repr
eselltQns Ecclcsialll, in 1ìdei 
ct 11l0rUlll dclcrlninationihns errare non posse. Nee minus 
cerlllm, uuun1 essc jure divino SUl1nllUIH in Ecclesia Christi 
111ililante Pontificcl11, clli 0111nes christÎllni purere tellelltlll')) 
(apud d' Argcntré, Cvllectio jut/icionlln, tOln i II, parte I, p. 325, 
Parisiis, 172
), Et aliLi, die 1 decclllhri
 1
5-1, ejusdclll Fa- 
cultatis doctorcs ita protcslati SlUIL : (( On1nes et singuli, ut 
obcùientiæ filii, iPSUl11 llolllanulll PontifìceUl ut SUllllUUIll cf 
univcrsalclll Christi Jcsu vi
.ariunl el universalclll Ecclesiæ 
Pastorrlll, cui plenitudo potcstatis a Chri
to data sit, cui onl- 
nes utriusquo scxus ol>e.dire, ClljllS decreta YCllerari e1 pro sesp 
quisque t ueri ct observare telleall till', U t SCHIpO!' agnoycrunt cf 
confessi suuL, ita nunc quoquc sincere, fidel iter et libentcr 
agnoscunt ct confitcntur )) (apud d'Argcntré, Collect io jlldi- 
clorllm, ton1Ï II, parte I, pagina 'I 9 i, Parisiis, t 728)-. 
Hanc unaninlÍter ùoctrinalll tencllt ipsi etÌaIn Gallicani sys- 
tClnalis prop u Sl1atores. quotquot Jansenisticanl scctanl res- 
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pUUIlL Sic,illlcr alios, Tourncly: <<Tpnrntur fidclcsPonlifìcl1JIl 
const it uliollihu
 acquicscere, cl ialn lIH'n lis oh
c({l1Ïo, f(u:-nn- 
qu:ull HOIHlulH cOJlslel de ar'('pplatiollc at' COHSCIlS\1 Ecclesia- 
rUIll)) (eitalulII inClll'Sli tlteologiæ fI 
ligllC ('(liLo, L.' ,roI.1147). 
II. /Jicta obt:tlicntia deúet illteJ'ua cs.l\e, nee ."illlïiât e.rtel'llllln 
sell silentii obseqlli1l11l, - 1 0 Sequilur ex co fllHHl dcbcat esse 
1'('1'((. Nanl ,-era essc ncquit nisi pncslctur idipsUlll quod præ- 
cipilul'. .\tqui præstari ncquil quod pra
cipitul' nisi per intcl'- 
nam ohcdicntianl. Agilur enÏ1n dc iUis dccrcLis quihus Ro- 
Illl\nllS Ponlifcx pra
cipit tcncri aliqu
n1 doclrinall1 Lanqualll a 
Christu l"c"vClatanl, vclrejicialiqurll1 CITOl'Cll1 lanquall1 rcyelaLæ 
a Chrislo docLrin<.c" 3dyersanlc111. Porro id nonnisi per inlcr- 
n:Ull ohedicntiam pl'
l'
Lari potest. N"aul adlnilterc ac icncrc ali- 
qualll proposilioneln tanqual1l orthodox
nJl rt a Christo rcycla- 
falll, ,..,I alialH rejicerc tanquaul hæreticanl) cst actus nlentis, 
nOli solius corporis; esl proinùc actus internlls. - E(ycro 
pugnaf in tcru1Ïnis HIC 'veran
 obcdicutiau1 præ
tarc, quando 
id pl'i.l'cisc l'CCUSO quod præcipitur. Porro præcipit POlltifex 
ut falf'nl proposifionCll1 cxistinlcnl ct teneaUl lallquanl' hære- 
fici.lIll, ct talcln aliml1 tanqualn a Christo rcyclatanl. Igilur 
nisi it a e.ristlmem et tellC(On (quod sanc nisi pCI' actull1 intcr- 
n11111 sell BieHl is (i(
l'i palcsL) idipsU111 rccuso quod pra
cipil ur. 
- PI'i.l'lcl"ea uhcdirc tantunl cx.lernc, uihil aliuù foret quau1 
Jurnt iri, Qn i enÜn ('\.lerne pronunliat ha
rcticalll proposil io- 
nCln i.lliqualn, PI. sÍJnul calll talenl internc 11011 e
istilnat, egrc- 
gic JIll'I1lilllr. Igitur si sufficcrcL ex/erUll ohedicnlia, suffìccreL 
Ineudacjulll. Porro l'cpugnaL vel'am ohcdicntiaul per ejusll10di 
Jnendariulll pra\stari po
se. l\aIn l'era ohcdicnlia præstari nc- 
qn i I n i
i p('ragcudo id quod præci pi Lur. Sed Punt i fex Blcn- 
dlH'iull1 llon præcipit, nee pra'ciperr potcst. Jgilnr nequiL ,'cra 
ipsi oLcdi 'nlia prlr
tarj pl'l' solalll obr(licnt i
Hn extenUl1n. - 
In"up(,l'si sola c
terna uhedielllia dehcl'elur, ClUTI (c
 dictis) 
obc(liclltia hæc )JJ('n(laeiulll sit, ct InendaciuIll Hunqnan1 li- 
<.:iluIH c( a forlioI'Ï ohligaloriulH e
se possit, 
equcrctur Ilil/- 
lam ollillino dcheri l\Jlltifiriis dccrctis ohedicntiall1. 
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2 0 Idem constat C
 damnata silenti; obsequ;os; doctrina, 
per Pontifìcias constitutioncs, quæ j::unduduIll ah universali 
Ecclcsia rec
ptæ sunt. 
in1Írtun Alexander VII, anno 1665, 
subscribrndaul prR'ccpit jnraJnent i forJnnhnn, tenoris hujus- 
ulodi : Egv N. constitutioni apustulicæ Innucentii X data>' die 
tertia 'maii, ((nni 1655, et constitution; Ale.ralldri rII datæ 16 oc- 
tobris llllllO '1 ü
û, SIlmlnorll1n POlltificlll1Z, ?lIe subjicio; et qllin- 
que lJropositiones ex COl'nelii Jansenii libro ell; nomen AUGUSTl:SUS 
e:l'cerptas, et in sensu ab eode111 allctore illtento, prollt IJer illas 
prædic1as con
titlltiones Sedes llJ1ustulica damllaz'it, siucero 
animo damno et rejicio, et ita jllro. Sic 1ne Dells adjut'et et hæc 
sancia Et'angelia. Ibi sane cxigiluf interna obedientia, siqui- 
denl cxigitur ut damnalæ propositioncs daUlnentur cL "rcji- 
ciantur sincero animo, Proindc rejicitur ac dalnnatur doctrina 
quæ t encl cxtcrnan1 sufficl're. 
It cn}> obseqlliosllm silelltillUl danlnavit Clclllcns XI, cOllstiln- 
tione l'ille(l1n D01nilli; in cujus exordio sic legcrc est: Clint 
illquietl homines,.. docere 1lon binr l'eriti ad obedienlÎlnn COIl- 
stitutiollibliS apostolicis debita,n non requiri ut 'l"is Janseniani 
libri sellSlon ill quinque pro}Jositiollibus, luterills lit ha:>retic1l1n 
llanl1let, sed satis esse si ea de l'e obsequiosllm, lit 'l'ocant, St- 
lelltÍllJ1l (eneatll,..,.; hinc est quod 1I0S ad opportUlllUn et eflicax 
((l1n exitiali morbo remediul11, adhibendlon excitali, ctc. Et sub 
finem ita pronunliatur : Hue nost1'o ljer]Jetllo î'alitura constitll- 
tione, obediell t iæ qua' IJl'æinsertis opostolicis cOllstitu t;onibus 
debetur, obsequioso illo silentio 11l1nÍ1ne satisfieri, sed damnation 
in quillqlle præ{atis IJropositiollibllS J ansellia1li libri sensum, 
quem illofunl rerba præ se (efl/nt, ab onlllibllS Christi fideliblls 
ut ',æreticu1n, non ore solum, sed et cortle rejici ac damna1'i de- 
bere, declaram us, decerllimHS, ordillamus. 
Adyertat autCl11 lector citatas Alcxandri YII ct Clcmentis XI 
constitutiones ah uniyersali Ecclesia recc})tas fuissc. Lnde, 
ClUll ah ipsisl11ct Gallicani s
'stelnatis l)fopugnatorihus tan- 
quan) infallibilc hahcatur quod d efinihun est a ROlnanis Ponti- 
ficibus, accedente tacito ECt:lesiæ uniycrsalis ronsensu, ct duo 
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eital i Pont ificc
 dcfinicrillt tlcheri lnteflunn Ponlificiis dpcrcti
 
oLCtlit'lltia1l1, ètia1nsi 1l011ùU1n ulli\"crsalis Ecclcsiæ aS5cnsus 
ac('es
erit, l'C1nanel istuù tCIlClithUll esse tanqu<uo olnnino 
Ct'l't 11 III l't de fide, ctialu juxta .lid uln Gallicanu1ll systClo a . 
III. Janl \"cro, si HOllli.U10 Pontifici tit' fiùe ac 1I1uribus dr- 
cernenti., cL quiù trCtlClltlul1l 
it pra
cipi
nti, debcalur l'era 
et illterlla ohetlicnlia. inyi
te sequitnr cjusdefu HOHlani Pon- 
litìci
 quoad hUjusIllOdi decreta infallibiliLas. 
aln si pusse L 
RUJlWI1uS Ponlifcx. crronce dcfinire, ct eredendum 1'1'i. èci l'erc 
qUOtI ill sr falsuIll est, l'epugllê.lrct ei debcri veram, et inter- 
11(/111 ubedienti(un, N'cùuIll ,.eliL Deus nos crrori cl'cdcl'c, id es- 
sentialilcr ahhorrct ac prohiLct. Kec. potcst nos ad aliquitI 
crl'dcn.hun ohligatos ,cUe, nisi hoc sit tcrLo YCl'Ulll. 
Igitul' ex istu principio, dacretis Ponti/ieiis de {ide statuen- 
tibu." 1'era ubedielltia debetur, ineilictabilitcr sequitur ROll1alli 
Ponti1ìcis infallihilitê.l
. Cum ergo principill1l1 istud inClll1ctan- 
I.cl' adlnitlaßt ad \"crsarii Hostri, id cst, GaUicani systelnatis 
scquaccs, quolllOdo lIon ,"ident, 
equelam ahsque aperta ,.e- 
sania ncgal'i non posse? 
PHOPO
ITIO IP. - Evillcltlll' ROlnaHi Pouti/ieis ill{allibilitas 
e.r lsto IJI'iucipio: (( Pelles Romauunt POlltifìcem residet plena 
pote
t(ls, 11llll'ersalem, Ecclesianl, pascendi, reyendi ac yuber- 
nandi. )) -De ipsu pl'incipiu arllhigi llequil,-cUlll æculllcllica 
s
 nodu
 Flol'cnl ina cÅprl'
sc dcfiui,'crit : (( Sanctall1 aposto- 
Iicalll SCdClll cL nOlniHlulll Pontifìcc111 in uni,.crSUll1 orbcln 
tClIerc prill1at tun, et ipstun PontifìeCln [lolllallulll sucee
so- 
l'CHI e
se heati Petri I'I'illCipis apo
tolorlun, et yerUln Chl'isti 
,.icariuIIl, tot il1st!HC Ecclesia' caput t et oUlnillffi christ iaHu- 
rU11i IJatrelll ac clurtoreul e
islcl'c; et ipsi in LcaLu Petro 
}Jllðfeudi, l"t.'Yfndi et yubel'nalldi univcl'saleu1 Ecclcsialll a Du- 
1I1il1u nu
Ll'o Jesu Christo plellll1fl pote
tatel1l tratlit
Hn c

e, 
quemaùllluduill eliaul ill geslis cUllciliol'tlln ct canonihus 
cùnlilletUl't. )) 


t 1 Juvat hie miscl'ullI quudLlam cffug-iulIl præcluJcrc, quo ad\"cl'5ill'ii non- 
ßulii hlljl1
CC delillilivllis vim Lledinill'C tcntarunt. Ohjiciunt 11cmpc ultima citata 
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Cætcrum hie fenl habcnlus cum adycrsariis qui princi- 
pÍlun istud Clun olnninl0da yrncrationr rccipiulIL, et tan- 
qu
un dognla cL arLiculu111 fidei profitentur. ITnde in eo Lan- 
hun a nobis dissentiunt, quod negenL ex isLo principio ccrtam 
dCl110nstr3ri l10uHlni PonLificis incrrantialll. In quo sane 
prol'sns hallucinanlur. 
Kaul, ex citata Florcntini concilii dcfinitionc, nOll1anO 
Pontifici con1pclit plena potestas uniycrsaleul Ecclcsianl pas- 
ccndi ac guhrrnandi. Si plena, ergo a fortiori præciplla. Sed 
rwæcipua 1101'S potcsLatis pasccndi ct guhcrnandi uni,'crsalclll 
Ecclcsialn, cst potcstas tlccerncndi de fide, id cst, rcgulam 
1ìùei aL OlllUibus tCllrndan1 ediccndi cf obligatorian1 fa- 
ciendi. Enilll' ero in co potissiulUlll consistit hocce Eccle.. 
sian1 pasccndi offieiulll, ut ci præheatur yeræ doctrinæ pa- 
hulum, ct ah ipsa crrorum ac hærcsuln lupi arceantur. Unde 
qui habet in Eeclesia præcipllon1 pasccndi potcstateln, hoc 
ipso habet ct potestalc1l1 dcfìniendi quid crcdcndnn1 sit, ct 
ad ita crcdenùull1 Oll1ßCS oLligandi. Sed pra'cipuanz pascendi 


H'rlm, quemadmodllln etiam ill !JesUs conci/iorum et cGnoniblis continctllr, 
aliter se habere in una ex editionÏ1ms Florentini concilii; ita scilicet lcgi, in 
editione anni 15
ß : juxta eUlll mod1l1n qui et in Uestis cOllciliol'lllll et canonibus 
contilleluJ", Cui po::;Lremæ lectioni adlnerentes, dicunt plenam Ilhun Romani Pon- 
tificis potestatem, intene
tam fuisse a Florentinis patriLus ad terminos concilio- 
rum et canonum restrictmn, rnde concludunt plena1n hanc potestatem non esse 
proprie takn1, sed canonibus ct conciliis sl1bjcctam, )Iiserum sane, si quod ul1- 
quam, effugium! 
 am u]Ji agiLur de "cro 
licujus documcnti textu, et una e nIl- 
gatis editionibus ah aliis discrcpat, res est ex origiualihus et authenticis manu- 
scriptis proc ul dubio dijudicanda, Porro extant sex originalia exempla cum 
a.uthcnticis subscriptionibus, Et in his omnibus leg-itur: quemodmodum etiam 
ill gestis cOllciliorwn et cOllonibliS c01zlilleluJ", Corrcspondens autem textns græ- 
ens, in sex istis manuscript is, idem cst et omnino hbcc latinis ,'ocibus quadrat. 
Dc quo vide Pctrum ßallcrini (de Polestate lxclesiastico, c3pite IV, 
 3, 4, 8, in 
nota, pag-ina 48, Romæ 1850). Igitur certo mcndosa est edilio anni 15
6, neqne 
potest a probo scriptore tanquam auctoritas al1egari, cum certo constet eam a 
vero tcxtu recedere, 
Præterea etiamsi legcndum foret, juxta eum 11lodmn qui et in ueslis, etc., 
naturalis ct obvius sensus foret: idipSll11l quod de/iniebat SY1l0dllS, contineri 
etiom sell jam traditllm ,},fperiri, ill gestis conciliorll'ln el cononiblls, Intclligcre 
autem ,-erba juxta eum 'IllOdllm, quasi significarentjuxta ilium gradul1l sell illam 
ext
llsionel1l, prout yolunt adyersarii, nihil aliud cst quam tCÀtum torquere et 3b 
ObVlO sensu palmu rccedere, 
cd, ut diximus, lcctio bæc anni 1526 pro spuria 
habenda e
t. 
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pot c"tatrlll ohtinct nonl
nlu 
 Pont ifrx, Sif{l1 idC1l1 oht inet pt 
l>[enom; ergo pcnc" ipsllln pst jus ohligatol'ia fìdei decreta 
rdicrndi. Jan1 ,'cro tal(,111 pütcstatl'lll halJere ncqnil. TIoluanus 
Pontif(\x, nisi siL infallihilis. Si ('Ilinl crrarc possil in fidri 
c]rfill itioni hus, rf' p ngJlL\ t oh I iga tin cjnsuHHl i dc1ìnitiolliLus ad- 
h
prenc1i, Quod cnilll nos ohligatos f)cus yelit ad cl'cdendun1 
drfìnitinnihus qu'e CI'1'OnC[(" csse possint, non t[lntulu aLsonuBl 
cst diccre, scù eti
un iU1piun1. Ig'ilur ex co quod .Ie HeIc sit, 
ROHWn() Pontifìci cOl)lprlerc plenam pasccndi polcslaleln, in- 
rJuctahiliter sequitur CUln esse in ùefinicllda fide infallihilelll. 
. Gallicani s
'stcJnatis srfJuaces oro atque ohlestor ut serio 
attendant ad hanc plell{un pasccnùi ac guhernandi potesta- 
tem, quan1 Romano Pontifici adscriLit Florcntina synodus. 
Si ncqucat SUlnlTIUS Pontifex circa fidcln staluerc, ac suas 
rjusnw(li definitionrs ohligalorias faccrc, falsum cst ipsi a 
Chri
to collatalll ruissr plenam pascendi potcstatcm; imo 
præfÍpllll huj uscc potcstat is parte caret. Igitur, vcl negate 
in ROlnano Púnlificc plenam ilhull potestatenl, vel con.ccdite 
ohligatorias esse ipsius quoad fidc111 definitiollcS. - Concedi- 
mus, inquiunl, obligatorias esse; inlo teneri fidcles O1l1nes 
ad cis adh
f'rcnùun1 ex animo, et ante Olnnenl Ecclcsiarulu 
con
cnsum. -At 
i hoc sincere rOllcrditis, quonlodo non 
,"idetis ("onccdcnda111 ct HOHlani POIlLifiris infallihililatem? 
Adhærere e:r animo propositioni a Papa drfinilLe, quid aliud 
rst Cjlla}1l ram omllillo certam credere? Quod "i lcncor certas 
credere OJJlIlLS et sinyulas Pontificias definitiones, hoc ipso (c- 
nror cr('d('re Pontificelll in cis non crrasse; seu (quod idcIll 
c
t) tCII('OI' i PSUlll infallibilclH credcrc. 
Et ha'e qnidcln apertissÏ1na contradiclio propria cst Galli- 
cani s
'stcIllatis seqnacibus; alJesl aute111 a SIslclna
e Jansr- 
nistanull, )farci AlltOllii ùe Don1Ïllis et Fcbronii. 1\"i.tln hi Ho- 
mano Pontitici tlcnegant plellam pasc
ndi potcstatcln, ncque 
ipsiu
 flefinitioniLus ex animo cL ante Ecclesiarulll asscn- 
SUIH adha
reHùlun esse concedunt. rroinde, ah
que contra- 
dictionc sustinenL crroneas esse posse nonlani Pontificis. de- 
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finitiones, seu iPSUlll eSse fallihilen1. At Gallicanuln systclua 
conccdit deLeri PonLificÏi::; definiLionihus SillCenl111 et ex animo 
ohsequÍluu, ctianl ante OJllnenl Ecclesiaruul conscnsulll, et 
sitnul certalll esse negat Ron1ani Pontifìcis infallihilitatenl; 
flegal, scilicet certot'eras esse dcfinitiones, quibus dicit adhæ- 
rendll11l esse sincere et e.t animo! Illsinccru1l1 profectu 
yste}na, 
nisi incpLlun prorsus dicelldulll sit. 
PnOPOSlTIO lIla. - Evincituf Romani Ponti/ieis ill{allibilitas 
ex isto principio : (( ROmall11S POllti{ex est centrum, lOtills lllli- 
flltis catholica 7 . )) - CcntrUll1 unitatis catholica"' dicilur ille 
cujus fidci Sese HIJtarc et regimini suhjicerc quilihet tenentul' 
ut possiut esse societatis catholicæ lllelubra, ct sub ejus unitate 
cOlnprehcndi. UntIe duplc
 cst CjUSlllOdi unitatis centruIU, 
videlicet : centl'Uln unitatis fidei, Clun quo fiùeul docentc 
convenire ac consentirc, ct ccntrtlln unitatis rcgin1Ïni
, cui 
l'cgenli ac plï.eeipienti 
uhjici ct adhærcrc fìdeles Olnnes tr- 
nelltur. J anl "ero, 
]. Est rc,.cra ROllltlnUS POlltifc
 totius catholicæ ullitatis 
ccntrlun. Quot! hic nOll proLaulus, sed ccrtull1 supponilllUs; 
CLUB sit dc fide, cl ab adycrsariis quos hie confutanluS (id cst, 
Gallicani systclnatis propugnatoribus) pro iuconcusso hahea- 
tur. Satis sit adduxi
sc præclara Pii YI verba, in TIrc, i Super 
soliditate: (( In hoc apo
tolicl.l
 cathcdri.c principatu firnlunl 
,.oluerit Christus eOJlstrictulnque teneri unilalis yiucululll, 
quo El'clesia, per uniyerSUlll InuIHlnlll propaganda, ex lllCll1- 
bris quantulllcullHlue ùissitis, lllutua OlllUiu111 in uno capite 
consociatione, in unal11 curporis C0I11pagcl11 coalescerct. )) 
Atqnc ibidcIl1 laudatus Pontifcx, inter cos quos dicit Spala- 
tensis en'ores, quihus Parisien
is Facultas hæreticæ ac schis- 
lnatica' prayitatis nohun inussit, hUlle rccellsct : Falslllil esse 
unionen
 Ecclesiæ catholicil! in llllitate J'ectoris l'isibilis cOllsis- 
lere. Et post panca suhdit : (( Præclarulll etialn, atque ut 
allatæ Parisicnsilun doctOl'U111 sententiæ, sic et constanLi Ina- 
joru1l1 SUOl'Ull1 traditioni plane COllseutallcUlll de ROlnani 
Pontificis priulatu test inl011itun cdiderc Gallieani præsules 
I 
I 
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in comitiis anno 1H81 : Caput est, inquiunt, Ecclesiæ, ('fU- 
trum ll11itatis. Oblinel Ule ill nos primatllnl lluctorÏlalis et juris- 
dictionis, sibi a Christo JeslI ill persolla sallcli Petri tol/alum. 
Qui ab hac l'eritate tli
selltiret, schi
maticlls, illlo et hæreticlls 
(Isset. )) 
H. Ex co quod Ilolnanus Pontifc'\. totius siL uniLalis caLho- 
licw He proindc cti:llu unitatis fidei çentrllln, in,'icfe sequitur 
èU11l l'

e in deccrncnda fìde infallihilen1. Si cnilll sit cen- 
I nlln uni latis fidei, toLa Ecclesia convenire dchet cum lìde 
qn:un ipsr profitetur, dcfinif et pr
edicaf. Scd toLa Ecclesia 
c:ltholica anlplccti ae proliLel'i non potest fidclll falsaln.; quia 
j:lrn de
increl essr vera ChrÌsti Eccll'sia, eohllnnaq\lC cl fir- 
ßlanlcnhull ,.critalis. Ergo necesse esl ut Jicles Bonlani Pont i- 
1ìci
, curn (IlIa tota Ecclesia conycnirr debet, nunquanleí'rO- 
nea sil; 3C proindc Runl3nus Pontifex. in dercernrnda fide 
inf31liLilis rsf, Igitur rnanifestissÍ1uam contradic.tionen1 in- 
,'olvit Gallicanulll systelna, CUiU ex una parte nOlllanulll Pon- 
lificCll1 calholicæ unitatis.cenlrl1Hl profileatur, et ex alia parLe 
fallibileI11 CUll1 in cdocenda ef definienda 1idc contcndal. 
rnoroslTlo IV a . - EvillCiilu' Romani Pontißcis iu{allibilitas eJ.
 
isto prillcipiu: (( flomallus POllti(ex est jlldeJ.' SlipremllS /idf- 
liNur.)) - L Dc fidc cst tliclu1l1 principilul1; nee ah uno C3.- 
tholico negari polest. Constat 1 0 ex concilio æcuolcnico Lug- 
('nllcn
i scrundo, a quo approhata fuit 
eql1ens fidei fOl'lIHlla, 
:1. Gr
pcis exhi1.ita et jlu'[tIHento lìrnlata : (( Ipsa quoquc :5ancla 
ßOIIH\Jli.\ Eeclc
ia surnnlUlU el plenulll prilnaLull1 et principa- 
hUH super uniyerSalU Ecclcsianl catholicaJll o1>t iuet : qnenl 
"'c a1. ipso Don1Ïno ill bealo Petro aposfolornm principr siy(' 
\"r]'tice, cujus Ilolnanuc;; Pontifex cst suree,;sor, en III pot es- 
1alÎs pleniLudine recepisse ycraeifcr et IUllnililcr re('(lgn()
cit. 
[t f'iclll præ cæteris {eHelnr fhlci ,.cl'itat('111 d
f(\lIdr)"l', 
ic e{ 

i (ju:e de fide subortæ fucrint qna

t iOl1f's 
110 dchent judicio 
(If\fÌnil'i... Et cidcn1 omnrs Eeclesi:(. 
Hnt 
uhjf'da
; ipSal'llrn 
I
l'a:
lali uLctlcntian1 cl rc\'crentiaIn ip
i dant )). (apud Labbe, 
t. \IY, p. 
I
, ctlitionis Yrnrf
)'1 J 7:;1). (( 
llh
cripLa1l1 fidei 
II, 14 
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unitatcl11... orthodo-xam fidclll esse cognosco : caIn acccpto 
ct cordc ct ore profiteor; ipsamquc, prout earn YCl'Jcitcr tenet, 
fideliLcl' do.ccL ct prædicat sacrosancta Ecclcsia Roulana ipsum 
inyiolahiliter scrvaturulll, ncc ab ea uUo unquaul teInpore 
reccssurnnl... pron1Ìtto)) (ihid., p. 515). Igitur principalui 
Ecclesiæ nonlanæ rcliquLl\ Olllnes Ecclcsia
 SHIlt subjectæ. Et 
hunc priucipaluln ohtinct ROlnanus Ponlifex utpote successor 
Petri, cui dictus prilnatus a Christo collatus cst. Et ci obe- 
dientianz dallt reliquarlun Ecclesiarunl prælali. E.t suhortæ 
quæslioncs fidei llolllanæ Ecclesiæ judicio definiri debellt. Porro 
his forInulis aperlc declaratnr Romanus Pontifcx fideliun1 
o llll1Ïu111 judex sllpremlls, et 
peciatiIn suprclllus judex in fidei 
quæstionibus. 2 0 IÙClll constat c'\. plella potcstate uniyersalcul 
Ecclcsianl }'egendi ac guhernandi, quanl Romano PontificÍ 
adscripsit Florenlina synodus æculnenica. Qui ncmpe talcIll 
potestatem habet, cst hoc ipso Sllpl'el111tS fideliuIll olln1Íuln 
judex. 50 Constat insupcr c\: Brevi Super solidilale Pii Papæ YI. 
Ibi l1Clnpe laudatus Pontife
 acrit
r redarguil no,-aLorenl 
E)"hel quod non "eritus sit rallatican
 tllrballt appellare popu- 
Ium cxclamante111, SUllnnllHl POlltificellt esse jlldicent supremlon 
fidelium; ct addit Pontifex hoc idcln essc 3C f1.naticam appel- 
larc YOCeH1 Christi, clavcs regni cælorum cunlligandi solven- 
dique potestate Petro polliccntis, et fanatica appellare tot so- 
leull1Ïa Loticsque reprtita Pontificum ar concilioru111 decreta. 
Undc principiu111 istud, ROnU11111S Ponti{ex est sllpremlls judex 
ßdelill1n ol11nill111, ab omnibus catholicis tanquaJll certum ct de 
fiùe adInittendum est, eL de 'acto adnlit lilur. 
II. Quod aute111 ex islo pt'incipio rigorosc deducatur ejus 
dCIn ROlnani Pontificis infalliLililas, facili negotio eyincitur. 
Eteninl si reyera sit fidelium omnium suprernus judex, potest 
eos judicare quoad causas fidci judicio supremo, id cst, dcfini- 
tho eL ultinlo, ita ut nullus extet superior judex; alias cnin1 
non foret ipse Sllpre1nlls judex, ut pateL Igitur oLligare potest I 
fideles 0111ne5 ad standuu1 et obediendunljudiciariis suis circa I 
fidem senteutiis; seu, quod idelll cst, teucntur fidcles O1l1nes 
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Ron13no Ponlifki, dc fidc judicanli ac dcccrncnli, obedire, ac 
proinde 
3nl tìdeUl profiLcl'i ae Lencrc quarn præscrihit Ro- 
IHallUS PUIlLifc
. Sed rcpugnal ohligalus a Christo fuissc fitlclcs 
ad credf'lldulll erí'ori : ergo erl'onca c
sc ncqnil fides quam 
præscrilJil ae tcnendaHl c1cccrnit nOHU\nUS POIlLifcx. 
I)ROPOSITlO ,a. - El'incitllr Romani Ponti/ids ill{allibilitas ex 
islO l>rillcipio : (( Romalllls Ponti/ex est Pater et doctor (tde- 
lillnt omnium. )> - I. Quod rc\'cra talis sit, c
pl'cssis terll1Îllis 
dcfìni,'il Florcntina æeulllcniea s
'nodus. Pl'oinùc prilleipiulll 
istl1d de fide cst, prout etiaul ùe fiùe esl ROlllanalll Eecle- 
sialn, ratione scilicet Suunni Pontifìci" ipsi præsiùenlis, esse 
onlniuln Ecclcsiaru111 nHltrem cl maYlstram. lIine, in Brevi 
Super soliditate, pronuntiat ri
lS YI, in nOJnani Pontific.is voce 
Christi t'ocem oves audire; ef de ROlnana SeLIc dicit: III 
qua Petrus ae/huc veillt in propria Sede t'ivit et præsidet, ac 
]>ræstllt qllærentiblls fidei l'eritatem. 
II. Inllnerito TIolllanus Pontifex diceretuI' omnilun Ecclc- 
siarulll Pater et doctor, et ROlnana Ecclesia mater ct magis- 
tra, nisi Ec.clcsias ct fideles omnes in ,'cra fidei Christi gigne- 
rent ac:enutrircnt; ct nisi hane ycrm fidei gcnerationcm et 
enutl'itioncOl re\'cra OlllneS ac.cipcrent a Ronlanu Poutifiee 
tanqUt1ffi spil'iLuali Patre ac doctore sell a Homana Et:c1csia 
tanquam ffiatre ac ffiagistra. Porro si rrrorcm doceret 3e d(")- 
fioirel TImuanus POlltifex, non ycræ fidei gcneratio cL enu- 
tritio ah ipso rcciperetur, 
ed Inul'
. Prúinde non esset lide- 
lillHl Chl'i
ti Patrr ct docLor, scd perClllptOI'. Ilepugnat neJllpC 
CUlll a Christo constitutulll fuis
e fidcliull1 Patrent et dvcto- , 
rem, nisi SillHll infaHibilitalis pra
rogativa donatus sit. - 
Pra"\lerca hoc ipso ql
Où Chrislus ROll1anunl PonlificelÍ1 c.unctis 
fiùelihus PatreDl et doctorcnl constituel'il, ohligatas yoluit 
Ecclesias Olllncs ad excipienùanl et seql1Cndanl fidei duclri- 
nanl. alJ islo Patre et doctorc traditam. OUInes igit UI' tenentul' 
pr
")dieafanl a HOlnano Ponlificc fidcll1 recipcrc. Sed repugnat 
talis ohligatio S1 llonlanus Pontifex crrúrenl dùccre yaleat; 
. ergo infallihilis cst. 
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CAVUT VIII 
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PnOPOSlTTO 1 3 . - Fal
llnL est istud adl'ersariorlnll IJril1Cipium : 
(( Slipremll]Jotestas et in{allibilitas a ChJ'i
to data (uit loti Eccle- 
siæ, llempe Episco}JoJ'll1n collectiolli; non llutem soli Petro ejus- 
que 
llccessoriblls Romanis POllti/icibllS. )) - Duplici sensn hocce 
principiunl intelligi potest: lOin co sensu quod Christus in- 
fallihilit atenl contulcrit Episcoporuln cùllectioni, quatenus 
dh-isæ a ROluano Pontifice et contra ipSllJn scnticnti : 2 0 in co 
sensu quod can1 contulcl'il conjunctÜl1 collcctiol1i Episcopo- 
rum et ROlllano Pontifici, ita ut l1rc collectio Episcoporunl sit 
infallibilis nisi ipsi consentiat ROlllanus Pontifcx, nec ,'icis- 
sin1 infallihilis sit ROlllanus Pontifex, antcqualn ci conscnse- 
rit pars Inajor EpiscopOrUlll. Porro in utroque sensu pl'inti- 
pitun ist uù falsu1l1 cst. 
I. Fal
uIll est coHatan1 a Christo fuisse infallihililatc1l1 col- 
lcctioni Episcoporlun, quatenus a Ronutno POllti1Ìcc diyisæ. 
Nan1 alioquin ahsonæ prorsus forent ct illusoriæ pron1Ïssio.nrs 
Petro pcrsonalitcr a Christo factæ. AhsuJlUn1, vcrhi gratia, et 
n1cndax foret dictUlll istutl Christi: Tu es Petrus et sllper 
hallc petJ'aut ædificabo Ecclesiam 111eam. Nan1 suprernau1 aucto- 
ritatc1l1 ct infallihilitatc1l1 cunfercndo EpiscoporuBl collcc- 
tioni, Christus Ecclcsiaul sualn nullatenus i.l'difìcassct super 
l)efru111, sed super senattlln, Inajori Episcoporlun parte COJ1- 
stanlrnl. Erronea proindc fuis
d conciliorulu et PatruHl 
C011stans persuasio, qua in persona Petri ROUlanUll1 Pontifi- 
celn docncruut pro fundaUlcuto 3 Christo positUl11 flli

f\ 
Helll mendacia et illusoria verba hl1'C ad PrtrUl11 dirccta: I 
Pasce ag1l08, pasce Ol'es 111eas. Pastor scilicet snpl'emns in Ec- I 

lcsia foret diclns senatus, non autcn1 Petrus cjusquc succe
- 
, 
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sores ROlnani Pontificcs. Ex. quo itcrlun scqucrcLur circa Ec- 
cle
i;c 
()I1
t ilutionCBl perpclutJ Cl'rassc Palre
, concilia, Lolani 
deniqur Ecclc
ialll catholicaln.. cui cOJlslans persuasio fuiL 
hisc.r vcrhi
 110111a1l0 POlllifìci, in hcat i })ct ri persona, colla- 
lall1 a Chri
lo fui
sc IJlenam polcslatclll uuivcrsalclll Ecclc- 

ialn pa
ccndi ac gubcrnalldi. HCln 111cndacilcr Pelro COIIl- 
1I1i
isscl Chrislus officiuln conlirmalldi {I'a/res SllOS ; siquidCIl1 
huc oftìciulH BOll ipsi rc,"cra conlnlÏsissct, :scù econtra '-0- 
lui

el ipsuln'3 fratrihus corrigi ct in ,.cra fidc confirulari. 
Et tandell
 PelrU1l1 dccepissct Chrislus quando ipsi dixit, tibt 
dllbu clcH'e
 J'eglli CælOl'llm et ljllodcnmque solveris, cle.; si- 
quidcll1 nOli ipsi el succcssorihus cjus in ROlnaua Setlc potes- 
talclll hallc con t uli

ct, sed eollcclioni Episeoporuln. Unde 
classior illr l;allicanbulus, qui 
Upl 
nlalL1 auclùrÏlalcll1 el 
infallilHlilatelll in lnajori Epi
cuporunl nUlncro adscribit, 
ctialll di
scuticnle nOlllanu Pontifice, textihus e,.angclicis 
al'L'l
te coull'adicif, et PalrU1l1 conciliol'Ulnque fidcnl 3e doe- 
lrinalll 
1I)J\ t'd it. Pr
ptcl>ea, si infallihilitas stct peHe
 eollce- 
tiunclu Episcoporulll quatcnus a ROlllanu Pontifice diYisall1, 
ilH'iclÏssilUl' sequilur, non R0111anO Poulifici, 
cd huic collec- 
lioni COlllpclcrc 
ll]Jremam dcfiniendæ fidei polestatCl11. Proinde 
1l01ualli EP!scopi polesta::; janl non crit 
llpl'ema, prout pro- 
nUlltiu\il Tritlenlilla ::'
ïlodu5; nee lJlCila ad pasceur/con, regen- 
dum et YUVt1'1ulluiam lllÛl'ersaleln Ecclesiam, pruut defilli\"it COll- 
cilÍlull Flol'cnlillUll1; sed el'it inferior relati,c ad potestatcill 
hujuscc collectionis, el ci o}J
equi tcnebit ur. 
ce obj icialur 
UOlllano Episcopo rClnancrc 
llprem1l11l puleslatcnl rclali ye ad 
unulllquClflQuc Epi
copUlll 
illg111ariLcr SlllllptlllU, licel non 
I relati\c at! eunnn 
ulleclioncl1l. Kaul si falliLilis ipse sit,noll 
tCllehitul' UI1U
(lUi
(lue Episcopus ipsi fidcBl pra
cipicllti oLc- 
dirc; nee e
t ratio cur in defillienda Jìùc ipsi IriLuatur lllajor 
auctorifas qualll Pari
icllsi, aut cuilihel allcri Episcopo. Et 
pal'itcr 
i sli/Jfemll reyimillis putestlls steL pcnes collecLionenl 
Epi:'ëupurulll qualcllus a HOllluno POlltifice scjunclalll, ip;:;c 
nOlllanu
 pUlllire
 carchil hac 
llprema ct plena l'cgcndæ uni- 
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ycrsalis Ecclcslæ potcstate. 
cc can1 hahchit etiam rrlative 
ad nnunlquenlf!Ue EpiscoPUlll singulariter sU111phl1n, nisi 
coJIcctio caIn ipsi, potius quaill 3lteri, dclegavcrit. I1no po- 
tcrit illa collcclio, ulpote sllj)renlalll toLins Ecclcsiæ regendæ 
potcstalenl hahens, ipsalll ROBlananl diæccsÎlll, nOlnanumque 
EpiscoPU1l1 supprÌllleI'e, yel 1l1ininlo 
relropolita110rnll1 suh- 
Jlccrc. 
Insuper in hac h
l)othesi, constituisset Christus Ecclcsialn 
su
nl1, non CUl11 forma monarchiæ, sed cnn1 forlna reipuhlicæ 
stricte sunlptæ; in qua scilicet snprcma potc
tas pencs 
èna- 
tlHìl aliqucill sell colleclioncill rcsideret. Quod cOllscctariunl 
dognlati catholico, perpetu,B scilicet Patrlun conciliorulnque 
doclrin
f', eL ipsinsnlct uniycrsalis Ecclcsiæ pra-xi apertissinlc 
rcpugnat. 
Tandcln repugnat ipsanlèt h
1)othesis, nilnirulll quod ali- 
qualldo 11ussit Episcoporulll collcctio 
esC a ROlllallo Pontitice 
dh-idcre. ì\'anl tunc ,'era Ecclesia Christi, yel starct in solo 
capitr, id cst, ROlnano Episcopo, yel in solo corpore, id cst, 
collcctionc reliquoruJl1 pra
sulum. Porro ulruIllque repugllat, 
quia certuln cst cons[itut
un a Christo fuisse EcclesÜull CUln 
forlna corporis Illoralis integri, non in formt1. lnonstri, qualc 
foret ycl soltun caput ahsque 1runco, vcl solus h'uf!cus ahsque 
apitc. l.\"ec ohjiciatur, non I'epngnare in corpure lnorali quod 
ad telnpns deficiat caput, et talllC)} corpus intcrea yiyat, prout 
contingit 1110rluo ROlnano Ponlifice, 
Oll negat ur -pos
c ad 
teInpns deficere caput (per lì10rlc111 scilicet aut aliam æqui,-a- 
lentclll causaln) quin ideo dc..)trua(ur corpus nlofale. .\t qualn- 
diu caput non deficit, 5ed viyit ct praìcipit ct regit, 
i contingat 
corpus ah co sese ahscindcre, hoc ipso prorsus dcstrllitur ac 
pcrÏlnitur l11ora1e corpus. Sit in eXClllplllln regnulli aliquod 
1110narchicuul, in quo çaput seu lllonarcha, per clectionem 
constitlli debeat. :Mortuo uno lnonarcha, non ideo perÜnitur 
corpus illud Inorale,' nee stare dcsiuit illo telllpore quod 
intercedit inter obitUlTI prædeccssoris ct c1ecLiolle111 suc- 
cessoris. AtleI'o, si, viycntc 1110narcha, 3.h ro sese di,idant 
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 ùe 
regno illo qllalcnus 1l10ll3rthico, ut palel. Sin1ililcl' pCl'irct 
Eccle
ia Chl'i
li, si, ycl unico IllOlllCllLo, (hun ,'iyit cjus legi- 
tiH\Ulll caput UOlllanus Ponlifex., Episcoporulll colll'ctio ad- 
y('r
\ls {'Ulll insurgrret, et ejus aucLorilaLi sesc suhlrahrret. 
CUlll rl'gu t'ontingrrr ncqueat ut pod
1' inferi 3lh C1'5US Ecclc- 

ianl f.hristi Plï,\'valrant, nee conling-erc unqualll pole
t ul 
Epi
coporuln collt'ct io srsr a Honlano POlltitice ùi \"idat, 
II. Fablull ctialll cst i.Hlyel 
ariorunl prillcipiunl posteriori 
sen:su intellectlull, yidelicet : non residcrc infallihilitatclll, 
ncque in solo capile ROHlano Pontifìcc antr supcryenienlclll 
cOl'pol'ic:; Epi
coporulll conSCllsunl, ncqne in solo corpore Epis- 
COpOl'Ul11 absque asscn
u capitis &C11 ROlnani Episcopi ; sed 
in ulrO(llie SilllUI, id e
t ,-ill CUIIIBluni utl'iuS(llle judicio, Uunc 
po--lf'l'iol'eHl senSUln, juxta qUClH principiulll SUUBl inlclligcrc . 
s(lll'nt GalliclulÏ 
 ysl elnal is propugnalores, ita dt)clarayit Dos- 
snclin.s in 
èrnlonp tie fUltate : (( Lc Sainl-Siégc prinri]Jlllement, 
et Ie corps de I'l})is('()pat llJli lÌ. son eller, c'esl où il faut trou- 
,'rr Ie dépût de Ia doctrinc ccclésiast iquc, confiée aux É,-ê(lUeS 
par les apÙlres ; car c'est à cette 11llité (lll'il csl dil : Qui ,'ous 
éeoule lll'écoute 
 cl encore: Lcs portcs tIc l'enfcr BC pré,-au- 
tlfoul pa.;; contrc eHe; el encore: rous êtcs la lUHlÍère du 
Blonde; el encorc : Dites-Ie à l'Églisr, et s'il n'écnule pas l'l
- 
gli'5P, qu'il ,nus soit COlllllle un g,\nlil ef un puhlicain, )) Porro 
sic ill{(\llectlllli p.'incipiulll prorslls CITonenlB csL. Etcniln, 
ycl ê:Hhnittunt 1l1l1Ujllam contillyere posse ut Papa crrct, scorsiln 
.h'fini('nc:; ahsfJ\1c corporr EpiscopOrU111, cf ,-icissinl ll11llqlU[n
 
fOlltillgCl'e ]WSSf ul corpus Epi
copornln, seorsinl drfinicns 
nhscllle Papa; ,eI ecnntra adn1Íltunt id rOJltÎJlyere }losse. 
S' prius, hor. ipso ndllliUuHt infallihilitatelll nOlllalli Ponti- 
fÌeis allt(\
lIprrYcllirntrlll Epi
coporunl COII
t\nSUln ; l\C proindc 
!'ihi rontradicunl. TIlIO 
ilnililcr ar1ll1ittunt infallibililatcill 
c'orl'ori
 [l'i
{,Ol'OI'UIJ), scorsilH a l)apa df'finiclltiulIl. Si cnilli 
nunquam contill[Jere }Joss;t lit erret, 
j\"r Papa, si,-(, corpus Epis- 
roporuIn, sic 
eOl'Silll detinicns, ulri(luC infallihilitatis pra
)'o- 
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gati,'a tribuenda cst. Proinde utrique dc1inicnti ohscquenduln 
est, ctiall1 ante supcrycnientclll alterius asscnSUlll. 
Si posterills, id c
t, si conting-ere po
sit ut errct si,'c Papa, 
si,'e corpus Episcol'uruln, sic scorsilll definiens, jaul contin- 
gere putcrit, ut nulla e
istat in Ecelcsia auctoritas infalliLilis, 
sell (quod idcll1 est) ut sub\'crtatur C
ll'isti Ecclesia, ct portæ 
inferi contra cain præyåleant. 
aln tunc conlingerc poterit ut 
Papa definiat et cl'cdcndlun injungat aliqucn1 articuhlln, ct 
corpus Episcoporulll articuhull istunl rejiciat ct cOlltraritun 
tenellduHl dccernat. CUln neulpe utrillque supponatur falliJJi- 
lilas, ulÏuiulC rcpugnat negari ab uno quoù defillitur ab aILero. 
Porro tunc, juxta exposituill Gallicani systclnatis senSUlll, 
nulla supererit auctoritas cui fidelcs tnto ohsequi possint, 
ct a qua ,'alcant certo edoceri \"eraUl Christi fidclu. KLun juxta 
dictlun s
'steilla, 'l.'eræ doctrluæ depositlun, non repeti potest 
a solo Ronllllio ])ollti{ice, neque a solo corpore Episcoporllm, 
sed COlljllllctilll ab lltroqlle. (( Lc Saint-Siége principalell1ent et 
Ie corps de répiscopat, 
'est oÙ il faut trouver Ie dépût de la 
doctrine ett:lésiastiflue... c'est lÌ cette llnité qu'il a été dit... )) 
Igitur reperiri certo nequit vera Christi doctrina, nisi in hac 
1l11itllte, id c"t, cOlljullctint in Paple cf corporis cpiscopalis ju- 
{licio. Proinde quando isli duo fidei judiccs non concordahunt 
((Iuod conlingere l'o

e sUl'ponunt ad,'crsarii) nullibi olnnino 
cx
tabit suHiciens auctoritas ad ccrto tradcnùau1 fidclihus ,e- 
ralll Chri
ti docLrinaul. )IetuenÙulll quippe habcLunt fidcles 
flC in hll'I'csilll ÏInpingant si stent cunI Papa, cunl is non sit 
infallihilis nisi assentientr corpore Episcoporuul, et idcllI 
llletueudlun habehunt si stent cum corpore Episcoporlun, 
ull'ote pariter fallihili nisi assentiat Papa. Ergo dari polcrit 
casus '-luo desinat in Ecclesia existcre sllfficiens aucturitas, ac 
proinde quo desinat "era esse Christi pronlÍssio : Ecce ego 

lobiscllm SlllH usque ad COJlslluunationeln sæculi. Portæ iJl{eri 
nun prævalebllllt adverslls eam. 
Oújicies. - 1\"on durahit dissensio hæc Papam inter et cor- 
pus Episcoportun; sed ,i pro111issionUl1l Christi hrc,-i finiet. 
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l"ÏnIirunl si crraycl'iL Papa, 1l10X re.;;.ipiscet, re
istelltc corpure 
Epi
copOl'Uln. Et pariter si cITa,.cl'iL corpu
 Episcoporum, 
lno
 dcfinitioni Papæ scsr subjicict. Porro ex Lre,.is
illla dis- 

cntiolle Ecclcsia Christi non suln.crLitur. 
Ueslwndeu: 
on tanhul1 concedo non duraturanl CjUSll10di 
di"
ensiollenl, 
cd dico nunquanl ,'cl unicü 1l1onIento c\.tit u- 
r
Hn, At ,.os, po
tquanl selBcl iHhnisisti::; illanl disscnsionCll1 
cxurgcre pos
e, gratis onlnino ac perpcranl asseritis non du- 
rafnl'
un. Sanl si Papa scn1el hære
im docere ,.alcat, cur non 
POLCl'it in suo SCllSU pCl'n1ancrr? Præ
el'tim Clun, ,.obis fatell- 
tihu
, ùisscnticn" corpus Episcoporun1 infallibile non sit, el 
in causis fh!ci (,'obi
 paritcr fatcntihus) l)ræciplÙlt
 partes Papa 
haheat : (( Lc Saint-Sil\gc prinl ipalemellt ct Ie corps dc l'Épis- 
copat, c' e
t où il fant troln"Cr Ie tlépût de la doctrine. )) ItClll 

cJncl errans corpus Epi
copurnm ct orthodoxanl Papæ defìni- 
tiUJU'lil rcjiciclls, cur lion pos
et in sua l'crtinacia rClnanere? 
Dicit is ob,tare IH'OlllÏssiones Christi ne duret disscnsio. Scd 
ohstallt paritcr nc' incipiat. Xam statim ac inciperet talis dis- 
sCllsio, es
et 
ci,,,io inter caput ct corpus, et pcriret Ecclesia. 
Pra
terca, sClnel a(hllisso ad,.crsariorulll principio, etianI 
juxta po
teriOl'eIll exposituIll seUSUln iutellccto, nOli verifican- 
Lur pl'oIni::-...ioTtc
 Christi, apostolo Pctro per::-onaliter Iactæ. 
Et p..iUlU quidcJll ,crha quihus Christu:5 DOluinus Petro commi- 
sit rratft!
 SilOS in fide COll/Ï1 mandi ûrficiuln. Xilniruln in ista h
- 
pothesi dehct tìdcs a Petro definita cuufinnari a fl'atribus suis, 
ut 
it inf
111ibili::-. Herr. illusorie Christus Petro paste1ulo
 conl- 
n1Ï
issct {[gnos et Ot'e
. Siquidcnl dcLeret ct ipse quoad tidem 
pL\
l'i ah u\"ihus, it! c"l, Episcopis: nee po:s:set ipse sanUlll fidei . 
pa
hl1l1 certo disccl'uere, ni
i c\. snpel'\"t)uientc o,'ilun judicio ct 
attc
tation('. ItCHl faba foret pronlÍssio, tibi dllbo clal'es... fjllod- 
cllmqlle suh'eris... Kanl ista
 claycs, et isla tjllodcllmque sûlvcnùi 
ac ligandi farulta, suprclllan1 rcgin1Ïnis pute
tatcnl c
prin1Ït, 
c1 fegcndi ctiaul quoad profitcndalll fidem jus ::,uprcnnuu con1- 
prellcIlllit. Porro in dicta h
 pothcsi, Chri::-tus slll1remam cjus- 
luudi pote::,tateul Pelro seu ROll1ano Pontifici nunatcnu
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dedisscl. Et parilcr PetrUll1 decepisset Chl'istus, quanùo ci 
CUln Lanta cIl111hasi dixit: Ego dieo fibi quia III es Petrus, et Sll- 
per !tunc Petl'((tn t:edißeabo Rcelesltnn 1Jleam. Nan1 ex sensu 0))- 
vio, Petrus et quilihet cjus successor legiLillluS, his verhis 
intclligi debet constitutus pro fundanlcnto propric dicto totillS 
Ecclesiæ. Talc autcm non forct in dicta hypothesi; siquidem 
IJrÎ1narii (po
f Christlllu) Ecclcsit(\ fundnnlenli ,-ices ageret, non 
Romanns Episcopus, sed lola silnlll Episcoporun1 collectio. 
Constitutus nClllpc fuisset Petrus pars aliqllota {UlldanWllli, 
non siulplicitcr {lllldamelltlim. Aliunde prorsus errassent Pa- 
1res ct concilia æClllncnica, quorunl conslans persu3sio ac 
doctrina fuit; consLiLutunl in })cali Petri persona llon1auuIH 
Pontificcn1, Ecclesiarum olllniulll caput, CUll1 plena CLiS pas- 
cendi ac gubernandi potesLate, et cui fìdclcs 0111neS ohedire 
tcnentur. EninlyerO in praxliclo systeluate, suprenlUll1 Ec- 
clesiæ caput foret, non nonlanus Ponl ifcx, sed EpiscopOrUlTI 
collcgium : nec ROlllano Pontifici cOlllpetcrel plena l)otc
tas 
Ecclesianl ulliversalelll pascendi ae gubernandi, sed prætato 
EpiscopOrUll1 collegio. 
Igitur Inanifestc falsun1 3 tque absonUBl cst istud adycrsa- 
riorlun principiunl : snpren1alll nCl11pC allctoritate111 et infal- 
libilitatc1l1 EpiscopOrU111 collegio, non R0111anO Poutifici, a 
Christo coHalan1 fuissc. 
Objicies. - Nisi adlnitfatur collegio Episcoporulll collataul 
fuisse suprenlalll auctoritatclll, el infallibilitatcln, vcritate C:1- 
rehunt pronlÍssiones eollectivæ, a Christo ad apostolos di- 
rcctæ. 
Respondeo : PosHa nonlani Pontificis snpren1a poteslate cl 
infallibili(ate, optiInc cohærcnt inviceI11 et ,.erificanlur Christi 
prol11issiones, hUH singulariter Petro, tun1 collectiyc olnniJ
us 
apostolis factæ. Econtra Ycro, adn1Íssa hypothesi adycrsario- 
rUIn, a]Jsonæ relnancnt proll1issiones ad Petrlun pcrsonalitcr 
directæ. Quod ul pateat collcctivas Christi proInissiollCS re- 
censeaU1US. 
1 0 Equidcn1 apostolis in uunnl collectis dictUl11 est qllod- 
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l'llmque ligat'critis, clc.; sed hoc dichlll1 est apostoli
, non a 
Petro srjnntlis, sed econLl'a ihi a<1stantc Petro, quelu jaIl} 
Chrisll1s cælCl'OrU1l1 pl'inri pcru, cl paslorrlH uni\"crsalcnl, 
ct Ecclcsia\ fundanlcnlulll, cl fralrllln confirlnnlo}'cln cOI1"li- 
tnerat. Igitnr id dietlun cst aposlolis, qualc1l11
 Pel 1'0 ullitis, 
eleu III i p
o pronunt ian t ihl1s, cl ipsi lanquanl 'ca pi I i iHl ha.'rrn- 
films, Et sic rcyera Episcoporum eollrgio eonypnil, ct C
 isli
 
,el'his ('yillt:ilur suprcloa aucluri tas ct infaHibilitas; fJ.uia tunc 
dit.:hllll co}]egiulil intl'lligitur df' capitr Sill}ul r1 IIlCl11hris 
dpfinicllLibus cl tlcl'ernclltihl1s. Sed ha'e snprellli1 aucluritas ct 
illfalliLiliLas collegii Episcopofllln, (luatcnus agil ('UIll ct suh 
capite suo fiolllano PonLificc, ncquaquaIl1 iUlpCtlil (J11Ïn el soli 
1\'lro Chrislus dixcril qltOdcllmqlle 
oh'el'is. JIIiO ipsi soli, eL 
HUn [lliis dixiL, tibi dabo cltll'es, Et sic OptilllC cohærel ct YCl'i- 
fieahu', quod cL solus dcccrncIls ROJuanus rOB lifex Sl1 prcnlan1 
nllctori I a lCUl ae illfallihiliLaLclll haLca 1, el elUU clj
un hahcat 
collrgiulIl EpiscopOl'Ulll CUlll qno lanqUi.l1l1 caput pronuntiat 
et deceJ'lIil ßOluanus Pontifex, · 

I) Ilell1 q UêlllÒO aposLolis dixiL Christus elllltes docete... ecce 
e!jO l'obisl'lIm slim llsque ad C01lSl01l1luLliolleU! sæculi, ihi aderaL 
Peh'us, jillH eonslilulu::; unÏ\CI'SOrUIll pastor, confirnlator cl 
fUlldalUrlllnlll. Untle prohal f!lÚÙClll hie Lc'\.Lus Episcoporulll 
fid('111 dorenliillil i nfallibililalcul, seù quaLl\llUS calll docent 
_,-illiul cum Petro seu ItOllHH10 PonLi1ìcc. Quod sane lIon in1- 
}'edil quill singlllal'iler Pelro infallihililalcnl cOlllulel'it Chl'is- 
lus (lllando ipsi di
it: Ego 1'ogavi 1J1'0 Ie ut non deficiat fides 
tlia... (,(Ill/i l'ma (ra tres... Pasce {lgnos, pasce Ol'es... Tit es Petrlls 
t't 
lIpe,. /tal1C IJelram ædi/icabo Eccle
i{nn meum. 
::;0 lIenl uhi cL ipsi ap05toli dicuntur Eeclcsiæ fundamen- 
t 11m, id LCJ1C illt clligil nr el Y('rincat ur de a po::; 1 olis Cl1 III Petro 
ct sub P \11'0 cyangcliz3l1tihus; ila ul el ip
i \"rl-r sinL fUllda- 
Hlcnluln, liert scenndariuH1. Scd hue TlOJl ilHpcdil quin Pe- 
tru" pl'ilnariuIll fllnchullcntlllli a Chrislo posilllS 
il, uL IJiluli- 
fc'-Lanl ,-cl'ba hieC: Tll es Petrus et sUjJef 1wllt' I1clrmn [edi/icabo 
Efclesiam meam. 


. 
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4 0 Itcn1 quod Ecclcsia rcycra sit COllllll1la et firmamentu1n 
veritatis (I TiID., III, 15), intelligcndunl csl non de Ecelcsia 
capite 
uo trllncata, ycl c fUl1thuncnto suo ayulsa, sed de ipsa 
capiti unita et suhjecta, et fUl1chuncnto suo ROHlano Pontifìci 
innixa. Atque id DOH ilupedit quill Chl'istus HOlnanUll1 Ponti- 
HeCln "ere cOllstit BCfit eOlllJHllam et firmamcnt lllH veritalis. 
Tunc cnÎln ,-crificatur J quod ßOlllanus Pontifcx talis sit scor- 
sinl cOllsidcratus ex institlltione Christi, et sinnll quod Ec- 
clesia talis sit qualcnus unun1 corpus cfficicns CUIII suo 
capite. 
rndè re'"era prou1Ïssioncs collccliyæ toti Ecclcsiæ, seu 
olnnihus sinlul apostolis faetæ, optiulC intclliguntur, expli- 
cantur, rCl'ilicanlur, eL cohærcnt CUln doctrina de ROlllano 
Pontificc infallibili ac Snpl'en1aUl regcndi polcstatelll ohti- 
nente. 1l YCl'O, posita cOlllraria ad,"cl's
riorunl opiuiollc, pru- 
n1Ìssioncs Pctro singulariter factæ ahsonæ sunt, nee veritatcm 
hahcnt. 
PROPOSITIO IIa. - Falsun? item, lwece adversariorllm prillci- 
pilon: (( Sill[Julæ Ecclesiæ divisinl Sllmptæ illf'eriores quidem 
Sllllt ROntallu P071t;fice; at collective Sllmptéf." ipso sllperiores 
Sllllt. )) - EteniIn sUl'radictæ pron1ÏssiollcS l'clro pcrsonaliter 
factæ, potestatclll sll]Jremanz cxpriInunt; ct rcycra Romano 
Pontifici COHlpcterr sllprenunn in Ecclesia potcstatcnl, salva 
fide ncgari non potest, CUIll tah
ln calll declaravcrit conciliul11 
'fridcntinlun, ct Florcntinulll plellam camdrln dcfiniycrit. 
Plena sane non cst aliqna potestas, quando datuI' alia major 
et superior; ac IJroinde ut plena sit, necesse cst ut et ðll]Jl'emll 
cxistat. JaIn Ycro, sCIncl adn1Ïsso advcrsariorulll principio, 
sllprema nequaqluun foret ROlnani Pontifìcis potestas; si- 
quideln darctur alia 11lajor et ipsi superior, nin1ÍrlUl1 ill 
Ecclesiis collcctiye sUl11ptis, seu, quod idcln est, in collegio 
Episcoporuln. 
Falsul11 insuper denlonstrari potest advcrsariorU111 princi- 
piuD1 hoc ratiocinio : ,-el supponunt aùversarii,' posse colle- 
giUl11 Episcoporuill a ROlnano Ponlificc disscntire, ,el non. 
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Si 
l1ppUnant Episcopoc; collècti\"t' SlllllptOS a nOlllano Ponti- 
fÌce lIOIl ]Ju
se dissentifc, ergo i l'
i den nicnt i sClnpcr olJcdi I'C 
trllcntllr) el hoc il'
o ROlllanu':) Pontifex infallihilis agnosci- 
tur. Si ('coni ra 
l1pponant ndvcrsnrii, c()llr
illin EpiscoPOl'll1H 
a HOll)anO PUlltifìce posse disselltifc, jaBl infallihililas erit, 
leI pcnrs collej!iull1 EpiscoPOflllTI 
ic a Papa disscnlicns ac 
I ;:,cjullcltun, ycl etiallt tUllC agnoscenda erit ill HOlnnno Punt i- 
fiec. ..\Lqui essc Bcquit infallihilitns in Episcoporulll collcc- 
lionc, a HOlllano Pontifitc 
rjl1ntta cf dis::,cn( icntc; quod 
ic 
I proha,'il exilllÍns lheolnglls r. )Jartin Societatis J e
u : (( 1 0 Talis 
iufallibilita.;; BOll pulesL huic coll(
ctioni compelerc ,i pronli
- 
sionuln facLarunl ipsi sancLo Pclro 
oli, nt patcL ex terlllinis. 

ec 
" c01l1peLel'c ipsi potcst ,'i Pl'Olllissionulll faclal'ulll cul- 
ledi(lul : elcniul proll1Ï.ssioHes islæ continentllr his Lextihlls : 
, I 
Ellntes docet e... Et ecce cyn 'l.'obisCllln S U111 omnibus diebll <:... 
QllæclluHllLe li!J{werilis... et aliis textiLus citari soli tis uhi de 
iJ!talJihiiilaLc Ecclcsiê.l"'. Atqui isti lextus n1ininlc faycnt, nce 
flU idq llalll I ribuunt collcctioni de qua agit ur. Scilicct ha
c 
dicta 
ulll collegio apostulorum; sed sancLus Petrus erat sal- 
lenl lllCIUIJl'Ulll istius collcgii, ncr tUllC undecinl crant aL co 
ùi"scllliellte
. Ergo elialn ipse partenl sualn hahuit in i
tis 
pl'oll1Ïs
ionihus; sell polins isli duuùecill1 sihi uniti ct con- 
jlll1cti, ycrallHlue unitalclu cOllsLiluentes, hæc pronlÏ
sa au- 
dicl'unl el acceperunl. Ergo cx. talibu:-; proulÎssis nihil olnnino 
$equitul' CUllceSSUIH tali collecliolli (id cst a ROlnano Ponti- 
flee scjuncltp ct Jisscnlicnti). Ergo unicum suprrcst 1I1C'(lillJl1 
il1tclligeltdi onnlrs pl'olliissioncs factas omnibus sinlnl apos- . 
Lolis, scilicct: Ollll1is pùlcslas data csl S, Petro, qui (,oll
tiflltll:-; 
cst princep;-; el caput collegii apo
loliei. Sèd ipse Petrus n(l(' 
puteral nee dchehal tolaln Ecch

iaIl1 (per 
e solum) l'eöcfe. 
Lude ip-;i tlat i sunt quasi cuadjul ores, 
cu paslorp::, anillli1- 
I'll Ill, I1CIII pc aposloli, SCli Epi
copi; qui suh ip
u, i p
iCJ lll' 
suhdili, sulJun1inali, nhsequcntcs, cl 1I11lnu-.; ab ip::-;o aCt'i- 
pienlcs al(lllC potcslatcln, 
p('cialcs parlt'
 grl'gis pa
rcrpnt 
et rl\grl'l'llt, clunl ipse rClllanCl'et pa
tor ('I rectur uni,'crstlis. 
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Porro jall1 potestatis suhordinationc sic constitnta ab ipso 
Christo, cl cxprcssa per textns ad sohun PetruIll respicientes, 
Christus dcintlc loculus cst olnnibus siluul apostolis, ipsb 
prol11ittcns assistentialll ct tradcns potestatel11 sub sancto Pe- 
tro e
crcendam, ct hanc as
istcntiall1 reponens in co quod 
nunquaIl1 pernlitterct scissioncul Inelnbrorulll a capite, seu 
dissensulll collectionis Epi
coporlu11 a SUl1nno Pontifice. Ergo 
sic rellHulct ef remanere debct potcstas plena et ilhesa SUIluni 
Pontificis )) (Tractatlls de El'clesia, auctorc P. l\Iartin, paucis 
cxcnlplaribus autographice cditus, p. 293). 
VnOPOSITIO IlIa. - F alsuut etiam est istlld ad versal'iorunt prin- 
cipitl1n: (( In{llllibilis est Sedes apostolica, non veto SUHUHUS 
Ponti{ex iu ea sedens. - Fusius supra confuta,'irnus (nempe 
parte II, sect. I, cap. IY) nuycllum istud systclna, quo tlis- 
tingnitur Sedeul TIolnananl ÏIllel' et scdentCJ11 in en, et quo 
infallibilitas scdi quidenl trihuitur, non autenl sedenti. 
Nihilon1Ïnus hie efial11 hrcyitcr quarn inane sit palal11 fa- 
CIClnus. 
1 0 Scdes, materialiter stunpta, id cst, pro ohjccto' mate- 
riali snper quo scdctur, incapax cst illfallibilitati
, ut patel. 
De hoc sensu non agilur. 
2 0 y o
 sedes (prout el vox cathedra, thronus, tribunal) 
sumi potest ct de facto sunlitur 11lctapho1'ice ad designandum 
in abstracto, shoe potentiam sive exccllentiam, sivc alias qlHJ- 
litates cf prê.l'rogativas ccrtarlun personarunl. Sic, ycrbi gra- 
tia, phI'L1sis hê.t'c, thrulllls Galliæ tale vel tale jus habet, nihil 
, aliud significat, quan1 hocce jus penes GalIiæ regenl residere; 
sed hoc signitìcat abstrahendo ab hoc ycl isto rege Galliæ; 
unde jus istud regiulu sic designalur in abstracto. Proyenit 
autCl11 111etaphora, ex co quod dictæ persona' suam potesta- 
tenl exercere soleant in aliqua luateriali sede vel throno sc- 
dentes. 
JaIn vero si Gallicani Sedeln apostolicam in hoc sensu in- 
telligant., absone infallibilitatem alianlYC prærogativam illi 
sedi tribuunt, caUl dcncgando Romano Pontifici. Nan1 sic in- 
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tellect[l iùem sonat ar lJOtest(l.
 ]Jopalis; qnæ per se, el qnale- 
Hue; scjullcla a Papa, Ulera cst aLslraclio IncJllis, ct ens l'a- 
I tiouis. Proinde Sedes ll}Jostolica, sic intellccta, nihil prorsus 
I cst nisi per scdcntem. Igitur oinnino fatuuIn cst infalliLilita- 
tein aul quidquanl aliuù illi tribucre, ct SilllUI illud sedenti 
Romano Ponl ifici denegare. At neque ipsi Gallicani distinc- 
! tionem suanl, sedis et seclelllis, in hoc absollo sensu intelli- 
I gunl, sed illaln explicarunt juxta duplex sequens syslcma, 
I ,-ideÍicel : 
I 50 Nonnulli per Sedent apuðtolicam intelligunt, non sohlIn 
I ROHlanunl Pontificem, sed ipsun1 sin1ul cun1 clero et fidcli 
I ron1alla
 diæcesis populo; intelligunt scilicet Romananl Eccle- 
siam, quatenus Episcopo suo ac t:lero fideliquc populu con- 
"'tanlenl. Et sic sel/em, id est, totalll illan1 Ecciesialll, a 
sedente, iù cst, a solo nOlnano Episcopo, distinguenlcs, in- 
fallihilitatcnl priori adscribunt, non posteriori. Scu aliis ter- 
TJliuis, iufallibilcnl concedunt Ronlanuul Pontitìcenl si fidenl 
dclinial ipsi assentiente clero ar fidc1i populo Ronlano; se- 
cus si ipse solus definh-erit nee iste assensus accesserit. 
Porro ejusll10di sIstema falsun1 prorsus cst et ahsonulu. 
Primo, llotandunl ,'cnit, hocce s
'sten1ate gal1ical1os parun1 
in pra
i jU'i3ri. Nunquaul cnilll dcfinitioues fidci edit Ro- 
JnallUS Ponlifex, nisi assenticnte 1l0111anO clero ac populo. 
i- 
n1Ïrulll illaudilluU cst n1ajorcn1 cIeri ct populi fidelis ROluani 
parlenl non 3.cquic,-isse '1uando Papa ùcCrelUll1 aliquod fidei 
cdidil. PræsertinI, CUlll adycrsarii neecs
;arinn1 dumtaxat di- 
caul asscnSlun silentii, non auteul exigant ut on1nes nonlanæ 
di(l\cc
is clcrici ac }ìdelcs sinutl cunl Papa pronuntient, aut 
per c\.prcSSUl11 5UUl1l judiciulll papalclfi senlelltirul1 contìr- 
lucnl. 
SeflllHlo s
-slen1a istud Inanifcstissimc contrndicif pronlÍs- 
sÌoniJ IUS Chrisli, hun personaliter ad Pet run1, turn collec- 
ti,-c aù Olnne
 5inn1l nposlolos directis. Eleniin in evangelio 
fluidclI1 rcpcriu1us suprrmaHl putestatcln Petro personalitcr a 
I Christo collat31n fui:,se hisec ,erhis : Tit es Petrlls et super 
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honc Pe/ram ædíficabo EccleSlcll1t nlea111,... Pasce a[JllOs meos, 
pasce aves mea
... Tibi d abo clal'es... qllidqllid so/veds", et tu 
C01lfirma {fotfes tliOS. Henl reperinlus suprcnlam illan1 po- 
tcstaten1 apostolorun1 cullegio adscriptaffi fuisse, a Christo 
diccnte : Elllltes docete... eeee ego vobisCllll
 Sllll
 usque ad fillcm 
sæ(ll/i... Qllidquid li[J{weritis super terfam, etc. Quod autcln 
Christus suprclnanl potestate111 ac infallibilitaten1 contulcrit 
alieni turL
e, clero ct populo ROlnanæ diæccsis constanti, 
nUnUn1 in Srri})turis vcsligitun rcpcrietur. Untle cum cerhlln 
sit collatn-n1 a Christo fuisse suprcluau1 potcstaten1, tun1 Pe- 
tro personaliter, tUBl omnibus apostolis quatenus Petro nni- 
tis ct cun1 ipso dccernentihus (quod de succcssoribus no- 
lnano Pontifice et Episcopis intclligcndlun cst), ,ere SOID- 
niarunt ae delirarunt, qui positaul snprcnlanl potestateln 
cxcogitarunt in ilIa R0111anOrUlll clericorlun ac fidcliunl 
turba. 
Tertio, nee nlÏnus apertc dicluln systcn1a erroris convin- 
citur ex æcuInenicis conciliis. Supremaln ROlnani Pontifìcis 
in universa Ecclesia potestatem agnovit Tridentina synodus. 
Florentina autenl plenum, earn definivit. Jan1 ,-ero in dicto 
systcll1ate, nee sllprenllllll nce plenom potcstatem habcret Ro- 
Inanus Pontifex; sed illanl suprelnall1 et plenan1 potcslatenl 
habcre! nescio quis scnatus, llo1l1anis clericis et fidelibus 
constan's. Nee dixerunt hnjus fatui s)"stenlatis inventorcs, 
nUlTI YOCenl decisivam in illo scnatu tribuanl etian1 totius 
ROIl1anæ diæceseos fælDinis ac pueris. Sane, cUln institutam 
a Christo EcclesialD cun1 r8ipublic
e forn1a cOlltcndcrcnt, 
satius senaÍlll11 illul11 totius 11lundi Episcopis cOlnposuisscnt, 
prout )Iarcus Antonius de Don1inis ct sinúlcs hæretici. 110- 
rum eniln s)"sten1a, etsi certo falsu111 ct IlLeretictun, aliquanl 
tan1en fundan1cuti 11111hral11 in Evangclìo hahct; nilUirUIl1 in 
colleetivis Christi prou1Íssionibus ad apostolorlun eollegitun 
directis. 
4 0 Alii autem Gallicani, cum Bossuetio, sualn sedis et sc- 
dentis distinctionem ita explicant, ut per sedenl intclligant 
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cel'tam a!iljlUlm 
eriem sihi succeÙt
nlinlH nOlnanorUlll Ponti- 
ficuUI; per sedelltem ,'pro, UnUIlI(l\ICHHlue Pontifìccn1 singu-. 
larilt""'l' 
U'nphlIH, El (liCUllL infalli hilplH quidf'nl esse sedcm, 
icl c
t, Honta.IlOl'Ulil POlilificUlll scricH', nOli autcln scùcntcln, 
id est, u nn H1{1 nClllq uc Pont ificelll si ngu Iari lc,' Stun pltlln. Su h- 
I ilit as i
ta Ho
snctio scnior Hon Cst. Irno liccl ad e
UH confu- 
gC'l'i t BO

l1('t ius, nOIl ita Lalllcn inca cOllsla 11'3 h:preL ut )) on 
adhihut'rit d i
Hn quandoquc prius s
-stclna, in qno scdes in- 
I telligitur SilHUI cl eonjl1Iletiln de Papa cicroquc ct fidrlihns 
lliccccsis HOlnana

. Porro ct istud TIossuctii inYCntuHI falsuIH 
cst d 
hsolluln. 
Primo cHilH 110n potuit Chrislus pr
crogatiYaln infallihili- 
talis confcrl'c scriei ul tali.Kanl series, qnalcnus talis, esL ens 
l'ationis ae IHera ahslraetio. Est proindc cujuslihcL aclus 
incal)ax. 
ïlllirun1 sel'ics, qualellus series, non potest loqui, 
nee dcfinir
; undc incapax est pra
rogatiYæ infalliLilitatis. 
Jgit UI' eo dluntaxat scnsu intclligi possel infalliLililas seriei a 
Christo collala, quod prolnisrril ChrisLus sc 110n pcrllllssn- 
runl, lit Inajor pars uniuscujusqur scriei Pontifìeun1 crrcL in 
fidl', lirct nuUul1i singulariter Slllllptum Romanun1 PontificrlH 
infallihilcln rcddiderit, Porro, 
Seul1111o, ctialn sic inlellccLa llossucliana suhtilitas, fnl
a 
}H'OrSUs c
t ct ah
ona, utpoLe quæ prorsus cxcludit.ur pro- 
nJÏ

ionihus Christi ad Pelruln pcrsolw,litcr direct is, ,-idcliecl : 
Tn es Petrus et super hanc Petram... tibi tlabo daves regni cælo- 
rum... ljlludcllmqlle solz'eris.,. Pasce agllos, pasce ut'es... fOll- 
{;rma rratre.
 tIlOS. EnilHYCrU pl'l('rogatiYi.l' iShl', yel intelli- 
gendlí""' Stlut dr 
uIo Prtro, ita nt pust rjus 1110rlcn1 CUIll co 
ext iIlt't 
p fu('ri lit, 'el (:('nscndæ Sll n t ('ju
 et ialll 
lIcccssorihus 
a Ch risto, in pCl'
ona l)l"a t i Pet ri, l:olla b.., Si prius, iufa lliLi- 
lilal(' ar 
l1pl'Clna Ecelesialll ulliycrsal(""'11l rcgclltli polcsLatc 
carehulIl, nun tantuln 
in
1I1i nOllialli POlllificcs ....illgularitcr 

\lllipt i, sct} clianl (Iu:..libct HUIIWnOl'\l11l POllt ificHJll scries. 
Si po
terins, id l'
t, 
i prl\'loöati'3S i
la
, Hon 
oJj Petro, scd 

illllIlI('git ilB is rjus 
nl:l'c

/J..i bus Ch..ist us con[ulcril, prout 
II, I,:) 
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Patrcs et cOl1cilia p-crprtuo docuerunf fiC definierunt, tunc 
eadeH1 olnninu pot estas Petro collatc\, ecnscnda est sin1
ll 
conccssa nnicuique Ru1l1ano Pontifici singulariter SU1l1ptO. 
Qui cninl sinlpliciteI' et absque uIla restrictionc potestatCl11 
aliquanl daL alieui offi
iali, ae ipsius in COdeIl1 llluncre suc- 
cessorihus, hoc ipso call1dcll1 onll1ino potcstalclll singulis in 
postrrlUTI eo ITIUnere functuris confert. RCln èxemplo illus- 
IrrUIUS : si rex Titium alicuj us pro,-inciæ gubcrnatorelll eon- 
stitucns, ccrtan1 ipsi ef successorihus ejus potcstatclll eon- 
ferat, InorLl1o TiLio, quilibet ejus pro tcnlpore successor 
callHle1l1 prorsus, qua Titius potichatur, auctoritatrnl obti- 
ncbiL. Dcrideretnr sane ae pro mente carto habcretur, qui 
lcgitiIno Titii suceessori diceret : Potcstas Titio a rcgc collnta, 
non jaBl penes te SOlUIU singularitcr SUlnptulll residct, sed 
penes tohun aliqualu successorUlll Tilii seriem. Rcspol1derct 
ille : CUln rex calndem ql [un Tit io potcstatell1, cjus etian1 
successorihus conlulerit, ct rgo siro legitimus Titii succes- 
sor, non rllillOren1 nec diYC1'Sam, sed paren1 ae e
undcnl 
prorsus auctoritateul nunc possideo. TIt auteul lnagis res 
patcat, Bossuetianæ distinctionis propugnatorcln sic allo- 
quar: :Ncgasnc, Pio Papæ IX, in persona beati Petri collataBl 
fllissr þotrstatcBl, quæ supra recitatis Christi yerhis expri- 
n1Îtur? Si ncgas, ergo nec Pio IX, nce ulli nOlnanorunl POl1ti- 
fiCUll1 seriei, cOlnpetit infallihilitas aut suprelna Eeclcsia111 
uniyersaleul regendi poLcstas. Nanl is{æ prærogatiyæ præ- 
tendi non possunt nisi jure sllccesslollis in 'lnUllere Petri, sell 
ex eo quod Christus cas silHuI Petro ae cjus successoribus 
contulcrit. Si ergo cas non possideat Pius IX, unus c legitÏ1nis 
Petri successoribus, nullus nOlUaJlUS Ponlifcx, nee uUa Ro- 
111[UIOrUnl Pontifìcunl series eas possideLit: Si concedas, prout 
coneedcre tenetur quilihet calholicus, Pio IX, in persona bcati 
Petri, collataln fuisse potestatem quæ dictis pron1issionibus 
· exprÌIJlitur, ergo Pius IX 
ingularit('r SUluptus, cl quilihet I , 
Ronlanu
 Pontifex singulal'iter slunptus, ipsissiulanl obtinet 
sllpremam potestatenl qualll accepit Petrus; ae proinde ipsan1 , 
I 
I 
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ctialll potrstatCJII Cc.lUS3S fìdci supremo judiciu dirimcndi, ql
æ 
SCCUlll fcrt i H fall i hi I it at i
 pl'il\roga t i \tHIi. 
Tel'l io. .\ t quol11udo non yid il Ho
::;uetius noycllaul j psius 
disLinctiollClll CUlll O!culllcnicis conciliis aùycrsa froule pu- 
gn3l'c? Cuin3ln, qUtl'SO, 3 Florcn1illu gCllcrali sInudo aùscript3 
est plena ]Þotestas 11llÜ'erSlilem Ecclesi{un pascendi, l'egendi (lC 
yubenllllldi? In soli seriei ROll13norlun PonLificUll1? NOIl(luln 
nalus tunc Dossucf, c cujus cerehro prirclarus illc reclus ali- 
qualldo eùcndus erat. 
ec noyitaLenl illanl SUspic3la cst sy- 
nodus, 
ed ùiclaul p[ellGtn polesLatel11 expresse defini,'il penes 
ROmlllll0n POllli{tcenz rcsidere. Itelll cuiuaffi aùscripsere Tri- 
dcntini Palres supremam in uniycrsali Ecclcsia polestatenl? 
Salle nun uIli seriei R0l11anUrUB1 Pontificlun, sed 
il11plicitcr 
Rumauu POllti{tci.. Dlun autcHl duo illa concilia BOll1ano Pon- 
tifici pote
tatcln adscribl1nt l)[ell11JJl et Slip rem am , hoc il'
u ei 
t rihuulll p()le
fatcnl decernclldi de fide, (-lu
c l'ræcipua rsf, et 
sine qua ROln3nus POlltifcx Bon hahcret plenam et Slip rem am 
in Ecclesia polestatelu, sed infcriorelll ct 111inus principalcHl. 
Dicti.un yero polestatelll habere Heq uif, nisi ci fidcnl dcfinienli 
fiùcles OlllllCS acq
icscerc ct obcdire tcncantur; cl nullus ci 

il' oLeùil'c lenerelur nisi forcl iufallibilis, tuùe UOlnano Pon- 
t ifici aùstl'iLcl'c plcnalll cl suprcllllun in Ecclcsia poteslatcHl, 
l'st hoc ipso CHUI infallibilClll declarare. Igilul' æCluncnicis 
conciliis l1pcrti 
si IIlC contradicit llossucti
na distinctio, 
Quarto. Si ",llcl'(
l suLtilitas hLec, pari j.nrp dici po
:,ct ct 
ùcbercL, lion ipsalll collcctioncnl Episcoporlun, qualcnu
 COI1- 

lal C
 Epistopis hic ct llunc cxistcntibus, csse infallibilelll ; 
seù dUlnll1xaf ser;cH'z et sllccessionenl rjusnHJdi tullpctiollis. 
At(l'1Í lUlIH'll hue falsuITI èSt. lIue ipso t"'nÏ1n ù('strueretnr tota 
Etl'll'
i:.l' illfallibilitas; quia janl nullu
 a

ignal'i ,alerel 
lelllpUl'is arlicllIll
, in quo dici l'o

ct : ColleY;"})l El};.'il'up
Jl'llm 
Iti' el IlIIIlC eJ:;
telltillm est hie et 111111(' infallibile, Ef laillCI1, de 
fide cst, prnnallelllcill ct 
ont inualn i n Eccll'
ia l'esiùere in- 
fallihililalèlli. Igitur quod sOlllnia,.il Bu
:-,uctius de nOluano 
I)Ol1tifÎc(', ,'i(lelicet 1lllUl1HI UCIIH lllC nOlIli\UUHl l'onfitìcClll scor... 
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SilD SUlllpttull illfallibilcHl non esse, sed hac prærogati,'a pol- 
lcrc dUllltaxat certaul ROBlanorulll Ponti1ìculll serient seu SIlC- 
cessionem, pari jure applicari potest concilio æcuIl1enico et 
cuilihet Episcoporlun collectioni. Dici neInpc potel'it infalli- 
Lilclll nOll e
se ulhull EpiscoporuIn congrcgationelll seOrSi1l1 
Slunphull, sed thuntaxat certaul quallHlanl ejusillodi congI'è- 
gat ionUlll Sel'iClll. 
Quinto tandCBl nOVUll1 illud Doss,uetii systelua, 111Cra fnit 
ac gratuita c)'l:ogitaf io, qua vir ille, poJilicus plus quam thco- 
logus, u1Ïhi ,'idetul' eInoUire ,'oluisse cruditatelll Gallicani 
systeJllatis, quo sinlpliciter el oinnino ROlnani Pontific is in- 
fallihilitas negahatur ; He scilicet alioquin in istud s)"stclna 
ùarrlTlationi
 
éntcntia nonl
e pronuntiaretur. Cætcrlun non 
cdi
it Bossuctius quot nccCssc 
it R0111anos Pontificcs ali- 
quid ùctìnire, ut ùCfillitio infalliLilis cvaùat. Quid nelnpe si 
ùuo consecutivi Pontifìces idelll drfiniant? Quid si tres, si 
ùccelll, si ccnhun 1IIoc ohlitus pst Bossuetius suprcn13 sua 
auctorÍtalc Gallicano8 suos edocerc. 


c1r11T IX 


DEDO
!!i'I'n_\.'I't:n nOU_\.
ll.O
TI
'I(:,I
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I;'_\.LL'D'L'T_\
 EX 
F,\L
I!!i ("OX
E(:,T.\RIIS OI.I
IO.xIS OPI-OSIT,E. 


lUlU CON
ECT.\nl(,)1 FAI.SU)1. - Posit
 opinionc de Ronlani Pon- 
tificis fallihilitate, scquif ur Episcopos singulos ohligatos rc- 
n1anere ad obsrquendunl dcrretis ROlnani Pontificis, el siInuI 
eos ad iù non ohligari, quod contradictorium cst. Et 1 0 qui- 
denl, quod decretis Romani Pontificis pnrere deheant (et qui- 
delll interne et ex aninlò) fidcles Olnncs ac singuli ctiam Epis- 
copi, 3h i pSiSI11et adycrsariis conceditur. Sic declaravit Pari- 
sieJlsis Facultas : (( Nee luinus certun1 unum esse jure diyino 
SUllll11UIl1 ill Ecclesia Chri3ti 111Ílitante Pontifìcenl, cui 01l111eS 
christian; l}arer
 t enell fur )) (3pud d' Argentré, Coliectio judi- 
eiorum, tonli II parte I, rag. 523, Parisiis, 1728). Et alibi 
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CjUSdCBl FacultaLis tloctorcs HonHlIlUlll Pontificenl esse dicunt, 
clli plenillulo potesta tis II Christo data sit, cili omnes ut1'Ïllsqlle 
ðeXllS obeclire, ClijUS decreta t'ellerllrl et JJ1'O se qZtlSquf tueri. et ob- 
Sel'l'llJ'e t
lleantlir (ihid., pag, 1 0 i). EL auctor Gallicanus T our- 
nely sic hahet : TenClltlir fi,deles Ponlificu1n de fide cOllslitutio- 
llibliS acqllicscere, etiam 1ne1ltis obseqllio, qllallqllarn lloll(llon 
conslet de acceptatione ac COnSeIlS11 Ecclesiarllm (citatus in 
Cursll tlleologico )Iignc, tOino Y, co\. 1147). Deheri ab olnni- 
hu
 christ ianis atqur a singulis etian1 Episcopis vcrain Pon- 
tifìcii
 definitionihus obedientianl, ita palam profitcntur 
Gallicani, ut injurian1 summam ducerent, si quis ipsis con- 
tl'al'ialll ac dalllllatanl Jansenistarun1 upinionelfi adscrihcret. 
2 0 Aliullde hUllcn, posita ROBHlni Ponlifici s fallihilitatc, non 
tcnCf'entur singuli Episcopi cjus circa fidelll decretis ohedirc, 
Illi cnilll aù id non ohligantur, a quoruill acceptatione decreta 
illa totUUl SUUlll rohur cl obligandi ,'iul rccipiunt. 1lqui, in 
s
stplnatc dc Papa fallibili, rohur SUUll1 trahunt decrcta hæc 
ah Epi

oporulll judicio ct acceptationc; prout cxpressc de- 
tlarat UltiU1US c quatuor Üunosis articulis anni 1682, his 
vcrbis : nee tamen irre{onnabile esse judiclll1n (Ronlani Ponti- 
ficis), Ilisi Ecclesiæ consenSlLS aecessel'it. Tgitur cx Gallicana 
opinione de Papa fallihili, sequitur illcluctahilis contradictio 
hæe : singuli Episcopi tenentur Siullll et non lcncntur dcfini- 
t is a Papa uhsequ i. 
Hum CO:'t
ECT.\HlLJ)1 F \Lsrll. - Si Papa errorenl toti Ecclcsiæ 
crcdelldlUI1 jubcl'ct (prout contingerc potest si sit fallibilis), 
\'el tota Ecclcsia obcdirct ct crrorClll profiteretur, vel Epis- 
copi contraùiccrcnt, el sic ,'cralll Helenl in Ecclesia conscr\'a- 
rent. .\tqlli Ull'lllllque absurùulll cst. Priu;:, quidelll, quia tunc 
perilnereluf ,-era ChrisLi Ecclcsia, cL pOl'læ infcri contra eanl 
! pra
\"alercnt, qllod llunqualn c\'cnturulll pron1Ïsit Christus. 
At posterills etialll aLsuI'Clulll cst. Elcniln abSOlll1ll1 cst ßoma- 
nU11l PUll t ificClll a Chl'i::;to ita constit ut uln fui3sr {unda1nen- 
tllm, nt 
ptlificiuln pos::;it cOlltra ist.ud fundalncntuln consul'- 
, 
el'e; et ita cOllstitutl1l11 flli;:)sc }uu;torem, ut grex jure valcaf 
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ei resisterc; ct ita constitutulu fuisse fratruHI conlil'matofeln, 
ut fratres ab ipso cOllfirluandi, lapsulu CU111 crigerc dcheant; 
et ita donaful1l fuissc plena et suprema unh"crsalclll Ecclcsialn 
regcudi polcstatc, ui suhdit i gubcrnium ip
i cripcrc possinl 
ac dcheant. ]\ÏmirU111 S1 conting-ere possit, nt Episcopi jure 
n
sist311t Scùi apostolicæ, sub prætextu quod errorClll dcfÌnie- 
rit, jall1 non sanUlll sed YCSanUHl scnSUIl1 hahcnt (quod di- 
cere hlasphcluuul cst) tunl c,"angelica Christi verha, tUln 
æClllnenicorUln conciliornn1 defìnitiones, tUlll 11crpetua Pa- 
truIH traditio. 
IlI ulU CO:\'SECT
\.HIU-'I FALSUM. - Scqueretur R0l11anUIH Ponti- 
fìcel1I non 'esse catholicæ unitatis centrllIU, quod cst contra 
fìÙCIll. Etcniu1 posito quod SUUlll1US PouLifex. erroren1 docc- 
ret, (It tota EpiscopOrUIl1 collcctio ipsi adversaretur, jaB1 non 
Episcopi CUlll ROlnallo Pontifice couycllirc debcrcnt, sed po- 
tins dcherct ROlllanus Pontifex ClUl1 Episcopis in doclrin
 
cOllycnire. Proindc tunc ROB1anus Pontifex, ncdlun esse! uni- 
tatis centrU111, ne coni inrrctur ({uideDI in unitate. Prætcrca 
nullu1l1 tunc reJl1aneret unitatis ccntrlUll. Kan1 unitatis cen- 
truill non essel ipsa EpiscopOrUl1l collcctio, Episcopi siqui- 
denl, utpote ah in\'iceln independentcs, indigcnt ct ipsl aliquo 
unitatis centro, nc oriantur scissioncs, collisiones ct schis- 
111ata. Ergo nequcunt rssc sibilllctipsis unitatis cen(ru1l1; sed 
ille, solus unitatis cClltrUlIt esse polest, 3. quo cætrri onl11CS 
dcpcl1(leant ct CUHl quo in fide ac doctrina cOln"cnire 1enean- 
lure Talis autclll jaIl1 non foret ROHlanus Pontifcx, ut dicttnH 
est; sed nec nUns ex aliis Episcopis, utpotc a quo cæteri 
Episcopi indcpcndentcs sunt : ergo nullull1 olnnino existerct 
unitatis ccntrUlTI. 
lr uill CO
sEcT
\.muM F.\.Lsr-'I. - Sequcrctnr Ecclcsian1 a Christo 
constitutalu non fuissc CUlll fornla 11lonarchica ; quod crro- 
llcun1 est et contra fidenl. Etenin1 ibi non est n10narchia pro- I 
prie dicta, uhi 111agnatum senatus seu collegilun jure potest, I 
iBIO ct dehet duci sno resistere, ipsius potcstate1l1 coercere, I 
ac etiam in ipsum actiyam suam l)otestatem exercere. Tunc I 
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scilicet nOB c\.isl it lllonarchia, sed ,'cl dC1l10crat ia, ycl aù 

UlllUlUlll aristocralia. Porl'o Lalis forcL Ecclcsiæ cOllsliluLio, 
dala HOlnaui POlllilìcis fallibilitalc. Xanl crranli Ilonwno 
POHtiHci, et PITone
p dcfiniliolli suæ obscquillnl præ
crihcnti, 
jure posseHL Episcopi, iUI0 et dehet'cnt rcsislcre, Posscn [ sci- 
licet ac tlcherenl opport unis n1ediis et" [(,lis virihus illlpcdirc, 
JlC nOmil11i Poulificis jll

ioni diæceses sese sU})lnil t('renl; illlO 
si alitcl' a populis al'ccri nail ,"al('ret perversionis pcricuhllt1, 
jurc possent ac dehel'cut cuaclionclll contra Rorn3nuIIl Pon- 
tifìcrlll adhiherc, ac eUln carcrri tradcrc, pO!,tulato ad id, si 
opus forcl, brachii !'
l'cularis auxilio. Igitur adn1Ïssa n
Hnani 
Pou[ ifìcis falliLiliLatc, ncganda l)l'orsus vcnit 1110narchica Ec- 
clesia' funHa, (luæ hUll.Cll cerIa esl et de fiùc. 
'.Ulli CO

ECT.\lU{;)l F.\LS[)1. - Scqucrrlur legilin1e appcHari 
po

c a dcfilliliolle llolnani Pontiíìcis aù futurtUll conciliulll 
gcnerale, ,"cl ad Ecclcsianl dispersaln seu ad Episcoporuill hic 
ClUUllC cxistcntitun conscnSUln; quæ appellalio prorsus illi- 
cita csl ac rcprohanda, prout illanl ipsi etianl Gallicani (ii 
nClllpc qui usquc ad Janscni
nlun1 non 'pl'ogrcdiuntur) rcpro- 
ballL ct pro danluata habcnt. Quod rc\"cra sequat ur cjuSIl10di 
.ap ppllationis leg'it i tllilas, pa (ct : appcllare siquidelll licct, 
scnlperq ur licrhit, ah aucturitate fallihili et inferiol'i ad auc- 
tOl'ita[cll1 
upcriorcln et infallihilclJl, Porro in Gallicallo 51 s - 
tClllate, faHihili
 pr<<-c[ l'ndi I nI' UOll1[1nUS Pon tifcx; inf
lllilJilis 
,"cro, èt hoc ip
o Pont ificia\ auctoritati superior, s
.noùus ge- 
ncrali
 nCCJ10Il Episcoporulll dispcrsorulll consensus, Igilur 
si vcnull forpl istud SYSlCI1l3, inyicte scqncrctur dictæ appcl- 
lalioni:-. lCfiililuilas. Aliunùe talucn ccrlo praya cst ac iHcgi- 
lillIa, 
aJl' app('llalio ad futurum cOllcilillm, pluries a ROlllanis 
Pont ifìrih\1
 (lalllllata fuit, et præSCl'tinl pCI' con
tit ntionrm 
['lligl
llitll.'\; cui IHUlLiplici dalnnalioni jalndtHhllt1 acce!'sit uni- 
,"cr
alis Ecclesia' consensns; ita nt, r"\. principiis clian1 Galli- 
calli 51st \lnatis, pro illcgitinl3 prol.
n
 ac danuwhili habenda 

it appcllatio ad fuhu'UIH concilillln. Et de facto pro injuria 
duccrcHt Gallicani, 
i ros vocarrn1US appel/antes; quo llO- 
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n1ine dicti sunt Jansenistæ, (!ui a pr
l'13la conslilutiollC Uni- 
genitlls ad fnturunl conciliulIl appcllarulLt. 
cd nee rninus 
praya ccnscnda cst appellalio ad EcelesiaHl dispcrsalll seu ad 
Episcopo1'll1n C011Sèll
1I1n. Nanl ratio cur d
HlInata cst appcllatio 

d rntUI'Un1 conciliuln ha
e fnit : quod scilicet per taIen1 
apP(lllationcm intcfyei'lerelur ordu hierarchia" ecclesiaslicæ 
et deLila ROHlano POHtif1ci suhjcclio, prout CXpl'c::;sc dcclal'a- 
tnI' in pr
efatis constitutiollihus. Porro appellaLio ad Ecclesian1 
dispersarn seu ad Episcoporuul consenSUlU ealndcl11 0111nillO 
cont inet ccciesiastic
 hirrarchi
p el dehilæ BOHlano Pon li fìci 
subjectionis sub,ersionenl. Ergo non rr1Ínus praya, dan1nahilis 
ac delestahilis est qU3Hl appellatio ad fnturulll conciliulli. - 
Xec dicas, lncl'ilo daInnal'i potuissc êJppellantcs ad fuLuruIH 
c.onciliunl, quia generales s
'nodi adeo raTm snnt, ul ad cas ap- 
pellare, idcIll sit practice ac appellal'e ad calendas gra:.\cas, id c
t 
GHillenl auctoritatclll eludcre : hoe auteIll vilio non laLorare 
appcllationenl aù Ep
scop
rllln hie ctnunc cxistenliulll con sel1- 
SUlH. - Respondeo : Non ob hane pra
cisc rationclll ùalnnata 
fuil appellatio ad futurum concilium; sed quia suhverlit ec- 
clcsiasticæ hicrarchi:p ordinem ct dC}Jihllll TIun1ano Pontifici 
subjcctioHcln. Quæ salle pI'avilas tota quanla iuyolvitul' in 
appellatiolle ad dispcrsos Episcopos. Nequc in hoc ipsÏInet 
Gallicani a nohis disscnliunf; sed utralnque appellationCIll 
æquc detcstantur ac dalllnatain proHLcnlur. In hoc prorsus 
crcculiunl, quod nun yidcant, cjusnlodi appcllatiunenl pro le- 
gitiu1a prorsus ac ordinata habendanl esse, si Papa ill edendis 
fìdei decrcJis fallihilis sit. 
YIulll CO
SECT.AHln\l FALSU)J. - Destrucrclur Ecclcsiæ unitas. 
Eteninl Ecclesia"' unit as quoad fidenl in eo consisf it quod 
fideles Olnnes unam tìdCl11, cau1qnc vcran1 profitcantur. Quæ 
unitas facti stare ncquit, nisi in Ecclesia cxistat eli[un unitas 
juris, id est, aliquod princÎpium a quo unitas facti jugiter et 
efficacitcr producatur cl conseryelur. Kisi cninl existerct ' 
ejusmodi causa seu principiUlIl uniLatem fidei producens, I 
mox Christi fidclcs, pro sua fallihilitatc cl ingenioruHl 'a- 
I 
I 
I 
j 
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I riel a te, i 11 \ arias tloell'i lias l'IT()nC
l
qur opi n ionr
 scinde- 
rculul', nt lliUlilll1i (IXpCrielltia COllstat. Jalll 'rl
o Ili
i l1ni- 
t[lS juris, Sl'll callsa uniLaLelu facti pl'o(lllcens, sit ipsClllel 
I HOHllHlUS POlllife
 infallihilitl'l' tlueclls, Ilulla prorsus f'xislct; 
ac proiu(lc adlllll cl'it de 1.111itatp Ecelesia
, Quoù sic prohatul' : 
si (I ua furel alia, pr
eLer HOll1allll U 1 POll LificClll iBfalliLilitcr 
dOCCll{Cll1, causa UBi latcill fidei prod uecns, cssct, ,'cl illSp Í- 
ratio inlllwdiata Spiritus SancLi qu
c fì(lclcs ill ycra fiùe 
Sll flicicnLcr cont incrcL, vel Episeopi qualenus ili proprii,; dicc- 
ccsihns singlili doccnles, ,'cl iidf'ln Episcol'i qualcllus COH- 
grcgati et eollcgialitcr doccnlcs, seu conciliulll æClllnenicUlll. 
Atflui nulhull cx his dici potest. 1 0 Quod vo]ncriL Deus ycræ 
fit\t'i nil i lalrli1 prod Hecrc ae eonser\'arr per priyalas Spil'i tus 
Sancli inspiral iOBes, unieuique facIas, l.:
l faLuulll et .laln- 
naluln vrúll.:slantiunl sysLclna, cuju:, falsitateHl expcrientia 
qllisfll1C 
na tcstari potest; ctlln quisque sciat :,ihi non fieri 
, t'jusllHJtli l'e\"elationes seu inspiralioncs, quibus ccrto dignos- 
cat cl"èdelltlos fiùei articulos. 2 0 Sed ncquc possunt Episeopi, 
(Iuall'nus ill sua qnisquc diæccsi doccutes, fìùei uijitalelll pro- 
ÒUl:l'l'C at' l'elincre. CUlll eniIn ipsilnet singularitcr sUlnpt i 
fallilliles sint ac llUlncro plurcs et ab illyicelll intlcpendentes, 
l\rt'ê]l'e pl'ol:.ul tluhio possullL; et nisi per superiorclll fi(lci 
nOfllJalll, ('ui lelleatur (luisquc oLscqui, in ycra fidc l'clincan- 
tuI', luO). :,cilldcnLuf ill pllll'ilnas doclrinæ yariclaLcs, ac in- 
tl'I' ipsos hærescs ac schislllata pullulaLunL. :)0 Tandculllcquc 
gcncrale cOllciliulH, qualc haLcri posset si Papa non foret in- 
rani hi1is, sunìciens cst u ni tat is pl'inei piuto, Xani cerLlllll 
qnidelll cst errarc non posse conciliulU gcncrale, quando 
ullitnr {'apili suo HOllli..lllO PonLifici, et sirnlll cunl capite suo 
d('('l'I11it ac juùical. Si "cro a capitr suo scindalur et contra 
judicilllll capitis sui nOlllani Ponlificis pronuntict, ncdulll 
cOlIsLel de ipsius ilú'allibilitatt', pro nulla cOllsLantcr ejus auc- 
lOl'ilas haLita cst, ut conslat c\. hi:,lol'ia ècele
iastica. Jam 
VCI'U, CUlll Papa slipponatul' fallihilis, cont ingerc polerit, non 
tanhllll ut ha\l'èSinl dO(,èal, 
L'd rt ian1 res pual eL condcInnet 
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quelnlihet EpisCopOI'lUn cætUI11 seu conyentulIl qui ,-cUet 
ipsius hæI'csi ohsistere, Porro tUllC ubinaHl, quæso, repcrics 
sufficicllS reluedilull, seu sufficiens unit at is prillcipiulll? 
Illud sane nun rcpcl'ies in hocce concilio accphalo, quod 
contra Papan1 et absquc Papa tanquain præsidc celebrarelnr. 
1\'a111 quoù talc conciliuIll infallihile sit, nequaquaIH probari 
})ûtest ex textu eyangelico. EquidcH1 apostoloruIll tollcgiu in- 
fallihitatcnl pron1Ïsit Christus dicendo, EU1lles docele,.. ecce 
ego vobisclln
 Sll11L.. Quodcllmqlle solveritis... ; sell ill islo col- 
legio aderal Petrus tanquaul caput. [udc concludi ùUlntaxat 
potest infallibilitas quoad Episcoporulll collcgiulll cui præest 
Papa. AI conciliu aeephalo, neqne cx Scriptura saefa, llrque 
ex PatrU111 tradilione aut Eeclesia
 praxi adscrihi potest in- 
fallihilitatis pra'lrogativa, Igitur si selnel fallibilcIl1 supponas 
llolnanuln Pontificelll, poterit is erronc
nn fidclll ducerc ac 
tlcfinire; et sÍInul, se
e dcnegando tanquanl pr
l'sideln, po- 
terit iU1pedire ne ulhul1 eelebretur conciliuln infallihilitate 
cerlo pollcns, Et tunc neq ue Papa infallihilis erit, ncquc ha- 
beri poterit conciliulU infallibilc. Proindr nulluill exisLeL in 
Ecclesia principitun, fìdei ullitatcll1 efficaeiter produeells ac 
retincns; ct actUI11 erit dc unitate fidei. 
Yllum CO
sEcT.\lnr'l F.\I SUI. - Sequitur sehisn1a .esse Jicihl1n, 
iUIO et ex ohligatione faciendllll1. Schisl11a cninl in co con- 
sistit, quod fIuis pertinariter conh'adicat, opponatur ae rc- 
]JcHis Hat Eeclcsiæ pasLorihus, ae prl-cScrtinl ROlnano POll- 
tifici. Hoc ipso cninl seilldit scipsum ae scparat a eorpol'e 
EcelcsÜc, quod esse ncquit absque capite suo llolnano Pon- 
tince. Jau1 ,"ero seinel adlnissa Papæ fhllibilitate, eontingerc 
1)otcst ut errorClll doeeat, ae tenendUll1 praìscribat. Tunc yero 
Episcopi, illlIllO et quique fideles, errorClll istulll perspicirntes, 
lcgitilne potcrl1nt ipsi con1radicerc, relurtari ae ohcdicnfÍ:lln 
dcncgare : iUllno ad id trllchunt uI', CUIlI non lieeat erronealn 
fiden1 an1plecti ae profìtcri. Igitur lcgitiuJ..C poterunt, inl0 
deLebunt, seipsos scparare ah Ecclcsiæ capite, et a c[cteris 
qui huie capiti adhærcnt. [ude ex selnel posita fnllibilitatc 
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Papæ, in,.icle srquiLur schi
InaLis legitiolitas, ilno cf obli- 
gatio, 
,"IlIum CO;SSECTAHI(
I F.\tsU)I. - Doctl'illa ùe Papa fallihili, in- 
ccrtanl reddit ehri':)lianol'Unl f1ÙClll. Eniullcro posl edit alii a 
ROlnano Pont ifìcr defìnitiollCll1, CUll) Cl'ronca essc possil, non 
dehellt fideles sial inl ci ex aniulo udha)rcrc; sed cxpccLare 
(lonec Episcopi per orhcnl dispcl'si conscnscl'iut. InLer-ea yero 
ùC]Jt.hil qnisqur assenSUUl suspenùerc et ancrps ha\rcrc. 
\liundc a utCIIl u truHl el quando suffìcicllter cOllscnserinl 
Episcopi, fidelibus ccrtr constarc ncquit. Exceplis igitur iis 
fidelibus, qui alicl1jus æCllllll'I1ici concilii coa,yi sunt, cætc- 
rornlll (iù est fcre olnniuln, CUlll hun faro cclehrentur gene- 
ralc:; s)'nodi) {hIes incerta renlancrc dchchit. 


CAPUT X 
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I.Llnll.IT.
T'
 nou.\
1 
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EadcIll p1'o1'5Us cst qu
eslio ista ÙC objecto infallibilitatis, 

i\'e agalnr dp infallibiliLate fiOJllani POlllificis, siyc (Ir il1fa1- 
lihilitaLc cOllci1ii æculncni
i, siye de infallibilitatc Ecrlc
i
c. 
CUIH auleul' in t I'UctaLll de Ecclesia expcnùi solcat qua
nalll 
infalliLiliLcr dcfiniri pussinl ycl non possint a ,'\Il}Jl'ema Eccle- 
siæ auctoritate, ideo ad hunc tractahUll e rell1ÏltilllUS. CcrLuIll 
llClllpC sllprclllain ct infallihilcin Ecc1csiæ auclorilatcnl pe- 
nes HOllianulll Pontificcnl rcsidcrc, ut prohayinlus. Proindc 
(on
lusioncs ùe ohjcctó SCll COlllpctcnlia iu{alLibills Ecclesiæ 
lllldorilati
 appli,candæ sunl infalliJJili auctoritaLi HOlllani 
POJllitìcis. EjUS1l10tli conclusionuH1 hie indicclli rluultaxat 
"uhjicien1u
. El ùr'indc aùnolahin1us.nunqual11 dcfinicnti Ro- 
JHallO Puut ifici legit in1c dcnegari possc ohscquiull1 
u b præ- 
tcxtl1 quod con1pclcnlian1 
U
Hn e\.ccsserit, iù cst, dc 111atcria 
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IpSlllS infallibilitatis prærogativLC non suhjecta pronuntia- 
vcrit. 
1. Index conclu:ÛollUlll de objecto 11l{1l1libilltatis Ecclesiæ. - 
Eas desun1Ïu1us e sa
pc citato cxiu1io traclatu patris 
Iartin 
Societatis Jcsu: (( Auctoritas Ecclesiæ pro ohjccto sibi pro- 
prio habet fidel11, 1110reS ct disciplinanl.-Quidquid in Yeteri 
ct Noyo Tcstau1cllto scriptuln cst, ct qui<<1quid traditioHC tan- 
quaJll a Christo rCYCIatull1 transnlÍssunl cst, csl objectuu1 
auclorilatis Ecclesiæ. - Lex' naturalis cst clialll objCCtU111 
auctoritatis Ecclcsiæ. - Auctorilas Ecclesiæ cst 5tricte circa 
fìdeln, mores ct disciplinalll gcneralcnl infallihilis. - Aucto- 
ritas Ecclcsi
e cst judex in propria causa, -Aucloritas Ecelc- 
siæ cst judex cl solus arhiler coruu) o1l1niuln quæ ad seipsanl 
pertiuent. - Auctoritas Ecclesia""' cst in.fallibilis circa facta 
dognlaLica - Et. in sanctoru1l1 canonizationc - Et in appro- 
hatione ordinunl rcligiosoru1l1 - Et in Ùall111ando proposi- 
tiones in gloho - Et in deíinicnda authenticitate talis vel 
talis versiollis Scril)luræ saCI'm - Et in judicio de ortho- 
doxia librorum - Et in lìdei foru1ulis - Et in daJnnando 
pl'opositiones a
quiYocas, quin distinguat ycrUlll scnSU1l1 a 
falso. )) 
II. Romano Pontifici ex cathedra definienti 1l11111jlU1Ht legitime 
denegol'i potest ObSCljllilon sub præte.rtLt .incompetelltia.
 quoad 
1'ent de{uÚtlnn. - Nanl ROlllanus Pontifcx illfallibilis cst circa 
dogula; atqui si falso defìniref renl circa quaIi1 cOlnpctens 
non foret, non esset infal1ibilis circa dogma. Kaln hoc ipso 
quod aliquid dcfiniat et credendum pra..cipiat, hoc ipso silnul 
definit ct credendan1 præcipit competcntiaul suaU1 quoad rem 
definitalll. Alioquin pcrinde csscL ac si diceret: Definio; id cst 
cerio yeram pronuntio talclll prûpositióneln, et credendau1 
præcipio; sed non detìnio, nec crcdendun1 præcipio Ine csse 
COlnpetentem quoad propusitioneDl illalo; ita ut licite quisquc 
propugnare valcat IllC errasse ex dcfeclu COlnpctentÜ:e. Sane 
Pontifex qui sic dcfiniret, revcra nihil definiret nec creden- 
dum præciperet. Ergo qumlibet definitio ex cathedra, sinlul 
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eL HCcrssul'io pr:esu pponiL rt in,-ol\-iL definitionCHl istUUl : 
C01npetens Sllm qlload rem de[ìllitlllll, et lllLllt' èOHlpetenticl1n 
mea1}
 Cl'edelldall
 præcipio. POITO quod Papa, ex inslitulione 
Chrisli, .,it llel'llC jlldex compclens qlload la/em materiam, cst 
I quid ad dog-Ina pcrtinens, ut paleL Ergo, quidquid definiat 
Papa, hoc ipso silnul ct nccessario definil doglna. Ergo ::-i 
crrarct in aliqua dcfinilione, crraret circa doglna. Ergo 
Iantc 
I ipsiu
 infallibilitale circa dognla, iInpos
ihile cst ipSl1Ill Cf- 
I rare in aliqua dcfinilione. Ergo inìpossihile cst iPSUTIl errare 
: rx defcclu cOlnpetelltia
. Ergo Ilequit unquam conLingerc 
ut excedal cunlpclenlialll suanl. Ergo ROlllano Ponlifici c"'{ 
cathedra definiculi nunqulun legit iine dencgari polest o]Jse- 
quiuln sub pl'a
texlu incoinpetenLiæ, 
Hinc absoue quis obsequiulll Pontiliciæ delìnitioni dCllc- 
garel, sub pncLextu quod pl'opositio dcfinita non sit pars 
doglnatis sell rcyclationis, sed objCCtUIU propriulll alicujus 
scientiæ J1atul'alis, ycrbi gratia, philosophiæ, ph).siccs, ma- 
theseos, IJistol'Üe, elc. Xan1, ex dictis, conlingere nequit ut 
rapa det1nicns' ex cathcdra con1petentiam suam cxccdat. Igi- 
lur quod dcfiniyit, dcfiniyit cOHlpetcntel'j ergo iufallibililcr, 

illlinllll ex facto definitionis concludcnda cL credenda defi- 
nielliis COlllpctenlia. 
Objicics, - 
cquerctur crcdcndam dcfinilioneln elianl in 
ca
u quo Papa COll1pctcntiarn SlHtß1 re\'era cxccdcret. - Kc- 
galur casus. 
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EXPENDITUR QUÆSTIO PRACTICE 


Practicam de nOll1ani Pontificis infallibilitatc quæstionel1\ 
hie YOCan1US yaria quæsita, praxinl spcctantia, ,'idelicet : 
1 0 ..\n liccat priyalis doctoribus ae scriptoribus opinioni de 
fallibilitatc Papæ notas thcologicas inurcre : 2 0 An liccat dic- 
tan1 opinioncJTI nnlplccti ae propugnafc; ,'cl saltcln illanl as- 
sercrc in scholis catholicis liber{[m fiC lirita1}1, : 50 An et qua- 
tcnus liceat in sacr:ullcnlo pænitentiæ absoh-erc professores 
iUos, scriptorcsyc aul alios qui Gallic.anam de fallihililate 
Papæ opinionem tencnl ct defendunt : .1 0 An in iis elerico- 
rUll1 congregationibus, in quibus plurcs licitaul docent Galli- 
canan1 de fallibilitatc Papa"' opinionCll1, seruri merito esse 
yaleant professorcs contrariUlll senticntcs, dU1l11110do illicitan1 
calndell1 sentcntian1 ipsi apcrte doccant : 50 1n Episcopo 
cOlnpclat potestas prohibendi ne diæccsis suæ clcrici teneani 
dcfendantvp præfatanl opinioncll1; cl an pi inculnbat ita pro- 
hibcndi obligatio. 


CAPUT I 


AX PHI" A TIS DOCTORIO. 
 
SCRIPTOBIDLS"E LICE,\T OPIXIO:\"I DE F_
LLIDILITATE 
.-.\.".:1': 
O'I'.\.
 THEOLOGlt'AS I
.'RI
RE. 


PnOPOSITIO Ia. - Qllalldo duple:r sententia oJ1J1osita inter doc- 
tores catholicos controt'ertitur, et Sedes apostolica, !Laud igllara 
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cOlltl'orersiæ, llellll'cun ad huc l'e]Jl'Ubln'it, HOlt licet ll11i prÏlt{(tv 
selltelltiæ ab ipso impllgllalæ ullam llUlaln thevlo!Jiccl1lt iUllrere. 
- Etl'nim, juxta adagiuln nemo maIlls nisi p1"obetul', lion licet 
111hl1l1 IU)JllinrlH nlicujus pra,itatis l'eUllJ as
el'Cl'e, nisi suffì- 
ril'l1lcr l:UII
tet de ilIa prayilale. Porro in præscllti h
l)othcsi, 
notalll I helogicalll inurens, adycrsarios pravilat is reos facit 
allteqllitrIl de pravitate ilIa suffh.:ientcr constct. Prilllo, reos 
prayitati
 lb
l'rit : nam inurcndo nolam hærcscos, yel schis- 
11nalis, ,el l'rroris, ycl scandali, ctc., hoc ipso advcl'sarios 
, 3sscrit ha
reticos, vcl schislnaticos, yel crrantes, ycl scanda- 
, losos, ctc. Secundo, de asscrta ilIa pravitate sufficienter non 
constat : Halll hoC' ipso quod res inter cathulico
 doctores 
contro,'crtatllr, ct Scdcs apostoli
a ntJ;aH1que sententiam to- 
lCl'cl, ncutrius adhue c"\cluùitur prohaltilitas; cf stante ilIa 
probahilitatc, de neutrius pra,.itatc suftìl'icnter cOllstat. IIno 
Seùc::; apostolica, utranHlue scienter tolcrando, hoc ipso inl- 
l)lieitc jus confirn1at utrlllnque libcre sustinendi; et hoc ahs- 
que una culpa fieri posse, donce ipsa defìnicrit, a
quiYalenter 
judicat ct declarat. Tgitur qui notis thcologicis adyersarios per- 
cellit, in pra
sunlptioncm iInpingit, charitatC111 la"'dit, yiolat 
justitian1, inlplieito Scùis apostolicæ judicio ac præccpto dehi- 
talll subjretionrnl dcncgaL 
Hillc Inulfolics COl111110nuit ac præcepil Scdcs apostolica, 
nc in h
l)oLhcsi controycrsæ in scholis catholicis opinioni
 
de qua nondUl1l prol1un
iaYcl'it 
uprclna EcclcsÜc auctoritas, 
ulIn.;; auùcret in altcrutraul scntcntianl Ihcolocricas notns in- 
o 
torqucl'c. 
In10 nee ipsis Episcopis, aut cOJ1riliis particnlarihl1S fas c
t 
litcHI dil'ilHcrc, ct altcrutraln sentcntilUTI nroscrihcre cum id 
1 , 
ad Slipl'CJlIUIII jlldieclll contro\"crsiarUln pcrtineat; pruut inter 
alios ducci llcncdiclu:-- XIV (de Synoda diæce,ç;alla). 
PnoPo";ITIO 1I:t. - QUlludo Sedes apu.'\lolica reprob(ll'il Opillio- 
nenl aliqllam, els; Ilul/cun ei nolam ,heo[ogicam illlll'endo, lici- 
tunl est privatis tlocloriblls non tautum eamdem opillionem 
ta71(Jlul1n cel'lo {a/S(I111 impllgnare, ..;ed etianl hac l'el ilia nota 
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lheologic{l cant di[Juam assel'el'e ac pro]Jltfjllare. - Contingel'c 
potest ut Scdcs apostolica Opilliollcln aliquanl rcprohet, tiC 
sinlul, ex prudenti æconOlllia, ah uIla eidenl inurenda Bola 
thcologica pro telnporc ahstinenduln cxistinlct. Si quis errol', 
,.crbi gralÜ
, jaIll late in aliqua regione diffusus fue
it, ita uL 
qualnplurin1Ï de cIcI'o ei pertinaciter adhæreant, potentesquc 
de sa.culo patrocinentur, etsi CITorCln ilhlln Sedes apostoIi('a 
pro ceria ha'resi yri cerio schi
lllatc hahcal, nlcrito tÎIl1crc 
polest Be adhærenlrs 1 si ha
rctici ycl schis111atici statÏIn de- 
clarcntur, dcfinitiolli sese suhjicere renuant, sic que seipsos 
ab Ecclesia catholica scindcndo, nliscI'c pcrcanL et regionenl 
aliquall1 nlagna ex parte secuni in intcritull1 trahanL Quod 
si tUBC Sedcs apu
tolica CITorrnl conden1nci ac reprobrt 
absque uIla nola theologica, etsi errantes non resipiscant, non 
tamcn ideo flunt foru1aliter lucretici aut schislnatici, nec ah 
Ecclesia resecantur. hno cont ingerc potest, oh aIle infixa præ- 
judicia, ut })ona fide 
ihi pcrsuadeani non teneri se ad dese- 
relldau1 opinionenl a SUlll1110 Poulifice sic reprohatau1. Et 
tunc ratione hujus bonæ fidei a forl
ali eliau1 culpa inlJl1U- 
nes esse poterunt el in sacramento pænitcntiæ ahsol,'i. Utilis- 
sinla nihilo]ninus erit siulplex reprobatio absque llolis; nam 
ca senlel prolata, ex crralltibus alii atquc alii paulalinl ad 
saniora redu
entur, ita ut aliquando ad notas theologicas de- 
ycniri possil, absque anÍlnaruHl pcriculo. 
Hie porro supponiu1us aJiquan1 CjUSlll0di opinioncIn, rc- 
probatanl quidell1 a Sede apostolica, sed absque notis thco- 
logicis; et quæstio cst an priyalis docloribus scriptol'ilJusvc 
liceat, tali opinioni notas inurerc? Pl'orsus licere dicenduUJ 
est. EtenÌIn, CUll1 jaIll, ex hypothesi, opinio illa sit dalnnala 
ac reprohata, non est de iis qu
e lihere in scholis catholicis 
contro,.crti possunt; scd"dehent catholici OJnncs in ea cxplo- 
dcnda conniti. Proinde non cst de iis quas prohibuit Sedcs 
apostolica notis percellcrc. Aliunde quod priyatus doctor tali 
opinioni l1otan1 inurat qua dig-nalH canl cxistin1at, nulhnll 
rei eatholicæ dctriIncntun1 infert. 
anl ex co quoù privatus 
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I df)ctol', qutJutayis auctorilaLe polleus, opinionClll ilhull hære- 
tical)), ycrhi gTatia, IH'Olluut it't, nOIl 
r(luitur fonnalitcr h
p- 
rclieo:, ci1ìci qui caUl su
lillcnL, proul sCf(ucrchu' si ho(' 
I ipSHlll prollulllia,;scl Seùcs aposlolica. Scquitur tanhlln hane 
CSSè opi n ion(\Jl) illiuf3 privali ùoet oris. Qualll pruf(\rcndo, 
lICdUlll nuccat, pl'odcst ceoIlti'a, pr
I)Scrtiln si nwgna 
it ('ju,-; 
doctrinali:-, aucforiLas; quia sic a l'cproLaLa ilIa opinionc Illulti 
(.f(h:acÏus dctcrrcntur. Unde nulla cst ratio cur priyatis duc- 
lUI'ihus nOIl liceaL cjusulotli opiniollihus falsis ct a Scde 3puS- 
tolica rcpJ'ohali::ì Lhcologicas nolas inurcrc. Quod ctiaul pl'axi 
optilne cOllfÌl'lllatur. hl cninl pcragerc consucycrunt doctores 
calholici pl'ohatissilni, ut paulo infra ,'idebÏInus, quin cis 
ullquall1 Seth.:; apostolica crill1Ïni vcrlcndunl duxerit. 
PltOl'U
ITIU liP. - Opillionenl de (lIlliúilitate FlIpæ ill decretis 
(tdei Hlultoties Sedeð ll}Jo:;tolica reprob{ll'it, etsi eidem, prout 
eJ'jJ1'imitllJ' in iledaratiulle Gallicalltl anni J ü
2, 1Jondu1Jl ullam 
notam the%gil'1l11l ill11sserit. - III supra prohavilllus toto ca- 
pile lIlI scctionis sceunùa
. Dixilnus prollt eJ1J1'lmitut in 4 gal- 
fit'{mis atticlllis; quia sub hac foru1tlla Ecclesia ROlnæ errare 
lJotest
 ji.undtuhun daUlnata cst ulltæretica, prout cliaul loco 
('itato pl'ULatulll cst. 
PHOPO
lTIO Iya. - Lieitlitu est pril.wtis doctol'ibus sive scripto- 
ribus no/as tlteologicas illllrere opiniolli de {aUihi/itate Pa]Jtc. -- 
Scqullul' ex prwccùclllibus. Nanl, c
 propositione tcrtia, opinio 
h
pc a Seùe aposloliea rcproLata fuit. Aliundc cx proposit ione 
secunùa, licillun esL upiniollibus ab apostolic a Selic rcprohalis 
Hulas lheologicas iuurcrc. 'Ergo hoc cis lieitunl quoad dictan. 
de Papa fallihili opinionctn. 
PlUtPo
nlo ya. - Dc (acto mlllti doct
res cllt/tolici olJiniolli de 
/álliúilitale Papa:. llotas the%uicas illltsse1'lllzt. 
Pra'nutlllll!lllll. - Qui llUIHL\ni POJltificis inerralltÍau) ill de- 
crétis fìdri dt'rCIlÙUlll tanql1aIll onulÏno cer/am et tellendam, 

l'(l ui\"alentcL' contrarianl Opilliollcln prolluntiallt t'1'rOlleam. 
Sed hos si \'ellCllllls adducerc, rccellscllùi forl'uL fotius ferp 
orhi
 docl(\res ealhulici. r ll,ll' hie citahilnus ùtpnlaxat cos 


11. 


j3 



2t2 


TR.\CT.\TUS DE P1P1. 


qui eJ.'1 J l'essis tennillis nolas dictæ opinioni inusscrunt. Ex 
aliis hunen unUIll aut alLCrllln in antcccSSUlll et in spcci- 
Inen citabinuls. Sic hahet, ycrbi gratia, Zaccaria, in Allti- 
{ebrollio villdicato, disscrt. V, cap. VI, n. 10: (( Illud yero 
quod sæpe Ìnculrat (Febronius), noslran1 scntcntiaul, de 
R0l11ani Pontificis infallibilitate, ut quæ 110nnisi ad opiniolles 
sc1to/æ pCl'tincal, llulhlln habere in Ecclcsia practicam uti- 
litateIn, pel'ridiclllzon est. Opinio schoIæ cst, nClnpc ut fidei 
doglna crcdenda a fidclihus 
nlnibus nondtuu proposita fuit ; 
vcrunl opinio est ex fine ac ratione prinlatus in,-icla argumen- 
tan(1i ratione collceta: opinio est cerIa, Christi pollicitatiolle 
6rl11ata : ... opinio cst quanl PatrUl11 traditio confìrulat, oppo- 
sitæ senlenLiæ no,-iLas exlollit, dOguHllulll quæ aùyel'sarii 
tradunt confiictus cOlll111eIHlat : ol)inio est qu
un sapientiol'cs 
ex Gallicana Ecclcsia præsulcs ita "cncrantuf ut ad caIn, 
quoad interprctando cftìccrc possunt, coactain illalIl extor- 
talllquc cIeri Gallicani (lcclal'ationeu1 adlllo,crc cUllcnLur; 
quaul '
el ipsi Gallieani Episcopi ab cxtcris gcnLibus prope ut 
revela({lln veritat eln agnosci fatcntur; (juaUl dcniq ue cret! ene/is 
fidei decretis accenseri prudcns quædau1 Ilolnanæ Sedis yctat 
æcunon1ia. l1an(' cnÏ1nvcro quid opinionrnl dppellu? Fcbro- 
nius hoc si lubet llolninc utatur : willi profecto non licet: sel1- 
tentia cst quauL cerliðsima. )) 
LOY.\
IE
SIS FACt'LTAS, anno 1544, inter 32 articulos contra 
Luthcrlun cditos, ita pronuntiayit articulo 25: (( Certa fide 
tellellda sunt, non sohlln quæ Script uris cxpressc sunt pro- 
dita, sed ctianl quæ definita sunt super fidei et 1110ruin ne- 
gotiis pel' catlzedr[nn Petri, ycl pCI' ct>ncilia gcneralìå legitilne 
congregata. )) 
SAiSCTUS THO)US : (( Ad illius ergo auctoritatcln pcrtinet editio 
syn1JJoli, ad cujus auctoritatel11 pcrtinct fiualiter determinare 
ea quæ Sllllt fidei, lit ab omnibus incollcllðsa fide teneantll1': hoc 
autclll pcrlinct ad auctorilatclu SUlluui Pontific is >) (Summa, 
lI a IP\ q. I, art. 10). Qui docet definitioncs Papæ esse incon- 
C1l8
a fide tenendas, hoc ipso a
quivalcnter docet Papaul in cis 
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I dcfinitionihus infallihilcln, ct contrarian1 opinionClll erro- 
ncanl et fhlri con(rarialn. 
f:LE'IE

 P \p \. YI, in Ii II cris S11 iC\ ad Pa triarchaln ..\rlnrno- 
fllln, XI (1("\('rln 1.l'1S I :)51 , exigi f u t diet us Pa (I'iarch a affirl n a live 
rcspoß(leal 
I(l hancce intcrrogalionrm : (( Si rredidisti cl 
3(1 hue> crcdis, sohlnl Romanlnn Pont i ficc}) I , d llhiis cillcrgen- 
tihllS rirca fidrll1 cntho1icanl, possr pcr dctCfll1ÏnatiollClll 
authenticanl, cui sit inviolahilitcr adhærcndlnn, finem illlpU- 
Jlcrr; rl ('sse ,"crun1 cL catholicunl fJuidquid ipse, aucloritate 
rJaYÍulll sihi traditaruffi a Christo, dctcrnlinat esse ,'crunl; 
('f quod dctcnuinat esse falsuln cL hærcLicul11, falsulll ct hæ- 
rrf iculo sit ccnscndum >) (apud Raynalchnn, ad annUIIl 1351). 
lIac agcn(li ratione, rtsi non exprcssis tcrlninis, æqui\'alcntcr 
tamcn laudatus I)ontifcx, opiniunclIl de fallihilitate Papm de- 
clarahat crroncam, imo ct hi.ercticam. 
IIos ycrn qui ll\quh-alcntcl' ihlll1taxnt Hotås inusserunl, ad 
tìnnandalll pra
scntenl propositionCIl1 non allegamus, sed cos 
solos qui Hotas thcologicas expressis terminis adhibucrunt. 
Quorlun scilicet pra
cipui sunL scqucntcs: 
llELL\lnUNrS - prinunn ita scripserat : cc Secunda scntcn- 
lia esL PontificclH, ct ian1 ut Pontificcln, posse esse hæreLiculll 
et hæresinl doccrc... E"\. his fluatuor srntcntiis..., secunda 
nOll est ]J1'JJpl'le hæretica; naUl aùhuc ,'idclllt1S ab Ecclesi3 to- 
lcrari : lalllcn yiùetur 0n1lli1l0 errollea et lléeresi proxima >) (de 
Summo Ponti[ice, lihro IV, capite II). 
Postea clllcndayit hanc affirluationclu, non est pro]Jl'ie hæ- 
retica, ut ci sllhsLiLucrct, se non lllldere cani plane ha:
rcticanl 
ju(licarc, En ipsius ,'crha : (( Eodelu libro ct l'apilc, 
 llltilllO, 
(( l1hi dicilllUS: scntcntianl ilJorulll qui (loccnt infallihililatc1l1 
(( judicii HUll CS"C pèllCS PapaIn, ::>cd penesconcilillill gencralc, 
(( nOll esse plane Itærelicam, sed errvueam et hæresi jJ1'oJ:imam : 
(( red ius rliCCIIlUS, nos non mLllere caIn scntcnLialn planr IJæ- 
(( rcLicalll juùicarc; quollialH qui 
entcntianl il1am scquuntur, 
(( ncque ab Ecclesia ip
i' danlll3ti, lIcque lihri eOll.ln1 prohi- 
(( hiLi unqllaul fucrllnt; ,'idcri hunCH nobis ita nlanifcstc cr- 
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(( ronc:un, ut 111erito possit Ecclcsiæ judicio, hærrtica decla- 
(( rari (( (Recognitiolles Dpllannini, initio prirni volun1Ínis, po- 
siLæ in rditionc Pragensi anni 1721, nUl11cro 28). 
In citato libI'ó IV, capite II tractatus sui de ROHtanO Pon- 
tilice, ita priuullu scripscrat idcln Ucllarluillus : (( Quarta 
(( sentent ia cst..., PontifÌcell1 non posse ullo 11lOdo dcfìnire 
(( aliquid hæretictuu a tota Ecclesia credenùun1. IIæc cst COIU- 
(( 111unissÍIna o]1inio fere olDniuHl cathulicurlun. )) 
Postca ycro YOCeU1 illaln :opillio qua perpCl'aU1 usus erat, 
correxit hoc U10ÙO: (( Ubi dicitur : IIæc est cOlnmunissiula 
(( opinio fere OIDIlÜllU catholirortUl1 : rectius dictUll1 fuisset : 
(( hæc cst COllllllUllissilua sententia. Opinio cnilll incel'titudi. 
(( BetH habet. Ealu yero sentelltianl cert am esse creùiu1us, at- 
(( que ut talent in sequenti capit
 dcfcndirnus )) (Rec(J!Jllitiune
, 
lltllllero 27). 
Ergo Dellarll1Ínus opinionclll de nOlnal1i PontifìcÌs cx ca. 
thcdra fìÙCll1 docenlis fallihilitate pronulltiavit 11ulni{este er- 
rOlle{nn et hæresi proximam; ac insuper ea111den1 (luoad t;e 
cu 
1naterialiter spcct ataul, judicayit hæreticam, siquidclll CCllSllit 
can1 Ecclesiæ judicio posse hæretic{nn declarari. NOll cnilll 
potest Ecclcsia hæl'eliclOn dcclarare, nisi quod jan1 cst rcyera 
in se ac lnaterialiter hæretictuu. 
SU_\HEZ. - (( J'eritas catholica est, Pontificcrn ùefinientcln ex 
cathedra esse regulam fidei, qua' errare non potest quauJu 
aliquid authentice proponit uni,"ersæ Ecclesia"" tanqu3ln de 
fiJe divina crcùelldtllu. Ita doccnt hoc tell1pore omnes catho- 
lici doctores. Et censeo csse rC1l1 de fide certanl )) (tractatu De 
fide, disputatione V, sectione VIII, n. 4). 
(( Ausus est dictus Rogcrus respondcrc, non essr de fide 
rertuln, Pontificem definienten1 sine cOllcilio gcncl'ali HOB 
posse errare. Sed est respollsio, non soltul1 nÏInis temeraria, 
sed etialn erronea : narn licet olilll forlasse aliqui doctores ca- 
tholici (a/halit ad Gersoneln et olios tempore concilii COlls(au- 
tiensis) sine pertinacia in hoc dllhitayerint yol erra,-erint) 
jan1 vera tall1 est constans Ecclesiæ consensus, et catholico- 
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runl 
criplol'llnl ('oneol's de hac '"crilate senlcnlia, ut C3J11 in 
dubillHl rel'oCfll'e ll1111omodn liceal )) (He fide, lihro III, dispu- 
tatione "\\, 
t'l'lionc 11[, n. 22). 
TnlHI \
 
TAPLl:To
r
 (eontJ'oyorsia III de p..ilnario 
lIhjectù 
rolcstalis l'rdcsiastic[f\, qlla\slionc IY - tOJIlO \\ níhlio- 
tlH\Ca' Hot.:tJ befl i, rag, 8,1.) : (( r era :srntcntia est ßOlllanu nl 
Ponlifìcclll..., nl publica persona cst, id e
t, fJuando ùe 
lidc 
oJlsullus ex officio re
pon(lrt ct dl'cernit, ha
rcli- 
l"nl1l dOgUlt.1 nCt; UllqUl\lll hactenus tradidissc, nre tradere 
PO:'''è... EI cOHt
>al'iulll sustinerc C::'St't asscrtio erfonea, 
,fìcflIlt!a[osa ct orrensiva, etsi (urtasse 11011 ltærelica. Est nunc 
rec(\pta cl communis.)) Et paulo post de thcologis contra- 
riuln 
èl
ticntibus, ila pronuntiat : (( IIos alÎtenl ,'iros, ut 
h
Pl csi
 argucrc non ycliln, ita profccto igllorantiæ et te1ne- 
l'itatis cxcusari non possHnt, JTIaXin1e posteriores isli.)) Per 
istos ]wsteriol'es intclligit 
\lphonsunl de Castro cl .1dria- 
nunl YI. 
S.\l\'CTU:' A
To
I
rs, - loquendo dc POJltifìciis decrcLis circa 
íìd(\ll1 aut nlorc
 : ((]n ta1ibus ùiccndull1 pst, quod licet abso- 
lute, pcnsalis solis pcrsonis Papa\ cL Cardinalilun, Papa ClllB 
ip"is po",,,,it errarc, supposifa huncH di,'ina pro,-idclllia, ct 
Spil'ilUlll Sallchull lO(IUi per E c clesiulll, credcndulll cst Pa- 
paul non posse crral'C". Et dicere quod in hujllslnodi Papa 
t
lTarct, esse! hæl'elicllUl)) (Sumllla, parle III, titulo 12, C:1p. VIII, 

 2, tOHIO IH, pagina 541, edit. Yerona\, 17-10). 
on lnefugil 
(lifficultatclTI faccrp quosdrun alios ejusdcln sanl'Li 
\ntonini 
le
lus; crrtum tamcm rClnanrt ihi ah ipso hæl'eticaill diclaul 
fuisse upinioneln dc ROlnani Pontificis fallihilitall\. 
Dr \Tl
 ArG{;:'TI:S(
 TmL
IPIIGS. - Fuit is 
ancturunl Thon1
e el 
Dona," 'lIhll'[t' di'Scipl1lus, aC postrHoalllll in 
\cadclnia Pari- 
"j 'II'-i ùo 'tor at' rrofe
::,ur. LOtplCIiS de ROJnalli Ponl ificis dc- 
, (t'l'lllinatiunihlls circa fìdclIl, sir h:11.['l: (( Po:,l t'ujus tl('tcrlllÏ- 
i naliollcln, Ir'reticllHl esset ronlrariulll pcrtinL\citcr aSSCl'cre)) 
f 
I (dr Potcslatc ecclcsiastica qU
l'stit)lIe \, art. 3). 
: DU.\CE:\
I:' F_\C[LT.\
, - in l'pislola ad Ludo\"icUH1 XIr, dc- 
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clarat doctrinam de fallibilitate Papæ semper in err re
ione a 
catholicis habitan1 fuisse pro errollea el sc1zismatica (, ide illan1 
episloJalIl supra, scclione I, capite XII, 
 2). 
CE
SOllES RO
IA
I. - In congregatiollc Carùinaliulll ab Illno- 
centio XI spccialiter deputatD, censuerunt non possc nÜ- 
tius agi in proscrihendis qualuor Gallicanis propositionibus, 
fjuall1 abstinelldo ad summUlll a 
ula nota hæreseos ; ca:'Leras 
nill1Írulll inurcnùas essc. Vide factlun supra cnarratlull 
(partc II, scclionc II, capite XII, 
 5). 
I
QUISITIO IhsPA
LE. - Proscripsit, ut nÛnimltln tanqll(Un er- 
1'onea1n et ha?resi prOXinUI111, ista1l1 propo
itionen1 : Pa]J(l1n in 
dirimelldis ex cathedra fidei qlla:stiollibliS non esse in{allibilenl. 
Vide id tcslatuul supra citato capite Xli, 
 4. 
D03ItNICrS DAN::'iES, - ordinis Prædicatorulu, prinlarius oliIn 
Sahi1anticensis professor : (( In puhlico fidei judicio non po- 
test Stllnmus Ponlifcx rrrarc... Quocil'ca arhitrol' hanc con- 
clusiollcnl lanquaul apostolicalll traditionclll esse tellrnrlanl ; 
eL quidcm ut talis haberetur ab .omnihus fidclibus, nisi a 
tClnpore concilii Constantiensis in agro Don1Ïni iuin1Ïcus 
hOlno, id cst diaholus, zizanialn supcrsclninassct. Etcnilll 
usque ad ina telIlpora soli Gra
ci crrahant ill hac partc, at.. 
que ita di,'us Tholuas, in Ol)usculo contra crrorcs Gra
coruln, 
tanquanl singularcln Græcorulll crrorenl narrat. Et procul 
dubio si quæstio hæc ad concililÙn IcgitilnlUl1 defcrrelur, non 
ùuhito quin prædicta conclusio dcfinil'etur tanqUaIll vera 
fides; ct contraria allathematizarefllr. Quin pulius existÍl113YC- 
rim quod )am cst definita a Leunc X in bulla contra Luthcrlun, 
articulo 28 )) (U 3 lI æ , quæst. 1, art. 10, ruh. 2, citalus a Roca- 
berto, de In{allibilitate Ronulni Pontificis, tomo I, libro I, c. I, 
n, 18). Dicerc opiniol1cu1 de fallibilitate Papæ posse allath nna. 
ti
ari, id cst, hæreticanl dcclarari, idelll est ac dicere ilhun 
esse de se SCll 1naterialiter ltæreticam. Præterea cxistÍInat 
Eannes incrrantiaul Papæ in pnhlico fidei judicio j(lIn {uisse 
definít(l1n lanqualu l'el'am fidell
. Porro hoc idenl cst ac hæreti- 
ca,n assercrc opinionclll contrariiHu. 
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CART)J:\".\ITS TrnnrCflE'r.\T.\. - (( Ex quihllS palrl qnanl te1ne- 
raria, Ql1anHluc a Christi ct S3.nctOI'lHIl PatrUJll doetrina aliena 
a
serlio :uhcl'si.1l'iorUllJ sil as"crcnLiuln, apo
loli

c Scdi
 
judiei II In, i II his qUl.
 fiùei sunl, Hon esse cerhull, non 
ssc 
firUHlJU, sed defecliLile ct ùf
\'iahile. Qui error penLÏf'iosi.
si- 
lHIlS, 11 tpotr qui Seùis apostolicæ clcfiniliones, fidei declara- 
lione
, h
pr('ticorunl danlnalioncs, caÍlonulll COnfil'Jllaliones, 
Si.1nclot'1l111 f3nonizaliones, duhias et :ullhiguas, et per consc- 
(jllf'JJS suspectas ùe falsitatr reddens, fìdelll enel'val, ct chris- 
liallam religionem n1i.1culal. lIie error fuit cOBununis OBIUi- 
Itu':) hærcticis; ul dcpressa apostolicl("\ Sedis aulhoritate, 
liccntiori pra
Slll11ptione cl audacia in suis grassarentur er- 
I"ol'ihus )) (de Ecclesia, lihro II, c3pitr cx, in fine. - Citatus a 
Bocahel'to, de IIl(allibilitate Rumani POlltifitis, libru J, capite I, 
11. 1 U). 
DmlI
IC[S A S \
CT.\ Tm:.\ITATE, - Cal'lnelitaui ordinis discal- 
ccati fulgens sid us : (( Solus Pontifex absque concilio gene- 
rali, si ut Ponlifcx, seu, ut dicitur, ex caLhedra ùcccrllal in 
duLiis fiùei quæstionihus definicndis, gaudet pri,'ilcgiu infal- 
lihililatis. )) Dcduclis in prohalioncn1 argluncnlis, ila suhjun- 
gil : (( [l e
 istinlcln, non solum hane ,'critatem univer
alita- 
tis prinlalus., 
cd cl infallihililali;:, ;:,iyc priyilcgii HOlllanoruHl 
Ponlifìelllli HOll crranùi in fclnls fìdci, ubi ex cathpdra illas 
dctiniuI}t, pel'tillere ad {u!eln cs
cque salLenl q1load se lil' C07'- 
l Jore credelldol'1lm; sufficientissilllC quidcn1 insinuataul in 

acl'is Xo\'i Tcshlmcnti s
ripluris, juxta præaIlatas S::tllctorulIl 
P,,\lnUH t'\
pli<:alioncs; forlnalius auLClll et expressius rc\"ela- 
ttHll a Chri
lo Dan1Ïno inter alias 1ìdei ycritalcs, quas lraùit3s 
appeIhunus, quas(lue suos cdocuil 3postO]os,.. Xola IHC di}..isse 
I hanc Jl(,
tralll senlclltiaul essc ùr tilre quoad se. Si f\niBl SerIllO 
: sit de ilIa quoad 1lUS, ill aCnrnlare lion allsiul, CUIll nullihi 
rXpl't.

c aut clare dcfinita, oll}llihusque fidclihu
 ad credcn- 
I dUlIl pl'op()
iLa repcriatur. tnde ah hwresi (ormali èxcusal'i 
I po

ulIl ac deL \JlL OJlIIlOS (tocturcs. calholici qui contrariam 
, doccnt, procul duhio parati ilhuu relinfjuere, ::;i no
tra sClnel 
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ct de fide alnplcctanda ab Ecclcsia dcrcrnrrctnr )) (Theulogica 
Bibliotlteça, liLroIII, scrt.IY, cap. '\\"1, 
 L-Citatus aRoc3uerto, 
de In{allibilitate RomaJli Ponti/icis, liLro I, cap. I; ll. 20 et seq.). 
Hahet ergo laudatus auctor opinionCJ11 de fallibiJitate 'papæ 
tanqualn quoad 
e seu 'materia/iter Ilæreticam, ct sustincntcs 
e:xcusat sohllumudo ab hæresi {ormali. 
C.\nDI
 \LIS BUAr\CA\ TCS DE L.\Un,ÈA. - (( Decreta ROJnanæ Err le- 
siæ sell Scdis apostolic
{\ ROJnani,'c Pontificis, in Inatrrii
 crc- 
dcndorun1, rtian1si c:xtra generale conciliuBl fiant" 
iYe eU111 
particulari concilio aut congrcgatione, siyc ahsque cis, si ex 
cathedra flant, sunt objecta fidei )) (tie l'irtlllibllS theologicis, 
disp. Y, art. 3. - Citatus a Rocabcrto, de lll{allibilitate Romani 
Ponti[icis, libro I, cap. I, n. 24). .\sserere aliquid es
e obJec- 
film, fidei, ideln cst ac notarc oppo
ituln tanquam hæreticum 
in se seu 'materialiter; ct a fortiori c
L illud notarc tanquanl 
erronell mi. 
FHA
CISCUS nonDo
cs. - (( Papa, ut Papa cl ex cathed:a, non 
potest crrarc in definiendis rebus fidei ct 1110rUIn uniycrsæ Ec- 
clesiæ... Quod Papa non possit errarr in prædictis, de fide te- 
nendum )) (aplld Rocaherhln1, loco citato, n. 25). Asserere 
aliquid csse de fide tenellduJn, idcIn cst ac oppositum notarc 
tanquaJn errOlle1l1n ct in se saIteH1 scu materialiter hæreticlun. 
GRFGOnH;
 A YALE
TIA. - Postquanl Papæ infallihilitaten1 dc- 
monstrayit, suhjungil : (( Contrariun1 sPlltientt.s in ßdf errare 
gl'{n'issime )) (Ila IIæ, qu
est. I, puncto 3, 
 i I. - Apud nocahrr- 
tU1l1, loco citato, 11. 28). 
)!ELCIIlOR C
\
l's. - (( Sed quæris, critne hæreticll111 assercre, 
ROlnanam Ecclesiam et apostolicaIn eliarn Scdcm dcgenerare 
quoque ut cæleras posse, et aposlulicam etiam Sedcn1 a fide 
posse Christi deficere? IIuic qULestioni bl'cyiter respondelnus : 
noluuluS laic nos Ecclesiæ sententiall1 præyenire; sed si ad 
generale concilium refcratur, Ilæreseos nota illi inuretur. 

ec enim yideo., cur (juid ipse sentialn de hac re non audeam 
dicere... Cur non alulcbimns asserlioncln adycrsam tanquam 
llæretir{nn condemnare? Sed, ut flixi, nolo ego Ecclesiæ judi- I 
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I CiUll1 antc, ertl'rc, QuanHlu3ul non vidcor antc,'crterc, cun1 
janl ipsius I('(']esiiJ' 
erlno no
lraH1 OJnncm comproharit de 
TIolnallLP Sedis Ltuctoritalf' scntrntiam, Sed hoc ,'ix a'grc dieD 
propter \"iros qnostlanl doctos (\t pins qui nohis tonlradi
c- 
runt.'] llud as"crD, ar fic1l'nter cjl1Ìd('nl asscro, }Je
tem (10S Ec- 
('lesiiP ac pel'lliciem afferrc, qui aut llegant TIolnallulll PonLi- 
ficelll rrfro ill fidei cloclriBa
qllc auçloritale succederc, iHIt 
('
I'fe 3{bll'uunL SUllll11Unl Ecclcsit.c pastorclll, QUiCU111QUf\ 
falltlCHl ille sit, crrare in fidei judicio possé )) {de Locis tlleo- 
logiris, Iihro YI, capite VII, CIl1'SliS theologiæ )Iignc, I. J, co\. ::>45 
cl 3 í7). Dixit. Canus sr nolle antc,'crtere judicium Ecclcsiæ; 
...cd sinlul dicil se non anteycrtere judicium Ecclcsiæ, si ad- 
,'er"ariOrU111 asscrtionerll pronuntiet ha retieam. ..\ddit quid em 
ill éf[lre a sc di
i ; sed ÍlUllCH dicit. 
C.\nDl
.\LI:; TIoC.\BEHTrs.- (( Adeo certlun est privilegit
nl non 
crrandi llolnano Ponlifici cs<se conCCSSllln, ut non 111odo ca- 
tI.oIiea \"critaLe tcncnduI11 sit iPSUlll in rehu<s fidci crrarc non 
posse, ,-crUIl1 ctÍ[un oppqsihlln ut 1tæreticll1n ah Ecclcsia daul- 
Jl3ri ,'aleat )) (de III (allibilitate :R?malli Ponti/ieis, libro J, c, I, 
n. ::>1), 
(( IlIa propositio proprip cst ct yocatnr hiL'retiea,- quæ oppo- 
nitur ,"critatihus in Scriptura sacra cuntentis, .\t Pont ificeln 
ROlnanunl hahere l)ri,-ilq,iuffi non errandi in rebus fìdei de- 
fÌnicndis, est Ycrittt
 (Iua' juxta sanctorUI11 Patrun1 intelJigen- 
'ialn, ::-;apiclltissil110rulllquc "irorulll intcrprelationelll J ill 

criptul'a sacra coulinctur. Igitur propo"jtio pra
dictanl Pon- 
t iiìcis infaJliLililatenl affinnans, cat holica fide tcncnda cst ac 
"cn
r3I1da; opposita ycro tallqllanl bæl'etifa l'ejieienda)) (ibid., 
n. 5
). 
COI.l.FGI{;
1 CO
JrIXTE
SE CAn
JELlTAnC
J DISC.\LCE.\TORC:\J, - in suis 
ad CnrdillalclIl TIocaLerttull lilteris, '" calcndas fcbruarii 1 ß02. 
<<Uhganlliat qnis ac.,. cffutiat : nos in hac rpistola "ir cr au1 
. 0 
arripui...
(' l'('nsorianl, ac risdcll1 quihus sancLissÏIlli Ecclcsiæ 
PatJ'r
 lli.Pl'cLicol'Ulll flogulata noti
 inurunt, G311icani cIeri 
I pl'opositioIle
 inu"sissc. 
i quern ergo hujuSll10di Inordendi 
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libido possideat, ad Gregol'ltl1n U1ÏltiUlUS de falentia, qui 
pleno suo opere contro\"crsiarum non alio titulo quaul secta- 
'J'iofum, hæreticorllm, 11 o't' a to l'll J11 , (t fide dissiden tium, etc., 
honorat defcndrntcs, asserentes, evulganlcs, seu 
equ
ntes 
Gallicani cIeri proposilioncs, jaln tunc teulporis orlas, et 
1110tlO illfeliciter suscitat3s )) (apud Rocaberluu1, de lnfallibi- 
Zilate Romani Pontifil'is, suh initilu11 sccundi voIun1inis). 
COLLEGIC)I CO)lPLljTE
SE, ordinis beatæ Jla1'Íæ de IUercf!de. - 
(( IIl{allibilitas allten
 SllIHmi Po 11 tificis decretOl'lllll e.l'tra concilium 
et illdependenter a COIlSenSli Ecclesiæ, ita l11UHis 3h hinc annis 
ad ordinis noslri pectus et sinullI adstricta ct appressa est, 
ut contrarium hæreseos nota inustuln sit a nostris Sahnanti- 
. 
censihus Illagi
tris. Diana cniIll, de infallibilitatc decretoruIll 
ROlllani Poutificis extra conciliulll agcns, ùi
quirit qualltlln 
censura iuurcnda siL hæc propositio, decreta Papæ loqllelltis 
ex cathedra extra cvncilium 11011 haùent ill(allibilitatem et ideo 
pottst errare. Citat Carall1uel qui consuluit 
uper propo
itione 
doctores Salnlunticcnscs. Plures rcfcrt assercntcs hane propo- 

Ï[ionenl esse hæretic(lll1. Et inter huie ccnsuræ subscrihen. 
tcs, in nostro Yeræ Crucis eollegio, chirographo suo lnuniunt 
ct lllanu sign ant ina (Iuo .ordinis no
tri fulgcntissilna sidcra, 
,cncrabilis patcr Inagister fratcr PcLrlJs 
Icrino, et sapicntis- 
SiUIUS paLer Inagisler frateI' Gaspar de los ReIcs: illc acadc- 
111Ïæ dccanus ct philosophiæ moralis cU1criLus professor; hie 
theologia
 prÏInarius anteccssor jubilatus. 
(( Qllapropter hæc qu
e subjicinlus asscrta s
rpcnun1cro in 
nostris cOIuitiis tan1 provincialibus quall1 gencralihus, ct in 
celehrioribus Europæ et AnlCl'icæ uni\'crsitatibus in ordine 
110stro ptÏhlice e suggest u defcnsaLa sunt. Nunc autcIn, post 
Gallicana asscrta et cIeri declarationcm potcstatis ccclcsias- 
ticæ, atque regis Gallorulll arrestunl, ardentius pro 3010re 
et yenerationc Ecclcsiæ et Christi ,'icarii fì'cquentius doccntur 
et defcndunfur... OUInia ellim ejus (Rolllani Ponlificis) 10- 
quentis e}.. cathedra contenta dccretis habcni indefcctibi- 
leu} infallihilitatenl indcpcndcntcr a conciliis gcneralibus... 
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Hæretll'lI1H c"l 3SSt'!'('I C SUIHIJI U III POll t i firClIl HOIl13ntHll BOn 
esse supra l:onciliulo æCUIIlelli
nlll; d Silllililer citra luercsilll 
l1ullu
 \'alet Hl'garr quod SUllllHllS Poutifr
 sit infallihilis 
in deccl'ncudo, illdepclldentq ah E('clesia\ \'cl roncilii COll- 
seHSU... 
(( [uùe cilrn tCIIleritnlcIl1 ct ttUltthcllll1 rcx GallÜe non poluit 
t:ûll

l'e de propositionihus theologici
 yel cnnollicis scctauùis 
'el inscdandis. Kec polcst leges pro uni,.cr::;italihus sancire 
eil'ca hUjuSllloùi doctrinas... 
(( .1 Dco ita pl'olegiLur HOlnnllus Pontifcx.,., ita regitur ah 
eo cujus cst ,"icaril1s, c1 independcntcr a cOllciliis ct conscnsu 
Ecclc
ia', ex se, ct prl' 
c, ita infallihilis cst, ut non possit 
effm c in l"ebus Jìdci diffinicndis, ill sacris Scripluris. appro- 
}JLlndis, iu libri
 eltuolliris adu1ÏLtendis, in traditionihus di- 
,"illis, apostolicis et ecrh"siasl ieis reeipiendis, in proposit io- 
llihl1
 qualitìcalldis, in assignallùis l'roposilionulH ccnsul'is,: 
in ha'rcsihus cl erl'oriLus ùaInuandis, in congregando et ap.- 
I ' proLando concilia gcneralia, in alnplectendis pri\"alis reycla- 
,tionihus, in ferendo leges Ecclesiæ, ill ùecrctis IllorUH1, in 
confÌl'I113lldis, lnitignndis,. ,.e1 refornw.ndis rcligionibus, in 
'1 u
('sliollihus juris \"e1 facti decidelldis, in hcatificat ione et 
canonizat ione sa 
ctorunl, ill offici is hrcviarii taIn generalis 
qlla1l1 particularis pro sanCLOrllll1 cullu recitandis, in l'claxa- 
I tionr, di"pC'Ilsalione, cOIllInutalionc ,'oli ,"cl jUl'nnH
nti, in 
I rcgih1l5 ct prineipibus s
pculal'ibus deponcndis, Ül relaxnudo · 
juranlj
llta fidelitnlis suhdilol'tlIU, in salulnri l'rgiInine Ecclc- 
siæ ('t u\"lum Chri
ti, ill appl'uhal1du ye] rcprohantlo aliquenl 
rOlltrachln1. Sanctc t't pi.. ill
tituit )Iuntcs Pielatis. rnùe 
ahhoITell}U
 ct dcll'
ltunur el)nt rafÍtlIn his pl'opositiunihu::;; ef 
prOlllotOI'CS rt defenson's, u t rat holicæ reI igion is }tl'nlnclles, 
ct sandL(' Ecc1csia
 nOlllana' pt 
athedra\ Pet ri hostes, illlpic- 
tatc pcrfidiæ infectus attIUC l)ert'\1I
oS)) (fellSlll'rt ditti collegii 
:Colnplllt('nsi
, apud Rot.:3hertullI, de IIl{((llibilifafe Romani 
!J>ollfi/icis, iHit io sCl"undi tunl i, Yersu
 tìllClll CeIlSlll'iI.:), Cer- 
!t HIn ergo pror
u
 cst upinioni de H0I11ani Pontifìcis ll\llibili- 
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tate, inustas fuisse thcologi
as not[ls a docloribus pll1rin1is. 
Xcque unquam cos ob id Sc(les apostolica ohjurgavit, aut 
minus considrratc locutos siguificayit. 
SCHOI..ION. - Quas e!Jo not as illurel1das cellsea111, e{ quam .
e- 
. 
ClI1'lIS adrefsarios prol'ocem ad rlenu1l1iandant hanr meam cen- 
Sllra1n sacra" ('o11[]I'('[/((1ioI11 iudicis. - Flocri repntcllt adYCl'S31'ii 
)}leaUl privati docLoris riuctoritatcn1, per 111C on1nino licet ac 
lubcns conscntio. Dictæ nihilonlinus Gallicanæ opinioni thco- 
]ogicas ct ego notas quantuluscunlquc inuram; turn nr officio 
I11CO dcsiD1 partcHl aliquarn yerit[llis celando, hUH ut hac 
eensul'ê.l IDea (postquaJIl e
Dl adyel'sarii Sarræ Congregationi 
indicis tlcnunti[l,'crint r1 proscrihi inCaSSUll1 Lentaycrint) 
novo yclnti argtuncnto eyincatur, liccre prorsus pl'i,'atis doc- 
Lorihus rjusulodi notis pcstifcrarn ilhun opinionCITI pcrstrin- 
gerc. EninlYCrO, CHIn a tanto jaBl tClnpore soleat in Galliæ 
seD1inariis contrariU111 a
seri, sl upc])unt haud pauci eo ITJC 
progressuul. lIos ergo, audaciæ IHC insin1ulantcs, sic pro- 
YO co : si niJllius ,"obic.; yidear, hanc D1eal11 censuralll Sacræ 
Congrpgationi Indici
 significate, atque ob e(l1n proscribi 
præscnteln nlCUlll tractahul1 satagite. Jd si dcncgcnt ElllÍ- 
nentissilni Pafrcs, licite IIlC thcologicis noti
, po
t tot alios 
docLorcs usum fuissc agnoscitc, rt invrtCl'atanl contrarÍrlln 
persuasionen1 tandem aliqual}do, ut par cst, abjicitr, CCll
U- 
ranl i psau1 subj ungo : 
1 0 Si opinio de nOJllani Pontificis (fallihilitatr exprÏ1natur 
per hanc forll1ulanl, (( Ecclcsia urbis Romæ errare pol est,)) 
illanl cxistirno (onnaliter 11æ 'e1ic((111, utpotc quaul in iis il)sis 
terminis expreSS3Il1 Sixtus IV hæreticam pronuntiayit. 
2 0 PropositioneD1 hanc, (( in fidei quæstionibus ROlnani 
Pont ificis judiciulll irrcforlnabilr non cst, nisi Ecclrsiæ con- 
sensus accesserit 1 )) cxistiulO scolldalus((m, sc1lÌsmatis illdllcti- 
'lYI1J1, errOne(I1J1, 1læresi }Jfoximam, et tandeDl ha"r
tic(l1n quoad 
se, ita neDlpe ut possil per definitioneUl Ecclrsiæ hæretica 


(1) Est eadem quoad sulJstantimn ac quart us articulus declarationis cIeri 
Gallicani al1pi 1682. 
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dcclal'al'i. (lllOd sit JJroJll'ie hæl'elirll, neq ue asscro Heq lIe 
llego; iluitatll'\ B "'II a I'J11 illUlll qui pl'illlO quidcJll ahsolule ùixc- 
ra ( : 
T(J1l est ]Jl'ojJrie hæl'et lea; sed postUt(),lUlll sese cOl'l'i- 
gCHS, di
it SOhUllHIOÙO: lYon aut/eo judicare fllUL .')entelltillm 
lJlllllf ha'l't!licam. 
;jO Propll:-5it ionelu hanc: (( Lihera cst el liri (a i 11 !:'C Iro] i
 
calho]icil.", utI'aque sClllcnlia; id cst, ct quæ tenel e

l.. ilTt'- 
fOl'llwbill"', cL qnæ tcnct nOli esse irrcforlllahile fioJnani POIlli- 
fici
 judiciuln in qu
csti01lihus fìclL'i,. antrqualll acccsserit Ec- 
c1csii.c Lon
en
us,)) e
ist ilIlO pari h'l" ,(j{,llIldalusam, sc1lÏsmati
 
induct ira Ill, el'l'OIlCam, "æresi jJro.fi mam, et hæreticam quoad 
se. Quando cninl agitllr dc ùogrnatc calholico certa fide lc- 
ncndo, asscrcns contrariunl posse licite teneri ae ùcfcndi, 
negat hoc ipso illud doglna quatcnus ccrtulll ac de Hde te- 
I ncndulll, et illud ad Incran1 OpillioHcln reducit. Ergo illi ap- 
! plicallùæ sunL nolæ, pcrintle ac si dognla illud negarct. 
I 
, Quain quidcll1 tnCall1 quanlulicullHlue docloris priyati CCll- 
suraln, prout et cætcra qu
ecun1que assert a Inea et placita, 
HOlnani Pontificis judicio ac corrcctioni sincere Jltlluiliterque 
suhj icio. 
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PnOPtJ
ITlO Ia. -Pt?ccatllm t?st dictam opiniolleJn ampledi, du- 
cere (lC pro}Jll[Jllare. - 1. Etcnilll ccrtu peccaluill cst 
tlnplèdi 
opillionl'UI (IUi.UIl rt'pruhayiL Sedcs :lpostolica, (PILUU docturè
 
ratltolici cúlnnlunitcr jndic:lllt L'l'l'OneaOI, utpotc orpo
italll 
, duglnati tdtholil:o o1111lillO rc:rlú lIC It'1lelu/o, ct qUte quoad unant 
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ex forrnulis quihus exprilni so]et, d
nlnata est tanf{urnn hære- 
tica. Porro talis csf opini
 de gua loquilnur. E::nn ah aposlolÏca 
Scde rrprohat.nn fuissc supra ostendinlUS. ItCH! quod COln- 
nluniler tanquam error a doctorihus catholicis hahita -sil, pa- 
JaIn fecit sertio prÍ1na, historiec pandens quid ah initio u
que 
ad hodirrna telnpora prrpctno f'reditunl sit. Et tandcul illam 
ipsam opiniolllc1l1 propugnans Petrus de Osnla, suL his Lcr- 
nlinis, Ecclesia urbis Romæ en'are potest, quoad id dan!na
us 
cst CUIn nota hærescos. Ergo peccatunl cst 1alelll opinionem 
docere, anlplecti, propugnarc. 
II. Idcll! sequitur rx co (J1lod rcjici ncqucat Papæ ex ca- 
thedra definicnLÌs illfallibiliLas, quin SilllUl rejiciantur prin- 
cipia, qllæ slue peccato rejici neqllfllllt. EuÏ1u,'ero, quod obe- 
t!ielldll1n :)it Papæ, Clun aliquid credenduUl yel ùa11111andtUll 
definit ac præcipit, rl quidcnl sincero ßdei aSSellSll et iJl
enlO 
mentis oùseqll
(), ct etianl anlequ
nn acce
scrit Ecclesiæ dis- 
l)crsæ sen corporis Episcoporunl consensus, cst prinLipiul11 
apud ipsos etianl Gallicauos omnino eertuln et c"'\:tra contro- 
yerSianl positun1. CerLtun nellJpC pçccarc cos qui talcHl obc- 
dientianl recusant. IIine quando SUlluni Pontifìces dalllnarunt 
tanql1am hæreticas 5 Janscnii propositiones, silnul jusserunt 
pro ha'f'eticis haberi ct quatenus tales plecti cos qui huic 
dcfinitioni non ohscquerelllur; et Episcopi Galliæ, anlcquall1 
ctialn de Ecclesiæ dispersæ consensu constare potuisset, de- 
iÌniLiol1Cl11 iUan! tanquam obligatoriallt receperunt; if a ut 
ctian1 in rcfractarios tanquanl in hærelicos, prout juhebat 
SUJ11111US Pontifex, anil11advf\rtcrc cæpcrint. Jain yero princi- 
piUBl istud (debitæ scilicet Pontificiis dcfinitionibus sinceræ 
ae interna' ohedirHtiæ, f'lianlSi Hondun1 de acceùcnte Eccle- 
siæ con sensu constct) quod sinr pcccato rejici nequit, neces- 
sarlo rcjicit qui renuit infallibilcm in iis definitionibus Ro- 
111anUlll Pontitìcen1 confitcri. lYecessario, inquam; nanl qui 
1enet PapaIl1 errarr potllisse, hoe ipso dcfÌnitionelll ('jus non 
haljet ut certo veraUl: el hoc ipso quod illanl non habeat ut 
certo veranl, de illa dubitat : ct hoc ipso quod de illa dubitct, 
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non ohedit POlltifki pra
cipi(\nti, nt clcfinitioni c1'edatur sincere 
ct c"\. inlt'l'Ilo lIlt'lltis ohscquio. Jgitllr, qui (rnel Papalll falli- 
LilcHJ, ,.clil lIolit, 
illlUl hoc ipsu rrjiciL principiuln, quod 
, sin.. pCCCiJto l'rjici ncquil. 
II inc IHerito TIalll'rin i: (( HI ud 
cl'io Hili Inad \ ertan t adycr- 
sarii, non pefl:a1Î tantuln quaudo quis conlra proposiliones 
('erta tìdc proposilas aut dcfinitas agit ani s('nlil, sed eti(l1n 
quando sese opponil proposit io nihus qua"\ cx ccrtis lhcologicis 
priucipib legitime dedurtæ cl e.l'idellter Sllllt demollstratæ, 
Qu:p culpa ill rc præsenLi co lllagi
 c"iùens agnosciLur, si 3(1- 
rersarii iis principiis... qllæ ab ipsis coneedellda Sllut, sese op- 
ponanf )) (AJ}J1endix de ill(allibilitate). 
III, COUfil'lllatur ex rcspollsis Sacræ Po"\nitcnliaria"', scqucnli 
capite lrauscriplis. Ex cis enin} colligitur absolyi non po
sc 
qui huic gallicanæ opilliuni adhærcnt
 nisi ob bOll(l11t fidem. 
Ergo per se, ct seclll:::a JJona fide, peccatum est illi opinioni 
adhi.(II'rl'l'. 
PROPO
ITIO n a . - Pecclltll1n est doeere, tlictam Opilliollem esse li- 
citam ae liberam, .
ell jJl'obabilem. - Etcninl pcccatum esllicitain 
docerc opiuiolLCHl quaIll rcproba\'"L Scdcs apostolica, ct rujus 
opposiluIll es::;c onu1Ïno tCllcndulll et pro induhitatn dogulatc 
I cat holico hahcuduHl profitentul' catholici <1ocLo['es ita COIHlllU- 
I niter, ut pauri qui contrariulll in Galliis ah anno dtUlltaxat 
I üU3 l"\ffuticruut, 11 ullius aucLoritatis sint et prol'sus ùerclin- 
(lucndi. Hqui talis cst òicta opinio : crgo peccaLluH cst eanl 
lieitam òOl:ere. Helll pcccahull cst libenl1n el pl'obabile docere, 
quod reprohalit Scòes apostolica, el quod oppollitur doglnati 
cui tanqnanl ccrtissilHO, ex cOHnnuni doctorunl calholicorunl 
tlocLl'ina, olnnino adhærcndtun e
t. .\tqui talis cst dicta opi- 
Hio : errro pcccatum e
1 l\anl Iiheram duccrc aut prohabilclI1. 
PnOPOSITlO I1r\ - Prædictllm peccat1l1n eRt gral'e de se, - Da- 
tur rniln 1)l'lPccphllH rejiciendi opillioncln qualll rûprobayit 
Seùc
 aposlolica; el ({uarn esse CI'fOl enl in fide cCJmmÜnitl'l' ac 
,l'crpctno lenuernnl in toto urbr cat holico dortofes orthodoxi. 
! Aliundr autclll illius præcepl i Inalcria 
:p'a' i

iIlIa cst, ut pCI' 
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se patel. Violatio crgo lalis præcrpti de so gravitcl' peccan1Ï- 
nosa cst. DicÍnlus de se; quia cOlltingere potesl, ob alte aniluis 
infixunl ex educatione eontrariulll errorclll, ut nonnulli bOll(t, 
fide 
ibi persuadcant, haud certaIn esse illaln quaIll asserilnus 
ohligationen1. Et hi quidclll, rationc hujus bonæ ß,dei (dunl- 
11lUdu aliunde l'onditioncs ad id rcquisitas habcat), pCt;eahun t 
(huntaxat materialitel', BOIl fonnalitel'. Pl'uiudc ipsis, etiarn 
scnlcntiaIIl llllitare rcnucntibus, potcl'it ahsolutio ill sacra- 
Illcnto pæuitcntiæ iUlpCl'liri, ùunuuodo ùicta bona fides lllC- 
rito possit i
 cis 
upponi drhitis ycstita eonditionibÚs, prout 

cqllcnti t:apitc f1l8in
 cyolvitur. 
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I. Pl'æmittUlltllf duo saCl'æ Pællitential'iæ responsa. - Di- 
rrcta fuerat ad Grrg?riUnl XYI, die!) augusti 1851, ex urhe 
Apau1icnsi, consultatio tcnoris 
cqucntis : 
(( BcatissiuIC l)ater. - J oannes, eonfessarius in Galliis, Sane- 
titatclll YCstraul InunilissilllC eonsulit, nUIll bOlla lido habendi 
sint et absolutione digni illi cccicsiastici qui, uon ob8tantihus 
decrctis 
\lcxandri VIII, èt consli tutionr Pii VI quæ incipit 
Auctorem fidei, ah ipsis pcrlcctis rt pcrpelI
is, nihilul11inus 
doctrillæ quatuor eelchclTIIlllU'Ul11 propositiollunl COllyentus 
Gallieani anni 1682 adhue adhærellt. Ita Inulhc tollClltUl' 
qumstioncs el conseicntiLc quiescent. - Tuus in Christo Jcsu 
ser,'us lltunillinlus et fHins addietissilUUS, - Joannes G..., 
sacerd us. )> 
Rcscripsit sacra Pænitcntiaria in hUlle IllOdul1l : 
(( Sacra Pællitentiaria, diligenter perpcllso proposito duLio, 
rcspondeL : dccl
trationenl eonYcntu
 Gallicani anni lô8
, ab 
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apu"'tuli'\a 
cdl' it)) pl'ohatalll fJn idrnl 1Il(\l'i to t 1I ;SS(', t'j usq LIP 
COH\elltus acta rl'sci
sa, ct nulla atc[\lC il'rita declarala ; nul- 
Jaul tault'll tlH'ologicæ CCllStll'æ lloUun dùdl'iJlæ drclaratiollt' 
ilia conLen tw iUllstalll fuissc: pl'optrl'l'iI n i hi I oh
t are, <J 110- 
Injl1u
 
acralllenf ali absolu t ione doncn tUI' S
f('Cl'dotl'1
 i Hi, flu i. 
bOll11 fide et ex ollimi sui ]Jersllasiolle l, lloctrin;.f' illi ad hue 
ad h;.t'l'en( ; tnodo a bsolut io]\(' d ign i alinndl' ,-idl'an tu 1'. - Ha- 
I hUll HOIlJit!, in 
acra Pænitrntiaria, die 'I i 
cptemhris 1
:) I , 
- .\. F. de Helz, 
acræ Po
nitential'ia' regcns. - J .ll. 
aliIHei, 
saC],i.t' rn
nitl'nliariæ sccretarius. )) 
ltCI'Ulll idelll pnl
hyter G.,. 1'011 titìccln ad iit, litl cl'is ex LI ..he 
.\ paluirnsi daLis die :!8 St'plClll hris 1 
31, {l UarlIU} Lcuur is cl'al : 
(( Beatissiulc Patcl'. - J oannes, cOllfessal'ius in Galliis, Sanc- 
titLlti \"eslra
 hun1ÏllÏInc conHLcLur se non ahsol\"crc saccrdotes 
l11CJ
 qui, dccl'ct is Alf'x(Hldri YIII ct constit llLiollC Pi i \1, q lIa
 
in<'ipit JuctoreJ1t fidei, pedl'cLis ct pef}iensis, llihilon1Ïnlls doc- 
\ f l'illa"' ql1aLuur celcbclTi II I 31'llln proposit ionulll convent us Ga 1- 
licani alllli I GS':! adhuc adhærent. Suæ autenl agendi rat ioni
 
illtul est IIloti,'nIJl, nempc : quia Joanni \"idetur, in illis 
a- 
\ ccrdotibns, post pel'1erta el perpeHsa snpradicta .\lexandri YIIJ 
,el Pii YI dcrrela, BuBo nlodo 
tare posse bOllum fide,tn, a sa- 
I('ra Pænitenlial'ia, ut sacralncntali absolutionc doncntur, rc- 
'quisilalu, in 
uis rescriptis (
iCrUnl '27 "iCpLenlLl'is 1820 cL 1 i 

cplelllh1'is anni CUl'l'Clltj
 185 t. Erl'atue Joanncs, ita UllllU- 
ata vice, s(
ccrùotcs iUos in posteruln absoh'el'c quent ac dc- 
Jcal'! Hoc nJÍhi dubitlln, beatissilne Pater, ad 1l1ajorcnl Dci 
rlOl'ianl Yil'giuisquc )[al'i
' sinc lahc conccptæ, ut 
ol\'as 011- 
. '('1'0, lta lugenda' c(Jntro\"cl'
iæ hnie, snltcHI in ordine ad 
th- 
'ululioncln, finis erit, rt fict pa
, - Tuu
 in Christo JCSH 
..Cl'\'US InllnilliultlS el tìliu
 addictissimus, - Joanncs G.,. 
, 
.a('erdo
, )) 
I nt'
cl'ipll\lII filii : 
(( 
lIrl'a rn'nitl'lIlial'ia 111 l'nt'di(.tu l'c
cl'iptu clicj I í 
f'p- 


I '"oC(':, illa:- ('ölJ 
lIMilll'i.I\ i ufputc ill "I'it'
ellti Iltlirstwnf' ruti

inltllll <\It(,l1- 
1(,lIda
, .\tque item lIulmull(i
 illfra HtI.)ill('.ni, in 
ecnn"I.' re
cl'ipto, 


II. 


17 



258 


TRACTATUS DE PAPA, 


tembris pl'O
ÍIlle elapsi allnÍ 1 consulenti I'espondil: tleclara- 
tionem conventus Gallicani anni 16
2 ab apustulica Sedp 
itnprobataIn quideul Inerito fuisse, ejusque con'"entus acta 
rescissa el nulla atque irrita declarata, Ilullaln tamen theo- 
logicæ cellSUI'æ HolaUl doctl'in
e declaratione ilIa contentæ 
inustalll fuisse; pl'opterea nihil obstare, 4. uominus sacralnen- 
lali absolutiolle donentur sacerdotes illi, qui bona fide ct 
aninli 
ui persuasionc doctrin
t3 illi adhuc adhæl'ent, nlodo ah- 
solutiollc diglli aliunde \"ideantur. Ex hujusmodi autcrn l'e
- 
pOllsione apparel, sacerdute
, de quibus in præredentibus, 
es
e pos8e In bona fide; eL par esse ut cOllfp
surius credat iis- 
deIll hunanl 
ualn fidclll affinnalltibus, nisi ipse alitel' judicet 
ex Cil'Clollstalltiis ill pecilliari ('Cl8U occllrrelltibus. \tque ita sacra 
caùelll Pænitclltiaria, pCl'pellsis cxpositi
, ad præsentcs prece
 
cCllsuit l'espolldellÙUlll. - D.alull1 ROlllæ ill 
acra Pænitentia- 
ria, die 13 uccelnbris 1 
51. - P. Cardinalis di Gregorio, 
Ia- 
jor Pællilential'iu::>. - D. Fratellini, 
acrt.e Pænitentiaria
 sc- 
cretarius. )) 
[;triusque hujus sacræ Pænitcntiariæ responsi 3uthogl'u- 
plnun exeulplar extat Parisiis penes reverendunl Patl'eln 
Gaultier, cOllgregationi
 a SUllftO Spiritu et COl'de Virgilli
 JIll- 
,.iæ lluucupatæ, pl'esbylt'fUIU. 
II. Quid ex pl'ællzis
is sacræ Pællilenliariæ 1'e
pollsis colli- 
!Jcnl!lnn venial. - 1 0 Requil'it sacra PællÏlentiaria bOnG1n fidem 1 
ut absoh-i queant qui Gallicanæ quatuor articulol'Ulll doctrinæ 
adhæl'elll. Palaln id facit utriusque re
cripti textus. 
o Tenet 
sacra Pænitentiaria illicitall
 eS8e dictaul quatuol' artirulorum 
ductrillaUl. Si euinl ilhun l'eputaret ùe se Licitaln, absone exi- 
geret bOllaHl 1iùelu ad absolvelldos qui huic doctrinæ adhæ- 
rent. Cude sacræ Pællitentiari(e auctori tate plene confirmatur 
quod præcedenti 
apite docuilllU
, ,iùeliceL : peccati reum 
habendum esse, qui licitanlllSSerit ac' docel Gallicanam qua- 
tuor articulorunl doctrinaln. 50 Tenet 
aCl'a Pænitentiaria 


\ 1) Ista vox Qllni ex errore in dutogrê:\pho p'o::,ita e
t; cum utraque respomno 

(\dem anno 18:51 facta sit. 
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aLsulvi posse eo::> qui dictct\ Gallicani dOGt I'i nev adhæl't 1 llt, 
. 
dUlllIllOdo sint in hona fide. 1. 0 Existinlat contingerp possc ut 
I I'eycra 
int in hona fide, eo quod Scrlcs apostolira I'cpl'uha\ p- 
('it quidcItl diet aln dcclarat iUllelll, at nnllalIl 
tdhl1C notaln 
inl1
:-,erit doctrinæ in eaùem drclaratiun(' l:ontcnlæ. 5 u In ju- 
I dicando fal:tu istu, utrulll 
int HeCnt' in hUlia tìde l:eJ1Sf1t 
stallt1ulll esse ipSOl'UIIl atfil'luatiuni, CUB I hac hUlIcn re
ll'i("- 
tione : lYisi cOIl{essarius aliter jlldicet ex cirCllm
talltii.'\ in /JfCIl- 
lial'i Cll
ll occllrJ'enlibus. {)O Proiuùc teuet 
aCl'a Pccnitentiaria 
dari pO::>:>(1 caSUIll, in quo alieni deneganda sit absolutio, e\. 
co quorl dietæ Gallicanæ doctrillLi"\ adhæl'eat; nill1Ïl'UIll 
i ex 
peculial'ihlh circunlstantiis prudcnter judicct confe

ariu
 
HOIl ad.

:>c in pænitcntc rcq uisitalll Lo Halll tìdCUl. 
Ill. Concfllclitlll' llbsoLvi nOll posse lltlhærenles upillioni GaL/i- 
'alléf
 de Romani POlltifids fa l/ibilitutf, Ill81 ub bUllum lideuL It 
Cl1l hodi
 ill Galliis facile ilia bOlla fides .'\llp}Jolli t'u/eat"! - 
1 0 'luod 3b
ol\"i neql1e311t, 
eclusa bona lìde, 
cquituI' c\. cu 
<Juod Gallicana ilIa opillio repl'ohata fucrit a Sedc apustolica, 
et a ductol'ibl1s catholicis COlllllluniter declaretur rejicicnda, 
tanquaul ill tidc CITonca, èt veritati catholit.:t.'B ab olllniblls te- 
nendæ oppo
ita; 2 0 quod nihilulninus ab:,ul\"i queant 
tante 
huna fide, 
equitur e). regula in theulogia l1101'ali recepta, 
po
se dal'i ahsulutioncIll ptellitrnti, a licui ohligatiolli, ca
teru- 
quin certi

iInæ, non satisfacienti, ex eo (1 uud Lona fide 
eXl
tilne( sc ad id non teneri; quando aliunde pussiLih
 nUll 
cst, aut etianl ob CirCUIl1stantias non èxpedit, elun ah erro- 
Ilca sua persuasione dilno,-ere; jO ad qU
estionelI1 autcnl an 
facile hodie in Galliis supponi valeat dicta hUlla tidl'
, di
tin
 
guendun1 e
i
tilllU : in laicis pntu adhuc hudit:- requisitalll 
honam fid.en1 frequenter UCClllTt'l'C pusse. Helll ill (:lerici
 pa- 
rum eruditis, qui quod in 
clninario exceperunt pro :SUIl1l11a 
rcrrula hahent, et vi).. ac ne vi).. quidclfi sihi persuadere po
- 

unt prra
se protessore
, qui ip
os docucrunt licit(nn es
e gal- 
licanam dp fallibilitate Papæ opiHionenl, \t '-el'O si agaLur de 
ipsi
 protessoribu
, ,-pI de Eri
copis'l alii
,.e in I'P thpologic
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\'ersatis, dit1icile adnlodulit hodir adnliltt'IHla ,'idetul' dicta 
hona fides. Ji CUill1 saltclll Horunt hac rlc l'P controvcrsial}}, 
('I 
('dis apostolicæ allegatalll rcprobatiollclll, ct totius orbis 
doetorulll COlnnHlnCIH sentcnti:ull. Lndc ,'ix conlingcre po- 
test ilL opinionclll 
uaIH tanqnarn SflS[Jectam ct dllhie 
altcIH 
lici(ll1n BOll habeant. Ex hoc autellJ ipso tcnrntur ycrilatcrll 
de rc tanl i HIOIll('nti, eUln agaLul' dc errore ill fide catholica" 
seriu inquirerc, ae polioreln auctol'ifatcHl consulcre, qualll 
sciunt esse RonHlIlanl Scdcnl. Id S1 faecrr rcen
rllt, ci
 rle- 
ncgandanl ahl3olulionCIl1 cxistilncnl; nisi laulcIl, his onlni- 
hus non ohslantibus, adhuc pCl's(arc hunanl fideul pcruliarrs 
rireulnstantiæ suadcrrllt. 
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PraetiealU illanl qua
sLioncnl utpolc qua"' haud par,'i Inn- 
nlenti ho(1ic in Galliis esse yis<t e
t, expcndendalIl duxi, ctsi HOII 
Illcdiocrenl forle illVidi<lnl in HlC concitalurus. Spero laUlcn 
Inihi aliquando alnieos ac hcneYolo
, quos ad tClnpus "crc 
31nicus ct JJcncYolus contristaycriln. 
Ninlirunl in Galliis ea
 clcricoI'lIl1l rongrcgationcs tIua' ill 
cdueando clero ct regclldis sCll1Ínal'iis pr
l'cipuas partes ha- 
Lent, janldudulll solchanl Gallicanall1 dr fallihilitalc Papæ 
opinioncln, aut tanq HalH eerfauI, aut lanquanl prohabilelu" 
aut Salfl'111 tanquall1 in seholi::; catJloli
is liberanl ac licitam 
pXl'uncrr ae c1ocerc. Ita potissiIl111111 SocieLas a Salldo S1l1pi- 
lio nUIlCll pata, Alte anill1Ís detÌxuHl CITOrCl11 aliquot abhinc 
annis e
agitare 3C eOllll'lll'rc cæperunL c clel'oGalliæ nee pancI 
nee ÎnfÌ1110rtUJ1 suhsrlliorulll ,-iri. Quihus ctsi non parunl 0])- 
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hH\l'it lluad iniLio antcsignanulll haLuPîint Ingcuda
 luelnoriæ 
JOlll inulll de Laluennais, cj usquc de cri t crio certi t lId i n is erro- 
nChS)'''tclllati aliquantliu LOlla fide ad hæscl'i nt, qua pa rt e t anlcn 
\'(,I'itatcill contra GallicanisHlulll tllchallhll
, de I'C ('al holica 
I opLilllC nl('eiti 
unt; nce incassus cessiL curum lahor ac t:<;>na- 
fUSe ClPpta paulatilll pra'iudicia nllt3rf
. 
\gnitus circa jus li- 
thul'gicu Ill, aliaq Ut' capi t a, Gallicani 
 ysLell13tis error. E 1 eo 
Lmulelll, hn"Clllc Ðpo, dc\cnttnn, ut ill dicLis rl ialH congl'ega. 
Liollibus, quæ rcducclltla
 saULe (it! csL, ROlnana
) docLl'illæ 
pCl'linacilcr oLnitco3utUl', haud pauei llUllr quatuol' al'ticulos 
ilHUi ißS':! apcl'tc rcspuallt, laudahili zelo confutellt, cl ahs- 
quP l11l1hagihus cOlltcntaul in iis doctrinaln, crroncanl aLque 
olnnino illicitalll pronullt ient. 
\sl ex iUo ipso, nOIl onluiulll, scd alitluot dlllnta"Xat nlCIH- 
hl'OI'Unl ad rceliun doctrinaUl rcditu, oriluI' practica diffì- 
('uHus, (JuaUl hie cxpcndiuHls. Contingit ncnlpe ut ex cadcIll 
l'ongrcgaLiont' profcssorcs alii licitam ùoccant, ,"crbi gratia, 
(;allic3nulll de Papæ falliLiliLalc opillioncnl, alii vero i/licifam; 
idquc ill uno eLianl eudenlque scn1Ïnario. El illi quidem qui 
t
I'I'Oliealll pt illicitaul eaUl pl'olluntianl, salis se officio suo 
t",'isse al'hitrant ur, 1n autcul Hlcrito, non ita facile probari 
posse existilnClll. rÙun audita ilIa contradictoria doctrilla, 
lJuid eolligpnl discipuli? Haud :;al1c aliuif, <jU:Ull coutro\"crti 
1'1'111, t\t utl'atnqllc opinionrll1 licit
HlI sibi essc ac liLeranl; si- 
quidclll ull'
Hnqur "ident a], rjusdenl cOllgl'cgationis professo- 
rilnls, anilllU ra'tcroqnill rOlljullctissiuÜs, pl'opugnari. Sane 
pl'UrCSSOI'C
 i Hi (jll i dictalll Gallicanalll opinioneln i llicitanz 
pl'{HI Ullt ialll, \ ('1 serio loquulltur, vcl non, 
i posterius, ergo 
illudllnl ac Iucllliuutur. Si prius, crgo collcgas suos, oppo- 

ihlll1 dOl:PU tes, habcrc dchcH t I a 1l{lllaJH peccali l'eos 1 ar 
I'c
litl'l'i "IToris propafratoI'C
. Qua 
lantp pCI'sllasiollc, con- 

.'f{l1i t 111' obi igatio pru pos::;c ohsistcild i nc aL i isdclìl collegis 

jnllio('('''' cleriei dl'cipialltul' el in lrans\'crSUln agtHllul'. Id 
II, Pcccatulll cst illicit a 3#-,crc. Et quod hOIl:! fides intcrwniat, f'fficerc potC!)'{ 
ut IIf'Cl3lUlII 
it <<I1111113'<3t matt'l'iall'. 11011 ilutPli1 lit non adsit peccahull 
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vero HOIJ consequentur, si concorditer yivant cunl iisdenl 
('oll
gis, pert inacitcl' VenflnUI11 infnndere pergentibus. hno 
discipuli, ob hanc ipsaUl 
rfcnam concoròialIl, absque uno 

crl1pulo eolligcnt licitam arl 11linus esse Gallicanam opinio- 
Ilt'm, qualn doccnt aliqui c suis professorihus, pacitice id 
\'idt'ntihus ct fcrrntihus professoribus aliis, ctsi in præle- 
gpndo contradicenhhns. Vidcrint ergo I1fOff'SSOres ii qui pro 
sana doctrina stant, nHln sic tuta cOllscicllLia pernlancre V3- 
J ea nt . 

t'rl, inquiunt, quid aliud pr({'
tare possumus, qnaln er- 
rant iLus collegis nostris in pra"\]egclldo contradiccrr? - Uti- 
que alia præslo sunt cffìcaciora 111cdia; ac inlpri
l?-is quiò 
prohihrt apud 
edrlll apostolicam agere 11t collegæ ,'estri ad 
snniOrClTI nlcntcm reducantur? Equidcnl haud ignorans de- 
"lain illanl doctrinaln in scminariis vcstris tradi, ex pruden- 
lialibus rationihus 
còps apostulica hue usque di

im'nlan- 
dUll} duxit. AI si viderit jaB1 haud paucos e professoribus 
rrct.e sentirr pt anxiliatriccI11 yicarii Christi manunl efflagi- 
tare, rxislillll\lIl non rl..fnlurum opportunum rCffirdiuI11. 
e(' 
obstarc censellcla cst, lalldanda cLeleroquill, ycstra erga con- 
grcgationeUl, cui toto affecLu addicti estis, pietas. Alnanùa 
quidcJn f'ongregatio, sed Inagis tunanda Ecclesia. Yel rectius 
dixeriln, congregationeln SHaIn non amal, 
ed odit, qui dum 
eanl yidet palëJlll a cat hulica doctrina deficere, deyiationi sesr 
accollunodaL, cum caUl (ad priululll superioreul SUUIll Ro- 
InallUlll Pontificel1l recurrrndo) præpedire possit ac olnnino 
debeat. 'faceo cælera 11lcrlia, quæ rrctn conscientia rt pif'tns 
facilr suggeret. 
JaIn si quis pertilnescat ne, senlel in praxim deducta hac 
rnf'a sententia, statim ill dictis Galliarnln congregationihu
 
nut etialTI rp]igiosis onlilJibus convpllatul' dehita snhditorum 
t
rga superiorrs suos subjectio, exorianturqup scissiones. 
factioHcS, scandala, respondeo : Vel nomannnl PontificelD 

anquanl ,"("'rUBl SUUln 
uprf'Jnumquf' suprriorcm agnoscunt 
rique obsf'qui par3ti sunt, turn supf'riorf'
, hnn alia melnbra I 
I 
J 



PAR
 SEClj
DA. 


'>63 


illius congregationis cui tlicto renJedio 
u}n'enitur, vel non. 
Si pritl8, Ilu]]a pertilIJescpud::t collisio, lIullus cunflictus. 
Agnos('cnt qnippp 
oda]es onJnf1S purr) protpssOreJIl, qui Se- 
ùell! :1po:,lolicallt pro OppOl'tUlIO rCJllc(lio aùiit, jurc suo 
US1In1; nequp id ipsi crÍInini ycrtcnt, CUlll non ,'ituperandus.. 
St'd plane laudandus "it cujuslihet subdit i ad SUprPITIUllJ 
SlJllIn 
nperiorenl l'ecursus, præscrtinl urgcnte conscienti3 
in
fitntus. Illsuper rescribcnti Sumnlo Pontifici ct qua' cor- 
I'ip-rnrla 
llnt indigitanli ar præcipicnti, omnes prompta '0- 
IUllt:1tp ;1(' Inllui]itale, prout tcnentur, obtpnlpprahun1. Igitul' 
neòlHo indlH,(llllr ('oni
io, procul arcrtur; ",in1ulque de me- 
clio tollitllr absona illa pcrniciosaque dissrnsio inter uniu
 
t'jl1Sdl'I11(l'U 1 ('0Ilgr('g:a1ioni
 professores, quorum alii licitam 
pl'opngnallt in JIwlt'ria fidri opinionrm QU:1ffi alii prrOne:1111 
p)iI)U'({11r illi('itaHl pl'olll1l1tianlo 8i ]Jostfrius, icl e
t, "j clicta-" 
('0 II g-regaI ionis pl'aìlati Cunl suhditis snis ita sint animo com- 
parali, ul HOJllanUIU POlltifÌcl'ffi tanquarn suprpmun1 
u}J"- 
..iorrrJl 
lIlllll agJloscrrp ac illi parere rcnl1ant, subsequetl1r 
ntiquc' istil1sJll0c1i societatis conquassatio; asl opfanda ,'ald(\ 
utpote in hOnU111 EcclesÏê.t' et tetcrrimi vulneris sanationeUl', 
Atque ulinalll (nisi sanari se tandeUl Ponlificia l11anu COl1- 
greg'atio illa sinal) non perlurbetur SOhUll, sed et scindatur. 
re"cdis videlicet putridis 1l1elubris, c quibu" pestis diffun- 
ditur; ita ut sallis copia fiat congrcgationeUl ipsam, in 110vi- 
laLe "ere catholici spiritus, q110 bono
 jaIIl, non Ycnenato
 
rJ'lIttll
 affl'ral, continuandi. Enimycro ,-i Q1W (' lrrirorulIl 
.;:oci,.t[l
, præsrrfim rrll1rando clt'ro addirta, lllal,..sana1l1 a(' 
J'ep)'ob
lalll a S(ìdl' ilpostoli
a doc11'illitlll tlifflilitlat.. Ht'C ad yû- 
CPH) ,'ical'ii Christi resipis("t.I't' pal'ata 
it, proeu] r1ubio nOli 
psi ill E('clp
ia in 
aifica1iollelll, 
l'tl ill rUiJliHn t't scanda- 
IUJIl. 
r(' JU 1 rirnlum IllillUil, StìcJ pol ius ohtt'Pt'IHJo auget, 
quanJ pi it' 
(1 frrt qULtlltU)I1\"is Jall(lata .pictas at' 11101'\1111 in- 
lpgJ'ita
, COllspic'u i salle 01 i 111 pi is a 11 st erisfJul; It)ori hus e jan- 
:"t'niana st'da quau1plnri'lli : an i(lt'o }JO]) Jlèt'retiC'i? An Ininlls 
pt'rniriosi t>Ol'l1l1l, ..tiall! <-:111111>>0Illl tìd(' ('ons(')'ipli libri? 1'011 
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t'X piptatp 
ana doctJ'iIlU, sr(} ('x sana tloctrina a
,;timanda 
V iet as, I ircl pPI' sola rl1 S:1l1alll dot'l ..ilw nl p if'1 as UOll ('onst i- 
tuatul'. 
 
Nee oLj iciat HI' perpP1'3111 a IHC suadcri diclul11 aù SedcII1 
aposfolicall1 rccurSUlU : satis quippe in luto esse ùictarurn 
C'ongrcgationllln profl'SSOrenl quelnlihct, si pro r'egula ha- 
heat, t!ocere quod t'ult, qllod jllbet EpiscOPIlS, dUIl1l110ÙO is cUln 
Sede apostolica COll1lnUnioncln servet. Scio in Sulpitiana ra- 
In ilia plurimlun proLari pxtollique regulalll istaHI ac (ulan1 
repntari. An HH'I'ito, tanti
p('r expcu(hnllus. Koto notius est 
Episcopos, ex eo (lUod ill suis (liæ('e
ihus alicui I)]'a,"
e ac 
cerlo rrpl'OLalld
p doctrinæ favcl'illt, non statilll a HOlnano 
Puut ifice drponi ct cxcolnlnullicari, )1 UltUll1 ctianl trmpol'is 
jlllt'J'fluf'rr :::,ulet, allleqnanl de prrniciosa el rrrûnea ÙP\"ii 
alil'ujus Epi
cupi doetrilla plel1(> ('crtior tiat Sl'des npo
toJica. 
lUlU adeo aruua res est Episcoporulll rxaucLoraLio cl CXCOIU- 
uHluicalio, ul HOlllalli Pontifices, elsi hene janl norint aliquos 
IH':e
u lcs plane ill d
ct rina dc,'ios, hand fanlrn arripicnduln 
e
istiHll'lIt t'"\.Collllllunicationis gladiull1; 
ed qua litteris hol'- 
tatoriis, qua inteutalis pænis excolllulll11icalionc luillOl'iLu::;, 
ad saniora (\OS l'ctluccrc saLagallt. Vel clialll, quando alias 
def rriura rci catholicæ pel'linlrSrenda forent, dissill1ulalldo 
ad tenlpns" eos in sua IJon3 fidr rclinquunt; 
es(\ nlnJirllUI 
pel'llJissi\"e (lUoad gl'ande IHalulll hahcntes, ut grandius fl.>yi- 
It'llt. Hillc coutingere potest ut Episcopus aliqui
 pl'ayaln in 
sua ùiæcesi doctrinanJ diu educeat. ac ëùoccri procuret quill 
tlr::;inat exfcrnalD ('nnl Hnlnalla 
rd
 co,nlnunioneln rctinprc. 
Prorsus in historia crclesiastica hospcs sit OpOl'tl't, qui fre- 
qurnter llinlÏulìl i fa "cont igissr nesciat. Sit in cxen1pluln, 
inl PI' qunmphn'i,nn:" Episropus df' lIolltcim, qui sub (,Inrn- 
lilo Febrollii nonline lot hæ('pticalia t't schi
lIlalica c(lidit; 
itclnque 
Iontazct, Lugdnnensis Archiepiscopus, qui theolo- 
gian1 a .JansrnisLa Vala concinnatalu, cL hæret irale yil'uS spi- 
ranlcln, a 
ellJiHarii elericis pro Inannali hahcri jussit, ct a 
pl'ofrssorihn" S111pitiallis pr
elegi, ill l}lHHI lIuiòenl hi consrn- 


j 
I 
I 
. j 
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t'r1ì II t, it a laol'Lan (f' g..nPI'a Ii slIlHìriorr sno dou1Ïno EUlery, 
J't)gUl:HI1 fort.. hie t'tiaHl applicantp, quod llltlt, lJllod jubet 
Epi"H'tJ/lII.\. IIi duo lanlPH præsnlps nUIICIlw.111 CXCoIlllHunicati 

lInt. 
OliO pl"a'ilolato, 
ulpiLianulll profcssorcln de sua regula, 
quud pult (.( .iubt'f EpiscO]JllS, ita postulabo: pon3nlUS Ic pro- 
t'CSSOl'CIH agrrc in scminario alicujus Episcopi qui docct et . 
doccri a te jubet doctrinalll CrrOnf'3ln cl a Scdc apostolica 
l'cpl'obatalll, quarllquc tu ip
(' talcn1 nosti et cxistilllas. Quid, 
01'0, factul'us cs? Epi
ropns illc nonrlulll rst t"X('OlllIHullica- 
Lus : iUlO (ìlapSUrUll1 cst del:Clllliuln aut ultra, quin uUa ex- 
COllllHunicatio in CUIn fllltninetur. Habes intcrea Episcopunl 
CI1I11 Scdc 3postolica cOlnnlunioneIll retinentclu. An tuta con- 

('i(1nt ia Ie sequi possc existÏ1nas regulanl tuam, lJllod jllbet 
l
ìJiscoJJ/ls? Qnod si rcgulanl tuanl interprcleris dc iis solis 
Episcopis. qui, non lantuill cOJlunullionelll habenl cunl Ho- 
IniHla Selle, sed illsuper non aliall1 quam Sanall1 rl aJl radpfIl 
.\postolica Sede pl'Ohatalll ùoctl'in
un tradullt et tra(li juhcnt, 
hoc fJuidrln sensu dicta rrgula innucua est, sp(} plane lusoria 
lac inutilis, Reciùit (ìnilll ill istaIll: Quod jllbet E}Ji
cOpllS, 
dummodo nun jllbellt tradi durt,.illa11l p,.at'ant, errOllellm, et a 
Sede llpostoli('([ l'epl'obatam. Quoties nClllpc aliqualll tihi doc- 
tl'iUL\Ill Iraùenùalll præcipit Episcopus, ohsequi licebit si sit 
licita: si prava, vaiedicenduill t uæ regulæ, Si rcgulaln in- 
clligas {lwout ol,\'io Sl'IlSH sonat) de qualibet doctrina quan! 
radendalll pr
ccipe..ct_ EpiscOPllS, tunc pI'ofccto rrgula h
c 
'('hisn1L\ I'ccondit cl hærrsilu. _Equív
let eniln hl1 ic proposi- 
iOlli : Licile docere ]UJSSlun t!uct,.inant a Sede aJ1(1.'
toli(,ll l'e/H'o- 
alum, el'l'Ollellm, schismaticanl, hWl'eticam, tlllmm(}dv iei jllbeat 
"pi.'iCUIJlt." 1l01ltlll1l1 e.rcommllllicatllS. 
Ex alio ct ia III ('a pi Lr pla Ill' pe 'sp("('t a III ha hl're potes rfìgulæ 
uæ, posteriori sen
u intcllcelæ, falsit3tt'IH ar pnt\"itatcIIl. 
OlllHHUj t(ì de iis ('s
c Sllipitiani
 professol'ihlls, 4 ui Galli- 
'
IlWIH dp HI11i bi Ii tat (' P
p
tì opi niOIlf'11i f'prlo i/lil'itanl et erro- 
ltinn ('\.ist inli.nll: jlllu'I1' ifulf'ln Epi";{'OpUlll ul ealn trada
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tanquan1 certo lir1to1n. Ïtnlno u( veram et tenendam, An fa- 
cies quod juhel Episcopus
 1t si facias, mentiris. Qnid enin1 
a]iud est lnpnt iri, quam \prutn assererp quod falsulll nosci- 
fur ct existilnatur
 Pr:eterea, Inoritur Episcopus HIe, jube- 
risqur ab Pjus successore ut certo i/licitfnn eanl(lcln opinio- 
nero propngncs. Equidelll jan1 ah
que Jllcndacio obseqni 
potes, siquidenl ita et ipse senti
. At non potes ah
que ('0"- 
troclictiolle, ct quin apud discipulos tuos 1nenlitunt te esse 
fatearis. Objicient cnÍ1n contradictorianl thesin1 prius a Ie 
inculcatam fnisse, et postulabunt an can1 tunc ,-eram cxisti- 
Jnayeris. Ell ad qua' ahsona pudendaque conscctaria, regula l 
t uæ aòhærenùo, ,olcJls nolens cOlupelleris I In co latet hærcti- 
cale rrgula 1 t U:P \'iti111n, quotl inrallihilen1 in rebus fidei allC- 
I
ritatrn), qna sohlln ROlnanUll1 Pontificem donayit Christ us, 
nd unumq1.1cJüqur E)!lSCOpll1J1 transfer-at. Præcipirnti enUll 
auctoritati, 1.1t aliquotl dogma tcncanl, credam ac propu- 
gueuI, si errarc auctoritas ilIa possit, qUteCulllque dClllUlll 
illa sit, absolllun esl llle ad obscquendulll tcneri. -1st, ill- 
quis, dictanl regulam sequendo, pax erit cum olnnibus EVis- 
copis. - Esto. Ego 1)t.\ceu1 nun alnhio cum EI)i
co)!is prayam 
rrrOl1camve et a Sede apostolica repruhatau, ductrillall1 tra- 
deutibus ac tradi jubentihus. huo professorum theologiæ 
offìciuln cxistÏ1no iis Epi
copis non paccln sed hellulo in- 
ferre. Tu pacelli ilhuu haLeto. At ccrlo sci
s non esse pacem 
cOliscientiæ, pacellI cun1 Christo Jesu, qui de prælectionitJu
 
llostris ac traditis doctrinis judicaturus est. 
Antequan1 auteln a pr
l'sènti capite U13nUl)1 retrahaJn, tr!'- 
tatos vf'lin1 veros anÏ1ni 11lei sensus erg a præfalas clericorum 
GalIÜe cOllgregationes, de quibus durus, fateor, Ineus cucur- 
fit sern10. ValidissÏInulll ac pretiosissirHum Ecclesiæ cåtho- 
lic
e robur ac dccus in religiosis fan1Îliis constitui, jaIll 11leo 
tip .lure rp
/llarillm tractatu patefacere conat1.1s sum. Hine I 
toto illo amore quo ipsÎIneL Ecclesiæ calholicæ deyincior, et 
hæc prosequor religiosa instit1.1la. At hæt' ipsa debita dilectio I 
ac \encratio urgere debet ut rradicala è\Uptemus zizania, quæ 
. I 
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nUIIlJClh laoino in diclis GalliaruII1 religiosis falniliis suppr- 
"cn1in:t\'Ít, [nillnfl'O cas OlnllP
 in hac regione lups illa, qua' 

allicani sIstpmati" nOlninr ,"ocari soleI, infereral. hnn10 ex 
ipsi
 nonJ}ul1:t' uSf(ur ad Jan
rnialla}n hlf'l'rsÍln magna rx 
parle declina\"rrant. 
unc autrm pas Olnnf\S in Galliis, Den 
dant e, ,idcUlllS reflnrcscere, non tant un1 pelli tus rpjrct () .J an- 


Ilisti('o ,iru, srrl et valde jam corrf'cto Galliranisn1Î errore, 
Quo ergo cas pretiu habehilnus ac loro? tê.ptan(}\1J11 sane atqur 
ip:--i" ct Erclesia' gratuIandult1 plurinulIll. Et quia de Sulpi- 
fiana fan1Ília nOlninatÍ1n supra nlen1Íllilnus, ipsi ctialn no- 
lninatiul congratulalnur, turn quod ipsa, prout ct Societas 
lcsu, .ranseniano ,'cneno prorsus exspcr
 pcrpetuo furrit; 
hUH quod in leterrilno anni 1793 turbine, nulla ipsius rneln- 
bra infecerit apostasia aut schismaticulll constitutionis civilis 
deri juran1f'ntum; turn drniqur quod Gallicani. syst('nlafi
 
('rrores jam ex :parte dcrelinquerc co
perit, ita ut etiam plnra 
ipsins InCll1hra (utinanl mox ol11nia) ad Ronuulanl, id est, 3 
Sede apostolica probataul doctriuaUl sese rccepeI:int. Quo(l a 
tenlpore tertii generalis superior is sui don1Ïni Tronson usqll(, 
nunc GallicanislllÏ fece ,.itiala furrit, non indignando COIll- 
IncmoraUlUS, sed ignoscendo : fnit hoc siquidenl COnUllUl1P 
tot ius frre særnlaris ac rcgul3.ri
 Gallicani clel
i erratulll. 
.Jam si, ut nh"1O quantuliculnque scriptoris offic.io defungar, 
ef theses Jnras contra cjnstham congregationis objectaJn auc- 
loritatelll et opp()
ita placila tlcfendam, hodierno
 ejus pro- 
res
ores al' 
el
iptores identide1I1 coarguanl, cusquc tradUCalTI 
Ic.lllqnalH eliaJUllUHl devios, ac claudicantes in duas partes, 
ll
cnon Gallicanislui vcnCllUlll, licel suL ROlllllllæ (noli tamen 

.1'(lgger(lt:l', 111 (BUIll) ùoctrin
" larva rlcI'o Gallilt) infull- 
dcntcs; ëllnlt'a 'o
 hæc cst, BOB aUlarUln quid l'cYoh'enti
 
.lnitni, N'd ipsi
 ill chal'iLatc Jesu addicLissillJi, atq\1c ic1 unUJIl 
illh'ndrllti
 ëH' perul}tanti
 ut, id iPSUIll CHIll ROlllana olnniulll 
Blah e at' IIIl.t a istr'fI El'desia dicentes
 Galliarun1 cleruln ab 
III\"eh'l'ato SUO doctriuali UlOl'hu (prout tal11 facile possunt) 
saHl1nt penitns, sallunlque conser\"enL Hüc::Ih ip
is pro no- 
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tissÏ1na eornm recta intent ione, fidpntcr 
pel'o el pxpecto; 
",iuull rog-alls ul illdulgl'itllt, si quid, h;pr scrihf
ndo, coutris- 
t averj In. 
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PHOPOSlTlO 1 3 . - Episcupo lJuoad ditecesint Sllam, et a fort iuri 
('ullcilio prul'inclllii quoad tutllJ1t pro
'illcianl ecclesÎasticam, com- 
1}ft it potestllt'\ prohibelldi lle lJllis clictam Opilliullem, ]JI'Opll!lnet, 
etillin ilt pro!}(lbileln. - EquideTIl 
i agerctl1r de opiniollc jute)' 
calholicos ùoctores cOlltI'Ov<;rsa, el quanl Seùcs aposlolica n011- 
Ù UIll reprouassct, fas nO
l cssct Episcopis, pl'ovincialiLusve 
(,ollrilii
, illalll prohibprc. Ejusnlodi eninl controvrrsiæ, fideul 
tangentes, sunt ("iH1Sfp InajOI'('s Sedi apo
tolif':-C re
ervatle, et 
(Iuæ ncqllcunl nisi au illfallihili judice auctol'ilali\'c defìllil'i, 
Unde quoad tales controycrsias prohibitiyunl altcl'ulrius SCIl- 
tcntia'" ùccrehllH, ah Episeopo ,'cl pl'ovinciali ronrilio cditUlll, 
irl'iluIIl reinanrrrt, ncr qurlnqu31u oblig:aret. ..\t secus oln- 
nino dicendllTIl de opinionp qnarTI apcrtc jalfl reproha\"it 
Scdes aposlolica, el, quail) ('0l11ltHlliiter doetol'cs catholici er- 
ronealH ac catholico dognlat i, certo prol'sus ac tCl1cnùo, op- 
positaln pronuntiant. Porro talis est opinio quæ infallibilcrll 
negat ROItHlt1Ulll Pontificell1 qua'stioncs fidei ef nJOrUlil ex 
cathedra ùe1ìnienten1. B'nue yaliùuHl olllnino fuil elohligato- 
..iunl quoad ::;ubtlitos decl'phllH concilii nationalis nUllgariæ, 
qllo pl'opusitiones qnatuor tlcclarationi
 Gallican
p allni 1(;82 
pruscript
p sunt tanqnalll outibu.'i christianis absurdæ ac plauf 
detestllblles, et quo pl'ohibilullI est i1e quis cas legere, tenere 
t:t ulultu 1nin 
lS docere aut/eret. 
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PUOl'O
lTlO II". - lYOIl talltum lJ1'oltibeff JJOte
t EpiSl'o]Jlls lle 
}Jro}Juy"etur, suI etiGln lle llnimo lellealilf dicta opillio.- Eteniln 
IIl1lli fas c::;1 OpillionCB} 3Inplecti, rli31n 111 proh3hilcm, qU3111 
c()n
lal a Sedr apn
tolica rf\prohatall1 rl1b
e, ct 
t t:atholicis 
doclori bus t'Oll1mlln i tcr rf\j iei t a Ilql1arll a perle (}frOlIe
tlJJ, cf 
fidl\i c-atllOlir
f\ opposilam. Vutest aulelll Episropus quod crrfo 
illicilum est df\crcto suo additis etialll pænis et censuris prolti- 
Lcre, Hine validulu cL obligatoriulll e
isLilllarclll Episcopi ùc- 
('refum, quo juberet a clcrieis suis suhscl'ibi fornlulanl qua 
jU1'afl'llt resplli II se ex l/llÏ1no dictanl opillionelll. 1\CC video cur 
non ro

eL subdilis suis illud iPSUll1 intcl'rogatoriunl propo- 
Here {luod CIClnens Papa VI Armcnorum Patriarchæ propo- 

uit his \'crhis : (( Si errdidisti ct aclInIc cl'cdis, sO/lon ROllla- 
nUln Ponli(ìcclll, .lubiis cHlcrgclltihus circa fìdclll catholiclun, 
I pOSSf\ pCl' dctcl'u1ÏnationClll authenticaUl, cui sit in"iolabilitrr 
I adha\l'CIHltllH, finCHl illlpOnCl'C; csse '"crUIl1 cf calholicUlll 
I 
! quidquid ipse, auclol'ilate cla\"Ï\llll sihi tradital'lUn a Chrislo 
.letCl'lllinaf csse "rruln; ct quod dcterminal esse falsuln rl 
hi.\'l'cticnnl, f3lsunl ct ha'"'rcticulll sit censenchl1n)) (apucl 
l1aillaldu Ill, ad annuln 1351). 
PHOPO
ITIO Illn. - Re!Jularitet ['Oquendo, telletur Episcopus dic- 
,(am OpilliollelH p1'ohibere, et II suo præSel'til1t del'o IJ1'o po
se 
flt'ellcl'c,- ElCllÏ1n prLl'CipUU11l Episcopi ufficiulll est catholica
 
I Jìùei illlcgrilali consulcrc, cl a sua diærcsi pl'a\"as, CIToncas 
IcL sinccræ fidci opposilas ùoctrinas, tanqualll allill1Lu'UIll sihi 
,crcdilal'Ulll pcstCll1 diligcnlissiulc arcerc. Porro istiuSlll0di . 
:1H'a\"is ùoctl'inis acccnscnda est dicta opinio.; si quidcm, ut 
;Iotics dixilnus, a SeLlc apostolica IIlulLotics reprohala fuil, 
!('lunqllc ductores ralholici crrOne31l1, ct nullatenus lihcralH 
kt licitaIn, sed ecunlra olnnillo rcjicirndaln c0I1Il11uniler pro- 
;nulltianl. Ergo per se, sen ahstr3hcndo a circllllls(antiis qua' 
Ivitandi lllajori" (lell'ilncnti gratia, dissill1ulal1dllnl pro 1('111- 
i'orr sl1adrrent, t cnetu!' quilibet EpisCOPliS pest ifcranl j]]anl 
tPinionr1l1 c...li!'par!' ae l':\pcll!'re. r.UIIIII'U' multo Illag-is no- 
I f'\'1' 
okanl I'ITO\'l'
 si dennn infieianl, I curt H!' polissimHIII 
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TRACTATUS DE PAPA, 


Episcopus 
atagel'e ut clerum suum a præfata opinionc ex- 
purget ac imrHuneln servet. 
Diximus per se, seu regltlariter loquendo. Etenilll tales ob- 
stare quandoque possunt circumstantiæ, ut lnerito pertime
- 
cat Episcopus lie SUlun ejusmodi decretunl, in ruinam potiu
 
cedat, qualll in ædificationenl. Sane si ol'itul'a ob id persecu- 
lio præ'iidcretur, aut gc
crale rei catholicæ daulnulll, salius 
foret ad teulpus dissinlUlal'e. Et idenl dic"endunl, si clerus adeo 
in præsentiarum obcæcatus existat, ut obedientianl sit dene- 
gaturus ; ct sinlul speretur, pra
missi8 paternis suasionibll
 
ct aptis instructionihus, paulatiln ad saniora rediturus. 
In quo talnen negotio cavendluu Episcopis est ne ibi per- 
pcram timeant ubi non es1 timor. Quod subjicio, ne latiu::, 
forte interprctando allegatas a me silendi et dissÍInulandi 
causas, in errorelll inducantur. Enilo, el'O, uisi mihi fUCUIll 
t'aciaul, vix ac He ,-ix quideln excusari posse videtur eorunl 
Episcoporunl agendi ratio, qui dUlll bene ipsi nOl'unl et per- 
suasum habent certo erroneam esse ac illicitalH de fallihilitatr 
Papa
 Gallicanaln opil1ionem, earn llihilominu
 a seu1Ïllarii 
ui 
profcssoriLus ,-eluti liberan1 ac licitaln doccri patiuntur. CUBl 
nempe haud adeo arduum sit aut pl'ofessol'es ipsos ad ejul'an- 
durll CITorelll aùigerc, aut, si renuallt, expellerc ac cis alio
 
suLstituere, id pl'æLel'n1Ïttens Episcopus seip
ulll prorul du- 
bio propagata:l }Jcstis gra'iiter reUll1 efficit. 
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SOLVUNTUR DIFFICULTATES, DOGMATI 
DE ROMANI PONTIFIC IS INFALLIBILITATE 
. OPPONI SOLITJE. 


C1PUT I 
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In quæ::;tione de HOlllani Pontificis infallihilitatc, agitur 
dluntaxat de infallibilitatc quoad definitiones fidei quas eùit 
fionlanus Pontifcx, ex cathedra seu quatenus Pontifex ac pri- 
mahull suum cxercens; èt quideul libcrc, SPU absque coac- 
tione. Cnde absulluIIl e5,t .triuam Petri negationem objicerc, si 
neg-atio ha
c nequaquam fucrit detìnitio fidei, si Petrus, quando 
ChfistUlll negavit, nOlldulo fuerit Papa, id est, nondum ohti- 
nucrit prinlatuill in universam Ecclesiam, 
cd tantulIl hahue- 
fit illius prilnatu
 pl'on1ÏssioncIH; ct tandCl11 si negatio hæc 
f\h'rit IHetu cxtul'ta. Atqui, 1 0 trina Petri llcgatio non fuit de- 
tinitio tidci. (( 
uln sanctus Petrus, CUlll in atrio Principis sa- 
cerdotull1 Chri
luIll negavit, EccleSlaIll docebat ex offìcio.! 

Hm, quidquaul credendull1 decel'nen
, fidei dogma cdidit, 
qno frat res 'Suos contirmaret? )) (Petrus Balleriniu
, de Vi 
ac Primatll, capite x,', 
 7, n. '27, pagina lnihi 274). Dixit 
quidem Petrus, timore devictus, ignotUl11 sibi esse Christum ; 
,
d id non asseruit {\docendo fidele
 et ipsi
 præscribendo 
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quid credcre debcl'ent. Ergo ipsius .icgat io 11011 fUll dcHnitio 
fidei, id cst, decrcluIll ad tìdelcs direcluIll, ad cos cùocclldos 
quid credere dehcanl. 

o Nt'gatio ha
c luetu extorta fuit. rnde, ClÜUHSi fuissel flc- 
fiuitio fidei, allcgari non posset contra dognla de infallihili- 
tatc Papa
 ill fidei defillitionibus ; CUlll ùognH\ istud propugllctur 
dUlutaxat quoad definitiones fìdei libere edita.
, non autenl 
quoad dcfinilioncs fidei metll extortas. Qui enilll affil'lnat ex 
nlctu, nihil proprie affirmat; CUlll non COllstCt annon contra 
nlcntelu sualll loquatur. 
50 Quando S3nctus Petrus Christulli l1egayit, nondunl erat 
SUllllllUS Pontifcx. Prinlalus prolnissioncnl acccpcl'a t, non 
tanlCIl aclinIC ipSlJlTIlncL prin1ahl1TI. Ut' qno sic Ballrrinius, loco 
citato: (( PrilnatuIll scilicct Petro ante Christ i 1110I'h.'I11 pro- 
Ini
spnl quidcll1, non ,.cro actu t.raditulll satis inlluunt lcrha, 
quihus prillla promissio cxprcssa fuit: Tll es Petrll
, ef sillIer 
hallc pet1'l111l ædificabo Ecclesiam m(
am, et ]Jortæ infer; lIOII præ- 
l'alebullt adl'fl'SIUi eam, et fibi clabo c/fll'es, etc. ; ubi OJJlJ,lÏH fu- 
tUl'i tenlporis suut, ut sanctus IIierollynlus ani'1l1advcl'Lil 
(lihro III in _\lattha\ußl, capite XVI, H. 23). Sin1Íliter paulo antc 
passionrlll pr:pdicens futuros diaholi C0113tuS ut dissensiones 
inter fidelcs spargeref ill nrgotio fidei, pl'Ospccturns ullitati 
CjUSdClll fidei, orayit pro ea Petri fide, qua (post negalionrul 
COllVel'Sus) fraLrcs contirlnarel; q nod, post conVCI'SiOllClll cx 
prilnatus offìcio præstandulll, futurum quoque telnpus l'rspi- 
cit quo prilHalum obtinuisset. Yide Thcophylactulll et Ent h y- 
IniuIH in ipsull1 tcxtUll} evangelicunl Lncæ 22, neCBOIl saur. 
tun1 ..\lnbrosiull1 in psahnunl XLIII, n. iO. JpSUIH tanfleJl1 
prilTIatlun Petro lIetu collatllm, cunl Christus post rcsurI
ec- 
tiOUCUl hillC ahiturus, CUlll vicariu111 SUB]}l relinqucns, totius 
Ecclcsiæ, oviuln et agnorl1m omniunl pastoren1 constituit iis 
,.crbis, ]Josce agnos mcos, pasce Ol'es meas, patrcs et interpre- 
tcs ohser,-al'unl. 11ll'pLus ergo in re pl'a
senti e
t illc santti I)clri 
lapsus, qui nun SOIUlll non fuit dcfinitio fidei, ,crUlll eLiuul 
prilnatus telupus antecessit; ad (Illod (tcnlpU
 jarn collati 
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pl'i Inn t us) en III Christ i prolll i

a, Pet 1'0 facta ct ad succcsso- 
res rjus IranslJlissa, pCl'linrant, inel'rantia do('(rina' fidci 
pal'itt'l' I'cff'rrn(la cst. Certc c;andns lIi(,I'()n
 HItIS loco landato 
('uu"id('l'all
 pl'inHUn Christi h
stiIIIOnil1Jn d., Pl'iHwtu ((!ni in 
futuro IH'()1I1i
sll
, non in pl'i.cscnli datus Petro fuit) III es Pe- 
trus.." omllia de /ìllu1'o, inquil. qllæ ði stadln dedisset ei, 
111llUjiUlm in eo ]J1'al'a' opinionis C1T01' Ï1well;sset locam, QuiLus 
(\"l'l'his), in CUlIl, qui prilllalun1 a('tn ('onsecutus cffectulll 
pari(.'!' ùi\'ini.l\ pron1Íssiollis prilllatui alligata'\ debuiL ohLi- 
ncl't', crrOl'CJll non posse cadere in nrgotio fidci, salis signifi- 
ca\"i f. )) 
· Ex dictis colligat lector quam inepte Gallicani S)"stclllat is 
propugnatores, ubi prlPtcnsos nonnulIoruß1 Pontificum in dc- 
finienda fidc lapsus rnulIlcl'anl, cliaul sallcti Pctri ncgalionclIl 
ff'cen
cant. Et tall1Cll ipse Bossuctius CUlll pra
tensis illis 
13psihllS pari passu Inisccl {idem Petri iterata llt!yatiolle 
eclypsim l)(lssam (,"ide "arios Bossuctii textus indicalos apud 
l3allcrinitllll, locu cifato). lhi sane passus Bossuet logiccs 
cclyp
iln, He quid durius diccnduJn sit. 
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SallcLi Libcl'ii [a}JSllm ,"ocall t adycrsarii, 1 0 quod Sirll1iensis 
COllcilii fOl'lllulï...e suLscl'ipscl'il ; 2 0 (IUOÙ 
anctulll \.thanasiuul 
('OndCIHIW,cl'it; ::;0 quod _\.l'ianos ill COllllllunionen1 rccepcl'it. 
CCl'tlllll uenlpe assel'unt triplex islud sallcli Libcrii cl'l'atuul, 
pL c\. ('0 I'celt' t'olligi COlltPlH.luut HOlllalli Ponlificis c\. cathe.. 
dra loqueul is faHihililatclll. Quo IH'a
nulato, sil 
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S 1. - Prætcll::iU:S S. LiJJcl'ii Ii.lp
u:s Bullo aulhculico lc
limonio pl'ohalur, 
cstque ad fahulas rcjicienùus. 


1 0 Pfætenslon la]JsZlm non }Jl'obant {ra[Jlìlenta c.r libro S. 11i- 
[nrii. - Sic hahet eruditus Bollandista Stiltingus, in cxinl ia 
sua dissertationc dc S. Liherio Papa (Acta sanctorulH, tOI110 
sexto septen1hris, p. 57 ý', Alltuerpiæ, 1737): (( Priusquall1 
ipsa sancli Libcrii gcsta cnaI'l'anda suscipio, cxanlinanda ,.i- 
dentur docunlenta nonnuHa, quiþns historiri J'crcntiores p[lS- 
sinl usi sunt tanquall1 legitilnis
 runl ilIa Jnihi plane SlljJpO- 
sititia appareant, tolaque ex iis Lihcl'ii historia scxcenLis erro- 
ribus inquinata. Priu10 loco venit ilIa .srripturarun1 l'ollcrti;, 
qua' sub nonlinc S. lIilarii prill1UIl1 cdita cst a ì\icolao Fahro, 
dcindc rccusa in novissill1,-t cditiollC Operum S. lIilarii ah cru- 
ditis Uencdietinis a col. 1279, uhi tiLulu1l1 habet: Fraynzcnta 
cx libro S.. Hilarii Pictal'iellsis prot'inciæ .Jqllitflniæ. Auctor il- 
lius editionis cst Pp(rus Coustalltius. )) Ihi probat StiItingus 
partenl istorunl fragllH
nlorulll in mallUS(Tiptis llequaqualH 
adscrihi S. Hilario, nee ullaln allegari posse hon31n rationclH 
cur adscrihi debcallt. Prorsus crrassc edit orcs, qui parten1 
hane fragmentortun S. Hilario adscripserunl. ..\lter:uI1 ctia]ll 
fragnlcntorum IJUrtelll S. Hilario falso aUribulaul; quia 
nCl11pe : (( )Iulta contincL ,'itiosa, falsa, inepta, ad propos i- 
turn non eonduccntia ct scrius scripta, indignaque prorsus 
sanctitate, prudentia, cruditionc, Inodcstiaquc ct justitia 
S. Hilarii. )) His fuse probaLis, concludit generatinl dicta fra- 
gnlcnta perpel'(nn S. Hilariu atll'ibuta {lllsse. SLiltingi argu- 
Inenta, bre,'italis causa, non réproducinlus. Adnotaulus 
dUlntaxat 0111nino cyineere hujus eruditi auctoritatem, nc 
jure citari possinL dicta fragnlcnta, quatcnus ex sancto Hilario 
,'aloren1 aliquem frahentia. Quæ autclll in cisdelll fragll1cn- 
tis oecurrunt aliol'Hln auctOl'Ulll excerpta, valcbunt unUll}- 
quod que pro rcspccti\i sui au
(ol'is ,'ulore, nisi paritcr hisce 
aucloribus falso adscripta fuerint. 
2 0 Supposititiæ sllnt quatllor IJ1'ætcllsæ saneli, Liberi epistvlæ; 
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fJllihllS lnpSll1l1 cum in hærcsÎl1t cOlltelldilllr, - Extant rc,cra 
qualuoi' rpistolæ, LibCl'ii Papæ 1I0lnCll pnp sc ferentcs, quæ 

i ah ipso l'cycra script;!' fnisscnl, lap
uln ejn
 probarcnt. 
Prima, ql1,e n d Oriellta!t','; Episco}ìoS dil'igiLur, ct incipit hi::, 
'"crLb, Sludl'lls pad, hahel Ul' in opere santt i lIilari i, nOlIlilir 
{l'uymelltol'lIJ1l ill'5criplo, fl'agnlento quarto in etliLione 
Iignc 
(ton10 II, col. ûj
). Hen1 illanl l'cprries in collectionc Conci- 
lionllll )I:1n
i, inter rpistolas Liberii, suh numcro 8 positall1 
(101110 Ill, eo1. 208, edit. Flol'enti,f', 175Ð). Et al'ud Constant 
(fjJi
tol(l' ROmn1l0fU1H PVlltifieum, in appendice, co1. Ü5). 
f)u;e cpistola, si gCllui Ita foret, palarll facercL a Liherio Papa 
derclicLulli Athanasiulu, receptosquc in cOllununionclu Ål'ia- 
nos Ol'irnLis Episl'opos. 
St!cllllda, qu
 pal'itcr ad Orielltales Episcopos llil'igitul", et 
ineipit his YCl'bis, Pro deifieo timore, habelur in opere citato 

ancfi lIilarii, sub {ragmellto sexto, DUlllCI'O j (in cditiolle 
)Iigne, LOloo II, co!. G8
). Itcln apud )Iansi, loco cilalo, co1. 

n7 ,ltelll apud ConstanL (EpistolëcRomall0rllHl PontificlIm, epi::,- 
lola (lerilna, co!. 1-il , eelit. Pal'isiis, 172 L). Hivc paritcr cpi
- 
lula, si genuina foret, el Hon ab Ariani
 cOllficta, testarelur 
a Liberio suhscriptan1 fuissc concilii Sil'lllicnsis fOrIllulalH, 
l'ejccll1l1l sallrlulll ..\Lhalli1siulll, et in cOlllnlunionclll rcccpto:s 
..\rianos. 
Tertia, qu:p dirigitul' ad FrslIclllm, ralellleul et Germiuia- 
ll11m, et incipil his ,"crhis, Quia .()C;O t'OS, habelur in citato jalll 
opere 
ancti Uilarii, 
l1h fì'agmento SéJ;((J, nUlncro 
 (cditionib 

ligllC tOlI1U II, cui. ü
)3). llem apuù f:oustant (locu citato, 
col. í i4); d in collecliulIl. cOIIl'iliorUIIl )Iansi (loco citalo, 
coi. 200). Itl'C ctialll (\pistola, "i COUtÌCìl' non fuissct, h.s(a- 
rctl1r LiLeriuln se ah Atltana
ii l'uJllInunionc 
epara

e, lie 
6\ l'i3110
 in cOin Hili 11 iOnf'11i rl'l'rpi

c. 
Quurlu ùeullilll dil'igill1r ad Vincentiulu EpiscoPUlll Ca- 
PU3IlUIU, ct incipil hi::> "el'hi
, _'un doceo. Hahelul' in rila(o 

alll'li Ililal'ii oprre, sub {rllymell!o se.Ä:lo, IlUlllCfu I U (e(lifionis 

lignc, tOil It. II, eol. tjtl
 \, Helll apud Coustunt {loco cilato, 
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co1. '
'17); ct apull 'Jausi (10to citato, col. 210). Hæc ctialJl 
cpi
;Lula Libcriulu exhibcl _\riani
 cOlnllluuione conjullctunl 
cL ah .Athanasiû scpal'alUl1L JaIll quid de quatuor istis epis- 
tolis senLicl1(lulll :sit l'XpCndaIHus. 
Prima epistola non est sancti Liberii, sed a b Arianis cou- 
ßeta. - Ita scnLiunt cOllllnunitcr rl'uditi, derrliclo hac in rc 
Tillcnlontio. Dc ca sir Binius: (( lIær cpistola adnHcrina est, 
J.ihrrioquc falso adscl'ipLa )) (in Collectinlle conciliorll1Jl 
fans;, 
t. IH, col. 
08, cditionis Flol'cnLinæ, 1 i5U). Iùque probal 
laudaLus Dinius, quatuor rationihus (quas vide ibideln). Con- 
1ÌctalIl ab Arianis rpistolalll })('O ('('rto item hahuit Coustant, 
quoù cl fuse prohat (Epistolæ RomaJloJ'lIJH l>ontificllnt, in Ap- 
]1elldice ad culccnl '"OlUlllillis, coI. 9.} et seq.) : (( Epistolæ 
11 ujus, ai t,... falsita tClll priula illius vcrba produnt... )) Bc- 
ncdictini qui opera sancti lIilarii rdidcrunt, sic adnotant : 
(( Daronius". haBc cpislohun alltiquitatclll rcdolcre ct Libcrii 
[eYO scrip!alll csse cOl1ccdit : canl tanlcn onlnino negat ipsius 
rsse. A plcl'isquc ctialu rcjicilur ut ficta et aduIterina. Priolo 
cniln.,. Qua:\ eHIll ita sin!, hanl: cpistolam ah l\rianis confìc- 
t
tlll esse eo consentimus lihcntius, quo plurcs hujusnlO(
i 
liltcras, tUlll Athanasii tunl iUlperatoris nOlnine, circa idcl!l 
tClllPUS, ah iisdcJll cditas es
c dCUlonstraL Alhallasius ipse, 
...lp%yia ad COll
talltem, pagina 680 ct 686. Quod etiaul con- 
1ìr'nlal Sardicense coneiliulJl, in quo lectæ Sllllt litteræ {actæ {( 
Theogllito falsæ adl'erslls _ltlzanasÜl1n et J.11arcelluuz, ut audi- 
,\"Ï1nus {ra[Jmento secundo (sancti ililarii) llUl1lcro 3)) (in 
cditionc 
ligne, 1. II, col. G7S ct Gi9). 
TandeIn, post Coustantiurn et alios eruditos, f13Uldcn1 cpis- 
tolau1 ad cl'isinl l'c\"ocans citalus llollalldista Stiltingus, cmu 
certo confictan1 dClllonstrat, atque ita SU3In hac de rr dissrr- 
tationcm claudit : (( Xul!urn rrgo cst dnhiuln quin illa cpis- 
to]a sit figlnrniulli iniu1Ícorulll Liberii, et ,crisin1Ílitf1f Aria- 
HOrUl1l, licct deinde etiaul Lurifcriani sÏInilia fingerc potuc- 
rinl )) (Acta Sanctofllnl, die 25 scptelnbl'is, tonlO 
exL.o scp- 
tenlbris, pag. 
82, B, Antuerpiæ, 1757). 
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Secllnda cJ1i.'ilula SIl/JjJu.,ititiu puriler Cellsflltla coSl. - Dc illa 
sic Bullalldi"ta StilLing us : (( Al:t:ipe BUllC, Il'ctoJ', a Hera 01 
epistolalll Lihel'io attrihutall
, ùe t:uju
 supposilioHC I1lihi 
quoque ùubitanùUIIl non yiùelul')' (Acta Sallcloru11l, loco cit., 
p. :)
'2). Supposititialll iUanl cpistolalu pro bat, tUIU ex slylo, 
qui idclIl cst ac ill alii
 ccrlo conficlis cpislolis; t Hill CX CO 
quo
 "ancti Lihcrii prudcntiæ, fortitudini et I1lugnunin1Ïtati 
olll11Ïno ad\"crsetur. . 
Tertia item epistola 
lllJ]Josilitia. - COHfictau1 exislÏ1nayit 
Baronius, qui prinnllll canl pro genuina habueral, seù posL- 
moduln sententialn rctractayit; itel11quc llinius eL Labbæu
 
(vide 11otan1 editol'tUll llcnedictinorur11, ad nlunerUlll 8 frllg- 
ment; ::,e
ti sancti I1ilarii, in editione 
Iigne, 1. II, col. üg::;). 
,\òcat vero præcipue lcctor citatulll Bollandistau1 Stiltingulll 
( lei a Salletonnn, citato Iuco) qui sÍInul Coustanlii objcct ion rs 
tonfutal. EquidcUl is
ius et triu1l1 aliaruul epistolaru1l1 t.tU- 
tltrntit:itateu1 propugnavit Tillen10ntius; sed nulla hujus ('1'11- 
dili auctoritas, ubi in causa sunt HOlnaui POlltifÌcrs : (( Adeo 
Sau1soll ille criticus, inquit Stiltingus, 0l11l1C rohur criticuIll, 
He òicau1 sanU1l1 judiciu1l1, continuo perdidit, ubi agcndulIl 
erat de doculllcntis, quæ nata crant Liberio !lohun iuurcre)) 
(Acta SallctOl'Um, 101110 
eÅto Scpte1l1hl'is, p. 58 i, .\ntl1cr- 
pia
, 1 i57). 
Qllllrta eti{l1n cún/tela. - {( Eju:sdcll1 st)"li htt
C rurSUII1 cst 
curu præcedcntiLus et cj USdClIl \ cl'isilnilill'l' al'chitccti, liccl 
alias falsitatis Holas t
Ull tIaras non hahcat. Fingilur stri- 
herè Liheriu
, liUcras se (lcùisse ad OriclItales ùe \thanasii 
dalllnationc, quod lion cssc ,'crisinlilc jalll oLscr\'a\'i, fillgi- 
lui' iluplorare palrol'illiulll onlniu1l1 Episcoporulll Caillpani
e, 
ii
qur hUBl' in fillCl11 ùeclararc lapsluH SUUIU. At Bon cHcbat 
C
HnpanOI'Ulll patl'Orillio ad rcdituill iUlpctrandluu, si ccdcl'c 
,'cllet Conslanlio, CUIlI illlpCl'alor HOlnauurulll prccibus an- 
nuisset, ct rell1Ìssuruln se LiLcI'iuIl1 proHlisissct. 
uh ('a saI- 
it'lil conùitiune. C
UIl panos qUUqUl' Episcopos, qui aut 0111- 
o 1lt'S, aut sallclII IIlajori ex padc calholi('i l'rallt, 1
)li ('pi
l()la 
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magis 3. sc alicnassct, quam sibi conciliasset )) (Acta S(tncto- 
rum, tomo citato Scptemhris, p. 584 ct 585). 
Confictas qllatllor epistol as evillcllnt inSllpel' rationes seqllen- 
tes : - (( Hcstant cxponcndæ nOllnullæ rationes, quibus 0111- 
niuln illaruu1 epistolarulu falsitas illnotcscil. PriIno nullus 
antiquorlun de illis LibcI:ii cpistolis Inen1Ïnit; nulIus dixit, 
aliorunl Episcoporull1 patrocinio reditum a Liberio fuissc oh- 
tentum. Quapropter aul illaruIll cpisLolaruul falsitas fuit ciio 
cognila, si confictæ sunt ab .Al'ianis; aut pOSLUIOtlUIl1 a Luci- 
ferianis aut aliis schis111alicis fuerinl procusa"\. Quis enÏ1n 
credat Olllncs illas cpistolas ignorari potuissc a nufìno, Se 
"ero Sulpicio, Socrate, SOZOUICJlO, .Theodoreto ct aliis, CUIll 
statiln fuisscnt vulgandæ ah _\rianis? Si atitcIn diclis histo- 
rieis, qui OUlnes coæ\'i aul suppares sunt, innotuissent dictæ 
rpistulæ, ct pro Libcrii cpistolis fuisscnt hahitæ, non potcrat 
TIuftinus 1 duLital'c de lapsu Liberii in tot tjus cpistolis 
asserto... Non poterant Sc"erus Sulpicius, Socratcs, Sozollle- 
nes et Theodoretus tam n1agnifice loqui de fortitudinc ct 
constantia Liberii, quaul rc\'cra locutos ,-idcLÍIllUS, ct rcdi- 
tunl ipsius solis Ron1anoruu1 prccibus attribuerc, si tot pu- 
silli et abjecti animi indicia in })ropriis cpisLolis dcdisset 
l.iberius, quot in dictis rpistolis repcriuntur. Si sanctus ..\IU- 
brosius epistolas istas, quas ignorarr non poterat si erallt 
LiLcrii, pro LiLcrii cpistolis habuisset, sanclitateu1 2 Liberii 
non cOlnmcndasset iis ,'crbis quæ dedi. IIa
c n1Ïhi sufficiunt 
ad quatuor epistolas in quihus Illcntio fit de S. A thanasii 
damnatione, Liberio induhitantcr abjudicandas. Kcque ju- 
diciull1 IneUlll Inirabitur a
quus lector, Inotlo rationes e:\- 


(i) '.C'l'ba Rufini SUllt : (( Libcrius rrbis ROlmc Epi5COpUS) Constantio ,.hente, 
l'egres511s est. Sed llOe utrum quod adquieverit voluntati sure (CoJlstaJltii
 ad 
subseribendum, an ad populi Homani gratiam, a quo proficiseens fuerat exo- 
ratus, induIserit, pro eerto eompcrtum non haLeo)) {Hist. cecl., 1. X, e, xxvn:, 
(2) Sie S. Ambrosius aù sororem suam l\lareellinam, quæ velum a S, Liheria 
acceperat: It Tempus e
t, 801'01' sancta, ea quæ mecum confcrre sole
, bfa/æ 
memoriæ lihcrii. præccpta rcyohcl'r, nt, quo 1'Ü' sallctior, co 8crmo acccd:1t gl'a- 
tiol' 
 (de \'irginibus, 1. IIr, c, J) Et infra (licit: Sfl1lctæ memoriæ Uberius, 
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pruLlerit, SilllUlqllc consiclcraycriL qualu uUllLa alicnis no- 
Inini hn c; a eahUllniat ol'i bus fueri nt \"ulgala )) (StilLingus, Acta 
Sa IlctOl'llm, tulllO 
c
to SepLClllbl'is, p. j8
, n, An Lucrpiæ, 
I j;)j). 
:jo TeJ'tlis 
allcti Athanasii qui allega,.i solellt ad prubandum 

. Liberii lllpsllm, non 
llllt saudi ..1thauasii, sed ejlls Opel'ibus 
llS
llll. -Ill operc S. ..\thanasii quod inscribitur Histori{l Al';a- 
l101'7l1lllLti JJIOIUlc1ws, sir occurrit 111111lrrO 41 : (( Porro LiLerius 
c\forl'is faclns, post hicnniuIlI tleniquc tractus cst, n1Ïnisque 
IlJorti
 l'crtcrritus suLscripsil. 'crulll ea ipsa I'C cOlnprobatur 
qUUlll \"iolcntia COrUI)}, hUll LiLel'ii in h
eresinl illanl odium, 
rju
ql1c pro ALhanasio . suffragitull, quaulùiu scilicet lihere 
iu'hill'ioquc suo agerc licuit. Kant quæ tormentoruln vi prætcr 
pI'iore,n 
rntcntialll cliciuntur, ca non rCfOl'nlidantiul11, sed 
ycxantiunl sunt placita, )) Et in ejusdcm S. Athanasii Apologia 
"olltfa ...1riallvs, nUUlcro 89, ha
c leguntur : (( CUIlI autcln non 
SOIUIlI ycrhis n1Ïhi palrocinali fucrint, sed cti31l1 cxilium 
'\uslinuerint, ex COl'lunquc BUIHero sit Liberius ROlnæ Epis- 
copus: n3lH clsi cxilii [prlUnnas ad finem usque non tolera- 
I vcrit, allaillen quod ('onn3t
Ill in no
 cunspirationcm probe 
TlO
"'l't, hiennio in c
ilii luco csL ('OlllIlloratus. )) 
1"1 flllllqUC opus a sanclo At h311asio cOllscriptulll fuit ante 
tempus (IUO lap:sulJl cs:se LihcriulH contcnùitul'. Igitur citata 
ycrJJa fJuæ agunt dc Libcrii lapsn non fncrunt ah .\thanasio 
..;c1'Ïpfa, sed aliena Blann poshnoduIll addita. Id fus!' probat 
Stiltingu:> (Ada Sallctorum, tOlno sexto Scptcluhris, p. 5D8 
..t :>
(J.); cl quod lion sua 5uluJn scntentia hæc sit, aùnotat hoc 
Illodo : (( IIOl' alii dndulll ,'iùrrunt et a
no'cl'unt, etiamsi de 
lllp.
11 tillerii }lOll dllbitlll'ellt )) (ibid., 11. 11
). Idelll colligit 
ex ipsi
lllct lc\.tihus. Et tandclIl ('X eo quod subsccuti histo- 
I'ici Gl'æei, 
OCl'at(\5, SO/OJllrnUS (.t Theoùorctus Liherii lap- 
SUlll j
llora'crint. 
on ignol'a

enl :,anr si aSSel'LUl1l ha. 
bU.ï
Sl"\llt in noti

illli
 OpcruIll 
ancti At hanasii codicihus. 
Xc<' a Thcodol'elo yoeat u
 LiLcril1s fll i

rt, t'Ìrtoriosus reritatis 
alhleta, 'i
'l.::-:,;'::; -;
.; 
i:r,ihT
; a."[ll)'i
,;:'ì;.;. Itl'11i Theophancs, ad 
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anntllH j
2, rcdilulIl Liherii narrat, silel (Ie lapsu. ItCIB 
l)hofius (ill nibliothera, in ,-ita S. Alhallasii, cod. 258) t11('- 
u1Ïllit ùe cxilio Lihcrii, non dc lapsu. Equidcl11 in Epitome, 
lib. IV", 11. 3, sic hahct idelll Photius: (( EUlIHlcll1 tihcl'iuIH 
ct t'UlTI illo OSitllll EpiscoPUlll cant ra l:OlJsubstanLialis "0- 
c3bululll et contra Anal hasiulll suLscripsissc, ail Philostol'- 
gins. )) RUlllOl'Clll de lapsu Libcrii sparscrant 
\riani, ct juxta 
hUllC runlorrUl :::;cl'ipsit .Arianus Philostorgius, quod n1irunl 
nOli p
t, neC lapsurn probat. At n1iruIl1 vald(ì nun allcgari a 
Photio, ct aliis sancli Athanasii auctoritatc!n. Sane si Athana- 
siani codicçs, quos præ Inanibus haLcbanl Phulius rt alii 
mClnorali historici, supra citatun1 de lapsu Liberii asserttllH 
. 
continuisscnt, ad hunc tanÍë..è auctoritatis testillluniulli pro- 
"ocare 11011 oluisisscnt. 

.o Duo textus S. Hierony?ni, qui ad probandunl Liberii lap- 
sunt a llegal'i solell t, non SUllt sallcti HierollYlni, sed ejlls Operi- 
bus additi. - Prior tcxtus occurrit in libru de T'ifis illustribus, 
cap. XCVII, ubi sic de Fortunatiano Aquileiensi Episcopo: (( EL 
in hoc haheLur detestabilis, quod Liberiulll, ROlllanæ urbis 
EpiscoPUlll, pro fide ad exiliulll pergenLeln, prinlus sollici- 
tayit ac fregit, et ad subsrriptionCll1 hærcseos cOlllpulit. )}- 
Altcr tcxlus, ex Chrollico S. IIicron
lni, ad annlUl1 552, ùc- 
proll1ptus, sic habet : (( Liherius XXXIV R0111anæ Ecclcsiæ 
ordinatul' Episcopus. Quo in exililun ob fidénl truso, onU1CS 
clcrici juravcrunt ut nullulll alitun suscipcrent. YcrUlll tUB} 
l\
clix ab Al'iallis fuisscl in saccrdotiulll suhstitutus, .plurill1Ï 
pejcrayerullt, et post aunUUl CUIlI Felice ejecti suut; quia Li- 
berius, lædio yictus exilii, cf in ha
reLican1 prayitatell1 sub- 
scribens, HOlnam quasi victor illtraYCrat. )) - Quæ rationes 
e,'illcant citatos textus IIicrollIlno non esse aùscrihclldos, Bon 
CXp0I1CI11US; sed lcctorenl rellliltinlus ad eruditulll Bollandis- 
tanl StiltingU111, qui, iis fuse dcductis, cf postqual11 præno- 
ta,-it opera S, IIicronI1l1i, pr::p reliqui
 ullH1Îhus I113ÅÏlne cssc 
iuterpolata, sic addit dt ì duobus textibus : (( Talia auteln sunt 
ilIa a

el'ta, ut nee cunl t
liis S. I1icronyu1Í asscrlis congruant, 
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ÌIIIl'l' 
c ql10qur pngnrHt, l'l IIHuJirèsl()
 <,olltincant errOl'es. 
Qu a I'l' pl'\ult l l rI rl ' Cl't'Òt'l'C HOll pns,,-u In us ilIa esse HicroH
'lll i; 

 'd ('lUll pllll'ibus aliis inscl'la islis illius opCl'iLus crcdilllUS )) 
t ..tela Sallel 01'11111, t DlllO se
lu SCplClllhl'is, pag, GOU, II. 1 GO). 
OslclHlil po
t('a Stiltil1gus quanl iUllllcrilo ad proballùulll 

, I.iLeri i lal'
lI HI allcgal'cLu l' lllcnùaÅ præfat io, ljhcllu prc- 
('\1111 
Jal'celliJli rt Faustini schislllalicorulll præHxa. Qua fini(:1 
.lOl'1I111Cuiol'uITI a1. adycrsal'ii::; objici 
uliloruIH rcccnsione, 

ic 
1I1)jllngit : (( CUln igitur 0111n(' illllÙ quod asscritul' df' 
Japsu Liherii, talll incerta et iovit:ClIl pugnantia monUlllcnla 
pro fUllùaulcnlo haLcat, luirari lIOll dehclllus, IlUllUlIl saHC- 
torullll'aLl'Ulll qui CUlll LiLcrio yixcrunt, aut post LiberiuHI 
sax:ulo quarlo cL quinto Ecclcsialll scri plis suis illustrarunt, 
lellllinilllo \'crho dc LiLerii lapsu lncntionelll fccissc. )) 
Objicies. - Lapsunl Lihcriulll conccs
it Baronius. 
Rl
sl'ulldeo : 
ragna qnidcJn Baronii ancloritas: Quod tanlcn 
iu hor et alib nOllllullis crravcrit, (( facile excusari polcst, 
ait Stiltingus, in erudilissÍ1no ..\nnaliulll cunùiluI'C, qui lIi,,- 
turianl ecclesiasticaÍu expUl'gal'è cæpit; sed ollluia solus fa- 
cere 11011 poLuit)) (loco cit., n. 110). 
50 Quant 'nutlta suadeant (abulclln esse Libel'ii lllpSllnl. -Qui 
grsta san(
ti Libcrii legcl'it in OpPI'C 
c(a Sallc(orum facill1 con- 
rcdrt, oh qU31n pluI'ill13 facta hi
tol'ica, cætel'o
uin ccrlis- 

ilna, eAclnùcndam plorsus Liueriani lapsu
 hYPolhesilll. E:1 
hie l'eCCllSCI'C Ilon POSSUlllUS. Sit ill specirncn populi Runlani 
(Irga Lihel'inlll agenùi ratio, de qua sic St illingns : (( Luhrt 
Itlodo ex dielis hrc\'c suLjicerc ratiocinilllll, quo liqucat, 
{illaill pal'Ulll \"cl'isiu1Ïli" aul pl'ohabilis 
it LiLcl'ii lapsus, 
q Hl'11l ex dOrlUJlCll tis feri\ su pposit itiis lucdia æt as [I d optavit . 
HOlnalli calhuliea ti(lt' ol'lIaLi, ct .\l'iilUis luaxilllc cOlllrarii, l.i- 
hel'iuIIl C:\Ull'1I1 SUllllllO st udio }'ppt'tiCl'Ulll, pariqne gauùin 
1'f'dpuntrln (I
Cepcrllllt, Ql1is igilul' raei]t' l'l'edat, nllaJIl Lihe- 
l'ii pr
P\'aI'icaliollclH innollli

l' HOIIlêtnis, quando I't\\CrSnnl 
t l ).("t\pl'l'unl? BUIIl:1ni Felit'.'lll, neölcrlo ilnpcl'atol'is lllallùalo, 
aulllrhc l'
cl\dl'l'r (.(H\
'('l'lIl1t aut l'xpul"l'unt : talltulll\"C fal't'- 
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rent pro prævaricatorc, et cOllllnunione CUIU .Arianis n1acu- 
lata, aul injusta S. .ALhanasii ùUlunaLÏone? ROlnani a Felice 
ahhol'l'chant, qui ab Arianis orùinatus erat, ct cum cis 
COllllllUllicabat? Quomoùo igitur Liberiuln tantopere aluare, 
tantoque CUlll gaudio cxcipere poterant, si iis obnoxiuln 
no\'cl'anl præval'icaLionibus, quas finxcrulll hærelici ant 
schis1l1atici, quasquc crcdula nimis postcritas pro vcris rr- 
cepit? )) 
Fahulau1 esse prætensunl Liherii lapsun1, præler citatum 
Bollandistam Stiltingum, propugnavit Petrus Ballerinius (de 
Vi ac Rattolle pri1natlls, cap. xv, 
 8), et Corgne (Dissertation 
critique Slil' Ie Pape Libère, Paris, 175G). His plane asscntio. 
Notet aulCIn lector sufficere vel unins eruditi Stiltingi aucto- 
ritalcIn, ut jall1 nequeat ab adversariis Liberii lapsus t3n- 
quail! certliS supponi. Ex quo ruit tota corum ohjectio. Ast 
rucrel pariter etiaul si ccrtus lapsus ille proharetur, prout 
osLenditur in sequenti paragrapho. 



 2, - Etiamsi certns foret prætensus Liberii Papæ lapsus, nihil prorsus ex 
eo collegi posset contra infallibililatem Romani Pontificis ex cathedra fidem 
dcfinientis, 


Jalll supra n1011uilnus pl',-l'tcnsunl Librrii lapsun1 hisrc 
lriLus cOllst.are : '1 0 quod Sirn1Ìcnsis concilii forluuh'e suhs- 
cripserit; 2 0 quod sanctuln Jthanasiulu rejecerit; 50 quod 
..\ria
os Orirntis Episcopos in cOlllnlunioneln rcccperit. Porro 
eti3Insi tria hæc onlnino certa forent, nihil oInnino contra 
doglua infallibilitatis Papæ, fideIll ex cathedra definientis, 
evincercnt. Quod palaul fit sequenti propositionuul serie. 
PHOPOSITIO }d. - Etiamsi Liberius Pápa Sirmiensis concilii 
{ormlllæ sabscripserit, 1l0n sequilur ipsllut errlls
e fidem defi- 
niendo ex cathedra. - Tres successive conditæ sunt in Sir- 
rniensi cOllcilio fidei forlnulæ, quarun1 textun1 ,-ide in collec- 
tione Conciliorunl :\Jansi (t01110 III, co!. 257 rt scq., editio 
Flol'enl ia
, 17 
9). Eqnidelll d LILt' posteriorcs hæreLiruIH virus 
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continent. Á\l "l
1 () in prinw nihil olunino rcpcl'ilul' nisi plane 
ralholicu Ill. COJJ
I at lIenl pc art iculis ':Hi, quibu5 illæ
a fiùe a 
(luibuslibcl calholicis Episcopis subscl'ihi pùtuit. In co ùum- 
taxat \'itupcl'allda, quod ,"orelll COllSUbstalltia/is non continc- 
)'rt. Bor scilicct ,'oraLuhun in le
enda ilIa forrnula scmia- 
i'iani de industria oluiscrant, ut sic arianisJllo aliquatcnu
 
ilHlil'cctc fayc1'(}llt. 
hun ycro quod Libcl'ius Papa (si cui revcra fOI'untlæ subs- 
cl'ipissc diccudus sit) huic primæ, non autcm sccundæ aul 
trl'Liæ, subscripseriL, cxplorata res est apud cruditos. 
(( Quoad subseriplionclll ,"ero fornlulæ Sirn1iensis, ait Balle- 
rinius, jalll con,'cnit fere inter olnnes erudilos, etiam, ad- 
t'ersarios, ilhun fuisse prinlalu fornnll:un Sinnii eùit::nll contra 
Phot inulu; q uan1 in lihro de Sy"odi.
 ipse sanetus lIilal'ius 
ul i catholicaIIl c
cusat )) (Ballerinius, de Yi ac Ratione pri- 
malus, cap. xv, 
 
, ll. ::;0). Unde sic arguiIl1u
: non puLuil 
l.iherius err are in fide per suan1 Sinuiensis forn1Uht\ subs- 
cl'iptionCll1, si fornlula hæe nulIulll in fiùe erroreUl eonti- 
neat: atqui nullun1 olllnino continet. 
Objicies lO. - Pceca,'it 
ubscrihendo fornlulæ qua hære- 
tici, ob o111issam yocrm consubstantialis, abuti potcrant. 
Respondeo : Esto pecca\"erit. Sed peCCalUJl1 istuù non fuil 
rrronca fidei ùcfinitio. hI sole meridiana t:larius c
t, tUIn 
f'urllluia Bullurll t'rrOrClJI eonlinraL Son diciulllS Papalll non 
}JûSSe pC(TarC, aliquid olllillelldo (Juod e\: officio suo præstal'c 
dehuit : 
ed dil:illlHS lantuIll coutingcrc non pos
e ut alicui 
CITOHCa' 1ìdei deflniLiolli lihcre subscribal. Xon 3 n itUf de 
o 
Papa' ilnp('('cahililalc, at de ip
ius inerranlia in eùendis ex 
· calhcdl'a fidei drfinilionihus. 
Objicies 
o. - Sanet us llilari us in Fra!}melltis, forululalll eui 
suhscripsit Li1Jcrius per/it/iam vocal. IteHl sanctus llicrony- 
1l1U::> cUln in hæreticanl pral'itatem suLs('ripsis
c affirlnat.- 
Respollcleo : iUos tC\tus nUB esse 
ancti llilarii nee sanefi I1ie- 
l'Oll
'llli, IH'oul IllallifcsLulll fecit Bollandisfa StiItingus. 1t in 
hypolhesi etiaru quod gcnuini forrut, sic }'(\spondrri potest : 



28i 


TRACT.\ TfS DE I).\P,\. 


hærclic:ll11 ùicti raln
s voeanl illaln priluan1 Sirlnicnscln for- 
1l1ulanl, relative ad doctrinaU1 .Ariananl cui fa"crc illlcndcbaut 
hujusce fornlulæ auctores. Erat nin1Ïrulu pcrfìdia cL hæresis 
quoad intentlun SCOPUIU, non in se. 1!nde ipsc sanctus lIilarins 
callI catholic
un agnoscit in libro de Sy"odis, ut jam not3tull1 
t"S t . 
PnOPOSlTIO IIa. - Etiamsi Libel'ius Pupa sallctunl Athanasium 
deseruerit et a sua comll
ullione separaverit, non sequitur iJ1S11nl 
errasse fideut deliniendù ex cathedra. - ..\thanasio ab Arianis 
nlulta ilnputabantur crin1Ïua, qua
 ad doctrinaUl fidei Hon pcr- 
tinrbant. Ejus ÙCfcllsionclll si dcscruerit Lihcrius, se Dlelius 
rdoctuln dicens in suis littcris (quæ suæ non sunl), et a sua 
cOlllmunionr scpara,.crit, id lOtUIl1 pcrtinct ad rem meri facti, 
ct nullalu continet Cl'fOnealll fidci definitionen1. In judicii
 
prfsonarunl Cl'rarc posse llolnanunl Pontificelll, innocentclH 
condelllnando et sontelll absolvendo, ncgat nullus. Equidell1 
si, cum condemnando, simnl pronuntiasset, Dci Fililun non 
esse COllsllbstalltia leu
 Patl'i, et ob contraria m A thanasii doctri- 
nalll eUll1 a se rcjici dcclarassct, intervenisset erronea fidei 
dcfini lio. At nihil talc rcprrilur in Ii tteris Liberio atlribut is, 
quibus Alhanasiulll a sua cOlnnlunione repulit. Ergo ex har 
I..ihcrii erga sall
tun1 A thanasiuln agendi ratione (etialllsi fìg- 
lllellllUU non esset) colligi nihil possel contra ROlnani Ponli- 
ficis ex caLhedra fìdcIU c1efillient is inerrantiam. 
Objicies. -Hac agclldi ratione 1ìc1rlll r31holicaln profligahat 
Libcrius ; si quidcm multi sic inducrhanl u1' ad desercndanl 
Athanasii fidelu catholicam, et aU1plcctendaUl adversarioruIll 
11
(lrcsiln. 
Respondeo: Esto Libel'ius sic agendo pcccavcl'it et fidei ca- 
tholicæ ùetrÏ1nentulll ingesserit. Plenlanel quod Hullanl crro- 
ncalll fidei dcfinitioncln edideril. Nec dicilllUS co sensu colla- 
faln ROlnauis Pontificibus infallibilitatis pr
crogati\'an1, quod 
nihil agere valcanl ex quo rccta fides dctrin1entulu paliatur ; 
scd tanhllll quod in dccernrnda fiùe nunquaul crrarc pos- 
sint :Sane Vontifices qui pCl'iclilanti fidei opPol'Lunis instl'uc- 
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tiollihns aullni':)sionariis cOllsulcrc neglignnl, cal holic{I' fidei 
tlrt rilncnhllll ill fcruut. Scd islæ oluÏssiol1<'s a.l i i '"C peceallJ i- 
llo'Si aclus qui defÌlliliolles fiùci HUH stIul, cxtra qlla
slioncln 

Ullt. 
PHOPO
tTl() liP. - Etiamsi LiberlllS [>a]J(l Orientales Episro}}f)s 
Jrimzi.'imi lab" ill{ectos in COHUtllllliolleUt )'erepel'll, non sequitur 
ipSllHl errasse fidem definielldo ex cathedra. - Xalo, nt dixi- 
In us, ill jlItlit'ii
 pprsonaruln erral'C possc llolllalluIH Ponli- 
lìcelu, I1rgnt nullus. Polesf nCInpe, tC':ìtinloniis cl falsis t}(,- 
Clllll{,lItis dccrplus, ilnn]unclu ah h:rl'csi rrputarc cum qui 
rc\"rra ha")'csirll . profl'ssu
 cst, el :sic in communionem reci- 
pCl'C quos e
cornn1uIliêare dcht'l'ct, Hen1 hie non propugna- 
IUUS co SCIl
U infalliJJilelu PapaIll, quoù non possit, pl'alis 
sllis affectibus cedens, cos in comInunionen1 recipcl'c, quos 
nosset rc"cra hæreticos, dUlnInodo tanlen ,"cran1 Hon pro- 
nunliel hæreLicam ipSOrUIl1 doctrinaul. Xaul in cjuslnodi el'- 
I'atis, qualtllllvis forsan pcccaminosis ct Ecclcsiæ noxiis, nulla 
intel'vcnit fidei definitio; cl in his tlumtaxat (ldei defillitiolli- 
bus, quando cas edit ut Pontife
 ac liherc, inf
llihilcill CUIlI 
propugnanlus. 
Objicies. - Quod Orientales Episcopi _\rianismo infccti es- 
sent, crat 'une notorictalis puhlicæ; ergo cos in COJ1]ßlunio- 
nenll'cciperr, idelIl erat ac C1'I'Oren1 in tide rdoccrc lIC dt}fÌnirc. 
Respondeo : Primo, quod Oricnfaliull] Episcoporuln hærcsis 
fuerit l1otorietatis publicæ, conccdi polest quoad pra
tcrittnn 
 
sed Ilegari po
scl quoad prlè
en
, id e
t, quoad tClupUS quo 
cos tilJrrìus in conlnlunioncn1 recepisse diritur. Etcnilll isti 
,'iri, versutia ct fraudihlls celehres, olln1Ï arto ac pcrppluis 
Inendariis hlPl'esilll f;ualll oblegere at" sc eatholicos haheri 
salagclwnt. :Kcqunquan1ergo ilnpo
sihilr fuit nt drrrptus I.i- 
hel'i\l
 Co'" ad sanam fidcnl ac('e
sisse credidl'rit. At secundo, 
IH\galllus cons
ql1cns, nirnil'lllIJ, eo
 in eOlJ1111Unioncnl rcci- 
perf' idelll fn is:,c ac crrorCHl in III a teria fidl'i dcfinire, 
a1l1 

lal'C simn} po

unL hirc ùuo : Quo(l Papa, aliqlJa l1ulnall3 ra- 
tione CÀ infirnlitafc illlh.tcfu
, tlliquos hi.l'reticos in commu- 
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nionenl l'ccipial; et taluell ha'retirunl dogn1H non credat, nee 
defendat vel doccat. Unde Papalis aelus aliquclll rccipicndi in 
eOlnn1unionen1, per se non cst dclìnitio fìdei ; nee polcrit UH- 
quanl dcfinitioni fidci æquivalerp. rt æquivalcat drfinitiuni 
1ìdei, nccesse cst PontificeUl pronuntiare de fide qualll pl'O- 
fitentur ii quos in conununionclll rccipit; seu necessc est ut 
superveniat propric dicta fidei definilio. 
PnOPOSITIO ,-V a . - Eti(1)1si lapslls sallcti Libel'ii (ui8set elTOllt!([ 
fidei defillztio (quod o11lllillO lleyatur) nihil ex ea, utpote non 
libera sed n1Ïllis eJ.:tol'ta, colfiyi posset contra ROllUl1zi POlltificis, 
fìdCllt ex cathedra defillielltis, in{allibilitatem. - T1bi agitur de 
fidei dcfinitionibus, ::,ivc (] nOJnano Poulificc, 
iyc a coneilio 
æcurnrnico cditis, nunquanl co nUIlline intrlliguntur aut ilJ- 
tclligi possunt eæ qULC ,-i aut lllClu notoric cxtorqucntur, sefl 
intelligunlur durntaxat lihere ac yolulltal'ie prolatæ. Ratio est 
quia quando quis ,-i ac BICtu coact us pronuntiat, nrscitul' 
quid pronunliet. Ignoratur nenlpc lunc an quud ext erne f:oac- 
tus pronuntiat, yerUl1l l'eputcL an falsun1. Proinde suunI sen- 
sunl suanlque fideul non declarat, sed ignotalll relinquil. 
Proinde coaeta fidei defìllilio, nOll esL definiLio. Et hoc tanI YC- 
rum cst de concilio (l)ClUllenico qualll de Papa. Si constel 
roncilii Patrihus ,'ilTI illatarn fuisse, ex hoc sulo ipsoruIlI de- 
finitioncs pro nullis haLentur et haLcri deLent. CUIll ergo ex 
ipsis doculllenlis quæ Libcl'ii lapsum exprinlunl plane consteL 
diclulll Pontificem exilii hedio, ac intcntatæ Hlortis terrorc ad 
subscribendulll Sirmiensi forrnulæ, deserendlll11que Alhana- 
siurn ct recipiendos in cornnlunionenl Orientales, adductU111 
fuisse, etianlsi hæc crroncanl fidei definitionem constituc- 
rent (quod negatur), nihil olllnino adversarios juvarent. nc- 
nlaneret cnirn defuisse plenaln librrtatcln) sinc qua defÌnitio 
fidei proprie dietå nulla dari polest. Id exponit Ballerinius 
(de Vi ae Ratione pri1natlls, c. XY, 
 8, 11.(1) in hUlle ll
odunl: 
(( )1 uUo autem minus ù ici polest errasse ill definitionc fidei, 
qui ad carn subseriptionem et Japsum, non libel' oll1nino, sed 
per nletum extcrnUlTI llo(ol'iulnque deùuetus îuit. 1\eque 
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rnÎrl1 clrlinitio lulri csl ant di('i l)U(e
l ilIa, <11W\ lIun liht'ra 
plallcque \olulltal'ia 
ed per ,illl llWllifcstaHl IHClu c'Xtorta 
csl. [hi de 
ol('lIlnihus POlltificllrn el conciliorulll dogn1aticis 
dccl'ctis agilul', CorU1I1 vis cl auctol'ilas c sensu ac sentcntÍ(1 

pirit\1 sanclo in
piranl(' cdita profkiscitur: risum est Spil'illli 
.Ç(lllctu (
t lIobis; ac pl'OplerCH uhi COJJstcl dccrchlln vi ac mefu 
e
tcrn() fuis:;e cx.pl'CSSUln, fit Hon ex illtinHl dcccrncntis 5('n- 
tentia, iùern decl'cluBl poliol'i ac prol'sus necessaria et cs- 

('ntiali conditione carct. _\ pcrla in I'C præscnli et effìcax UII1- 
Jlino r
t sandi ..\Lhanasii ratio alque in historia Arianoruul 
ad rtlonachos, nUlnero 42, quod eL a patre Coustantio lauda- 
t 111' : Porro Liberills, illqn if sanclus doctor, extorris (actus, 
lJUst biennium delliqlle {ractus est, millis'Jlll
 mortis l'erlerrUlis 
.","b
fripsit. V erlon eo i}J
ll re comp,.obat llr, quum via/entia co- 
rum, (11m Libel';i in hæl'esi1n illam oditl1n ejllsqlle pro Jtlzanusio 
:m{fragillm, tjLulmdiu scilicet [ibere arbitriof}lle SllO agere liCIÛt. 
.Yum qllæ torment01'lon l'i pl'ætel' J'l'iorem selltenticl1n eliciulltu1', 
ea 11011 re{onniJalltillm, sed vexantillm Sllllt placita. )) 
Objicies, - Infallibilis non cst Homanus Pontifcx, si ex 
yi ant ex Inetn erroncas fidei dcfinitiones ederc \'a]('aL 
Respondeo : 
ego suppositum, yideliceL defillitiolles esse 
(Iuæ a Papa, non ,'olunlarie ac libcre, s
tl ex ,"i extell1C il- 
lata declaranlllf. Kam pCI' ejusll10di dcfinitiones nihil defini- 
"il Papa, quia per eas nee notun1 facit, nee nohlIn facere 
potest quid ips(' scnliaL. IIno ex talihu
 .leclarationihus con- 
clndellduln polins ,"cHit uppositaln sentcntiam a Papa teneri. 
Xam si ,.crun1 juùicarcl Papa id quod coactus dclÌnit, non 
adhihrretur roactio. 
11lstabis. - 
isi r.hl'istus infallil)ilitatcHI Papa_' eontnlcrit 
ct hun quoad cnsun1 coacLiollis, idclll ('st ac 
i nullalll rontu- 
li

el ; quia sClnpcl' diei potcrit, editanl tìdci definitionenl' í 

c I1lpl11 extortanl furte ah ipso fuisse. 
ReslJulldeo : 
i 
i Chrislus iura 11 i hi
 i: aten1 COil t u lCl'it quoaù 
caSUlll coacLionis incn[jn;fæ, cOllccdo : quoad ca
Uln cuactionis 
uotoriæ, ncgo. Igilur quotie
 nun con
tal intcr\'cnissc Villi aut 
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lllcLtun ad e
lorqnendanl fidei definitioncln
 pro' iùcr
 dphuit 
Christ us 11(' quid falsuin aut praYUlll a UOnlaJlO Pun liuee ycl 
concilio æculncnico defiuialur. CUlll PUiJll, extra caSlun coac- 
tionis llotoJ'læ, sen1per dici possit : Forte lntfJ'vellit l'is allt me- 
filS, si ob it! nutarent fidei drfiniLiones ct possenl Cfl'OrClll 
conlincrc, ChrisLns Ecclesia
 SUte non proYidissel dr Incdio 
suf1ìcienti ad dignoscclld3IU YCraIB fidcIll, ut patcL 
Secus auteD} direnÙUll1 de casu coaclionis notoriæ. 
i 1l1Í. 
run1 haudquaquall1 nccesse fllit ut Christus quoad casulu 
isLuIll ROlllano Pontifìci aut cOliC'ilio o
curncnico infallibilila- 
tCID contulerit. l\":lIll hoc ipso quod notoriUlll sit illtcrycnissc 
yim aut metU111, sat is omncs sciunl prætcnsalu iIhun Papæ 
ypI l:oncilii æClllncnici dcGnilioncm, non esse ,"ere drfinitio- 
neln, sed lllcndacitcr talell1 dici. El sic onlllihus I1otoriulll esl 
prælensalll iUau1 defillitioncn1 pro nulla cl irrita esse habcn- 
dan1, Unde permiHcre potuit Christus ut cjusl110di dcfinilio- 
J1ihus, per vim et Juci urn notoric extorlis, subsit error et 
h
prcsis. lIinc qui catholicUlll infallibilitatis dognHt quuaù 
PapaIn ex cathedra definicntCI11 propugnallt, id selnper in- 
trlligunt . dt. fidci definitionibus quas non COllstet vi aut 
metlt extortas {uisse. C;:elerUJ11 G311icani systclnatis sequ3ccs 
idclll ct ipsi propugnare ('oguntnr quoad æculllcniri concilii 
illfallibilitatcill. Sane si ab ipsis pet
Hnus, nun1 tcnealliur 
credere definitioni generalis concilii, qU3ln notorium 
it a 
Patribus yi [Ie Ininis extortanl fuisse, pruculduhio, nisi pror- 

llS cLecutiant, llcgatiyc respondchunt. 
Sic ergo res intelligenda : extra rarissinltun ilhlln caSUln de 
yi 1lotorie illata, pro,'idcrc dcbuit ChrisLus ut, leI nulla yis ill- 
tcryeniat, vel llihilon1Ínus fidei defin itio ycre talis sit, id cst 
yoluutaria) cl selllper YCr3ITI fìdcl11 CdOCCllS. ..\lioqujl) 110n al- 
t i gisset prornissiollUlll SUal'UHl scopuln, ,'iùcIicet ut fitlclibus 
pr:.esto sen1pcr essct ccrtlull ct efficax dignoscendLf' YCfíC fidri 
lnedium. Casu autC111 quo lluturze inlrrycnit yis aut Il1CtuS, 
llccesse 11011 cst ut cxtorLalll definitiollclli ab errore Christus 
pro,-idenlia sua præuluni at; ac proindc ad hunc casum non 
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cxt end i t u l' iufallihiliLaLis pra
rogat iva, 
i \t' HOHlfJnO POllt ifici, 
si\"c gcncrali cOHcilio collata. 



 j. - Quid. llossuetius ùc LilJcrii h1PSU, 


1 I) fhlln 
uas ill E\"angcliulll lUedi(lltiolles scribcrct, duos 
\ant Ulll aut (res rcpercI'aL ROIlllUlOS PonLificcs quoaù fidclll 
l:ì pc;o.., (,'iùc ad dicin 7'2). In sua cclcLri concionc Sermon Slll' 
r llnité, in cOinil iis alllli 1 U8 2 hahi ta, Inclnorahat SOIUllll110do 
If1IUm aut duos; Lihcrilllll \"idclieet et IIonoritllu, prout c"x. alii
 
i p
i LIS script is colligiL ur. ..\.st in suo De{ensionis lihro, ùoc- 
tiol' jall1 in Co argulucnto cffcctus, plus qualn dCCC111 lapsos 
HUlllanos I>untificcs ingenii sui aculTline pcrspexcrat. 

') Ad Liherii lapsunl quod atlinct, nihil Inagis critiea 
eruditiullc ac logica jcjunulu ullihi repcril'i cxislimcm, quaDl 
(Jllod declanlayit Bossuetius libro J1, capite XXXIII ct XXXIV- De- 
f'ellsiollis (in cditionc Bisuntina 1846, tOl110 X, p. 126 et seq.). 
FateLul' a LihcI'Ìo subscl'iptaln dumtaxat fuisse priDlam Sir- 
l11Ícnselll fornn1lal11, qua
 nihil non caLholicum contincbat. 
Sed quia deerat vox consubstalltialis, quia rcjcctus Athana- 
sius et in CU1111tItlnionCln rcccpti Orientales, ipsi ccrtissilna 
l'unclusio est, defecissc in fide Lih(ìriulu, et ex hoc lapsu 
pyidcnlrr cxplodi ùocLrinal}} de ROillalli POlltificis fidenl ex 
calhedra ùcfinicntis inerrantia. QuaIn inania hæc, saLis 
pCl'spcxiL lector ex supel'ioriLus paragraphis. Propugnat au- 
I trHI Uossuelius, ct quidelu non vulgari sel'lnonis æslu, infal- 
lihiliLatcIH ROillano PonLifici, aut Hullam essr concpdcndaIlJ, 
aul concedcndanl ctiaIIl ill casu nolori
 coactionis, quando 
HClllpC nolol'iuln cst ipsi "ilB lie Illetulu incuti. Ex quo 10- 

icc cleùuccrclnr, lIdh
\'relldum cs
r coneilii gellt'ralis de1ìlli- 
tioni, tanql1alll infaJlihili, cui cju
delll cOllcilii Pat I'CS cx IllCh. 
ac il!ala ,"i sub
cripsi",
c notoriulu lorrt ; iUlO eti:ullsi pcr
r- 
clllorc
 arl'cpLa vioh"ntcr sinrrniorulil Bwnn, suhscriherc coc- 
gi...:::;enl. racco t.1l'l'oganlialll, qua doctOl'llIll caLholi"oruln ar- 
gUlIlellla milllltll, {utilia ae cGl'illatiolles ,"oeal. Halc a llOSSllCtio 
II. Ia 
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de salJcti Lihcrji laps1l dcchullata put ius qU31n discu

a si (luis 
attelltc legat, tali scriptori Olllllelll ill 1'0 tllcologica aLjudi- 
caudalll auctoritatclll lllCl'ito colligcL 
5" In nota citata"' editioni5, pagina -í26, sic hahelur : (( Ci.
4 
fcrum ex diarió Domini Ledielt ({uit is BOsslietii secretarills et 
Jallsellista) colligilul' voluisse BossuetiuHl ea delcre flua:
 hie 
scripsiL de Liberio, tanqu3111 aù SUUln scoptun non satis per- 
tinentia. ''idc Histoire de BOssllet, pièces justificative", dn liyrc 
siÅiènlc. )) Dchuisset Bosstlctius, llon tanhlll1 ha
c O\pullgere, 
sed fuhllU SUUIll De(ellsionis librulll ; ulpoLc falsa prayissÍ111a- 
que doctrin3 refertunl, ct dignU111 quanunaxinlc (judicc lle- 
llcdicto Xlr) qui proscribcrctur. A qua huncn proseripl lone 
ex prlHlcnlialibus ratiouihus hue usque abstillCn(lunl duxil 
Seùcs apustolica. 
_}o 
olcL aulCIn lcctor InuIt iplicrb in qlla
sliollc ulla Bos- 
suetii lapsus : ignorayit qualuor Lihcrii cpislolas ah cruditis 
non huLeri ut authcllticas. Tales ipse supponil, uc UIOto qui- 
deBI nlÍuiIno hac de re dubio - ignorayit fragn1cllta S. IIilal'ii 
esse ipsi ahjudicallda - ignoravil ,-ilas HOIuanorUIn Ponli- 
ficuu1, u(putr. 111ullis crroribu
 deturp3la
, non eSse in pro- 
bationem adducclIdas - ignora\'it assutos fuisse textus qui 

. IIieronyulo tribuuntur - ignoravit fabulosalu esse l.'itam 
S. Ellsebii, cl ill eruditi
 cOlnpertUl11. 


CAPUT III 


DE HO
OR.O PA.P6"-. - PERPER.
:t. f-'O
TEXD'TI'1t 
ERBA
'!jE PO
TIFICE:t1 ILI.I:U 1-' I'
DE-'DI
 E:\. CA'I'UEDJl.
 
"'IDEI DEI"I"ITIOl\IDr:
. 


Dis
èrelnus hoc ord ine : 1 0 statum qua
stionis exponcmus; 
2 0 subjiciclllllS præcipua qua
 aù renl faciunl dOCUlnel}ta; 
::;0 deducelnus prÏ1naJJ
 quoaù factluH IIonorii defcnsionCIl1; 
prohando scilicct, nequc ab Honorio ulhnn crroneaUl editanl 
fuisse fìdei defìnitionenl, nequc iPSUlll a gcnerali s)'nodo sexta 
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COllt{ClllllahuH fuÍs
e co quud elTOllPall1 fidei detiniliuncnl cdi- 
drl'ÍI, 
cd dlunlaxaL eo quod exol'c1icnlclll 
IOlloLhclitarunl hi'p- 
resinl 11011 damnaycril, ef pCI' Itanr ne ö ligcntiull1 hæreseos 
('aulur extitcrit. El lllCC pl'inla drfensio procrdil 8(' ,-aIet, 
rtiallt in hypothesi quod gcnuina forent objcrta docuß1cnla, 
ct quO(l hinas:suas cpislola
 scril'si
sel IIoHorius tanquaul 
POlltifc
, ClllOll ut persona priyata; to deducellnl
 secunda."." 
defcnsion
nl; qua scilicet staluit tII' Itinas Honorii cpistolas 
esse pri\"ati ùoctol'i
, null lOf}nenLis ex. cathedra, Et hæc se- 
cunda drfcnsio procrùit ctialll in hypothesi quod genuina forent 
u!)jccta doculnrnta, cl qnod Ilonorius in epistolis suis hærc- 
",ini (locni

('t, ct a gcuerali s
'no(lo tanqnam proprie hærr- 
I ic\\
 dalllnatu
 fuis
et ; 50 deducenuls terl/am drfellsioneln, 
{pIa\ hi
 duohus t:ol1c-luditur 
 prilllo conceditur pronnntia- 
latll rc,cra fui
::;c in IIonorium a generali 

nodo sexta COIl- 
dcnulalÍollenl; sed ncgalul' id pcractuIll fui:sse æCllmellice; 
it! cst: negaLur JulÎe COudCllluatiuni accessisse ROlnalli POllli- 
tìtis cunfinnationClll : 
ecunùo nega1ur rluarlun Honorii cpis- 
lularuIll, ct alioruHl qua:, objiriuntur (lOCUlucntorUJ1I, Sill- 
l'erilas; 6 0 deducclllUS qllal'tant defensionem, qua negalur 

illceritas, non tantulll alioruBl quæ uhjiciuntur doculllcnto- 
rUIH, 
cd elialll lextuuni scxLæ generalis S
110di, in ql1ihu
 
runl cælcris d31uDatis htrrcticis insertulll et llonorii Dornen 
leg itur. 



 1. - Expol1itur :3talus quæ
tioni
 


1 0 Præuoscell(/a (aclonu)! series 1. - Pontifcx cl'catus est 110- 
HOl'ius allHO û2ü, ohiilque anno ü38. Su h cjus Pontificatu 0l'L3 
primuuI e
L mOllothe/ilarllm hæresis. rUÍt31l1 in ChrisLo afr- 
o 
lloscendanl esse opprationcJtl 
pn voluntatclll prædicabat Cl- 
)'11') _\ lcxuuc lrinus Pat I'iarc ha. Ei obst itil Sophl'onius lIicroso- 
l
-nlitallllS alii istc
, dnplicclIl ill Chri
to yoluntateul defcndcns. 


(1) Confer thl'ul(l
imn Wircf'lmrgcllsiulll, ue Inc8rn. di5S. II, sect. III, pllrte 1 
11.2.,\). , ' 
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De hac content ionc ad lIonoriul11 Papalll relatiollcln rnisit 
Scrgius ConslaIlfillopolitalll1S Pafriarrha: In snis auLcm Jit- 
tcris suadchat Honurio, ul siyc 11llam siyc duplicem opcratio- 
ncnl pr
l'dical'i l.cquc prohiLcreL; ut scilicet, irnpusito quoad 
utrllInquc \"ocahuiuln silcntio, dissensloncs præca,-erentur. 
Extant flua' lIollorii ad Scrgiunl rcsponsoriæ cpistolæ qui- 
Lus, ju
ta iù (IUOÙ postulahat Sergius, fleclarat, tUlil UlllUS 
tUITI dupllcis opel'alioni
 "ocabululn ,'itandun1 esse. Dcrlarat 
insuper non c:ssc in Christo duas conll'arias lllcntis et car- 
nis \'oluntaLe
. Et ha
 sunt celehres 1I0llorii epistohp, Db quas 
Pontifex illc ha
rcseos accusaLul'. IIinc qua
slio an 'Jonothc- 
lislni hærcsiul conlineant, cl in
npcr an sint gcnuinæ, lci 
potius a Gra'cis h
prctici
 interpolata' at' confÌctæ. 
Proll1ulga,'it Sergius, sub llollÜnc IIcral:Iii iUlpcratoris, ec- 
tesinl scu edictunl, quo prohihrhat UI' tUIIl UlliUfii hUH dlipLicis 
oprrationi
 10ruLio. 
.C\ nno 658 HUllorio surecssiL Se"crinus Papa, et pl'
l'fatanl er- 
teslm, quanl Sergius syuodice ConstanLinopoli proll1ulgaycrat, 
condelnnåviL. Obiil Sergius, et ci succcssit P)Trhus, )Jono- 
thriitaruill hæres'cO:5 accrrin1us propugnator. 
Anno l)39, dcfunrto Scyerino snhrogatus csl Joanncs IY 
})apa. lIcraclius ltupcl'ator, illtclligcns sc tanquarll hærcticulll 
haberi oh ectesÏ1n ipsius llolninc prolnlllgatanJ, dcclaravit ecte. 
SI111, non a se, ast a Srrgio ractan1 fnissc. Obiil ilutcllllIcraclius 
annu 641, Ei successiL ConstaHtiul1s, qui post quatuor luen- 
scs ipse ohiit, ac succeSSOrCll1 habuit filiulll SUUll1 Cons Lan- 
tcn]. 
Joanncs Papa IV 
fonoLhcliLarull1 ha
11e
i forliler restitit; 
ac insupcr apolugialTI pro IIollorio Inisit aù Constantinuill 
illlpcratorcin. 
Die 25 no'-en1hri
 611, Joanlli IY successit Thcodorus Papa. 
Sub cujus pontificatu, Pyrrhus, ob intclltatulll ipsi quoddaln 
crilnen sihi Jllctucns, in _\frican1 uItro sccessit, ibique cele- 
hreD1 illalll ùisputationcJl1 habuit CUlll sanclo 3Iaxil110 abbate 
ac nlart
Trc, qualn is sub Dialogi l' 01'111 a scriptaln I'rliquiL. 
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El'rOrCl11 SnUB) agllo
c('IlS PYl'l'hus, HOlnali1 pl'ofcClus csl, 
ihiqnc oLlalo pæuiLcntÜ.e liLello, ha
resilll ::;l1:Ull puhlice aL- 
jlll'avit, el a Theoùoro Papa honorifÌcc ret:cpLus rsl. Postea 
"
l"O ad \"oluihlln rcùicns,3h COdCH} Papa Theodoro fhHHllatu
 
nr d..posilu
 c
t. Interea "ero in1per[Ý.or h(.prcticu
 Con
tans, 
in IOCUIU P
Tl'hi suhrogaycrat Pauhlln, æqup 1l10nothclitanl : 
qui l'idC'11I ililperatori pcrsuasit, ut cdicto silcntil1ln injullgr- 
ret de ilIa HlIil1
 yel duplicis voluntatis allcr
alione. EdicÍlnll 
istud, quod (!Jpi nOlllinc dcsignari sulet, syno.Iicc l'eproIJL\\'it 
fheodorus Papa, siululque pseudo-patriarchaln PaUlU111 COI1- 
deulna,'il. CUB1 obiis
el Paulus, anno 6j:2, in ejus lOCllln 
5uhiit P
Trhus, qui l'cdcundo aù ha.'l'csiln, rtialu in gratianl 
ilnp(1ratori
 Con
tanti:, rcdierat. Sed post quatuor Incn
eS c 
"ita nligra\"it, ac ::;nccr

or
m habuit PctruJn, item 111onot he- 
lifalll \'ersutia insigncIH. 
Anno tj.iO Theuduro successit. sanctus Martinus I; qui, 
coac(o LatCl'aHCn
i cOIll'ilio, dalHna,'it ectesim IIeraclii, typllln 
COllS(311tis ct JHunothelitas Thcodorulll, C)TUIU, SergiUlll, 
f\rrlulln et PallIum; nullatenus autenl daUl11avit Honoriulll 
Papalll, au t ill qUU(!UUlll cunl reprehendit. 
.\nno 65:) sanclo 'Ial'lino I successit Eugcnius I. lIuic ycru 
Yitalianus, anno û55. Vitalial10 Adeodatus, anl10 ü69. Arleo- 
dato Donus, anno 67û. Dono, circa annu111678, succc
sil A
a- 
tho, 
ub quo celcbrahlln cst 
cxhlln genera Ie conciliulll. 
Porro in nctis hujus 
cxta' æcumrniGt' synudi, pluries lc- 
gill1r pronuntiatllm anathen13 ill IIoHorillln Papanl, tanqualu 
hLt'l'clicllIJl. 
\tquc illa dit:ti Pontifìcis tallqualH hærcticÍ COH- 
dClunatio, ilcl'ata p()
tJllodunl fuit in gCl
cl'alihlls conciliis 
s 'ptilllO pf octaso, Iht.(' factorulll series. 

o IJdel'millatllr ill' qao ."tet {'(Jlltl'ovel'sia. - Gallicalli sy
tr- 
IHati
 propuuualûrcs, "'talilll ac lapslllH Ilonorii attillgunt, 
quasi triuluphulll agenles, cxplosuu ar conclall1a(all1 didi- 
t ant, fill a In defend ilnn
, TIOina II i Pont iliris ex ('athedra loq nCll- 
lis illfallihilitatl"lIJ. nUll()riu
, inquiullt, c\. cathedra, sru Lau- 
quanl nOIHalltl
 POlllire
, locu(l1s CI
t in dllflllt1s 
Ili
 episloli
; 
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et tan1en ibi hærcsin1 docnit; siquirleJ11 a gener:1lihllS conc1- 
liis tanquan1 hæreticus anathcn1ate perculsus est, oh (luas 
inas epistolas. 
Econtra quod Honorius in dcfinienda fide nequaqualn er- 
raverit, nee oh ullulI\t in aliqua fidei definitione erroren1 
damnatus sit, defendunt cOIun1uniter orthodoxi. El bæc, aic- 
hat Binins, est sententia on1'1zium {ere ol'thodox01'llln nostri tem- 
IJoris (Concilia )Tansi, t0l110 X, eol. 5 j 5, cditio Florenl ia\, 
1 i (4). 
50 De l'ariis 1llediis qllibus instilu fa repe1'ÏfuJ' HOJloril tle{ellsio.- 
Quando defcndendus est innoccns contra ipsius accusatorell1, 
salis cst ut ostcndatur accusatoris argullIrnta ,-im non habere, 
it! est non proLarc id quod asseritur. lIoe ipso nenlpc quod 
accusatus non perclnptorie probetur dcliquisse, aLsol ,"it ul', 
el causa cadunt accusatores. Ita porro se hahet disceptatio 
quoad Honoriun1 PapaIU. Eum a(lversarii accusant quod hæ- 
rcsim ex cathedra docuerit et tanquan1 hærcticus a s)'Ilodo 
æcul11enica daUlIlatus sit, atque ad id probandulll arglUl1enta 
sua proferunt : ut causa vincant lIonorii defcnsores, satis cst 
si dcmonstrent hæc ad\"ersarioI'llln argumenta rohore tlcsti- 
tui ac nequaquaul percmptoria esse. Jan1 vero cunl argu- 
111enta ilIa ex multis capitihus nutent ac insufficicntia sint, 
lIonorii clefcnsores insufficicntianl ilhun alii aliter probant. 
Plures, "crLi gratia, perulÎssa h
llothesi quod dOCUI11cnta 
queis nituntur advcrsarii authentica sint, ostendunt ex eis 
non evinci prætensunl I1onorii Helen1 ex calhedra dcfinicnlis 
rrrorcln. Jlii genuina cssp negant 1psa dOCUl11enta qu[P ohji- 
riuntur. Et sir concil1nala'\ sunt ah crud it is lJlurcs IIonol'ji 
defensiones. Yalel autcm unaquæque ex istis clefensionibus, 
hoc ipso quod arlyrrsal'iorum nrgunlcnta sufficienter evcrtat. 
Dcfensio, verbi gratia, ex eo capite quo(l doclllnenla ab aà- 
"{1rsariis allegata non probellt ur sincera, o111nino valet si ad
 
,'ersarii docun1cntorul11 sinreritatclll nequeant den10nslrare; 
idque ptianlsi forte gcnnina essent docunlcnta ilJa. IIinc nos 
qnatnor pra
cirna
 ex i...tis rlpf(ln,:,ionihl1s 
u hjicinlus. rl 
11- 
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trnl CarUll} Vill1 Icctor farile }Jl'rspicrre possit, varia in anlc- 
I cessum, qua' ad renl t'aciunt dOCl1l1JCllta, c,eqncnti paragra- 
pho ci suppcdifnllius. 


g 2. - Subjiciuntur quæ aù rem faciunt ùocumenl3, 


DOC[;
lE
IT.ll I. - I:..jJistvla Sel'yii Patriarcltw COllstantiJlopoli- 
lani ad IIonorilllll PajJUlll. - lIabclur integra in artione \.11 

e
ti generalis concilii (apud Concilia '[ansi, LOll10 XI, co!. 
jJO). Eju
 anal
'siJll, CUlll præcipuis ad renl facicnlibus ,.er- 
I hi
, exaranllb. 
1 0 Enarral quomodo Paulu.; quidanl hæreticus impcrato- 
rent IIcrarlilllll, tunc in 4\l'lllcnia consistcnLelll, adicrit, cl 
iufer alia collo({urlldo, 11llius nperaliollis Christi l'eri Dei llostl'i 
menliolle1U (eferit; itl'1I1 quomodo inlpcfalor de hoc Pauli 
dicto postca 
erlnOllcnl hahucril CUfTI Cyro, tunc LaZOrU111, 
pO"hnodum ,,\lexandriiP Epi
LOPtJ. 
2 0 QlI:" suhs(1cU fa sint rcfert postea Scrgius in hunc IIlQ- 
dllll1 : (( Pra
diclus igitur sanctissiuIUS vir (nclnpc C
TUS), his 
auditis, rjHi serenitati respondit, nescire 
uhtilitèr, utrulll 
nnalll an duag oprrationrs Chri
ti vCI'i Dei nostri ad
truere 
lIe('e
se ,sit. Ergo per jussionclIl rjus pictatis, per littcras 
j>l'oprias illLerrogaYil 1I0s præd iet ns 
a}H.:t iSSÍU1US "iI', 11 f rUll1 
unanl oprratiullenl, an duas in Sal \'atore no
lro Christo ne- 
rcssc 
it direre, ct si quosdaul noscanlUS sanctnrulH ac hea- 
I 
tissilnorulll Pall'uill Unall} dicenlcs opcrationclll. [ode nos, 
(llW" no
Ll'i." ('ru III scient iæ per 1l0sfI'a rr
cripta pi signifir
- 
ViIIlU;:); dil'igenlc'-' t'fi:uH scrlllOnClTI aCClaJllafurillrn )Jcnnæ, 
'-'.UI ,tissilni quolldalll Patriarcha""' hlljU
 1 rgiæ urbi
,." habrn- 
tCIlI t.t di,-ersa tc'-'lilllonia pal<'l'na de nlla opcr3tionc ct una 
,.oIuntafc Sahatori" nuslri r.hrisli veri Bpi nu
tri. 
ihil taUIl'1l 
}>l'upriurll pPHiLus in hujusrnodi l1o=--tri
 rcsrriptis proHJulga- 
,iIHUS, sirllf ....uppctit nosse' vos,.., l'c}cöcnfes eOrUlll quæ 
IIli::;sa sunt c'\': \lnplaria. El silcutÎllrn quidelll ex illo tenlpore 
llujUSlI1u<1i sH
cepit capifuIuln, )\ 
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3 u Subjungit Scrgius, quolllOdo diclllS C
TUS, ..\le
andri(r 
Patriarcha, lnultos ..Eg
'pti, Lyhiæ et circuln,-icinarUu1 regio- 
nunl populus ynriis hlpresihns, Entychiana præsertinl, irnpli- 
citos, ad fidei ullitatclll fclicitcr jalnjaul essel reducturu
. 
Ad qualll concordiaI}} obtinrn(][ull, nonnulla staluerat doc- 
t rina"' capitula, a quihus acceplandis prll'fati hæretici non rr- 
fugiebant. Tunl ita pergit Sergius : (( Ex his autenl quæ 
òicta suut .atqur stabilita, unUlll e
jstil capitululll de una 
operatione Christi 111agni Dei et Salvatoris no
tri. His ita pro- 
ycnientibus, Sophronins... qui IIiel'usolJolofunl Episcopus 
est ordinatu
... adyersatus est eL cOlltradixit ad unius ope- 
rationis capituluIn, duas olnnino operationes Christi Dei 
no
fri dignuln inquiens censeri. )) 
4 0 Enarrat l)ost('(1 Scrgius quon1odo Cyrus a Sophronio pos- 
tulayerit, ut SilCHS tolerarct illuù ca pitululn, quo llnica 
Christi operaLio asserebatur; nilnirum alioquin populos, qui 
ad unitatrnl rcdire parati ,itlebantur, huic unitati rcpugna- 
turos. Itelll qUOlllOdo Sophronius assentirc noluerit, ÏIuo 
apud Sergiun1 i PSUlll lilleris egcrit, ut de talibus adime- 
1 0 etllr capitulis, post {actam ullÎtionenl, vox 1l1l1118 opera- 
tiouis. 
50 Quid auteln aù hæc Sprgins, ita ipse c
 ponit : (( DUrnl11 
nos hoc arbitrati SUIl1US. QUOIllOdo enÌIn non essel durllln 
et valde onerOSUl11, quando hoc resdlvcrc cvcrtcrcquc erl"1f 
onlnenl illalll cuncordianl atque unitatcln, .qua'\ hcne fuerat 
cffecta, tan1 apud Alcxan
rinan
 nlagn:un ei,.itateln, qU31H 
per univcrsas suh ea rcgio les... 
Iultis igitur a nobis de hoc 
Inotis serlnonihus ad præuominatunl yenerabilpln Sophro- 
niUtH, }>ostrrmu adhortati CUI11 Slunus testimunia nohis pro. 
ferre sanctorUll1 ac prohahiliulll patrnu1..., duas nOlllinatÍIn 
ct ipsis ,.erbis opcrationcs in Christo dicendas tradentia. Illr 
autcnl hoc faccrc pcnitus non potllit. Kos vero considcrantes, 
incipientcln ex huc inter quusdalll hie confl ' ntioncn1 cxardcs- 
cerc, el scientcs quod sClnper ex hUjuSlll0tli deccrtat iOJlihlls 
hærcscol1 clissensiones effcchr ' SHIll, necessariulIJ judic:l\'i- 
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HI US OnlllC 
tndjUJJ1 pOllcrl' at! 
e(la'Hll1ln atql1r an11'utandull1 
taleUl superllu IlJJl \'prhuriliu cUllllictUIU (:
/J":T," ì,';
:'j
J:J'ï.b.'/); 
pt aù :-\i.cpeaicluIU sancti
::;ÏJnlll1) .\Jc\.andl'iæ PatriarchaUl SCl'i- 
psiHlus, ul poshllr
Ull unilaLelll LUlU his flui pl'iÙClll scpara- 
Lautur, D)u auxiliante, COlllpOSllit, de cæLcro nulhul1 pel'- 
IniLlcl'cL 111l311l aut ùllas prufrrre upcrationcs in Christo IJCO 
ntl
l1 u... Eo quod llllius quiùCIll operalionis \'OX, q llan1flualll 
a tluiLIl
daln 
anctis dicta cst patrihus, fan1cn peregrina ,.i- 
elt'aIIlI', et pertnrhare aurcs quOr11111(hnn, suspicantiulll flJ 
}Jerelnpt iOllClll hallc profcl'l'i inl:Oll fuse 3tq ue seclluùunl ;uh- 
"jstcntialu unitaruUl in Christo Dco lloslro duaruln natura:' 
rUIH,..; sin1Ïlitcr autclll et duaruu) opCl'atiollUll1 dictio 111ultu5 

caJH.lalizct, utpote a nullo sanCLOl'Ulll et prohaLililul1 Ecclesia--- 
institutorum edita. Illsnpcrct conscquens ei sit prædicare dua
 
,olulllatcs, conll'ul'ictatcs circa inyicCH1 habcntrs, tanquaul 
Vco tjlrideu1 Yerbo 
alutarcnl yolcnle adilnplcri passioncln, 
111l1uanitat.e "ero rjus obsistcnte ejus \'oluutati ct resistente, et 
proindc duo cuntraria volcntes introduCill1tur, quod in1piuIH 
csl... HaHl' igifur, ul dicluUl est, tOil tcntioneU1 incipientcul 
accendi yidrntcs, l1ecc
Sariunl judica,'inIus, aUl'itas potju
 
sanctoruIlll)atrulll ,'oees et s
'nodicc ùcfinitas sCß1pcr scqui ; 
rt nl}que quæ 1'aro a quibusùalll paLrihus dicta 
unt, ct ntHI 
rirca lIi.p" intentionc1l1 hahcntihucs quasi plall3ul et in
llnlli- 
glli.lUJ ùc ci
 dodrilli.\lll cxponercnt, ad r(\gulaol et ICgCIl1 per 
O)uuia ùogJJulticanl l'cduccrc ; qualc ('
I et quud de una ope- 
ratioJlf1 au cis diclulll 

t. iXcqu...' iteruln, tlui.e llullalenus 
.1 ida sunt a pl'ohahilihus Pat rihus, nUIlC H\rO a quibusdanl 
l'l'ofcl'untul', duas inqUëJII1 opcl'ationes, tanquaul dOgl}):} cu- 
t holi.'lllIl proferrc, Et ad Ultillllull stetH ac placnit, quatcllH
 
pI'lt'tl iet u'" Suphl'olli u;-. y('nel'alJills It UllUlll SC}'JllOnClll de c:e- 
t ero ùe Hila 
i\"c .lua bus operat iouiLus 1l10\"Cl'C dcucal, sed l't 

l(niciaL pl'i.t'fata ci.lulaqut a ;.... lfila "'an
lol'uln Patrlun I'ecla 
traditio at(lllC ùo '(rinn. IIi" itat}uP cuntcutus sa'pe nonlinatus 
,eHera }'i}is lir (SnpJ. rUIl j U
) el 'ill).' ('ustotl irc errl ilìca liS, I H '- 
ri\it IItI:-- ('li:1111 lWI' ('l'i
lfllaJn ,l() hi", (}i (ll'æherr rcsponsuln: 
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qnatrnus hnjuslliodi cpiSlolam, ut ait, ostendat his, qui for- 
. sitan interrogare eUIIl de prædicta quæstionc volucrillt, 
quod et alacriter eginlus. Et ille quiùenl ill his hinc ena,'i- 
gavit. )) 
6 0 EpisLolam suanl C laudìt Sergius hoc modo : (( His 
igitur olnnibus, principio ita provenientibus, rationahile 
Sil11Ul et llccessariulll judicavinlus, de his quæ partinl l1le- 
l110rata sunt, coguitioneln dare vcstræ fratcrnæ atque una- 
nimi beatitudini, per excmplaria quæ a nobis dirccta sunt; 
et adhortamur vos, sacratissirni, haJc onlnia legere; et Dro 
placitam ac plcnissÍlnaln caritaLell1 quæ in vobis cst nunc 
(juoque srquentes, si quid amplius Ininusvc in\"cneritis, hoc 
per daLanl vohis a Deo gratiam adinlplerc, atque pcrsanctas 
syllabas ycstras una CUBl vestra opLahili sospitate, quæquc 
super his vobis fucrint placita, significare. >> 
DOCU
fENTU)1 II. - Prior epistola Honorii Popæ ad Sel'[Jiu1J1 
COllstantinopolevs Patriarchaln. - (( Scripta frat erllitat is 
vpslr[e suscepilnus, per qu[e contcntioncs quasdaln, cl novas 
yocum quæstiones cognovimus introùuctas per Sophroniulll 
quemdam, tunc monachum, nunc vero, ex audito, Episco- 
pUln lIierosolynlitanæ urhis conslitutum, adversus fratrem 
llostruln Cyrulll AlexanùriLe antistitcln, unam opcrationcD1 
DOllJini nostri Jesu Christi convcrsis ex ha?rcsi prædicantcIlL 
Qui denique ad yestram fratrrnitatcIll Sophronius ycniens, 
querelanlque hUjUSI110di deponclls., multíformitcr cruditus
 
pctiit de his quæ a vobis fucrat instructus paginalibus sibi 
syllabis reserari. QuarUI11 litteraruI11 ad eUllldcI11 Sophro- 
niUl11 directafum suscipientes exenlplar, et illtucntes salis 
,' ù ' t ( . )) 
 , , , , 
pro'l e circulllspec equc (J.s:Y. 7:C ",,'If; r;:(
'J


:; 
z i'.

 E7:

i',:- 
'

lùÇ) fraternitatem vcstraul scripsisse, laudanlus novitatcnl 
yocabuli auferenteln, quod posset scandalunl simplicibus gc- 
nerare. Nos enÍ1n in quo cæpimus oportct ambularr. EnÌIn- 
,'cro duce Deo pel'VeniCl11US usque ad mcnSUl'anl rectæ fidci, 
quam Apostoli ,'critatis, Scriptufafunl sanctnrum funiculo 
extcuderunt, ronfitrntcs nominunl Jcsnnl Chrisllun, JJlcdia- 
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tOfPUl 1h"1i pl hOlninnm, operalurn di\'ina, nlcdia IUlJnanitatc) 
\'cl'hu Hen rwtllra 1 i (f'" (in a I io IllallllScri pto hahelur hYJlosla- 
tite) lIuila; el1lJlllt
Jllqll(' ùpera ltlln hlllnana, incfi'ab ililcr al- 
f}ur :--ingulal'iter a
Slllnpta carne discrrle, inronfuse alque 
ill('on\'crlibilitcr pIcHa ùi\'initate; et qui ('ol'fuscavit in carne 
plel1a di\'inis rniraculis, ipse ec;t et rarnrus erfretus plcne DCllS 
ct hOITl(l. Passiolles ct op prohria pa ti t UI' un us lucdialor })ei 
eL 1IOIIlinuBl in uh'isquc naturi::; VerbuuI caru faclulll eL ha- 
hifa\'il in noLis, ipse filius houlÍnis de emio descendens, unus 
aLqur iùcrn, 51('Ut SCl'iptunl csl, crucifixus Dou1Ïnus ulajcs- 
tat i
; lIuIn l'on
h\t ùivinitatrln nullas posse perpeti humanas 
paSSiOIll'S : ct non de cælo, sed de sancta est assulllpta carD 
Dci gpl1Ïtrirr (naln }tl'r se vcritas in Evangelio ita inquit : 

.llllllS ascelldit ill cælllm, ni."i qui de cælo descendit Ii/ill,'; lIu- 
millis, qui est ill cælo) : pruteeto nos instruens, quod di\'i- 
nitati ullil
 c
l carD passibilis ineffabiliter, atque singula- 
riter, ur discrete atque inconfusc, sic indi,.ise "iderelur 
l'ulljungi. [l nin1Ïrlun stupendu lllcnte Iuirahiliter n1anen- 
tihus utrarlllllque nalurarUIH differcntiis cognoscatur uniri. 
Cui AposLolus concinens, ad Corinthios ait: Sapientialn 10- 
IJllimul' Lnter perfectos, sap;entiam {'ero... Dunl profccto di\'i- 
HiLas nce crucifigi potuil, nee passiones lUlInanas cxperiri 
\'eI pcrpcti, scd propter incffahilcln conjunctiuncm hllrrlan
p 
di\ ina)qul ' nahuï.l", idcirco el ubique Deus dicilur pati, rt 
hllI11aHit
\s C
 l,trio cnTn l1ivinitatc descclldissc. lTnde et lllUUU 
L'vLulltlltem (atclIlltt Dumin; llUðt,.i Jeslt Christi, quia profecto II 
tlivLJlLtllte a.f\.\íllJ11}1ta est llnslra natura, lion culpa 1; illJ. pl'ofecto 
{lUtP allte p('lTahull creata e
t, nun (IULe post pl'a ' YL\l'icationCll1 
\ i I iaL'\. (,hl'i
t lh ('11 iHI HCHn inus, ill siuulit udincill c31'uis pec- 
l'aLi \cHicn", pcccalulll Blunùi aL
lulit, et ùe plelliLutliuc ejus 
OIUIICS HOS a 'ccpirHlls: ct. forlltaIII sCf\"i Sl1scipiens, haLilu 
ill' clllus 
l ut h01110, quia silie pecl'alu conceptus e:-:t de Spi- 
rilll san 'Lo, ctialn ahsf]tlt a pccl'ato l'''l pal'lu'S ùe sancta et irn- 


ll) Hane l'hra:-im ,tlhlil1l'alll\l
, utJlotp qua puti5
imum aÙ\'Cl'S3I'ii suam contra 
n'JIIOrilllll lI1(1not1lrli
llIi accusntirJlem fund:1nt, QU:1111 ilJlllll'ritn, inrl'a 1':IlJc1illlt', 
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1naculata Virginc Dci Grnitricc, nulhun cxpericns contagiun1 
,itiatæ natura'. C3rnis cuinl ,.oeahululn, duobus 1l10dis saeris 
cloquiis honi IHalique cognùvimus nOD1iuari, sicut scriptUJH 
est: LYon pennallebit spiritus mellS ill homillibus istis quia carD 
Sllllt. Et Apostolus: Caro et sanguis 1'egll111n Dei non pos
ide- 
bunt. Et rUrSUI11 : Jlente serltlo legi Dei, carne alitem leg; pec- 
cati. Et l'ideo llliallL legem ill lIlt?mbris nzeis, repugllálltem legi 
lllelltis meæ, et captivun11ne trahente111 in legeln peccati, qllæ est 
in Inembris 'In pis . Et alia nlulta hujusmodi in malo absolute 

olent intelligi. In bono HutCUl ita, Isaia dicentc: Veniel om- 
nis caro ill Jerusalell! et adorabunt in conspectu rneo. Et Joh : 
III carne 1l1ea videbo DellnL EI alibi: Videbit (nnuis carD 
Ulll- 
tare Dei. 1.';on e
t itaqup aSSulnpta, sieul præfati sunlUS, 3 
Salvatore ,=itiata natur:l, qllll. l'Cpugllaret legi 1l1cutis cjus, sed 
ttfnit qLlærere et salvare quod perierat, id cst, ,'itialaUl hunlani 
gcneris naturanl. Nanl lex alia in luenlhris aut yoluntas di- 
ycrsa non fuit vel contraria Sah'atori, quia super lrgem natus 
est hunlanæ condilionis. Et siquidcnl seriptUl11 est: 
T01l lteni 
{acere volt
1ltlltenl ?neall!, sed ejus qui ulisit me Patris, ct, lYon 
qllod ego voIo, sed quod ill vis Pater, cL alia hujusnlodi, non 
sunt hær diyrrsæ voluntatis, scd disprnsationis humanitatis 
asslllnptæ. Isla cnÍ111 proptcr nos dicta sunt, quibus deùit 
excluphl11l .ut sequalnur ,'cstigia cjus, pius Illagistcr disci- 
pulos inlbuens, ut non sualn unusquisquc nostrUl11, sed po- 
tius DOlnini in olnnihus præfcrat yoluntateu1. Via igitul' rcgi:t 
inccùentcs, et ùcxtrorSllll1 vel siuistrorsunl ,'cnatorulll la- 
quros rircuHlpositos cvitant cs, BC ad lapidenl pcdeln nostrulll 
offcndalnus, Idulnæis, id cst J tcrrcnis atquc hæl"cticis propria 
relinquentcs, nee ,'estigio quidcnl pedis sensus nostl'i terraIn, 
itf rst, prayaUl corUIH doctrinanl onlBlÍnodo aU erentes, Ht 
ad id quo tendilllus, hor est ad fÌl1rs pat
'ios, pervenirc pos- 
sinlus, duruu1 noslrorum scn1Ïta gradirntcs; ctsi forte qui- 
ùaul })alhutiClltcs, ut ita dira1l1, conati sunt, prùfercntcs ex- 
1'on(,l'e, fOrInantcs se in SpCt'ilJ1Clt nutr
tiorum, ut possenl 
Inentes ill1bllCffl auditorunl, lion opol'trf 3d doglH3ta hæc 
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ccdcsiast ica l't'lol'qucre, q uæ nC(1 liC s
-llo(la Irs a piccs sn prl 
hor r\.31ninantcs, nC(luc aucLol'iLatcs c:Jllouica' yjo..;æ suuL Cl- 
planasse; ul unalll ,cl auas cncrgia
 aliquis pr
stunat Christi 
Hci pr
pdic3re, quas neqnc c,'angclicæ ,'cl a poslolicæ liUeræ,. 
Ilcql1C 
) nuòali
 c
all1inalio SUPCI' his habita, ,'isæ slInt tel'- 
J11Ïnasscj nisi fortassi
, sieul pra{ali sun1US, quidam aliqt1a 
}wlhutjeJldo docucrunl, condcscendenles ad iuformanùa:, 
JIll'ntcs afque inlclligcntias par'-UIOl'Ulll, qUi.e ad ecclesiastica 
dognHlta t ..ahi non dehenL; quæ uJlusquisque in scnsu SllO 
a hlllldans, ,'idel HI' sccUlldtlln propriam senlcnLianl explicare. 
Xalll quod UOlllinus Jcsus Chrislus, Filius ac Verhuln Dei, per 
(iUCHl facta sunt olnnia, ipse sit HIlUS operator diyinitati
 
atque hUluallitatis, plell
c suut sacræ lilteræ luculcIltius de- 
lllonstranles. [trulH autcIll propter opera di,-initatis el hu- 
Juanitaf is, una an gen1Ïnæ opcrationcs dehcant. dcri '-atæ dici 
lel infclligi, ad nos isla perLinerc non dchent, rclinquenlcs 
c
 granuuaticis, qui solenl parvulis e
quisita ùeri,'ando no- 
Jnina ,'cnrlitarc. 
o
 enim non unaln operationenl ,-el duas 
DOlllÍnUf11 Jesllln Chl'istUIU, cjusque sanclUlll 
pirituIn, Sacris 
Littcris perccpinlus, 
cd nHlltiforrnitrr cognoviuluS opcrattllH. 
Scriptulll est enilll : Si lJlli
 Spiritunt Chri.<\ti non habet, h,c 
ejlls non est. Et alibi: IVemu palest dicere: Dominlls J eSlls, nisi 
ill Spil'itll sanclo. Dit'isiolles rero fj,'atiarlll1l sllnt, idem (lutenl 
Spiritus: et divisiolles millistralionllm sUlzt, idem alltenl Domi- 
lH1.
 : et divisiones operalionUlIl sllllt, idenl llero Dells qui ope- 
rat Ii,. umnia ill OmtlÏblls. Si enilH in alii::" id cst, in ]ucmbris 

Ili!\) Spiritus Christi Dlulliforrniter opcratur, ill quo'viyunt, 
JlIOvcntur et 
uIlt; quanto nlagi:, per sCl11ctipsUln mcdiafo- 
rrIn Dei ct IHHuinulu, plene ac perfcctc, :llultisquc luodi.; ct 
inrffahilihHs ('ollfitcri no.... cOllununionc utriusquc naturæ 
courlccrt opcratunl
 El nus quidrn1 sccunduill sanctioncs 
di\"inorulll eloquiorulll oporlel sapere ,'cl spirare; ilIa vide- 
licet refutalltcs, quæ (ItIidelll no\"æ Yocc
 lIoscunlur sancti
 
Dei Eccleo..;iis 
callùala gcncrarc; nc par\"llIi aut duaruIll 
operationulU ,ocahulo offensi, sectantes Xestorianos nos "c- 
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scna sapcre tll'Litl'cnLur; aut eerlc, si fUl'Sll:::i Ullê1111 opcra- 
tionClll Dou1Ïni nosh'i Jcsu Christi fatcndalll essc censucri- 
U1US, stu1taIll Eut ychianistarlun attollilis auribus den1cntil"Hll 
fhlcri putCIllUl'; præcavcutes nc, quorulll arnHl cOlnbusla 
sunt, corun1 cinel
ps, rcdivivos ignes flanuui,.olnaruIH dcnuo 
retlovcnt quæstiollUlU; siulplicitcr alque ,'craeitcr confitente
 
U0l11inun1 nostrulll Jcsun1 Chl'istUlll unUlil opcratOl'Clll di- 
vinæ at que hUluanæ natura"; lll(
lius al'hiLrantcs, ut ,ani 
uaturarUln poudcratorcs, otiusc llcgotiantes et turgidi ad- 
versus nos insonent vocibus l'anal'Ulll philosol'hi, qualn ut 
Silllplices ct hunIiles spirilu populi Christiani possint rCllla- 
ncrc jcjuni. Nullus cnill1 deci11icl per philusol'hi:ull ct iua- 
nenl f
dlacian1 ùiscipulos piSf'ì1tOl'Ulll, corunl ùoctrinalll SC- 
qucnlcs: onlnia cninl arglllllcnta scopulosa disputat iOllis 
callid
 alqne fluet iY3ga in eOl'Unl rctia sunt colli sa. IIa
c no- 
hiscunl fraterllitas ,estra pra
dicct, sicut ('t 110S ca ,.ohiscUlll 
l1nanin1itrr pr[pdie:ullus; hortantcs ,"os ut unius yel grnlillæ 
llo"æ ,.ocis inductuill opcrationis ,.ocabululll aufl1gièntes, 
unUlll nohi
cunl D0l11inunl JCSUl11 Christ urn Filium Dei ,-h.i, 
Deulll ,'erissil11UIU, in ùuabus naturis op(lraLtun divinitus (It 
hunlanitus, fide orlhodoxa ct unitate catholica præùicctis. 
Subscriptio. Deus tc incolunlelll custodial, dilcctissime atquc 
sanctissinlc frateI'. )) 
DOCU
fENTU!1 III. - Posterior epistola HOllorii Papd
 ad Sel'- 
giunl. - IHius epistolæ supersunt dumtaxat fi'agmenta flure 
in actis scxli gencralis concilii, actione XIII, rcposita suut 
(apud Conci1ia Mansi, 1. XI, co!. 579, editionis Florentinæ). 
En frngnlcnta suLjicinlus : 
(( Necnon et Gyro fra(ri nosiro Alcxandriæ civitatis præ- 
suli, quatenus novæ adinventionis unius ,'cl duarUIll opera- 
tionum 'Vocahulo rcfutato, claro Dei Ecclesiarunl præconio 
nchulosarunl concertationU111 caligincs offunrli non deheant 
'-(II aspcrgi, ut profccto unius vel gCl11inæ opcrationis 'oca- 
hulum noviter introductum cx prtedicatione fidei cxin1atur. 
!\
un qui ha
c dicunt, quid aliud nisi juxta unius leI gCll1Ïnæ 
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na t tire.{" Christ i Dci lucahululll, iLa el tll'el'at ithlcl11 t1Hall) ,cl 
gCJllint\nl 5uspic3nLur? 
uper quod clara suut cliyina tc'sti- 
111011 ia. r Hiu 
 au leIll opcraliollis ycl (IUarUlll "sse vcl fllissc 
lllCùialol'CIII Dei ct hOll1Ïllunl JCSU1l1 Chri:slulu, sClllire cl pl'O- 
.. t ' 1 
IHere, satIs lnep urn es . 
{( El qui(lC"1I1 (}nalltull1 ad insLrucndalll nol it ianl 
\lHhigcn- 
linlll, sand i
sÎIna.' fratern itat i ,-cstl'LC per callI i nsilluandal11 
pl'æyidinlu
. Cæfcrlnn f{U3nhnl1 ad dOgllJ3 ceclcsiasticulll 
pl\rliJlcf, (IIIif' tenere ,.p] præùiearc dehclllus propter si'npli- 
rifaft'lll IlOn1ÏHllln, ct Lllliputandas incxlricabilc
 quæstionulll 
aUILages, sicut superius dixiInus, non unanl ,cl duas opera- 
tioncs in IHcùiatore Dei eL hon1Înulu definire, sed utrasqul\ 
naturas in uno Christo unitalc naturali copulalas, Cun) altc- 
riu::, eomntunionc operantes atque operatriccs confìteri dc- 
hcnHlS: ct diyinanl quidclll qum Dci sunt operantem; cL 
human3ln qu
c carnis :sunt excqucntclu, non di,'isc ncque 
confusc' aut convcrtibilitcr, Dei naturan1 in hominen1 et hu- 
1!lanmn in Deum conversanl cdocentcs, sed naturarUlll dif- 
fCl'cntias illtegras cOllfitentcs. Unu
 cnilli alquc idem cst 
11lunilis el 
u}Jlill1ÎS, æqualis Patl'i et lltÏnor Patre, ipsc antr 
tClnpora, natus ill tClupore cst: pCI' qUCIlI facta sunt sæcu]:J, 
faclll
 in sæculo cst : ('t qui legcn1 dedit, factus sub legc cst, 
nl cos qui sub lege erant redimel'ct : ipse crucitìxus, ipsr 
chirographum quod crat contra nos evacuans in cruce dc 
I poteslatihus ct principalibus triulllpha,'it. Aufcrenles ergo, 
sieut dixilllUS, scandalun1 no,'cllæ aùinventionis, non nos 
uporlet llIlam ,'cl duas opcratione
 definientes prædicare; scd 
pro una, quaIl} quidaIlI dicunt operationc, oportet nos unUlll 
operalorclll Chrislutn lJolllinUl11 ill utri
1uc naturis ,'cl'idicc 
confilcri : cl pro ùuahus opCl'atiollihu:;, ahlato gClninæ opc- 
ratiollis \"ocahulo, ipsas pot ius duas naluras, id est divini- 
tal is cl carnis assUIllpla\ in nna persona unigcnili Dci Pa- 
tris, illconlhsc, inùivisc alque incon,'crtihiliter nobi
culli 


,.t) Gr;('c 1 tr
nslatill habet, 1t
\I'J p.
-:
(O'l, id {'st, plan stllltrl11l. 
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prædit:í1rc propria operantes. EL hoc quidclll heatissilotP fra- 
teruiLati ,.csLra) insinualldulll prævidirllus, quatenus un ius 
cOllfessionis proposituln unanin1Ítati YCstl'a
 stlllcLitalis nions- 
trcillus; ut profccto in uno spiritù allhclantcs, pari fidei do- 
CUHlcnto conspircHlus. Scribentes ctianl COHl111unibus fl'a- 
ll'ibus C
ro cl Sophronio antistitibus, nc nova) vocis, id cst, 
llniu
 vel gcnJinlt' operat ionis ,ocabulo i nsislcJ'c ,'cl inllIlo" 
ral'i viùcanlur : sed ahrasa hUjUSlllOdi HOVLe ,.ocis appella... 
tioue, UIlUlll Christum DOIl1Ïnuru nohiscum in utrisql1c lIa.. 
t uris divilla vel lUllnana prædiccnt opcranlCJll. Ql1anquanl 
hos, quos a(l nu
 prædictus fratcr ct eoepis
opus noster So- 
phronius 111Ïsit, il1stru-x.illluS, ue duaruHl operationUlll ,'oca.. 
hululll ùeinccps pra
dical'c iuuitatur; quod iustantissilTIC pro.. 
Jt1Ïserulll pl'ædicllllll ,'irU111 esse faclurlllll; si ctiaul Cyrus 
frater rt coepi!:,cOI)US noster ah unins opcrat ionis yocahulo 
diste:sserit. )) 
DOCl!'IElSTU)l IV. - Apologia pro HOllOl'io Papa, ad impera- 
torenl COllstantillllUl missa a J oalllle Papa lr, anllO (j iJ. - 
lIahctul' apud Labhc (tOl110 Y, coi. li58, edit. Pal'isiis, l(71). 
Ejus anal 
'sinl, CUln pra:cipuis ad rem facientibus ycrbis, exa- 
ralUUS. 
1. 1pologiæ scribcllùæ causa
ll sic dcclarat Joanncs Papa: 
(( Quanltun Cnill1 ex diversis suggcstionihus, quæ ad nos 
catervatiln venerunt, quinilllo cL ex ipso quoque auditu didi- 
cirulls, on1nes O
cldcn[ ales partes 
candalizatæ 1 urhantur, 
fratrc 11ostro PYl'rho Patriarcha pCI' litteras suas hue atquc 
illuc transn1Ïssas nova qULCd((11l et prætcr regulal}} 1ìdei præ- 
dicante, et ad proprÍlllll sensurn quasi sanctæ nlCmOl'Íæ 
IIolloriunl Papam decessorem nostrum altraherc fcs[inallte, 
quod a IllClltc calholici patris erat ]1ellitlls aliellllm. )) 

. Postea rcfcrt quo111odo Sergius ad lIonoriuln scripseril, 
ab aliquibus existirllari in Christo duas ,contrarias yoluntates; 
et quomodo Honof'ius respbndcrit, quud ,crissirllunl cst, nOIl 
adcsse in Christo duas illas intcr se pugnantes voluntates, 
quas ,'ocamus spiritus et cal'uis : {( Tgitur ut yestra bcnignitas 
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cansarn tulalll rci (li
('('r(\ possil, :-;uhtilissirna \"critah' qUi.f' 
antf' hl'e\'i
 illtercapcdiul'JII tClnpol'is gl'
la sunt enarrahu. 

\\r'cri\l
 l'c\"cI'CIHla
 lIlCllJU1'i..t' Pat..ia..cha pri.t'dirlo ::;anctæ rc- 
(,uJ'(lationi
 HplnallLl' llrhis Pontifirj SigllificLlViL, (lHod qui- 
(lall1 ill Hcdclllplore llosLro Ðornillo .resu Christo dUllS COlltrll- 
1 ill," dict rellt t'olulltates, Quo pra
falus P
I pa co ruperto, I'CS- 
(,I'ip
it pi, quia sal "at 01' Hosler, sieut cssct 11lOlli.ulicus HIlUS, 
i (a C'I \ aJ(IC Inira hiliter Sll pCI' OlllllC genus hOlllinuJlJ concep- 
IlI
 et natus csscl. Et sancta q Hoque i psius illcarnala dispCll' 

at iOllè docehat, quia rcdClnplor Hoster, sicul essrt Deus pel'- 
feci n
, ita esset el hon1o perfeclus : 11t, qna III pl'irnus lIOlllO per 
pri.pvaricationeUl alnisit, 
jne aliquo pcecato nalus pritnæ ima- 

illis nohilelll originClTI rrnovaret... Et ideirtu un01n t'olullta- 
telll 
(,(:ullduIll prilllani fOl'IIlationen1 Ada' naLuralelll hllmall;- 
tatis Sllæ Donlinus Hoster Jesus Christus haberc clignatus est, 
11011 duas cOlltl'arias l}lLelnadlnodll1n nunc nos habere dignoscÏ1nlll' , 
qui dt' peccato suruus Adm genili, Quonialll eorruptihilis per 
frangressionclu pl'inlU
 hOlno cffcctus, cL creatori suo subdi 
cunLrlllnrns, scnsit carnelu, qUi.P prius erat sibi suhjccta, 
uihilolninus repugnantcIn, cl peceato SlIO tOtUtH gcnus hu- 
InalllUI1 fccil uhnoxiuln.,. Quaproptcr ct nos, qui per præva- 
rieatiullelll et peccat Uln illiu
 nasrilnur, dllas contrarios ha- 
here \"olulllatcs diguoscilnur : duas allten
 dieo, melltis et 
I C((rlll'\ l1Wlcem l'eluctlllltes... In flispensationc itaque sanctæ 
carnis suæ du(LS nunquam !tabuit (Chrislus) cOlltl'arias volllllta- 
tes; nee repugrH\\.it ,"oluntati Illcnlis cjus yoluntas carnis ip- 
....iu
.,. Lnùe unalll \"oluntalcrll ill sanetæ ipsius rlispcnsa- 
tioni.... hUlllanilale, cI 11011 tlllas fontrlll'ias mentis et carllis 
pl'a\(li('alllu
, 
e('urHllllll quod quidalll h
prelici ,"eiut in puro 
hotniIH'(l('\irarc HO
cunt\1l'. SCCHl1l11l1l1 hunc igitur IHOthllnjaln 
dictu"\ (1 ('Cf\SSUr 1I0
t '1' pl'
l'IlOlll illat 0 Sergio Pat eia l'clla' per- 
t:olltallti st:l'ip
is
c dignoscilul', quia in Sah-aturc llostro dlla
 
\Oll1llti.lte"\ t:ontl'l\l'irf', i() c'-'L, in lllCJllbl'is ipsius pcnifus non 
cOllsisLun l. .. lI
e ùUi..e l'Onlrill'ii.' \ u lUlll ales Hlcnt is ct C:lrn is, 
'lllaS .\ postulus dueet, ill Jlo
(ro lI('lluaquatu Salva {un' fllC- 
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runt... 
cd, HC <j 11 is 110nnUI1(1 ualH 111illllS ililelligcns l'cpl'ühcn- 
dal, quauIObl'Clll de huuzalla t([nUun natura, et non eti(l1lt de 
divina natura, doccl'c l scialur... Debet, qui super hoc ambigit, 
scire qnonialH ad hoc facta est responsio ad jarn dicti Patriar- 
chæ interrogationenl. )) 
::;. Videl ur Joannes Papa l'espondcrc postea ,'oluissc iis qui 
postulasscIlf, cur LIonorius in suo rcspoHsO de divi1la ClÍtUll 
llatura pL ,'oluntatr non sit locutus. Ita eninl 
uhjungit : 
(( Pra'tcrea (" hoc fieri solet, ut scilicet ubi cst vulnus, ihi 
111cdicinalc occurral auxililul1. 
lHH ct healus aposLolus hoe 
sæpc fecissc dignoscitur... ; et aliq uaudo quidcll1 de suprcilla 
natura doccns, df' 11l1ln3na pCllitus lacet; 31iquando "cro de 
hUlllanfi di
pens3t ione tlisl'utans, nl
rsteriunl di yinitatis ejlls 
non tangit... )) 
i. T3 n delll ita de lIonorio concilldi t : (( Prê.Pdict us ergo 
dccessor nH
US òoccns de In,'stcrio incarnationi
 Christi dicc- 
01 
bat, non t'uissc in eo, sicul in 1I0bi
 pcccatorihu
, 11lentis et 
carnis cOlltrarias volulltaLrs. Quod quidau1 ad propriull1 SCIl- 

um cOl1vertentcs, divillilatis ejus et humanitalis unanl CUll) 
yoluntatclll c1ocuissC' suspical i sunl; quod l'fl'itati olllllÏ1nodis 
est contrarillm. )) 
Sic ergo SUlll111US Pontifcx, Joanncs IV, tribl1s cil'citcr post 
Honorii obitum annis, lestahatur ac demonstrahat, falsluH 
prorsus esse quod de eodcm lIonol'io dictitahant hæretic.i 
Io- 
nothelita', quodquc Bossuctius et cætcl'i Gallicani s)7sten1a- 
tis sequaces rccanLal'UllL, ,.ideliccl : 1I0noriuul ill ha
resÜn 
incidissc, UUiCall1 diyin itatis el hluoanitat i
 volulltatclll in 
suis ad Sergium epistolis rdoccndo. 
DocmIE
TU)1 V. - Apologia prn Honorio, qllan
 continet epis- 
tola sancti 
Iaxinti ad 111al'ill111ft IJresbytenl1n. - Editanl repe.. 
rics apud Labhe, (tOHIO Y, col. 1 j 65r edit. Parisiis, 167 J). 

otet auteu1 lcctor l:OætalleUln fuissc sanctu1l1 JlaxilI1UIU, ct 
ra ql1a.
 ex. ipso citaulUS tribus <:il'ciler aul quatl1ol' post IIo- 
norii oLituru annis scripta fuissc. 

 I) Itl pst, :;ciaftll' llOlloriul1l docere de hU1Jl{[lla tautum uatuta, etc, 
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(( HUIlOl'iUlI1 l'li
1l1 HOIIlanl1ffi Papain non diffìtcI'Í reor na- 
fUI'l,lilcl' ill f:hri
to \"oluntalnnl c111alitatcHl, in ('pistola quanl 
st'l'ipsit ad S 
rgiuln, co quod Illlam dixcrit ,.oluntatcIll, sed 
pot ins (,ollfìl
ri, ct hanc.fol'tassis cLialn stahilire. 
anl hoc 
11011 in rl'prohatiollCll1 di
it hllmanæ Salvatoris ct naturalis 
t'"luIllutis; sed quod nullatcllus conceptiollclll ejus, quæ fuil 
sillP sCll1ine, vcl iucorruptalll llaliviLatclll pl'æecsscrit voIun- 
La:-\ el\l'uis vcl cogitalio vitiosa... El quod hune sensuln seele- 
t 111' hi lie nla nifest uln cst : cunl enilll dixissct , quia propter 
irl(\ffaltil(
11I unitatclIl ]llllnana
 ae rlivinæ naturæ ct Dens di- 
eitl1l' pati, eL humanitas de cælu CHIO di,-initate dC
CCIldi
sc..., 
:.;uLinfcl'l : Uncle et UniOll t'ululltate1n (ateUlIlI' D01nilli Jesli 
C/ltisti; ([UOlll0do aiL: Quia pro(eclo a dil'illitate aSsllUlpta est 
Ilatura nostrll, nOIl culpa; iù est, a peccaLo... IIinc ostenùit, 
IIOIl quoò nOH hahucril luunallaln yoluntatclll el 
1aturalenl 
(Hon PIlin1 hoc dixisse ,'iùclur 1), sed quod sicut homo, ncquc 

l'('lllldilm curpus per membra q u31nlihct habcat prætcr natura' 
Ipg'r
 operationcnl, nequr rursus 
CCUndlllH aninw,m yo- 
iUlilatis contral'iUnl ycl sine rationc mohun, ycll1ti nos: quia 
l'l 
l1pcr It'gCIH natus cst hUlllallLc naLUl'<<.l'. Expressins autenl 
rl in ....uhsequenlibus conlprobat, quod sernlO sihi esset tan- 
lUlU, l'itiatam, et BOll naLuralcln, a Salyatorc dis(cl'luillandi 
\"oll1lllatell1... 
on crgo intereluptiollClll at dixi, llatlll'alis et 
hUllUIIl[{' yolunLaLis, sed l'itiosæ, ac ejus quæ esl extra ll3tu- 
ralll, fal'iL.. Tilllor crgo pst opinari, quod in ejus propric 
nOIl cst 
Crlll()llihllS scri pi U In, et Inoliri aù \"crsarios propri<<-t' 
()pillioHi
 lauqUaIll nOll hona' ad YL'huncntull1 illius yil'i littc- 
ras t"acicuÙUlll : SCCUllÙUlll ulrlunqur has pl'a
Lcr illius in- 
t(\lItioIIClIl fabo l'eft'rcnLcs, Adyocaluln quippe hahct ralioni
 
"\(\CIlIOIlt'lll) (JUllH
lH rahllnniatol'is ahirrenten1 incursulll. EL 
o 
('0 0 qlliclt
ln sic 
c illins hahere SCnSUll1 c
istinlo) ab oluni 

lI
pil'IOlle pUl'galul1l6 )) 


(I Ihi \"01. ,'itlflllr idl'1I1 
on
t ac ostelidilllr
' (Iua::ii ro
ui
s('t: hoc dictul11 in 
IInJ)lwii ('pi
tola 11011 rf'Ju'ritllr, 11011 c.'.rtflt, tlu(,lIl 
('nHIIIl frcqucutcr haLel 'o
 
,ilia; in aJltiqui::; dOCUIIIl'Utb, 
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(( Ccrliorell1 aulcnlll1Îhi hUl1c 
allclissÍlnus fecil l H'csh\"tel' 
.. , 
Don1Ïllus ,-idelicet Anastasius ahhas a scniori Hunia rcycrsus, 
lir scilicet ineoluparabilis, YÎrtuLcquc ùh-ina ct prudclllia 
venustatus. Qui assercns, quod I11uHulll sermoneUJ 1l10ycrit 
ad sacratissil110S magnæ illiu
 Ecc1esiê.l' ,-iro
, propter cpisto- 
Jam qu(.c ah eo fucrat ad Scrgiulll scripLa ; percontans cujus 
rei gratia yel qualitcrin ca inscrla fucril una ,-oluntas ; ct inyc- 
nit hlcsitanlcs in hoc cl rationCll1 rcddcntes. Insuper ct eUlll <{ui 
per hane jussiOnell1 cj us 1a t inis dit:.la, erit dielionibus, d0l11i- 
HUll1 videlicct aLbalclll Joanncul sanctissinIUll1 S
rlllponu111, af- 
1ìrrnantcIll, quod nul10 J110ÙO JHcntionem in cn per nUHlcrunl fp- 
cerit 1I1liliS olnnÍIl1odis ,'oluntatis : lieet hoc nunc sit fictuln ab his 
qui hallr ill G,.æcrl1n l'oceln 11lterjJl'ctati .'illllt. Vcrum nec qU::\lu. 
libet exinanitionen) \l'l aholitioHelu naturalis sccunòlull hu- 
l11anitatcll1 Sah-atoris yoluntatis; sed ejus, quæ noslI'a cst, et 
reproba facta, perfpctam df'jcct ÌonCJ11 rf interemptionerl1. 
Juxta quod et ill illYÍcel1I cornnl qua' unius generi
 sunt ef- 
ficitur bcllull1. Ostenderc \"olcns, ah onlni esse pcccato Illun. 
dam as
un1ptaln Carnel}), secundum sacratissimorlull clo. 
quiorulll cl patcrnarUll1 doctrinarUlll traditionclI1. El apparel 
qualiter hujusn10di sermoncs concinl'nLcs sint cum his quæ 
Illodo suut ab exiguitate 111Ca l'ecitata, et ,-eluti atlstipulatorcs 
facta' pro IIonol'io ùcfensionis. Ego, CUlll ha
c ille ratiocinando 
respondi,",set, 111iratus snnl, oppido cognosecns suhtilitatcm 
ipsoruln, rt ohstupui quodamlnudo super astutia corum, qui 
pro uno frustra olllnia gerere inlpie audent; et ,.olunt (sieul 
cis ab olill1 llloris, et nunc cst) furtivis et falsis llarrationibus 
cos qui contra se magnanill1ÌLer agonizant, talitcr, qUill d 
absque oll1ni rat ione, ad seipsos aU raherc, et. senSUlll fraudarc, 
qui se nullatenus sequit Uf. )) 
Ad rcm ctiam facit CjUSÙCll1 sancti 
JaxinlÍ cpistola nd p('. 
trum illustrenl, anno circitcr 643 directaul (apud LaLhe, 
101110 Y, co1. 17ü5, cdit. Parisiis, 1671). Jhiu1elTIOranS quanto 
zelo RO]}lani Pplltificcs adlabora,'criuL ut Inonothelitas ad sa. 
Biora reduccrcut, sic habel : 
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(( Ql1icl :ll1trnl (.f cli\'inus HOllOl'iUS, quicl "Cl'O et post illunl 

')\.('l'ilinS 
CllC\
, quid drniqHc cl b" qui post hune extitit, sa- 
('1'1' JoallllPS '! Porro is ((Hi HUlIC' pra""'
idet ])catissilnns Papa 
(rheodorus), ollli
i
 quidquaru huppJicationi eon\cnicns? )) 
HOCU'IE
Tl'l YL - Dis}Jlltatio Ranrti JlaJ'imi cum Pyr,.ho, ill 
qua 'fila lilt tt
..;tim()llillm set1"t'lal'ii qui Honor;i episttJlrnn scrip- 
ser(tt. - Halu)tur tuta ilIa celehris di
putatio, gr
('cc ellatiJlp, 
H1HId LaLlu), 'OHlO r. L(tcl1
 autcm qucrlJ hie h.all
t'l'iLiIJlus, 
r
UI( ihiùelll, col. 181:; (cditionis ParisinLe, 1(71). Exhihct 
di
pulatiu ilIa forn13Hl dialvyi, in qno interlot'utures P)T- 
rhus et )Iaxilnus. 
(( Pyrrhlls : Quid de Honorio ad rcspondenuulll habcs, qui 
aprrlc antecrssori Bleo unaUl ,"oluntatem Domini nostri Jrsn 
Christi essr tradidit? - Jlaximlls: Quis fueriL tide ct aucfo- 
ritalt'\ tlignus ppistolæ hujus interpres? Qtli earn ex persoll3 
Hnllorii scripsit, adhuc 
uperstes, ct qui tOtU1l1 Occidentrrll 
tl1ll1 aliis "irlutibus, hl1ll doglliatihus fidei rhristianæ illus- 
tlïl\'it; all ii qui Conslanlinopoli, qua""' ex corùe erant, loque- 
hanlur? - Pyrrhus: Qui hanc eOHlposuit. - J[aximus : Is 
igilur ipse cunl ad di"U1l1 Constantinulll ilupcralorel1l cx per- 

Olla 
ancli Pap
c Joannis de hac epi5tola serilJerct, dixit: 
U'UlJil t'Ollllltlltem diximlls in Domino, nnll tlÏl'illilatis ejus et 1111- 
"lOllitali.Ii, sed humanit atis .,olills. CIon eni m Sergills sCtipsisset, 
tjllod lJllidam duas 1'01lintates ill Christo ('olltrarias tli('erellt, di.ri- 
mus Christll In non dlla.
 t'Ollillt ates ('ontrarias habllisse, carnis 
i'''/llllln et .
]Jiritlls, SiClit nos habemu.<:i post peccatum, ,çed Ullam 
lalltum, quæ natura/iter hlllluwitatellt ejlls desi[Jllat 1. Ho.> autcIII 
ita esse, argnnlcnhnn l},-i(lens cst, lJleUlinissf\ flu:1I1hrorun1 et 
earll is, Cl U'P q u idern de divini tat f\ illa i\t'cipi nOli perm i tt unt. 
])cillde o('('urril p)r anticipationrm ohjcclioni : 5i quis l'ero, 
illtluit, ,ticat : (Juare de ItIlIH((llilate Chri.'tti ayente." rip dil'lllitate 
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ejlls non nleministis? Respontlenllls: ]>rinlll1n qllidem rfsponsllm 
fllisse ad quæstionem; deinde, lit in omnibus, sic etiam hir ('011- 
stletudillenl Scriptllræ nos seclltos (llisse; qllæ aliquando ex dh';- 
llitate eju,c; disserit, ut cum ait Apostolu:5: Christu,/i; Dei virtu.') 
et sapielltia; aliqualldo ex hllmanitate, et sul1l1n, ut cunl idem 
llit: Quod stll/tum est Dei, sapientius est homlllibus, et qllod ill- 
linnuuI est Dei, (ortius est /tominiblls. - PYl'rhU8 : Situ plicil1g 
nnlecessor DICUS acccpit hoc, in VOCC1l1 intentus. )) 
Doc{j
IE1ST[}( "'II. - Verba Agathollis Pllpæ, ill epistola ad Im- 
pel'atol'em Con.
talltillI111l l)ogonatlllll. - (( Cujus (sancLi Petri) 
anllitente præsidio hæc Apostolica ('jus Ecclesia l1UnqlHnn a 
,'ia \"critalis in qualibeL crroris parte deflexa èst; cujus auclo- 
ritatclo, u tpote apostolorUll1 un1nium principis, sel11 per OlH- 
nis eatholica Christi Ecclesia, cl unÏ\-ersalcs sIllodi 31nplcc- 
tentes in eunctis sccutæ sunt... lIæe cst ruin} ycræ fitlt'i re- 
gula, quaIll... tenuit ar dcfcnrlit hæc spiritalis H1nter, '"c5tri 
[ranquillissin1i inlpcrii apostolita Christi Ecclrsia; quæ pcr 
Dei onuliputentis gratiaul a lralniLe apostolicæ traditionis 
nunquam errasse pruhabitur, nee ha
reticis llovitatibus ùc- 
pravata succubuit; 
ed ut ah exordio fidei chrislianæ per- 
cepit ab auctoribus suis apostolorUll1 Christi principiLus, illi- 
hala fine tenus pernlanet, sccundun1 ipsius Domini Salvaloris 
divinalll pollicitatiolleUl, quaIll suorUlll discipulol'UIll prill- 
cipi in sacris E,-angcliis fatus est: Petre, Petre, inquicns, 
ecce Satan e.rpetivit lit cl'ibl'aret t'os, SiClit qui cribrat triticum. 
Egu alltem 1'ogavi, lit non deficiaf fides tll a. Et ill ali(jua1ldo 
cOllversZLs, l'onfirma {rafres tliOS. Consideret itaque "t'stra trml- 
quilla clelllcntia, quoniau1 DOlllÏnus eL Sal vator OH1UiuIU, cu- 
jus fides cst, qui fidclll Petri non ùefectUl'anl pronlÍsit, con- 
firnlare rum fratres suos adulonllit. Quod 3postolicos Ponli- 
fÌces, I11eæ exiguitatis prædecessores, cOl1fiùenlcr fecissr 
sCIIlper, cunctis est cognituI11... Unde ct apostolicæ nH'1I10- 
l'iæ D1eæ parvitatis prædcccssol'CS, don1Ïnici5 docll'inis in- 
strueti, ex quo novitatcIl1 hæretic31n in Christi inllnaculatmn 
Errlesiam Constantinopolitanæ Eeclcsi:c præsulcs introdu- 
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('err (,ol1ab:\l1tU1', llunqtHul1 nt'glpxrrnnt CO" hOl'tari, ntqur 
ohsccrando CUIUlIlonefC, u( a prayi doglltali..., lw're(ico errore, 
saltl'IO lacPIHlo ùesistcl'cnl, lu\ r
 !tor cxonlilllll di
siùii in 
unitalr Ecclcsiæ fac(ìrcllt, I1lliHIl yolllnlalcnl unalnque ope- 
rat iOHelH d Ual'UIH lLatllrartllll assrrcllles in uno Don1Ïno nas- 
I fru .Jesn Christo. )) (Intcgraln habes ilhuu..\gathonis epislolaul, 
in .\cli
 
t\
læ 
Yll
di æcunlellica.
, J \ rLione quarLa; 3 pud 
I3Ilsi, 
Y r I 
)- I. ) 
LUlllO .\. , ..0 . _.),}, 
nOCG'([
Tml '111. - p,.onulltiata contra HOllorÜun It sexto ge- 
nerali concilio cOndelnllatio clim allatllemate. - Sic habe(ul", 
\ctiOllC XIII, apud COllcilia 
Iansi, tUIIJO XI, col. 554 : (( Sanr- 
hun cOllciljUlll dixit:... TIctractalltcs dogillaticas ('pistolas, quæ 
a SCl'gio quondall1 patriarcha hujus rcgia
 urhis script
e stull, 
tUln ad C
Tllln, qui tUllC !'uerat Episcopus Phasidis, tunl aù 
lIonoriuln quondaln PapaIn antiqtHP HOllHe; Silllilitcr autenl 
(II epistuhull ab isto, id est, ab lIo11orio rescriptalu ad CUH1- 
dt'llI Scrg iUTn; Irasquc in, cnien tes ol11nino alicnas cxisterc a h 
aposLolil:is c10glnatihus et a dc1ìnitionihus sanctorun1 conci- 
liorUI11 el CUllctoruln pro1mbiliulll patrllln, sequi YCrO falsa
 
clol'lrinas ha.'l'elit'orulll; eas olnninlodo ahjicilll us cl tanqualll 
:tnilHLè llo'\ias CXCCl'31llUr. Quorunl autcln, id csL, eorlunùelll, 
ilHpia r'\sccranUtr clog-Illata.. hOfllrn eL nOinina a sancia Dei 
E('clcsia projici judicayinlU
; it! e
t Scrgii quondalll pra:'sulis 
hujus I'cgia"' urhis, qui aggl'essu
 est dc hujusrnodi in1pio 
,)ogillalf\ consrrihl'l'l', Csri .Alcxandriæ, P
Trhi, Petri ct Pauli, 
qui ('t ipsi pri.l'
nlatn fUlltti :SHuL in Sedr hujus civitatis, pI 

ill1Ïlia ci::; scn
érHllt; aò h
cc pl. Thcodori." Cum his lIel'O simlll 
lJ1'(
ifÏ u sauda Dei ('athu/irll Ecc/esia, sillllllqlle llIHlt1temati
((ri 
}Jrævidimlls t't llv)luriulIl, qui (Ilerat Papa (tuti(J"ël
 Romæ, eo 
qllod Ï1u'fllinuls l'er :-,cl'iJ'ta, fJuæ (If) eo facta .,unf ad Seryium, 
Ij,Ûa ilt umnibus ejlt:> mentem secllf".'\ est, et impia dogmata 
t:oll/i fUlfil'lt. )) 
PUSLqUUlll Ie 'Ia ('uit sccunda lIonorii ad 
crginnl epistola, 
ct al ia a liol'lllll 
('ri pia.. (1r It i.... Ollin ihl1
 ita pronun tiatuIll est 

 ('ollcilii Patrihu!-' : 
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(( SandUlll conciliulH di\.it : cognilioncnl acripicnl(1S pro- 
JaturlJH1.,. contpCrinUlS jJl unaUl calndcHlquP ÏInpictatenl 
('onrnrrcrc. El pl'a"'"idinlUS profana rt animæ pcrniciosa, 
continuo, uh l)crfcctlHfl c
terminiulll, ignr conerrulari. Et 
COlllbusta suut)) (attionr 'XlII, apud 1lansi, LOlno citato, 
cuI. 
R2). 
SuI. fincln aclionis XYI, a concilio ita pl'oHuntiatum cst: 
(( Cyro ht1'rt>tico ltUathcHla. Ilonorio hæJ'etir(J llnathema. PyrrlH) 
hærctico anathellla... OUlniLus h
prcticis analhenla. Olonibus 
qui suffragantur hærcticis anathenla)) (Conciliorulu 
ransi, 
tOl110 XI, col. 622). 
Helll in sermone ac('larnatol'io : (( Anathclllati subjicinlus; 
id cst Thcodorulu Pharanilanulll, Sergium et Paulunl...; rt 
cum eis Honorilun, qui fnit ROInæ præsul, utpole qui cos in 
his sccutus est)) (ihidem, cuI. 666). 
Item rcpcritur inter alia daHlnaturUI11 a sJIlodu ct Honorii 
nonIen in litteris aù \gathonelll Papam, actiollC XVIII (Conci- 
liorum 
Iansi tOIBO XI, col. ü8j). 
HeITI in edicto ilnpcratoris Constanlini Pogonati : (( Ana- 
t hClllatizanlus... TheodorUll1,. ., ct Sergium...; ad h(.(lc rt 110- 
nOI'iUln, qui fuit antiqu
e Roula' Papa, horullJ hæres('u
 in 
onlnibus fautorelu, concursorClll aLquc confirnlatoreUI)) \ Con- 
ciliorl1ln )Jansi tomo XI, coi. j 10). 
nOCCl\IE
TU
I rx. - TTerbn lUnrorii Episcopi Antiocltiæ, pro- 
lata in nctioue "II( sexti yeUel'llli.
 (oueili;. - (( Dc hoc enim 
ct ('onfe
sionenl fidei jaBl pl'idclll exposuiHIUS, ct cOll
enti- 
Inus t
tln sand is ql1i1lfll1e synodis, quauHlue I1onorio a Deo 
rrudito, Sergio ct Panlo, alque Petro ct rcliquis...; confi- 
tentes unall} yoluntaLl ' 1l1 subsistentialelTI in uno Donlino no
- 
tro Jcsu Christo, et Dei yirilclll cjus opcrationclu)) (apud Con- 
cilia )Iansi, tOlno XI, col. 550). 
Iden1 hæreticus 
Iacarius iteruIH allegal Ilonoriunl Pap31H 
(ibideIn, co1. 558). 
Docn\JE
T[
I 1. - Epistola sancti Leonis II ad iwpel'atorem 
Constau t iJl1l1ll Poyoua t llm, 1I1lJl() ß8j, {flUI seJ'/a III !lenerlll em 
!J- 
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lWtllllJl ('01l(tnulI[, sit/wit/lie /H'OUltlllialllHl lIh ilia .':1)1l0([0 [Jollorii 
{"()lldenullItiolll'Ul. - lIahl't1l1' ..pistola illa cli('li ('otl('ilii ('01)- 
fìl'lllalol'ia, apwl tahlu\ (101110 'I, ('ul. 110

, edit. Pal'isiis, 
'lhj1), III ca sic oCl'urrit : (( Parilel'quc allalhel11aliz
uJlus 
no,'i èlTOl'is iuvf'ulol'es, id cst, Theodol'Ulll Phal'anitanulll 
Epi
l"opun); CyruIIl \lexantll'iutllll; SeqÚUll1, PyrrlnlJu, Pau- 
hUll, P('frIUH, (oJlslaul inopolilaHte Ecclesitp suhsc
sol'c:; JlW- 
::;is qll:1lJl j)r(tl::)ldcs; /lec nOIl et llouorium, qui hanc apostolicam 
EfdesÏll11l non C01UtlllS est doctrillft {lpostolicæ traditiollis illus- 
11'(/l'i, 'Sed ]Jro(alla ]Jl'()ditiolle (êl J dal'i immaClilatam pe1'1nisit. )) 
(jlload vcrba suhlincata :::,crul i 
unH1S lextum Gr
{'cum, qui 
sic ha hel: 'OUi-'.-r.'J '1.iJ3. 'l.'Y.
 O'J(D
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\"Cl'sio latina sic habcl : (( 
crnon ct IIonoriuln, qui hanc 
npostolicanl Ecclcsialn non dpostolicæ traditionis doctrilla 
lll
tra"it, ::,cd profana l'foditione ilflllJitrulatnrn fìdcUI 
uhvrr- 
tel'l' conalus esl )) (aplHI Lahbe, 10('0 citato, col. 1117). Accu- 
l'ala nOli ll
t ,'cl'sio ilIa {luoad ultiu1as "oees, fidem sllbl'ertere 
(,OIwtll.'; est; sed in lllarginc ponilur e"\. alio codice: immll- 
clllatam macula"; permisit. 
DOCmlEl'\TDI XI. - Epistola ejllsdelll sancti Leonis II ad E}Þis- 
('oIIOS llis}Þani[e, qua nlt lTans sextæ generalis synodi gesta, diei t 
d HOllorium ab ea damllatuJrt 11llsse, - In en epistola sic habr- 
tur: (( Qui 'rt'o H(h-('n;UIH apuslolira' tl'aditionis pUl'itat
1I1 
IH'l'tlllell
s r'X 1 iterant, a heun Ic..; fjui(lelll a
lcrna COli denllw t iUHl' 
I ululrtati 
UJlt, id est, Tlwoùol'uS PhalLHlitaHu
, C
Tl1S Ale
all- 
dl'iHIlS, 
 }rgill
, P
TJ'hus, Paulus, Prtru:-, ConstalllinopulitalJi; 
rUlllllullUl'io, qui f1a BHlla III ha'l'rliri doglilat is, lIuIl U l tlccu i t 
apo"tulicalll 3ucloritalclH, illl'ipieHtclIl e\.tin\.it, M
d negli- 
gendo COll{l)\"il)) (aputl Lëthhl'. (OHtO '1, l'oi. 12
7, ('(lit. Pal't- 
siis, J ô7 t). \ïde h)lllO t.t IOl'is titatis, hun intrgrulJl tl")\ftUH 
tluanliH ilIal'l1ll1 ('\pi:;;tolaruTlt f.('ouis H, hUll LHlnutatinnrs 
rruditorullI, qui 
pl1..iêl
 eas rs
(' ('onlc'J1clllllt. 
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DOC[T
IEN r LTM XIT. - Epistola SllllC!i Leonis II ad Erviginm re.. 
ge1n Hispaniæ. - Habctur apud Labbe (lO1l10 YI, col. 1250). 
In en sic occurrit : (( Venerando ccnsente concilio condcnlnuti, 
de catholic[e Ecclesiæ adunatione projecti sunt; id est, Theo- 
dorus Pharanitanus Episcopus, Cyrus 11exandrinus.. Sergius, 
Paulus et Petrus qnondalll Constantinopolitani pr
sulcs; pI 
una CUIII cis HOllorius Roman,,!), qui immaculat(l111 apostolicie 
traditionis re[Jlllo'm, quam a ]Jl'ædecessoriblls sllis accepit, nut- 
clllari cousensit. )) 
DOCUMEl'\TU
1 XIII. - Epistola Anastasii Bibliothecarii ad J o(ln- 
nem tliacollll'rn urhis Romæ. - Integranl ,'idr apud Lahhr, 
t0l110 V, co!. 1768, cdit. Parisiis, lû71. In ea sic occurrit tIr 
IIonorio : (( 1d Inanus nostras venire contigit apologiaul quarti 
Joannis Ronlani POlltificis pro lIonorio Papa, a calunln.iatori- 
Lus inlpetitu, quod Ultalll DOlnini llostri Je
u Christi tanÌll1H 
scripserit YOlulltateul. Quæ videlicet apologia satis hunc, ut 
reor, excusabilelH rcddiL, licel huic sexla sancta synoclus 
quasi IHrretico anathen13 dixcl'il, ct in Dci 
olius judicio 
positunl reprobationis telo eonfodcrit : cu III hi.crelicus non 
cx erroris tanhllIl deceptionc, quanLu1l1 ex elecLione non 
rccta et contentiosa pertinacia generetur. Quis autem erit, 
qui nobis intcrilTI dicat, utrtlln ipse pro certo dictaverit epis- 
f ohuu de 4.lIa ilhun anathernatizitllùi foulÏtcm cahllnniatorcs 
')usceperunt : CUlll et ex scriptoris vel indisciplinatione, 
vcl in Pontificem odio quid contingcrr talc potuerit? Quanl- 
"is non ignorC1l1US, docentc sancto 
Iaximo in epistola sua, 
qualn 
Iarillo scripsit preshytero, sanctissilnulH hane scri- 
PSiSSf' Joannc1l1 aLbateul. Eslo et ipse dictator extitit : quis 
hillc illull1 intcrrogayit? Quis illtentionCll1 investigavit? Quis 
hunc corrigere voluil, et ille percontan Lj aut eUlcnùare eo- 
nanti restitit, yel contentionibus serviens resulta\'it ?.. Sed 
ne videau1ur tarn sanclam larnque reycrendanl synodun1 ac- 
cusare, vel tClllere reprehenderc, licerc nobis opinaul ur dr 
ilIa sl'ntire, quæ sanctos Patrcs nostros de Chalchedonensi 
lnagna synodo scnsisse non ignoranlHs; quoruul unus, sallc- 
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tns ,itlplicpt Papa GI'('gol'iH
, usque ad pl'o1atiollPHl tanhun- 
1l1odo ,"anOIlUlll hane sllsril'iclldalll forc siguavit. ßeatus 311- 
(cln :t'qnl' Papa Gelasius, in t01110 ùe allalhelnaLis vinculo, 
<}ualiLer ('adcln synO(lllS l'ccipicnda sit.." tali dclihrrationr 
cOllclu(Jit : lhec, inquicns, et hnjuslllodi exelllpla nos CdOCCllf, 
cl lesLilHonia di\'ina COnfil'I11ant, non olnnia passÎln n f{\h)- 
ClllHquC dicta, \"f'l uhicnlnque scripta indiffcrentcr accipcl'P, 
secl, rcf('l1tis honis, qnte noceant refutare. 
am et hanc quo- 
que sallCI
Hn s
'nodu,n canonica quærlall1 capitul
 promnl- 
gassc, Glït\COrnnl ,scripta testantnr; quæ lamen pene olnnia, 
Iluia 
edes apostolica HOn proba,'it, tota latinitns rcpl'oha,'it. 
Seù quid ùe h'ae sola dirilllus? ('Ulll et scculldall1 universa- 
h
nl SIlloduln, qua
 prilno ConstalltiJlopoli celeLrata esL, in 
causa prilnalus Ecclesiarun1, Scdcs apostolica non aùu1ÏlfaL 
lJuill ct olnnrs ::,ynodos sic rccipicndas ùcccrnat, ut Clwlchr- 
dOnCIlS(-'lll synoduln :HhlliUcnùalll forr pra
dictus sanelus Gr- 
lasius Papa dcscrihit, pro fidei scilicet cOHununionc et ,'crilalp 
cal holiea l't apo
lolica, pro qua h
nc fieri Scdrs 3p()
lolica dr- 
It'ga, it, fa('laulque firlllayÏl '? rerun1 si olHnia eÅaggerare ,'olu- 
IHUS qUtl
 in IIonorii Papæ cxcusationClll colligprc possnnHls, 
r:H'ilius charLa nobis ({Ualll senno deticict. )) 



 :ï, - Prima defensio, - Etiam concessa" hypothe
i quod sinccra f01'('nt docu- 
II)('ota ql1ihus ml\'el'
arii nituntur, nequaqu3l1l proh3tur ab lIonorio edit3111 
I'uissc ullam CITOlW3m fidei dcfiuitioncm : item non proJJ3tur eUlu ob aliquall1 
f'}'I'OI1l'311l fiòpi detillitionf'lI} :1 sexta gPllerali 
yn()do flli
s(' damnatum, 


III hac lJl'iHlll (lefcnsione, ahstl'ahilllUs a cOHtrO\'f
rsia HUll) 
gCIluill3 sillt dorUlllcllta quibus atlversarii ni1nnlur; ('l ralio- 
c'i 11:1 IIlt1 rill h
l)uLhesi q uoù sincera Silll. Quo pl'i..Cllolalo, sit 
PnUPO:oilTiO I . - Nun ob ([liud t'r},o},l
 at'ClLsalllS lIUIlUl'lLlS Papa, 
quam ob lJil1l1S silas lid SerYlllm epistolas. - Est ill c
h'a nnl- 
Helll olunillo cOlli fcn er-.;iaIH. 
ill1Ïl'lllll has dULls solas epislo- 
la
 it(h f'csarii profcl'u Ilt tanq ualll IlJollolhclisn1Í hærcsÏlu COll- 
ti'H'lItes; (.t pal'ilf'r ..;cxLn gellcl'alis sIuodns non oh aliud 
fJ tla III oh C'aSc1f!lll hi rras f'pistolas in lIollol'iulll anal hCln3 pl'O- 
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l111ntiavit, [Jndp si rjl1s1nodi cpistohe ah olllni crronra ùefini- 
tionp circa fìdrlll cxpertcs dC1l1onsh'cnLur, hoc ipso causa co- 
dunt adycrsarii, quorum intrntata in Honorilun accusatio est, 
quod in dictis epistolis, e
 cathedra Ioqurndo pt definicndo, 
hæl'csill1 docuerit. 
VnOPOSITlO n a _ - SOltiS er)'or, quem all HOllorio in clictis epis. 
tvlis ex cathedra doceri contelldllllt adversorii, est error 1110110-- 
thelisnÛ. - III pariter extra controversianl est, nec indigeL 
probatione. Tota nelllpc disputatio in eo verlitur, an lIono- 
rills, in præfatis episLolis, tanquaul Pontifcx scu cx cathedra 
dpfinierit, uuicanl esse in Christo yoluntatcm. Affirnu1l1t ad- 
vprsarii : nos on1ninu ncgnn1u
. 
PnOPOSITIO IlIa_ - III duabllS HOllorii epistolis, nllila In'orsll.ç 
eIlat clefillitio, 11l01lothelisnzi ltæresÜn cOlltinens. - Id plane 
HlanifeshuH fiet prohntis his tribus : 1 0 dogllla calholicun1 de 
duobus Christi voluntatibus clare asscrit ac protitctur IIono- 
rius, quaulvis hortetur ad oillittcnduill si,'c' 'llllius sive elliplicis 
operationis vocabuhllu ; 2 u phrases quas objiciunl aùversarii 
tanquam contincntes dogillaticaill uefinitionem monotheJisillo 
infechllu, nequaquanl istiuSIIlOdi erroneaHI definitionelll t:on- 
I incnt; ::)0 testatur ipscn1cL IIonorius, se litteris suis nulhull 
dare dogmaticanl defillitioneul. Sane si hæc tria pcrclllptorie 
prohentur, concludendunl erit nullaill in dictis epistolis con. 
tincri doglnatic:un dcfinitioncm quæ nlonothclisn1i hæresilll 
continent. .Atqui 
I. Catholicllm doynlu de duplici Christi 'Volu1ltate clare alÌstruit 
ac profiletur HlJ1lorius, quunwis sitnlll opportll1lUm e.ristimet 
iz'e 
7l11ius si'l'e dllplicis operationis 1'0cabulum omi tti. - In postr- 
riln
i epistola (qualll .,-ide supcriori paragraphu, docun1ento III) 
sie loquiLur lIonorius : (( Sed utrasque natui
as in uno Christo 
uniLatc uaLurali copulatas, CUIll altcrius cOllul1unione ope- 
ranLes atque operaLrices confiteri debenlus : cl divinanl qui- 
drIll quæ Dei sunt opcrantenl, ct hUIlHHwn1 quæ carnis sunt 
exequrH tenl. )) Et paulo post ita prosrquiLur: (( Oportet nos.,. 
duns Ilatnras, it! est diviJlilaLis rL carnis aSSulnpta'..., incon
 



P.\HS SECL
n\. 


:;17 


fu"c, indi\'i,c atfllH"I incollycrtihilill'l' nohisCliln prædical'c 
}H'()[H';a opl'rmlle s . )) III priori au telll cpistola dixf'rat : (( COlI- 
n tt'ntc::-, 1)0111 illUlll Jesu III C hl'is [UIIl... opera turn di yina... ; 
('11Tlldcnlquc opcra LUIII hl1malla,.., dis(Tclc, inconfl1se, al que 
incoll\"l'l'tihilitcl', )) Jalll ,cro, ila IOtIuendo, darc oJllniliO do- 
('uit lIuliorius dU}Jlicem in Christo cssC uperatiolll'lll; ùlll'lici 
IwtUI\f' COI'rcspoIH!rnLcul. UUOllJUtlU cui}]l HUll csscL duplc
 
up('l"atio, si nalura ùÏ\'illa operclnr propria ac ùi\'illa, cl pa- 
ri ((\1' naf ura Illllllaua operct ur propria cL ea quæ carnis sunl, 
idf!uC incunfu5P cf inconvcrtiLilitcl'? Docuil ergo IIonorius 
dari
sin1Ïs lern1Ïnis catholicU1l1 ùoglna dc duplici operat iOllc. 
Quod ut Iuagis pateat, l:ullfcran1l1S ipsius loquendi IlIOduIll 
CUIlI "l'rhis saHct i Leonis, in 
ua ad FIa, ianulII cpisluia dog. 
Il1aLica, Dixel'at sanrtus Leo: (( Agil cnilll utl'aque rOfl11a, ClUll 
aItcrius conlnlullionc 7 quod propriulll est; Verbo scilicet opc- 
rante quod r crbi est, et carnc cxequrllLe quod carllis est. )) 
nccitala 
unl hæc Lconis \'crha in 
cxta gencrali SlllOdo; ct 
legati Hon1allæ Scùis dixerunt : (( Eccc 1nalli{este duas nalu- 
falcs opcratiollcs inconfuse eL indi\"ise in Donlino nostro JC5U 
Christo præsen
 sancLissimus pra\dicat pater. )) Cui lcgatoruln 
dicto assen
iL sInodu
, 
iquidenl llullus conll'adi
it pra
Ler 
obcæcatissiIlIUIlI Illonothelilalll )lacariulI1. Porro IIonol'ius 
idclll di:\cl'at quod sallcLus Leo; inlo forliorihus ac clarioJ i- 
hu
 tel'nlinis. Si ergo diclulll LCOllis dog-ilIa calholicUlll de 
dnpJjci operatione malli{este conLinct, a fortiori et illud ex- 
I pl'irnllnt ,.crLa llonorii. 
11, Phrases quas objicillllt adver
arii, llel}lulqllallt 
lll1t de/illi- 
tio doymat iCli monothelislHlll1t cOlltinens. - 1 0 Ohjecerunt hanr 
phrdsilll p1'Ïoris cpi'3lo1a\: (( LnÙl"' cl 11lltl11t \"oluntalclli fate- 
)l1nr HUll} i ni lloslI'i Jesu Christi,)) 
pc1 lcg11111 r con t extus, et 
lucl' JHC'rit1iall'l tlariu'3 lidchitut' ihi agCrl' IIollorillln de 
ola 
\'011111 tat r h1l11lall11, E \.pcntlil llClll pc q lill'St iOIlCl1I ut ('Hill ill 
Chri...tu "iut, sicuL ill nobis, ÙUt\' illiJ' contraria.
 \olunlalco:; 
, 
ab '-1p05l010 Paulo IllCUloratæ, quas \"OCH111llS spiritus et carllrs. 
(Juod aUlCll1 ill llohi
 adsit lex scu ,oluntas nlenlbrorum et 
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rill'llis, l'esistell
 h.gi scn ,'oluntali lllcnLis, pl'o,-cnil c
 vitinta 
per ..\ùallÚ peccatuln natura. Cum autpHl Chl'istus noslraUll
a- 
t nram assulnpscril, non ,"itiataul prout est in nobis, sed illtc- 
gr
ln prout crat in Adamo ante ipsius peccatun1, concludit Ho- 
norins non fuissc in Christo duas illas contrarias yoluntatcs, 
sCll ullicaul. Et ho<.: palau} facit, nOll tautull1 cunlcxlus, sed 
jp
a cLianl phrasis qua' objicilur', si exhibcatlll' integra, et 
nOH truncata. Sic enim habet: (( tnde cl unHIH voluntatcHl 
fatcillur Domini no
h'i Jcsu Christi, quia profcclu a diyinitatc 
a:sslllllpla cslllo
tra natllra, nOIl culpll; il1a profecto qUi.C a11tl' 
pcc<.:atulll rrcaLa cst, non qu:c post pra
Yaricatiollenl yitiata. )) 
Qu
d tali::, sit scnsus dicliP phrascos prohaycrunt in,'irli
- 
SilllC, tribu
 circitcr post IIonol'li obihnl1 annis, J03nnes 
Papa I' ct sanctus 
Iaxinlus Inart
T, proul vidcrc potcst lector 
lhu'agrapho præccdenti, ÙOCUlllcntis IY, Y rt YI. hno ipSClllCl 
lllonothclit:\ Pyrrhus, qui Scrgio in ConstanLillopolitana Scrle 
snccesserat, fateri CO(lctus cst dictalIl IIonorii phrasinl ad so- 
l:ul1 htllllallant Christi yoluntaten1 l'cfcrri, {It dcccplum fllisse 

crgiulll, altendcudo, ex nill1Ïa sinlpliciLate, ad '"OCellI Iillalll, 
ct non aù vCl'tendo ad senSUll1 : 8i lllJ11icillS, inquit, uulecess()J' 
mells accepit hoc, in vucellt intelltus (vide prrcccdcntis paragl'a- 
phi 
 documentuln Y[). 
2 0 Ojiciuut advcrsarii ,-arias phrases utriu
que IIonorii 
rpistola', quibus Pontifcx ille Inonct "censcLque ac juùicat 
ahstincnduu1 esse, sive ah 111l111S siyc a luplicis opcratiollis 
"ocabulo. Ita judicarc, aiunt, cst crrare in doglnntica fidei 
defillitione. Sed ahsuna prorsus ha'c corum argunlentalio. 
Nanl phrases iUte, quoad scnSUU1 in istanl rccidunt: Opl1(1l'- 
tllllllm judico, slve ab unills, sit'f a dllplicis o]Jerationis voca-- 
blllo abstillere. Ja111 vcro ita lOf{nendo llulhnll Honorius edidit 
doglnaticam detinitioncJn. EtenÏ1n illc nQll edit (logl11aticmH 
detìni t ioneln, llui llullulll dcfin i t doglHa : porro qui judical 
OppOl'lUnUIl1 onlittere \'ocabulull1 tUln 1.1lÛUS, tun) ctianl du- 
l/lids in Christo operatiollis, nullulll prorsus dognla definite 
:Non enilU de1ìllit unicanl in Christo opcrationclll, pol
us qumn 
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dllplicelU; crgo nihil eloölllaLi
 (leüuit; 
ed ipsius jlldiciuJll 
e
t .lul11taxal dc upportullitalp scr\"aJltli quuad utrullHI\1P \0- 
l'ahullllll 
ih'lltii, quoù perlinct all (f'conoinicillll dispen
a- 
tiOIH'1I1, ar l"foinde .disciplina1l1. IdcIll insuper sic probari 
polc....t : Hwc cluo, quod 1ll'11l pc IIollorius du plicClll Christ i \ u- 
lnll talt'lIl ael Jlli
cl'it, el II ihihHnilllls pl'udcns e'- istilua'"cl'i l 
UllliUi Uh'lI"I
lqUC præfaLulll vocahultull, Ilcquaqut\ln sese ex. 
l'h1tlullt. Ergo c
 co quod judic
n"cl'it on1ÏLtendas csse dictas 
\ oces, nCfjIli.lfpUnn sequitur 31. co dcfinitulll fuissc dOglll3. 
Quod ctiaill ('onfìrnlari potc
t C
eln pio. Su pponalnus 3d ali- 
(lUClll EpiscoPUlll scriptanl fuisse a Grcgorio XYI cpistolanl, 
qua 11lonuissct, ad "itandas disscnsiones, ut ahstincrctur tUlll 
a \'ocahulo eonccpt ionig immaclllatæ 1.eatæ Yirginis 
Iaria', 
IUIII climB a yocabulo conccptionis lloll-inl1naClllatæ. Quis, 
tJu:\'so, sOlnniaret in cjuslllodi epistola contincri depllitiollel1t 
t1o!Jmaticam? Eyinc()l'ct cconfra ejuslnodi rcsCl'iptulll Ponti- 
fkern hunc lloluissc tunc quidquarn llcfinire. Porro ejusdenl 
('
'ndit iOllis c
t hæe lIonorii sententia : Opporlunum censeo ut 

iye lInius sivc dupli
is opcl'ationis ,"o
abulunl on1Îtlalur; 
CUlll huc talnen discrillline, quod lIonol'ius aliis ejusdenl epis- 
t ot.. 
ULr locis cat holicUIll dogn13 de duabus Christi volunla- 
tihus apcrlissinlP, licct aliis tcrminis, cxpresserat ac edocuc- 
rat. \h
olle igitul' objiciulltur dictæ phrasrs, æconon1Ïalll 

e'U ùi"eiplill
un {hunl i\xat rc
picicntcs, tanquan1 cOlltincntes 
l'l'rOnean1 fidei definitiollCU1. 
Ull3.111 pl'OrSllS doglnaticanl de- 
1ÌlliLionclH cxhihent; crgo non continent errooe3.rl1. 
Oúji 'ies l,,'imu, - Erra,-it IIonul'ius in diet is phrasibus, 
flpporluna1l1 c:\ i
t illlalldo utriusque yocahuli olltÍssioIlClll: 
J lI'e lulli cnilll ut ilis fucl'it praci ica h:\'c iP3ius rc
!\lla, Inono- 
tlaclilal'Ulll I.. 'I' 'si n1ulhuI1 hn it. 
U'spolldco : Transcat. Sed error iUe non fuit error in de/i- 
Ilit'lldli/ide. Xon dicilllUS t'rrart" non po

e nOlllanulll Pontifi- 
('co., OppOl'tulluJn )1 util"lJ1 repnlalHlo aliquelll agcndi 100- 

 dUlll, (J11 i '.onl..a 1l0tÌ\ u
 :-i t ct illl prudcns 
 
clI infallibilClll 
: CUIII asserilllllS ill fidei de/uli . l1libus. 
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Objicies sl't'll111lo. - Pceca,-il I1unorius HUll rUnÜCllllWndo 
staLilll loculioHClll UniliS yolul1latis; sic cHiln illdil'ccle fayil 
htereticis. 
Respondeo : I ranseat. Conccdinlus posse peccare ex n
\gli- 
gentia ROlllanunl Pontifice1l1, olniUendo ('úntlelllllalionelll 
alicujus c
ol'ientis ha
rcseos, eo tClllpOl'C quo prollLlntiDri de- 
heret. Sed omittere conÙClllllationclH alitujus cl'I'oris quando 
prollullliallda csset, non cst el'l'onea fidei definitio. Infallihi- 
ICIJI dicilnus ROlnanUln Pontificcn1 quoad }Jronzl1ltlatas fidei 
dClÌlliLiunes, non quúad onlÏsslIs, Ûrayit C1Jristus ut Jlunquam 
deficeret fides Petri; ill est RUlllall i POHti1ìri
; el inùc colligi- 
lur non posse fluidquam crrOlleUlll a ROHlano PUlltifice ex 
cathedra dcfiniri. At "cro quanòo addiòit Chrislus, COIl- 
{irma {ratl'es tllvS, prlPceptulll quidenl Ronlanis Pontificihu
 
int iUIL\\ it defìnicndi qu;:csl ione:; fidei quoties opus fOl'ct; at ne- 
quaquaul pron1Ïsil pro\"iSUl'lUll se, ut nunq uaUl huic suo 111U- 
neri ROlnallÌ Pontifices ùcsint. Hinc contingcre pot cst ut aliquis 
idcutidclll llolllanus Pontifex, ex negligentia, yel aliquo alio 
prayo affcctu, olnitlal COll {i1'1nare (rat res SIlO
, id est, cderc H- 
dci definitiunClll, qu
e ad consulendulll bU110 anilHarulll neces- 
saria foret. Quod pro,'idcntia Christi extcndatur ad pra
CaYCH- 
das OlllneS olnnino isliuSIl10di onzissiolle8, Hon Lradunt doc[ores 
ol'lhodoxi. Quod autl1m e
Lcndatur ad pra
caYcndur1J omncm 
OlI111illO Cl'l'Ol'Clll ROlll,-Ul01'Ulll POlltlÜrulll in fidei defillitioni- 
bus au ipsis cditis, csL tloglna catholiculn, ccrLUlll prol'sus i1C 
tCllcndulll . 
Objicies tertio. - Definiendo posse onIÏUi dllplicis YolunLaLj
 
locabululll, hoc ipso definh-it I1ol1oriu:s posse Hon adll1Ítti 
duplicClll in Christo ,'oluntatclll; ergo edidit erroncan1 fidei 
dclÌni tionCll1. 
Re8pontleo : nego antccedens; uLpoh"' Pl"OI':;US ah
urdunl. 
OU1ninu eniul diycrsa sunt ha'c duu : .ludico admiltelldas IiOIl 
esse dllas ill Christo l'olLlutates, eL, judifo Clbslinelldll1Jl esse a 
l'ucabulo 8i''l'e /lnillS, sive lluplicis t'olulltalis, Posterius eninl ju- 
dicium yersatur llumtaxat circa opportunitatru) yocabuli, non 
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cil'ca ùugn111 q tlo,I yocahulo illo cxprilllitur. VræLerea Hon 
tanhllll ùirit HOllol'ius ahslinenduIH essc a \'ocahulo dllplicis, 
sed l'ti
Hll a \ocahulu 1l1ÛW
 opcrationis, Si crgo prius idcUl 
sit ar tlcfillil'e Hon esse in Christu duas \'ol11l1taLcs, ut \'olunt 
tHh'Cl'sarii, postrrius idcII1 eriL aC definire t:ontI'l1rium. Ergo 
.Ino 
inlul contradi('toria defini\issel HOllorius. Definire au- 
!l'11l sillutl duo conlradictoria, csL nihil defillirc, 
;)0 Ohjiciullt advcl'sarii plirasiIll qua nonoriu
, loqucJldo de 
Jiftl'I'is SCJ'gii aù SophrouiuIu, lIicit Scrgiulfi scripsis
c cum 
11l11I11t prlltlelltia et rircllmspectione ([J.

.i ';;':IiJ.r,ç 7:2
'1
b.T=
 ìcll 

-;:r:;1,


W;), Porro Scrgius luonoLliclislll UIlI propugnabat. Ergo 
lIonorius dictas Scrgii littcras approbando ac laudando, hæ- 
resinl rdocuit. 
Respondeo : exprcssis ternlÍnis dicit ipscmet IIonorins cur 
Jaudct dictas Sergii littera
, et quiù in cis laudet; laudat ni- 
J1lirUIIl quod Sergins ccnsucrit olniUclldum esse nO"UJIl si,'e 
,millS siyc {/llplicis opcrationis \ ocahuhull. Sic cnim habet al- 
legata phrasis : InlLlcntes multzl1n provide CirCll1nSpecteque rra- 
lerllitlltem vestrant scripsisse, lalldamlls Ilvl'itatem t'ocabllii UlI- 
ferentem, quod ]Josset sCGndal'lln simplicibliS generate. Jan1 "ero 
pl'oposilio isla, Op]JOl'tlluum jndico utriusque vocabuli omissio- 
Hem, non ,'crsahat HI' circa dogn13, seù circa æconomican1 
displ'IlSationclu, prout jam supra proLaLulll cst; proindcquc 
lion fuiL error ill dogllialc, Tgitllr h:prclicus non fuit Sergius 
prt\,t:ise ob hujusn10rli scntentiam ad Sophronium scriptanl. 
Ft IHH'itl'r non fnit hærcticus, nee crravit in dogmate HOllO- 

'iu
, ei.\lll
eni scntclltialll pl'ofitcndo, approhandn ac 'lau- 
.lando, 
\" Uhjieil1lll .tch"cl'sal'ii phrases quitJus di
lt IIonoriu:, 
I rahC'udaul HOIl esst' ad ùOHllla si\'e unius si\'c du p lieis in 
o , 
Christo opl'l'atiollis llll'uliolll'lll; et gnlIllulêÜicis l'clinquendanl 
l'S
l' dispntatiollelll de istis ,ocaLulis. Ita IlCIIlpe ot:t:urrit in 
priol'i evistola : (( 
on oporll'l ad tlo
lllala h
pe ccciesiaslica 
I"ctorqnere, qUl\' nequl' synudalcs apices 
ui'Cl' hor cxaulÏ- 
na n les, 1I1
(Ine aUl'IOl'it ales callollica
 ,"isl.e sHul c\ }Jlallas
c : 
II. 21 
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llt UIHllll \'cl dU3S energias aliquis pl'
CSlllnat Christi Dci præ- 
dicare, quas nequc evangelical yel apostoliclC littcra
, ncquc 
synodalis exall1ÍnaLio super his habita, 'Tisæ sunt tern1Ínasse; 
nisi forlassis, sicul pra
fali suuntS, quidanl aliqua balhulicndo 
docncrunt, c,ondescendclltes ad inforlnandas mentcs atque in- 
LclligelJtias par,.ulorum, quæ ad cccicsiastica dognlata trahi 
Bon dcLcant; quæ UllllSquisquc in sensu suo abundans vide- 
tur seculldlllli proprianl scntclltiam explicare... (Tlrllnl au- 
tCIn propter opera divinitatis et hUInanitatis una an gemina\ 
operationes debeant deri,-atæ dici yel illtelligi, ad nos isla 
pcrtinere non dehent, relinq ucntcs ea gra1l1ll1alicis, qtli 50- 
}pIll parvulis exquisita derivando nOluina ,.cntitare. )) Ex istis 
sic argullnt adYcr
arii : Erraf qui doc('f non es
c Irahendanl 
ad dogilla unius 'aut duplicis ill Christo opcrationis lucutio- 
neln : atqui hoc docuit Honorius : ergo erra vit circa dognla. 
Respondeo : Dislinguo lllajorelll. Errat qui hoc docel post- 
qualn dÌctæ locutiones hahuerunt sensum fixum ('t deternIÏ- 
natunl quenl eis indiderunt monothclitæ et jnxta qnem danl- 
nata est asserLio 'll1l1llS in Christo elleryiæ seu operationis, 
concedo. Erra,-iL qui hoc docuit, quando dictæ locutioncs 
adhuc alnbiguæ crant, varioque a ,ariis sensu adhihebantur, 
('t urthodoxo etiam sensu intclligi potcrant ct de facto a non- 
nullis intelligebantur, ncgo. Haque suh Pontificatu lIonorii, 
quando primunl exorla est illa de unius yel dU]Jlicis l')zí'iZ
1.; 
(operationis) controycrsia, nondUlll liqucbat UllillS encrgiæ "0- 
cahuhun eo sensu ab hæreticis intclligi quod nulla esset in 
Christo ,oluntas humann, sed solum di,.ina. Varins adhuc 
et ambiguus ,tun
 tenlporis rraf hnjuscf\ Iocutionis sensus. 
Alii quippc vocabululll istud lvztr;Ûz intelligehant de perSOll0; 
quo sensu orthodox a erat Ullitls eneryiæ locutio. Alii ,-ero de 
llatllra quo vicissilll sensu caden1 lùcutio hærcsis eral. Notrlur 
antenl IIonoriulll non de alio quanl de hoc, tunc alnbiguo, 
S')
?'j'

1:; yocahulo agere, quoties ill binis suis epistolis sup- 
prilnendanl suadet sive llnius siye dup/ieis operationis locu- 
tioneUl, eL dicit ncutranl ad tlogn)ata cccirsiastica esse trahen- 
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darn. .Jalll \cro 11l
 
taHtihus circllIlIstantiis, llilnirUll1 antc- 
qllaIll ad 'CIlSlllll 1I10llot helitanlln rcdacL3 fuisscl locutio- 
nis ùe Wilt in Christu encryia signifiC'atio, potuit ahsque ullo 
crrore lIoJlorius, pot 1I i t fJU ili hpt alius, cen
cre ac dicere: Ad 
tloY11laia fcrle,'iiaslicft trahendunt non esse siee IlIl;W
 sive dUI,lids 
elleryiæ vocablllum; id csL, non esse pro hæretico hahendull1, si, c 
qui 1ll\an1 siyc qui, duplicern È'/2?,yd3.'1 assercret. Id tunc verU])1 
fuit ùe ista lucutioTIe, sieuL hodic ycrUln cst de qualibcL alia, 
cuju::, sensus adhuc inccrLu
 est, it a ut yaric a ,ariis intelliga- 
l.ur, ct ort hodoXH III SCllsunl lion cxcludat. Eju
llludi locutio- 
nibus uLcns pcrperall) hærcscos accusaretur. In hoc ergo cr- 
. anL aùycrsarii quod sLipponant ah lIoIlol'iu illLellectalll fuissc 
llIÚllS elleryiæ locuLionclll juxLa illum dcLcrll1ÍnaLulll scnSUlll 
qui solu
 paulo posL ci illha
sil, n1ollothcliti
 IllClltCll1 sualll 
clare pandcnlihus. 
olldunl hæc COIl tigcral sensu
 dcternlÍ- 
nalio. Loquitur proillùe lIonorius de locutioIlP tlllius ct du- 
plicis energiæ, prout 
onabal initio conlroversii.v. 
ova crat, 
ner ccrto unico, 
l'd "3rio a "ariis sensu usurpata tircumfe- 
l'cbat HI'. LogollJachialTI cain yocabat Sergi us; nee forte su- 
sl'icahatur lIolloriu
 per illlical1t eneryiant intendi a nOllnulli
, 
\ it! est, ab iis h
\'l'ct ici
 qui postea Inollolhclita
 rlicti' sunt) . 
hl1n1anæ 111 Chl'i
Lo yoluntatis ncgationCll1. l\on ergo crraLaL 
lIollorius tliccnùo, hanc locuLionclll, sic se tunc haLcntcHI, it! 
c:--t, iallllti ö 'llalll et Inultipliciter sonanteln, non esse ad dog- 
Jill! La Ll'ahcndaHl. 
E'lllidcl11 paulo posL, 1l1orLuo jalll Honorio, plane patuit 
I '1\10 seu"u 111Ul1ul hclitæ ùictalll llnius eneryiæ locnti()nem usur- 
parclll cl inlclligcrcnt. .\pertc scilicet dogn13tizarunt n1l1lalll 
ill C It ..isLo e
"'c ,'olunlaLelll hUlIlanalll, sed di, iuaUl sohlln- 
1110([0. E-x. lunc OHlIlino dcLerrninatus CY3sit 
en
us loeuf ionis 
i1l1ius rt dlll'licis cllcryiæ 
eu opcrationis; lIel' putuisscl jalll 
lIollorill
 tlhs(p 1 e ('ITOrC dicerc, IlCUlraln locut i01H'IIl ad dOfT- 
ü 
Juata C:j
C LrahcHùalll. Seù CUlll hoc d i xCl'il all te dl'tenlli Ha- 
hUll hoc 111U.10 locuLiuuis SC1lSUlll, ahsquc ullo l')'rore dixit. 
Objicie,\\. - El'ra \"il 

iltelll ùiccuùo granHJlat icis l'clillq ucn- 
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danl esse hane de una ,'cl du p1ici opcrationc disceptationClll, 
et aùjicicudo J ad nos istct pel'tillfl'e lion debellt. 
Respondeo : Err3vil quidclIl in hoc; sed error est, non de- 
tìnilionis dognHl.{ica
, asl æconon1Ïcl.c dispCllsatiollis. III co 
cnilIl error iste consistit, quod utilius rcpuht\"crit controvpr- 
situn illalll granlInatici
 rclinqui, cl Episcopos dc ra non cu- 
rarc. Porro non nrgalllu
 crrare possc ROmanUlTl Pontificcln, 
opportunulll judicando ac utilc quod llcf{uaqu3ul cxpedit el 
noch'iulll est. 
on ipsius judicia de agcndis, seù judicia de 
fidr infaHihilia dicinlus. lIonorii ergo error et culpa dicatur, 
per nos licct, quod IItranHluc lucutioncnl onlÍttcndaln ct 
gr'anunaticis rcliuquclldaln suaseril, idqllC magis cxpedire 
judicavcrit, atque ita HlonothelitaruUl hæresi facilius ser- 
pendi ansanl præ},ucrit, Intcrea ,"cro certulll renlanct nullanl 
a h eo cdilalll fuissr errone
nn fidei dcfinitionem. 
50 Objiciunt ad,"erS31'ii phrasinl istalll l)ustcrioris cpistolæ: 
UUiliS (lutein operationis t'el duanl1n esse vel {uisse mediato- 
rent Dei et llomiuu11l J eSllnl ChristIi'm, sentire et pro1nere salis 
i llepf1nn est, Sic ncmpc arguunf : crra,"it Honorius circa 
doglna, si proscripsil dognH\ calholicunl de duabus in Christo 
operationibus: atqui apcrtc illud doglua proscripsit, ,'idc- 
lic('t per hæc sua ycrba: llleplllnt est sell/ire dua1'll1n opera- 
tiOlllun {uisse J eSlun Christlun. 
Respollcll'o primo: Incplum dixit Honorius, nOli tantU1l1 
duns operationes sentire, sed cLiaul unic(un. Uude si vox sell- 
tire ibi intelligenùa esset prout yolunt adycrsarii, sequcretur 
ab lIonorio nequ(\ unanl nequc duplicCll1 opcrationelll adu1is- 
sam fuissc; quod prorsus absurdulll est, cUln expresse doceat 
Honorius, di,'in31ll Christi naturam opcratanl propria seu quæ 
eli, initatis sunt, et hlunanam paritcr operatalll propria, id 
cst, ea quæ carnis sunl, Intcrpretanda ergo pst '"OX selltire 
ex scopo qUCIll prosequitur 1I0norius, llÍllliruJ11 ut on1Íttatur 
sive unius sivc duplicis operalionis locutio, ne oriantur dis- 
sPllsiones ct schislllata. Ineptum ergo vocat iUorum sentire, 
qui llecessariam prullulllianl siyc unius siyc duplicis opera- I 
I 
j 
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t ion is pra'll ical iOHCl11. C:el t'I'lI111 a H ,orrlll i ll:,ull senlire lIono- 
rill'" adhiIHH'I'il, prorsns iöllOralur. Pel'iil trxl115 Latinus dua- 
run1 IIonorii cpislulal'11I1I; IIcr hahcilll1
 Jlisi r;r
\'('anl carUffi- 
delll vrrSiUIll'III, SuspicarcI' q!O in tt'X t 11 Lat iOlt po
jl U 111 fu issr, 
."elltirf IJ1'omelldum esse, ycl quid sinlilr; non aULl'1I1 sentire el 
IH"01nere. Sc(l ([\lid(IUid sit dp priJl1ilh'o trxtu, diciuHlS ihi 
'GerIH sell tire l'cfcl'cndaul es"c, non aù llnicarn ,'cl dupliet'JIJ 
opt'l'ationcrn, sed ad unica' ,'cl duplicis opcrationi
 IJ1'a
tlicll- 
tionem. Id scilicet prorsus inepftlIl1 {'xisl ilO
lt Honorius, y'uud 
prædicelll,. ct prædicalldum existimellll', siyc unins si,-e òupli- 
cis operatiouis 1I0YUl1l t'ocabulIl11l. Et ideo prorsus incplunl 
iJ reputal, quia illùe non aliud orifurU1l1 quaIlI dissensioncs 
et schisIl1ata persuasuIH haLet. rnde hoc ipsius juùiciuUl est 
æcononlÌcunl seu de agcnùis, non dogn1aticUl11 seu de Hûr 
tcncnda. El sic ad ohjeclulH iStUUl lIonorii trxLUIll responùenL 
llallrl'inius, Perrone, rl alii HIUJti. Qua ì quidt'lll responsio au 
elidendalH OHlllCln ubject ionis ,'ill1 plane snffìcil. .\lia tanlen 

ubjici potèSt, quæ Illihi Ineliol' yidetl1r, utpotc quall1 ipse 
contcxtus probat fuiss(' ip
issinlaln lJonorii Inentcm. Ha- 
quc: 
lleslJondeo secllndo: Duplici 
ensu accipi tunc poternL, el 
etialll nunc potest, "ox i'/s?';É

 (opcratio); \idelicct, tUIU ad 
'
J)}'inlf'Hdalll facilltatem operanùi, tun1 ad signific311dul11 hu- 
j 1I
 facultaf i
 aclllm. FaculLas operandi ill ChrisLo ùu plex cst, 
divina ot )llllllana, Lnue si per ,'oeCIH operalio (È'Jsp'{i!
) in- 
telligatur uprrandi raflllt(t
, duplex in Christo dicenda est 
upçl'aLio, ct aliLer sentirc ac pronlcl'e prorsus crrOnCUl11 est. 
\L \'ero 
i dicta 'o\. operatlo intclligaLur de actibus, prorsus 
ÎllcptUlIl l'c"cra csL dicere sive una.ll, 
i,'c duplicell1 Chrisli 
operalioJlelu; quiLl non UHlilH ani duos thuntaxal actus opc- 
ralus c'-'l Chl'islllS, ...,eÒ illnlllllero
 et BIUil iplicis specici. Janl 
\, '1'0, uhi lIollol'ius ill('phull pl'unulltial 
eltt ire llC promere 
unius operation;,>; allt dllflrllm CII1'i."tllll
 esse, id di'\it l'e]ativr 
d 
pO::ìlcl'iol't'lU ,"oris u]Jt'fatiflll;S 
erhuln, ill cst, fluatenus V(}X 
ilia e:\prilllil, lion ollf'rallcli {ucullalnu, sed Y:lrios hujl1s fa- 
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cultaJìs actus. Proindc in hoc sensu CUIn yeritate incpturn 
pr911untiare potuit, si,'e un3Ill sive duas Christo trihuere ope- 
rationes; quia ci tribuendæ sunt numero quau1 mu1tæ et n1U]- 
tiplicis gcneris. 
Quod autcm VOCCln operatio Honorius dicto sensu intclli- 
gCl'e potucril ac rcycra in objecto textu intellexerit, non est 
grat uita assertio ad cludendall1 objcctionCl11 cxcogita ta. Id 
paucis ùCß1onstren1us. Notetur in1prirnis IIonoriuIll non uti 
voce volulltatis (6s)\
p.xt
ç) quæ facultatclll expriu1Ít, uisi uhi 
agit de duabus spiritus ct carnis yoluutatiLus, in hon1Ïnc 
lapso ex ,.itiata natura" colluctantiLus. Et ibi dicit in Chrislo 
nOll fnisse duas illas contrarias hUlllanas yoluntates, sed uni- 
earn tantlun. In toto autcm I'eliquo epistolarul11 suarum COI1- 
trxtu, agiL (hull taÅat ùe yocabulo l'J
pyá
xç (encrgia
, seu opc- 
rationis), ùc 
lua energia ùisceplabatur an una diccnda .fnrrt 
in Christo, an duplex. Porro quod yarii facultahun actus dici 
valeant et de facto dicantur opel'atiolles, tcstatur frequcntis- 
silnus omninrIl temporun1 usus, testantur lexica. hno Inagis 
obvius cst s
nsus quo per operatiollll m yocaLulunl ipsi actus 
intelliguntur. Et sane Gallicis frequens est dicere, 
es opél'a- 
tions de la volonté, /es opératiolls flu Saint-Esprit, et hujus- 
lnodi. Potuit ergo Honorius juxta hunc SCnSUl11 cxpcnderr 
operationis scu clle1'yÌée vocabuluH1, cL relative ad 1tullc sen- 
sum ineptau1 dicere sive un ius, sive duplicis in Christo opr- 
rationis asscrtioncrn; cum ncc unurn, nec duos durntax3t 
actus, sed quam mult
s opcratus sit Christus. 
Nec tantum potuit Honorius in dicto sensu opcrationis yo- 
cahulum ihi intelligere, sed quod ita de facto illtcllcxerit 
ipsemet palalll far-it his verbis: (( Nos eniIn non unall1 ope- 
rat.ionem vel duas Dominum JcSnI11 Chrishlln, cjusquc sanc- 
I UIll Spiritum, sacris litteris pcrcepilnus, sed multifonniter 1 
cogno\'imus operatum ')) (yide superiori paragrapho, dOCll- 
n1cntuln II). Ibi luce Il1eridiana clarius patel, operationis 
,'ocahululll ah Honorio illtelligi, non de facllltatc, seù de 
artibus sell cffcctibus. Idro non ynIt l1nan1 dici 3Hf clU3S 
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Christi opcraliones, ((uia SHut lllUHo plure
, (plil1 mlllti[ur- 
'Inilel' opt'J'atul' el CIIl.j
llIs ct Spiritus S3nclus. Quod adhuc 
H13gis liqnct ex 
uhjnnctis 
('riptl1ra\ tcxtihus, ,iùelicct : 
(( DivisiolH's grntiarlnn bunt, idcnl anlcH} Spiritus: cl divi- 

iollcs lHinistrationUITI sHnt, idcln antcln DOlninus: et diyi- 

ioncs opel'atiollllm sunt, idenl ycro Drus qui operalur olnnia 
in o1l11libu'). )) E <Jl1ibus textibus sic infcl'l præÜtlus Ponlifex : 
(( Si eniBl in aliis, id cst, in Inelllhl'is suis, Spiritus Christi 
multi{onniter operaLul', quanto Inagis per SClllCtipsUlll 1I1C- 
dialo1'rlll Dci cl Itofninum, plcnc ac perfecte, mllltisque"1JlOdis 
d illcffahilibns eonfitcri BOS cOJlllllunionc utrinsquc natuI'L\' 
rondecet operatulll?)) CUB1 ibi eodeln sensu iuLelligat 110110- 
l'ius o}Jerationes quas in nobis produciL Spiritus Dei, et opel'a- 
tiolles quas per SClllCtipsU1l1 pruùucit Christus, fatel'i l1ecessc 
cst CUIn pel' ejusillodi opera/iones intelligerr yarios actus seu 
flTeetus a Christo opcratos, non aulCl11 ipsaBnllct operandi 
(afultalenl,. Porro sic dc actibus illtcllccta operatiouis voce, mc- 
rita ineptaru yoc3yit lIonorins siyc un ins 
i\'e ÙUarUlTI upcra- 
tionun1 as
ertioneln. Falsulll enillJ est nOlluisi unUlIl aut duos 
aclus a Christo clicitos fuissc. 
Objicie
. - Bodie I'<,prchensihilis foret qui negaret tluas 
- 
Chl>isti opel'atiolles, suh prætexLu quoù opcrationes intelligit 
fIr llclibllS, nUll de facultate sell ,.oluntate. 
Respolldeo: Ita qUiÙClll hod ie, quia post MonolhclilarUll1 
c\'olut3JJJ at' dalllllatan1 hærrsi Ill, lOClll io duannn Christ i vjJe- 
rllt;Ollllm, ÍÌXU111 scnSUlU acccpil, ita ut idelH soncl HC dUa1'ttlH 
CJu'bti volllntulum; IICC Ii('ral a l
ecrpto janl in ECt:I..sia S('I)SU 
l()cl1tione
 <h\tol''luerc. .\l \'cro lIunorii tC1I1pOrr }lOUÒUIIi ita 
Jj\II'S crat (liet;.. lo
ulioHis 
cn
us. Illstllwr, nequr hodjp Iw'- 
1'(" 
os ant rn'orÍs acrus3ntll1S cssel thcolugns qui sir lúqnc- 
relu)' : O}lerlltionis llomine illlellirl endu , /lull operandi l'ACUl.I.\- 
TL\I, sed ejusdem {llf'lLltlllis llctllm, illeptllm est din,l't' Illlam aut 
cIlia.,: Cllristi o]1ërllti(JIlt't\; quia l1lUltO plll,.e
 lictus {licuit Sell (Jpe- 
I'lllliS e.\l Christlls. 
(to E\pcllsis (,I'
O phrasihns, fJuas ohjieinnllHh'crsarii, nulla 
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prorsus rrpcritur qua pra
Lcnsa illa Honorii crronra drfinitio 
contineatur. 
III. Te.'ìtatllr ipsemet H01l0rlll8 se litteris sllis 11ullaln ede,.e de 
qUd':'stiolle control'e1'sa doglllaticam definitionern. - Sic nrlnpc 
habet in posteriori sua epistola : (( Auferentes ergo, sicul 
ùixiJnus, scandaluul no,'cllæ adinycntionis, 1l0n nns opol'tet 
unanl vcl duas operationcs deßllientes prædicarc; scd pro una 
qualll qnidalìl dicunt operationc, oporlet nos unUIU oprrato- 
reIn ChristuIll Don1Ínum in utrisquc naturis ,'cridice conti. 
teri : et pro dU3Lus opcr3tionibus, ahlato genlinæ opel'alio- 
nis vocabulo, ipsas potius duas naturas, id cst, divinitatis ct 
carnis assunlptæ in una pcrsona unigeniti Dci Patris, in- 
confu.se, indivise, atqne incon\"crtibiliter nohisculn prædicarc 
propria operantes. )) Cum ihi exprcssc dicat IIonorius, (( non 
nus uportct unanl \'c] dnas operatiuncs defìnielltes pra
di- 
care,)) hoc ipso apcrtissime testatur nullarn cdi a sp quoad 
id dognlaticaln rleßllitione}n. Nanl qui dicit, non opol'tet fenl a 
1ne defilliri, æquivalenter dicit, eam deßnire nolo; ct hoc ipso 
earn a se definitaol non fuisse testatur. 
Iira sane adversario- 
rum aLrrratio! Dicit IIonorius, non defìnio; ct nihilominus 
i psi clamitant, defìllil'it. 
CUll1 ergo, ex probatis, dictus Pontifex in hinis sui'S cpis- 
lolis dogma cat holicnn1 de duahns Christi ,'oluntatibus clare 
adstruat, et aliunde nulla carullalrm f'pistolarum phr[tsis 
I11onothelislllulU contineat, et Laudenl nulhll11 a se drfinit io- 
netH edi quoad controYCrsaÍll locutionC1l1 ipSelTIet test.rtur, 
onlnino concludcnda es! ycritas nostræ propositionis III, sic 
positæ: in duabus IIonorii epistolis nulla prorsus extal dc- 
finitio, nlonothelisn1Í hærcsinl continens. 
Gressurn nunc facialTIUS ad pronuntiatulli a scxta gCl1crali 
synodo in lIonorium anat hcn13. 
PROPOSITIO lya. - Sexta generalis synodlls HOlloriunl damlla- 
vit, non eo quod 1læl'esint docuerit, sed dllmta.r.at eo quod ha>re- 
tids {al'Cl'll. - In hoc quippr sensu intelligi possunt quæcuu1- 
que de Honorio in Aclis tlicli concilii rcperiunlul'; lIce 3b 
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i1thf'I

flri
 (h'III()II
lraf Ill' hlljl1S il1ferpl'elat ion is falsitas. Quod 
1It l'a1alll fiat, sllhji('i('lJIUS prjlJ)l) le
lll
 qui hanc interpret a- 
Lionelll olnn ino "ua drllt; t HIll r
rH'lIIfrmus al ius quos ohjiciu n t 
aù \"cl'
arii. 
L Quod 11011ori1l8 tl seJ'ta gellerali s!Jllodo damnatlls sit {'n 
I quod ltrl.'l'eficis (allerit, 11011 eo quod h:el'esim ipse docllßrit, 01n- 
111110 .
II([dt'llt sequentes textll,';. - [0 III rpislola dit'tæ s
'llodi 
confìrIuatoria (qualn "ide 
np)'a, 
 
, dOCl1nlcHto \), Leo II, 
.\gaLhonis successor, ca
lcros a cOIlcllio ÙUlunatos ,oeal lW1'; 
efroris invelllores. Ycniens Ul1tClll ad HOlloriulll sic loquitur: 

Yecllon et llollol'lllm, qui hanc apostollcallt Sedent non eDna/us 
est doctrilla apm;folicæ tl'adítioni
 illll
tJ'llri, sed In'o(ana tradi- 
tivlle immaculataln Inaclilari permisit. Qua scilicef de causa 
lIoHoriunl elialH anathenlatizat teo H? An quod et lIonoriu
, 
sicut alii priu
 llomillati, ha"\rcsiul docuerit? "inimc. Scd 
(IUod 11011 {'1)Jlafus. sit (
J1, S7:
Z.

?1;

) Sedem a postolicam illus- 
trare, prout debucrat, Ilascenti hæresi oppollcndo tradit:ull 
:11. aposto1is yrranl dorlrinaln; ct quod per hane suanl nc- 
gligrnLialll hæreticis ansanl præbucrit diètitandi ct nlultis 
pel'suadendi, secun1 scntire Rorrlanull1 Pontificeln; ex qua 
persuasione,licel falsa, nlaculaln Scdis apostolicæ falna pa<;sa 
est. 
on crgo alia de causa tco II lIonorium anathclllatiz3yjt 
et 3 "c
ta generali synodo anathen1atizaltuu cxistilna\'it, quaIl1 
ob ipsius ncgligent iam in l'Cprilllcllda n.asccH t i IIlOHOthc1 il a- 
nlln ha"\l'csi, 
Iòcnl colligendul11 e
 epislola cjusdelll Lronis n ad ni
pa- 
lli
l' pr[.)"ulcs; in qua pusfqualH rccrllsuil c
t'lero::, a svnodu 
(1:.llnnatos, ita suhjungil : Cunl lIonorio., qui flammaJl1 hæreliri 
doymati.
, non 'lit d >Clllt apostolicam (ll(
tol'itatetn, incipientem 
e.rtìllxit, .
ed :\EGLlGE
110 "oll{ul ' it, Ihi rhire ,-idcs quid Honorio 
f'l\.prohret I ('0 II ct (plaUl oL causalH CLUB dalHuat Ulll a S
110do 
t.'xi
till"'t. 
Oll cl'iuaini '"cl'lit, quod It:ereticlun dogma pro/eJ- 
Sll
 sit s('el (lnlllla'\al <jueHl illuù (ol'edl. hllo c
plicat qUOlllOdo 
fo\"el'it, ,i(lelict'L pt)r negligent lam SU311l. E1 qual i
 ilia ne"lgli- 
gCl1lia fueril 
llhjnHgit : neylt'xif scilicrt Jlon()riu
 illl'ÏjJlelltem 
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hæretici dogrnatis flawllUlln extiJl!1uere, prout decclial auctol'i- 
lateul apostolicanl. 
Consonal ejusdelll Lconis II epistola ad Eryigium Hispaniæ 
regem, in qua reccnsitis c::ètcris a synodo d::uunatis, ita suLdit: 
Et una Clan ds HOllorius Romallus, qui illl1naculataln apo8tolicæ 
t1'lulitionis regillanl, qltant a prædecessoribus sllis acceJ1it, lnaCtt- 
iari penn-isit. Si hæreticum dognla Honorius professus fuissct, 
ahsone de ipso 
iceretur: (( 1po:,tolicæ traditionis regulaul 
llHlculari IJennisit.)) NOll pennisisset tantuIll luaculari, sed 
ipse Il13culasset. Unde ,.ox illa lJennisit oronino e,.ineit, non 
aliud Honorio exproLrari quam negligenticHn; ita ut fautor 
quidcul hærcticorum fucrit, seJ non aliter quam ncgligendo 
ha..'rcscos rcvrcssionenl. 
Tandelll in professiollc fidei llolnanorulu Pontificu111, quæ 
rcpcritur in veieri libro, Diurni nomine inseripto, quen1 edi- 
derunt Ilolsteniu
 et Garnier, cum aliis hæreticis quiLus ana- 
thCIU(l dicitur reccnsctur quidcIll etiarn Honorins; sed sub- 
junctis his verbis: Qui pravis eOfllm elToribus (avoretn iln. 
IJendit. Quæ ,.erba declarant anathclnatizari IIonorium, non 
(ut cæteri) eo quod hæresilll profes
us sit, sed eo quod hærc- 
ticis {avoreln hnpellderit; ncgligendo videlicet cnascentis IllO- 
not helisIui l'epressioncm. 
Ex hi::, ergo tcxtihus colligcndull1 venit a sexla generali 
synodo dalnnatuln 
uisse lIonorium co quod nrgli
entia sua 
11l0Hothelitis faycril, Bon eo quod h:.ercsinl ipse docuerit. 
II. Quæ objiclllnt adversarii lleqllaqual11 proballt ideo c1amna- 
Ilun a sexta synodo (Ilisse Ilvno1'ium quod hære8Ün ipsemet do- 
ruerit ac jJ1'o(esslis sit, sell quod synotlu.ç: eum, in strictiori senSll 
hæreticliUl 1'elJulal'erit. - 1 0 Qnitlem objiciunt ex actis dictæ 
s
'nodi varia loea, in quibus Patres Honoriulu vocant ltæreti- 
cum. Dicunl alicubi : HOllol'io hæretico anathema (vide supra, 

 2, doculnento YIII). El pluries alibi hoc hæretici nomine 
designatur idem PontiCcx. Ex quo sir arguunt adversarii : 
expressis terlninis IIonoriulll dalIlllavit synodus tallqll(l1n hæ- 
reticllm; ergo hærelieus fuil; hærcticus aulenl non est nisi qui 
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h:prrsilll trnct ar profìtd nr; ergo ha)rc
inl IIonorius docl1 it 
3r profrssus r"t. 
Re....pondetul' : II:vrrtiri antiquitus dicchantur, nOl
 tantUßl 
({\Ii ha'('t""illl profitt'bantnr ac docehant, sed 
tialn qui eis fa- 
\c)JltT,f. InaJlis ergo c
t h:pc ubjcctio. ConccdiulUS cnim a 
splf)(lo clalIlIlahull fnbsc Honorinm tanquam hæl'etifll111, sed 
co 
CIlSU quod IUt:l'eticorll1n ('all tor cxtitcrit, non co 
cnSll 
quotl lli.l'l'csiln ip
cl docucl'it. Usurpatanl autcIll olilO fuissp 
dieto dupliei SCHSU hæl'etici 3ppellationcnl, eruditis e\plol'ata 
rcs e:st, inter quos sic pater Perronc: (( Receptum siquidelll 
31lLiquitus fuil, ut ltæl'etico1'll1n nOlnine "ignificarentl1l' tam 
h:pl'ctici proprie dicti, quanl corun1 fautores. CUll1 yero 
Io- 
nothelitarulll fautoreln, etsi deceptus, sc cxhibucrit lIono- 
rins, ideo a concilio ut hærcticus dalnnatus est; ejus nOlnen 
c dipf icis rxpunct unl; scripta igni addicta, eo quod cætcris 
CXitiUITI importaycrillt. Ita porro se gessit sexta synodus, quia 
I Jlulhl1n per.cahull est, quod tìdci ratholicæ quovis lllUdo no- 
c'cat, in q nod Ecclesia anilnad,'erterc non possit)) (tractatu 
de Locis theo/()gicis, in fine partis priu1êf'). 
go Objiciunt IOCUlll uLi sInodus, loquens de Sergii et 110- 
I lIorii littf'ris, ita pronunLiat : (( Basque invenientcs oroninG 
<,lienas cxisLere ab apostolicis doglnatibus et a defillitionibus 
S
I orlorUlll conciliol'Ulll cl cunctoruUl probabiliunl Patrulll, 

('<flli \ero falsas doctl'inas lJærcticorulll, ellS offillino abjici- 
HIllS)) (vide supra 
 2, dOClllllculurn VIII). lude sic arguullt 
ad\"cr:sal'ii: jutlicayil synodns Honoriulll in cpistola sua esse 
1I1iellllHl aú u]Jostolicis dogmatiblls, et .<teqlli (alsas llæl'eticoruU1 
tlodl';lla.-:; 
('(l ita judi

rr, e
t pronuntial'p Pontificcln illtl111 
fui..,
c IW'l'dicUlll prtlpl'ir dictum, et non dlllutaxat hærescos 
fau torclo; (>1'!!O '-i
'Il()Ù us lIol1ori lun t anqn311l pfoprir hæret i- 
('HIB danlna\"it. 
llesp01Hletllr: QHanl\"i
 nulhun in rpistola sua ha
resinl do- 
clIprit lIoTlol'Ìns potuil pl'onuntiari alicnu::> ab aposfolicis dog- 
Ina t i hn
 et st'(lIJa x ha
J'etie3rUlll dortrin3rtllH; co quod sci- 
I iCt,t ha'I'Pticis 1
1\.eri t, horta ndo acl su pp..iUlclHhlln sivr u niu,; 
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siyc dup]ici
 opcrationis \'ocahululn. Y cro cnin) sensu alienus 
est ab apostolicis doglnatibns qui abslinet ab aperta corum pro- 
fcssionc, quando necessaria e
set )I
ec professio. Iten1que vera 
aliquo sensu hærcticorUlll doctrinas scquitur, qui carunI sc 
fautorcUl cxhibet, quanlvis eas ipse non profiteatur, I\c(' di- 
catur verLa ha\c s
'nodi, cunl sirtlul proferantur dc Sergio., qui 
eraf hæreficus pr'oprie dictus, intclligenda esse tIp proprie dicta 
hærcsi. Kau) proferunlur quideul vcrLa hæc de Scrgio SiUIUl el 
Honorio; at de utroque, prout cis conveniunt, prolata fuissr 
a synodo censenda 
unt. Proinde quoad lIonoriUll1 sensus e
t, 
eum hærrticis favisse. 
50 Objiciunt isla synotli de Honorio verha : III omnibus ejlls 
(Scrgii) meJlte
n secutu,c; est, et impia dogmata confil'mavit (vide 
supra, 
 2, dOCUl11cnto rIll). r ndp sic arguunt: hæreticus 
proprie dictns cst, qui alicujns h
{'retici Inentenl ill olllllibliS 
sequitur, et qui iUlpia cjus doglnata cOlllil mat. 
Respondetul' : Equideul Honoriulll sccutunI Inclltclll Sergii 
ill omnibus quæ postulabat in epistola sua idcln Sergius; non 
auteul in om1Ìiblls qllée illtendebat et selltiebat hærcticu
 ille. 
Postulabat Sergius, ut lIonorius rescriherct, omittenrlam esse 
siye unius sive duplicis opcrationis loculiunenl; ac insuper 
ut Sophroniulu ct alios ad idenl adduccrct. EI in his quidcnl 
omnibus Scrgii Inenfeln secutns cst Honorius. Quod auteu1 
secutus CUl1l sit quoad Inonot helisilli htrresim, non dicit sy- 
nodns, et onlnino falsum cst. Dc yoce continual, non cst dif- 
ficultas ; dici eninl palest confinnari hteresinl aL iUo qui ipsi 
fa \'rt, et causa est cur rohorel ur ac lalius propagetur. Porro 
IIonorius negligentia S11a, et nlagis opportnnuill existinlanòo, 
si pro tel11pOre dissÍlllularet, et silentiulll quoad 11 traulqur 
locutioncUI Ï1npol1cret atqne ita contl'oycrsÜul1 sopiret, dido 
lìlOdo vcre extitit hærescos confinnator. 
4 0 Objiciunt vcrha, quiLus anat hClnati eUOl c
pteris hærc- 
ticis subjrctus fnit Honorins: Et rum eis HOIl0rÎuHl" qui {uit 
Rorn
e præslll, Iltpole qui eos in eis Sl
Clltll
 est (,-ide supra, 

 2, doculncnto VIII), 
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ReS}lOlldelllJ' : 
eclltlls fJuidellJ e
L llullorius eos ha'fcticos 
i1l his, id cst, ([llOaÙ eUI'Ul1l hæl'csilll; seù ùUllILaxat hærcsi 
<'01'\1111 (Ul'C1Hlo, non calli pl'otilclldo aut defilliclldo. 
I 
. Objiciulli yerDa iUlpCl'alori5 COllstallLiui l)ogonati : Ad 

 ha.'c et Ilonorium, qui {uit ulltiquæ Romæ PaJut, honan hære- 
I seos in olllnibus (auturem, COllClirsorem et confinnatorem (vide 

uVra, 
 
, ÒOCUlllCllLo VIII). 
nes]>Oluletllr: Tc-x.lus hie llohis polius quanl adyersariis 
fa\rt : cxplicat rninl iLi juxla thcsiln nosLralll imperator, quo 
srrbU hærcLicus fucril Honorins, ct quo sensu tanquarri hæ- 
I'd icus òalnnalus a s)'llodo fueriL; eo quod nempc fuerit 
hærcscos {((lifoI' 
 quod ct nos diriluus; conCH rsor, id est, ad- 
jutor, quia rc\ era sua agendi ratiuue ip
i ,ires atldidit ; eL 
tantlcnl con/irmatol' proul e1 nos òicilllU
, eo sensu, quod ealn 
firnliorcul reddidcrit, non autcln co sensu quoù aliqua dog- 
lllalica dctìniliollc caIn approbavcri1 el YCralll dcfinierit. 
Præcipua hæc sunt quæ urgclltur ab adycrsariis, lit pcrsua- 
deant IIolloriunl tanquanl propric hcrcLiculll a generali sy- 
lIodo 
cxta darnnat unl fuisse. Quæ cum facile diluantur, et 
aliunde con
tet in epistolis lIonorii nullaln contineri erronean1 
fidei drfinitioncln, olllninu colligellduln ycnit, etiarn in h
'po- 
thc
i quod sillcera sint allrgata docuIllcnta, nequaquam Cf- 
ra '
t' diet UIH POlllificClll, cx rat hcdra fidclIl dcfÌniclldo. Et ha'c 
est priIna dcfcIlSio, qualll pcren1ptoriain e
istilllant cf potis- 
",iUIUIU urgent eruditi multi; inter quus Petrus de 
Ial'ca, in 
rlisscrLalione, quam ahsolyerc nequi, it, et cuju
 dclillca- 
111cllla nohi
 transluisit Baluzius (Concordia s((fenlotii et i111- 
pel:;;, l'ita Petri de Jlal'cll, II. 71). 
ic ihi Raluzius : (( CUll) no,-a 
h
pc opinio (,'idclicct Hnicalll ill Christo diccllùaHl essc opera- 
I jOIll'IlI), ut su uL olnnia fefiue llU\(l, intcrpret at ioni t lIlH ob- 
1IC)
ia c""cl, -quando ,'idl'lieet 1l01111UIH d[Hllnata erat ah Ecclc- 

ia, lIunori u...., quo facil ius Urient eln a ,'f'lust is el'l'ol'ihus 
. re\'ocar 't, :!i":'/:
J.!i',(
}'; (.t pel' displ'n
at iOIlClll a sunUllO jure 
l'l'cc
sit, ut 
Iar
a' vcrba ad hunt' lUCUlll ll'ahalu. lIæc taulcn 
I d ispcnsatiu infelicitl'l' illi ces
iL. 
lun hinc factulTI ul dam- 
I 
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llatiouis senlcntialll in eUlll prolluuliavrriL sexta f,ynodu
, 
persuasulnquc fuerit orbi uniyerso ilhnn insanan1 unius \"0- 
luntatis opinionen1 foyisse, quam incipicntem extinguere de- 
Luerat. )) ILi recensel TIaluzius "aria (lUC
lI11ellta quæ PeLrus 
de 
Iarca in probationeIll collegerat; ac dein ita subdiL: 
(( Cnde colligebat i l'sr (Petrus de 
!arca), potu isse HonoriuIH 
a se
ta synoJo dalllnari, non quod docuissct hæresinl, aut 
quod InonolheliLis consensisset, sed ob negligentÜllu ill daltl- 
nanùo corUUl errorc. . .l\"alll quoù ad Honol'ii doctrillam attillcl, 
jam åhi probavcrunt, CUlll pl'OrSliS avci'sulll fuissc ab errore 
lounut helitarum, néquè iBis unqualll consensisse: ut inutilis 
ollinino futura siL Hlea upera, si yelin1 hanc partelll susciprrc 
prohandaluo )) Itell1 huic prilnæ defclJsioui tanquanl præcipulP 
ac optilnæ adha
ret Petrus Ballcrinius (de fi ac Ratione pfima- 
IllS ROma1l0fllm POlltificum, capite xv, 
 9); et pater Perrone 
(tractatn de Loeis tlle%gleis, 
llh finelfl partis priulle). 
Pro cujus prilnæ del'cnsionis cOl'onide, adnotabillius quaIll 
ahsona sit adyersariol'Ulll argunlcntatio, CUlll nClnpc nulhuu 
ustendere yalcant in cpis(olis Ilollorii erroncanl 1ìdei uefiui- 
tionrln, earn concludulll ex pronuntiata contra ilhun POlltifi- 
celn a scxta generali synodo condeUlnatione. J>rvnllnllavit 
synodus, aiunt, H01l0rlzllìl lzwret
Cllll
 (tlisse; ergo ipsillS epistolæ 
hæresim continent. 
os lllrrito argunlcntationC111 in,'crtcndo 
(liciII1US : Certll1n est u.ull(l1n in dietis HOn01'li epistolis Il3?resim 
conlineri; ergo synodus elun non d(l1nllavit llt prolJ1'ie hæretiellnl, 
sed dUlIztaxat lit hæreseos {autorenl. EninlyerO procedi ùebcl 
a noto et certo ad id quod minus liquet. Quod auLcnl Ilonorii 
epistolæ nullam hæresinl contineant, omnino certunl l'st, el 
cuilibel legenti directe nlanifesLunl fit. Id crgo nos rncrito 
tanquanl priIicipiulll ponilllus. Et hillC jure concludilllUS ill" 
lerprcLandanl necessario csse dirtaul synodulll ita ut, lrl 
IIonoriulll danln
veriL dUlutaxal tanquarn ha'reseos faulo- 
rein, uL in hac priula defensionc dicitnr; ,'el eaul dalnna- 
tionenl non fuissc æCllmelllce latan1, utpote a Sedr apos- 
tolica non rcceptanl, ut tlieetur in defensionc quarta, .,'cl 
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J.lio talHlcnl ex Citpilp illar)} \'i cal'crr, cUln ilnpossihilc sit 
LCculllcnire (h"llllnahull fuis
e Honoriulll tallt(llalu ]Jl'oprie hæ- 
rclicHIl1, oh ipsius rpistolas, si llullalTI laa
rcsinl C'pistohp isti.r 
confillcant. ùiniculLas nClnpc, si qua foret, non c
t in pl'U- 
I bando IlUllaln ill epistolis IIoJlorii hi.pre
ill1 cont incri, ">cd in 
l'xplicando fIUUll1odo lauf} uaUl lli.t\reLicu
 a gCJlcl'ali cuncilio 
Pont ifc
 illc ùalllllari putueriL Id porro c\.plical'c nobis non 
Inagis inculllLil qualll adycrsariis. 
O
 pcrClllptoric proba- 
lnu
 nullanl in epislolis IIollorii hærcsilll contincri, atquc itI 

afis cst. Quod subjunginlus de illterpl'cLanda sc
ta gcncrali 
synodo, ad juris abundantianl adncctilur. 


8 t - Secunda defensio, - In Linis suis epistolis non docuit Jlonorius ex 
cathedra, sed tanqua\l1 pel'sona pri,'ata, 


Ludu,-ico Tholnassino arrisit hie ùcfcnsionis IllOdus. Jpsius 
ncnlpc sent entia est, ({ confossum fuisse nomen Honorii ill 
hac sInodo, quod, non ut Pontifcx prinla' scdis, sed ut pri- 
valus qnilibet n1ale sensisset dc fìde, ct has epistolas, non cx 
cathedr(l' Pt'tri oraculo publicandas per UmnCll1 
(:clcsiaIIl ef 
fidei lliagisLras futuras dictasset, sed cIanI eÅ privato lUll) 
c.,cnsu suo ad cunl a quo inLerrogabatur seriptitassrt )) (dis- 

erf
f io xx, in s
.nodulll sextalll æculllcnicaln, lllunero 8, aù 
calrl'IIJ op'ris sui DoglnatUltZ theologicofum). QuaIn opinÍoncUl 

l1anl, antcqu3ul argulllcntis fÏnnct, ita prænolat : (( Posse 
cuinl h[CfCSCOS lahe inquinari, ct ita accusari damnarique 
cnnl qui in cathedra Pet l'i scdct, quod ita pri,-atim sClltiat, 
cfsi non ita puhlicc doceat, ealholici prorsu
 Olnnes scn- 
tiunt, 
i ttnUlll ct a1tcruIH deJl13S )) (loco citato). 
In hac porro 3ccunda defclISioll(s InrthoJo, non ncgatur 
nocunlrntorullI qu'e ah a(l\-crsariis objiciuulur sinccritas. 
I 111]0 a
scrcJltihus ath.crsariis llonoriunl in epistolis 
uis hæ- 
: lrsilu (locui
sc, cl où id lanqui.tlll proprip h(preticuln a sc:\ta 
! ócncl'ali S
'llOÙO (laUlUaLulll fuisse, rc
pouderi pO

l11, [r([1lS- 
o eat. PropugllGlur dUlllLa'\aL Ht
:cribcndas cas rpistolas, nOll 
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ex cathedra loqucnti, scd prrsonalll }Jl'lvatam agenti Pontifici. 
Quod si ycl proLabilc sit, ita ut contrariuHl dClnollstrari nc- 
queat, planc utique sufficit ad ,.indicandam TIoJlun1Ï Pontificis, 
fìdcIll cx calhedra definicnLis, infallihilitatelll. 
Arglllllenta autcln quihus scntclltianl sunIll propugnat Tho- 
Inassinus ha'c ferc SUllt : 
1. f(oÙorii tenlporc, conslans obtinehat praxis, ul nihil a 
n0l11UnU PonLificc Cil'La fidclll delinirctur, nisi sInodice, id 
est, congrcgato synodo ant presb),tcrio. Unde non censehatur 
SUlIllllUS Pontifc'\ loqui ex cathcdra et fidcIIl dcfinire tanquanl 
Puntifex, uisi pcr liUcras s
'nodicas, quæ scilicct synodi si- 
H1UI ct Pontificis nOlninr puhlicabantul' ac per orbcm n1Îttc- 
hantnr. Binæ autclll Honorii epistohc cxaratm ac nlÍssæ SUllt 
ahsque nUa celehrata s
 nodo, ac solius IIonorii nomine in- 
scrihuntur. Utrtunquc asscrtuHl probat Thomassinus locu- 
pleti dOCUlucntol'l1lll scrie, quatll hic prælerll1ÍUimus; el 
concludit prlvatas .!!-1Ïsse lIonorii ad ScrgiUl1l epistolas. 
H. Si diclas'cpistolas cdidisscL Honorius quatcnus de1ìnicns 
e"\. cathedra, n1ajorCJll nolol'icta1en1 hahui

ent, tUll1 in Occi- 
dCllte, LUlll t'l apuù Oricntales, ante sextanl gcncralelll sIno- 
dUlll 
Ill. Accctlil quod ill ip
a sext
p synodi Aclione XII, cpislula 
Jlonorii nOli aliunde quaol scrinio patriarchali Ecclesiæ Con
- 
tantirÏopolitanæ prontitul'. Et pronlitur ipsa epistola Latina 
(lutographa, CUlll Gra
ca interprclatione. Ad UnU11) rl'go Scr- 
giunl lllÍ
sa fuerat" et earn 
ergius in archi\"o Ecclesiæ sum 
reposuerat. Quæ prorsus indic3n1 priyatanl tantul111nodo cpis- 
t olaln. 
IY. {( Prê:eterca nihilo seguiores fuere aut tepidiol'cs Ro- 
lllêJlli pl'æsules, in prædicallda Sedis su
P non errandi præro- 
gatiya, post Honoriulll atque anle. E,'olyc cpislolas Thcodori 
Papæ, !\Iarl ini qui synodlll11 LatcranCnSelTI collegit, Agathollis, 
Lconis II, et c
etl'l'OrUnl dcinceps. 1.Jbique Homana Scdes llUS- 
qualH a fidei aillussi ùeclinasse, incorruptam orhi chrisLiano 
Senlpcl' propillasse ùoctrinalu fìdcllLissillle prædicatul'. Idquc 
. 
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non post I1onoriulll tantulll, sed et post tlalllnatulll in hac sc:xta 
5ynoùo lIonoriulIl, et post ipsaln ejus dalnnationis el 11lentio- 
lIenl ct confÌnnatiollclll. 1\'on inanis cst hlPc autclll, nee dis- 
coes siLi ct connictabunda jaclan( ia. ..\ page has sllspiciollUlll 
contulllPlids a sallcLi::;silllis cccirsiasticol'UI11 HlonUlncnlorum 
l'aginis, Ullllli catholico orbi ,.encrandis. TIix3 nin1Írnm ilia 
ne'luicquanl formiùata facile cOlnponitur. Inustus cst 
Ino- 
dicu caulprio I1onorius priyato lloJnine ob pcculiare scriptull1 ; 
UOB persona Pontificis, non ob Pontificale seu profectum ex ca- 
thedra ,.cl ccclcsia
tica con
ullationc respunsum. Prh"ilcgiulll 
auLCUl non crrandi aildituIIl C
(, nUll privalæ Pontifieis pcr- 
SOIHe, sed cathedræ Petri, sed Seùi ROIl13Jla', sed Pontifici 
publicam Pontifieis agenti personanl, oLcunti pro,"incian1)) 
(Tholllassinus, loco citato, n. 15), 
Y. Istæ porro ThollH\Ssini rationes, si proùcul, iU10 etialTI 
si pl'ohabile dUllltaxat faciant, dictas IIonorii cpislolas, non a 
PonLifice loquenlc eÅ cathedra, sed pril'afam personanl agentc 
scriptas fuissc, causa eadunL adycrs3rii. Hoc ipso eniIl1 jalll 
cerium non el'Ìt crrasse Honoriull1 fidenl definiclldo ex cathc- 
dra; ac cOllsequenter ohjici nequibil prætensus illius PonLi. 
tìci
 hq)
us. 
\1. C
\'terun1 nullatenus concedit Thonla
sillu
 in diet is 
lIonorii cpistolis ullaul conlillcri hlt\rcsilll. Sed Petruill ÙC 

Iarca el alios cruòiLos hac in parle sccutus, IIonorii crra- 
hUll ill eo rcpouil, quod prudcn::; ac utile duxerit, nihil adlnlc 
definil'i ùe llUYO uuius aut fluplicis oper3tionis ,'ocabulo; 

il'(l\le Illonotbclisllli enascentclll h
l\resinl cOIllprimerc nc- 
glpxcl'it. (( 1'4ud Ycrò, ail Tholnas
inus, nOIl ad aliqui(l 

tatu('ndllill ùe fide vel dcíìniendum pLl'tincl, 
cd ad sllspell- 
dene/am 110t ius ucfinitiollcln : Istud non fì(lci, :,cd paci E,eclc'- 

iart1111 h'IIi p
ratlll' : is( ud deniq lIC non fidei dccl'd Uln, 
cd 
df'cl'eti 
u
pelldilJllI : ùcniquc dispcn
atio bta cst. 'luonilJlll 
'ern hll
C di
p('lIs::\ti() Scrnii ct 1l101l0lhdital'UIl1 cOllsilia prs- 
I ellHIue fidei aI 1I it, chi pra
t cr aulhori5 IHl\nleIH, ea prodit io 
haIHta cst )) \loco citato, 11. 
U). 
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 5. - Defensio tertia. - LOll1icta aut interpolala sunt quæ contra llonorium 
proferuntur doculllenta, præter pronuntiatam a sexta SIllOdo eondemnationem ; 
sed d3mnatiÐ hæe \ illl æCllmenici decreti non habet, utpotc a Homan is Ponti- 
ficibus nunquam recepta. Honorius scilicet, nee 1II01111thclismUlll docuit. lIee 
omittcnùum dhit siye unius she dUjJlicis oper3tiolli
 \'ocaLuluIl1, nee ullam 
negligentiæ aut pl'ayæ æcollomiæ culpam coutr:n.it. 


Ita Lcnent ac propugnant, inter alios, præstantissimi 'Vircc- 
burgensrs thcologi (traclatu de 11lClIrllotiolle, disscrtalione II, 
scctione III; recelltis editionis allni 185:), tOlno II, pagina 171 
et 
eq.). Potest auteln hlPc tertia defellsio illstil
1Ï ac expolli 
c- 
(Iurnti propositionuill serie. 
rROPO
ITIO la, - III ell parte littel'llrllU1 HOllor;i, lJuaJll cunstal 
es:;e llllthellticam, falsum omnillo est contineri mVllothe/ismi hæ- 
reSlllZ. 
I. .\uthenticalu esse partenl illanl epistuhp Honorii, in qua 
dicit, unam 1'ol1l1ltnteln {atemul' Domini llu:;lri Jesll Christi, 
constat rloculnentis cCl'lis, testÏInonio videlicet tUln sancti 
)faxinli, hun Joannis SYUl pOlli, (!ui cpistolaln scripserat, tunl 
JOdllnis IV SUlnn1i rOlltificis, qui tcrtio posl lJonorii obitUl1l 
anno 
cdcnl ROlnanaul tcnuit. 1\"aln lrc
 illi ,.iri contempo- 
rand phrasinl illalll IDCIDoranl taHquanl in Ilonorii cpistola 
re\ era eontenLLlIn, HOllorÍullHlue uefendunL ostendendo ibi 
toculUlll PontifìcClll de sola hUl1111llll Christi ,.oluntatc. 
If. Quod autcln ea pars cpistolæ IIonorii Illo11oLhelismi laLc 
prursus expel's sit, constat : 
1 0 E.r cOllte.rtll. - 
ill1Ïrlun cxpcudit ihi lIonorius UlI'UJll 
in Christo sint, sieuL in llobis, duæ illæ cOlltrariæ yoluntales 
hUlnanlc qua' diruntur Illentis ct t'urnis, et de quiLus agit 
npostolu
, 111enlorando legeln membl'Orll1U repllgllalltellt legi 
uten!i,';. Respondef i]utcn1 ex vitiata natura proyenire in nobis 
alter anI iUal1l lurn1hrorUH1 ct carHis voluntatcm, yoluntati 
B1entis rcpugnantcll1; nee ranI fui
sc in ..lùalno ante lap sum ; 
pl'oindc in Christu, qui natllran111u
tram assull1psit, Bon l'i- 
tiatam, sed integralu, prout erat ill Adan10 antc lapsum, nOli 
udessc duas illas cOllil'al'ias et inyicClll pllgllantcs yoluntaLcs 
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}1lIn1anas, sctl UHIC(tnl. If I hu'c ntcridiana clarius patct'aciull L 
ha
c ipsius \Ï.
rLa : Cllam t'olllnfafel1t (atemlll' Domini llostri J eSll 
I Christi, (Jllia profecto tl dil'initate nSSllmpta est 110stl'lL uatura, 
non cillpa; illa proft!cto qUél! llnte l'fccatllm creala est, non quæ 
}lost præt'al'Ït'(t tiOlll'Ul l'itia ta. Si lie peccato conceplwL.. N 011 est 
I llSslimptu a Sah'atore viliata natura, qllél
 repll[jllllrel legi mentis 
t'jus... LeJ' alia ill membri" ailt l'oluula,'; diversa llon {uit l'el 
coutraria Sall'atori (,"iell' te
tllill illtegrlull supra, 
 2, doeu- 
lllCllto 
). 

" E.l' Stlllcto Ua.rimo. - Luculentcr deulonstl'at sa)H.:lu
 
11l3l'L yr, lIolloriulu ibi locul Ulll essc dunl taxat de sola hll1nallll 
Chri
ti \'Olulltate, 'ïde ipsius ,"crba snpcrius 
 '2, docluncn- 
ti
 r et \"1. 
;:)0 Ex JOllnne SYnl]Jono, is qui lIonorii cpisfohull scripse- 
ra(. Ita ipse tcsfatul' : Chunn t'Ollllltatel1
 Domini diximlls, nOli 
dil'illitati,') ejll
 et hUntllllitlitis, ðed humallitatis solillS. Cum, ell;,n 
Sel'yills scrip".jis
et, lJuod qllidam duas t'Olllntates in Christo 
,'Olltl'arzas direl'enf, diximu."Ì ChristllUl, Hon dllas l'Olulltate.\ con- 
t"urias IJabuisse, carnis, illlJull1n, et sJ1irifu...., skut nos habemlls 
}>ost ]JCCclltllm; setllllulnl tautum, lJlue ,,([turalitel' "llm([llilalen
 
ejll.... denotat (\"idt
 su pra, 
 2, doeulHellLul1l YI). 
to Ex Joanne Papa It , - In :suis au COllstanLillUlll ilupera- 
torcHl litteri
 : Secundum /tulle igUlll' nlOdllm jaln diclll.'oi dece
- 
."OJ' 1Iosler HOllorillS ]Jrællo11lillato Seryio Palriarehæ percolltanti 
'icl'il'....iðse dignusdtul' : qllia ill Sah'atore llosll'O dllæ vo/ulltates 
co"t,.a,.i;l
, id e
t, in membl'is iJlsillS, penitlls 11011 cOllsistllllt; 
IJlltl1liam Hi/lit villi (,.axil ex præt'aricatiolle prim; hominis 
(, ide illud dUCUlllClltUlll 11l3gis ill exLenso, 
upl'a 
 2, docu- 
Illen to I r). 
fgitul' ('ulI
cdiInus 
illCCl'anl cssc iUaul cpisLoli.t'Ilollorii 
parten) ill ({\Ii.t tlucPlllOIl es
c in t:hl'isto duas cOlltral'ias hu- 
Ilia flaS yoI 11111 aLes, ,-,c(l lInicalll. CCrLU111 aut rIll prorsns est, ill 
ea paft C Builunl OlTUITere IllUIlOl hcli:'IIl i 'l':-.li
iu Ill, pJ'()l
t 
agllOSl'Unt eruditi, cL faleatul' llCCC

C cst qui
tfllis nun olllllÍno 

til'c
 sit aullIwhc fidci. 
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PROPOSITIO lIft. - Prior epistola IIonol'll, quoad eas partes '1"i- 
blls, sive de llnius sive de duplicis operatiollis t'oeabulo silentillm 
indicitlll' a 11lonotheli tis ill terpolata est; posterior t'ero epistola 
ornllino {Ult ab ipsis eOllficta. - Prohatur conclusio scqucnti 
arguIl1cntorum serie: 
ARG[)IE
T[
11. - Ex ectesi Sergi;, et ex eo qilod hæreticlls Hie, 
nee Honorii epistolas, Ï1no nee ectesÏ1n Slla,n eVlllgare (lUSUS sit, 
ante ejllsdentHollorii obitlun.-Ectesim 
ualn, id est, formulanl 
fidei in qua ttun unius tunl duplicis opcrat ionis 'ocabulun1 
on1itt i præcipitur, et nihiJoll1Ínus in fine unius operation is 
Christum fuissc asseritur, cOlnposuerat Sergius duohus ante 
I1onorii ohitUlll annis ; quod sic prohatur: dicit lIeraclius im- 
perator in suis ad J oannCln IV Pa paul litteris : ({ Ectcsis non 
cst Inea; sed cum hanc Scrgius cOInposuisset ante qllillqlle 
allnus, deprecatus cst Ille, ut lloluine Ineo proponerctur. )) 
lIæc seripsit IIcraclius ineunle anno B.il : non ante, quia 
Joannes IV nonduln erat SUlnulus Pontifcx, siquidcIIl Se,.c- 
rino succcssit die 
 dccclllbris ü40 : non postea, siquidcll1 
obii! Heraclius die 11 fehruarii ü4-l. CUll} autclu defunctus 

it Honorius die 12 ocLohris 658, palaln fit conlpositam fuissc 
a Sergio ectesilll duobus annis ante lIonorii obituDl, id cst 
anno 636. 
Ilh\D1 ectesim non e,'ulga\'il Sergius nisi anno 658, ita ut 
ante lIonorii obitum ignota relnanscrit. Obiit ,-ero Sergius 
Jl1CnSC ùeccmbri ejusdem anni 658, id est, duohus circitcr 
111Cl1sibus post IIonorij 1110rtenl. Epistolas autelll Honorii 
Dunqu
un e\-ulgavit Scrgius ; nec cas citat, aut carum aucto- 
ritatelll inyocat in cctcsi sua; ct tandem nullihi in script is 
suis de islis lIonorii epistolis 1l1cntionem facit. Quo prænotato 
sic argulllcnlaillur :. 
Si gcn1Ïl1LC forent, sicuL nunc extant, binæ Honorii epistolæ, 
id cst, si rcyera in cis edixisset lIollorius supprinlcndunl csse 

i\"e unius sive duplicis opcrationis yocabuhull, festinassct 
procul dubio Sergi us cas c\'ulgare, utpote intento suo conso- 
nas; nee on1isissct hac tanta auctoritate ectesiu suam confìr. 
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rnarc; ac prælerca cctesinl illanl non occultanl retinuisset 
usque ad cognihuH Honorii ohilu111, sed co Pontifice \'i\'cnte, 
ae apcl'le patrorinante, C31H puhlicassel. .Atqui ccontra Ser- 
giu:; de lIonorii cpisLoli:; pcrpcluo silllit, nce cctcsin sualU 
c, ulgarc ausus cst nisi post ùicli Pontilicis oLiturn. Ergo 
Liuæ lIoJlorii cpislola: interpolal
p sunt quoaù cas partes qui- 
uus ùe l1nius et duplicis operalionis ,'ocaLulo silentiulll iu- 
dicit ur, sCll quoad eas parLes quibns consonant CUlD Sergii 
cctesi. 
Objicies 1 0 . -l'\oluit Sergius vi,'ente Honorio ejus epislolas 
c,"u,lgare, nee ectesilu suaUl puLlicare, He Pontificcm illunl 
in'ilaret. 
Respondeo : Kon erat cur hoe Sergius tinleret. l'\am econlra 
cctesiUl puLlic311du se Honorio conformem et oLedienteru 
præstitissct, In h
l)olhesi eniul quoù genuini-p sint IIonorii 
epistollt\ is ad Scrgiulll scripserat : IIæc llobiSCIl1Jt {rllteJ'llitas 
l'e
t,.a p,.ædicet, 
iClit 1l0S ea vobiscu III lillani miter pl'ædlcamll,
. 
(JUOlIlOÙO HonoriuIll irritassct ea prædiclllldo, quæ prædicari 
\uleLal Honorius '? 
Objicies 
o._ Scrgius, et P
Tl'hus cjus succccssor, necnon 

(aCal'illS, tolo nisu pcrsuadcre salagcLant, unican1 ah 110- 
n01"Ío doeeri Christi yolunlatcm. Si cvulgassent I1onorii cpis- 
tola
 ill quihus tUnl de una hUH de duplici operatione silen- 
liuu) ill(1icilul', illlcnlo suo llocuisscnL Ergo lnirunl non est 
cu
 abslinuissc ah c\'lllgandis iis lIonorii l'pistolis. 
I:espundeo p1'i1no: 
UltquallJ jacta,'it Sergills, sccUln scn- 
tin- HonoriulH de unica Christi ,ohntlatc. 
l111ihi cnilll ill 
"-t'ripl is suis ubi de una ,'uluntate ,.pl operat ione disscl'Ït, 
lIoHoriul11 llolninal. Pl'a.tcrea quod priUli.ìS hoc de IIullorio jal'- 
ta\"l"rit IJ
Tl'hllS, ('crLo scilnu
 ex tc
liI110Hi() Ju311ni
 Paprl\ IV, 
qui 
ic Iht}wt : EJ.' diL'el'sis 
ll[Jgeslionibll
 tlitliciwllS, omlles 
occidC'1ltules pa, tes turbur;, {ralre 1l0
tro P!Jl'l'lto Patrial'c1w 
1lora qllit'da11l et pratter 1'eYlliallt litlel prætlit'llllte, et ad pru- 
IJf; 11m ,\nl.\lI1J1 'l'llls; SWlet æ memuriæ lJullul'illllt Papa m.,. altra- 
hert' 1

/illllJ'le, quod a mente flltho/iri ]JlJIl'is erllt ]Jellilll
 a/ii- 
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1l111n (ElJÏstola ad Ï1llperatoreln, apud Labhe, t. V, col. 1 759). 
Unde calun1nia hæc Inonotbelitarum, quod ipse etiam Hono- 
rius Papa unican1 in Christo yoluntatenl tenerit, non a Sergio 
aut ah ullo alio quandiu "ixit lIonorius, sed dumt
xat post 
ejus obitUlll, a P
Trho exordiulH sUlnpsit. 
Respondeo seclllldo : Si injunrtunl ab Ilonorio silentiull1 de 
nna et duplici operntionc deterrcrc Sergium potuisset ah 
e,'ulgandis ejusdeu1 Honorii epistolis, a fortiori deterreri Sel'- 
gius debuisset ab injungendo in cctcsi sua eodenl silentio. 
Porro exprpssc onlnibus prohihpl ectesis unam l ' el duas dicere 
sive tlocr:re operatiolles ill dil'ina Domini illCal'llatiolle. rnde 
nequaquaul intento suo nocuisset Scrgius epistolas lIonorii 
publicando, sed CCOllt ra pCI' cas optinlr confirlnasset iù 
il.JSUI11 quod ipse in ectesi 
ua ])("\1" IOHgU111 statucbat, olnif- 
fellduln YÎòrli('et siye llllius, S1'C c1upliri
 operationis yoca- 
Luhllll . 
Objicies 50. - Plul'a lllcndaciter IIollorio rrtuler-at Scrgius, 
præsertiln de Sophronio IIierosolImitano Patrial
cha; et falsa 
hæc as
rrta in rc
ponsoriis IIonorii cpistolis COlnrnenloran- 
tur. Potnit rrgu drtprrcri 
ergius a puhlirandis iis I1onorii 
epistoli
, liccl cctesi suæ "aIde favelltihus, ne luenùacia sua 
nota fiercnt, et ne Sophronius præsertinl Incndaria hæc ipsi 
exprohrarct, 
Respondeo primo: Haliu hær non explirat ('111' Scrgins rf'Lr- 
situ SlUtlll pnblirarr ausus nOll si1 ante cognihnll JIonorii ohi M 
tUll)' SCClilldo: 'Oil on1ÏsisseL sallcJll 
crgins, aliqu3s dictaruHl 
epistolarulll phrases sihi favrntrs, rl pr[pfuta 11lcndaria non 
COlnJllenlOranlc
, in crtcsi 
ua rifarr: rl ad Ininns in ra erlesi 
3sseruissrt sr, assl"\ntirntc rLiall} ROlllanu Alltistilè, olnitit'\n- 
ùan1 plï.es('riherc 
iYe unius sivr dupliris oprratiollis ]OCl1- 
tionen1. l\ïhil horulll f
cit Sergi us. Unde vera ratio cur (10- 
norii cpistolas non cyulgayerit, nee citayerit Srrgins, cst 
quia istæ epistolæ, nCdUl11 ipsi consentirent in injungendo 
quoad ntranlqne locutionpn1 ",ilenlio, pi f'ronfra exprohra- 
hanL el dcrelinqucndaln præcipiebant Illlius operatiollis hærc- 
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(icalclJl didioJlcln, proul UIOX cilanda flnCHlIlCllla sati
 In- 
BllltH (. 
Pl'OinÙl' qUll' llunc cx(anf Honorii cpislolæ, non sinccræ 
I c:nnt, ::-;ed illl('rpolata'_ Tlt'lIl 'cra ratio cur eclesiBl suan1 ante 
t'ogllituJII lIollorii o}JiIlUH HUll eyulga, erit 
crgius, lion alia 
a
signlJri polesl, qU:HH (luod, jalIl ah HOllurio incr
patus, 
heIle nuSset astutus ,-iI', haud e,-asurum se :conùeI11nationem, 

i huic Pontifici Huta fiel
èt ccte
i
o Yalct ergu argulllclItunl I, 
quod sic contrahi potcst : si genuiHle forent, qualcs Hune 
('x{an( HOllorii rpistolæ, Scrgius cas, prout et crtesilH sualn 
publicasset ante lIonol'ii ohihul1: puhlicare non ausus cst: 
ergo dicla
 rpistnh t ' genuilw' Hon sunt., sed ah hæreticis inter- 
polalæ. 
_AH(;mll':
TrM II. - Ex iUl]Jefatoris Heraclii litteris ad J oall- 
lIenl Pal'am lr. - Si gÛHuilli.l' forrHt prout nunc cxlallt IIo- 
Ilol'ii èpislohp, Hcrae lius illlperator) qua ndo c(L'pi I, ob cclr- 

iln il'
iHS nonliUt' l'uhlicatan.) SUSpt.ctus cs
e dr hærcsi, 
IlC{fuaquilJll 
f' pHrg3::;
cl ('0 1110du qui habetur in rjus ad 
.Joan lIl"JI 1 IY rpi
t ola. Sie IH'JIl Pl\ ihi :sesf' l'xcusat diet us Ìnl- 
peralol' : Edes;,'; Htlll est -mea; neqllf ellim ego l'el dictal'i, t'el 
jllS,Ç;; lit tìel'et; sed CLim Itanc Seryius comlJosuisset ante quillqut? 
lIUIWS, deprei'lltlls est me, tit nomine meo propOlleretUl'. Si IIo- 
lIorii t'pi
tohl' fubscut sicul nunc eÅtant, id c
l ecle
i el 
Seröii iulento ftllelllc
) r( silclltiluH tit' ulraquc locutione, 
I'lout cClesi4::;, jnjulIgrnlc
, ea::" ::"ane inlpcratori Hulas feri
s('t 

f'l'gius, ({uaut!o ah Cu po
tnlalit, 11 I ip
ius HOIUilH\ pnhli- 
carpl"l' eclesis, Eas I'roindt a c()gllovis
et IIeraclins; et cogno- 
\ i
st'f t'litHll pas cctl'
i ,.un
olli\re; nee u1inus ah IIonurio (llIal" 
al, ct'tf',i .It' ntl'oqHC 11llilt.
 i.tC dll}Jliri
 vp('raliolli
 \'ocahullJ 

ilt'lIlitllll iuùici. Jalll \"cro si Iw'r Ho\"i
s('t neral'lin
, qui([ 
sl at ilu et ant' utHllia l'ès}tonùi

t,t) quando cll'pit, oh t'ctesilll, 
i Il 
IISp i(OiuIH'11l ha'.ocsco::> ,"ocari? 
altc Joanlli IY 'Hln BIO POll- 
lifi 'j rC
l'l'j l'
j'S
èl, HOll aliud ill I'ctt',i pra'dical'i, qualu quuù 
pl'i.
JicalltlUJlI injunxerat nonoriu
 in suis ad Seq!Ìlllll cpis- 
tolis; C3111l1t'lll 
ibi tltrilI4uC ,"i
anJ e
sc doctrinaUl, cunl 
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eoùeUl nlodo ct in eis epistolis et in cetesi ùe linius et tlu- 
plicis operationis voeabulo silentiuI11 injungatur. Epistolaruln 
istaI'Ulll authcnticurl1 texLum in sui ùefensionenl produxisset. 
Ostendissct lIonorii præceplulll id prædicandi quod in ecte
i 
prædicatur. An hæc opposuil lIeraclius? 
e verLo quidcnl ad 
Honorii auctoritatelll ct epistolas provocavit. Sola ejus cxcu- 
satio fuit, quod cctesÎIn ipse ner diclasse{, nee fieri jussisset, 
at tantulll suo Ilolninc proponi pcrU1Ísi

et. Quanto 1I1eliol' 
defensio, si IIonorii epistolas, prouL nunc extant, pro(luccre 
potuissct! Quod cas non noyerit (siJales revera extiterint) aut 
cognitas in sui defensioneul non allega,'erit, Heino prudens 
unquanl adn1Ïttet. Ideo crgo ad cas non proyoeavit Heraclius, 
quia rcLesi et Sergio non consonabant, sed. repugnaLant; et 
quia Sergius, ea de causa, cas diligenter occultaverat, nee 
ÏInperalori notas feccr31. Ergo quoaù ems partes quibus ectesi 
consonant, falsatæ sunt ah hærelicis. 
ARGUME:STUM IlI.-Ex Typo COllstantis ilnpel'atoris.-Anno 6-i8 
eùidit imperator Constans ùeeretulTI, Typi nonlÍne designari 
solitum, quo prohibeLatur, de una 'Voluutate aut una operll- 
tione, aut duarznn 'l'ollllltatum ac 
ltlal'(nn opel'ati
llll1n qua/em- 
cllmque altercatio1lem aut contelltionellt instituere. JaIll cctesiU1 
Sergii condenluavcrant sUIl1lni Pontifiees Scvcrinus, Joannes IV 
et Thcoùorus. Eorulll successor sanetus Martinus eetcsÏIll ile- 
runl danlnavit, sinlulque Typunt Constantis, in coneilio Late- 
ranensi. In furorrll1 actus Constans, 
anctunl pra
sulen1 Con- 
stantinopolim ahduei jussit, variisque eOl1tumeliis affeclunl 
Chersoneslun relcgavit, ubi ærllllluis confcctus marL
T OCCll- 
huit. Ex quo facLo historieo S1 arguimus : si lIonorii cpislolæ 
prout nune extant scriptæ fuissenL, et præceptum silentii de 
una et dupliei operationc contilluisseHt, cas inlperator Con- 
stans cognoyissct ae sancto Jlartino tanqualn perenlptorianl 
Typi sui defensionCl11 opposuissct. IIno tota eonflictatiollis vis 
ad has IIonorii cpislolas redlleta fuisset, ac de iisùCJn totus 
orhis ohstrepuisset. Quid antem opposuit Ï1npcralor? Furo- 
rem, contllluelias, exililun. At de pl'ovocationr ad has Ho- 
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Tlorii l\pistolas, flu:p silcutjl1ll1, sicul ct Typu,;, dü utraqup 
("OlltI'O't'r
a locution" illlpo
ni"
cnt, nc '"CrlHIlH aut \"csligiunl 
qnitlclIl. 
Allta;)II:
Tnf 1\: - E.l
 1't::i}JOl1sis sand i Ua.ri11li Theodosio Cæ- 
ðarew Episcopo. - Conn hat nI' dirt u s Throdo
i us sanchlln 

Ja\.ilnllnl intillcl'rc ut TYIJllHl Conslantis 
u
cipel'cl'('t. Si gc- 
nuilla
 l'Ol'('lIl Honorii rpistoLc pl"uut nUlie c}..tant, id cst, clÙn 
illjundo 
ilcntio quu
HI utraITlqur unius d {lupli('is opcl'a- 
r ionis IO('ll t iOnl'1I1, l'as pot i

 illl U III sancto Jla
 iBI0 ulJjl'cisst't 
TltcoJo
illS, Ohjccissel pra.cipue qutllilio ipsi pl'leHti, ut pads 
taJltum ('ausa, 1Ion ut rlitlLHl dognul 
Iaxi IIiUS T
 IHUll suscipcret, 
ei rrspondil stUH.:lus llHn'l
T : Quis fidelis sllseipit dispensatio- 
Jlem, lacrri {acientem l'oces, qllas diei ]Jer apostolos et j1I'Opllelas 
([tque doctvl'es Dells omnillm dispensal'it? QuaIn apte reposuisseL 
TllPodosius : Il
..'c ipsissin1a disprnsalio suscepta cst, ilno et 
injuncta ah lIonol'io nOll1ano Pontificc; siquidcll1 ipse, sicut 
ct Typus, dictunl silcntiuln approha,'it et pr:.eccpit. _\l Thco- 
dosius ne ycrho quidcln ad dictas lJonorii cpislolas pro"o- 
calil. 
. Et notetur t uTle sanrtLulI )Ia-ximnnl pI'
p manihus hahll iss(' 
priorem lIuuorii epistolanl, ill qua (prout llUlh' èxtat) cjl1S- 
Inodi 
ilenliulll inj ullgitul'. E t not etul' ctiaIIl IIunoriulIl a 
Mllirtu 
faximo t! ÜT ill II Ul ùici, ob ill,'iclalll ipsius in repri- 
llIl'lIda JHOIlOI hclilal'ulll hieresi constantianl. .\n, quæso, 
di
issel 'Ia
inlus, a nullo fìùcli suscipi posse ùispcn
atiollCln 
de qua agehatur, it! est, silclllilUll dc una cl ùuplici opcra- 
tioHC si l'juslnodi silcntiulll illjunxissct suus dil'illllS 110110- 
I'ill
, ill ip
a cpislula, qllalll pl'æ lIianihus hahchaL I Sanc ,'cl 
hoc 
(JIUlil tl\H'Ullicut Hill c\"inccl'ct, llO
) cas fuissc 1I01101'ii 
('pistola:, '1u
t' Hunc hahcnlur. 
.\hGrm':
TC'1 Y. - [.1' eo. quod 1101l01'i; epislolæ, qll((tellw
 ill- 
jllll!lelltu
 ,ç:ilenliu11l df lillll et dupliei o/Jeratiulle, pel' 111l110S íO 
Dill 11 ibus i!lllota J l'emallS(JI'lIl t. - H irÌ III us lJlllll e llU s silt III i llUl 
isllLd illjullyellles. 
alH quull in sua cpi,lula di\.crilllÙllol'ius 
ullum es.\t! ell ,.i
{ i l'vlunta trill, id ('
 l'rrs
r ex plica lIdo de It u- 
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lllana dUllltaxal yolunlalc, ct pCl' oppositionell1 aù dU3S YO- 
luntatcs contrarias, 111cntis scilicet et carllis, quæ in nobis 
sunt, Holun} fuit posl lllortelll IIunol'ii; et CUlll ea phrasi abu- 
tcrclltur n10nut hrlifæ, ort hoùox
lln ClUI1 prohafullt Joannes 
Papa IV, Joaulles s)'ulpoiulS qui cpistolunl scripscrat, ct sanr.. 
tus 
Iaxinlus Hlart
T. Quod auteH1 in epistolis 
nis pr
cfatuln 
silentiulll lIonorins injunxerit, per 40 annos, id rst ad sc
tanl 
usque generalelll synodull1, a1.. ulllnihus igllurahul1 est. Et 
CUlll tanti ulonotheliLarulH intercsset ad ùcfcndenduul SUUln 
TypLllll SUanH!Ue ectesiHl, calll parleHl allegare, nullus cain 
Hotanl haLuit, nullus ad ranl proyoca,-it. Prior IIonorii rpis- 
lola, qualellJ cani BUIll' haLeUIUS, uni 
Iacario Episcopo, 
rucndacissÏ1uo at que falsario hærctico, priululll post 40 an- 
nos illnolnil. Secundalll Yero, He 
rararius quidrm noyrral. 

t
d pall1, dUBI ct,lehran'llll> srxta synodus, suhito reperit 111 
archiyo Georg-ius Charlophylax, cUln hue llsqur nullihi de 
ca lllcntio facta fuisst't. Quid ilulr colligentlulll YCHit, nisi 
falsatanl fuissp priOrel}} cpistolam quoad cas partes ubi dir- 
lurn silenliuln injllngitur, cl posteriorClll OH1Uillo t'onfictalll 
f . 
 
UISSC. 
. 
AHGU"IE
Tr
I YI. - ELf; l'erbis Sf/n cti Agathollis. -:.... In suis ad 
ill1pCratorclll Constantinulll litteris, sic assrrit laudatns Pon- 
Lifrx: (( Apostolicæ 111Clnoria'\ ]11C(t'\ par\"i(ati
 prædpcessores, 
dontinicis ductrillis illstrurti, ex quo llo\'itatelll h
prel icalll in 
Christi iUlluaculatanl 
cclcsia)u Constantinopolitanl.
 Eccle- 

ia
 præsule
 introduccrc .conahantul', nunquaul neglexerllnt 
cos hortal'i atque ohsrrrando cOllunoncre... He cx hoc rxol'- 
di\un dissidii in unitatr E'rrlrsÜ.-. facer{'nt; nna111 yoluntatrlH 
uIHunqup opcrationrnl duarulll naturarunl asscrelltcs in uno 
DUU1ÏllO llostro Jcsu Christo)) (apud LabLc, tOHIO YI, co!. 65i). 
Ergo, lestantc .Agat hOllC, ex qllO llol'itas hæl'etil'Q Conslantino- 
poli exorla est, ranl reprcsserc U0111ani Pontifirr:,. Exordiulll 
autenl no\"ita
 illa sunl psit a Srrgio : ergo Sprgitis IlOrtatiolli- 
hus et Obðefl'ativnibus l'ommollitus est, nf 111l1l1H operativ1lcm 
Christi assereret. Non potuit auleUl ita conulloneri nisi ab 
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l1onol'io, qni Sc(lrln apo'-Lolicalll tcnebat, quando no,'itatem 
Serf!ius 11ltroducere cOllllblltur; cl (Iuia insuper nonnisi duobu'-\ 
Inen
ibu-; i(lrlu SCl'giuC) Honorio supcr\"ixit. Ergo, teste Aga- 
t hooe, IIonoriu..; SergiuIH COIlIHIOlluit, hort iJt us est, ohserra- 
, it, Ile ullom ill Christo operatiollem assererel, Hoc aulcln non 
prLt\
ti t isset Ilollorius si gcnuinæ forcH t i psiu
 epi "lol({'. (n ter- 
polat ioncnl ergo ej uSlllodi cpistola
 passl.P SUllt. 
..\lwnIEl'iTU
l '1I. - Ex aettS synoeli [atel'([llellsis, (/Ilæ ('011- 
Ilr/am proballt seClInda111 lIon 0]';; episto/am. - In ea synodo 
tcstatus r
t Stephanus, oliln a Sophronio ad IIonorinnl dcpu.. 
13tu
, hunc fllisse illiu
 lrgationis frnchun, quod neqlle de.,- 
l'fxel'it }Jell.,\ l'reces (11111 !acTymis ob/alas sll]Jplicll1n Sllorllm, 
sed e.rrital'el';t, ?lOll eqllidem, mediocriter, pra'Cessore
 apostu- 
liros pr<esill es, ill commOH itione neCIIOIl COil test at lone prërdicto- . 
rum ril'orllm (id e
t 
crgii et alioruill quos ante non1Ïnayprat), 
li"et llullouzotlo eos Ilectel'
 }Jotuerint (apuu LabLe, lOlno \1, 
('01. 105). Ex quo dOCuluento constat C0111111VllitLI1U el cOllte- 

ttlliOH fni
sc Srl'giulu, rl quidelll non mediocriter ul ah htp- 
r 'si sua ùesistcl'c{. 1:\on potuit autcHl, ut ùixiInus, aL alio sic 
cOlnnlOncl'i, nisi aL lIonorio. Jalll lcro juxta LCXltUll QUCIIl 
haLeuHl
 
erunda') Honol'ii epistol
") aliter sr res habuissrf. 

ilnil'llUl lIonorius 
('rip:-;issrt SOlJhronio ne duas in Chrislo 
dpcratiolléS aS
ert'ret; eL idelu pl'l'suasi
:,eL Sophronii legat j...; 
c't hi polliriti es
:wllt Oprfl\lH 
(') dalul"us ul SOl)hroniuln in 
hanr 
I)ntentialll prl'll'ahprrllL; qnlt'llullah'nus "tar() pos
l1nt 
('UIH attrstatiollf' 
tl'pha))i. Pl'oinde l'oilliclalll all ha 1 rrlici... 
...ccu ntlall1 illanl lIollori i epi
t ohllu, pahllll facil1 nl anI helll it:a 
"
'uodi I alcrallcllsi
 aela. 
\l\e,1 'I'.' n 
1 YIII, - Ex i/J.>wmet lH':lJtliclclI'UJ}1 HOllurii elJÍstv- 
;1I1'um ('OIllt.'J:tll. - Conlinrnt Pllilli ('jnslIlCHli cpistol[("'l a},:,nna 
('I Jl1coha'l'('IlLia tIna' hOlniui ral iUllis ('olHputi nnllatenus tl'i- 
bui pus'-'UllL. IIu pl'ilUi, notct leet ur q llalll fori it t:'r ac diluciÙt' 
ilJ pis c
pl'ilnatur calholiculH dc dnplici ol'el'alioJle doguut. 
IJoeehll' :)cilicel ))OIIlillUHl .J(,
llill ChristulH operatum dil'ina, 
t,lmdcmqlle operatum "umanu, dis('/'t'te) illCOll{llse {(lque i1l{'01l- 
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1'erlibiliter : ilcIll, confiLeudas esse in Christo dUllS 1lalllras 
operatrices: itcln, prædicandas esse in Christo dUllS llatu,.as, 
propria operantes inconfllse et inconl'ertibiliter. Qui hoe docuit 
tanqnarll dogma calholicUlll ah Apostulis ct Patribus tradi- 
tUln atquè oinnino lencnùlllll ct prl.\
dicandllln, hoc ipso non 
potuit sine incohærentia doccrc, ncqur unanl nequc dupli
 
CCln diecllùalll cs
c in Christo cncrgiam seu operationem; et 
a fortiori Hon poLuit sine incoha.'rentia hanc sentcIltialll :suL- 
jUligerr : Vllius autem operationis 'L'el dUll1'lUn esse 'L'el fllisse 
mediatorem Dei et homill11nl DOlllillll1lt J eSllnl Chrisllun selltire 
et ]Jl'omere, pror8lls illeptUlll est. HCIll non potuit sine caùenl 
incohærentia dicere, nihil de ù uahns opcrationibus prædi- 
care ev([nyeli('ll
 vel apostolicas litterlls; el cos qui duas in 
Christo confitcntur operaLiones ,"oeare balbutienles, formallles 
se in speciem doct01'll111. Qua:\ quidplll incoh:'Pl'entia ita per sc 
patet, ut non potuerit orulos non pcrrcllcre cujuslibet ho- 
n1Ïllis, non tantuIlI prudcntis ct pCl'spicacis, qualis crat Ho- 
norius, neenon cjus scerctal'ius Joanncs SYlllponus, sed, cl 
rationis Slla
 COlllPOtis, quclnaùuloòulll dicunt 'Yirccbur- 
genscs thcologi. Illterpolafioncln ergo arguunt ejusillodi 
tcxtus incoha
rcnter positi, et a solita Scdis fipostulica
 gra- 
vitate aLhorrentcs. 
PnoroslTIO IHa. - 11ullol'ius Papa nee (Ilit (auto/' 111onothellta- 
1'll11l hæl'eseos, Ilee ill repri mellda illa ltæresi neyliyclls, sed rerte 
officillm SllUnt implevit. - Ita tcncndUll1, si diligcntcr præ
ti- 
tcrit quod faeicnduIH 1110ncL A postolus his verhis : PraJdica 
Verbll'/lt (id. est fidclll rectanl), illStll, argue, obsecl'a, lllcreJlll 
(lla ad Titn. IY), .1tqui hoc præ
t itit lIonorins. 
Pro!Ja(llr ,1 0 - ex sallcti Agathollis Îestimollio. - Illud tes- 
tinloniunl retulirnus 
l1b propositione pl'æcedenti, argu- 
luento VI. Ex co constat SergiuBl ah lIonorio llolllnediocriter, 
proind(?q ue vellclncnter, conunollit lIJn (uisse horlalionibus et 
obsecratiollibllS, lle 111lam ill Christo operationent assereret. 
Pl'o
atur 2 0 - e.r ,',c111clo l'tlartillo. - In synodicis suis ad 
Ålnanùulll Traje<:tèllsiulJI Episcopun1, ita te
taLnr: A St'rgio... 
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c.recrallr!a t't alHHn;llwHla hære:iis }JllLllllavit,... qUllm SllfCt.'SSO,.. 
l:jUS Pyrrhll.
... in tlelerills llll,r;it. Pro qua re sæpills uposlolicll 
Sed es pi rSIlGs;onibliS J con test a tion ibus, lit que increpationibus 
pilirimis (u/moll11it cos... (apud Lahhr, tOl110 YI, coI. j8,t). 
Jam 
upra yidinlu::; cOl1ul1oncl'i nUll pUlllis
c Scrgiulll ab alio 
Romano Ponlificc qua III lIolloriu. OLiil siquidelll duohus 
dun1taxat mrnsibus post H(
llol'illln, cl antequall1 IIonoril
s 
,-;ucce

or('m Iwhueril. Honorius ergo Sergilun 3thnonuit 
fOlltestatiollibliS et illcl'epatiollibus p/llrimis. 
Prohatut jO - ex sancto 1Uo.rimo 111artyre. - SUIllllla dili- 
gcntia et toto nisH ad cOlnprinlclulal1l InonoLhclisl11i IlLercsiln 
adlaborassc ROlllanos POlltific.e
, præsertilIJque IIolioriuHJ, ita 
LesLatur sanctus 'Iaxiu1us : Qllid llutent dil'i'IlIS Ilollorills? qllid 
post ilLLlln Sel'e,.illus sellex? quid delliqlle et is qui }lost 1Iulle 
cJ.'titil sacer J Oalllles? Porro is qui nunc IJl'æsidet bealissimus 
Papa {Throdorus) omisitnc qllidqlUl1n sllpplicationi cont'elliens? 
(,ide supra, 
 2 dOCUl11cnto V). DUln ibi HonoritUll sanctus 
)luÅilnus di,,"inUll1 ,.ocat, tcstatur cum præcipuun1 fuisse in 
cocl'CCndtl nasccnti nlonothclitarum h
cresi. Nee dubiun1 qUill 
calll condelnnasscl nisi 11101'te prævcnllls fuisscL 
Ergo slat conclusio, quod IIonorius nulla III in causa 1110- 
nothclilarUlll culpan1 contraxcrit, chilllcrit:usque sit qual is- 
t'llll1qUC ipsius lapsus. 
Jlnic conclusioni opponitur llonorii condcmnatio a scxta 
gcnerali s
"nodo pronuntiata; HCCHO}) rjusdeul synodi confìr- 
mal in a Leone II SUlluno Pontifìcc; ac insuper forl11u1a pro- 
fcs
ionis fìdei quæ hahetur ill lihl'o suh Dillflli Ilon1inc 
CU
lI ilo; sed diluunlur i
læ uhjecLiones scqucnlihus propo- 
sil iOlliht1
. 
PnoPo--ITIO 1\'&. - Cmulemll((tw'Í quit/enl (uit HOllol'iliS ill sexta 
gellerali s!Jllodo, ab ()rielltalibllS Epi,
c(lJ>is ; sed isla COl1delìllla- 
lio dm non habuit jlLdicii O'cllmellice lH'Ollwzt iat i, - Ul aliquod 
S)llOdal'" jlHiiciul11 cenSCl1dUlll sil æCllmellicllm, non suftìcil 
illud pronullliatulll fuissc in æClllnenira s)'nodo, a luajori 
rti3111 Episcopol'lun TlUIlH'rO; 
cd insupl:r necessc est ut .sit 
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super qllæstionihlh pro quibus ROlnanus Pontifcx (lelega\'it. 
Qlliùquid eniln deccrnitur contra, vel cLianl Illtra lnandatulll 
quod suis legatis synodo æculllcnicæ præsidcnlihus dedit 
sUlnmus l)ontifex, hoc ipso Sedis aposlolicæ assensu carel, 
nee proindr ,'in1 æcumenicitalis pCI' se habet, nisi forte posl- 
1110dtUIl caden1 Scdes apostolica cxpresse hUllC sutun asscn- 
. 
StUll supl'l'addat. Pariter quidquid a Il1ajori Episcopol'Ul11 parte 
pronuntiatulH esl, nisi a Sede apostolica rccipiatur et cOlllil'- 
nleflll", æcuulcnicilatis ,-j dcslitui ccnSCndUll1 pst. Ad ccrtulu 
ilhul principiuln, jalll 
uo tel11pOre quuad JlonUl'iUHl pru\;oca- 
hat Anastasius Hihliothecarius. Postqu3ln uelllpe calzulllllu- 
tores voca,'iL eos qui HOllOl'iulll 1l10llUt helisn1i accusant, I icel 
(sunt ipsius vcrha) huit sexta sy"odliS quasi hæl'etico anathema 
tli.cel'it, ita SUhjUllgit: (( Sed lit' ,ideaITIUr tmu sanctaIn tanHluc 
re\CrCndalll ::;
Ynodulli i\("cusare vel tenH
re l'cprehcndcl'e, li- 
ccre nobis opinanlUl' ùe ilIa scntire, (luæ sancto
 Patl'es HOS- 
fros de ChaleedoJlcn
i lllagna sYllodo scnsissc non ignoraHlu
. 
Quoruill UIlUS, sanetus videlicet Papa Gl'cgoriu
, usque au 
prolationell1 tantunnnodo canonnnl hanc sllscipicH"dalll fore 
sigHa\'il, l1eatus aulenl l.ellue Papa Gelasius..., clualiLt
)' caùell) 

 
 nodus reci piClldl l sit..., tali dclihcratiollc concludit : .., 
...Vanl et /tanc quuque Sallctlln
 SY1l0dlll1t canOlliCll qllædrlln capi- 
Ilila pl'umlllfJllSSe, Gl'ét
COnHn scripta testalltllr; lJuæ {amen pelli' 
ol1uzia, qllia Sedes a]Jostolicll nUll jJl'OblH'it, tuta latinitas I'e/IJ'(I- 
. bUI'it. Sed quie1 ùe hac sola ùicinlus? CnI11 cL secundaul l1ni- 
vcrsalclll synodunl, q uæ p ri 100 Constantinopoli cclebra ta l'
t, 
in causa priIllalus Ecclesiaruill Sedes apostolica Hon adu1Ît- 
lat. Quin et Omnl)S synodos sic reeipiC'ndas (lccernat, ut Chal- 
cedoncllsenl s
Tnodunl adnlittendaUl fore pra
dictus sandu
 
Gclasius Papa tlescribit, pro fidei scilicet conlllluuionc et yc- 
l'itate catholica el apostolica, pro qua hani' fieri Sedes apos- 
tolica delegavit, factaJnqlle firmavit )) (yide 
upl'a, 
 2, docu- 
Illentulll XUI). L nde citatus .Anaslasius Bibliothccarius IIonorii 
condcnlnalionclll, in sexta gellcrali synodo pronuntial3ln, 
llihili haben
hHn c::;sc concludcbat ex hoc l'rincipio, quod 
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ECL\I\\, ;)
t 
I conden1naLio hice, nee illclusa sil ill Inandalo legalis lradito, 
I SCll non fllrl'il de ii
 qut.{'slionibu,; pro qui bus traclandis et ùr- 
{'crncndis Scdc
 
p()stolica delf'gavcraL, nee postn1oduln per 
CllllHlcln SCdCIH apGstulit'i.t11l rceepta lllHlualH ct eonfirnlala 
d igno
cat ur. Quù pra
I1oLato, posi Lain eOllclu
 ioncm 
ie 
tabi- 
liuHlS : 
t f prohenl [uh-crsarii dieta:\ èOlHlen1natiolli 
olltra Hono- 
riunl pronuntial
p incssc ,-inl (('cllmellici judicii, proharc de- 
ut 1 ul, ilIalil condclnnafiollcln, 'l.l Hon fni

p l:onh'a aul ultra 
IIwlHlahuH, a !-'311cto ..\gathonr legatis 
uis Iraùiltlln, ,el ci 
rtccessi

e po
fInodunl S('ùi
 aposlolic
l' <.:onfirnwtioncHl. Id 
1'01'1'0 nee prohant, ]wC prohare POSSU1t1. IIlU110 eonlrariull1 
dUl:uJuenta lcstalltur, Eteuiul 
1 0 Talis COndCl1lnatiu cral contra inti icllllll lrgatis 111anda.. 
lun1, Sic quippe de islo luanòalo tcstalui' ipse !-'anctus Aga- 
!th() in 
uis ad iinperatorPH1 litteri
 : Licentiam eis sive anrtu- 
ritate1n dedimus ([]Jllll tl'allqllillissimllnt t'estnon imperill1n, dum 
ll.'i..;erif eius cl
mellt in ,'>imp/ieite,' sntis{acielldi, in qU((ll tUln eis 
fllmta.rat . injunct/un est, Úl nihil pro{ecto jH'a!SllmUllt l1llgere, 
mill11t're l'el mlltal'e, etc. (apud Labhe, 10Ino lI, ('01. ü3-i). El 
In t'(tÒelH epistola HOBl i Hal 
a Ht'lus POll t irc\., Sergi lUll, p
 1'- 
rhunl cl alios, quos ipse hi.crelil:os pl'ullunlial, ae proindc 
\111L HI tales ÙaUlllal'i. 1st de COlHlcllllltllldo llunol'io uc liUe- 
'Ida c
faL. IUlO, ul vidiulUS supra Un'upositiolle 11, al'gu- 
nento YI) eunl cOlnlncllda\'crat. Ergo cOlldclnnatus est 1101J0- 
'iu
, non tauhllll præler, sed Ctj31l1 cvntl'a saHcti ...\galhonj
 
I);HHIahull. El ex huc sulo, quil) aliutl exprinli opus fl1erit, 
'Plua n
it judi('Ì lllY isl ue] vi æCU111rllic i I atis rrorsu
 destitu- 
Hili. 

., .\pcI'Lc 
l1ppunil Hatlrianl1s 11, IH'i.l{atallt eouticlunatiollCHl 
ecuuH
llici judicii l'aliolleL
 non hahui

l', Hl'
 a Scdc apo
- 
ulica rcceplalH alii eonfirnIalanl f1l i ...se, dunl d ieil ill concilio 
lon1ano : L;cel lllHllJr;O lib úrielltalibuð llnathema 
if dictll1n 
apull Lahhe, lon10 'ill) col. IOU 1). :\on dicit a synodo, ab 
rrCh.<ia, -ed dUIII!a"a! (/11 O,.icll/alillll" l\uõHmis ilJi adcssent 
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clian1 Occidcntalcs, cl .\gathollis lcgati. Quid ila, nisi quia 
cOlldcll111utionelll nullatcnus hahchat tanquam æCllmenice pro- 
nuntiaLalll aut ab apostolica Sede cOllfirnlatalH 1 
3 0 Colligilur ha
c eaden1 persuasio ex plurihns scri pLorihus, 
qui (hUH a synodo gCllcrali scxta (laUlnalos h'-.crcticos rerCll- 
sent, nequaqualn Honorilull non1Ïnant. Paulus diacollus, in 
vita ConstantiItl IY, dictos hærpticos rrferens, onlittit IIollo- 
riUIl1. On1Íllit ct Zonaras, in vita cjustlenl. hno Phot ius, [lnle 
apcrtuIH SUUIll CUIlI HOlllana Ecrlcsia dissidiunl, in rodice 
suo de SCpLCIlI s
'llodis, dalnnatos in scxla S)ïlOdo asscriL Ser- 
giUlll, Cyrlun, 1)
Trllllln, Paullun, PcLruIll, nulla prorsus facta 
lIonurii Incntione. 
on ergo habehaLur llonorii condenlnatio 
tanqualll æCllmelllce pronunliala, seu tanqualll judiciunl pro- 
prie dictlun synodi, licel caIn O
'ieJltales pronuntiasscllt. 
RClllanet crgo prolluntiataul in IIonoriuI11 condclllnationcm 
æ
UllleJlicitat is rohore tlcslitui. J:undudulll scilicet Oricn. 
lales E piscopos in \'aserat lllaiesalla zeloLi pia in RUlnanus 
AntistiLcs, cujus suprelnæ aucloritati, haud liLenter sese 
subjiciebant. lIinc eis duruln esse òchuiL condclllnari plures 
Constantinopoleos Patriarchas, it! est ScrgÏtuD eL successores 
ejus; ulque rninlls prohroslun i<<l ,'idcrctur, ansan1 arl'ipue- 
runL danillandi sinH11 cL ROlllani Antistitis IIonorii, ex pro- 
duclis cl nequaquanl discussis duabus ejus interpolatis cpis- 
tolis. Cui sane attentato aSSenSUlTI non dcdcrunl Legati, lieet 
llihil in actis de hoc reperialur. 
PnOPOSITlO Va. - HlldriaJlus Papa II nOIl dixit, condemnatwn 
(llisse I-Iollorllon cUln COllsellsn Sedis apostolicæ. - Hllln cele- 
hrarctur contra Photium, anl1.o 860, oclava generalis s-ynodus; 
leclunl est hocce lladriani II ad Pat res concilii rcscriptun1 : 
(( Intolcrahilis est ista præsulnptio, dilcclissilni, et hane 3U- 
res præcordiorlun, fateor, sustinere non possunt.. Quis un- 
{juanl YCSLrUlll talc quid, precor, audi\'il, ,'cl quis hUjUSlllO di 
tcnleritatis sallcnl lcctione innnensitatclll inycnit? Siquidcm 
Ronlanulll Pontificelll de oluniu111 Ecciesiarulli pr

ulibus ju- 
dicasse lcgilnus; dc eo ycro qUCll1qu:.un judicassc non legi- 
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)llllS. Lit;CI CHillI lIo11orio ah Oricutalihus post H10rlcm ana. 
I hClna sil diel UlIl, scicJldulH tall1Cn cst quia fuerat super 
ha:'rrsi accusalus, propter qualn solau1 lieilulll est u1Ïnoribus 
ÌnajorulH SUOl'UIIl luolibus rcsislcndi, lcl pra\'os scnsus li- 
here respuclldi : quaul\'is cl ihi nee Palriarehal'um nec cæ- 
lerOfUITl AnlislilulH euipialIl de eo quclulibet fas fucril pro- 
rerenùi scnlcnlialll, nisi ejuðdem primæ Sedis POlllificis COll- 
CieUSliS præcessisset allctoritas )) (apud Labbe, tomo VIII, col. 
1 UUU et J 001, cdiliollis Parisinæ, 1 Ü 71) 0 Ex ultimis ci tatis 
\crhis eunlendunt adlersarii condclllualulll fuisse Honoriunl, 
}J,.a
ceclellte COllSellSIl Seclis ojJostolicæ; proindc huic judicio 
HOH deesse ,'iIB æeluncnicitatis. Sic nelllpc arguunt : dum 
dicif I1adrianus, nisi JJ1'æcessisset primæ Sedis consenslls, hoc 
ip
o suppollit cjusmûdi consensum præcessissc. Ergo eon- 
:.-;cnsus isle rcycra prteccsscral. 
Sed proI'sus in\'alida cst ha
c ad vr.rsariorulll arguulentatio ; 
quod sic facile, iPSUlll textulIl cxpcndcndo, clineitur : Sup- 
ponanllis scrip131l1 a me fuisse hane eonclusionelu : (( S
'nodi 
sextæ PatriLus fas Don fuit Honorium eondemnare, nisi pl'æ- 
cessi,sset IH'imæ Sedis consenSllS; hie ,"cro consensus ncqua- 
quant præccsseraL. )) Quis sanæ mentis contcnderct adnlitti 
a HIe præ\'io cOllsensissc apostolicanl Sedcm, ex eo quod di- 
canl, nisi præcessisset? Ergo ncque id colligi potest ex iisdcln 
yrfhis ah lIadriè.tIlo adhihitis, Id unuln 3sserit lIadrianus, fas 
BOil fui
s{\ sInudi sexltl' Patrihus Honoriulll condemnarc, 
absque olJtenlo }H'lUS Sedis o}Jostolicæ COllSenSlto Quod autelll 
pri.t" hUH isl 'Illl ronSCHSUlll ohlinucrinl nullatenus asscrit; 
nrl' 
\lpponi aL ipso dietulu præ\'iulu eonsensum colligi po- 
I('st (0\ allegalis ejus '"cI'Liso IIno nullatcnus inter\'enissc con- 

eJ1
UIIl ilhnl1 
alis Ílll1uit, QUill eOndCI1111ationelu istiusllIOdi 
ffihuif nOli 

'n{Hlo, sed Orielltuliblls Palribus. Hoc cnim lu- 
'Jucudi 1110<<10 aperfc indiral di('l
\ln condCllulationeUl ullql1[un 
II 
ecl(' al'o
tolica ct 3h Occiòentalihus Ecclcsii
 rccrptaIl1 
fui
5C. Ali 1I IIdr au tern .\nasta
ius Hi hliot hecal'i 11S (a quo IIa.. 
he1l1l1
 citata lIadriani ,'er]ht, c}. g('a?cû in latillllln franslata) 


II, 


2S 
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tiÎsertc lradit dicla õ COn(lèlllnationi ill HOllOl'iulU IH'olluutiatn' 
nunqualll ullius ROll1ani Pontificis appl'obationenl aceessissc
 
prout ,.idere e
t supra 


, doculllcnfo lHI). 
, 
PnoPosITIO YIa. - Quod HOllorii COlldemllalio t'im /labue,.it ju- 
(lici; u'cu111ellice ]11'01111111 iati, neqllllqllam problltur ex eo quud 
in acti
 sejJtimæ liC vctal'æ !leneta/is 
Yllvdi lterum eadem, COIl- 
deuuzatio reperiatur. - Eql1idcll1 in duobus dictis gcneralibu::) 
conciliis repetuntur gesta synodi sextæ, ac proinde pronull- 
tiata ctiam contra IIonoriull1 dall111atio. Ast cOlldenu1atio hæc 
æcumenicitatis vim, quanl non habuit ex sIno do scxt3, nrque 
ex duabus aliis recepit. Etcnim 
1 0 ilicumenici judicii vinl non habent qlue in generalibu
 
concilii per formanl narration is memorantur, quin ùe iis 
quæstio instituatur et quidquan1 e:rpresse pronuntietllr. 1t- 
qui in septilna et octaya sYllodo, ne in quæslionenl quidcl1l 
venit Honorii condenlnatio, nee de ea quidql1am expre
st
 
pronuntiatuu1, sed ellarrando tantuIll relata sunt sexLæ sy- 
nodi acta. Ergo inde dictæ condemnationi æeulnenicitati
 '"IS 
nequaquam accessit. 
2 0 Ad septilnam synodulll quod attinel, rx ea recept a est 
tantun1 a Sede apostoliea et vim æeumenici judicii -hahet 
de/initio de sacrarum imaginum cultn. Cætcrum synodus IlIa 
in pluribus erravit (vide é\pud Labbe, tomo VII, col. 29, præ- 
(lltionent Änastasii Bibliothecarii). rude perpcram allegatul' 
hæc septima synodus ut dicta:) Ilonorii condemnationi æctl- 
luenicitatis yis adseiscatur. 
PnOPOSITIO VIla. - Gell11inæ non Sllilt tft'S epi
tolæ LeullÎs 11 e 
tjllibus arYllllllt adversllrii cunfirmat(l1n rlt;,
Se ab illo POlllificc 
sext(l1n yel1eraleln sY1l0dllm, etianl quoad ]1ronlllltiat(l1n contrll 
HOllorÏ1nn ollathe'matis sententiam. - Allegatos harUl11 cpisto- 
larum textus habes supra (
 2, dOCUlnentis X, XI et XII). Quod 
sinceræ non sint, sed intcrpolatæ vel OllUlÎllO suppositæ, 
Probatll1' 1 0 quoad- tres sinlill epistolas. - Anastasi us Bibliv- 
lhecarius, qui ducentis post sJBodum sexhlnl annis vixit qui- 
que in scriniis Romanis Yersatis
iuIUS fuit, nullam de isLÏs 
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I "pi
If)lis nuLÎlÎalll haLuit. IJIlIIiO ClllulJllliatuI'es \ocaL cu
 qui 
lIonoril1111 "olldclnnanl. Dc <fuorulll uumcI'o fui'-\
c sanctunl 
I.COIH'I111 II, si COBlprI'll11l1 habuisset, haud 
311C ita loqui ausus 
ps:,ct. Addt" é\nctoritalcln Baronii, (lui pro spuriis Hut inte1'- 
polati') hahcl èa
dclll epistol[t
. 
Probatut 
o quoad ôingillas. - Uc jJrima, vidclicel aù iHlpe- 
l'alorcln ConsLanlilluul direcla, 
ic tlisscrunt 'YircchurgcllSCt; 
I heologi : (( In fine data scribiLllr Ilollis maii, indit:tiulle dc- 
f'imn. A\t in lcxlu planc conLl'Ltl'ia habel : DellilJLle Legatos ha- 
jus opostolicæ Sedis" mutris 'vestl'æ, ROnllllléf! Ecclesiæ, pielalis 
t'fstl'æ {(unulo,') , ill est, Tlteodol'um et Geol'yillm presby teros.. . 
UlIli cunt pel'sollis qua' cum eis ]11"o{ectæ {II el't1llt , ljUæ a l),.æ- 
t!eff,'\ðore mea, apostolicæ memol'iæ Agallwlle Papa pel' 0('- 
ttH'((m indictiouent pro Cllllsa fidei, lJestra pietate .i"bellte, illuf 
di,'ectéf' {ueranf, per ill/l,eI' ehl/Isam decinuon illdictionem, 
mellse jllliu, (,11I1i divaliblls l'lemelltiæ vestræ apicibu.'i et ð!JllU- 
dalibus yeslis... eJ.
ll/tlllltes sll
('ellimLls. Scd quoIIl()(lo pCI elap- 
saUl decilnanl indiclionCJll, UlCllse julio, scribit 'se aeeepi
se 
liUcl'as et aiia synodi gesta, si jaIll mense maio illdictiolle de- 
cÏlna scriplæ hahclltur hæ litteræ? Prætcrca quonlodo lnen
e 
julio potuit Lco suscepissc Lrgatos una CUIU littcl'i'-\, si CUIlI 
fleecHl tantulli Incnsibu::; ipsr scdcril Pontirc
, lllcnSClll juliuHI 
alLillgcl'c Hon potucl'it, quip pc cl'eahh Ponl ifex lurnse au- 
gu
lo? II, " chronotaxis ÏJnpcrilnlH illl1111 fugil, qui, aliquot 
po
l S
110duHl sextaul sæculis, hallc epislolalll lei plane con- 
texuit, supp

csso Leoni') alltogl'apho, ,.cl ecrlc interpolayit, 
.\1 porro inlperalori
 cpistola dicitnr in cjl1S frontr, missu 
mellse decemnri, indictione derima : Sed quomodo (lccima in- 
.liclioll 
 data dici p"tuil huc annn f1lClIsC dceenlhl'is, quo 
tcnlpor 
 duodccilU3 erat illdidio, qua' j:1l1l a JlIl'llse sepfcluJJl'i 
fucrat inchoata?' {'rUlH facile illdlllgclnu
, IncnduIIl Îrrc- 
p
i
 c ill codicenl, et pro inùieliol1P dnodccilIJa positan1 dcei- 
nlrtlH j 
icqup cOl'rigi dt'hel't', Bal'oni i. La hhei ar plerOI'Ulllquc 
t c}n
rnsu : srd jalll major' diftÌ<'ullas IHbritul'. flui enilll 
anc- 
tHe: Leo t.:('riherr pnft'I'at, 1(1If1fJ irHIIf'l'l,fori'\ Pl'istolant, scri- 
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planl ill dcccinbri indirtionc duodecillla, ipse acceperit de 
cima indictionc? Adeo omnia nutant, quæ solido yeritatis 
fundanlcnto carent. 
Sed delnunl sanctus Leo in epistola hac ita scripsissc rertur : 
(( Anatheulatizanlus no\'i crroris in,'entores, Theodorunl...; 
necnon ct I1onorilun, qui hane apostolicam Ecclesiam non I 
apostolicæ traditionis doctrina illustravit, sed profana pro- 
ditionc ilnnlaculataln fidem subvertere conatus cst; et 01ll- 
nes qui in suo errore defullcti Sllllt. )) Sed IIonorius in errore 
defunctus non cst, quem publico funere Romann Ecclesia in- 
tCl' sanctos Pontificcs in Erclesia sancti Pctri reposuit, ct cui 
ut calholico POlllifici in olllnibus parentavit. 'laIc igitur in- 
ter cos inscrtus Honorius qui in errore defuncti sunt; utquc 
suhsistat period us, in de dclendus cst. )) 
Secllnda pariter cpistoln, id cst, ad Er\ igiulTI directa, haud 
duLia præ se fert interpolatiollis signa. In ea diritur (prout 
in tertia, ad Ilispaniæ Episcopos) ahsolutaul fuissc synodulll 
se
 taln indictionc nona. Posset aliquatcnus id tribui librario- 
rUlll oscitantiæ, qui locu decimæ posuissent 1101laln, si semel 
dUlllta
al 111enduHl occurrcrct. A t in bin is rpistolis habetur, 
Hon obiter, sed 
æpius inculcatun1. Error sane tribuendus non 
est Leoni II, qui res hujus tClnporis apprimc notas habuit. 
Aliquis ergo po
tca, historia' hujus temporis ignarus, dictalTI 
cpistohull finxit aut interpolayit. - Insuper in cadenl' ad 
,Eryigiulll epistola, dicitur irnperator Constantinus scripsisse 
ad Ayalhollent SUlUlllUln PontificeUl, illdictione ?lOlUt de co- 
yelltla se:rta synodo. Porro 
IHperator non scripsit ad Agatho- 
llem, sed ad pr
edcccssorem cjus DOll111n. Nequc scripsit in- 
ùictione Ilona, sed indictionc sexta, id est, tribus annis antca. 
MulLipliciter ergo sesc prodit illius epistolæ interpolatio. 
Dc tertia, i(l cst, ad lIispaniæ Episcopos cpistola, sic disse- 
runl citali 'Yirceburgenscs thcologi: (( Tot tantaque habet 
suppositiollis aut corruptionis argulllenta pahnaria, quant3 
nulla ex iis cpistolis Pontificunl aliorulo, qUéÇ ab olnnibu5 
ctiall1 supposititiæ haLclltur. 
aln 10, ut lacealH falsall1 ill- 
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did ionis Bohlin, 3sscritur in ca cpistola, quod sanclus teo 
Arehicpiscopos ad sIl10dunl sextaln ablegarit : Archiepiscopi 
Sllllt a 1l0bis destillati, qui Clllll pio ]Jl'incipe, simlll et omnibus 
qui ejus maJltlatt) conVellerlillt, Ecclesianun præsulibus præsi- 
dentes ac cOllsidelltes, etc. 1t rcvoh-antul' acta scxtæ s
nodi : 
an \'(\1 nnus .\rchicpiseopu
, HOll1a n1Ïssus, inlcrfucril. Quod 
,-ero COlnbcfisius et alii dicunt, dcstinatos quidenl ad sextanl 
sInodulu fuissc ab Aga/hone Archiepiscopos, sed illue non 
ivisse, cquidell1 id vcrUlll est; sed insuftìciens ac frivoluln ad 
hane cpistolam sancto Leoni yindicandam. 
am auctor cpis- 
to]a\ hos archiepiscopos it :;
 illue dcstinatos et Inissos 05- 
tellliit : Suut a nobis destiuali. 
evc diei possit hoc a nobis 
ùcnotare POlltifices ut sic, adcoque et Agathonenl, obstat clara 
nppositio quaIll auctor i'aeit. r\alTI inllnediate ante de Aga- 
thone loqucns inquil : Ad quod (coneiliun1 sextunl) celebran- 
tlll1n ex pJ'ædecessol'is 1lostri apostolicæ nzemoriæ donziui Aga- 
thollis Papæ persona, presbyteri diaconique directi sunt. Deindc 
de SlHt prrsona loquitur : De diversis outem fonciliis, 1mil' 

(mctæ apostolicæ Sedi, CUjllS millisterio (Ullyimllr, sllbjacelltiblls, 

1rcJÛepiscopl .'\llllt II nobis destiuati. Ergo per hæe a noùis 
sril)
ull1 intelligit. Sed qua- fuerunt ilIa lliversa t'oncilia 
S3nct i tf\onis? Qui il1i archicpiscopi 1 )) ('Yircchnrgrnses, trac- 
tatu tie 111Carll11tione, dissert. II, sect. III, art. j, H. 2JO). 
fnsuper iuducitul' Lro II ita sCl'ibens: Defillitiollem interim 
sancti se,rti l'ollcilii, et arc[amatiollem qllæ ]Jl'osphoneticlls dici- 
t'u.... pariier edictum clemenlissimi imperatoris..., 'l'e.r.;træ di- 
lerliolli dire.riuzlls. Sed sanelus Leo nee prosphoneticUITI ace('- 
pcrat, nee cdichllH, 
cd solanl dcfinitionen1. 
Insupt'\l', indueitur Leo Il scrihcns, lIllperatorcnl ex tutius 
1111ludi l}(l,.tibll.
 Episcopos ad Sex.talH synoduHl congrcgasse. Sed 
hoe notol'ie falsurn cst; Halll lIispani, ad quos tanH
n hoe 
sl'I'ipsi

I- snpponitnr s3nclus Leo, ne in, itat i quidcln fUeI'3nt 
[HI iIlalll SIIlOdnJH. 
IntcrpolatiulleHI etiaTJl prodit, quod 5anclus 1.eo, ad Hispa- 
no
 
('I'iht)IIS, ("),-toIlal ljllinqlÏe 1I1lÏl'el'salia cr>1lrilill, et ulliJl)[HH 
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cis Jl1iltat suh nonline sextæ.l';on ignorabat illr PonlifcÀ quan- 
toperr Hispani perhorrcsccrent qllintatn synodum, eo quod 
in ea rlan1l1ati essent qui in pace Ecclesiæ ohierant. Timuisset 
procnl dubio ne Hisp
ni Episcopi, si hæc cis scriberet, cun1 
quinta synodo SiUIUl et se.rtam rcjiccrent; præsert im CUll1 rt 
in sexta dan1l1ati cssenf, qui obicrant in pace Ecclesi,f', ,'ide- 
Hccl Srrgius et Uonorius. De Honorio res in dubium "ocari 
nefluil. Quoad SergiUlTI cst ctiam omnino rerta. Non eninl 
clan1natus est ab Honorio Pap3, pl'out et ipsi adversarii tenenl. 

un1 auieni obierit paulo post IIonoriun1, et ante Severiui 
clcctionenl, ncque ab hoc danu1ari potuit. Ergo a nullo Ro- 
mano Pontifice d3mnatus est Scrgius dum vivercL. 
Remanet ergo sancti Lcouis II cpistolas, quihus nituntur 
adversarii, spurias csse, ,'cl interpolatas. 
_Yo/a. - 
ontrariUln tUlnell 
cntit Petrus Uallrrinius de 
trihus iBis teonis 11 cpistolis; id csl, cas pro gcrmanis habet, 
De prima, qn:e 
rilicet ad in1pcJ'3torCIJJ Con
tantinuln direct3 
cst, sic adnotat : (( HarUllllitterarUl11 Leoni
 latillll111 origillale 
c
clnplum non suppetit, sed græca tantulll illtprpretatio ac- 
tis concilii subjrcta ; ex qua snbinde dua
 antiquæ ,crsiones 
latinæ factæ fuerunt : ita nl gr."pcns ejus epistolæ tcxtus pro 
originali halJendu
 sit (
icuti et pro origin3li habctur textus 
græcus epistolæ Agathonis, ct synodicæ R01l13ni concilii, qnæ 
p latino origillali, (luo(l desideral nf, ICHlporc eoncilii in gra ì - 
caUl lingualll lradu('t
è ac.tisquc inscrt
 legnnlnr). Porro an- 
tiqua versio latina epislolæ Lconis ad ilnperaloren1, in ròitis 
cOllciliorllln l'cccpta, 1nilllls affllrala luycniLur; nl patel C
 
Plllrndatiollihus, quas I1arduinus rx græco rtd suæ cditionis 
Jnarginrn) notayit. Ex his corrigr))dn
 i1h
 trxtus latina' anti- 
q11:f' vrrsioni
 in ronriliis edilns, q110 IIonorins n10nol hrlitis 
iùcirco accensetur, qllippc qui hCl1lC apostolicam Ecrlesia1J1 nOli 
llpostolicæ traditiollis dnctrill(t lllslral'lt, sed jJro{allfl trar!itiolle 
inl11111culatalll jU'l'l'frlerf (lUSUS est. PIO ycrhi:--., pCfl'Cl'tcrf eO- 
lIatus est, qnæ ha'rcticaln pravitatrlll innnnnl, Haròuinus ex 
gl'a
ro lp
pnclun1 nOlin-it't immaClllatalll 7iI(lnt!{[r; J1rrmi.
if )) 
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(Ballcrilliu
, de Potestate ecclesiastica, c.:al'. v, 
 'I, H. 5 ill 
1I0Ia). Igilur prilu31H iUaBl cpislolant, eujus originalis textus 
lalinus Hon hahclur, nUll rcjicit nallt'rinius tanquanl spu- 
l'iall1 sed tantulll aùnotat accuratam non esse in nonnnllis 
, 
itnliqualu \'crsionenllalillaJll, f'X vcrsione græra fact311l, 
De duabus autt 1 111 aliis LCOllis II episLolis, sic habcl iùenl 
Ballf'rjlliu
 : (( Quæ ex ol'iginali latino in IIispaniulu u1Ïsso, 
ronscr\'al

 fUf'ruul ill coùiciLus aUlplioris collectionis Hi'5- 
panica', de qua vide T,.actalum de antiquis collectiollibus el co/- 
lectol'ibus CanOll11m præmissllill IOlno III, nostræ Yenetæ edi- 
t iUllis OprrU111 S. Leonis, parte HI, capitr IV, 
 4, n. 12; uhi 
diêUJl f'ar111n(h\nl epbtolart1Ju yermanitatem Villdic:l.YiuHlS, )) 
tlOtu citato). 'Iagna quidclll llallerinioruBl fraLrulll aueto- 
.'Has; at nee parva 'Virccburgensiunl lhcologorU111, qui trcs 
Jic(as cpistolas ,'cl spurias vel interpolatas contendullL. 
PnOPOSITIO VIlla. - Formula ßdei qualn olint emittel'e so/ebant 
Romani POlltifices llOl'iter electi, non ea est quan1 COlltillet li- 
bfJ
 DillrllllS ab Ilnlstenio et Garllerio editus, et qllæ H()Jlo,.;1t11l 
recell,çet inter damnat(Js hæreticos; sed alia dit'ersa, qllä
 fir 
Honorio prof'suo'; .'illet. - Lihrunl Dillrn; nornine iuscriphlIH 
l'f designari 
olit111n) cùidit Ronlæ I10lstenius ex vetusto H13- 
nuscriplu; ahplC eUludrlH ex alio lnanuscripto cùidil Pari- 
"jis) a1lno 16
O Pater Jesuita Garnier. In utroqnc habelur 
ft)rnl11la fidf'i, in qua lIonorins illt el' danlnatos ha
ret ieos 1'(1- 
\ cra rCCCllsctur. Sir llClnpc hahcl fOrIHula qurP inscrihil nr 
'tecllnda }Jl'o{essio fidei, in Garncriana cditionc (pagina 
 I) : 
.4u('(ores l'ero nori hél'retici l!Ot j mati.'i Se1'i ] ium P y rrhllm Pall- 
. ., , 
lum ef Pctnull COllstan/illnpolit(lllos; 111111 (11m HOlln1'Ïo, qui pra. 
l'i,
 ,'orIlUl aS
(JrtiollibliS {oment" m impPIulit".. Ile.l'll perpeilli 
t/nat },('1)latis del'inxerllllt. Ex hoc (lornnl('nlo lH'rPln ptol'ic (le- 
Jllonstrari èxi
lilnalll t"uhersarii, a HOHlanis Pontifieibus l'e- 
t'eplan1 fuissf' ac confiJ'll.atalll condclllnationCln, quæ in actis 
sYlloùi 
c'\l
 contra lIolioriulll pronuuliuta lc
ilur. 
nespondcnHl
 : ßOHlnni Pontifices, in profilendtJ fide 1101t 
lI
i slInf ra fOI'JPula, S(ì(1 alia ,"aldf' c1i\"el
s3, in qua nihil de 
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IIonol'io rrpcritur; ita ut dicta formula quam in suis codi- 
cihus invcncrunt IIolstenius et Garnier, ccnsenda sit ab Oricn- 
tali aliql10 Antistitr Rornam Inissa, ('( perperaHl a colleclore 
posita CUlll aliis, qui bus utcbantnr ROln
ni Pontifices. EtenÏ1n 
1 0 FOl'IUulaln a ROluanis Ponti1ìcihus in profitellda fiòe 
adhihitaln, ct quæ de lIo.l1orio prorsus silet, exscripsit 1\'0 
Carnotensis. Et earudeu1 reperiri in collectione canonum car- 
dinalis Deusdcdit, in bibliotheca Yaticana, notarunt correc- 
tores Romani, ad canonel118 distinclionis XVI dccreti Gratiani. 
Integraln reperics apud Baronium (ad anHUlll 809, n. 58). 
Citat earn Gralianus dicta dislillclione À \"1, callone 8. Præfat i 
autenl scciptores qui fOf[l1uhull illalll citant, dicunt earn de- 
sumi ex libro Diurllo. Et revcra cxtat in ipso ctialn Diurno quen1 
edidit Garnier (pagina 26), sub hoc titulo illdicuillm POlltifil'is. 
De quo sic atlnotat ideln Pater Garnier: (( Quod il1ditll
llm hoc 
in loco dicitur, professiouem fidei yoealll Iyo, Gratianu
, .\n- 
tonins AngustilluS, cL Baronius. Ealll olnnes illi professionclll 
acccptam tradunt ex libro Dillrno. )) CcrtlUl1 ergo cst adhibi- 
tan1 fuisse a ROlnanis Pontificibus profitendæ fidri forlnulaln, 
in qua nihil de Honorio Papa habetur. Hen1 certU111 cst earn 
in lib,.; Dillrni codicihus extiti
se. Et tandelll pariter certUl11 
est, hane solan1 forll1ulan1, quæ de Ilonorio silet, cognitaln 
fuisse, antcquaul lIolslenius et Garnerius sua edidissent libl'i 
Dillt1Z; lnanuseripta, in quihlls insuppr cxstat secilnda ilIa 
fidei p1'ofessio, quæ lIonoriulu inter hæreticos recenset. Porro 
jan1 indc oritur lcgitiu1a præsulnptio, quod hæc postererior 
fornlula nequaquau1 fuerit ;1 ROlnanis Pontificibus adhibita; 
quodque pcrperanl a1) aliqllo transcriptore inserla fucrit illi 
formularun1 collectioni quæ Dillrni non1Ïne inscribi solebat. 
Cur cninl sanctns Iyo et alii, qui priorelu ex llbro Dillrno ci- 
lant, posteriorcln sCluper tacuissent? Præscrtinl CUll1 isla 
postcrior Jnulto aplior forel ad ipsorum scopuln, id est, ad 
tradcndan1 de gcneralihus conciliis notionclli. Si posteriorClll 
illam in suis lihri Diurni codiciLus hab
1Ïssent el genuin3lu 
existin1assent, de ea haud siluisscnt. 
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2 0 St--d ex ipso pra
scrliln sl}lo colligilur postcriorcnl illarn 
forllHllaln, quæ llol1oriulll intcr ht.prcticos rccensct, non fuissc 
t
 nOlllaliis Ponlificihu:'\ adhihil3111. Dc quo sic \\ÏI'cchurgensrs 
thcolocri : (( Si fornndaln ab lIolsLcnio ct Garncrio rclatall1 
o 
prohe o])
CrVClnHs, can1 græce scriptan1 fuissc, et latine rcd- 
(Iitaln, nlullis ex locis apparcL; vcluti ex vcrhis hisc(\ : J'elle- 
,.abilem tumllm fe/eritet asseqllentes; tunl ex his: Deo odibilem 
)!a('llri"m; qui loquendi Inodi græcisl1ulIn rontinrnl. Deind('\ 
ex istis: 'lag"; p,.;llrlP;S 110st,.; domini Constantini; qUie Epis- 
copum aliquclll oricntalelll, non ROlnanunl PuntificrUl 10- 
qucntcll1 præfcrunt; qui nec iIllpcratoreln sic appcllasset, et 
sanchun \gathonelu, quod llolnani Pontifìces consuc,'erant, 
prædeccssorenl SUUIlI nOluinassct, CUlll in fOfIllula de Aga- 
thone SOlUlll dicatur, apostoLicéJ> 1'ecordationis Agatho. Tacco 
i in Holstcnii et Garnerii forlDula totam fcre conciliorU111 histo- 
riam refcrri, Illultisque Inemorari quid in singulis gestun1 
conciliis fucrit; quod a formulis fidei, ut constantcr in Ecclc- 

ia prodirrunt, quaIn longissime ahhorrct. Igitur fornlula 
illa ah Epi
copo ,.cl Patriarcha oricntali n1Ïss3 pot ius ad Ro- 
In311un1 Pontifìcen1, quaIIl ab hoc en1Ïssa ,'idetur, ut ail clal'us 
Bartoli jurisconsult us Pala,'inus)) (Tl'actatu de illcanwtiolle, 
tlis
ert. II, 
t"1Ct. III, n. 255 1 ). 
PnOPOSITlU IX-a, - Quod in {[lllilJllis breviariis Romanis inter 
dal1l1111lo..; ltëereticos reperiatllr HOllo,'ii nomen, non probat re- 
fejJt1l1ll fllisse -ab apostulica Sede cOlldemllatiollent ill sextll sy. 
nudo contra HunoriLl11l JJ1'Olllllltiatam. - EquidcIl1 oliln, id cst, 
usque ad illitiuln sæculi decimi scptimi (prout asscrit patcl' 
Gal'uipr, loco citato, pagina 183), Lrc\'iarÏuln ROlnani.l' Eccle- 
si
(', in lcclionihus sancli Leonis II, ita. hahchat : lIir sllsrepit 


\1) Eju
modi fidei profl'
sio, a Romanis Pontitìcibus noyiter elecLis tìeri solita, 
u
urpari c t 1.'pit sæculo septimo, et dura,it usque ad sæcuJulIl decimum tertium, 
Ante 
æcull1m 
eptimum, recitabant dumtaxat s
'mL(ll11m, Di
tinguenda autcm 
prima illa novitcr .1ccli Pontifìcis pl'Ofessio, ab a1tpra quam postmodum, jam 
C01bl'Cratu
 lilt.cri
 .Ill Pr
('cipua
 episcopall's 
eùcs í''\pcùielJ3t. Hæc postcriOl' 
nlajoris antiquitati.... f'
t. I)e quo ,iùe :1pud Garnier {libe,. Dillrllu.
, apppnclix 
Hl 
nlÌt:1
 c:1piti
 2 . 
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s(tllctallt sf.rl((ITI sYllnt!u In.,. /-" lJua 
Yllod(J ('(Jlldemnati sllnt 
{Jyrus, Sergi liS, HOllOI'i liS, l)Yl'rlt IlS, Paulus, et }J e fl'llS, lleCllon 
lIacarius Clllll disci}Julo SliO St fphann (ita eit at G al'nier, libel' 
Diurnlls, pagina 183, edit. Pal'isiis 1680). Hollie vero, in PI'O- 
/,r;u pro e1cro ROlnano, lrgit nr: In eo fondlio Cyrus, Ser- 
rrius et P!Jrrhus rondemllati sllllt, Ullllm fant1l11lmudu t'ulunta- 
te1n et opel'lltiollem III Christo prædiflilltes. Arguuut advcrsarii 
ex citata prisci hrc,-iarii ROlnani lectionc, ah ipsa clialll Ro- 
Jflan3 Ecclcsia rrccptaln fuissc ac approuataul I1onorii con- 
cJcmnationcnl. RespondenHls : 
1 0 In citata lcctionc officii saneti Leollis II, .lit.itur f{uiden1 
eUH1 aliis ibi nOlllÏuatio;; dalnnalnnl clialn fuisse lIoI1oriulu in 
sexta gencrali synodo; scd hoc dicit ur dUlntaxat historire. 
Enarratur ,-;rilicct fatlInu historicl1l11 lhunnationis Honorii, 
quod ,,('rUIH csse concediluus. 
\t Hcquaqualll additur con- 
urillnat iOllrlll hane just alH fui
sc, rl ,oj HI hahrre jlHlicii æCll- 
mellicl' prolat i, seu a Spde apust olica rccepti ar ronfirJnati. 

ec objiciatur dici c
presse .le sancto Lrone II: Hii' sll
cejJit 
.'illllctam Sí?J'tam .'iy"odllnl. XaIl1 d ici po 1 est Leo II susccpissc 
dictaIIJ synodulll, l{l1arnvis ranl non susrrperit nisi quoad en 
pro quihus Agatho Pë'pa drlcgavcl'a1, rt qUIl' in rjns luan- 
.lato Legatis suis tradito exprrsser3t. Suppol1i ncqnit Scòi
 
apostolira"l Legato
 COnclf'llll13lioni Honorii conscnsissc, dc qua 
nihil in Inalldato hal)rhant, qutln1,'is nihil de rorUJTI rrcla- 
IIHltjonc I'rpcriat ur in att is, in q uihus ræteroquill consLa( 
plura uecssr. Proinùc, ex co quod dicatnr Leo S
nOdllln sextmn 
"lIscepissr, non srquitnr quol cl ianl quoarl IIonorii condeu1- 
nationrn1 
usrepr.rit. Quia tamcn lcctio ina polcrat quosdallJ 
Hlinus attrnto in rrrorrln qnoad id indl1rrre, )})rrito posl(,f1 
('orrrc[a fnit. 
2 0 Dato, non conresso, quod in! crpretari possit lcctio istn 
in sensu adyrrsariorl1n1, seqncrrtur dUIntaxat in lcgenda ilIa 
(.rrorcrn irrrpsisse. Seùes autcn I apostolica non proponit tan- 
quan1 certo ,-eraUl can1 parteJll officioruln, quæ hahetur in 
ejuslnorli leyelldls historiris. Imo eas idpntiden1 corrigit'l nlP- 
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Jiu,", cOl!nif:l ex (\I'udiforulu disquisitioniLns "critaLe. Id òoret 
llCllcùicLus XIV, pi ego cl ialll (locui in U1CO lraclat u de J lire 
litu1'!Jicn. Equirlcln in prccihlls tlofflna CXpl'ilHCnlihus, int'alli- 
bili
 t'
t Scclrs apo
tulica, dU11l cas ulli,'crsahtcr atlhihcnd(1
 
:\l'prohat t'l præsrrihit, proul citalo Iractal.u Pl'ohayi. .\1 par- 
(pm historiranl Iccfionuln, proponil tauluHl fluatcnus :Hl 
il'tlificafionclll ntilrln, lion qualcnus Icncnù31u Ht cprlo vc- 
raB1. rude quando concinnatuln rsf nOVUln san('ti Lronis II 
officiuln, poluit qui lcctioncs cOlnponcndas susccpit, act[t 
sc).t[t"' 
ynudi (ll\rlustrando, crrnrr; ef sir Honoriuln, prou t 
ihi il1vpnichat, int cr alios dall11tatos rcccnserr. huh' Yero non 
sequitur, ab apostolica Sedp rcceptanl fuisse JIonorii COl)- 
denulationCln, in scxta synodo prolluntiatan1. In10 carn lcr- 
tioncln corrcxil Scdcs apo"tolic3" quando ca 11onnu11i ahuti 
cæpcrunt. 
PllOPOSITIO X\ scu cOllclusio ex præc{'dcnlibH
. - Si veræ 
sint novrm supra po
it(f' propositiones, conciuden(hllll cst, 
Honoriuln condenlnatullJ quidcIn fuisse in synudo 
cxt a, 
OrientaliullJ Epi
ropuruln judicio; scd judiciun'l istud ,inl 
æClHuenici j\Hlicii, a Scùe apo
tolica rcrcpti ct cont1rn}ati, 
nnTHIUð.nl hahuis
c. Itelll cOllcludrntlnnl, nullanl IIonorio jUl't' 
ll'ihui pÚ

l' ha\rcsiln, ililprudenliarn ant neglip p ntian1 nllllarll, 
Inp
unl df'lIiqllf' ltuHl11f1. 



 t), - Qnal'ta dcfensio. qua ))egatur ctiam adorml1 scxtæ synodi sincerita", 


Det'l'Il....io hi.l'r Blll'OniunOrllHl rlicitllr, lPlia pr
ecipnus ill C:t 
,u"gt O llda fui I naroni \I 
 ('Hln TIf'lla [,Inino. A pra'cr<1cnt i fl\rr 
Holl .1 i fft\rt lJi
i i 11 PO quod pJ'opugncL ipsa ct ian) acta synor1i 

t'
 til' a GI'i.Pl'is ('O!'J'H pi a [ui s....c, ct loco rheor!ol'i, Pa I riarclla. 
COllstantinopol i I ani 'nollol hcli ta), sub!;;,t ilu lUlli fuissl' nOlllCll 
lIollo..ii. l1alilJlu o s ({uihlls fnntlalul' hæ SHBI : Te..:.tc AnasLasio 
Bihliothecario, ill ,.ita 
\g-at honis, daluuatus (\liaUl fuit præ- 
falus Thcodorus., \ttanH'1I nu]]ihi IIO.11cn f'ju!;;' iute)' ùanlnaln... 
rrpf...i tnr. r.onrhulpJlfl" n I prg o PX 3rt is ('l pllJlchlln fniss.-.; 
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atquc iUaB1 cxpunclioncln procurasse ipsumnlet Thcoùoruln, , 
qui postca, mortuo Georgio, Sedi Constanlinopolitanæ rcsti- 
tutus cst. At yero non tantuIll expunctun1 Theodori nOIllen, 
sed ei substitutun1 nonlcn lIonorii, sic probat Baronius. Si ex- 
punctum dUllltaxnt fuisset Thcodori nomen, relTIansissct locus 
vaeuus, in ea phr3si qu
e damnatorum nonÜna continet; "cl 
saltcIll id notatUl11 fuisset. Porro nullulll deprehcndi potu it 
in vcteribus cxemplarihus loci vacanlis ,'cstigium, et nullihi 
ßlentio fit dc lo'co vacuo cx nlicujus nominis expunctionc. 
Ergo non lantum crasunl cst Theodorii nOlllen, sed cjus loco 
aliud .substitutulu. Quo sClnel adn1Ïs50, non aliud quam 110- 
norii nOlucn substituhll11 facile concluditur. Retcntulll auten1 
cst Honorii nOlnen in aetis septin
a"' ac oelava' generalis 
sJnûùi. 
ObiicitllJ' 1 0 . - Constat aclione XVIII sextæ synodi, CXClll- 
plaria authcntica ejusdem s)'nodi actorulli quinque Patriar- 
chis tradita fuisse. Proinde penes Thcoùoruln non fuit no- 
Jocn SUUlTI ex istis exenlplarihus expungere, ae nomen 110- 
llol'ii suLstituere. Potuit ad SUlnmUl11 id peragere quoad 
exeluplar relietul11 in al'chivo Patriarchatus Constantinopoli- 
tani. Sed in quatuol' aliis exeH1plarihus remansisset HOlnen 
Theodori, non lIonorii. 
Respondent Baroniani : Kon ngitur, in aetione XVIII, de 
cxcmplaribus actofll1n, seù de exenlplaribus deßllitiollis. Sic 
nen1pe habet lextus : Ut exelnpla1' deßllitionis releetæ edantllJ' 
qlliuque patriarchaliblls sedibus. Et suhjicitur, ab inlpcratore 
tradita fuisse quinque pah iarchalibus sedihus defiuitionis 
e.l"emplal'ia. Ipsa vero acta sInodi scxtæ reruanserunt Constan- 
tinopoli, a1que ihi adhuc cran! regnantc Justiniano II, ut 
constat ex cjus ad JoannCll1 Papan1 epistola. 
Objicitllf 2 0 . - Testatur Constantinus imperator in suis ad 
AgathonClll litteris, acta esse missa aù eumllcnl Agathonem. 
Respondent 13aroniani : lIane epistolanl SpUl'ialll esse 
Objicitll1' 5D._ Teste Anastasio Bihliotherario, s
nodi srxt:v 
acta pl'Obal'it Leo II. 
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Respondent Baroniani : Pt'r actll iutclligit Allaslasius Bihlio- 
t hecarius decreta ßdLi. Xalll ip
clnct ex prufcsso pl'opugnat 
SIUOÙUlll scxhlln, nOIl Hisi quoad fidei tlcfinitioncm a Serle 
apostolica receplmn fubsc. 
IIæ' cst llal'Ollianorulll defcllsiu. Eruditi ault'IIl, Baroniu l't 
llcllannino rcccnliores, COJlllllUnius atllniUuut ill synodo sexta 
COllÙclIlnatulll rcycra fuissc lIoJlOriUnl, cl quoaù id deserulll 
llarouianorulH h
'poLhcsiln, id cst, fraudulcutalll nOlninis 
IIonorii inscrtionen1 in tliclæ s)'nudi aclis. 



 7, - Conclusio capitis, - Perpel'al1l scilicet contra Homani Ponlificis eX ca- 
thedra tìdcm dc1ìniclltis infallilJilitatcm allegari prætcnsum Honorii lapsum, 


E
 PUSUiUIUS q ualuor ùÏ\'crsas IIunorii ùefensiolleS. Quiù 
aulClll ex cis cuncludendulu "cllial nunc c
pcndalnus. 
1 0 Nisi probent aù,'crsarii llullam e
 cis valere, injuste 
prorsus lIonori urn f radncu
t J q nasi fidem ex cat hedra defi- 
niens erravcril. Imo, 
i yel probabilis remancat una ex qua- 
tuor iBis dcttnsionibus, causa caùunt advcrsarii. In dubio 
cniul teusenùus' non csl CITassc quoad fidcIIl I1onorius, eunl 
aliunùe in\'iclis argllluentis probetur contingcl'e non posse 
ut ROlnallu:s Poulifc"X. crronee fidclll dcfiniat cx catheùra. 
2 0 
OH poluis:se UInncs prædictas lIollorii ùcfcnsioncs ah 
aùYcr
ariis perelliplorie cOllfutari, con:staL \'cl cx hoc facto 
certissiluo, (Juod jauHludulu communis ac fere unanin1Ïs e\"3- 
serif crudilol'Unl calholicorunl scutentia, innuunen1 decla- 
rans llonoriuln a qualihcl crronca fidei dcfinitiollc ex cathe- 
dra. Equidelll tloctores catholici unanilncs non suut eo scnsu, 
(lUOÙ alii aliam llullorii ùefensiollclIl 311tcponallt. QuuInplu- 
rilni scilicet adha-'rcnt prim,:}'; multi ctiam tertice; panciorcs 
secundæ cl l}llllrtæ. Ast in eO conscHliunt, quod IIonorius nul- 
hUll CIToncalll fiùei dcfinitioncm ex calhcdra clniseril; itelll 
plane in co conscntiunt, quod inania 
int aù,"ersarioruln a1'- 
gUlncnta acl dCllloIls(ranùam ('jusll1odi crroncaffi definitiolleÍn. 
50 Cnln ergo incassunl dcsudëH'crinl adycrsarii ad prohan- 
dlllll, (plud Hu)}oriu inlcntanl, rrroris CriJIll'II, pCl'pcrauJ illuù 
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allegan1 contra U0l11ani Pontificis ex cal hedra Hrleu) rleti- 
nieutis inf:1Hihilitatclll. 
.Yota. - Errassc in deHnicnda fide pll1l'e
 alios Burnanu
 
Pontitìces, ,.erbi gratia, Yigililun, r\icolalun J, Gregorilull XIIi., 
InnocentiulIl III, cffulir e ausi sunt Gallicani systcll1atis pl'U- 
pugnatores; sed adeo absona h
pc, ut responsun1 non nle- 
rcantur. ,,\r1eat lector, in leI' alios, sanctum AlphollSUlll ùe 
liguorio, isla confutanteu1 in opere suo Y é,.ilé de La foi (in 
editionp OpCI'lIln, rarisii
, 1836, Parent -dc
- Bal'l'c
, (OHIU 
XYII bis.. p. 118 et 
eq.). 
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l
rællotallda, - FanluS
è hujus allcrcationis SUI1l1na ill Co 
est, quod C:
'pl'ianus, cun1 .l\fricanis et Asiaticis Episl:ol'is, 
coutelldCl'il rebaptizandos cssc flui ab ha
l'eticis baptizaLi ad 
catholicanl Eccle
ianl sese con,.crtrbauL conlrariulll vero dc- 
cI'e,.erit ::;ant:tus Stephanus Papa. CUln autem huic Homani 
POlltificis decl'eto C
l)riallus aliif{ue dicti Episcupi ohtcl11pr- 
rare rellnerint, ejusrnodi corun! ngcudi ratio contra prirnatunt 
silllulet infallihilitaleln Sedic;; apostolicæ objicitur. Sic ncu1pe 
arguere solenl adycrsarii: (( Haud yigcbat C
1)riani telnporc 
persuasio de UOIlun1Ï Pontiticis inerrant ia in detìnienùi
 fìdeÍ 
qUlCstiollibus : alioquill Stcplwni decretuln, de ,-alido hært'- 
ticorUl1l haptisHw le, erroncum pronuntiare non ausi fuissent 
sancti præsules CIprianus et Firluilianus, CHin tot aliis. Itellt 
si prinlatunl jUl'isdictiolli
 iu cæteros orbis Episcopos tune 
telnporis ubtinuissct HOlllauus Pontifcx, HOll ita Stephano 
Papæ re
titis
l'nt eidcI11 Episcopi, nee iH cOHcilio Carthagi- 
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nClisi It,..lta prolulissClll clu" pl'iUHllUlll l'ju
lnudi pl'OrSliS 
cOll\"{lllUllf, )) tJ.Ultlll ill311is ntl'al[l1c uhjcctiu, palanl tiel 
\lh- 
jccla parat!TaphorulH sCl'ic. 
Ctt'ICl'lllll oJ, dit:lalll potis::-iullllU rcsistent ialll atqlle inuJJc- 
dirlltiaHl 
lIlnnlis huu[ihl1-; 
allt:IHHl Cypriallllln extollullt h
f'- 
. I'elici, ac l'lt'fl'ri quilihct Ponlirìciæ aHctul'ilati!-- usol'es. Quod 

ic adnotal'unt Bullandislê.
: (( 
Oll lanlum sancti .Patrcs ar 
l'atholici 
l"..irtort\s sanchllll Episrol'UJIl ct InarlYl'Clll 
 C
l)ria- 
nunl) :-;ulnnlis dignisf[ul' lauclibus prosrcnti fuere; sed d hæ- 
l'ctici, aliiqlle quihus suprema in Ecclcsia putcslas RUlllêHlU 
POlllifici ùiyinitus concessa gra,-is est, CUBiclc)}1 eel'latiul ce- 
lchrarunt, sed di\'crso Sílnc auiulo ac tine. Hi cnilll posle- 
l'iures non aliê.l de causa tot in ilhll11 lauues tong-crnnt, quanl 
lit C
 fanlosa "ancli de hlf'l'èticol'UIIl haptisn1al e CUB1 
. Slc- 
phanu cOllfcnlionc 31'lna si hi COllt ra EcclpsialH COlli pa !'('lIl; 
(Iuaul contelltionclU IICIII0 :;ê.HIctOl'lll11 Patl'l1Ill appl'ubat, el ill 
(Iua excusanda sa.nctu
 ..\uguslinu::; contra Donaslita
 mulhtnl 
lahorayit)) l Bollanclishc, Acta SllllCI ul'll m, t. IV scptclnhri
, 
pag. to:) pt tD
), 



 " - Qll.l'T13111 foret tlictæ conlclltiouis hb-loria, si gCI111illa pruLal'cnhu' 
dOClllHcnla qllihu
 llilihll', 


Facti C
111'iaHici, ho
 e
t., fanlos.
 conlenliollis C
lH'iaHulH 
intcr ct 
tephallum Ponlificeu1, proul ('unUIHl1liuð I dc:scribitul' 
ah t'ruditis f{ui pra...rata dùclllnellla gClluina t-').istilnant, s
- 
nopsis h istol'ica ha
c e"{ : 
I. .Jarn a st.eculo 
ccundo iuyaluel'aL ill IlUlllllllli
 rcgiolli- 
"us opiuio, ill\'i..didulll esse hapLisllla ah hæl'etici
 collatull'. 
Íncl uclaqur' pl'a \ is fuel'a t it Cl'l1lH CO
 hapt izandi, C} u i l"
 hw- 
rl'si aa ell t hot it'lUll El't' lesialll se::;
 l'cci l' ;eha nt, Sic ell i 111 k:, 
lalui' LIpl'iauu::-i: Sellfnlliam nus/ram 11(111 llnVlllll promi11llls. 
I\ed et j(tmJÞ,.;d(
m til, ltlllt.'ce.')
(".ibllS llvslri.
 sfllluinm el a nubi", 
"bsen'llfam (t'pi
t()la ael Epi:--cupo::; 
ulllÏ(li:\' 
 70"( l'(li(ioni
 


I. rommlllill
, incIUi.tlu: non cnim iute!' 
c (IUO
ld ('liHJi.t conscntiunl; HCt' 
parulIl clesllùanl in clIncorùandis .IC chrollfllngi.,c' di
plllll'lIdi
 nwltis in pr
dato- 
rum drcun1PTllol'um ';:f'I'il' nccIIIT'}l1tit.w... 
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)] 
gllC, pagilla i 10). A1HId nos alltenl non nova allt l'epcll- 
IiI/a res est, III bapli::;llIulos eel/seallìUS eos qui ab 1Iærelicis ad I 
Ecc!esi{un 'l)cnlunt, qllando multi jam annl sillt et lUll!JCl ætas, 
ex qllO sub Agrippillio bOJlæ lnemoriæ vi1'o couvellientes in tlllllln 
Episcopi ]J/utimi hoc statllerllnt, aique e.rindç in hodietll11m tot 
millia ha
reliconHn in prO'l'illCiis nvstris ad EcclesialJl cOl11 ' ersi, 
lion aspel'll(lti sint, nee clillctati, huo et 1'atiollabllitel' et libelltcl' 
amplexi slut, ut lavacl'l ritalis et sailltaris baptisml gratiam 
cOl1sequcrClltllr tepistola aù Jubaianum, 73 3 edifionis 
Iigne, 
pagina 41 
). Insupcr in epistola Firllli.liani ad sanchl111 Cy- 
pl'iallUlll asseritur dicla t:UIJSllet udo lib i mmemol'abili aplld 
Oricntales Ecclesias oLtiuuissc (cIÜstola I,XXV, pagin3 415, 
cditionis 
Iignc). ,Cujus ctianl cOllsueludinis antiquitatcm 
prohai quæstio lllû(a alHHI Orientales Episcopos de iteratu 
Catafrigis ad Ecclcsiatll conversis baptisnlo; ad quaIl} solven- 
ùiun coactulll est Iconii ri Siunaclæ concililllll, vigillti annis 
antequanl C
l)1'iallUS ad Episcopatulll prolllovcrcll1r. fgitur 
jan1 a scèunùo sæculo talD in Oriente qual)} in Africa ,'igebat 
dicta consuetudo; ct pacifiee, SCl1 ahsque ullo SalLeJll scan- 
daloso conflictu rctenta fucrat usque ad Cypriani tenlpOI'a. 
2. .\nno 
55 Episcopi NUlllÎdiæ litlcris sanctunl CyprianUll1 
rogarunt ut SHanl ipsis de hæreticorum rcbaptiz:ltione SCIl- 
tl'ntiam prOllH\rct. Servandam rehaptizandi praxim rescripsit 
ipse nccnon coacta Carthag-ine 52 EpiscopOrlUl1 Synodus, prout 
colligitllr ex Epistola Cspriani ad Episcopos NUlnidiæ (70 a edi- 
tionis 
Iigne). 
3. Herulll hac de re sentenfÎiull rogatus Cyprianus [l Quintù, 
:\lauritalliæ Episcopo, ci respondil juxta sensun1 pr
efatæ sy- 
nodi, adjectis argumentis thcologiris, et indil'ectc convulsa 
Stephani Papæ auctoritate (cpistola aù Quintum, 71 a editionis 

Iigne, page 410). j 
4. Evulgata dccisionc præfatæ synodi, nccnon epistola Cy- , 
priani ad Quintun1, exarsit contentio. Qu
propter C
l)rianus 
cuadunandaln ccnsuit llunlcriosiort
ln synodum; qua' ccIc- 
Lrata est sub finclll anni 256. Intcrfuere 71 Episcopi, eL con- 
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firlnaLa t'st præcctlelllj
 coucilii ùu<.:lrina, ill esl, Hun esse ,.a- 
li.lull1 hapli
llla, nisi a calholicis collaluill. 

, Sl'ril'
it C
 IH'iallHs HOllHtnO Punlifici Slephano s
'noàa- 
lelll t'pi
1 olaln, (fll(t èllln d.. actis a concilio cCl'liorCJll faeic- 
hat. . ()na lit I ((IJJ
n {'pist ohlin ignU1'3yil sancl us Juguslinu
 
I prvuf \ itlel't' c
L lihrù YJ, c"apilc xv de ßapt, (l. IX, pag. L 7 J, 
rtlitiullis Benedict iIl0l'llln, 1 ü
8). 
l), .1 duohlls r.pi
copis Ronlillu dclala cst pra.faLa 
IlIotlalis 
epislola. 'erulI1 ner CûS nee epislolau1 rccipere ,.oluit Stc- 
phanu
 Papa; quod ei crilllini yel'tit Fleury, dllriLia' ilhul1 
cL acroganli
c insiuHllans (yide auclorefU opL'ris Vie de saint 
Cypl'ien, pagilla ;)Û i, P3ri
 17l 7). Dun1 
uten1 expecLaretur 
UOlnaui ronLificis respunsuIIl, COlllposuit CIpriallus lihrlull 
de bUilD ]Jllticlltiæ. 
7. AntC'(luau1 rcspondissct Slephanus Papa, Episcopus qui- 
dmn, Juhaianus nOBline, Cl1jUS patria ignol'atur, consuluit C
'- 
pl'ialHlIH de haplisnlo:, sillullque ipsi tr:ulsn1isil cpistolanl 
qunlllda1l1, qua scnlenLia Cypriani confutahaLur. Jubaiano 
rcscripsil Cyprianus, præfatall1 epislolanl refellens. HlljUS- 
Inudi cpisloh
, a, Juhaiano sinlul cUln sua translnissæ ael Cy- 
pl'iallUlll, auctor cl'edcbalur Stcphanus l)apa. 

, r cnit lallÙelll Stephani l)apæ l'csponsulu ad Africa nos 
Epi
copos'l t..:ujlls fl'agluenluul ùUlutaxaL supcl'e
t Dpud Euse- 
hiulH (liLro rII, cap, III). 
U. -
 C
 priallo poslulavÜ POll1pcius, Sahralensis Episcopl1
, 
uc lula conlro\crsia ccrtiOI'CHI sc ficri. fd Pl'tl'stiliL Cypriaulls, 
sua l'CSpollsol'ia ad POlllpeiuHl epislola, in qUD haud pancis 
lloHlalllllll PUlltificcln .iujllriis cl acel'hilatihu
 lace
sit. 
10, COll\"oca\"it Cypriallus cOllcilillln. quod tcrtillin in t:allsa 
l'eLaplilaLiouis ùicilul', et cui intcrfllf're 
7 Eri
c()pi. Inchoata 
c"t ilia syuotlus ùie 1 seplclHhl'i", '2
0, cl ill en.sic loculus est 
Cyprian us : 
(( .\utlislis, cullt'g," clilL'ctissilui'l qnï"d IIlihi Jubaiauus 
cocpbt:opu::> no
lcr scripsil, cOlIsnlL'lIs mediocl'itatclll 'nos- 
traul ..Ie illicito ct prufauù hiel cli
ol'uiu Lapli
1110, et quid 


II. 
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ego ci reseripseriln, ecnscns scilicct, quod semel atquc ltc- 
run1 ct sL
pe ccnsuinlus, hærctieos ad Eeelcsian1 ,.cnicntes, 
Eeelcsiæ haplis1110 bal)tizari el sanctificari oporlere, Itcnl 
Ieetæ sunt vobis ct aliæ Juhaiani litlcræ, quihus pro sna sin- 
ccra et religiosa devotione ad epistolanl nostran1 rcseribcns, 
non tanltun conscnsit, sed etianl inslruetulu se essp COTI- 
fcssus gralias cgit. SupcrcsL ut de hae ipsa re singuli quid 
sentianlUs profel'lunus, nen1incnl judicantcs, aut a jure eOlll- 
11lunionis aliquclll, si diycl'SUnl scnserit, amoyrntcs. Xcquc 
eninl quisqualll nostrum Episeopuln se esse rpiscoporlun 
eonstituit, aut tyrannico terrore ad obsequcndi ncecssitatelTI 
eollcgas snos adigit, quanùo haheat olllnis El1iscopus pro 
liecntia lih
rtatis et poteslatis suæ arhitrium propriuln, tan- 
qual11 judicari ab alio non possit, quan1 nee ipsr polest aHc- 
rUlll judicare. Scd cxpectcllluS universi judieiulll Dou1Ïni 
nostri Jcsu Christi, qui uuus cl solus hahet potcstateln çt 
præponclldi nos in Eeclesiæ sua" gubernatione et de actu nos- 
fro judicandi)) (apud Lahbe, 1. I, 11ag. 786, Parisiis, l(71). 
Unanin1Ïs fuit hnjus s
-nodi deeisio, in,-alidum esse ]wptisma 
ab IH
rcticis eollalunl ; Laplizandos proinde .qui ab hæresi ad 
Eeclesialll catholieam conyertchantur. 
11. )Iissi llonlam Epi
eopi duo, qui Stephano Papæ acta con- 
eilii pcrfcrrent. Quos non tantllln Stephanus ad collo(luium 
non adllÜsit, scd BC hos pitio etianl rccipercntur prohibuit. 
12. Iù reseicns CIprianus, RogatianlUl1 diaeonuln, sub 
fÌnen1 aUllllnni, Jnisit ad Firn1Ïlianlun Cæsareæ Episeopum. 
Ineunte hienlc rediit TIogatimius, serum deferens illaJn farno- 
sanl Firntiliani ad C
 prianulll epistolanl, quæ Stephanlll11 
Papalll tot eonviciis laccrat. Tandcnl hoc codelll teJnporc 
scriptalll lllUlli ,'olunt Cypriani epistolaul ad, 
Jagnun], de 
Ko,-atianorunl haptislnate. 
Quid yero postea cont igerit, et quis fuerit eontentionis 
exitus, tacent doeulnenta et prorsus neseitur. 
Babes, lector, factorl1n1 sericlll, prout illanl conlmunius 
describunt qui genuina existiulant memorata documenta. 
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g 2, - Quid de "incC'l'it:1fc præùiclorlllll documcntorum scntiant cruditi, 


I. lIue us'!', 
 aputl Cl'uditos gCllcralilcr prt.e,-aluit scnten- 
, tia
 q\l
P pro gClluinis habct dOCuUIcuta illa supra reccnsita, 
c quihllS tot ius cOlltenliouis fachllu rl'uiluf. 

. 
110
 tanlcn patl'onos IwbniL scnlcnLia opposita. Ipsis 
vialll str'i.\'"CI'3L sanctus AugustillUS, qui, ut infra patchit, 
istil1sulu.li ùoruUlcntoruln, qum ipsi a Dunatislis ohjicichan- 
tnr, sinccritalclll suspcctalll habuit. Il1llno illCCrLalTI canl 
sibi esse plurics c,presse ùcclaravit. \nno 173:> cdidit )lisso- 
ri u -; ill tlilas celebres epistolas Fil'milialli et Cyprialll dls}Jllla- 
tlones criticas, Yelletiis, 1 7;)3, cOHclucJells doculllcnta hæc pro 
spuriis c
:,e hahcnda. PostInoduul anno 1 7ÐO 
JarcclJinus 

lolkcnbllhr Ordinis sancti Francisci, ideHI propugnayit quoad 
Finniliani ad CyprianUJll epistohun. lIahcntur binæ ipsius 
di
scrta(ioncs in Patruloyia Jliglle (t. nr, col. IJ
7), Atque 
ihidcln sic adnotatunl occurril: (( Scopus clarissinli auctoris 
()Iol1\.cllbuhr) cst in pl'ilna disscrtationc, post inancs Chris- 
tiani Lllpi et RllYn11111di Jliss
tii conatus, deBuo vcrisÏlnile rcd- 
dCI:C, 
allt:ti 
ïfIlliliani epistolan1 ad C
-prianlnn hanù genui- 
flatu es
C, sl'll a Donati
ta ..\fro cidcln su pposiUun. >) r:qnidelll 
horlun ct alioruln quornmdaln, qui dictoflun tloculueulurulli 
sinccritat cln inl pugnarunt, irrit us cc

it cunatus, COlllIllU- 
ni
ljlH' usque ad hodicrna tClnpora pcrnlanSel'at cOlltraria. 
})CrSUil5Io. 
::;, At prodiit anno 18û2 opu
 italicc conscriptlun, ct Ineo 
quidenl judicio vahle conspiculUll, hunr præferens titultun : 
'La celebre cOlltesa {to S. Stephallu e S. Cypl'iano, ]Jer rincenzu 
Ti
:,(llli, dt!ll' onlinc de' call()Jlici L(llerallesi, Jl'cirescut'o di 
f\Tisibi. Roma, SOh'II/Cei, 18ü'2, 
JIJi l'"\. pl'ofc
"'o propugBat hHHlatus præsul, ad lllcra COll1- 
11lcn I a e

f\ ". l1ìf\lHlalHhun celeLrcll1 illaul Cyprian nnl i Ilt er et 
StephannTIi cont('nl iOIlCIII. COllfit'la scilicet a Donati:,t i:; <10- 
cUll1t'uf a, rj lIsnlod i cOlltclll iOIlCl1l c\.hiJJell[ ia; et hac ill I'C 
pror
us dcser
llda111, liect hue usque COnlll1Ul1Îlb recepl
Hn, 
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cruditorUI11 OpinlOllelll. C)UH' fJuidcnl thesi
, etsi aliqllatenus 
audax ,'idcri possit, ea lalnPll (Jt1CO quitlelll judicio) ratiouuln 
copia et graviLate niLiLur, ut jure respui nequcaL, nisi serio 
ah rl'u(litis crisi suhjccLa furrit ct pcrcillptorir cOllfutata, 
Inlerea ,ero plenalTI yilU habet thesis hæc ad confuLandas 
ohjectioncs contra l10lnani Pontificis pl'
nlallllll ct infallilJi. 
litatcln, c pr
cdictis Ò.oculllcntis deprulllpLas. CUIl1 cHÎln 
eornn1 sinceritaLelll inccrtanl ad Iuinus faciat, hoc ipso e"ertit 
ipSllllllnet ohjecliollulll fundall1Cllluul. Haque lauòati auctoris 
ycstigiis ill)uCf'l'ndo, 
C(lucnlcs sex paragraphos illSLiluilUUS. 


s 
, - Genuina non probantur dicta docull1entï.
 ex co solo quod in anÜquis 
codiciJJlLS reperta Si
lt, el stylulll Cypriaui redolcant. 


,1. Codices, quibus usi sunt Erasllllls, Latinus, Palllclius, 

Jorelius, Riganlt, Fell, Pcarsonius ct alii, ctsi anl10 saltenl 
400 posLcriores, antiqnos esse nOIl negauIus, At nequaqualn 
ex hoc solo scquitur grnuill3 essc quæculnque in rjus1l1odi 
codiGoibns reperiullLur, Kon cHinI rcpugnat ah co qui codicmn 
anli(plllln, alicujus 3uctoris opçra COIHl)lertentC111, exal'ê.n'it, 
siyc f1'311dulenter, si,'c ex ignoralitia, 
puriulll 31iquiù illser- 
hUH fuissc. Ncc tautunl id possibilc, seù frequentcr clianl 
cOHtigi
sc, quoaù 111UltOS ejusllloùi codiccs' eruditi tlclllons- 
trarunL. El in cxcnlplllln adduci possunL ipsilHCt, de quibl1s 
ngilul', C
 prianic
n'ulll operum codices. Enilll\"cro in ii
 rc- 
pcriuntur quinque opusl'l1la, quorulll apud erudiLos dllbia 
est authcnticitas, ,-iùelicct : de Di8ciplina et BOllU }Judicitiæ, 
de Lalule 1Hartyrli, de Spectaclllis, ad lYovatiall11U1, hæreticllm, ct 
E.l'hortatio ad pænitelltialll. Iten1 in iis rcperiuntur quinquc 
alia Oí)uscula qUi{' pro s]Jllriis on1nino halJellLur, scilicet: de 
AleatoJ'lblls, de Jlolltibll8 Silla et. SiUll, de Can!inalibll8 opel'ibus 
Christi, de Sillglllaritate clericorllm, ct de Duodecillt abusioJlibus 
sæcllii. Igitur ex co solo quod ill iis codiciJJUS occurrant 
cLian1 doclllllcnta cclchren1 Cypriani Clun SLephano conten- 
tioncni, testanlia, absouc prorsus eorullulcnl sinccriLas colli- 
geretur ct propugnarefur. 
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2. Scd IlC(llLC g"CHHIIW pl'Ohêll'i POSsUllt, t'\. eo 
ulo 'fuod 
sl)"hllll Cypl'iani rcùoleaul. rtl 
't'iff1 (lrllHHlSll'allaudalus :\"i
i- 
Liell...;is ..\l'l' hit'pi
tOpllS (opt'!'.. (' i f ala, pagillêl 7 J). (( lIa uti salle 
illlpO...;...;ilJile c
t, in(plit, 
tï'il't(Jl'is alitujus 
Lyh1Jll illlifari. 
I Ad ill 
i(lliidein p!'i.t'stallduill alio non opus esL (lllLUIl CCl'to 
qUO(hUll illg('lIii i.t(,llllliIlC, t'L scriptofl1l11 iU1ifalldol'llill allcula 
t't 
Oh'I'1 i cOII
iderati()llt'. rL :Hleu, ex Silllili periodol'Ulll COll- 
lè
tu \'l'rhOI'UII1(PlC u
urpatione nrquaqllaln culligi \'aleat 
"'l'l'ipli alil'ujus SillCCl'itas. )) Facile putul'runt ha
I'etici DOlla- 
ti
ti.l', ut (,l'rore" SUOS f:ypl'ialti 3u('toritatc pl'olcgCl'cnt, con- 
Hcta ci Cypl'iano stylo atlol'uala scripta qua
daul ipsi ll'ihucrc, 
ac ill "nIgus f'lnitleI'c. Eoquc faeilior fraus, quorl CSIH'iaui 
opera nOll constcn l pauci.;; t raclat ihus eaulùclu Inalcrialll in 
longuill e\"oh"cnlihus; scd cpisLolis. fere ac opusculis; ita ut 
ad inscrclldas in codices Cypriauicos spurias sCl'iptioHCS, haud 
I!CCt':,::;C fUt;l'it tracialu:s aliclljus sericin bcinåere ac interpo- 
lare, b
d ::;atis fllcl'il ::,puriuln additanlcntllln, po
t ahsùlu- 
hUll aliquot! ol'USCUhUIl aliquanlye ppislùlanl, inlerponerc ac 
Ycluli consuerc, Tgitur hIpothrsi 
npposituruIn a DOllatistis 
tlocuU1PntOl'UIH ncquaqualll obstal codicUIll allliquita
, Hcr 
C
'priallicæ :::;in1Ïli
 st
'li fonna, 
Hcccnscnda hie l'jn
lnotli dOClllllellturu:n series; eL, quoad 
UllUllHjllU(lquc st.:or-.;illl in
pcchHn, pl'olllcnùLt' ralionf's qULt' 
oJJstallL HC pru gcnuino hahcatur. 


g t - COllficta fuis-.:c a Donatistis dicta docull1cnta colligcndum vcnit cx 
ipsoruIll tenore. 


I. Episfo/ll S, C!Jl'rllllli ad Episco}loS lVumidiæ. 
lu::,crihihll', ad JllJlll{lrllllU et fëeteros Epis(,o]Jos 

llmida.-; de 
bll]Jti::alltlis ha'1'l'tit is, cL esL sepluagcsinul in cdiliollc PalllPlii, 
hahetul'{JlIc aplHI I.ahbe (I. I, cui. 702, Pari
iis, lú7 I). 
J 0 COllfictanl fui",
l' italic epistulalll colligillll' ex eo quod 
iutlucaliLlIl' Epi
t.opi XUIIIÎ(lii.t' laU(l'lLull CCl't i 
ilnnl (\L inccrLi 
ùe tcnenda ducll'ina ('I llOI'Uli.l q nuad hapl iSllla 'h
l'l'elic(,rllll1. 
Sic C'pistola e
ordiLlu': Gum ,f.;imul in èOltcilio es.semlls, fi'atres 
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charissimi, legÏ1JlllS litteras vestras quas ad 1l0S {'ecistis de iis 
qui ajJlld hæreticos et schis'l1utlicos baptizati videlltur, an ad 
Ecclesl(nn catholicam, lJlliE llnll et vera fðt, 'Velliclltes, baptizari 
tlebeant. De qua re, ljllallqll(lln et ipsi illic veritatenl et firmi- 
totem catlwlil'æ re!Julæ tenealis, t(llnen quoni(l1n consulendos lWS 
]J1'O COJnnllulÏ dilectione existimastis, :sententiant 1l0str(nn, non 
1l01'am pronÚHllls, sed jamprideJn fib ontecessoribus llostris sta- 
tu t(nn et a nobis ObSerl'llt(l1n l'obi sCIon lUtfi consensione con- 
jll!1giwllS; censentes 
çfÏlicet et pro rerto tenentes, lleminent (oris 
baptizari extra Ecclesiam lJosse. )liniule duhitahant Episcopi 
K llluidia--' quid sent icnù unl esset et pcragcndluD, siquidc1l1 
hæretico
 rcLaptizÙndi praxin1 servabanl tanquanl l'eritatem 
et /ìrmitateln catholicæ reglllæ, alquc in hoc conscnti('bant 
Cypriallo ct 3Jltccessorihus. Nrquc supponi potest eos igno- 
rassc, ita stalutulll jalnpriùcIll fuissc in concilio piuriInorun1 
Episcoporun1, testante Cypriani ad Jubaianuill cpistola, quoll 
1Hz/lti j(lln anui sint et longa ætas, ex quo sub ...1g1'i]1]1ino bonæ 
U1e1noriæ viJ'u, cOlll'ellÎentes ill Ull11Jn Episcopi ]JlllriJni hoc sta- 
tuel'int. Et in specie apud l\'ulnidicas diæccscs cl1stodihun 
rcLaptizandi doctrinaUI et prrlxirn, sic testatur epistola Cy- 
priani ad Quintulll : (( Quod quidcIll ct AgrippilluS honæ 111C- 
llloriæ "ir, CHIll cælcris coepiscopis s,uis qui illo in tClnpore 
in proyincia Africa et J.YunÚllia Ecclcsianl DonlÍni guhcrnahallt 
slaluit el librato consilii conlll1unis exailline firn1L
yiL )) J::nn 
Ycro, CHIn cx una parte supponantur Eplscopi NUlllÎdiæ hæc 
apprinlc scire et ullallinlÌter tencre, non nisi ahsone ex aItera 
parte inducuntur hac ipsa dc re CIprianulll cOllsulentes. Cur 
enilD sol YCndUnl duLiun1 proposucrint, si nullatcnus dubi- 
Un"Crill t? 
Nec opponatnr aliqueI11 orsan in proyincia l
'tunidia
 ad 
oppositan1 selltenLÏ:ll11 ct pl.axilll transissc; ac yoluisse 
u- 
IDidas pr[esules Cypriani et concilii tunc coadunati auctori- 
tatC' no, iLatenl cûhibcre. 
aIn respondcri potcst CUln sando 
Al1g11stino, loqucnte de Juhaiano, qui siulilia dubia CIpriano 
proposuisse supponitur : CUI' ellÏ1n Jublliall11S de novitate tur- 
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barcLllr, ut cum l'er (lLldorilatem Agrlppllll slillari oporteret, si 
ab AyrilJ]Jlno Ilsque lid CYIJrlllnllJU hoe t ellebllt Ecd esia? (lihro III 
contra Bonalistas, capite 
Ir, ('01. 1 t 1, lon1Ï 1\, cdiliunis Dc- 
ucùÎcl inOl'lllll). lI
cc 
i bene pcrpendanLur, HOll Cy pl'iallO lri- 
Lnrnd..\ vidlahif Ul' cpistola isla, setl alieui Donatista-a. Qui uL 
occasioncJu YCl'isilllilclll hahcrcl ilhull Cypriano adscl'ibendi, 
fin
it llc qu;P
(iOllC eOllsullurn CUlll fuissc aJJ Episeopis 
u- 
ntidia
. SillH11 au(cnl, quia propugnahanl Donali:-;La" unani- 
Inrln c'Xlilisse ill ..\fl'ica rrLaptizandi pra
iln, dchuit ilnposl..or 
cos Epi5COPOS indllcerc lUllquaul qui consulercnL, quaulyis de 
quo consulchant nullaLenu;:; duhilun haheren l. 
2 0 lIahc nunc alilld inlposLuræ 
ignum. Docuissel C)'prianus 
ad \'aliditatclll haptislni nccessari::nn esse in ulinistro" non 
SOhllll fidcln, sed etiarn 
Latuln gralit.t" seu sallctitatem. En 
cpistoJæ ycrha: Quumodo alllen
 'Inundare et sanctifical'e aqllant 
pntest qui iJlse imnlll1ulllS est et aJ111d lJuem S/liritll.,\ ð{(IlC(IlS 
110n e
t !... Aut qllomodo baJ1ti
ll1ZS dare {[lteri remi.
sllm pecca- 
lorum pot est , qui ipse sua peccctfa depollere extrll Eec/esiant 
11011 ]Jot est?.. Scire alltent et 1nemillisse clebenuu.: scriptum esse, 
Oleunl pcccal
H'is non ungat caput IUeUnl. Quod ante ill p8a1- 
mi
 }JI'æmolluit S}JÍl'itlls Sallctfls, 1lC qllis e.rorbitalls et a via t'e- 
ritatis e.rerl'lI11S o}llld hæl'eticos et Christi aduersarios llllyel'etlll'. 
ðed el pl'O bll}lti
{[to quam precent {a cere potest saccrdos sacri- 
le[Jlls et pCfcator? Cllm sfl'ijJtllllt sit: Deus peccatorclll non 
audit : 
(.tl (lui CUlll colucl'il ct ,'uluntatC111 cjus fcccrit, illul11 
audit. Quis alltem }lotest dare quod ipse Ilon habet, aut quo- 
modo pakst spiritllalill a[Jere qui ipse amiserit Spiritllm sanc- 
Illlll? ... Si ba pi izare pol III t, potuit et Spi ritlllJt S(lllctllHl dare, Si 
lllltem 
jJi,.ittlm sancLLolt dllre 1I0n }lotest, quia (oris J.:ollstitllllLS 
Cllm ::'l';l'itllsallclo nOll est, nee bapti
{(,.e t'etl;ell(e
 polest, quando 
ft bllptlsma Ulllon sit, et SIÛrilus SaJlClliS lIIlUS, el llllll Ecclrsia 
a Christo /)omino õtljle,. PelrllHl vriyille ullitatis el ratione rlln- 
data. lLi palaul C
pl'illlilur error de neccssitate santtitatis 
sell ::-taluo) gratiæ in haplilantc. Porro error isle Jnit quidcln 
lJonat ista I'n 111 ((plÏ an te Constant inulll iln peratorcUl nun e
s- 
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titere); sed Cypriano tribuendus non cst. Equidem Terlullia- 
nus in lihro de Baplisrno, capite xv 
 loquitur de haplisl110 
hæretieorum et de hal)tislno cat1lolicorllln; at diel UUI crro- 
rClll cxplieile non docuit. Sacra III Scripturanl a ppl'ilne {'nUcbat 
S. Csprianus; ncc supponi polest ah ipso ignoratllln fuissc 
quod dicit S. Paulus (ad TIolnanos, "111,33, et in prilna ad Co- 
rinthios, 1,12, et In, 4); Heenon S,Joannes e,-angelista (I, 
3), 
50 I Dlposturanl insuppr innuit argluncntuln deductuHI ex 
tçxtu Olelltn. rel'o peccatoris, etc. IIunc texlU111 aòhibebat 
Parmcnianus Donatista, quenl sic conrulnt sanctus Augusti- 
nus: Oleulll vero peccatoris apertissinle l1s{llmu.
 iudicat qllenl- 
admodllHl, 11ltelligendll1Jz sit. Ait elll1n: emundahit Ine juslus 
in Dlisrricordia et arguet me, oleum autenl peccatoris non 
inlpinguet caput meuu). Dude'11umi{estllHl est, oleo peccaturis 
bla1lditia8 adulatoris esse signißcatlls, qlllbllS reJ111dilltis et de- 
testatis ellgl! a justo emelldal'i et 11l'gui (contra rarlnenianum, 
lihro II, capiLe x, t01110 IX ctlitionis Dcnedictinorunl, col. iO). 
Adeo (1)erte falsus est sensus huic lextui trihutus in dicta epi
 
stola
 ut supponi nequeat a CIpriano usurpatus. Oh hunc ridi- 
culnn1 scnSUln Parn1eniani ignorantiaD1 ùeridet S. AugusLinus. 
4 0 Idcln diccnduD1 de aItero textu, Deus pecatOl'e1n non 
(ulllit. Non is eral C
-prianus qui ignorarct ,:crba hæc, utpote 
a cæco nato prolaLa, aurLoritate carere, et pri.ptefca llulJalc- 
nus ad quæstiollcm pertincrc. EUUl ctianl textulll adhibchant 
Donatishe, ut ilnperitis fUCUDl facerenl. Eosque sic confutat 
S. Augustinus: In Evaugeiio inquit (Parnlcnianus) scriptum 
esse Deus pcccatorcin non audit... Et hæc absoluta l'espo1Zsio 
est. Si enint duú simul orellt, unllS pect'utor et alter qui Dellm 
colit et voluntatenl ejus (acit, niUzlnl1n 1UlIlC audit et il1uJll non 
lludit... Quid ergo sibi i'/Llt hoc testilllOnillHl reI quomodo pro 
se al'bitrolltur (Dollútistæ) esse IJl'o{erelldum, cIon his L'erbis 
maxi111e 
ecllrl fiont inter 111al08 boni... Verllmtamen quod 
scriptum, est in Ez,langelio., Deus peccatores non audit... non a 
Domino diclulll est, sed ab illo qui oruios corporis jampridenL 
restitutos ltabebat... (loco cit., col. 54 et 55). Quod ea fuerit 
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IH.f 1 1'('ticOfll1H Hontlli:--l:lfllllJ a
tlliia cl Hlalilia, ut cos Scrip- 
ltU'[l' t('
IH
 ad apel'li

illl(\ fal:-'llIll :,en
\1ln cOlltorquel'ent, 
hau(l Illinlln PSt. XulhuJl (\nÎJ}l aliulJl Ir
l\lIn 
ihi fa\"Cllten1 
hahcLalll' pi HC ,itl('l'cntur Ollllii IH ol'''U'; 
rl'iptHr:p allctol'i- 
latc de
tiIHi, 
Hl )IOS :sit' ('oJiforlo
 t'ollfugiphallt.. ut ilnpe- 
rilalll lllUltiflidilH'11l dl'l'ilH'rcnl. 
ed hanr Ilwlili,uu 
ant:lu 
Cypria 110 stl pponere, pr()l'
u:, nr-fa S c:,l. 
(( III hac ad Xun1Ïdiæ Epi
tOpos epislola, nihil I'epcl'io {in- 
(juit TiL7ani) Iluod C
'pfiano trihucnduIH ::,it : nOli dodl'ina 
ihi deducta, non' sarl"a' Scripturæ cilaliollC's, non ipsa CuIl- 
tro\"l'rsiæ hblol'ia. E
hihet cOHsuitaiioncn1 ahsque ullo con- 
snlendi IIluli,-o, argulllcnla aul tTaSSlUIl ignol'allliarn aut 1I1a- 
liti[ull SUIUlualll dCllolalllia. Pro spuria igilur hahel'i debet )) 
(opere rilalo, }), Ü;j). 
J J. Epi
tola S, Cypriani ad Quilll11m, Fraircnl. 
IIahel ur in Patrvloyia JIiyne, t0l110 I Y, co!. !08, eL est 7 1 a in 
cditioui}JUS Panlelii eL I3aluzii. Contictanl caIn esse aDonalistis 
n1ulta pcrsuadent. 
1 0 Supponit consult UI11 it Quinto Cyprianum, rUin tallH
n 
nlllhull hl1jU
C'"\ cUIl
ultalionis rationabile Inoli\"l1ln e
titerit. 
Sie llclnpc {\xordiluf cpi::,lola: Retulit ad me, {rater chllrissime, 
LllcillHllS comprebysler noster le desiderasse u( si!}uilicaren17IS 
tibi fJltid .\'elltiamlls de his qui apull hæreticu$ et ðcltismntico$ 
lJUpli::ati ridenlur. lJe qua re, quid nllper in cvneilio plllfimi 
cCl'piscopi, film compresbyteris qui aderant, fensllcrim1l8, lit 

cil'e.
, tjusdun e}Jlstola 7 el.'em/dum tibi misi. Fnisse OuinhlHI 
ill )laul'i tania EpiscoPUIII testal ur Cypl'ialli ad Slephanuln 
'pislola, JaIn ,ero qui({ scnlil'el C
ln'ianus de proposila 
<<Iu' 1stionr, lion lIwgis ig'JloraLaul Epist:npi )Iaul'iI31IÏ'c, qualll 
Episcopi Xunli{lii.r, q\lO
 supra di-x.ilHUS non h3bui
sc CUIl'"'U- 
IClul i HInt iYH III. Pr
d (tl'('a, 
i Lut' ia nus illc cuj US III ill isLcl'io 
ùe la la con
u Ita I io l'
l ..Hl CyprianulH, Carl hag illen
i':) Ecclesiæ 
prcsh
,tel' fUCl'il, proul 011, io sellsu indicant yerha hæc fOln- 
JÞl'e
byter 1l0stn' Cypl'ialli sClItclllialll planc Holan1 haLehat, 
t'I de ('3 Epi
l'opuln fluintulll t:el'liorCIH facere poterat. Sed 
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ct ad iPSUlll Quinhun jaln a se missan1 dicit Cyprianus, non 
tantuHl snaIn, sed et concilii hac de re epistolam. Cur ergo 
adlnic consulit Quintus? Quod si rcponas, forte dcpcrditaul 
fuis
c antcriorcul illanl synotlicalIl epistolanl ad Quinluln 
Inissaln, dico ego: In hac hypothesi aliud ejusdem cpistolæ 
synodicæ e
ernphlln nlÏsissct Cyprianus, utputc qua
 l113jo- 
renl haheret auctoritateul, et hoc ipsunl adnotassct in ad- 
jnncto suo rcsponso, hac scilicet aut sÏInili fornlula : Etsi ad 
te jam l1Úserimus sYllodicam hac de re epistolam, quia [{oneil, 
ut e.1' tlla cOlls11ltativlle conjicimlls, ad te lion pe1'l l enit, alizul 
ejllsden
 epistolæ exemplllH! sllbjicimll s . At nihil tale. Suppo- 
nihIl' ccolltra Quintus synodicaul epistoiaul acccpisse, ct ui- 
hilominus Cypriani sClltcntianl adhuc sciscitari. Cnde hujus 
cpistolæ auctor ill ipso jall1 exordio fraudeul Sluun prodit. 
2 0 
uspe
ta ctianl rcdllitur cpistola ex co quod supponat, 
jaln tUln aliquos Cypriallulll hahuisse sihi adversantes .\fl'i- 
callOS Episcopos : Quidanl, ait, de collc!Jis llostris lJlltlullt hæ- 
retids hU1l0reHl dare qllan
 Ilobi{j cOllselltire. C}priano unani- 
ll1iter consenserat plilrimonon E}JlsCoIJorllln et IJ1'eðbvlerorll111 
concililun, si fides hahcatur epistolæ ad 
un1iùiæ Episcopos. 
SUllHl1a erat C
rpl'iani falna, SUl11ll1a auctoriLas apud Africa- 
nas Ecclcsias et HOlnallun1 cliaul clerlun; nequc aùhuc inter-, 
vcnerat 
tcphani Papæ opposiLio. Sanc verisilllÏlc non cst, 
cun1 itå sc res haherent in Africa, posthabitall1 fuisse ab 
aliquibus Episcopis Cypriani, concilii et uni,'crsalis ill ea re- 
gione consuctudinis auctoritalcln. Et llotet ur nulluln ex istis 
quibusdam colle!Jis proprio u)lninc designal'i. l\ec dicatul' al
 
Inderc Cypriannn1 ad sentcllliaul Stephani Papæ contra re- 
}jL1ptizantes orient alcs Episcopos; ita ut isti quida1n df colle- 
gis intelligendi sint Stephanns et qui CUlll ipso sentichant. 
1\"all1 si hos intellcxissel C
1n'ianus, non ausus fuisset diccre: 
(( l\falunt hæreticis honorem dare quanlllobis cOllselltire, )) CUlll 
verha hæc nobis conselltire 
npren1atianl exprinlant. 
50 Cypriano trihui nequit argulllcntulll dcduchull ex tcxtu, 
qlli baptizatllr (t l1lOrtuo, quid proficit [avalio ejus. EtcnÏ1n non 
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 crassa ignorantia, ycl c\. nwlitia sumlna tcxtu,; illc 
adduci pot11it. Tcxtlls intcgrr sic hahcl : Qui balJti::atur It 
mOl'llio et ilt'noll tallgÎt film, quid proßcit lrll'alÎu ejlls? (Ecclc- 
...ii.t
tico, cap. \X\IV, Y. :'0), EI "'('IlS\1
 c
t: Quando fJl1i
 ex 
cOJ1tadu 1110rtui contractall1 ill1n1t1JHlitialll depunit sese la- 
,all(lo, si r(\\"
l'tallll' ad cac1aYrl'i
 cOlltactuln, lavatio uihil illi 
rrt)(I('
I, quia illllHlIlHlilialo itCl'nl1l cûnlrahit. Qlléi> 
entelltÎ(t 
(ait J1igi.lttlf in 
l1a Cypl'ianil'orU111 Oprl'Un1 cl!itionc) nihil Oììl- 
lIi/iO flu'it ad melltt:ln Cypriani. Ccrluo1 cst C
 prianuln in 

cripturis sacris Ycrsa1i
silnuln fnissc, Kon crgo supponi po- 
test tauta ignorantia lahnrassc, ut ncscicrit truncatulll es
e, 
prout citatur, hUlIe tC:\hlIll, et non l)Cl'spcxcrit gClIuinuI11 
cUBHlcnl tc:\hllTI pCI'l'idiculc in thcsis de rchaptizatione pro- 
hat inneol allegari. 
\liundc non n1Ínns cerllUll est fuissc Cy- 
primltun, non Inenùacrul ac fraudulclltunl yirlUU, sed sanc- 
hun, el (ut ait sanctus .Augustinus cWlllidissimi J1ec(ori
. :\on 
ergo supponi pot cst franr1ulenlcr ah co truncatunl tcxlUlll, 
queol scirct, uisi Lruncarctur, 3d quæstioneul nullatenus 
pcrLinerc. 
Objicies. - Potuil Cyprianus non attcndcrc, citatum a se 
tC
IHln non c
se integrum, si quidcln sanclllS ctiarn .Augus- 
tinus ad hoc non attclldit. :K:un cunl Uonalistæ hune ipsunl 
tr
lUiU sic truncatunl ohjiccrcnl, non cos confllla, it trunca- 
I iOIlPll1 ostcllucndo ct gcnuinuln senSUlll apcricndo, sed sic 
iulcrpl'etando : (( Et illud quod scripttun cst, qui b{[}1ti
([tlll' II 
mOJ'tuo quid pro/ieit [aratio ejus, ut intcriln diffcraul diligcn- ' 
Liorcnl islorunl YCrhOrUH1 inqu isi tionenl, tu tissÍ1nC' ace ipio, 
pagallOl'll1H haptisInata cssr dcnolata, quia honlÌnrs ct ah 
justitia pf ab ista vita 11101'1 nos rolunt in quorlun nOllline 
Laptizalltur )) (Opcrnm tOHlO IX, coI. 30, cditiollis TIcncdirti- 
nOl'ulu) . 
R :1sp()lldeo: EquidcHl ,-idrtur Au
ustinu
, (hUH hæc scri- 
LCl'rL non noyissc tc
hllH integrnnl, nee ad Scripturaruol 
codicCITI rccurrissc. Proponit tan:cn inquisitionclll illanl fa- 
ecrc. QuaIn fcci

e jalll ,ideftH' qu
nHlo posLInodull1 scripsit 
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(libro II, capite XXYIJ ad Cresconilln1) : (( Sic ct in alio testi- 
l11onio, ubi (lichllll cst, qui ba/Jtizafll-l' rt 1HorlllO quid proßcit 
lcwatio ejus, ant inspicc diligentcr codiccs autiquos et n1a
in1e 
gr
pcos, ne forte ipsa yrrLa aliter cOllscl'ipta, c
 præccdcnti 
et conscqupnti contcxLionc scrnlonis aIiuln scnSUlll iutill1Cnt, 
aut ccrle Inortuus jntclligall1us, sicut dixi, in quorUll1 no- 
nlinc hapt izantllr idolol'l1111 cuItores. )) Undc AugustillUS trun- 
caitlin lextunl su
picalls de co diligr1l1ius inquirCll(hlll1 p1'o- 
posuit; ct illterea CUIlI ill sano scnsu inlcrpreLahalur. \t 
(;yprianus olnnino deccptus fuissct, aut decipere yoluissel : 
quod adulitti nrqui 1. 
4 0 hnpostUl':nH produnt insupcr scquelltia YCfh::l : 
Ton 
est Glltenz de con
uetlldille præseribeulltl1n, sed rali(Jll
 vincen- 
dum. l'tlun nee l)etrlls, qllent prinllon ÐonÛHlls elegit, et slIpcr 
qllel1t d'cli/ical'it Ecc/esiant Sllllm, Clun secum Pallius de circum- 
cisiolle pO.'itmorhl1n disceptaret, rindieavit sibi aliquid insolenter 
aut arruganter assumpsit, Ilt dieeret se primatum, tenere et ob- 
tenzpel'ari a nOl'elLis et jJosteris sibi opol'tel'e. iVec despe.rit 
Plluhon quod Ecclesiæ prius persecutor {uisset, sed cOllsiliilln 
veritatis admisit, et rationi legitimæ qultnt Paulus l'indicaúat 
facile cousens; t. 
Pl'i mo, ibi dcseritur argnnlcnhlln ex cO,lls11eflldi1ìe, quod fa- 
lllen potissinnull urgetlll' iu..cpisLula ad Episcopos l\\llnidi
c ct 
ad Juhai:ulllln. J:H}} Hon ex aucloritaleAfricanæ consuetndinis, 
prouL in illis epistolis Cypriano altrihutis, sed ex ratione ,'in- 
cendunl pronuntialur, Adn1ÍUi yix patest sanclllln Cyprianull1 
ita sibi contradi
issec Sed e
to viderit sihi Bon faycrc argu- 
111cntuul ex consucLudinc, ac ideo ad arguluentull1 ex ratione 
confugerit. 
Secundo, in cilatis ,'crhis apertissilne alluditur ad {'PPO- 
situm sancti Stephani Papæ de non rcbaptizandis hæreLicis 
judicium; et prinlatns Sedis apos
olicæ, quelll allegahal Pon- 
tife
 ut eontradiecntes ad Romanau1 doctrinanl, reduccret, 
non saecrdoLali, sed ignobili ac furihundo stylo in1pefitur. 
Dum enim opponitur Petrulu non dixisse insolenter et al'ro- 
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flail 1 er se IJ1'i malum tenere, peri Iltle est ar si- diccrcl HI' hac 
illsol()l1tia (*1 tll'I"O!.jtHllia ll
ltlll 'SS' HOllWl1l111l POlltitìreln. Is 
pOITO 10qlH'ndi HIOdus supPollil C
 pl'iano jalll appeillH' nohlln 

It'pltalli Pal'tP I'r:-:pollslIlll Sèll ÙCt'I'Cllllll tlL Ell
l'1.i() l'eJahlln 
(lihl'o \11, l'apilr 111), (lUO pl'ohihehalul' lle a1. hi..el'cliti
 hap- 
li/ali ilenliH haplillu'cHLur. 
'OH cuill! t:olHluereLul' Cypriallus, 
(Juo(l 
(('phanll;:, iusa/oltcr et lll'J'U!}anter diJ.'erlt st! jJl'imlllllnt 
tellCrf et obtemperari .
ibi o]Jol'tere, uisi jaul tel'lior f-lC'Lus 
c

ct sna III -.;cnlcnlialH a Sleplwllo fuiss(' cOllùeUlnaLtllll, Luùe 
1 ('1101' cl!i
t oltp ad Qui n hun ollulino suppollit CLUll cpislolaul 
dpt'l'cto Stcphani l)ap:1' post eriol'em, 
.\liUlldc antcll1 anteriorem fui::;sc lcstatul' cpisLola s)'llodica 
CYPl'iani' ad SLcphanuIIl, qua HolaHl ipsi facil Carlhagillcllsis 
l:ulldlii dcci:,ioneln. III ea quippp s
'llodica sic habeJul' : Bap- 
'tiSnlUnl autent non esse quo /i;eretici IltllntUl', dili!Jenle1
 l11.cpel' 
,e.rlJ1'es
llm est in epistula qll;e ad Qlltlltllnt collegam 1l0stJ'll1n in 
ìJlallritania COllst itllt Ilm, super ea re scriptrl est: it eln in lift eris 
qUftð c(JlleYd
 ll(J,'jtri lid Epi.\t'opus ill 

Vumidia præðidentes ante 
!t.'renlll t, (,lljus lltrlllsljue e pislolæ eJ.'empl a subdidi 
 apnd Lahhe, 
tOllLO I, eui. 7 ö4, rarisiis, 1 (71), .Absonulll prorsus toret 
dit.:crl' jan1 a 
lcphanu rapa cditUBI flli
M' el ab Africanis 
coouit Hln dCl'rc'1 UBI quo prohibet itel'ari hapl iSlna; quando 
ad iPSUlll tl'all
))lisit Cypl'ianus citalaIll 

 nodir
\lll, tUUI aclis 
Cal'lhaginl'lIsi
 l'ollcilii. Xalll lunc si rcs ita se haberet, polis- 
SilllUI11 agcrctul' ill hac :-.
-nodica de Pontifìcio illo ùecreLo el 
de l'alionihH
 oh qua
 illi dccrclo nOl1 obtcIllpCrandulll esse 
c"\.i
t imi.l

cl 

 lIodus. Porro nc sIllaha quidclll indicatur ali- 
quod Stephani (lccl'chull aù Afi'icano
 præsules a Slcpltano 
pl'ÏllS dircc l UJT1, LO(l'1Ïlur sYllodit:a ha't', quasi lÙ'ill13 ,-ice 
dicli pl'
p
ulcs apu
tolicalll 
edelll adirent cl COBsl1lf'I'CJlf 
Ù" quæsliunr hal'li:'lllalis: Sed tie eu, inquiullt, t'e/11la.rÏ1;.e 
libi scribendllm et cllm llia yral'itlltt! llC sll}lielllill cun{erendllm 
{uit, t'tc, Ergo H" cpa tll't:l'ct Ulll 
t(\phalli IH'iJ'ccssil &ynodica, 
et 
\ not1iralll pra'cl'

il rpi:-:lola ad Qllilltlllll) siquidcll1 ill 
ip
anll'l synodica tliritul' 
illlHl Il'anslllitli, Proindc f..\pj
tola 
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isla ad Quintulll decreto Stephani anterior fuit. Aliunde ta- 
J11en attento ipsius tCllore posterior foret; ergo spuria cen- 
, . 
senda cst. (( Vcl C
.prianus (ait Tizzani, pagilla (13) Stcphani 
dccreltull noycraL quando ad Quintlun scrihcbat, ct lunc inu- 
tilis cral ipsins cpistola ad Stephanluu pro approhationc sc- 
. 
cunùi Cal'thagillensis conciliij yel decrctulll i11ud ignorahat, 
cl tUllC HOll polerat irasci contra POlltificenl cL ei cxpruhrare 
quod illsolenteJ' et arJ'oganter sese gessisset. CUlll rigOl'OSUlll 
sit dilcnul1a, nec ullo responso eludi queat, sequitur apo- 
cllI'
.phalll esse prælcnsaln ilhun CIpriani ad Quinlu111 cpis- 
tolall1. >) 
NoLet pra
tcI'ca lcctor quanl contradictoria ac indecora 
fuissel CIpriani ngcndi ratio, qui in sua ad Stephanunl epis- 
tola ('jus [JI
([ritatenl eL snpientill1ll laudassct, et Sill1ul ci trans- 
luÏfjsset cpistuiain ad QuillhnH, in (lua Clun furibundc lacc- 
rat, illsoleJltiæ ilhJln et aJ'ro!}antÏée 11)siIl1ulans. 
Objicies. - Non desunt qui c-xistilnaycrint ycrba hæc supra 
citata se p1'Îmatllllt tenere, dicta fllissc a CIpriano de seipso, 
non autcin de Stephana Papa. 
Respondeo : Ita quideu1 ycrha lw:c cxplicant qui ea Cy- 
pl'iano tl'ihuunt ct sinlul iPSU111 eXCUSafC connntur: scd hune 
scnSUIll cxcludit COlltc-xtus, CXCllldullt tot ins controversÜp, 
qualis ex iis doculllcnfis colligitur, cirCtlJllstantiæ. Si gc- 
nuina den10nstrafentur doclllllcnta hæc, lllique ad hlll1C sen- 
stun rccllrrendll1l1 foret, ut it Cypriano ta.!1ti errati prObl'lUl1 
anloyerelur. Seù nedlll11 gennina, spuria nos ea docuß1enta 
l)rohalllus. 
HI. Epistola S. Cypriani ad StephalHlIlt Pllpam. 
IlaLcLllr apud Constant (Epistolæ Ronlanoruln POllti/icllnl, 
1._ I, pagina 21 ß, Parisiis, 1721), rstquc 72 a in cditionibus 
Palllelii et llalllzii. Spurian1 caIn esse suadent sequentcs ra- 
tiones : 
lOIn ea lllentio fH de duabus cpistolis qua.s . spurias esse 
prohaYin1US, yidclicct ad Qllintllm, el ad lYllnÛdas Episcopos. 
Si h
c spuriæ sint, consequcns est uL c[ isla conficta fucrit. 
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2 Q 
on rohærrnt, sed prorsns iln-icen} pugnanl qu
'\ in ilIa 
cpi
lola frpcrinntnr. Eniln\"cl'o ex una p31'lr BOlnanUIH Pon- 
tifil'Clll rc\rrclller alloquilnr cpistolæ anctor \"rrhi:; pacificis, 
khal'ilalPllI uniol1emql1e anil1101'UlTI plane 
pil'autihll
. Sed de 

u, illQl1it, eel ma.rime libi scribelldum, ef fum tlla [Jral'Ïtllfe (Ie 

 1'aPielltili (,(HI{erellduUl fllit, ..\tquc in finc ita suhjungif : C,'c- 
lentes efÏfnn fib; pro religionis tllæ et fidei veri/ate, pI ('ere qll:e 
t reli!Jiosli JJariter et 
'era sllnt. Is sanc Ioquendl 1I10r1uS l'C- 
terelltialll eI concordiam dellola! j nee opp""i!mn StcphållUIll 
r,apam snppunil, sed potins tìdueiam exprimit, qnod sla!u!a 
11 Carthagincnsi concilio nOl1Utnus Pontifcx lihentcr proha- . 
lurus sil ('l contÌrmalurus. Ex alLera auleH1 partr di('ilur si- 
nul transluiUi cpistolaul ad Quinhllll; in qua 
dlil'et apcr- 
lissin1c accusalur Strphanus illsulelltiæ el arrog(lntiæ 
ullllna', 
ique crill} ini \"crtilur quod sc primatzon tenere dixerit, et 
'ibi obtemperari oportert!. 
3 0 ..\lia illcohærcnlia in co est, quod c
 una parte propug- 
lctur, irritulIl prorsus esse haptisullun aD ha
rclicis collahllll, 
1 ex altera parle conc1uùatur lihcl\tllll unicuique Episcopo 
elinqucnduul esse ut SlW.lll hac ùe l'e sentcnlialll 
equalul', 
ù cst., }}aplizct ,'cl non Laptilct eos qui fucrunt aD lurrelicis 
aptizali. Ha UClnpf\ hahcl rpislola illa : BaptisHlll1n Clutenl1l01l 

sse quo hæretici utunlllr, nee fjuemljllwn ([pull eos qui Cllristu 
lth'crsaufur, per yralianl Christi posse ]>ro/icere, diliyellter IIU- 
er eJ:preSSIlI1l est in epistola, lJllæ ad Quintllnl colle[Jal11 nOðtl'll1ll 
l Jlallritania cOllslitutullt super eft re scripta est, itel1l ill lit- 
eris qllas colleyæ nostri ad Epi.'tco}Jos in lYumidia præsidentes 
/lte (ecenlllt : Clljll.
 lltl'illsqlle t!pistvlæ exempilim subtlidi. S:lIlP 
'tun id l)erSUaSulll hahcl'ent C
lH'ianu
 
t ..\fricalli Episcupi, 
on('ludcrc tlehuis
l'nt) olnninu leucri qUl'nl1ilj(
l EpiscoPUIll 
ul confcrcndulll hltpli
1I1a iis qui fnerullt ah ha
rclicis )Japli- 
ali, quando ad ealholicaol Eccll'"il\ln cOllyerlunllll'. Non 
nilll licilunl c:,:,(' pote!'l ah:-.quc hapli
Ino relinquere CDS qui 
Hlllitcr l,aptiz31i 
unt, Purro conlr:lriuHI concluduut, yide- 
icct : QU(L in re nee nus rim l'lliqllam {acimlls ([ut legem llal111ls, 
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Cion ltabeat in Ecc/esiæ admilzlðtratiuJle t'oluutatis Sllæ arbitriU1ìl 
liberum 11ll11sQllisque præ/Joðitus, ratiouenl artus sui ])omino red- 
ditllJïlð. ni.l
C l'unclusio ÏIl1pu
lul'an1 ,'cl :501a lnanifestanl facil. 
Dcccrnunt in cOllcilio, il'ritulu cssr hapti
llla ha
reticoruln, 
ct Sill1ul dicunl sc legeln JlOll dare. Sed ùccerncre dicli hap- 
lislnalis nullitalcln, quid aliud c3l (IUaUI dcccrllcrc haptizan- 
dos C
sC qui 
ic nnllilrr haptizati snnt? Et hoc ùcccrncrc, qnid 
aliud cst qnaHllegen
 dare? 
4 0 . Lltillla ,-ero cj usueul conclusionis ,-crba cxhiben L luere- 
licalcIlI doctrjl1
lln, qualll quidcll1 profcssi sUIlL Donalistæ, 
st'd qnæ Cypriani ten1pol'r pugnahat CUI11 noLi
sima ct con- 

Lant cr rcc(\pta cat hulicorllill duct ri Ita ct praxi, Constans 
cnilll praxis ah Apustolor'Ulll tClllporr ,'igucrat, L1 L si quis 
Episl:opuS crl'onea duglualizasset aut scclus aliquod pCfpC- 
trasset, in judiciulH ,'ocarclur, cl.sivc a conciliis, si,'c a Ro- 
Inanu Pontifìcc, eXCOH1l1ltlnicarctur et depollerctur, Hie vero 
indlH':UHtUl' Cypl'iaIlUS et Carthagincnsc cUllciliunl qnasi tc- 
lluC'l"int, non posse UllUlll EpiscoPUlll ah una ccch
siasfica 
auctoritate juùicari ac cOl1'ipi. Id cuinl pahuH cxprinlullt 
vcrha hæc : Cum habea f in Ecel e
iæ adnÛnistratione vollilltatis 
Sllæ arbitrium liberum ll1111Squisquc prapoðitlls, ratiollem actlls 
sui Dumillo 1'edditllrll
, 
50 Epistola hær ad SLcphanUl11 Papanl scripta fuissct, non 
post primum conciliuln in causa haptislllatis, scd post seCllIl- 
(hon. Ita enirn colligendunl ,'cHit ex docunlenti
 si gcnuina 
sint, ct ita rC\èra colliguut qui ca gcnuina existÍlnaut. Sed 
ad !1on1anUl11 !)onLificclll potius scriplulLl fuissct post pri- 
UIUlll concilillln. KaIlI in ina pl'Ïlna s)llodo, posLulantibus 
jXulnidiæ Lpiscopis, causa plcne di::,cnssa fucrat; prout pa- 
tet ex synodiciJ ad COS(ICUI Episcupos lXull1Ídas epistola, Tunc 
ergo dc IlIOl'C facicnda erat aù SLcphanlHll PapiHll rclatio, et 
ah eo cxpcctanduJl1 respOnSUll1. Insupcr, quid opus crat se- 
cuntlulll concilillln cclchrare, CHIn res janl in priore dccisa 
fuissct'-! Has C'tiaIn CirCUll1stanlias Hcvcrendi::,sÏInus Ti7zani 

isibi
nsis Archi('l)i
copu
 (opere citato, 1). 119 ct scq.) ill 
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lcrritiulam trahit 
usricionis causanl de conficta hac epistola 
ct falso suppo
itis dictis Carlhagincnsibus conciliis. 
IV. Epistola S. Cypriani ad J Ublliwllun. 
IIaLelur in PatroloyÎa Jli!Jlle, tOIUO III, co!. 110D; ct cst j 5 a 
in cùiliulliLus Palllelii cl llaluzii. 1Ii.l'C i p
ius 
UII1IIla : J l1Laia- 
nus conslllucral Cyprianum de quæslione baptisn1Ï, eique si- 
luul lniscral episfolam, non a se, sed ab alio 
criptaln ad. 
\'Cl'ses scntcntiiHIl Cypriani. RefeUit Cyprianus scriptionelll 
ishun, cujus auctorcTn ip
ummet SlephanuIll Papam nonnuUi 
,.olunt; el Juhaiallo translnittit exemplum epistolæ ad Epis- 
copos 
un1Îdiæ eL aù QuinlulIl, Inter spurias alllanùandam 
ctianl hane C
'priani ad Jubaianum cpistolanl c,'incunt sc- 
'quclllcs rattunes : 
1 0 'lentionclll facit dc duabus epistolis, quas spurias supra 
proba,'imus, \'idelicct, ad l\"un1Ïdiæ Episcopos, ct ad QuintuIll. 
Dc utraque scilicet cpistola nlen1Ïnit lÜs ,'crLis : Et quolli(lln 
j(un super hac re quid sentirenuls litteris llostris eJ.'pressimlls, 
ut compelldilun (acereJn, exemplion earumdem litterannn tibi 
misi, quid in concilio, cum, complures adessenuls, decreverimlls, 
quid item postea Quinto, collegæ llostro, de eaclenl re qllærellti 
rescripserÏ1n. Porro epistola quæ spurium citat docuIl1enlum, 
C
 hoc solo spuria cl ipsa censcri dcbct. 
2 0 hllposluraIl1 innuil, quod JuLaianus inducalur tanquaIn 
ignorans Cypriani sClltcntiaul, quaIll oplinlc jalll no,.crat. 
Dicit ci C)l)rianus : Scripsisti milt;..., desiderans significari 
tiûi motulU ullimi nostl'i, quid nobis l'ideatur de hæreticorll1n 
lJl1ptismo, Igllorabal ergo Juhaianus Cypriani opinionclll; alio- 
quill nUll CUlll hac de re scntenlialn rogassct. Aliunde "ero 
appl'illlC 110tU111 ipsi fllissc quid scnliret C
lH'iallus testantur 
citata ,-crba : lit ljllolliaJn janl super hac re quid sentiremlls lit- 
leris uos'r;." e.rpressimus... eJ:empllnn eanondeuL litterarzun tibi 
misi. Jaul paulùclll incohærcntianl nota ,-inlu
 quoad cpi
tu- 
hUll aù Quint urn ; i
 ctia In inti licit Ul' lanq ualn nuscens opi- 
nioncill C
.pl'ialLi, ct nihilon1Ïnus SilllUI tanqualll de ca scis- 
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citans ; ita ut yalde prohabile sit ah uno eo
clnque iinpostore 
confictan1 fuisse utramquc cpistolanl. 
Nihilominus quoad præscnten1 epistolaDl eludi posse fate- 
mur rationeDl ex contradictione deductam. Ninlirulll si di- 
catur Cyprianum statim Jubaiano non rescripsisse, sed mi- 
sissc dUllltaxat dictarum epistolarlun excn1pluD1; postea vero 
præsenten1 epistolalll direxisse. 
50 Imposturaill etiain prodit luanifesta repugnantia inter 
doctrinanl in tota hac epistola propugnatam, et ejusdeul epis- 
tolæ conclusiollem. Eniulvero totus cst auctor epistolæ ut 
baptisD1i ab hæreticis collati nullitateill demonstret, sicque 
evincat baptizandos esse qui ah hæresi ad Ecc]esialll catholi- 
earn confugiunt. Contrariam auteul sententiaul tenere, non 
crroneuln. dUDltaxat, sed et pcccalninosuDl a; perversum 
pronuntiat. Sic enin1 oppositau1 opinionem sectanlibus ex- 
probral: Et nunc qui talibu,ç ad Ecclesiau
 'l'enielltiblls sine bap- 
tis1no COlnmll11icandllHt existimant, non putant se aliellis, i1nmo 
æternis peccatis conHnullicare, adllÛttentes sille baptislno eos, qui 
non nisi in baptismo pOSSll1lt blasphemiaJ'll1n Sllafllln peccata de- 
IJollere !. .. Quant VáUlln1. est porro et lJefversll1n, ut Cllln ipsi 
hæretici, repudiato et relicto vel errOl'e vel scrlere in quo prius 
{uerallt, agnoscant Ecclesiæ veritateut, nos veritatis ejusdem jura 
et saCl'amentlnn lnuti/emus, et venientibus ac IJænitentiblis dica- 
mtls eos 1
emissionel11, peccatOrllln COllsecutos esse?.. tude nul- 
litas baptisll1Ï ah hærcticis collati, non propugnatur dlllntaxat 
tanqualn opinio probabilis, sed tanquam omnino certa et te- 
nenda; ita ut peccaminoslun et perversunl sit contrarium seÎ1- 
tire ac agcre. Legatur totius epistolæ tenor (scclusa conclu- 
sionc) et notetur quam absolutus intoleransque sit ipsius 
auctor, in drfendenda ilIa sua doctrina. 
Jain ,"ero hiscc hun ardenter et fuse disputatis quænmn 
assuitur conclusio? Ea sane qualn suspicatus ncn10 fuissel ; 
nÏInirllln : unicuique Episcopo libcrllln esse hac rle re quod 
libueril sentire, et dictos ab hæresi reversos baptizare vel non 
baptizare: (( IIæc tibi breviter, pro nostra 111ediocrita te res- 
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cripsilllllS, ("rater chari

iuIC, llemilli præscribentes aut præju- 
licllutes qllomill11S llnllS(J1ti.
qlle E])i,'tcoporum quod }Jut at (aciat, 
lLabells arbitrii sui libt'ram potestatem. 
os quantuIl1 in nobis 
I cst, proptpl' h;f'l'cl il:uS cum collcgis ct cocpiscopis nostris 
nOll conLcndirHu"" l:UIIl quihus ùivinalll concordialn cL do- 
I nlinic:un p:1CClll tCIU'IIIUS.)) NCI110 non ,'idcl ah
onam esse 
hanccc conclusiollCIII, et oppu
iLam dcduci dcbuissc. 1'3111 
lihcl'uni Epi
copis esse nequit, cos qui verum haptismum 
non acccpcrunt 11011 haptizarc; item cis liherum esse nc- 
quit id "cntirc ae f3ccrc, quod pcccaminosum cst et pcr- 
"crsun1. 
.1: 0 SancLo C
1)1'iano t l'ihui nequit hæccc doctrina : Frustra 
qllidam qui ratione l'illCliUtUl' cOllslletlldinen! nobis opponllllt ; 
qlla
i conslletudo major sit l'eritate, aut nOIl iei sit .,in spiritllali- 
bll s sequelllhan quod ill melius {uerit a sallcto Spiritll l'evela- 
lllll... PræSlllltptiolle elllln atque obstillatiolle quad{l1n nititul', 
cum ratione sliperellll'. _\gilur hie de traditione apostoliea Ro- 
luanæ Ecclcsiæ; cui antcponendam esse rationem docerct Cy- 
prianus, si hæc ab ipso scripta fuissenl. Qua scmcl reccpla 
doctrill3, possel f{llilihet hæreticus, Cypriani aucloritatc fre- 
tus, rejiccre quod a Lelnpore apostolorunl Lanquam recta fidcs 
lraditulIl est, cl ex.clanlarc : Frustru qui ratiolle eillclllltur COll- 
Sllt'tlldillem nnbis OppOll11llt. Porro ne hoc erroris 11l0nsLrUHl 
C
1H'iallo aùscrihaLur, oL...lal nota ipsius ùocLrina in libro de 
l:nitate Ecc/esiæ conLcuta. ObsLal quod co tCluporc SUllllna 
eraL aruù catholicos OHll1CS apostolicarlun tradiLionuln auc- 
lOl'iLa
; ita ut:in unaquaquc exorta quæstionc ,'idealnus sta- 
tinl ac fere cxclusi\"c ad tradiLam ab aposLolis doctrinanl 
prOlOCiU'l. 
J.'.otll. .Dllbilalit s3uclus ..\ugustinus num epistola hæe a 
C
l)['iano srripta fllis
et. Sic eniln hahct libro II contra Cre- 
scollillm, capite XXXIII : Cum 
ninl persuadere conaretul', reI 
S. CY]Jriallll.
, l'el qllifllmqlle i/lam scripsi t epistvlaÚ" etc. 
Sancfu
 Hi 
l'on
"mu:> ilhun quidcln C
 priano tl'ihuit, sed 
libe/llllll '"OC3IlS (contra Lllci(eriallos). 



588 TRACTATUS DE P.\P.\. 
v. De ]J1'ætellso SOllcfi Stephani Papæ d ecreto: 1\"Yihil Ï1ulol'etlll' 
nisi quod tradit lint e
t. 
Epistolæ s)'nodicæ a C-ypriano dircctæ post sccundtun eOl1- 
cilium Carthaginense in eausa baptislnatis, respondi,;se sup- 
ponitur sanctus Stephanus pcr epistolaln qu:r non cxlal, 
seù cuju3 sequens fragnlcnhul1 citatur in epistola Cypriani ad 
Pompeiulll : Si qllis ergo a qual'ltmqlle ha
l'esi l'ellerit ad nos, 
nihil innovetllf nisi quod traditum est, ut 1nanus illi imjJ01ULtW' 
ad pænitentiaJn, cum ipsi hæretici ]Jroprie alterlltrzlln ad 
e 
venielltes non baptizent, sed COJnnlllllicellt talltum. Jlæc ergo 
foret famosa dccisio Stephani Papæ, qua sentcntialn Episco- 
porunl Africæ condclnnassct. .At ncquaqualn pro genuina ha- 
benda est. Eteniln, 
'1 0 Res ponsoria Stephani ad Cyprianuln epistola, quæ ùe bap- 
tisnlo hæreticoruln disserat et dietanl decisioneln contineat, 
nullibi reperitur. S3ne si cÅtitisset in archh-iis ROlnanis tcm- 
pore Dalnasi Papæ, illam citare non omisisset sanctus IIirro- 
nymus in suo lihro de 1 T il'is illustriblls; atque ibi, inter eapita 
in quibus agit de Cornelio ac C
'priano, caput etialn insti- 
tuisset de Stephano ae de ipsius contra Episcopos Africanos 
decreto. Fuisset euÏlll epistola hæc sunuui lllomrnti, utpote 
doglnatica el eondenlnans Cyprianulll et Carthaginense coI?- 
cilium. Porro ùe ilIa prorsus silct J1ieronIlnus. 
PræLerea epistolam illam prorsus ignorayit sanctus Åugus- 
tinus. Kalll de baplislllO hæreticorUlll ùisserens, declarat se 
quidenl nosse quauldam Stephani epistolam; sed de ilIa sic 
aùdit : Prorslls ad qllæstiollent præsentel1l 7l0n pertinet (de 
Baptisnto, libro YI, cåp. xv, t. 11, p.171, edit. Bencdic- 
tinoruul). Confietam ergo illam Stephani [1Ù Cyprianun1 cpis- 
tolam, janl satis innuit IIieronymi silentiuln, ignor3ntia 
Augustini. 
2 0 Imposturam produnt verba hæc : Cion ipsi hærelici ad se 
venientes n011 
aptbent. YerisÏ1nile non est Stephanum, qui 
ducentis dluntaxaL annis post apostolos vi,-ehat, usunl es
c 
argumcnto ex hæreticoruln praxi ùedueto. fù enim apostoli- 
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cain 
eùelu ,'ix at' lie ,i\ tl11idelll dcccbat. 
cd 11lUlLo Iuagis 
repug-uaL usu 11ta IUIiI a It ('0 fuissc argulllcllLulll CUlll ciLaLa 
1'01'l11u1a; iLa lit, 
t:ili(,t'l, ill eO il''')o ëpisloliv loco uhi de- 
cern it "cniellies aù ha
l'e-;i haltt izalldo
 non esse, islaul et 
nOIl aliaul uct:l'eli :-\ui rationcnl ct 3uclol'iiaLelli proferal: 
Cum ip
i lu.cl'dil'i lid se l'enielltes 11011 ba}Jti
ellt. Esto po
( alias 
prubat iOllcs t.\lhlul'i clialll al itl lIlt tPILUS put ueri l hærct icorum 
l)l'a\i
. ,Ast C
lI11 l'ationclll non pl'ulu1isset SalLP111 Stephanus 
ut pl'\.ecipuauL DUI11. autern in eu èpistohc loco adducitur sola, 
pel'iutlc cst ac si tallqntJI11 pr
('cipua in'"ocaretur. 
:)0 huposluralll prodit asserLio ha.
c, hæretici ad se venien- 
tes llOll baptLallt. Xalll ccolltra hæl'ctici tUlle tClllporis rc- 
haptizahallt, BCC poluit Stcphallus coruln pr'axiIll ignorarc. 
Ilehaptizahanl 
Iart:iollitæ, tIc quihus sic testaLur sanetus 
Epiphallius hæl'csi XLII: BlIptiS11l0 lion semel, 
ed tertio aplld 
illos illitilllllllr. Helll LaplisllHl ilcrahalll Valclltiniani, prout 
cdocel sallt:lus lIieron 
"UIUS (ad cpisLuhun ad Ephcsios, cu- 
pile IY), Qui pro gClIuina halJcnt cpislolalll C
.priani aù Ju- 
haiauulll, adlllÌLtere paritcr ùcbellt ,"iguisse 3pud Noyatianos 
rchaplizalldi pl'aXi
ll. In ea siquiùCll1 episLola sic loqucns in- 
ùUl:ilur SJud us C
lH'ianus : Nee liDS mOl'ct, (ratcr cllarissime, 
quod ill liltä'is tuis compi fJ'Il.'\ e
, 
Yovatiallellses rebapti
a,.e eos 
quos II noúi" .'\ullicitllnt, Jalll "cro CjUSllloùi apuù hærcLicos 
,"igentcUll'clJaptizalldi praxilll jgnol'arc non potuit Stcphanus 
Papa; præscl'lilll quoaù r\oyatianos qui pra
CipUaIl1 Scdem 
HOllla
 hahucrunt. Ergo supponi UC{lucunl a Stephano scripta 
,erha hæc: Ila'retici ad se l'enienteð lIOn bapti
llut. 
()uoù si oljjiciatur non dchui:,:;e a nobis in probalioncln 
aùùuci "'pislolalu C
 priani ad Jubai
nuln, · siquidclll earn 
spurialll c\.istinlallllb, respulidelllu
 : jure illalll urgcu1us 
lanq Halll Ur!}llmellllL111 all ltvmillem. r u:, nenl pc ilhun gCllui- 
HaHl ÙCfClldit is. E.'go decl'clulll 
Lt'phani lanquanl 5purium 
l'ejitcl'c ucLclb. CUlll nellipe duo h
l}C dOCUlllcnta 
ibi apcrle 
cOlltl'adicant, allcl'ut rUlll 
alh:1l1 confictull1 fatean1Ïni neccssc 
c
L. :\0::; utnllllque :'pUl'iUlll pro};alllu
. 
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4 0 Imposturam prodil error doglnaticus in diclo decreto 
contentus. Eniln,'cro docuissct Slephanus yaliùUlll esse quod- 
libet baptisma ab h[crcticis collatum. Non enilll diBtinguit 
inter hærclicos qui cssentialia ad JJaptismi ValOl'Clll scrva- 
hant ct cos qui ,hæc etian1 essentialia prætcrn1Ïltehant aut 
ll1utabant. Scd illdisLinctc pronuntiat : (( Si quis crgo (t qua- 
cllmque 1zæresi vcnerit ad nos) nihil innoyctur. )) QuLC drcisio, 
In quantum valida supponit haptislnata in quibus adhiLila 
non fuit forma lcgitima, prorsus crronca çsl. 
Equidem doctorcs catholici, qui genuinun1 rcpularunt hocce 
Stephani dccrctuIn, ah cjuslnodi errore illud cxcusarc conati 
sunt, diccndo: Suhaudiri verba hæc, dllmmoc/o vitiata 1lon 
{llerit {o1'?na; ita ut PonLifcx, licet clicat (t qllacllmqlle ltæresi, 
non taInen loquatur nisi de sectis apud qU3S legililna hap- 
tismi forlna scryabatur. Sed intcrprctatio hæc aùmitti ne- 
quit, Nan1 ycrus Icgul11 scu dccretorum sensus is censendus 
est, quell1 ohyiulU ac oinnino certum existin13runt conte111- 
poranci ad quos decrcta hæc dirt\cla sunt, ita ut dc alio 
sensu ne suspicati quidelll fuerint. Porro, sanctus Cyprianus, 
ad qucln dirccta supponitur Stephani epistola, dictUIll decre- 
tum contincns, illud intcllexit in co scnsu, quod Stcphanus 
,'alida dcclararct l
æreticol'l1n1 haptislllata quælihct, iis ctian1 
non exccptis quæ absque inyocatione Trinitatis ct absque ,fide 
in Trinilateu1 coBata fllissent. Sic eniln contra illud decrctun1 
inyehitur: A qllllCIl1nqlle hæl'esi l'ellientein .bajJtizari in Ecclesia 
'vetllit; ieI est, OnUllll1n hæreticol'uHl baptismata justa esse et legi- 
lima jlldical'it. Et cllm Si1l9Ul
 hæl'eses singul a baptismata et di- 
'L'ersa peceata habeant, hie Clnn Omlllznn bllptismo C01l1mllnicllllS 
unirersorlon delicta in sin1lm Sll11nt coacervata congessit... Cllr in 
tantll11l Stephani (ratris 1I0stri ubst i lla tio dura pro1'upit, ut etiam 
de l1Iardollis baptisnlo, ifnn Yalentini et Jpelletis, et cætero- 
1'lon blasphemantiu1Jl in Deullt Patreln coutenc/at /llios Deo llascÎ, 
et iUie in 1lonÛne J esZl Christ i dic{d remissiollem lJeccatoru1n 
dad, ubi blasphematu7' iu Patrent et in Dominum 
ell1n Chris- 
tum? (cpistoJa C
'pl'iani ad Pon1pciuln). Uncle si gcnuinunl 
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CoreL dccretulll Strphani (IllLtle l'itatur in cpistola Cypriani ad 
... 
l)OIUpciulll, ùiccnùulll fUl'el cdilalll fuissr a Strphano }Japa 
crl'OnCaUl de('j
ioncin. in Inatcria dogJllatica. Cun1 auLem 
aliunde ccrlulu pl'oLclur Cl'l'arc non posse TIolnanUJll Pon- 
I ificCIJl ill ÙC1ÌlliClldis fiùei qUi.l'slioJliLus, concluùcndul11 est 
pr
l'tellsuUl illuù Stcpl1ani rapa
 decrcllun 111crUlll COIlUllcn- 
tUln esse, nce c\. alia quail} hærcticorUJll DOllaLi
lal'Unl offi- 
cina proùiissc. 
\'1. Epislola CYl>rlalli ad J>ompeium. 
IIahctur in Patrvio!Jia lligne, tOlno III, cot 1127; et est 74 a 
in edilioniLus Pall1clii el TIaluzii. llaLctur etiaul apud Labhe, 
lOHIO I, coi. 7 ûj, Parisiis, 1 Ü j 1. 
1 0 SpUl'iall1 esse illam epistolam, colligilur ex eo quod 
pleHa sit injuriis ac conviciis, quæ nequaqumn sancto C)W_ 
priano tribui possunl. S
HlctO Stephano e
prohra1 cpis- 
tolæ auctor, quod hæl'eticoJ'll1n ('(lllsant contra Christianos et 
c(Jntra Ecdesicnn Dei as:;erel'e COlletllr; quod im]1erite ([(que Ï1n- 
l Jl ' o l'ide sCl'ipsrrit; tluod sllperba, ad re1n ?lon pertinentia et 
sibi contraria dixerit; quod cun1 omnium lucrcscon baptisnzo 
communicans, llJ1h'"rsorzon delicta in SillllH! SHlon coacetvata 
COllycsserit; quod ill(aJl1apel'it {{]Justolos, quasi ilh ltæl'eticoflnn 
bajÙisma IJrobavèriut; quod (anlæ úbstillatiullis ct ]>l';eSllHlptiollis 
fucrit, ut IUllll(I1Ul1n lraditioneJJl dh'ina disllOsitivlli autepo- 
sllerit 1; quod, per l"egulall1 a Stephano tradilalll, Ecclesia 
J)ei et spollsa CII1'i
ti (ul hoc uutlorum devollita sit, ?it hæreli- 
conan exempla .'Iectetur, et ill {acillllt Christiani quud Atlu.- 
eI,r;.,ti {afÎulll; (Illod Slpphauus lanLæ sit cæcitatis, pral.'itatis 
tania', ut nolit COY1WSCère tlllÍtateUt de Dcu Patrc et de tradi- 
tiolle J e,'ilL Clll'isti t'ellielltem; quod ,'aldc ille}Jtllln si t quod 
pl'OrU
lIat; quuJ ubstilllliio dura (J'lltris Stephani ill lantum 
]wulllIJerit, III contendat etiam de JlarÓunis b(l}Jti
m(), itèln ra- 
lenlillt d Apellctis, filius Deo n(/
â; quod hærelicorllHl àmicll
 el 
inimirus dlristimllJ1'UlIl, sltcel'lloles Dei, 'l.'eritlltem Christi et Ec- 


I . .
lJl1iLetur rliaJ1l l1a
c ilTi
lìl'ia loqu('udi forma: plæclara sanc ct legilima 
(radii to {nt!rc 7l( slro docetlte propo71itur! 
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clesiæ ullitateln tuentes, abstinelldos putaverit; quod ea sit Ste- 
phani sententia, ut si ei sese acconunodarcnt Episcopi, perindc 
foret ac si al'?na abjicerent, manus l!arellt in cllptivitatell1, trade- 
rent diaholo ordillationem El.'allgelii, dispositiollem Christi, 1na- 
jestatem Dei, divinæ militiæ sacramenta soll.'erentur, castrOfll1n 
cælestiunl signa pruderentur, SllCCIl1nberet ac cedel'et Ecclesia 
hæreticis, lux feuehris, fides perfidiæ, spes desperatioui, ratio 
error;, imUlortalitas nlorti, charitas oelio, veritas nlendacio, 
Christlls antichristo; quod Stephanus et qui CUlll ipso sentiunt, 
hæreticornl11 haptisn1a defendendo, {ident et veritatenl ]11'0- 
dGnt, hæl'esibus (llictoritateln et ßrmitatent advocatione sua 
præstent, et causa Sillt cur in dies serpentinis crinihlls ]1Zl11u- 
lent; quod studio præsumptiollls et contnlllaciæ fìat tit qltÏS 
111agis sua [Jl'ava et (alsa de(endat, quant ad alterius recta et 
vera COllst!lltiat; quod Stephanus, dun1 hæreticos contra Eccle- 
siam 'l'indicat, sacralnentul1t dil'ina
 traditiollis im]Jllgllet. 
Igitur epistola hæc non a gra,'i el sanclo ,-iro, nun a 11ræ- 
sulc charitatis ac concordiæ studioso conscript a est; sed fætus 
cst protcr\"i ac furibundi anin1Í, cujus in ROlnanum Pontifi- 
cellI cxcaudcseentia atquc audaeia non nisi alieui hærctico 
trihui polest. Nanl quod Cyprianus rt sanctissimus 11ræsul 
fucrit, et fraterna
 charilatis tellax, ct erga SCdClll apostoli- 
ClUll oLscquentissiu1US, ccrlis doeuulculis constat. 
2 0 hllposturanl prodil conLradictio inter doctrinanl in hac 
rpislola propugnataln, ct conclusioncIll aliarull1 epistolal'luu 
quæ CIpriano tribuuntur. Nam hæc ad Pompcium epistola 
tanqualll dugllla cel'li
silllUl'l ct on1nino tencndUl11 propu- 
gnat, nulllun ct irl'iturl1 esse hap tislua quudlibet ab htl're- 
licis collatulll. leI expriInunt ,'erba ista : Vt ill ilio 1Hwzdi bap- 
lis1110, quo illiqllitas alltil}lla ]J1l1'gata est, qui in arca lYoe non 
fllit, nOIl polud per aquam salvallis ßeri, ita nee 1lUllC ]Jotest 
pCI' ùaljtisl1uon salvatus rideri (jllt hajJti
atus in Ecclesia uon 
est, qllæ ad arcæ unius sacramelltllJlt donÚllic(t 11llitate {lllldata 
est. Opponit epislolæ auctor Laptisllllllll recepluln in Ecclesia, 
Laplislno recepto e
rtrll Ecclesianl, iù cst, apuù ha
retieos; et 
. 
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dicit ncnlÏnclu sah'uill ficri nio;i pCI' LaplI:;ll1Ulll ill Ecc/esia 
l'pecptulll, sieuL LClllpUl'C dilu\'ii llCUlO salutclli ohtillUit nisi 
in Area. Iusupcl' J,dei prodilol'es ,'oeaL cos qui yaliùUlll pro- 
pugnalll hapLislllUlll au hæl'cLit:is collaLulll. Unùc l'CYCl'a cpis- 
lola ha'c dt'l'l't'luIU Stephani Pap
"\ confulat cl rejicit lanquall1 
e,.,.orcm ilL fide. 
illlUI autcul illuù rejicit Lanqualu prat'IUn et 
E 'clcsiæ noci, Ulll, ut c
 ciLatis locis apcrlissiu1e pateL Sentit 
pruilldc ac docct auctor illius cpislolæ, nulli Episcopo fas esse 
Stephani scntcntianl scqui, ill cst, ,'cniclltcs cx hærcsi a]Jsquc 
no\"o haptislllO rccipcre. 
Aliundc tamen conLraria prorsu
 doctrina Cypriano tri- 
Luitul'. lYemilli præscrihenteð, inquil, allt pJ"æjlldicalltes, quo- 
?niUllS 1l)11l.')qll;,ç;qlle EIJlScolÞonun quod jJlltat {aciat, /taben." aJ"- 
bitr;; sui liber(l1n pútestatem (epistula ad JuhaianUlll, supra 
citata, sub numeru í). Pugllant sallC ill,-iccI11 hæc duo: quod 
lihcl'ulI1 
il ulliruiquc Episcopu \"clIÍentcs ex hLercsi non hap- 
f il3fC, ct quud sic scutire et agcl'c sit error in fide, pecca- 
tUIIHIU(' }JrcH'i
simllm ct Ecelcsia\ SUl111HC noci "U II I. Quis non 
videlt I, vcl C
 sola ilIa eontradielionc, a DO
1atistis confieta 
fui
::;c Ita-'<,cc dOc'ulllcnta C
rpriano adscripta? 
50 Aliud ÌlnpostUl'æ SigllUUl suppcditant ,"crLa hæc epis- 
lola"' : IJeallis llJ1ostolllS Pallius lid TimothcllJn scribit et )nonct 
tphcopllm nun litiyiosum, )lee eOlltelltiosllm, sed miteln et do- 
cihi/em Uise thbere. Kiluiruul Cyprianus, poslquaul plenis 
l'aginis, 'ahrl'ptus ira, lIce sui con1pos, ill Stcphallulli Papain 
pl'illlt.è Sl'di
 alllislitcllI, quid lencuuulll foreL cùocenteul ae 
dccefncnLclll, lot cOll,'icia eontorsit, litigans alquc oLcùire 
rCCUSttlls, statinl ipsc Inèlllorassét EpiscOPlUl1 nlitem, docibi- 
lem d nOIl litiy;vSIl))1 esse dcbcl'c; nce ,'iùis
cL UOll posse 
hallc apu
toli IIlol1itioueUl Illagis 3pcrtc (IUalll hac sua cpi
- 
lola ,iolari, XOIl ita 
ane heLcs fuil C
1H'iallus, ul nOll per- 
sl'c
..(,l'it ipsi pot issilllUlll Lalia contra Slephanulll Papaul scri- 
1JCllli applil'ari po

c citata Slllt:ti Pauli ,crLa. HepugnanL 
ha'c l:]ari
....iII1U i.l''1uc lie sLtncti:;:;iuIU, ct c(llldidis
irlli pectoris 
\"iru t:Yl'riallu. 
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Objicies 1 0 . - Epistolaln Cypriani ad POlnpcium citavIl 
sanetus A\ ugustinus; ergo genuilla cst. 
Respondeo : Equidclll dc ilIa cpistola 111cntionclll fccit sanc- 
tus Augustinus, liLro V contra Dúnatistas, capitc XXIII, his 
,'crhis : Ad Ponlpeiu1n etia1n scribit Cyprianlls de hac eadem 
re; ubi aperte indicat Stepha1l1l1n, quem, Romanæ Ecclesiæ Epi
- 
COpll1n tunc (lli
se didici1nus, non solum sib; ad ista non COIl- 
sensisse, 'l'erllm etlcl1n contra scripsisse atque præcepisse. Alquc 
ibidcJ11, capitc xxv: J ant illa quæ in Stephanllm iratlls e(lzulit, 
retractare nolo, quia et OPllS non est, Eadem, qllippe ipsa cli- 
Clilltlll', quæ j(on satis discllðsa Slll1t;' et ea præterire 1nelius est, 
. quæ periclllll1H ]Jernlciosæ disscnsiollis lltlbuerllut. Stephalllts 
autenl et abstiJlendos pllt(ll'el'at qui de sllscipiendis 1Læl'eticis 
l)l'iscant conslletlldi ne1n cOllvellere COllarentuf. lsle alltellt qllæs- 
tionis ipsiliS di(ficultate permotlls, et sal1cti
 chal'itatis 1'isceribus 
laJ'[JissÏ1ne lwæditus, in 'llnitate eis 11lll1lendllHL qui divfl'sa sell- 
tirent. Ita, qualllvis coml1lotius sed tarnen (rllterlle inlli!Jlletllr, 
'L'lei! t{l1nen l){IX Christi in cordibus eorU11Z, ut in tali discrepa- 
tione 111111111lt inter eos mallon schismatis oriretll1'. POITO hæc 
Augustini dicta non IH'ohanL gcnuinaln csse Cypriani ad 
Pon1peilUl1 cpistulam. l\'a1l1 ducumcntis cjusmodi Cypriano 
attributis, et {iuLe a DOllaLisLis objieicbantur, rcspolldebat 
sallclus Augustinus hypotJletice, it! cst, in hIpothcsi quod 
gClluina csscnt. Quod autcH1 rcycra talia forent, non a(hnit- 
tchat ut ccrtulll, scd ccontra suam de hoc dubitationcln ex- 
prcssc dcclarayit. Gcncl'atÜn quipPé quoad ollu1Ía cjuslnodi 
docun1cnta, dixit: QLla1}lqua n nOIl desint, qui hoc C!J}Jrialluln 
]Jl'OrSliS llon sensisse cOlltendant, sed sub ejus llOlllÏne a præ- 
sllmptoribus atqlle.1nelldaciblls (llisse confictllllL IXeque enÜn :otic 
poluit inte[Jritas atque nutitia litteranl1ll 11llius qllamlibet illllS- 
tris Episcopi cllstodiri... (Epistola ad Vinccntiull1 Rogatistan1, 
opcrulll t01110 II, co!. 246, editionis ßencùiclinorllln), Et de 
C
1)l'iani ad Jubaianum cpistola dixit: Vel saHctus Cypria1lLls, 
vel quicllmqlle ill(nn scripsit epistolaHt (lihro II contra Cres- 
conium, capitc XX
lI). Et capite præccdenti dixcrat: Quandizt 
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lilitet Sllpuit CYl'rlaIlLlS, .si .scripta ejlls esse COllstat, qllæ pro 
vobis l)ro{erelltla arbitraminl. !LI\lIl Jihl'o I, tapitc XXXII contra 
Crc
coniunl : lYlillt el 1.'US profertis cond/lion Cyprian;,. quod 
flut )lO/l, (1st (actllm, lIut Cél'/eftS unitatis nlembr;s, a quibus ille 
non dit'iSliS e.\t, merito .'iupel'atum, Ncqlle cUlm propterea SUl1U1S 
Cyprill1l0 meliol'es, si [amen cellsllit /lél'I'eticos dellll() l)(llJti
llri. 
Ergo ill dnbiurn rocahal S, .\ugustinus Cypl'iani sentcntiaul 
tIr haptilandis denuo h
l'l'elicis, ct negabat ccrlo gl'IJuina 
cssr doculncnla scnlcntianl iUanl C
'prialli tcslautia, Proinùc 
Cypriani ctiaJn ad PonlpriuJn cpislohr duhia AugustillO fuit 
autht'ntieitas; ct dlun earn prout alia cjuslllodi docunlcnla 
citat, luquitnr hJpothelicc, id e
t, etiaul in h
îJolhcsi quod 
genuina furcl. 
Objicits 2 0 , - De CIpriani ad POlnpciuJu epistola 1I1cntio- 
nellt etiaul facit Facundus, IICl'lnianclIsis Episcopus, ill libro 
contra JIOl'l(l111un. 
Respondeo : Ita fplÍÙClll haLelul' in l10lis ad dictr\lll cpisto- 
laIn, ill cùilione Ualuzii. Sed lllcutioneIll illalll non iu\"cni, 
quaillyis lcgcrilll toluin istUlll Facundi lihrulll ad lUOclallZI111, 
in'ouL cùiLus cst in Plltroloyia lUiyne, tOlll0 LXXII, col. 85 L 
Equiùclu ihi (coI. SG-i) loquitur Facundus de contenLione 
GIprialllllH inter ct SLephallulll PonlificCll1, quaul yiùelur ,'c- 
rallt SlIppOllerc; scd e.xprcssc de cpistola ad POIllpciuln non 
loquitur. <':laruit auteul Facunùus circa nlcdiulll sæcuhun 

e"\hllll. Porro non negallll1S auctores sc"\LÏ ct scquentiU111 

;:"culuruln factulll Cypri3nicul11 "erUln cxistilnassc. At infra 
, prul)anlus, non yalerc hac in rc ipsoruln testimonium, utpolc 
qui ex rabali
 opcrunl Cypriani codicihus deccpti sunt, 
YIL He ('oJlcilio CarthCL!Jiniellsi, in rausa baptismatis tertio, 
Jlaheful' apuù LaLhr (tonll' I, tol. 780) Parisiis, 1(71), 
Ic- 
fU11i COli II JlClllulll esse istud cunciliull1 pro]Jalll scquentes 
rat ionrs : 
1 0 Si l"C\ Plï.l celcL I'at UUI fuissel dicluUl concilillIn, prout 
illud hal)CllHl
 cl prout allegatlll' a DOllalisti
, notoria fllissct 
('jus authCllticitas sancti Augustini teI111)Ol'C, id e
l, ccullun 
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et qlladl'agÍllta eirciter annis ab ipsius celebratione, nee caIn 
sanctns Angustinu
 ignorasset. Agit or eninl de cOlleilio nu- 
mcr
sissin1o, siqllidrnl ci intcrfuissent octoginta septcJn Epis- 
eopi ; ct pro scopo hahuiss{'f causaUl ccleberrilnalu, quæ oln- 
nes Africæ Ecelcsias eOlllnlo,'isset, \'iùclicct ilnpugnationelll 
et rcpulsionelll deereti, quo TIolnanus Pontifex Stephanus 
Afrieanaul rebaptizandi consueluùinell1 condenlnayerat, ct 
Africanis antistilibus, nisi ab ca ùcsistercnt, cxcollununicalio- 
neln intcntaycrat. Tale, inquanl, coneiliunl, si habitum fuis- 
set, rcmanere dcbuil ceria de ipso apud Africanas Ecclcsias 
notitia ; eL in hypothesi quod intcriissent acta cjus authentiea 
oh suhsccutarulll persecntionUHJ Si.l'\"itielll, rClnansisset sal- 
lelll extra Olll11Clll dubitatiollenl transll1Ïssa notitia ùe facto 
ipsius celrhrationis, eL de approbata sancitaque unaninlitcl' 
a Palrihus rcbaptizandi praxi, contra ROloani Pontificis dcci- 
sionenl ct præcrpliunclli. 
JaUl yero Donatistis cjnsnlodi concililllll ohjicienLibus, rcs- 
pondel sanctus Augustinus prout respondcri solet aù allega- 
tioneul alicujus doeulllculi, de cnjus auLhenLicitatc nullalenus 
constat, qllodql1c inter spuria et conficta Inerito rejicitur 
donee gcnuinuln dClnonstretur. lYam et vos, inquit, pro(ertis 
couci/iam Cypriani, quod aut Hun est factum, aut cæteris ll1zita- 
tis 1nenlbris a quibus ille non divis liS e8t 1neri to sllperatll1n. 
Teqlle 
ellÏ1n proptert!ct Sll1nZlS Cypriallo ?lze/jores, bi tanzen cellsllit 
hæreticos dellZl0 baptizari (contra CrescollÏll1n, libro I, ca- 
pite XXXII). 
Insupcr quod lunc contrnvcrsa fucrit, !tun dicti cOlleilii 
quaIll a]ioflllll cjusl110di Ùocluucntorulll authenticitas, cx- 
prcsse tcstatur idcnl sanctus AugustilluS his ,'cl'bis : Quam- 
quam, 11071 tleslllt qui hoc Cyprialll11n lJ1'orslis non seusi8se contell- 
dant, sed sub ejus 1l01nÍlze a ]Jræsllmptoribus ([tque mendacibus 
fuisse cOllfictn1U (cpistola ad Yincentitlln llogatianulu, Opcrlun 
LOlno II, page 240, cditionis llencdietinorlUll). Unde ipsauI- 
met Cypriano atlributaul de conferend 0 yenicntibus ab hæ- 
rcsi haptislnale scntentialn, ad inccrta et gratniLo asserta 
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, :unand1l sanctu
 ..\llgustinus : Si lamen, ait, censuit lzæl'etzcos 
tfellUf) bll}ltiztlri. E
 hoc ant<'m facto, quo(l sancti _\ugustini 
h\lnpol'r inccrta fucrit et ('OIl t ro,"rr
i.t did i cOlleilii cclrhratio 
tat au t hcnl i('it a
, 
ic a rguilllus : Si al1t1wlI t jell III fn is
("l illud 
conriliull), de èO, III di\illlUS, perlnaJlsisst'1 ,,\nguslini tenl- 
pOl'c
re,.ta prorsns ct inùuLitala notitia: atqlli Iledllill ita no- 
[orin..) dicto LClnpol'c fucrit, erontra illCCl'llllll fnit all pro 
COllllllcnfo a 'welll/aciblis l'ollfirto habcri deherl'1 : Ergo di('llUIl 
cOllciliul1l anlhcnticulll HOll est. 
2 0 .\pocryplllUl1 cst illuù conciliuln, si allegalæ in ipso l'e- 
pcriantllr episfol:.c tres apucJ')l)ha\. _\Lqui allcgalur in actis 
dicti cOllcilii epistola C
l>rìani aù Juhaianlun, quaIll supra 
,-idilllUS esse apocryphall1 ; et hæc Inentionelll de duabl1s aliis 
rpistolis, videlicet ad Episcopos N'lllnidile et ad QUilltUBl, quæ 
paritl\r apocr
'phæ sunt. Ergo apocrypha SUlll hujuscr cOlici- 
Iii acta. 
:)0 Cont inent rjusdrm concilii ucta errorC1H doglnaticum 
qui adycrs::1 frontr pugnat ('unl' notissinla sancti Cypriani 
doctrina. Sic cniln ihi lcgitur : (( Keque eoim quisquam nus- 
trulH EpiscuPUl1i se esse Episcoporulll constitnit, aul t
Tan- 
nic.:o terrorc ad ohsequendi necessitatcu1 collrgas suos adigit; 
quantlo )wl>cat olnnls Episcopus pro licentia lihertatis et po- 
tc
Lat is SU;P al'bitl'il1Hl pl'Opl'illlH, tanqllllm judical'i alJ alio 
non passit, {'Inn lIee ipse Jlos
it ([lterllm judicare; sed expccLe- 
}HUS Ulli, l'r
i jud i('i Hln OOll1Ïni llosh'i .Jesu Christi, qui 1l1l1lS 
et soilis hahet potestatem et }J1'a!}JOllelldi nos ill EecLesiæ Sllæ 
!Jubernatiolle, et de acta Ilostro judicmuli )) {apud Lahhe, 1. I, 
coi. 786, rdit. Parisiis, 1 ()j 1). Ihi aperLissÎ111e neg"aLur pl'i- 
lnatu.; jUl'isdicliollis HOHlani Pontificis. Cunl nClllpc atlstrua- 
lur llllllllm Epl.'\co]711m ab alio judicari posse, hoc ipso ad
tr11ilur 
l'adieali:; ('t l'crft.cta Epi
copOr\llll aù in,-iccill indepclldeulia; 
ita ut juristlictiollall"1l1 prilnatuln seu poLeslalclll Ilullus sihi 
,'iluJicarc pos
il. Porro hie tantus error 
all('lo Cypriano tri- 
hui nl'quit; si quidelu, ill 
\lO de Uilitate Eccle.c;iæ lraclatu, 
plul'a 
('rip
it qUtC Srdis apostolicæ pl'in;ahull aperle suppo- 
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Hunt ac drJTIonstrant. Et notissilna cst ipsius ad Stephanum 
Pontifìccm cpistola de )Jarciano Arelatensi præsule 1. Postu- 
la! ncmpe scribi a nOlnano Pontificc ad provinciæ Arelatensis 
Episcopos, ut I\Iariannm deponant pt aliulll ejus loco cligant. 
Qua profccto agendi ratione falsulll supponebat Cyprianus 
1l1111uln Episeo]Jll1n ab alio jllllicari posse; sill1ulque nOlnano 
Pontifici aperte tribuebat, ut posseL per liUcras snas )Ietro- 
politani depositioneUl injungere ac procurare. Quæ Cypriani 
doctrina ROlnani l)ontilicis primatuIn agnoscens, jam supra 
deducta cst (parte I, sect. HI, c. III). 
Sed et aliulll errorcnl continent citata concilii ,'cl'ha, lUIUS 
et solus (Jcsus Chl'istus) habet potestatem præpollflldi 1I0S ill 
Eeclesiæ [jllbernatione. NaIll inde scqucrctur EpiscopOrUl11 in- 
stiLutioncln nulIatcnus a HOlnano Pontifìce dcpcndcrc, quod 
e
l pror:sus errOllcnnl. Equidelll ut ab islo errore dictum 
conciiiuIll excusetur, rccurrunl lheologi ad mediatæ el Ï1n- 
?llediatæ illstiLutionis dislinctionelll. Sed earn excludunt verba 
hæc, IOlUS et soilis. Si nenlpe ab 'UllO et solo Christo institua- 
tur quilibel Episcopus, consequens cst ut nulla tenus ct in 
nullo sensu instituatur a TIoIuano Ponlifice. Ad quod atten- 
dens Baluzius, sic adnota,'it : Si hæc verba si111pliciter et crude 
aeciperentlil', l'alde pel'irlitllretur !tociie Ülstitutio Episcopol'um, 
qui non ab 11110 et solo Christo illStÏfllti sllnt, sed eticl111 a Pon- 
tiflee Romano. 
Igitur CUI}} ejusluodi errores sancti Gypriani doctrinæ rc- 
pugncnt, ipsi nequaqnaln tribui POSSUllt; sed spurla cen- 
scnda sunt dicli concilii acta. 
4 0 Acccdunt circunlstanfiæ quæ aliundr per se solas hu- 
jusce concilii celehrationeI11 "aide suspecta111 salte1l1 faciunt. 
Congrcgalunl fuissel istud cOllciliul11 die priula seplelllhris 
256 ; co scilicet telnpore quo grassahatur pestis ilIa, quaDl 
anno 252 incepisse, et per annos decenl pcrdur3sse rcferunt 
Cedrenus, Philostrates et Zonaras. Il1stabat insuper proxilnæ 


(i) Epistola 67 juxta editioncm ralusii el aliOl un
. 
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prrsccutionis pcriculun1. I:-;ta 5
UH' ob,;tabanl HC Hlagno sal- 
t
nl nUlliero Epi
f'opi Afl'icani cnl1'ienircllL. Snpponilur ta- 
1nrn corUtH cælus ill
o1it UID octo
illta septcH1 EpiscopOrUl1l 
numrrUIH attig-is'"c. Qui præ
tllrs C loeis ,'alde dissitis, el e'- 
Iriplici provincia, !\luni(lica, Jlanritanica el Tripolifana, ac- 
ces
isscllf, 
uL fincHl au(rn
fi, qnandö 
cilicrllnaxill.i s0lent 
a'stUf) in .\.frica ùrst\'"iff.'. Stant ihus porro hiscc CirCl1ll1stan- 
t iis, \'crisinlÎle non est tot Epi:-.copus Cart hagine con,cnissc. 
Suspicionclll cf iU11l IlIUVC( quod in actis desint nOlJlina TIO- 
,"CIlI Episcoporulll l\"ulllÎùiæ, qua
 talllCn repcriuntur in rpis- 
tola s)'l1odica quaIll paucis antca Illensibus ad Episcopos 
r\lll1lidiæ C
l)rianus dil'cx.cral, "idelicct : Antoniani, Ciltini, 
Eutichiani, Gargilii Inajori
 et Ininori
, 
Iodiani, 
IaxinlÏ, 
r\lunpuli et Proculi. 
ullus cx. istis concilio interfuit, ct yix 

upponi polest cos orones tantulo inter,-allo Inorluos fuissc, 
aut nlorbo corrcptos. 
50 Celchrando huic concilio non alia potest assignari causa, 
nee de facto assignatur ab iis qui pro genuino ilhlll hahent, 
qnrnn ut C
'prianns, decreto Stephani Papæ l'csislerc yolen-s, 
id I}c1'3gcrct ohsccundantc TIluocrosiol'is synodi auctoritatr. 
Nalll de ipsa qn
l,
tione quid unanin1Ïtcr sentirenl AfrÍrani 
Episcopi, jaBl scnlel ct iterulll, ill cst, in duahus præccdcn- 
tihu
 s)nodis, patefecerant, at' de sna sententia litteris sy- 
notlicb crrtiol"l'1I1 tìrri HOlnanulll rontifh
eln procuraycrant. 
Igitur 
HI hoc tert iUll1 concilil1111 idt"\o yocati sunt et frcquen- 
tis:-.in1i aCCCSSCl'llnt, ut Stcphani Papæ decretulll forti fer op- 
pngnarrnt. J
Hll "ero "i _ hune ill fincIll coact a est S)ïlOdus, 
dcl,l1it tota cjns di"ccplatio circa isLud ROIllani PonLificis ùc- 
ert'hlln 'rl'
arL Dehcrcnt I H'oindc acta sincrulis fere lineis 
, 0 , 
decrd i t\jlb(lt'lll Inrlllionclll, inlpugnalioncnl ac. confutatio- 
nenl r
hillere. Porro ne s
'llaha qllidcIll 111CI110rahun ihi rc- 
perit.s 
trphanllnl Papanl cjUS'"C ùecretllm, qU3Ulyis 
7 Epis- 
cupi :-.uanl seol'silll 
illguli sententialn prolllêlllt. Exhibentur 
dicti concilii Patl'(\s ql1a
i adhuc qu
estioIlCln de 1J3ptisIl1atc 
C\ pendcrent. : Sllperest lit de hac ipsa re (BClll pc an rebapti- 
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zandi sin! hærctici) quid s;ng1l1i sentianttls }J1"Ofera1nlls (L1.hhe, 
1. I, co!. 786, editionis Parisinæ, 1671). 
Objicies. - RevcrentiLe causa de Stephano Papa cjusque 
ùecreto expresse non loquuntur. Sed ad hocce decretuln al- 
ludllnt apcrtissiIne dunl ita suhjungunt : Neqlle enÏ1n lJllis- 
quam nostrum ElJÏsco}Hlm se esse Episcoporlun conslitult, aut 
tyrannico terrore ad obseqtlelldi necessitaten1 cal/egas SliOS ad- 
igit, etc. 
RespondeD. - Qua ratione rcverentia vocari queat is agendi 
modus, ego prorsus non video. ..\fricanis Episcopis rcscripse- 
rat Stephanus Papa,eorulll senLentianl danlnans, et nc rehap- 
tizarent prohibens. Ipsi vero decrctunl istud ita contplnnunt 
ac nihili faciunt, ut ne mentionCll1 quidenl de ipso facientes 
contrariunl synodice pronuntient; imnlo allusionelll ad Ro- 
Illt1nUm Pontificem, tacito ejus nomine, addant, qua eUln 
tyrannidis accusant. Ea sane non reverenLia, sed egregia 
potius insolentia dicenda cst. Sed adnliUi nequit islius- 
modi silentiul11 de ROHlano Pontifice ac de ipsius decreto. 
Nanl acta referunt quid singuli 87 Episcopi dixerint. Porro 
imP2ssibile est ut de præfato decreto locuti non sint, cum (ut 
supponitur) ad cxpendenduln el expiodenduill hoc ipsum de- 
cretuln synodus coacta sit. Unde rever a mcrito concluditur 
spuria esse illius concilii acta, ex co quod de Stephani de- 
creto prol'sus sileant, et siluul supponcnduHl sit totaul conci- 
liaren1 disccptationclll circa hocce decretuln versatau1 fuissc. 
6 0 1cccdit contradiclio inter doctrinan1 ah isto concilio 
propugnatalll ct cjuSdCJll concilii conclusioncm. Propugnant 
ncmpe .1fricani Patres et pro certo habcnt haptisllli ab hæ- 
reticis collati nullitatcn1. Inde autelll colligendull1 omnino 
venieLat, nulli EpisC01)O fas esse yenientiùus e
 hæresi hap.. 
tislna denegare. Porro econtra liLcrUl1l dcccrnunt ut hac in re 
sualU quisque Episcopus sententiall1 sequatur: N elninem ju- 
dicantes, aut a jure COlnmunlonis aliqllem, si diverslun senser;!, 
amoventes. 
Igitur prætcnsum illud Carthaginense conciliulll nequa... 
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quaul geJlUinnnl prohat UI', sèd ccnscndulll cst a Donatistis, 
prout alia eju
llludi ÙOCllIl1rnt a, confiet uln. 
'111. D
 epistola C!JJlriulli ad l'tIa!/ll11nl t. 
Epislola i
t a, lit pule CorHl\li i Pa PlC III art 
Tiunl COll1lnClnO- 
rail";, snpponi dehet }Jost illius PonLificis OJJitUlll scripta. 
11111110 c
al'ala tlici dcJJel'cl pu
l CXOl'laln SLcpharnllll inter et 
C
lH'ialluHl COHIl'lItiunrll1, ct post fl'jcct urn a Cypriallu Sle- 
I phalli dccl'clulll. Sic Cniln ill 
jus exordio lcgilur : Consu- 
I luisti... llll ,n(CI' f[cteroð llëel'eticm
 eos qlluqlle qui a J\"'ol'at iano 
l'CILlUlll ])vst pro{llllllm tjw; [([paCtiOn, ba]ltizari et sallrtifical'i 
ill Ecc/esia catlwlica lC!Jitimo et veru et 11llico Ecclesiæ baptismo 
oportellt. Hallc scilicet diffìcultaLclll a CIpriano soh-i eupic- 
bat 
Iagnus : An inter cæteros hæteticos rcLaptiland i quoque 
forcnt 
o\"aliani. Qua
 vcrLa supponunt agitataul fuisse prius 
quæslionclll gcncralilll quoaù hæl'cticos, ct vicissc in Africa 
C)'priani scnlcnLialll de ilcrando ipsis baptislllO. Unde non 
prilna hæc Cypriani hac de re cpistola, ut pularunl non- 
nlllli, sed ultilna potius censenùa foret. QuiLus præno- 
tatis spurialn dicilllUS illanl cpistolanl oh scqucntcs ra- 
t iones : 
1. Fraudis suspicioncln 1l10ycl quod auctor episLolæ laIn 
cni).,c 
ludeat schislnaticos 
ovalianos dClnonstrare atqne ah 
Ecclcsia ::;cjunctos. Etenilll, u t diclulll cst, posL Cornclii Papæ 
ohiluill 
cl'irta cpislùla suppolliLur, co scilicct tClnpore quo 
jallt dalunati furrant ì\oyatiani, ita ut puhlic
p notorietatis 
csscl corUlll ab Ecclcsia separaLio. Igitur quod Kovatiani cs- 

cnt schislnatici ct ext ra Ecclcsianl posiLi, nulla tunc. dc- 
1l101lst ratione indigchat. Proindl' Cypriano adscribcnda non 
c
t episLola, èju
lrHHli supervacancarn dClllonstrationcln con- 
tincll
. CæterUlIl si cOllfcratul' tUlu supcrlorihus epistola JIa
C, 
cjusdcln pror
us origillis) atquc ut ita dicanl, offìcilla
 facile 
repulahilllr. I(lclll &I
-lus, 
1I.gun}cnta eadl'lll, ct uhiquc rc- 
currcns cxcJnpltun Core, Dalhan el Ahiran. ClUB ergo 


I lIaLctUl' ill Patrologia ,1Iiglle, tl1l110 Ill, cuI. U;jj. 
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apocryphas prohaycritnus supradiclas cpistolas, n1crito et 
hujus authcnticitas in duhiulll vocatur. 
2. Repugnat a sancto Cypriano adhibitum fuisse argumen- 
tun1 quo scipsum apc1'tc COn(
Clnnassct, quodque ipsi, CU111 
summo cjus p1'oh1'o, reto1'qucl'c haud oll1isisseut Novatiani. 
Alqui talc argulllenlulll adhihuissct Cyprianus, si pro gcnuina 
rccipiatur ejus ad 
lagnuln epistola. Sic nelllpe argumentatur 
ut prohet Novatianos esse cxtra Ecclcsiam : Ecclesia una est, 
qltæ una et intlls esse et (oris non potest. 8i elll1n apull ),Tot'a- 
tianlun est, ajJllll COrJlelillHt non (uit. 8i vero u]Jlul C01'1lelium 
{uit, qui Fabiano Episcopo legili1na ordillatione sltccessit, et 
quem IJl'æter saeerdotii honoreHI 1llartyrio quoque Dominus glo- 
'fi{ìcavit, Novatianlls in Eeclesia non est. Aliunde antem in suo 
tractatu ele Vnltute Ecclesiæ dixcrat : Qui Eeclesi:e renititur et 
1'esistit, qui eathedrant Petri super qzulln (llndata est Ecc1esia 
c1esçrit, -111 Ecclesia se esse c071fidit?,.. Halle Ecclesiæ ullitatem 
qui non tenet, tenere se [ìden
 credit? Ex his duobus Cspriani 
textibus, sic schismatis no.laln in cum rctorquere non olni- 
sissent Noyatiani : (( Si ,-erum sit quod dicis, ,-idclicct ill 
Ecelesia non esse qui resistit cllt1zedræ Petri, id est, ROluano 
Pontifici, ncque tu in Ecclcsia cs : Naln Stephano Papæ vali- 
dum dccerncnti hæreticorU111 })apLisma, et ne denuo yenien- 
tìbus cx hæresi conferatur prohibenti, pertinaciter resistis, 
contrarian1 doctrinan1 propugnans, præccpfionemque trans- 
grediens, et intentataln ab ipso cxc.olnu1unicationcm nihili 
faciens. >) Hanc rclorsioneln haud ,Hasscl Cyprianus, si COln- 
mcntitia non essel prætensa cjus CUll1 Stephano Papa con ten- 
tio. Immo ejusn10di ex partr hæreticorum recriminatione plena 
forcnt synchrona docun1enta et ipsius Gypriani scripta. Earn 
scilicet Cyprianus et intorqucndam præyidissct, et sæpius ob- 
jectam refutare curasset. Porro ne s)'llaba quidc111 ullibi de- 
notatur de ea 1'ctorsione sollicitum fuisse Cyprianum. Nimi- 
rUIn non perspexissct suam se condemnationcnl pronuntiare, 
dUln ROlnani Pontificis decreto pertinacitcr resistcn
, siu1ul 
doceret extra Ecclesian1 esse q uicumque istiuS1l10di resisten- 
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li
"\ rros sese fttciunt. Cypl'ianUIU rorro usque eo stipitC1l1 
fuisst' dil:l'lIdUll1 e
t, 
i hLCC ad 
Iagrnllll cpislola pro gcnuina 
haLc" I Ul'. 
j. ACCt'dit C
 priano trihui non posse al'fogantialn, qua 
sentcnl iaill cOllhï.\I
ialil cum Stephano Papa defendcntes ibi- 
ùeu} \'ocalltul' ,Jntichristorlln1 Iautorcs, fidei I J l'æl'flricatores ct 
E('cle
iæ proditvfes. Sic eniln lrgitul' l111JnerO dcciulO (Patro- 
loyill Ui!Jlle, 10111(' II I, col. II fß) : lUnd mirandlun est, immo in- 
I lli!}llallduIU lJOtillS et dulcullum, d,ri
tiallos Antichristi:.; assistere, 
t
t præl'aricatoreN pdei atqlle Ecclesiæ proditoreð intlls in ipsa 
Ecclt','iia, contra Ecclesltnn 
"t([re. Qui, qllam'1llam pertillaces 
alias et illdoci 1 es, etc. 
1\, Epistola Firmiliwli ad Cypria111l1n. 
BaLeLul' ill Palrologia Jliyne {tOHIO III, col. 1155) ; et est 75 a 
in eùiLiuuilJus Palnclii et Baluzii. Epistola hæc, teste Daluzio, 
ill,'cnta cst in liginli sc
 nllnnlscriptis codicihus Operum 
sancti Cypriani. Illanl pl'iUIUS edidit 'lore!. Jgllota non fuerat- 
iis qui nOll1æ pra{ucrunt cdItioni Pauli )[anutii ; ast earn edere 
nolucrunt; quod suadcnle se factlun Lestatur Latinus lati- 
nius. I
 porro ita sc suasissc dicit, LUlll ut exculpla IllajoruIl1 
scqllcl'cLur, lU111 ob delcsLandaul auctoris illius epistolæ ar- 
rogallLi
\lu. Indignanl quæ in lucclll pro"aircl cxisLiula,'it Pa- 
lllClius canHlcnl illalll episLolaul; ct ideo Lautulll a se cditan1 
pl'a'lllOllcl, quia jalll còiderut 'Iorellius. 
El'aSJllUS au(clll, qui C
pl'iani ad Jubaianuul ct POlnpeilun 
rpistolas eùidit, alltic!uissiIIlOS(!UC, ut ipse tcslaLur, OpCrUlTI 
C)lH iani codices præ InaniLus haLuit, ne s
'llaLa quidclTI 
Fil'luilialli ad C
'pl'ianUnl epislohun C0111111C1110ral. Bt:'llC no- 
"èl'al cl'udiLus "iI'" in ejuslnodi Operunl C
lH'iani codicibus 
plura occurl'crc pl'orsus apocl'
'pha; nude ill præfatione ad 
cal'llinalclll Pucci dil'èCLa, adllo(at, ill {uisse CY1Jl'illni cunt cæ- 
leri:; scripluriblls commuue, quod ipsillS /ucubrlltivnibus multa 
si III a/ivnon admixt a. Ex qua El'asntÏ agcndi ratione colligcn- 
dUlll ,-cuit, auL aL ipso repcrLaHl HOll fuissc llictUlli epistolanl 
ill ullo ex anliqui::; quei
 usus cst codiciLus, aut spuriam 
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prorsus cxistimatalu. ProrSllS, inqnam ; n
n1 si repertanl earn 
in suis codicibus, vel dllbiæ authenticitatis reputasseL, aliqu a 
saltenl adnotatione id consignasset. Quibus prænotatis, con- 
1ìctan1 a Donatistis Firu1iliani epistolam dicilllUS ob sequen tes 
rationes: 
1. Ulanl ignora,-it sanctus Augustinus, DUln enin1 de aliis 
Cypriani epistolis qua,; ipsi objiciebant Donatistæ 111entioncm 
facit, de ista prorsus silet. Non autcul silereL si caIn ohjecis- 
sent Donalistæ. Ergo caIn non objiciebant. Porro si jall1 nota 
fuissct eo ten1pore Firlniliani rpistola, et ea1l1 in latinun1 ver- 
tisset ac puhlicasset S. Cyprianus, hoc potissiuHllll doc11111ento 
nixi sualU contra sancLU1l1 .\ugustintun causaln defendissent 
Donatistæ. 
Itcln de hac cpistola silet Eusehius. E1 talnen capite III li- 
Lri septilllÍ historia
 su
l' (dato non conccsso quod dictum 
caput Eusebii sit, et non contictuln) ealn allegarc dehuisset, 
utpote quæ plurill1Ull1 valcbaL ad cOlnprohanda qua- ibi nar- 
rat de contentione CyprianUl11 inter et Stephanuln. Ean1 
ergo ignoravit Eusebius. 
Henl de ea silet contclnporaneus Dionysius Alexanùrinus, 
in duahus epistolis quihus apud Uomanos PoÍltifices Stepha- 
nUl11 et SixtUl11 cgit, nc severius contra Firlnilianum proce- 
derent ob ipsius de reLaptizandis hæreticis opinionenl. De 
quo Dionysii silentio fusius infra disseritur. 
Item in scriptis qUie supersunt sancti Cypriani nulla oc- 
currit nlentio dc Firlniliani cpistola; quæ tanlcn Lribus ante 
Cypriani lnartyriuln annis seripta supponitur. 
Præterea epistolæ Firlnilianæ textus græcus nullibi reper- 
tus est; et quod latina versio quæ habetur sancti Cypriani siL, 
est Inera conjectura. Incertus neH1pe hujus versionis auctor. 
Ja01 vera epistola cujus textus auLhenticus, id est, græ- 
cus, non haLetur, cujus versio incerti auctoris est, ct de 
qua silent auctores conteluporanci ac suppares qui de ea 10- 
qui dehnissent, lnerito tanqnan1 conficta spuriaque rejici- 
tur. 



P \flS 
ECr:\H.\. 


405 


:L 
pul'ia eliau1 pl'oLalur c'\ co (IUod ca qua' gcsta narraf 
cl suppouit a die I't S -'plelllhl'is 2;j(j usque i.HI diclIl prilnau1 
dcccJltlH'is ejuSUl'1l1 HHUi, hoc Lrcyi iuLcl'\'allo ('olllpicri noo 
l)olucrint. (]uall1 pl'uhationClll cyululaUl ,ide infra, paragra- 
pho 
. 
j. 
puria prubaLur insupcr cpi
t ula, ex eo quod t riLui ne- 
(I uca ( ncq He Fi l'llliliano tanq ualn auclol'i, nCl!ue S. C
 priano 
tllnquanl I raducluri, ob inùecenLeHl fUl'ihundullHluC stylurn, 
nccnon ob enonnia con,'icia quihus auctor ulitur, et quibus 
USUUl Stcphanull1 Papau1 asseriL. 
Eu1ÏcuiL Finnilianu
, teslt. Eusebio (libl'o VII, capite v), 
i nler illustriores Ol'icntis Epi
copus. Inlerfuit Iconiensi con- 
rilio, anlli 23 'f., in fJUO drcisul1t e
t 11011 valere haplislna qualc 
apnd Catapht'iges ha
relicos conferehaLur. Pr
efuit priIna' 

)-Ilodo ..\nl iochcni.l", tfu
p Paululll SaIllosatentun dalnna,'it; 
c( 
el'ulldi l'oIH..:ilii .\nliot.:hclli Patres eUln Yucarunt hcatæ re- 
cort/a/ionis virum (Natalis Alexander, t. IY, pag. !) 1, edit. 
Y cn., 1778). Ilonol'ificalll ùe ipso ulcnLioneln faeit saneLus TIa- 

ilius in suis ad AU1phiiochiull1 litteris (OperUnl LOHlO III, 
l'u\. ß3, ('dilionis Dt-'ncdictillorulll, 17::>0). Et Landcll1 a Græ- 
cis tanqlwlIl sall
tus colitur, die 

 octohris. Jalll "ero cx- 
pelltiaHlu
 all talis fallW-' ac illlegl'ilalis Epist.:opus 
crihere 
unqu31f1 (lollu-rit cpistolalll qua' ipsi tribnitul' ; an cau) po- 
tucrit ::,anc'tus Cyprianus in latiulllll '"Cl'tcrc ac puhlicare, 
l'O
(qlli.tlH ill l'
ol'dio Lotus fuiL cpistolæ auctor ul unani- 
n1itatCJIl ('OIIlIHendct, rèlulitqllc ScripLuræ verba, eeee qLlaln 
bonuUl ct l'oluptabile e
t lit haúitent (I'atres ill lllZllm, et pr[enlÎ- 
sit -tptllri allgelos ùe aùunatiollC lloslra, conLristal'i ùe lloslris 
di....
cnsiollihus, suLiLo, eL quiu110ssit lector talis transitionis 
ratiolWIH perspic('rc, excalldcscens contra SLcphalluln PapaIn 
ironit'e ip
i gralias agil de ipsius 11lhumallilate, quæ causa fuit 
I cur gral is
i'llas C'1H'iani lillcl'as accppel'iL; ac ellludclll SLe- 
pltanulH t'onl'cl't. CUlll J utla Iscariole; ei(Iue Gud(u iau1, insolell- 
ti((n
 at"' improbe gesta exproLl'aL. Tc\.Lulll ipstilll suhji
ilnus : 
(( Xisi quod nos gl'aLialll l'cferl'c Stephano ill islo po
sumus, 
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quod per illius lnhnmanitatenl nunc cffectun1 sit ut fiflei et 
sapientiæ vestræ cxpcrimcntull1 cLlpcreu1us. Sed non enÏ1n si 
nos propter Stcphanul11 hanc bcneficii gratiaIn Cepill1US, sta.. 
til11 Stephanus beneficio gratiæ digna cOffilnisit. Nequc cnim 
ct Judas perfidia sua et proditione, qna scrlerate circa Salya- 
torcn1 operatus est, dignus viùcri potest quasi causarn bono- 
rum tantorul11 ipse præstitcrit, ut per illull1lllundus et gen-- 
tium populus Passione Don1Ïni liLerarct ur. Sed hæc interim 
quæ ah Stephano gesta sunt prætereantur; ne, dunl azulaciæ 
et illso1entiæ ejus n1en1Ïnimus, de rehus 3h eo improbe gestis 
longioreIll Inæstitian1 nohis iuferan1us )) (Patroloyia 
liyne, 
tOffiÛ III, col. 1150). 
Occurrit postea error dogulaticus circa pænitentiæ sacra- 
lnenluln. Inducitur nel11}1e Firmilianus, de iis quihus per pæ- 
nitenLiam u1edcla ministratur, ita loquens : Non quasi (t 
nobis 1'f1nisslonenz peccato1'lon COJlSeqlla ntur, sed ut pCI' nos 
all 111telli[Jelltiam delictOrllllt SllOfllm convel'talltuJ' et Domino 
lJ!ellills satis{'acere cO[Jalltll1' (ibid., co!. 11:)8). QuiLus verhis 
aperte reducitur sacerdotale InillisLerÍlul1, in sacranJento 
pænitentiæ, ad procurantlall1 pænilenlibus intelli[Jellt1am de- 
licto1'lon suorUll1, exigendalnque ah ipsis pleniorem satisfac- 
tionem. 
Sequitur stultitiæ injuria Stephano illata: (( Quantulll ad 
id l)ertinrat quod Stephanus diAit, quasi apostoli cos qui 
3b hæresi yeniunl haptizari prohibucrint ct hoc custodirn- 
dum posteris tradiderinl, plenissime vos respondistis nellli- 
ncm i(on stultznn esse qui hoc credaL apostulos tradidisssc )) 
(ibid., co!. 115S). 
Stephano exprobral quod 3h Ecclcsiæ pace ct unitate dis- 
ccdcre ausus sit, et apostolos PelrUln ct Paultun -infLllnaycrit : 
(( Quod nunc Stephanus ([USllS est faccrc, rUlnpcns adycrsum 
YOS paceln, quau1 senlper antecessores cjus yoLiscUln alllorc ct 
hOllorc lnutuo custodierunt, adhuc etianl in{amans Pctrulll ct 
Pauhnn beatos apostolos, quasi hoc ipsi tradiderint )) (ibid., 
co!. 1150). Id quod dixcrat Stephan
s Papa yocat ridiculwn 
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(col. 11 UO) el absurdum (cuI. 11 (2), ct qllalis error et quanta 
sit cæcitas ejll
 o
t(,IHlil {('oI. 11 (8). Turn ita proscquitur : 
Atque l'[Jo ill lutC IJ(I,.t
 jllste itldiynor ad hanc tam apertam et 
mUllire
l([lJl Sf l'Jlhalli sf Ill/ itilll1t (tol. 11 GO). A

erit Slephanunl 
hac agclldi ratione h[tTeticis ronnnllllirarl' (ibid.) ; c
chnnans- 
que SULjUllg.it : Et Hull }Judet 8tephall11m, hue assel'el'e, 1It pel" 
eos Ijlli, ('lllU ips; ill omnibus peccalis slut constitll!i, clieat posse 
f'eml

iOllt'm peceatorulU da,.;, (jllG...:i l'ussit e
se in llomo n
ortis 
lavacrum saliltis ! (ibid., cuI. 11 j 2). 
Cæfera con,'icia uno lractu ll'anscrihiuluS, cas voces suhli- 
neando qlla
 magis aUendenùæ sunt : 
(( 1\"on Ine(uis judiciunl Dei, ha
rcticis teslilnoniulu contra 
Ecclcsi
Hn pCl'hibcns?.. Quinimo tn hæl'eticis 01l111ibllS pejor 
es... 
cc inlclligit aninlas eOl'llln de manu tua exquiri CHIn 
judicii dies ,"cHerit?.. El insuper indignaris ! ride qll{t impe- 
?'itia repl'chendcrc audcas eos qui cuntra IlJcudacium pro yc- 
rita te nit unt ur... Lites en i m, et dissellsiolles qllalltas IJ{/1'llst i 
pCl' Ecclesias totius nlunùi I Peccatllìn vero qllant nUI[jllllm tibi 
exaggcrasli, quanùo te a lot gregihus scidisti! E..rcidisti elliln 
te ipsltnt; noli tc fallcrc, siqllidcm ille cst ,"ere schismaticllS qui 
sc r\ COllllllunionc cccicsiasticæ ullitalis llpostatam fccerit. 
Dunl CUili1 putas on1fies a lc aLslillcri posse, saltun ie ab OJn- 
llibUf) alJstilllli.'\ti. ßCC lc inforrnarc ad rcgulanl Yeril
lis et pa- 
cis \'cl apostuli pl'æccpta potucl'unl Inonenli:; et dicentis : 
Ohsl'cro ergo YOS ego yinclus in DOlnino, dignc 3lnbularc vo- 
(,3lionc qua ,ocali estis, cUln olnni hUUlilitate sensus ct lc- 
nital
, cUln paticntia sustincnlcs in,iccrn in dilcctione... 
(ad Ephes., IV, i-G). lIæc 1posloli 1113lldala el manila salu- 
taria qualfi diligentcr Sleplwnns illlpJr,'it 1, hunlilitatcnl 
cn- 
sus ct h\uitalplH Sefyans! Quid cnilll Illlluilius aut lcnius 
{IU
UU CUIIl Lot Episcopis pf'r lutUHl Inltutlluu di
scnsis
c, pa- 
celli ClllH 
illgllli
 "ariu ùiscordi
t' gencl'c rUll1pelltcHl, IllOdo 
ClUB Ol'ientalihl1
, quoù nce ,-o
 latel'(
 confitlilnus, lnoùo 


(1\ 
otel lec(lIl' Itanc long-am contm Nephanum ironiam. 
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vobisculn, qui in meridic cslis; a quiJJUS legaLos Episcopos 
pa1ienter salis ct lcnitcr susccpi1, ut cos ucr ad scrmonem 
saltern colloquii communis aduliUeret; adhuc insuper di- 
lcclionis et charitalis mClllor, præciperel frnternitati uni- 
vcrsæ ne quis cos in donlum suam reciperet; ul venienlibus 
non SOlUl11 pax et C0111111Unio, sed el IcctUlll ct hpspitiulll ne- 
garelur. Hoc cst scr,'asse unilalcl11 spiritus in conjunctione 
pacis, abscindere sc a charitati'3 unitale, ct alienum se per 
olllnia fratribus facere, et contra sacramentum et fidelll con- 
tll'macis furore discordiæ rcbcllare I 
\pud talcm polest esse 
unum corpus et nnns spiritus, apud quent {ol'tasse ipsa anima 
una non est, sic luLrica el mobilis ct inccrta?.. Et talllen non 
pzulet Stepltanll'tn talibus adversus Ecclcsiam patrocinitun præ- 
stare et propter hæreticos asserendos fraternitatenl scinderc; 
insupcr et Cyprianulll jJseudo-Christll1n ct psezulo-apostolllm et 
(loloSll1)l opero1'iU'm diccfr Qui onlnia in se esse conseius, per- 
\'enit ut alLeri ea per lllcndacium ohjiceret, q ute ijJ.'ie ex 'me- 
1'1to all dire deberet)) (PatJ'oloyia IJligne, tomoJII, a coltllnna 1173 
usque ad finem epistolæ). CUilllis citatis verbis æ(IuhTalcntcr 
asseril auctor epislolæ, merito ct cum ,'critate Stephanum 
vocari posse JJsclido-Chl'istum, }Jseudo-apostolil1n et dolosum 
oJ1erariïl1l1. Quibus prænotatis sic arguÍInus : 
Primo, cum talis indceenti
, "iolenLiæ ae furoris sil epis- 
lola isla, dicimus nec scrihi a Firmiliano, nec verti ac publi- 
cari a CIpriano potuisse, rum aliunde ccrto constet Firmi.. 
lianlllll ac CspriaTIUlll grayrs ac sanctos præsules e
litissc. 
Stare nequit sanctitas absque chariLatc, qua' ah illa profecto 
epistola prorsus exulat. Nee ùicatur eos, prævia Stephani 
yiolcntia impulsos, aliquid humani passos esse, ac sic c-xtra 
nlctam ahrcptos, 
am plætcr quam quod yiri sancti sese 
in pudenclas ejuslllodi injurias abripi non sinun1, prætcnsa 
ina Stephani l)rævia provocatio, quall1 asserit episfola, novum 
argumentulll cst, ejusdclll epistolæ auLhenticitatcm explo- 
dens. EtenÏIll, . 
Secundo, prorsus repugnat aliquelll ROmanU111 PonLifieem 


'" 
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:Ideo gl'
l\'itatis digllitali
(lllC 
uæ ohilulli fuisse, ut prillla- 
riuIIl Africa' Anli
liLcnl Cypl'iallUlll, ill ùc1'cllùcudo contra Xo- 
\afulo Curllclio Papa, (ic S 'dc aposlolica l
\111 bene Incl'iLlUll, 
pl'ohru
is ]Jselld(l-Cil1'i
t;, l)seLldo-alJO
tuli et duloSl o]Jl'rurii 
.leHolllinatioJlibus notavcrit. 
ihil talc aput! gClluina Scdis 
apu:-,tolicæ aLIa, pr,'\scl'l illi hoc &.evo, l'epcl'ielul'. )Iagis alltcln 
repugnal ill 
uppollel'c ÙC sancto 
Lcphano lUal'(yrc. PutiduHl 
jrritul' COIHIlIClltUlll crnscndulll CS(, ha
rcliea Donatistal'lUO 
Blann Inendaeitcl' e
araLuln, 
Tertio, si gClluina fOl'l'L cpisfola luee, diccnduln csscl in 
Inanifcstulli 
chisllia turpitcr lapsos esse, turn Firn1ilianulu 
qui e31n 
cripsj'Ssct, turn ct Cypl'ianUnl qui latinc public3SSCI. 
'I nit ipliritcr Cllill1 i hi 3sscri tur Sf cphanum Pap
Hn seil'
ulll 
l'
COHllllunicas
c ct ah Eccll'
iiJ' unilatc scrara
scJ ipSlllllqUC 
hd)fl'tirn }Jljore1Jl c
:se. [nde auclur epi
tol(J\ \ i
issilll sese hoc 
ipso cleclarat a Stepl13HU Papa sepal'atuul, rjusque det:isiuni 
a
 pr
l'ccpto l'csislcnlclll; quod est i psissiHIUlll schi:Slna pro- 
JÌteri. Cui adha
sissct CIprianus epistolalll approballùo ct la- 
i.ine pulJlicando. ])l'oin(l
 non pro sanclo, seù pro furihundo 
"chi
lllalico haLclldu
 foret Cyprianus. 
cc, ahsque pl'æ,\'ia 
}'lenill'ut ia et l'clracla liunc, lllacuhull aLstcrgcre InarL 
Tiulll 
cjll
 potuisset. 
aIH, prout ipse dicit ill sua ad Cornl'liun1 
l'pislola, IOCplCllS clc 
o\"atianis ha
rctil:is, et
i alifJllis ex tali- 
bils (Ilel'it alJ]J1'eheIlSil
, llnll e'\t qLloll sibi quasi ill con(essiolle 
llom;ni<-,' blandia/llt, CUJìl, fonstet, si occisi ejllsmodi extra Ec- 
dÖ;;lllll (uer; Ill, fidei COf01UlIn lIOIl e
se, sed pæll(lIn poiius esse 
jJtrßdia.), He(' ill duma Dei inter ll111llllmes habitaturos esse, 
'lliOS l!idemliS de ])(ll'ilica et divilla donto furore tliscordiæ re- 
fes.\i.'\se (('pi
tola 77 3 in elliLiollihu
 Baluzii el Paniclii), .\I(IUC 
idelli t\ocu it 
a net us .\ ugusLi llU
 : Foris ab Ecc/esia Cl' ns/ i- 
tlllllS et St)}Jlll alll.'\ a fU11ljHlye l'erilalis et vilH'nlv caritatis, Sllp- 
pliciu ceterllU jllllliéris, eliamsi pro Christi llnm;lle l'Ïl'llS i1lCfll- 
den',-i,,,; {l,pi....lola acl DonaLulll, Opel'Ull1 lOHIO H, co!. tit 4, 
t'ditiolli,; nCIIl'dit'tiIlOl'\llll). Quid cogit
\\'el'it ae dut'licrit 
alle- 
I In" 

ypl'ialll1s de iis qui HOlllano Pon(ifici uJJ(cu1pCral'C rc- 
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nuunt, ipsenlct lcslatus est hiscc aurcis, nec saLis unquan1 
laudandis - verbis : 
eqlle enÏ1n alill1lde hæreses oboftæ sllnt, 
l1ut nata Sllllt scltis nulla, qu(un ind e quod sacerdoti Dei non 
obtem]Jeratllr; nee U:'iUS in Ecclesia ad te1nljus sacerdus, et ad 
ten
]Jlls judex vice Christi roiJitatur; Cltl si seculldum l1lag iste- 
1'ift div/na obtemperaret rraterllitas 1tllÜ'ersa, nemo aelverslon 
sacerdotuln coll egiUllt qzÛdqll(l1n movere!. Clun hæc fucrit 

ancti Cypriani ccrta doell'ina, ip
i proeul dubio injul'ian1 
faeit, qui præLcnsæ Firuliliani cpistolæ CLUB adhæsissc pro- 
nuntiat. 
Quarto, cvincllnt insupcr citata vcrha hahituln a C
Tpriano 
ROlnanUln Pontilìecln, tanqualIl suprelnuill et infallihileln 
judicCIH controycrSiarU111 in fidei et 111UI'lUn quæstionihu s. 
Qúod ct alihi, loquens de schislnaticis Fortunato et FclicissilllO, 
sic cxprin1Ít : Navigare ([udell!, et ad Petri cathedr(t nt alque 
Eccles/lun ]Jrillcipalent, ullde llllitas sacerdo!alis e.l'orta est, a 
schisnlaticis et pro{anis litteras ferl'e, nee coyitare eos esse 
R01na1l0S, QllOrlOll 'fides opostolo prædlc([llte lauc/ata est, ad 
quos per{ulia It abel'e non l10ssit aCCeSSllJJ
 (cpislola ad Corne- 
liulll Papaul, quæ cst 55 3 in editionibus Baluzii et Pain elii). 
ClUll ROlnanlUU Pontifiecnl ita Inallifcsle agno\"crit Csprianus 
tanqualu suprcllllun pasLorcm ct infallihilcHl eontroycrsia- 
rUIn jndiccrn, nOIl potuit, Hi supponalur in furorelll et aU1CTI- 
lialn raptus, Firll1Îliallæ epislolæ adhærcrc, quæ CjUSdClll no- 
111 ani PonLifieis judieilun ac pra
ccptlun rcjieit, tanqumn 
a])SUr(hlln, stultunl, crroncum, arroganLia et insolentia pie- 
nUJn. Quenl sensum Inanife:Jtissinlulll pcrspieiens anglicanus 
:Fell, hane dicta! epislolæ notaln affixit: Flunc cerle (id esl 
StcphanUl11 PapaIn) Finnillanlls 1111nime opinatus est fllisse 
.. ulzll'ersa lenl Ecclesiæ jJast oren
, et controversiar,U1n in{ll U ibilem 
jlldicem, cujus personam et defillitionel1
 tant inciviliter trac. 
tavit (in editione Opcrulu S. Gypl'iani, a Fell et Pcarsonio, 
1 (82). Igitur apocrypha eliall1 censenda est hæc Firn1Ïliani 
ad Cyprianlun cpistola. 
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 5, - Confida (lIi
se dicta dOCUlllcula colligilur c'{ co quod defueril tempus 
sufliciî'lIS ut CÚII11'1cl"ClIllll: C.:I (Iuæ in ii
del1l docul1lcnlis gc::;la narrantur, 


PI
urO:'1T1O 1''. - lllCholltlllll esse tel'tlLlIIl conci/illm Carthagi- 
nCllse die prima sèJ}/embris 2JG, COmmll1litel' admiltllllt et pro 
cerlo h([bent ('rluliti, qui [JCllltllllll1l illlld cOllciliuHt l'e]Jutllllt. - 
Quod inchoalull1 sit diduill conciliulu ca/elldis septembris, in 
il'')isll1cl ejus acli'3 cxprilllihll'. QuuJ aulClll agaLu!' ùe lllensc 
scpfcluhl'i alllll 2Jû, HOll aULCJll 
nlli posLerioris, cOllclutlilur 
cx co quoù hahita siL dicta S)llOllus ,'iycnle SLephano Papa, 
ct quod Poul ifcx illc die '2 augusLi 2J 7 Illal't)T occubuerit. 
l\"cc opus csL ut in ca re dClllonstrauùa iUllllOl'Cll1Ul', CUBl ab 
cl'lHliti5 ullani,nitcl' tallqu::uu cCI'La haheaLur. NiInirllln 1nellse 
scptembri DIl11i '150 celehl'atulll esse (crtitlln isLuù conciliulU 
cujus acLa ill extenso habenlu
, nullus ncgarc poLesL, negayit 
hul'u slJllr n HIlus 1. 
Equidelll "[iriant rrl1dit i ac Inl1Hlnn dcsudant quoad duo- 
runl aliorulll cOllciliorulll epochaul. Tria enilli cclehrata esse 
Cal'Lhaginc rOllcilia in causa rchaptizalionis adn1ÏUere co- 
gUllLul', viùelicet : fJl'imllm quando C)lH>ianus hac ùe re COI1- 
sulLu" fuil ah Epi
copi
 :KunlÏdiæ: secllndl.l111 ùe quo mentio. 
fit in EpisLola C
lH'ialli all t;Lcphanulll: ct tertÏlun dcnique 
cuju
 acta supcrsliut. Porro cl'udili plurcs cl cclehriorcs 
primllm cOllciliulll hahit UIIl, yolnnl an no 2JJ, Quoad secun- 
dum 1113gis variant. Alii siquidcltl ilhul collocan( sub 1Ìncll1 
aBni 2
G, rcarsonius ci ßaluzins, difficullatcln pcrspicicntcs 
si COdl'11l fere tCllllJorc SCCUIHhll11 ct tcrtiUlTI celchrah1lu di- 
cerci H1', secunduln ('lian1 anno 2
};) arfìxcrunt. AL Xatalis 
AI"xèHHlpl' tl'ihus conriliis eun1(1l'1I1 aIlllUln 2:JG assignat. 
[ntlc \"ari,p ql1idcll1 opinionrs quoad pl'irui cl sccundi epo- 
chaillo A
t (IUO
HI tertium, quod hrnc notet lector, a

ign3Ht 
Olunl;
 IncnSCIn SCpL
Iìlhrcnl Hlini 

Jü. 


II \gimu<\ dumtaxal ùe cruùiti.. flui concilium btml gcnuinum rcputant. 
os 
cl concilium illud cl totmll faclulll C
 pl'janicul11 ad fabu1as a1l1alldall1u
, 
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PnOrOSITJO 11 3 . - Scripta est (si gelluilla sit) Firnzilia1l1 epis- 
toln installte hieme alllli 2
6, id est, 1l0n tardills saltent die 
prima deeembris dieti al111i. - Etenin1 in ipsa epistola dicitur 
de lcgato qui ean1 aù Cyprianulll pcrlaturus erat: Quoniam 
vn'v legatlls iðte a l'obið nÚðSIIS regredi ad 1'OS {estillabat et 
hibenlilln tempus urgebat. :Koluit crgo Fil'lllilianus diutius rc- 
tinerc legattuH ilIum, ne sævicntc hipll1e nayigaret; scu, quod 
idenl cst, ut reIl1eare posset priusquall1 hiberntun ternpus 
dCSLCyire cæpisset. Id yero dici putuit si dilUissus fucrit lcga- 
tus nlcnse novenlhri, ycl octohri,. ,'cl ctian1 septclubri. 1t 
ncquaquanl dici potuissct, si dinlÍssus fuisset tartlius die 
prilna dccelnhris. KaIll tunc nayigare dcbuisset toto luensc 
dccclllhri et januario, cum ad rrdcunduill CarthagiHclll llC- 
cessarii fuerint dies GO, ut dicetur infra. Proinde hiclllis 
sæyiticm non dc,'itassct, sed econtra plcn
nn suhiisset; nee 
hieulÍs yicinitas ratio fuisset iter accclcrandi. Igitur non lar- 
dius saItcHl die prill1a decemhris din1Îssus est legatus qui 
Firll1Íliani epistoltun C
l)riano dctuliL 
Aliunde auteD1 tota ha.'c Firn1Ïliani epislola yi"entell1 sup- 
ponit StcphanUlll P3paUl. Proindc scripta cst instante hienlc 
anni 256, non autenl instantc hiclllC anui 257, CUln ohieril 
Stephanus die 2 augusti 257, Scripta ergo fuil an no 250, nee 
tardius prima dic decelllbris illius anni, 
PnOPO
ITIO IlIa. - De{llit templls lleee
sa}'ilLJn llt eomplerentllr 
ea quæ gesta diclllltUf ab inclloato concilio lertio Cartllagillellsi 
uSlJue ad cOllðlgllatant Royatiallo Firmiliani cpistolam. - In- 
choata cst dicta s)"nodus die priula septeulhris 256; consi- 
gnat a ycro Firn1Îliani cpistola , non tardius sallcm die prilna 
deCelllhris ejusdel11 auni. Intcrfluxcrc 
cilicct trcs dUlntaxat 
lncnscs. Jam ycro hoc triulll ulensitun spatio cOlnplcl'i Hon 
potuere quæ in allegatis ùoculnelltis gesta narranlur. Quod 
ut facile pat cat duplice111 expcndclllus opinionenl crudito- 
runl, docUlllenta hæc genuina reputantitul1; corum scilicet 
qui pauciora, ct corUlll qui plura cjusnludi gcsta intra illos 
tres menses concludunt. Ttun ostellclen1us in utraque hIpo- 
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f hf\si Inrrt1T1I ('Oll1nH'nt unl c
sc tohun i\laln C
.prianuH1 inter 
ct Slepltalltllll ('ontclltionrlll. 
J, /lYI'otlte.'\i.'i qUit>> lid 'Juan}, minimu?i1 reel",.it llll1nerllm ye
to- 
'"IUn intra didos t re.'Î men.r,('s, - Tnt er crud itus nrlll pr vidcru nl 
n0l111 ulli q ualll a h
Unl' i 111 ra d icltllO tCln poris spat iunl tot 
, é\'l' lit LIS cOHg('ITft'nf 111', Hinc ohyi UII) doc1uHcn I oru 111 t cxlUln 
yiulclIler Lor(luellllo, 1l111lLa hisce ll'ibu'3 nlellsibu
 anlcriora 
rui

 ' tOlllt'lld unt. At falcri coacli su n t intra præfalos tres 
ll}ell"'C
 cOlltigissf' scquentia : 1 0 cclehrationcn1 concilii tcrtii 
Carthagin('lIsi'->; 2 0 ahlcgationel11 duoruln cpiscoporun1 ad Sh'- 
phanulll Papalll; 3 0 sat IOllgaHl ('orUlll noma. H}Oralll, dUln 
Honlani Ponlificis reSpOl1"tllll cxpectarent; 1 0 redilull1 COrUI11- 
ùenl ill .AfricaIn; 50 cpistohe C
1)l'iani ad Fifllliliallulll COll- 
script ionclll; GO profc"I('liollClll nogatiani, Ca
sarcaln ad i"irn1Ï- 
lianulll a C
lH'iano Ini5si, cl ipsius aliquaill in præfala urLe 
nlOl'anl, antequalll Carlhagineul l'cpelcret. 
II. IIypulhesis qllæ 1JlllltO plures ellen/us intra dictos tres 
nlellses collocat. - Eruùiti Inulti, allentis docun1cnlis faIUO- 

aln illain cOlllcstalionCU1 exhibentibus, caque doculuenta 
pro genuinis hahcntes, chrollOlaxill1 corUlll quæ gcsla sunt 
slalucrunl in hUllC 1110dlllH : 1 0 Cclehrata cst, a die priina sep- 
lClllLris 

(j, Cal'lhagincllsis synodus tcrt ia, 2 0 ROJnain cxpe- 
ùiti 
unt Episcopi duo, qui acta Stephano pel'fcrrcnl. 3 0 Eos 
ad colluquiulll adllÜtlcrc noluil ROinanus Ponlifex; inln10 pro- 
hiLuil ne a fidclibus hospitio reciperentur. ,1 0 Expectarunt 
nihiloJuinus, cr longo quidcn1 lempore, Stephani Pap
"'" res- 
pOnSllln. 50 lJe his certior factus est Cyprian us; ipsiusque 
legalis aùhuc ROJoÌ-(\ SlephaJJi reSpOIlSl1Ill expectalltibus, ipse 
inlcrca cOlnposuil trartatun1 SUUlll de BOllO patientiæ. 6 0 Pcr- 
lata e
l C
l)riano epistola Juhaiani Episl'opi, cuju
 rt scdcs et 
pat ria ignorat ur. lI..lC epislola .J uhaianus Cyprianunl con su- 
leLat Ò) quæ
tionc rel,apt izat iouis, silllul autcm inTluebat 
StpphanUIn hand grata l'C
p(JHsurUI(}, et CIpriano transmit- 
teLat scriptiolleH1 quauuhul1, cujus auctor ipse Strphanus 
Papa reputatus e
t. QUt.l1l1 scriptiont"lUl confutal C
'prianus in 
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sua longa ad Juhaianunl cpisLola. 7 0 Pcrycnit tandcnl ad Cy- 
prÍalluln Stephani Papæ rcsponsio. Cujus Pontificii rescripti 
fraglllcnLulu habelur ar ud Euschiul11, itel1H!Ue in cpislola 
CIpriani ad PonIpcilllU. 8 0 Illlerea POlnpcius consuluit cl ipse 
C
1)rianUn1 df' quæstione rc])aptizalionis; pt ira COInnlotus 
Cyprianus oh Stcphani responsulll, rcscripsil POlnpcio, Uo- 
Inani Ponlificis sCIltf'nl ian} aCl'itcr rcfcllens. 00 Ah adversa- 
riis C
l)riani cyulgatn t:onlra ipSlHIl cst longa scriptio ano- 
nYIna, haud leni stIlo exarata. Cui Cyprianus opposuit suum 
de Ill/ph/in tractatUI11. 10 0 Tandcnl cxpcditus a Cypriano cst, 
ad FirrnilianuI11, Ca'sarcæ in Cappadorin Episcopllln, Roga- 
tianus diaconus, CUI'll epis\ola, quæ non habctul'. Tsquc Cæ- 
sarca discessit, rcSpOnSl1Il1 firnIÍliani pcrferclls, inslante 
hicme, id est, ut ùi
ilnus, non lardius salLcnl die prima de- 
] . , C)ILJ
 
cern )l'lS, annl _Ju. 
III. In 1ltraqzlC hypothesi de{llit tempus necessarlll1n ut L'OJn- 
plerentllr qllæ completa dicllntlu' pra?{ato trÏ1nn ?1zensizl1n spatio. 
- Id dCl110nstrcillus quoad priorrnl hypothcsÍln, quæ pau- 
ciores Cyelltus 3ssignat. Dicin1us nel1Ipe yariis gcstis in hac 
hypolhesi adll1Ïssis, ncccssaria fuissc ad l1lillllS scqucntia tcm- 
110ris spatia. 
1 0 Ad celebrandum terl Íln11 Carthagincnsc conciliunl, sub- 
scrihcndaquc acta ct concinnalldam epistolaUl sInodican1 Ste- 
phano Papæ expcdicnùanl, dies '10. 
2 0 tt lcgali Ronlan1 pcrycnirent, dics 8. Equidenl tunc tern- 
poris aliquando paulo citius iter istud expcdiehatuf; at s:l'pe 
ulterius protrahebatur. Dc quo yide rev. Tizzani (opere .ci- 
tato) . 
50 Ad C0111111orationenllegatorUl11 ROIuæ d un1 Stephani Papæ 
responslliu cxpcctarenl; id est, ut Ronlanus Ponlifex acta jsta 
conciliaria recognoscerct, conciliuIn seu preshyteriull1 SUUln 
(pro constanti hujus ævi nlore) adul1al'el, rClnque CUll} co dis- 
cutcret, ct responsorias litteras præpararcl, dies 20. 
4 0 Ut lcgati Cal'thagineln repetercnt, dies 8. 
50 Ut Cyprianus Stephani PapLe responsuln legerct ac per- 
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pcndcret: rt su 'Ull scrilJl'I'l" 
HI Fil'nlÏlianuHl Epistolaln, quæ 
non cxtat, seù quaIll IOJ1gi
silJH\nl fuissr t
statul' Firmilianus, 
die
 ;j. 
(;0 rl Hogalianus, a CJpriano cxpl'(litus, C
cs
Il'Canl pCI'\r- 
niret, dies GO, 
ece
<.;arjuln ad lllinus ruisse hoc telllporis 
SJ)lItilll11 fll:::c dcnl0nsll'at Hcy. Ti/anni (operc citato, page 192 
t.t 
l't[,), cxplorat
 hujus æLatis na,'igandi ae iter faciendi 
ratione, 
lr sedulo COlllputaLis ùistantiis. 
jO rf Bogal ianu
 Cæsarcæ aL itineris defatigaLionc sese 
reficcrct, ulque FirlUili:1nus Cypriani littcras, llnn ill trallS- 
rllr811, nl ipse ail, legere,t, sed sæpe l'epetÏla melnol'iæ 1)Uln- 
(laret, itl'11l uL ip!:'e longis
inllun SnUl11 rcsponsum conscri- 
beret, dies 
. 
Janl ,"cro ha
e ,:aria tl'lnporis spatia silonl addita SUllunaUl 
conficiuut ùierulll 117. Igitur iUlpossihilc fuit cOlnpleri cnu- 
nlcrata gcsta tl'iUlll 111cnsiuln, id esL, gO dicrulll spatio. Quæ 
c{,nclusio si "era sit quoad priorelu hypothesiln, e,'cutus ad- 
millentelTI qualll paucissinlos, quanto Inagis vera erit quoad 
posteriorClll, quæ intra dittos tres lucnses eoncedit gcsta esse 
multo pll1ra, ae nonÜnatilll c0111positos a C
'priano tractatus 
duos! 
IV. Bine 1I1crilo concluditur conficta fuisse dOCUl11cnta 
quihus nititur pl'a
tcnsa illa CyprianlllTI inter ct Stephanulll 
Pllp
Hn contro,'crsia. Etcnill1 conficta et spuria ccnscnda sunt 
doclllllcnta quæ intra cerÌlI111 tempuris spatiulIl gesta rcfc- 
runt, qH
l' hoccc spatia cOlupleri non potuerul1t. Ad id non 
atlenderunt ilHpostores, qui doculllenta ha
e ct totaln illius 
conLelltionis Itistoriarn fÌnxcre. 


g 6, - Attcntis scriptis auctorum 
!nChrOllormn ('t proximc 
ccutorum, cclcLris 
contl"'ntio c
 prianum inter ct StCl'h311UIH, aùmittcnda non csl ut certa : imIHo 
potius ad r.,Lu1a
 rf'jicicnda, 


In 
uperiol'ihus paragra})his, cx ip
olllet docUlncntorll1n te- 
nore pruha,'ilnus, en pro spuriis esse hahcnda. NUHe idc111 
prolJandlun ,"coit ex striptorihus, sivc contclnporaneis, sivc 
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pl'oxilllC scculis. SIl1chronos scriptorcs cxpcndcnclos hahe- 
InllS duos, PontiUl1l diacol1uln, et DionysiulTI Alrxandrinuln; 
proxilltÏores Ycro, Euschiunl, S. Dasiliurn, S. IIicrullIllluln, 
S. AugustillUlU, Optalunl :\rilcvitanulU, ct quc1l1da1l1 anony- 
111UI11. Dr quibus olnnihus seorsinl sub scqucntibus nUlncris. 
I. Silelltl1l1n Pontii diaconi de prætePlsa contentione, IJJ'obat 
eam commelltitianl esse. 
Dc Pontio diacono 111cnlioncnl fccit sauctus lIicrouIlnus his 
vcrbis : (( Pontius diaconus Cypriani, usque ad dic1l1 passionis 
cjus CUlll ipso cxiliuIl1 suslinens, rgrcgiulu YOIUlnCn ,'itæ 
cl passionis Cypriani rcliquit )) (de Scriptoriblls ecclesiasticis 
capitc LXYIII). Bunc Ponlii diaeoni lihrum rcpcrics in Patro- 
/ugia ]}lifJlle (ton10 IIr, co!. 1482 cl scq,). In co cnarrat Pon- 
tius Cypl'iani ,'italll, gcsla ct Inartyriulll, Dr trihus autcm 
conciliis quæ, præside Cypriano, celcbrata fuissent circa hæ- 
rcticopunl haptisn1a, dcquc exorto celebri dissidio Cypl'ianUlll 
inter et StephanUI11 Papaul, ne sIllabaln quide111 profert. JaIn 
.ycro ex illius aueloris silcntio colligenduJn dicill1US, spuria 
esse documenla quihus dietæ contcntionis hisloria nititur. 
Equidem alicujus 
criptoris silcntiu n1 de facto aliquo, pCI 
sr SOhUll non probal factulll istud non contigissc. At ycro tales 
dari possunt circun1stantia
, ut scriptor nun possit factull1 
aliquod, si rc\"era contigeriL, silentio prætcrll1ÍUcJ.
e; ct tunc ex 
silcntio sCl'iptol'is 11lcrilo colligitur prætcnsi facti falsitas. Ea 
porro fuit Pontii diaconi conditio relative ad celehrem, Cy- 
prianum inter et Stephantllll, contcntionclll. Si rcyera con- 
tigisset fan10sum istud dissidiun1, illud impriInis non igno- 
rasset Pontius, individuus ille Cypriani COllles, qui exiliurn 
ctiam cum ipso sustinuit cl Jnartyrii testis fuiL. Unde quod 
Pontius hujusce contentionis facLul11 siluerit, non ignorantiæ 
tribui potest. Aliunde 3utcnl si facttun istud noverit, non po- 
tuit de illo silere. Siluisset eniln; vel ex co quod illud 11lino- 
ris nlomenti rcputa\"erit, vel quia illuù cxistilna,"it non in 
laudcln, sed in ,"itupcrationem Cypriano ccssurum, eaquc 
de causa pra'tennittendun1. Atqui neutruo1 dici poles! : 
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I J 0 Silcrc non potuit C
 co quod factuln lninol is lnolnenti 
rcputa\'cl'it. 
anl inler C
1H'ialli öe
ta, pr
l'cipuum istud (si 
I 
Inart
Tillln cxcipias) ('L ÜlJllosis
ill1Ull1 fuisscl. Ea scilicet 
qUêvstio uui\"crsas ..\fricæ Ecclc
ias co II 1l1l0\ isset. 6\d eal1l ex- 
pendcndaul tria, præsidc CIpriano, concilia celehrata fuis- 

ent. 
yp..ialli ct .Afrorull1 sentcntialn condPIHnasscL HOlnanus 
POllr ife
, 
ilnulquc sub iutcntata cxcoIJllnunicationc pro hi- 
huissrt He (lcnuo haptiz31'Cntur qui 3pud ha
rcticos ]Japtislna 
rccepcrunt. Cui pl'æccpto ac ùogluatico decrclo puhlice l'esLi- 
tisscnt CIprianus cL Afl'icani allListile s , eisque UIlUS c claris- 
silnis Oriclllalis Ecc1esiæ præsuliLus Finniliallus adhæsisset. 
Tnlmo a C
'priano ipsiu"fluC sequaciLus diclulll Romani Pon- 
tifìcis decrctUJ11 palan1 confulatulll fuissçt, inusta erroris, 

tll1titi(t., lll'ro[Jantiæ ac luoavitatis nota. Et tandcn1 ab iisùCll1 ha- 
hitus fui::,set eL dcclaratus Stephanus Papa tanqualll qui scip- 

Ulli ah unitatc Ecclesiæ resecas
et. Ua
c sanc, si rcycra con- 
!tigcrint, fideo gra, ia sunt, ut nihil prorsns in tota ips ius yita 

najoris IHOiIlCllli villeri queal. Ahsonr igilur tliceretur ideo 
dlJ hi
 silui
sc Pontium diaconUl1l quod minoris momenti rc- 
I , I . I I . 
:putaret; præscrtull cunl tot a l
 IUU to CYIOra COllnllcmoret. 
I 
) Ncquc 
iluisse censendus est"ex eo quod timuerit nc Cy- 
priani falllæ loa
uh\ln imprimeret. :Xan1 ideo putassctPontius 
naculari posse C
.priani falnam ex illius facti enarrationc, quia 
aetuill isr iusmodi hahuisset lanquam pravum ac damnahile. 
all1 ycro si Pontiu
 ita Cyprianicuill factuIll judica,'crit, ex- 
)cnùalnus quid contingcrc dcbuerit. rcI Cyprianus ante n1ar- 

Tillnl se::>è rctl'aclën-it, ycl non. Si prius, hand Oll1isisset 
ontius rctraetatiolIcrn illalll l'narrare, utpotp Cypriano ho- 
101'itìcaln. Si p()
tcrius C
1H'ianuln hahuissct, non tanquan1 
anet Ulll Inal.t
Tçnl, sn 111111 i
 laud i hns prosequcndtlll1, seù 
allqualn pertinaCcl1l ,-irll111) qui in pra,.itatc sua pcrse,'crans 
ccubuissct. 
Pra
lerea is est lihri a Pontio scripti tenor, uL per se '-ohlin 
rohct qualll lna\.ilnam et qnanl 1113XiolC sincrram scripto- 
'is erga ::>anclUUI Cyprianuln (\{huirat iOlll'IIl. Dcscrihi a sc 
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dicit Cypriani ,'italu, non qllod aliqllenz vel gelltililllll lateat 
tanti Vil'l vita, secl ut ad posteros quoque nostros imC0111pal'a- 
bile et gl'allde documenllon in inunortaleln rnentOrialn lJ01Tiga- 
fur. Igitur repugnat quod sciens mcntiatur Pontius diaconus; 
dum Cyprianum exhibet tanquam sanctitatis ac ,'irtutis præ- 
clarulu atque ahsolutissilnuln cxelnplar. Qua s.upposita Pon- 
tii sincera admiratione, sic arguo : 
Vel cclehrcln contcntionem ex parte Cypriani legitin1am ct 
nullatcnus damnahilem cxistimassct, ct tunc earn non siluis- 
set; "pI existilnasset pravam, scd siu1ul novisset retractatarn, 
et tune rctractationem hane scdulo cnarrasset. Cum ergo de 
hae celchri contcntionc prorsus sileat, rigorosc sequi tur igno- 
rataln ab eo fuisse. Aliunde vero caIn ignorare non potuit, 
si revera contigorit; ergo COll1ll1cnlitia est ot ad fahulas al11an. 
danda tot a hujusce contentionis historia. 
II. Quod reperituI' in histol'i(t ecclesiastica Ellsebii testi111o, 
nÏlun de (acto Cypriallico, non {uit ab Eusebio scriptll?n, sed 
ipsius textlli insert LOlL 
Qui certau1 existÍInant Cyprianum inter et StephanUITI eOl1- 
tentioncln, Eusehii potissimum testill1onio nituntur. Nee mi- 
fume Etenim in ccclesiastica cjus histo
ia, libro VII, capite III, 
contentio ilIa clare ornnino asseritur hiscc verhis : (( Primus 
omniulll Cyprianus, qui tune telnporis Carlhaginenseu1 rc- 
gebal EcclesiaIu, non nisi per baptismum ab errore prius 
emundatos admittcnclos esse censuit. YcrUll1 Stephanus nihil 
adversus traditionem quæ jam indc ab ultin1is tcmporibus 
ohtinuerat innovandum ralUS, gravissiu1C id iulit )) (transla- 
tio IIenrici Valesii). Cypriano fere conten1poraneus extitit Eu- 
scbius; unde nee potui t circa eelebren1 illam qua1l1 enarrat 
contentionelll errare. Hinc certam revera del110nstraret dictmn 
contentionem citalus Euscbii textus, nisi merito negaretur 
scriptull1 cum ab Euscbio fuisse, yel (si ab eo scriptus sif) 
nisi ex gravissiInis rationihus dicendus esset Eusebius hoc 
in loco dccipcre voluisse. Putavit )Iissorius Eusehiuln, sus- 
pectæ cæteroquin doctrinm ,-irulll, ex malitia falso id asse- 
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I'ui,se.l"os 'efO dicilllUS citattun caput tertiullllibri scptilni, 
non es"'e Eusehii, 
ct1 ('jus hisloriæ inscrtull1. i\cc putct lec- 
tor ad cludcllthun tanti scriptoris tcstiInonilUl1 cxcogitataul a 
nobi5 ilhun qnasi d(lSI)Cralæ nos(ræ thesis defcnsioncul : non 
ita sane. 'alidas c
is(ilnali1us et sanis critices j'egulis ni
as 
rationes qnæ oh
tant HC dichuu caput pro genuino hahcatur. 
Fa\"cat lectur cas attentc pcrpcndere, ct nUH} percHlptol'iuln 
sit P)'
lltcn!'llln Euschii tcsLiulOnitun ipsius judiciuIU sit. 
1. Eo! ltibetur totus Ellsebii COlltextliS. - ScptiInunl historiæ 
sua" lihrum bic 
xorditur Euschius : (( Scptilnulll quoque cc- 
clcsiasticæ historiæ lihrum magnus ille'Dion

sius suis ,.crbis 
nohist.:uHI una contexct, cuncta quæ ætatc sua contigerunt 
ill cpistolis quas reliquit 
in
illatin1 cÅponcns. Hinc porro 
narrationis nostræ dUCCITIUS cxordiulß. )) 
Sequitur caput I, quod inscribitur de Improbitate Dedi et 
Galli, ct in quo nihil occurrit ad quæstioncn1 nostraln per- 
tincns. Seù a capite sccundo inclusiyc, usque ad quinhun 
inclusiyc, agilur de hærelicol'Ulll ad Ecclesiall1 redeuntiun1 
rcbaptizalione cL ùe suborlo indc dissidio: Quaproptcr qua- 
tuo!' i
ta capita ex integro transcribillluS, atlhibita IIcl1l'ici 
'alesii latina traductionc : 
(( C.\PUT n. - Interca HOllla' cum Cornelius trihus circitcr 
anni
 episcopatull1 tenuisset, Lucius in cjus IOCUll1 suhstit ui- 
hu, qni ,-iÅ octo Hlcn
ium spatio pcrfunctus eo 111UllCre, 
luoricnc; épi
copalc officium 
tephano dcrcliquit. Ad hUl1c 
Sh
l)hanUIIl Dionysius prillHull carUIH qu[e ùe lJaptiSl110 COll- 
sl,..iptæ sunl cpistolalll c
arayit, CUlll pCI' id tcnlpus non lllC- 
diocris cOlltro\"er
ia rXOl'ta csset, utrUll1 eos qui cx. qualihct 
ha
rcsi con\"crluntul', baptisluo purgaf
 oportcrct. Quippe 
antiqna cUIISllC1tHlo illvalucl'at, ul ill cjus1110ùi hOlninibllS 

ola IualltlUl1l iIllpusitio CUlll pl'ècaLiolliLus aùhiJJèl'ctUl'. )) 
C.\PUT III. - (( Prillilb o1l1niulil C
1Jl'iallUS, qui tUllC tClllpO- 
ri
 Carlhagillcll
enl regchat Ecclc'5iau1, non nisi per Laptis- 
1l1111l1 ah elTorl
 pl'iu
 clliundatos adlllÏltcnùos cs::;c ccusuit. 
Ycrulll Slcphanus nihil alhcrsus lraditiolJClU quæ jaul inde 
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ab ultiInis tCloporihus uhtinueral iUIlo\"allÙUll1 ralus, gravis- 
sin1c id lulit. )) 
CAPLT IV. - (( Aù hunc igilnr, l}-t di
i, 111ulta dc hoc argu- 
n1cllto Dion 
'sius pcr liUcl'as scri psit. In quihus id t31ldml1 
. 
illi illùicat, oIl) nes uhique EccIcsias, IIJolli to jaIl) pcrsc('u t ionis 
furore, N'o,'ali tUl'huleutaHl no\"ilalcHl ùctestanlcs, inLer se 
paccln iniissc. Sic autclll scrihit : )) 
C.\rUT v. - (( Seias autenl, li'atel', cunetas pel' Orientem, et IlI- 
tel'ius positas Eeclesias, qllæ prius ante discissæ, nunc tandeln ad 
1lllitatem reversas esse: et unuzes Ecclesianl1n ubic/011fJlle an t is- 
tites ll1lLUn idemqllc sentil'e et vb redditanl ills}Jcrato pacem illcre- 
tlíbili galldio eXliltare : ])emetrianlon scilicet Episco]Jll1,n Alltio- 
chiæ, Theottstlun Cæsareæ, .iEliæ, IJost mortenl L11exalldri 11Ia
a- 
ballem, Jlarillll11t Tyri, Laotliceæ vero post Thelernidris obilurn 
Heliodorllm, Jlelenum, Tar
i Clillctasqlle Ciliciæ Ecclesias, }"'irmi. 
liall111n deniqlle clun universa Cappadocla. Solo:; ellin1 i[[ust1 iores 
Episcopvs nOlnillllvi, ne forte epistola nostrll prvlixio1' et orlltio 
1nolestio1' redderetur. Syriarll1n 'luil/ent provillciæ 01111leS Cilm 
Arabia, qllibus ide1.ltidenl.. necessaria slt}Jpeditalis, et quibus lilte- 
'tas nllllcscripsistis, JlesopotanÛa quoque, Pontlls ae Bithynia; ac, 
ut uno verbo absolvll1n, Olnnes llbique terrllr1l
n lætitia yestiullt, 
Deoque yrlltills agllnt vb Itauc cOllcordiam, fratffullmqne charita- 
tenz. E t h[f'c (1 uidcln Diollysius scribiL. Cælcrulll CUIn Stepha- 
nus Ecclesiarll hicnnio adulÍnistrassct, Xistns in ejus locum 
successil. .Ad hUIlC lJionysius scCUnÙaIl1 de baplisnzo scri!)sit 
episl oIaln, in qua Stephaui sinHlI ac rcliquorurn Episcoporum 
scnLcntiaul ac judiciuln cxponit, de Stephano ita scrihens : 
Autell qllidem litterlls scripserat de Ileleno et de Firmiliano, de 
omnibus delliqlle sacerdotibus per Ciliciam, Cappadoriam Cllllctas- 
que fillilimas In'ovinciås cOllstitutis, sese ob eliln causanz ab iilo- 
rllm COmmUlll0ne discessurtl1n, quod hæreticos rebaptizarellt. Ac 
vide, qllæso, yravitatenl neyotii. Rel'cra enÍ1n in lnaximis, ut {Ill- 
dio, 1
]Jis(,o}J01'111n conciliis deeretlUll est, Ilt qui ab '!æreticis ad 
cat1wlicllm Ecclesiam accedunt, primu111, clllechllmeni fierellt, ac 
deiude veteris et i111]Juri (ennenli sOl'dibllS per ba]Jti.
mllnl jJur- 
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!larenillfo 1)(' hi8 omnibus eyo lid ilium rpistolllnl misi, 1" 0 9 allS 
atqlle vbte
/aJls. .Et aliqnallLo P()
t : 
ed et cll11ri.\simis, illquit, 
rratl'lúu.'\ et cOlllJJI"esb!J1el'is lloslris Viollysio ac Philemoni, qui 
]H'ius it/ellt flOIl Stephallo sensel'((lll di'fJ"e iist/enl 1'iJbll
 ad me 
scripseralll, ([Uli'a quit/t'm hreL'iter, JlIUH' vero pluribll.'\ l'el'bi
 
.
<,ripsi. \"enJlIl (h' snpraùida (fll
,\"tione ha('Lcnus. )) 
.\lia
 niol1
'sii epistulu,; d \ hapli....llO, cilal aul tUlllU1ClllO- 
rat fll
chius {capite VII et 
('(ll1clltihn
 lihl'i 'II) ut sequi- 
lur: (( In (crt ia autc]}) ('pi
lola 
hl Phill'1I1UIll'lll, El"cll'sia
 no- 
Juana' pl'c....LyteruIll de ba}lt iSlll 0 stri pta, iùelll n iOll
':3ill
 hæe 
l'cf
rl : ... llalle ego ,.e!Jllllllll et formam a beatissimo Papa IIOS- 
ifn IIeracla accepi. Eos ('lIim qlli ab IUcfetiris t'ellieballt, tametsi 
de{eclsselll, sell polius 1l01l de/ì:clsseut Uti quit/em, sed in 
pe- 
fÏem Cllm {l'all'ibliS commwlicanlt'8, clam pen,'el'ste docll'illæ llZU- 
yislros adire delati t:.sseJlf, all Ecclesia ejectos, ]Jost l1
llltas tan- 
dem }uOeces 1l01l/Jri1lS admisil, (jll(lIn ljlla:CltUlljUC ab adl.'ersa,.iis 
lIlie/inoall! l'allll11 e.rl'o
lli
'\Lllt. 41(' film clemulIl ael commlllliollent 
cos atlmiltebllt, Il(Jqllllfjlllll1t eJ.'istimalls iterato bit}Jtismate opus 
eS,I\('. Qilippe jam lllltl'fl Spirilum sallctlon ab ipso aCl'i']Jl'ranf. 
Hul'
u", haf" qlla
stion(' ahnndc ,'entilata, conclutlit ill hune 
llHUhuH : IJllld, inquit, pr:l..'(('l'ea did
ci, non ab J(ris soli,.; hUllc 
I1wrent llUUC priuuun Ï1ll'ectUl1l (lllsse, sed et llzullo alltea, sll}Je- 
f'iuflll11 LPl.sCOIJ(Il'llUl'teW},ofthus, in Ecclesiis poplllo....isí)imi,
, el 
ill cOllfÌliis {ratl'lwz aplltl Icvnilull et SYlluada, et ap"d alios plll- 
rimos idem.i\allfÎlul1t ruis
e. (JllvnOll sl'1l1elltiaR et stlltuta subz'er- 
ten:, CUSljlle ad jllryill et COllii'lltiOlli'S ('xcita7'(:J equit/em llo1i1n. 
Scri,'lll)IL est cuim : _Yon COlll1ll11tabis tt'1'111Ï1l0ð lu'o.rimi tlli quos 
pan'lltes '"i couslitlll'J'llllt. Quarta rjlls de baptismo cpi
tula all 
UiUll
.
iul1l scripta cst, tUllC qni(leln HOlnalli.e nl'hi
 pl"(

h
.te- 
rUIH, 
eù qui ali(luanto posl lellapore f'jllsdl'IH nrhis Episco- 
pus c,l COll....t ilut us. E
 (lua hUIIl' il'
l1nl HOlnalHllIl niony
iuTl1 
rl'ullili....,il1HlUl pl..\lll'<}l1(' 
Hhl\il'alldllll) virum fl1i

c, [(h..tilllO- 
nio l)iol\
.
ii .\ll'\andl'ini, licct ('ornO
l'el'e. Purro in hac ad 
ilhlln eri
t(lla de Xo\"ato ita 
l'l'ihit : 
<< ...Yam ...'ol'atiallum, inqllit, 111(1'ilo al'ersamllr, qllipl'e qui 
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Ecclesi{on discidit, et qltOSdaln ex (l'atribus ad impiet(tten
 blas- 
]Jherniamque pertraxit; qui lle(aricl1n de Deo doctrill{on invexit, 
et clelnentissinlilln D01nÏ111l1n nost1'llln J eSll1n Christlull quasi im- 
lJlacabilent calzunniatlll' : qui p1'æterea sacrum lavacflun oblite- 
'rat; /ìden1que et cOll(essionem quæ baptismzun lJfæcedrtnt ever- 
tit; et Spiritzlln sancl'lun pellitlls ab iUis (ugat, tametsi spes 
alilJua subsit vel quod in illis adhuc 111alleat, 'llel quod ad eos 
'reverSllrus sit. 
(( Extat et quinta ejusdelll cpistola ad Xistun1 nOlnanæ ur- 
bis Episcopum scripta. )) 
Hanc quintam epistolam citatEusebius (libro YII, capite IX). 
In ea exponit Dionysius casun1 cujusdam diæcesis suæ viri, 
qui apud ha
reticos haptizatus, ct e
istiu1ans debitau1 sacra- 
menti formaln servatalll non fuisse, se iteruB1 haptizari enixe 
ac CUB1 lacr)"mis flagitabat. A Xisto Papa postulat Dionysius, 
an tlebeat virum istuln haptizare. Postca sic pergit Euse- 
hius : · 
{( Præter supradictas est etian1 sexta cjusden1 epistola de 
baptisnlo, ipsius et Ecclesiæ quan1 reg-ehat nomine, ad XiStUlTI 
et Ecclesiau1 urbis Romæ directa, in qua de proposita quæs- 
tione prolixan1 a(hnoduill disputaLioncm instituit. Præter has 
alia c:\.tat cjusden1 cpistola de Luciano, ad Dionysium non1a- 
num scripta. Scd de his hactenus. )) 
HaJJes, lector, quidquid de hac re dicit El1schius, quidquid 
citat ex Dionysio. De Cypriano, ut yides, et ipsius conten- 
tione, non agitur nisi in transcripto capite tertio, quod dun- 
bus dluntaxat phrasibus constat. In reliquis agitur de conten- 
tione Stephani Papæ CHIll Orientalibus Episcopis, non cum 
Cypriano. Et verba Dionysii ah Eusebio citata priorc1l1 salam 
melnorant, nullatenus posteriorem. Undc tohun Eusehii de 
facto Cyprianico testÏ1nonÏtlln hoc tertio capite, duå)Jl1s phra- 
sibus constante, concluditur. Expendan1us nunc an hrevissi- 
mUlll illud caput tertilull pertineat ad genuinunl Eusebii tex- 
tun1, an vero ei fucrit inserLtim. 
2. Rat lones quæ proballt caput tertlzl1n libri septimi Ellse- 
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billJl
 > histol'i,e íSStJ apocl'!Jplunn. - 1 0 Si lcganlur uno tractu 
caput SCClllH11IIJl cl caput qllllrtulJl, Ollti::,
U lcrtio, non tantun1 
oraLiuuis 
cl'ics nulla iJlcoha
rcHlia intcl'fuDlpitur, sed mclius 
CUlll rcliquis quadrat. (Juod ut cOll1pcrhHu ha))caL lector, 
po
l ulliulUlll ral'itis sccull(li "Cl'JJlllU, suhjuugat pl'iruas 
ca})ilis If uarli luces, eL \ idehit ll[\rratiolli
 filuIll opl illle pro- 
ccderc. jJclill
 insupcl' coha
rcL CUIU cital.is Dionysii liUcris. 
Naill Ðion ,"sius, Sisto llolllano POlltifici scrihclls ac hrcvilcr rc- 

 . 
ccnsclls (}uid ÙC fjuæstiollc haplislllaLis conligc.-it suh cjl1S 
}u'a:dcccssorcStcphano Papa, rcfcrl sCl'iplas a Slcphano littcras 
de IIe/eno et de Firmiliallo, de omnibus lLeniqlte sacerdotibliS 
lJcr Ciliciam, Cappadociam Cllllctasqlle filliti1nas jJl'ovincias COl1- 
stitlltis, quihus in liUeri
 declarabat Stcphanus sese ù[) ell1n 
callsam ab i/lvl'll1n conunllJlione d'SCeSSlirlOn.lIæc Dionysii verba 
supponunt non e
titissc IH'Leten
arll Cypriani cun1 Stephano 
contcntiullclll. Naul si e
tiLisset, c
nll pra
cipuc Dyonisius ut- 
POtl' ael\rhiorelll, ('OlnnlCIJlOrassct ill hac ipsa phrasi, in qua 
cnnnlcral prO,"illCias, quorulll Episcopis cxconuuunicationen1 
cOlluuinatus fllcrat Stcphanus. CUll} crgo Dionysius de COI1- 
tcntionc CIpriani et EpiscopOrU1l1 .Africæ prorsus silcnt, et 
InClllorct 50hull CUlll Oricntalibus Episcopis dissidium, ipsius 
llarrationi uon cohærct caput tcrtium EUSihii, fachlln Cypria- 
nicuHl rl
untialls. rra
SCl'tilll postquaul luonucrat Euscbius . 
sc cleslllllplurulll e\ epislolis DioHysii quidquid in hoc libro 
narralllrll
 cral. IgiLur cx co (luod dichun caput tcrtiuln 
ll1111at("\l1llS ncccSSal'iUlll sit ad narralionis filuln, et 11lalc qua- 
dl"ct cHlllllarratiollc rcli(!ua, jaul YChCmClls cxurgil suspicio, 
nihit' alilill C55C hoccc caput, seu duas illas phrases quibus 

ollstal) (plaUt nOlall1 aliquaul ill lnarginc posilaln, el po
lca 
te).t 11 i inscrlaul; nota111 aulClll istalll nlarginalcln ah aliquo 
sCl'i ptal11 I'n issc qui \ crUlll repulaycrit faclulu Cypl'ia niruDl) 
,e) fralHllllcllLcr illllÙ pcrsuadcrc yolucril. Cui ÍlllHlalt.p sus- 
picioni, pl'o]Jatiuucs propl'ic ùictas addillluS, qU
l\ sequuuLur : 

o 
on puluil EllscLius scrihcrc qnod pahull faIsulll esse 
scichat) uiuliruill l'I'imlim {llisðe C!JjJrimlllln in propugnanda 
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de reh3ptizandis hæreticis sententia. Cujus argulTIenti VilTI ul 
bene perspcctanl haheat lector, præmittendum cst dupliccm 
extare tcxtus græci lcctionem, quoad priores voces capitis 
tcrtii. In cod ice rcgio lcgitur : 7:()WtC; 
6
s J{:Jï:F
1.'16; (primus 
tunc Cyprialllls,' Carthagincnsis Ecclcsiæ pastor, non aliter 
quaIll pcr baptism a in antecèssUIn ab errore Illundatos ad- 
mitti opcrtere censuit). Sed in quatuor a
iis codicihus habe- 
tur: 7:pwt
; tffn ,,;6,,:,
 ]
U
?t1.'16ç, etc. Quam posleriorcm lec- 
tioncm Illcrito sic intcrprctatus Cf:,t 3nnalista Cyprianicus : 
primus e01'll1n qlli tlillC temjJoris extlterllut . Vox autcIn lJl'imus 
ibi intelligi nequit nisi, vcl quoad templls, ,'cl quoad 1neritlllll 
- seu famanl. Unde asscruisset Euscbius Cyprianum, ,'cl prÏ1nuln 
{uisse tempore, yc11H'iwllm {llisse (al1lll (lC 1nerito, qui rcbapti- 
zandos csse ha
rcticos propugna,-erit. Atqui ncutruTn dicere 
l)otuil Euschius. 
Prl1no, rcpugnat ah Eusehio conlnlCInoratunl fuisse Cypria- 
nun1 tanquaril qui lJ1'imus tempore, id cst, ante alios quos- 
lihct Episcopos, dictalll scntcntialTI dcfendcrit. KnIll in hoc 
ipso libro septin10 historiæ Slue profcrt Euschius Diol1)'sii 
Alexandl'ini epis tolas, ql1a
 contrariunl expresse testantur. 
illud lJræterea didici (ait laudatus Dionysius in sua ad Phile- 
11lonClll cpistola), .non ab A(ris solzun !tUllC nlOrenl. nunc lJri- 
mum invectunt (lliss
; sed et nnlltfJ antea, superiOl'll111 Ellisco- 
porllm tempvl'ibll
, in Ecclesiis ]Joj111[osissinÛs et in fond/iis 
(ratrllHl alll(d Icolll1l1n et SYllllada et aplld alios lJ1lll'Ïl1l0S idem 
sanclllon (uisse. QUOlllOdo Eusebius, qui hæc verLa refert et 
sua facit, scribere sÍInul potuisscL pri1nllm (uisse Cyprianunl 
in propugnanda rehaptizationis doctrina? Præterea ipsÍ1net 
ad,'crsarii nostri fatenLur Cyprianum nequaquaul priulunl 
fuisse ill ea propugnanda I'cJJaptizandi praxi, siquiden1 pro 
genuil1a hahent Cypriani ad l\ulnidas Episcopos epistolaul, 
in (lua exprcsse asscl'it Cyprianus, non .nOyal11 esse hánc 
suam sentcntianl, sed jalndudull1 aJJ Agrippino cL aliis Afri- 
canis Episcopis fil'Inatalll. Igitur Eusehius, qui antc Cypria- 
nun1 agitatanl quæstioneUl110n tantull1 non ignora\it, sed per 
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\r('ha nion
'sii exprrsse asscl'it, Hon puLuit, stulidc siLi con- 
lI'adi('rlldo, !'-.
riL('rp prinlllln.. seu anlc alios OU1HCS, Cypl'ia- 
Ilntll rehapt ilalHli praxilll dcrcudisse. 
SU'Il11du, BeC t,titUIt Eusehio trihui potc
l tlictulu capullcr- 
t i Ulll, in h
 pulhc
i quol I ,"ox ]J1'imIlS ihi iutclligenda sit, non 
quoad telnpus, :::'l'd tluoad fanuHll SèU Illrrit uln. Juxta ilhHlI 
h
 polhc
jlll ,era Iret io forel, 'I.?Gr:
; 'tG)'J 
6":2, IJ1'imus eorum 
qui IllllC liJwjJoris e:l'titerllnt; el hiscc ,'crhis intcllcxi5sct Eu- 
srLiu
, Cyprianum prinHl1n, id c
t, illllstrio,.eln fubse inter 
EI)is
opos qui rcbaplizandos hærct icos propugnal'unl. Purro 
ad 111 itt i nc(!uit eo scnsn lucuhull EnseLiu Ill. 

LUIl ante prLCtcnsaln Cypl'ialli colluctatioHcll1 rxarseral 
cOllll'o\"crsia Stcphannul illtcr cl plul'cs Ol'ipulis pl'o\"incias; 
ct co res pl'oce
SCraH l ut .Stcphallns cxcouuHunicaliollclll 
coulluiuaLus csscl Ç)ricnlaliLus E piscopis, inler q uas cnlÏnc- 
hal Fil'llliliallus. CoulcnLio hæc, qu;e OricutcIll cOllunoyit, 
non ll1Ïuoris, inlo Inajoris nlolucllli Eusehio vidcri dcLuil, 
quail} suLsccula Cyprialli cL 
tfrorunl Episcoporuln iden} pro- 
J'ugllallLil1ll1 pcrLinacia. Non is fuit Eusehius qui res Africæ 
rrhu5 Orícnlis pr
pponcrct, aut Firn1Ìliano 111ajorenl Cypria- 
nUIll faccrcl. rude l'cpngllal ah Eu,;chio diet UUl fuissc Cypria- 
TllHlllullC lClnporis lH'inulln, co scnsu (luod Firn1Ïliano et aliis 
OricntaliLus 1113jorclll ClUll seu supcriorclll asscl'ucril. 
Ca'lCI'lUll posterior h\.èc intcrpl'ctatio, qua vox ]Jl'imliS in- 
LcllÏ!.!'ill1r de llicrilo, non de IClnporc, n1Ïhi vcra non vidctur; 
ct ci aùycrsalur sUllllnariull1 capitis, quod sic habet: Quo- 
modo CY1H'ialllls, cion aliquot siúi adjullct is Episcopis, eo
 lJui 
lIll ha'1'etico errore C()llVerterentul' rebalJtizall dos lJrimllS censuit, 

?(;')":
.; È:
'{Wx,,:
:;;:. Priorcl'n lClllporc CyprianicallJ conlcntioncIIl 
inlellc\issc ac asscrcrc ,'olnissc luihi vidclur qui ho
cc eaput 
tertitlll! 
cl'ipsit, SCfl qnoculnquc scnsu intelligatur, rClnanct 
illncl Eu"cLio lribui nOll P os
c. Errro ccnscllthlln last Euse- 
\) 
JJiano lCx.lui iIlSerhll11; ex lnargillc forsau, ubi prinnlm sub 
fOJ'lna lIoLul,p a pro
i hUll fucril. 

o 
i capitis huju
cc auctor forel EuseLius, citussel C
 lil- 
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teris Dionysii fragmcntum aliquod, Cyprianicanl contentio- 
nCIn CODlnlemorans. Naln prælllunel Eusehius cxscrihi lihrulu 
septillluni cx Diony
ii rpistolis; ct rcvera quoad facta 
ætera, 
non hUll ipse narrat singula, qualll Dion
'siunl ùe iis scriben- 
tenl inrlucit. AI caput lcrtilllll, Cypriani CUln Stcphano Papa 
contcntioncln asscrcns, nullis Dionysii verhis fìrulatur. In 
'variis scilicet cpistolarulll Dionysii fragulcntis ah Eusehio 
citatis, nulluul extat vcrhulll de C!Jpriallo, nullulll de ipsius 
CUlli Stephano contentione. Cunt ergo in dirto capite assc- 
ratur Cyprianica contentio absque ulla Dionysii factunl con- 
1irlnantis citatiolle, signum est ab Eusebio hocce caput scrip- 
tlllll non fui
se. Igitur hocco capul, seu pr
ctenSU)ll Eusebii 
de coutclltiollC C
lH>ianica testiuloniunl, apocr
Tphulll ccn- 
sCllùuln csl. 
III. AJloc1'!J}Jham esse historiam, de lJrætellsa cOllte1ltione ]11'0- 
bat Dioll!Jsii ...lle.l'andrilli silentilon. 
1 0 Sub n1unero præcedcnli cxhibuirnus quidquid superest 
e:\. cpistolis Diollj"sii, de hæreticorulll Laptislllate. Potuitque 
lector ad,.crtere, nc verbo quidclll lllentiollenl fieri de Cy- 
l)riano, ejusye CUUl Stephano Papa contentione, aut celcbratis 
Carthagine conciliis. 
2 0 Si quis talllcn de fan10so cjus1110di confli
tu loqui dehuit, 
l)ræprÏInis DiollIsius. Ipsius siquidclll cpislohe yersantur 
circa exorbul1 ÙC hac ipsa re contentioneUl, inter ROlllallum 
PonLificcul Stephanum et .Orientales Episcopos. Quinalll hi 
Episcopi fuerint, recellseL,: IIclcnulll scilicet et Firlnilimulln, 
ac ca
lcl'os Olnnes Ciliciæ, Cappadocia
 Hecnon adjacenLium 
pro,-illciarulll præsules. Ah horunl se c0l111nunione recessu- 
1'11111, nisi a rehaptizandis hæreticis desisterent, conln1Ïnatum 
Stcphanum rcfert. Hinc apud eUDldenl Stephanulll et succes- 
80ren1 ejus SixtUlll n1uHis egit Diouysius, rog-ans ut rigorcm 
crga dictos Orientales Episcopos tenlperarent. JaIll vero si 
exort us sÏ1nul fuisset ex parte Africanorum præsuhull, tluce 
C
Tpriano, sinlilis conflictus, Dion)"siuln sane haud rug-isset, 
qui et ipse in Africa degehat, utpote Alexandrinus Episcopus. 
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Proinòc dllln \'arial"ulu pro,-inciarulu Episcopos rcccnscl, qui- 
hus c:\cOJnnlunicaliol1Clll oh rehapLiz
lldi pra:\ill1 Ininitalus 
C...t 
tpphanns I\tpa, enUJllcrationi ploen) ùuhio addidissct 
Afi'icallaUl pro' illcialll, et Clpriani TIOml'n lIeleni ac Firnli- 
lii.llJi llo1nillihus suhjuI1
i::-sct. IJ orro dc Cypriallu ct de ipsius 
ac collcgal'Ulll CUlIl ßOJI1ana Scdc couJJictu oluuiliO silct. Equi- 
ÙCIll apuù Afros ctialll invcctanl rc1JiJptilall(li praxÍ1u COl11- 
HIClnOl'al : DillICI, ait, nun lib A/i'is sobon /tUllC 11l0rellZ llUllC 
primul1l iUl't'dllln (llisst' (cpistola ad Philclllonclu). Scd ihi 
l'raxilll tluIHtaxat rcLapliz31ldi Afris tribuit, non autclll cx.or- 
taul dicit ulhun indc cOlltcnliollclU, aul Cll1ÏsSlilH a Srde 
apostolica dccrelulll, auL inlclllaLanl C
ln>iano ct collcgis ejus 
CXCOllllnunicationCffi. Quæ lanlen, si rcvcra conligisscnt, non 
poterat Dioll)"sius, uhi OricnLaliulll dc hac ipsa 1'c contcntio- 
nenl ùcscrihit, silcntio prætcrlllÍtLcrc. 

cc ohj iciatur COnllTICnlorata forsan 3.h co fuissc in alia 
cpistolæ parle, qual1l non citavil Eusebius, - Itnprin1is cninl 
rcdit difficultas quoad EuschitllI1, qui hane sane parlenl Hon 
oJni
i

el. Seù citat Euschius IOCUlll uhi de Orienlaliurn COl1- 
tentionc agitur. Porro in hoc ipso loco Dionysius 1fricano- 
rUIn l't iam t:oHlcntiollel11 COIllnlCfilorarc dchuit, si rcvcra 
contigcril, 

o{ellir autclll non tanhun ad StephanUJIl Papam, seù 
clialll ad cjus Sl1CCC

Orenl Sixhull directas a Dionlsio hac de 
l'C Iitlcra
. rndc pI"a'<.:luditul' aùYer
al'iis cfrugiuJu, quo sup- 
poncrclur nondulll c:.\orta C
-priani cOlltcntio quando scripsit 
Uion
'sius. Anteriur sane illa conlcntio, si conligcrit, litte1'is 
ad 
i:\LLlIn I)apanl directis. 
IV. Sandi Basilii ad AWl1hilochillm ejJlstola t'erUnl HOll pro- 
bat {action CIj]J1"ianiclllH; immo pOlillS probat commenlitÏll1n 
sse. 
Hac na
ilii cpistula (quæ cst I88 a Patroloyiæ græcæ 
Iignc, 
10lnu X\XII coI. üß:J) ccrtanl proLari pnetcnsalll contcntio- 
nellI, pl'l'pCraru e
ist.illlahnll est; quoù facili nrgot io patcfa- 
cicJnu
, subjct:fa prius ca. quæ ad rClll facit, cpistuhe parte. 
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Igitur afl yarH1S ah Alnphilochio propositas difficulLates res- 
poudens Easilins, hæc inter alia scri psil : 
(( Certe ct nnnc ClUll dc interrogatis tuis nunlquanl hacte- 
nus sollicilc cogitasscnl, coact us SUIH diligentcr atlcnderc, et 
si quid a seniorihus auùier
ul1, recordari, ct cognatà iis quæ 
didiceraln, pcr nle ipse ratiocil1ari. Quod igitur ad Catharos 
portinet, cf prius tlirtunl cst, ct recte adlllonuisti uniuscu- 
jusque rcgionis 1110rel11 scqui oporterc : quod ii, qui tunc de 
illis statucrunt, in yarias de ipsorulll Laptismale s'ententias 
ahiërunt. Pcpuzenorun1 aulCll1 haptisllUt nulhun nlihi ha- 
herr rationeln ,-idefur, ct n1Ïratus SUIH quomodo hoc Diony- 
sillln, hOIl1Ínel11 canonUlll perihnll, fugerit. Antiqui enilll 
illuù haplislna suscipieuduIll pulaycrc, quoù nihil a fide re- 
ccdit; unde alias quiùenl hærcsës, alia schislllafa, alias para- 
synagogas non1Ínarunt. IIæreses quidcln cos qui penitus re- 
secti 
nnt et in ipsa fide abalienali; schi
nlata yero cos qui 
proptcr ecclesiastic as quasdam causas ct qua-'sliones inter 
utral1
quc partcnl non insanahilcs dissident; parasynagogas 
autcnl convcntus iUos qui ab inllnorigeri
 preshyteris aut 
Episcopis cl a populis ùisciplinæ expcrLibus fiunt; yelnt si 
quis in delicto dcprehensus a n1Ïnisterio arceaLur, nec se 
canonibus suhn1Ïttat, sed sihi principalum et nlinisteriunl 
,'indiccL, ac Ilonnulli una cunl eo, relicta Ecclcsia catholica, 
disccdant, hoc dicitur parasynagoga. Schisllla autcln cst, de 
pænitentia ah iis qui ex Ecclesia sunt dissenlire. IIæreses au- 
feIn, Yilut 
Ianichæoruln et Yalcntinianorum et ßIarcionista- 
run1 rt hOrUll1 ipsorulll Pcpuzenorlun; statinl enini de ipsa 
in DClun fide dissensio est. YiSUll1 cst ergo antiquis, hæreti- 
corunI quide1l1 haptisl1Ia pcnitus rcjiccre; schisll1aticoflUl1 
,"cro, ut adhuc ex Ecclesia cxisteritiuln, aduliUcfC; cos tan- 
dent qui 
unl in parasynagugis, justa pænitenf ia et aninlad- 
'Vcrsione cillendatos rursus Ecclesia
 conjungerc, Adeo ut 
æ'pe 
et ii qui in gradu collocati uua CUlll rebcllibus ahierant, 
l)ostquanl pænitentianl rgerint, in eUllldeu1 ordil1elll adn1Ïtt- 
tantur. Pcpuzcni ergo sunt apcrte hæl'etici : nanl in Spiritulll 
. 
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sanelUlll hlasphcII13vt\I'unt, )Iont[lno ct Pl'iscilla'\ Paraclcli 
appcllaliolH"H lIct'aric itnpudcntcl'f} HC atll'ihucnLcs... Qua 
igit HI' rat ione COl'Hli1 ha ptislua athlliltalul', CUIlI in Pa IrcJ21 cl 
Filiulll eL 
lolltaJlnJII aut r}'i::;cill
nl haptizenr?.. Quare clsi 
hoc Dioll 
'...iu III 1I1agllun1 la t uit, servL\uda llulJis non cst inlÍ- 
I talia Cl'l'oris... Calhari sunt cl ipsi ex iis qui SHilL abci::;si. 
Ca
lcrUlll l\nliqnis ,iSUlll cst, Cypl'iano dieo eL noslI'O Fil'n1Ï- 
liano, hus Olllnrs uni calculo sHlJjiccrc, caLharos cl cnCl'a- 
titas ct hldl'oparastatas (7:ì;ì;'1 2).ì:Ë
:;
 ::;T; &
Z2
:;
;, -;:;t; -;:
pl 
1\ ..,-...:..., 1 ..., 1 ) 
"'W 'l.1.
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'I...); proptcrca quod 'pl'incipi lun quidcUl separalionis 
per schisilla fatlulu fucral: 'Iui aulcnl ab Ecclcsia sr scpa- 
ra\"erant, non habeuanl 
Hnplius in sc gral iall! Spiritus SHu.:ti. 
Defcecl'al cnillI coullnunicalio, i
tcrrnpta rOlltinuatione... 
Quare cos qui ah ipsorulu partihus stahant, tanquaul a laicig 
Laplilalo
 ju
scrullt ,'cro Ecclcsiæ h3pti
Inate ad EcrlcsiaJl1 
ycnicntcs cxpurgari. Sed quoniaul nouuullis \.sialicis oUInino 
,-iSUIll csl corUUl Laptislna, pluriLus eOllsulcndi causa, sus- 
cipicndulll csse, suseipialur. Encratitaruill ,aUtCUl facinus 
opol'lel nos illtelligere, 
il.nirlnll, ul reùitulll 
ihi in Ecele- 
"ialll intcrrludant, aggressi suut deillCcps proprio Laptis- 
mate pl'a
OCeHparc... "ExisliulO ilaque, quonianl nihil de illis 
apcrlc dichull e
t, Cofl11l1 hap tis loa a nohis rejicicndulu essc; 
ac 
i (lni
 ab eis Heceperit, acceùcnlclll ad Eceicsiaill Lapti- 
ZandUll1,.. Scio autcin fratrcs fzoiuUll1 ct SaturninuJu, qui 
eraut c\. illoruill ordine, in Episcoporulll cathcdralll a nobis 
CS!Se susccplos. Quare cos qui illoruul orùini conjuncti suut, 
Bon POSSUlllUS anlplius ab Ecclesia separarc : qui scilicet 
COll1111ullionis CUlll ipsis quasi canOllClll, Episcopos sl1sci- 
ril'IH1o, cd ideriulus. )) 
IIujn
(:c (10CUnlcnl i SUlluna sic exhihcri potest : 1 0 Fatct ur 
nasjliu
 se IlUn{IUalll antea huic (!uæstiolli animllln serió 
illtelldi::;
e; 'lo asseril ab lllltiqllis hahilunl csse pro nullo 
hapti
'lJa ha'l'cticorllln, 
chisHlalicoruJn autCln pro valido; 
:)0 Certo h
l'relicos PcpuÚallos rcuset, nulhllnquc proindc ac 
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iterandulll ipsorum haptislllnln ; }o miratur quod secus visum 
sit Dionysio _\.lexandrino, quel11 evidcnter crrassc existimat ; 
50 C
'prianunl ct Firn1ilianlull nOlninatim COlnmelllorat hac 
forlllnia : Jntiqllis visiun es
, Cypriano dieD et llostro Finni- 
lia1lo. Dc ipsis anteDl hoc HnUUl testatur, quod scilicet nul- 
hun, ac proindc iterandlun senserint Catharoruln, Eucratita- 
runl e1 IIydroparastarlUll baptislna; GO aliter fanlen visum 
esse nOll1Z1111is Asiaticis Episcopis, id est, prædictaruln sccta- 
rUIn haptislna pro hono habendum, nec iterandulll; 7 0 hanc 
nonnulloruln ..\siaticorum præsulunl scntelltialll ipse amplec- 
titur; 8 0 ad Encratitas talnen quod attinet, putal esse rcbap- 
tizandos. Nihiloll1ÏllUS non rehaptizandos esse, si ita consue- 
tudo obtineat ct sccus oritura sint deLrill1enta; 00 duos 
Episcopos Eucratitas nlclnoraf 3 catholicis in cOlnluunionenl 
rcccptos ; ex quo cxistilnat sÍInul hoc ipso in comn1unioncm 
rcccpto::, C
l'tcros Encratitas hisce duobus Episcopis adhl.e- 
rentcs. lIæc dOCUll1CIÜi SUlnma. Xunc quid ex ipso colligen- 
dlUl1 vcnial expendalnus. 
1 0 Kullal11 contentioneln, nulhlll1 conflictUl11, Cyprianuln 
inter ct Stephanunl PapaIn, ibi 111.cnlorat Easilius. Dicit 80- 
IUIlUllOdo a Cypriano et Firmiliano tanquam nulluln hahitul11 
fuissc Ca1harorum, Eucratitarunl ('t IIydroparasLatarulll hap- 
tislna. Insuper innuit contextus eos idcll1 tcnuissp (luoad 
haptisllla quorunllibct ha
rcticorunl, secus quoad haptisma 
schislllaticol'llln. Id, inquaIn, innuit contextlls, posito quod 
lllltiqlloflon denominalione Cyprianunl el Firn1ÍliaU1Ul1 Dasi- 
lius inlcllexcrit. Unde ill UllllIll de Cypriano tradit epistola 
ha
c, pro nullo habituIll ab ipso fuisse hæreticorulll baptisll1a. 
Quod ea CIpriani ctiam mens ef sententia fucrit, non nega- 
mus. Sed in de ncquaquanl sequitur cditum a Stephano Papa 
advcrsus Africanos pr
('sules decretllln, rcbaptizationelll in- 
lentata excomnlunicatione prohibens; et huic decreto Cy- 
priantllTI CUlll collegis suis pcrlinaciter restilisse. Dc scanda- 
10sa cjuslnoùi rcsistentia silct omnino Dasilius, ac ne syllaba 

uidenl eanl innuit. Tola porro quæstio vertitur circa scan- 
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dalosuln istinsIlI0di conf1iclunl, qualcBl illulll cxhihenL præ- 
trnsa' C:ypriani lillcra
, necnon tertii Cal'thaginensis concilii 
acta, et furihnnda Fil'lllilialli cl'islola. Polnil Cyprianus n111- 
hUll 
tC irrihlln rcpl1tare ha
ret icol'llln ])aplislna, fJuill ulhllll 
C
 parle 
e(lis apo
tolica} decretum, ullus ('x pa['tf\ Cypriani 
couflictus illt('\rrrncrÏt. Et sane ,-idcI11US HasiliuJn ipSl110, ern- 
tunl et "in-inti post C
"pri
Hlunl annis, ad hanc ealudrln scn- 
tf'ntialll aceedcrc. Ex quo t:unen ahsone prorsns qui
 cûlligr- 
rrt,exorlunl nasiliulll inter cL Scdcnl aposlolicaln, ronflic- 
hUH. 
2' 
e(hlln llasilii cpislola gcnuinanl probel prætcnsi conflic- 
tns historiam, prohat ccontra caIn oronino conllnentitialll 
esse. Scripsit (\Uiln Dasilins Cæsarcæ; id c
t, in ilIa ipsa ci- 
,'itat(}, ill qua dl'cps
or ipsins l,"irmilianus ccntunl ,"igillti an- 
uis antea, sentcntiaul de rrhaplizandis ha'rcticis propugna\"e- 
rat. It rc\"cra tunc lIOIl m
diocris hac (lc re controycrsia c\:orla 
cral inter StephanUlll PapaIn ct Orientales Epi
copos, prout ex 
Diol1\'sio _\lexandrino ct Euschio satis constat. 11110 coulJuina- 
tùs eral Stcphanns sc ah AsianOI'llll1 præsuhlll1 conllnunione 
caIn oh causalll rccessurlllll. Quæ CUlll olinl, ut supponitur, 
Cæsaret 
 conligissenl, Basilius pra
cipuc, si fJuis unquam, 
appl'illlC nola haberc de]n1Ït Stephani ad,"crsus Africanos dc- 
crctuln, Heenon C
.prian! rcsistcntialn. 
ÙUll pjusnlodi dccrc- 
tUllt difficulLatclll olllnino ùirÏInebal : 5i qZtlS a qllafllmqlle 
hæresi l'l'llel'it ad 1.'OS, niltil illll01'etllr, etc. Et hoccc ùccrctunl 
suppollitur a Cypriano aù Finnilianulll translHisslun; iUlnlo 
a Fil'llliliano ita confutahuu, uL Slcphanlun Papain ab Ecclcsia 
scparahuH declara\'crit. EjUSlllOdi porro docunlcnta ct facia 
(c;i COIlIlIlt'lititia non fuissenl) illgentcHl Cæsarcæ cOlnmotio- 
ncnl c:\cÍtare (lchuissent; Hec supponi pot est in Cæsaricnsis 
Eccl('
i
\' arc1,h iis flU l1a rl\lllansissc istiuslIloùi documento- 
rUIH t'\.clllplaria, ant s(,l'iptanl 
alle111 de iisùClll notitimn ali- 
qualH. I nsnpcl', tl\l:t'nt ihus oilluino al'chiyiis, ad Jninus yiyida 
Ðasilii tClnporr adhuc l}erlllall
isset dc tuto illo Cypriani nlO- 
lilUillC, rui atlha
si

ct Firnlilianus, traditio. CUITI crgo de- 



452 


TR\CTATCS DE P.\P.\, 


claret Basilius, se diligcnter inquisi,'isse, quid circa illam de 
rebaptizationc quæstionclll antiqlli tradidcrint aul slatucrint, 
dcbuit factum CIprianiculn cdisccre ae apprime notUl11 ha- 
here. 
J::un ,"cro ipsius episLola olnnilnodanl arguit hac de re, id 
est, ùe supradicto Stephani Papæ decrctoignol'antiaIll. Etcninl 
quæstiollem expendil ßasilius perinde ac si nuHunl unqu:un 
intel'venisset ejusn10di deeretuIll; iU10 perinde ae si opinio 
CIpriani adhuc Ii here posset pro eujusque arbitrio a(hniUi 
yel rejici. Postquanl retulit irrilul11 a Cypriano existÎlnaluln 
fuisse Catharoruln cl Eucralitarulll, nee non IIsdroparastata- 
flU)} hoptislna, addit posse nihilon1Ïnus contrariunl teneri J 
et de hac sua selltcutia nullarn alianl rationen1 affert nisi, 
quoni(lln llOJlllllllis A
illticis onlllino 'l'iSlnn est eonnn vaptisma 
sllscipiendllnt esse. Sane si nolum habuissct Stephani Papæ 
decrctum, quo validuln decernchatur baptislna hærcticorum 
quorunllibcl (ex ljllacllmqlle hêCl'esi t'ellientes), et sub CXC0I11- 
Inunicatione iterari prohibchatur, non dixisset dluntaxat quo- 
niant nOllllllllis Asiaticis vision est, sed potissi1l1Ulll cl ante Oln- 
nia proyocasspt ad hujusce decreti auctoritatcln, ae de eo 
lnentionern fecisset. 
ignuratum a Basilio dicLIUll decret urn arguit ctiam cjus de 
Encratitis scntentia. J\in1ÍruHl etsi pulet inyalidlUn csse eo- 
rlUll baptisnla, pro bono llihilonlinus aÙInitLi posse concedit, 
ratione r-onsuetudinis et æcollonlÍcæ dispcnsationis. Profccfo 
neque hanc cmisissct opinionenl, si a Stephano Papa sanci- 
tUIn scivisset, valere et itcrandlull non esse quorlunlihet hæ- 
rcti
orlun haptisHla. 
Sed lleque sCl'ipsisset ycrha h
l'e : Pepuzenofllln auten! bap- 
tisma nul/anl milti habere l'(ltioneH
 videtur ; et ntlratlls Sllll! qllo- 
mod 0 hoc DiollysiLnn (liverit. Posito cHiln quod Stephani de- 
cretunl noyeriL, yalidulu dcclarans quodlibet hæreticorum 
baptislna, nUlllquid ausus esset nasilius opposihllll decer- 
nere, ne facta quidenl Pontificii decreti lllcntione? Et pr:.ptcrea, 
sciens sibi ad\"ersari, tUlll Dionysii opinioncIn, tUlll proprie 
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dicluII1 Stephani Papt" jlldiciull1 rl df'crchlln, l1tunquid prio- 
ri
 3udoritatclii. uhjecissct, prorsus larita auctorilatc pos- 
lcriol'is (lUl", jll'-t a ip
aIll1net B
tsili i doclrinalIl, onlnino 
pr:l\cipna ('rat? Ha'c qui prrpclldcril, fatcalur ncccsse est 
ignoluln pror
u
 na
ilio fui
sc Stcphani tlccrchlln, et lolanI 
privlcll:5i cnnf1ictns historialll. Silllul autcm rdocet llasilii 
ppislola (lualis furrit c'-orta ilia Stcphanlun inter et Orien- 
talcs Episl'op()
 t.:untroycrsia. Etsi cnilll non mediocrent ilhul1 
traùal Euschius, ct addat intcntatanl a Slrphanu e:\.COl1l1IlU- 
nicafiont'lll, colligcnduln cst nihil ah illo Pontifìcc, aut ejus 
succcsl..;orihns decretoric hac dc rc dcfìnihlll1 fnissc; siqui- 
ùeul ,-itlCUltlS B
lSiliuUI de qu[..
tione pcrintlc dissererr, ac si 
nOllùUlll a Setle apostolica ulluvc cunciliu ll
cnlllcllico decisa 
fuisscL QuaIll Scdis apostulirlf' agendi ralioncJtl pra
cipue 
procuralaill cxislÍIncill a 
aHcto Dion
'sio 
\lexandrino, qui 
cni
e apud SLephalluill eL XistUIll ROIJlanOS Ponlificcs et)"it, ut 
liòcranl tolerarcnL controYCrSiaill et yariaUI praxiin. Et sic 
intelligilur quolnoùo polucrit sanctus Firu1Ïlianus CUlll Orien- 
talihus Episcopis scntcntiaII1 sualn de rrhaptizandis hærctici:" 

cr'ata umnimoùa erga SCdClll apostolic3In obseryantia, pro- 
pugnal"C. CUln nClllpc ipsis 
tephanus Papa significavit, co- 
gihu'c 
è de abrUlI.lpCnÙa CUIlI ipsis oh caIn causanl COlTIInU- 
nionc, haud n1Ïhi dubiuln quin pronlplc sc ohsccuturos, si 
C)u
l'stiollCln dcli niret, rcs pondel'in t. CUIn vero postnloùum 
. 
idclll Pontifex cisdeln denuntiasscl, supersederc sc a {liri- 
Incnùa cOlltl'oycl'sia, iIÍnocuc potuerunt suam qui
qur opi- 
nioncln ar pl'axim retinerc ac defcnderc. Hillc inter sane- 
I i
simús ctialn ,'i1"o
 opinandi ,-arietas; ,-erhi gratia intcr 
FinoiliallluI1, qui non ,-alcrc, ct TJiunysiun1 Alc
andrinllln 
Iui ,.alcl"c haptisnla CatafriguIIt seu PepuzenoruIn, teste Ba- 
"ilio, cxil..;linlavil. lIinc in il'
a Ba5ilii epistuhl, instituta ùis- 
I ' ' 1 ' 1 ' 
'cpfahû pcrllH C ac 
l nOIH uln co telnpore ulla unlycrsali 
lccisionc f]ulcstio dccisa fui

cL 
I!Út UI' cpi
tula hæc, nrd unl f
'ct tun Cypl'ianicu In testetuI, 
Bud afl fahula5 alnandandllln c\"incit, 


p, 


28 



45i 


Tfi.\CT.\Tl:S DE PAP.\. 


V. Prælellslun cOn/lictllllt exclildit tl'actatlls anouymlls de hæ- 
'retico1'1l1n baptislllO. 
Hie tractatus anonyulus, quelll repcries apud Labbe (1. I, 
col. 770, edit. Parisiis, 1.(71), sieinscribitur: Non debete de- 
11110 bllpt;zati qlti selnel ill nomine D01nini nost,.i J eSll Christi 
tincti sint. EUUI haud n1ulto Cypriano postcriorclfi existimanl 
crudiii ; et talolll hie illulll sUPPOUilllUS. Slare autonl llequit 
CUll1 prætensi conflictus h
'pothcsi. Etcnilll, cnuntiat quidem 
auclor exorlalll inter fratres controversianl de hærclicorlun 
baptislllO, quæsih.l111 scilicet num ycniens ah h
cresi dcLeal 
iterunl baplizari, sequc hac de I'C disceplationenl illstituere; 
sed nullihi Cypriallulll Inenlorat, nee Stephani Papæ decre- 
lUlU, nee AfricanorUI11 Antistitum resistentian1, nee Cartha- 
ginèn::,e concilium ; prætensuIl1 {lcnique conflictum ne s)"llaba 
quidclll inuuit. Eqnidelll aliqualll ad factuln Cyprianicunl al- 
lusionelll nonnulli sibi viderc ,-isi sunt in hac phrasi: Ideo- 
que nOllll1111a super hal" nova tjllæstione scripta aut 1'escr;pta 
esse jactabantur, qllibus utraque pal's ud destrllenda aliena 
Slluuno studio 1l; tebat Lit. Scù rever a ,-erba hæc controyerSialn 
d Ul11taÅat tcstantur, non scandalosulll Cypriarullll intcr cl 
Stcphanuul conílicttuu. .\.dde, per vocenl jactabantur, innui 
dubitatulll de allcgalorunl script01'l1ln ct rescriptorll1n authen- 
ticitatc. Cndc re,era in hoc tractatu nulla occurrit llientio de 
facto Cypriauico. Porro nisi factU111 islud cOllunentitiu111 fo- 
ret, illutl nee ignorasseL, nee siluisset talis scriptiouis auctor, 
uta ex ipso scriptionis scopo satis liquei. Præscrlirll CUll! auc- 
tor, non tantum C
l)riano po
tcrior, etsi vicinus, supponatur, 
sed etianl Africanus. Uude obstat etiaul illc tractatus, s.i re- 
ycra Cypriano ,'icinus sÍIuul sit eL posterior (ut ,'olnnt cru- 
diti), ne prætcnso conflictui fides adhibcatur. 
YL Iden1 evillcit silelltilun Donllti, Pannelliani et Optati Jli- 
I et'l tan i. 
1 0 Si reyera con tigisscl prætensus conflictus, cUln al1egare 
non oillisisset schislllaticus Donafus; utquc SUal1I excusaret 
crga ROlllanunl PontificClll inohedicntialu, proyocasset potis- 
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si Tr1(' ad c"(cnlphl1n C
.priani ct collcgaruln, qui Stephani de- 
cretum nihili feccrunt, iuuoo taof}ualll Cl'rOnetllU, pra,'ulu ct 
stUltUlll contutarunt. CUln 3utcn) Optalus 
Iilcvitanus alqne 
A ugustinus, DOllatistarulll crrorcs cc)nfulando, haud pauca 
rcfcrallt pnna ct crrollca Donati dicta, citassent Ilnpriluis 
hane cjus allcgat ionclo. Porro (Iuod a Donato allcgatun1 fucrit 
C
 priani, 
lcphan(J Papa) rcsistentis, excmplum, nullihi apud 
AugustiuUIll et Optatnm MilcYitanunl rcpcrilur. 
2,) Vuuatistam PafJncnianulo, circa anOUlll 570, ex pro- 
fcsso confuhn it Optatus )Iilcvitanus. Et spccialitcl' ('rrOnCanl 
ejus de rehaplizatiullc doctrill3Ul e'-plodit, lihro quinto et scp- 
tinlo. Si rcycra cOllligissct prætensus conf1ictus, CUln allc- 
garc haud ontÏsissct ParJnenianus, ul se hac ianta C
'priani 
auctoritatc t ueretuI'; ct de hoc codclTI conflietu occurrerct 
11lcntio in cilatis Oplati lihris. Porro ne syllaLa quidem hac 
de re ihi rcpcl'itur. 
lIt Pl'ætellS1111t cOll/1ictunt in dubillnz revocat'i[ sallctlls AllgllS- 
finus. E"f quo non renlS, sed potiol'i jure cOllunelltililiS Ule con- 
Itlctw
 censelldlls est. 
A(l a
scquendam hac de re: Åugustini mentCl11, legcnda 
}HJlissilnuHl ejus ad Vinccntitun Rogatistaln epistoln (cpis- 
Lola XClll, lOUlO II, ('0.1. 
45 cdiliullis nencdiclinorulll). Eanl 
s(,l'ipsit circa HnnU11l iOt;; (IUO teul pore quæslionclll IH3- 
lurc cxplol'atall1 halJllÍ
sc censelldus cst, si quidcnl sua jaln 
tUIn adyersus Parn1cnianuTll, Crcsconilun aliosquc DonalÏstas 
"cl'ipla cdiderat. \.Ucnte igiturperpelldat lector suLjecta hujus 
cpislolæ fragulenla, et eas præscrtÜu ,'oees quas suLlinea- 
Inus : 
<< 
oli ergo, frater, contra ùivina tan1 l11ulta, tanl clara, 
tarn inùubitata teslinlonia, colligcre velle calulnnias ex Epis- 
coporuln scriplis, sivc nostrorunl, sicul lIilarii; si\'c, ante- 
(luaBl pars Donati scpararclur, ipsins unifatis sieul Cypriani 
ct Arrrippini : priIllo quia hoc gcnus littcraruln ah auctorilate 
canonis distinguendull1 cst. 
on cnilll sic Jegunlur, tanquanl 
ita ex cis tcstilHoniulI1 proreratur, ut contra sentire non li- 
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crat)) (cap, x, n. JJ). - (( Dcinde si sancti C
1)riani Episcopi 
c1 gloriosi Inartyris te delcctat auctoritas, quaul quiden1, si- 
cut ùixi, a canonica auetoritate distinguilnus, cur in co te 
non dcleclat, quod unitate111 orbis terræ atquc olllnitun gen- 
liun1, ct diligenùo tenuit, el disputando dcfendil...; quod in 
eo ipso, in quo aliter sapuit, collcgas diycrsa sCllticulcs, nee 
judicandos, ncc a jure comlnunionis allloycndos csse decre- 
vit : quoù in ea ipsa epistola ad Jubai(1l110n, qllæ in cOllcilio, 
CUjll.'i allctol'itatent ad l'ebapti
alHhl1n sequi vas eli citis, }Jl'i mitlls 
recitata est, cUln fatcatur in prêctcriLulll sic esse adlnissos in 
El:clcsialn qui fucrant alibi bapLizali, ut tlenuo non hapti- 
zarcntul', undr illos sine baptisnlo fuissc arbitratur; tantulll 
talllen poÌ1it ut ilitalis cl salu hritaLis in pacc Ecclesiæ, ut 
propter ilhun non cos crcdat
 ah Ecclcsiæ muneribus sepa- 
, ? . J . 1 - 
 ) 
rarl. )) (I)I( ., n. au . 
(( Cyprianllln autem scn
isse aliter dc baplislll0, quanl 
fOfIna ct consuetudo hahe}!at Ecclesiæ, non in canonicis, sed 
in suis ct in concilii littcris invcnitur; correxisse 3utcln istall1 
scnlentiiun non invcnitur. 
on incongrucnter ltunen de tali viro 
cxistillianduln cst quoù correxcrit, eL forlasse suppressum 
sit ah cis qui hoc errore ninlÍlun ùelectati sunt, et tanto vclut 
patrocinio carerc nolurrunl. Quamqll(nn non deslnt qui hoc Cy- 
pria1l111n lH'Ol'S1lS nOll sell
isse conte1Zda1Zt, sed sub ejlls nomine a 
IJl'æSlonptoribus alque nlendacibus rllis
e CUllfictll1n. Neque enim 
sic pot uit integritas atqne llotitia littcrarU1l1 unius flualnlibet 
et illusLris Episeopi custodiri, qucmaùnlodulll scriptura ca- 
nonica... ; contra quall1 taI11en non dcfucrunt, qui suh nomi- 
uibus apostolorulH 11lulLa confingerent)) (ibid., n. 58).- 
(( 
os autcill dlias ob res llonnegamus illud sellsisse Cyprialluln : 
quod cl stylus ejus habet qualndam propriam facielTI qua 
possit agnosci ; ct quod ihi u1agis contra vos n()stra causa dc- 
1110nsLratur inyictior..., CUB1 apparet in litLcris Cypriani COD1- 
I11unicaLa esse clun pcccatoribus s:Jcralnenta, CUlll adlnissi 
sunt in Ecclesiam qui, SeCUlldlln
 'l)estrafn, et, sicut vllltis, illius 
sententiam) haptisllium non hahebant, ct talllen Ecclesiau1 
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non pcriissc )) \ihitL, Il, ::;U}. - (( Porro auteul C
.prianus, 
llllt 1IOJl seutit OUIlllllV qaod (,lOll 
Lllsi.'ise re('itatis, aul hoc pos- 
tea cOl'rexil in regula vCl'iLi.lLi
, aut hunc (pli.lsi n
CYUlll sui 
callùidi

iIHi pectoris coopcl'uit uLerc caritaLis". .1('cl'
sit 
hu' ('liaIn, quoù Lallqualll sarrllcululll fi'uctuosi
sinllllJl, si 
({uitl ill co fucl'aL elllcllùanùuHl, pUl'gavit paLcr falcc pas- 
"iOll is )) (iLid., H. 40). 
DocuJncllfa (lu:..e pra
lcnsuln cOllflicLlun exhibcllL, alihi in- 

uper CUllllllCUJOraviL sancLus Auguslinus, videlicct: 
He IH'i.deu"a C
lH'Ïalli aù JuLaianulll cpislola, sic haLet, 
libru II cOlltra Cresculliulll, capite XXXII: reI 
allctlls Cyprialllls, 
1'el qllicllHlljlLe illam 
crip
it e}Jistolam. 
De terlio Carlhagincnsi cOllcilio, ihidc1l1libro I, capite XXXIJ, 
ila lcgitur : NClln et 1'os pro{ertis cOllrilillln Cypriani, quod aut 
nOll est factum, allt cæterit-; 1l1litatis 1Jlemúris, (t q!liblls ille nOil 
tlivisllS est, Jnerilo SlI}Jeratlim. Neqlle enim lH'olJterea Sll1HllS Cy- 
prillllo lneliores, 
i tame.1t cell.'iuit llæreticos dellllO ba}Jtizari. 
EI.generaiin) dc isti
]slnodi cpisLulis CIpriano adscriptis ita 
pronuntiat : QllllllUlilt aliter 
a]Jllit C!J}Jriall11S, si scripta ejus 
esse constat, qUëe vubis ]Jro{erelltla tlrbitramini (contra Cresco- 
Ilium, libro II, capile XXÅI). 
E): jis porro :,and i ..\ugustini le"t ihu
 h
l'c culligcnda vc- 
niullt: 
1 0 JJoclllnrllia pl'æicnsultl contlictuII1 c\.hihclltia nOll adU1i- 
",it \ugustinus lanqua111 aurhrlllica; siquidell1 plurics ex- 
pl'cs
is Lcrillilli
 COl'tlP.1 aulhcllliciialclIJ ill dll])ilUn revocat. 
Pl'oinùc ubi dicit, dllas ob res nOIl lleyamllð illud sensisse C!J- 
}II'illllUlH, srlJ
ns HOB cst, (IUUÙ leneat iia Cypl'ianUlll sensi",
c, 
sl'(l tanlunl quod itllloll lleyct; qu\. \ ùu
 vaIùe (liYer
a SHUt. 

aul qui dulJilal, nOll lle!}at, <}uanl"Ís nee anil'lJlct. {:nùe l'C- 
\'cra Au (J'u",1 ino dubia fu it tl ÌClOl'Ulll dOCUlllClJlol'ulJl aul hen l i- 
citas, dllbiu pl'\J'tcnsi cunniclllS hisLol'ia. 

.. Constat iusupcr ex titatis AlIgll
lilli tcxLibu,;, in Africa 
lunc telllpol'is, it! cst, anno 'tOU, yal'ialll ruis::;c hac de re scn- 
tculiaIlJ. Eq uidèIIl Donal ist
" roulliclus hislol'iaUl ct docu- 
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menta illam exhibentia, tanquam genuina ohjiciebant. Sed 
alii apocrypha hæc on1nia censcbant : QIlanqllG1n non desha, 
ail sanctus Augustinus, qui hoc Cypriall1111t ]JfOl'Sll,
 non sen- 
sisse contelltlant, sed sub ejlls l1011line a pl'æSll1nptofibus atqlle 
7llcndacibus (llisse COllfictll1n. Ipse vero Augustinus neque af- 
fìrmaLat, nequp negahat, sed in dubium revocabat. 
3 0 'Perpcram igitur Augustinus testis adducitur de isLius- 
mudi docult1Cntorull1 authenLiciLate, eo quod de ipsis locutus 
sil. Ea quidclll C0I11mrn10ra,-it, sed dicendo, a nonnullis pror- 
sus negari, a se vero in dubiulll revocari eorlun sincerita- 
telll. 
4 0 Colligendum pot ius ex Augustini textihus authcntica non 
esse dicta documcJlta, scd a Inendacibus Donatistis confìcla. 
Nan1 si tria hac de re celebrata Carthagine fnisscnt concilia, 
si falllosulll decretum edidisset Stephanus Papa, quo Africa- 
norun1 prlesulnm scntcntjau1 clanlnasset, ac suh eXCOInnlU- 
nicat ione rehaptizandi praXill1 prohibl}.issct, si ejusl110di de- 
cr"etun1 Cyprianus I cum collcgis suis nihili fccisget, immo 
crronelun, praYlUll et stuHum declarassel, uno ycrbo si vere 
prætcnsus conflictus contigisset, rClllansissent Augustini tCll1- 
pore, id cst, 140 post CyprianuIll annis, idunea 11ledia ad 
conlparandau1 plenanl hac de re cCl'titudinen1. Kin1Ïrunl in 
Ecclesiarull1 archiyiis, yel penes priyatos clcricos aut laicos 
reperhp fuissent plures haud dubia
 fidei scrip tUfa', quæ con- 
flictum tcstatæ essent ac certulll fecissent. Vel si, ob perse- 
cutionum sævitiem, pcriisse snpponantur (quod yix credihile 
est) quælibet ejusnlodi tloculnenta, quorlUl1 lenor Ollll1Clll ab 
A ugustino dubitationcH1 alllo,-isset, ad n1Ínus relnansisset 
certa et accurate transn1issa de substantia facti traditio, cum 
agatur de tanl gra vi dissidio quæ Africanas Ecclesias SUlllffiO- 
perc eoulmo,-isset. 'Vnde ex co quod Augustini te111pOrC res in 
duhiulll ,-oca la sit, in10 ct a nonnullis negata, colligendlul1 
est fraudulcnter confictan1 et sparsaln esse a Donatistis totaul 
hujuscc conflictus historiam. 
50 Conclusioneu1 firulat olllniInoda de conflictus cxitu igno- 
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rant in. Quolnodo scandalosUIl1 istud dissidium compositull1 
111prit oll1llino iOllora,'il Aurrustinus. In h
'pothcsi quod con- 
t1i('tu.... rcvera rontigc-(-it) snpponcndam dicit C
.priani rclrac- 
tatiO}lem, 
cd 
imul adnotat nulInn1 cxtare hujuscc retracla- 
tioni
 ,
qigilnl(. Porro illud I110TIUlllcn(OrlUl1 de tanlæ litis 
c
itn 
ilt'lntiullI, atqnp on1nilnoda, Augustini ternporc, igno- 
rant ia, cOlllmcntitiaffi prohat totaIn conflictus histuri3moo 
Eh'nirrl ohscuratis aliis circulnslanliis, reffiansisscl snltcm 
de c
i(l1, sivc scriptis sive C
 tradilionc, ccrta notitia, co tem- 
pore qno rcm c).pcndehat .\ugustinus. 
YIII. Sallctlls llieroll ymu.') 'l.'erliln quide1n credidit confiíctllm. 
Ast ill er,.orem, ellm indllctllm esse dicelldum eRt 1. 
FatC'nHu' scntcntia
 nosh'(T' (l(h.crsari grayjssilnan1 Hiero- 
n1 111i aurtoritafcul. 
alus nieron
'lnus nnno 5..10, ef "ita 
functus anon i20. nlam de qua disserimus, Cyprianum inter 
ct StephanUlll PapaIn, eontcntionen1 reycra contigissc suppo- 
nit. Tel'tiulll Carthagincnse conciliulll COmmCl110rat, Cypriani- 
fine de haptismo cpistolas, ae eas nominatim quos ad Steph&- 
nUIll ac .Tuhaianum dircxit. 
Quæ loea rcpcrics in Dialo[Jo contra Lllci{erianos, n. 23, 25, 
cl 
7, in Plltrologia 'ligne, 1. XXIII, cot 177, 179, 180; ct in 
libro de 1 ir;.1\ illllstriblls, cap. I.XIX, in Patl'ologia )Iignc, 1. XXIIr, 
co!. û77. 
E:\ his HicronYlltÎ diet is colliginlHs nota ipsi fuisso docu- 
menta quihus tola nilitur celcLris cOllflictus historia, ot ab 
ipso pro gcnuinis hahila fnissc. ConcediuHls insuper in iis 
circlllnslantiis I1icronlululll ,'crsalUIH esse, quæ faciliorcl11 
ip"i l'e,lùcrcnl cju
nlo(li .ùocu111cnlorulll accuratanl cxplora- 
tiollcJn. Dalnasi PaI)
e sccrclariuIl1 c3it. Ita ut c
 arehiyio 
UOlnanæ Ecclesi
c doculllcnla ipsi præsto fueriul. 
ihilon1Ì- 
nus CUIJ1 cf crrarc l)Ot ui
se, ac de facto crrasse ùicenduln cst. 
(J) He opf'rihu.; 
;mcti lI
-el'Onplli di'\it EollandisL\ Stilling-us ,in actis S, Lihc- 
rii p:1pæ), nulla 1JI:J::is intcl'polat3 ruis
e, \n ctiam IIl'ohaLi1c sit tc'\tus, de præ- 
(Heto connictu 3
cntcs. aliena manu opcrilJUs S. Hyeron
'mi additos fuisre, eru- 
dirk ctpcndcndum rcliwluÎ1nus. In rræ
cnti autcm ùi5ceplationc præfatos tcx.tus 

cnuinos supp{lllimu... 
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1 0 EtcnÍIn quod llicronIllli tenlporc jalll c,'ulgati fuissenL 
opcrum Cypl'ianicorull1 codices, dicta documcnta contincntcs, 
edoccnt 
\ugustini tcstinlonia sub præccdcnti numcro dcducla. 
Porro in Africa quidcIll varia crat dc istoruill dOClUl1Cntorulll 
aulhcnticitate opinatio; siquidclll, ut c'\. iisdenl Augu
tiui 
tcxlibus liquet, aliis genuina, aliis apocrypha, aliis dubia vi- 
dchantur. Sed calll disceptationcm ignorare poLucrunt vil'i 
prucul ab Africa ùegcntes, prout lIicron1'111US; atqne hi, 
dum reperircllt dicta doculnenta in cvulgatis Cyprianicorum 
operuill codicibus, bene potuerunt, l
ulla suheunte fraudis 
suspicionc, ilIa pro sinceris haberc. 
2 0 Etsi cruditione præclarus Hieron)ïnUS, haud taBlcn ccn-. 
sendus csl spccialcm doclUl1cntoflun olllnium dc quibus lo- 
quitur iudagalioncill illslÏluisse. Nee tanti viri fanltC dctrahi- 
tnI', si dieatur llonnulla iPSUlll adll1Ïsisse ac judicasse, juxta 
tcn?rCln ,'ulgatorunl codiculn, quin cxpcnderit an re\'cra 
codices illi fidcm in omnibus Illcrcrcntur. Cælerum, constat 
de facto in nonnullis lIicronYllluIll errasse. Erravit, verbi 
gratia, quoåd canl quaIl1 Dionssio AlcÀandrino triJJuit de re- 
"baptizandis ha
reticis o!Jinioneln. Hie, inquit, in Cypriani et 
Arricanæ synodi dogma COllsentiens de hæreticis 1'eb((pti
lln- 
elis, etc. Porro contrariun1 tenÜisse Dionysiulll proLant cru- 
diti, tUlll ex supra citatis Basilii ad 1mphilochilun liUcl'is, 
tlun ex ipsiusinet Dion)'sii fragmentis ab Eusebio citatis, turn 
præeipue ex cjusdcIn DionJsii aù SixtUll1 Papan1 epistola, qua 
postulat quid sibi agcllduill sit quoad quellldanl diæeesis suæ 
,'irurll, ab hærcticis baptizatuln, qui absque legitilua forlna 
collatulll sibi sacralnentulll eontendebat. Unde IIieronY111US 
Dionysii epistolas haud attente legerat, ac erronce DionJsio 
tribuit de rebaptizandorum hæreticorUl1l necessitate olJinio- 
nem. 
50 Prætensi conflictus nee ocularis testis, nee contelllpora- 
ncus fuit Hieronyulus. Pertinet igitur ad eanI scriptoruIn 
caLegorianl qui facta narrant, non ex yisu aut auditu, sed ex 
sparsis jaln docluncntis yel traditionibus. Porro historicorUlll 
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l.'juslIlodi tcstilnonillln tanti ,-alcl qnanti <10CUllll'nta scu auc- 
lorilalcs quihus nititur. 
ill1Ïl'Uln cuntingcl"e polt.st ut èrro- 
Heunl 
it, ut poll' cx a pocl'yphis dUCUlllClltis pl'ofechnll. 
1 0 Igit HI' nUll ,.alct raliociniulll : lIiel'OIl!}mllS !/ellllill(( repll- 
tavit dOfllHll11tll Cyp1'ÏaJliCUlH factum te
talltia, ergo yell11illfl Slil1t. 
Sed Ccolltra yalcl islud: .Apocrypha SLlIlI dicta docilmellla, lIt 
C
 aliulltle IJ1"ohatis constal ; ergo crrayil Ilicl'OIl
ïllUS ca gc- 
JlUiU3 l'cputando, 
IX. Tolills disceptationis cOllclllSio. 
1 0 rrælell
i conflict us historia nititur nonnullis epistolis 
C
1)}'iallU adscriptis, Hccnon actis cujusdalH Carthagincnsis 
concilii, ac 1'alnosa epistola Firmiliani. 
2 0 Apocrypha esse dOCUUlcllta hæc cx ipso corUln tenore 
lllerilo ('olligilur. '" 
5. Facta diligcnti cxploratiolle seriptOl'Unl qui a Cypriani 
tCIHpOI'C usque aù sallclulU AUgllstiuUHl floruerunt
 hæc rc- 
perillntur : Pri1no, Pontius diacollus cl Dionysius Alcxandri- 
nus, qui contelllporanci fueruut, ct ùe pl'a
tenso contlirtu loqui 
(lebui5scnt, pl'orsus de ipso silcnt. Secllndo, anoH)"lllns, nec- 
non Oplalns 
Iile\'itanus, qui parilcr ÙictUll1 conflictull1 COIU- 
lllClnOl'arC ùcLuisscnl, silentio iteHl pri.l\lcrn1Ïttunt. Tef/io 
EuseLius cUllflirhull COllllllClllorat capite quodalu, duahus 
phra
iLu
 COllstante : at facile colligilur hocce caput apocl'Y- 
phUIU esse, nce aliuù cCllscnùulll f[Ualll llOt&UU, e Inargine in 
tC
LUlll ÍuscrLalll. Quarto, ßasilii cpistola, llCÙUlll conflicluln 
lestetuf, prolJaf polius CUllI COllllnentitiulll es
c. Quinto, S. A u- 
gustillUS in ùubiuln l'c\"ocat totalll prætensi conflictus histo- 
rii.Hll, 
illlUlq lie tcstatul' nOlI dccssc qui canl a lllenùacihus 
l'ontklan1 aSSCl'alll. Se.rlu lallùclu llicron
'nlus docluncnta 
rOJl1Il1èIIlUl'3. t q uiLus historia cOllniclus nil i tur, ae ca gc- 
nuina l'rputal; seù dici potcsl ct Hlcrito eonclutlitur, CUIn hac 
in l'e ill elTUrCIJl illùuctUl1l fui;:,sc; ni'ji forsall diccnùuIll sit 
lc\tus hac de I'C in (\jus operihu;:, occurrclllèS illlcrpolationihus 
esse alll1UIllCl'andos, quas lnagno nurnero eadClll opcra passa 
SUIll. 
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4 0 Posl Augustini teH1pora, id cst, sæeulo se
to cL sequen- 
tibus, pra'valuit quidem gcncraliter opinio quæ veram rcpu- 
tat ùicti conflictus historian1. At ,-ero CjUSll10ùi script ores 
auctoritate quoad ejuslnodi facttun carent, utpote qui ad cri- 
sin1 illud non yocarunt, sed semel reeeptam persuasioncm 
adnotarunt ac transmiserunt. 
50 RClnanct tanùrlU eruditorull1 qui rem ad crisim '.0- 
carunt aucLoritas. Et ha
c quidem hue usque comlnunius 
stctit pro sinceritate documentoruln tlictam contentioncm 
testantÏtlln. Sed crronc
un esse hane, etsi hue usque COmITIU- 
nioren1, eruditorum scntcntialll cvinci existimamus argumen- 
torum scrie, in tota hac disceptatione dcductoruIl1, et a Rc- 
,'rrendissin1o Tizzani (opere citato) fusius cvolutorun1. 
Igitur faetuD1 Cyprianiclun et dicta docUlncllta contra Ro- 
mani Pontifìcis priu1atuIu, ipsius,-e infallihilitatem aut alias 
prærogativas, objicientibus, mcrito respondetur : Nego sup- 
positum, id cst, contigisse pril.tcnsum conflictum, et genuina 
esse alle
ata documenta. Quæ rcsponsio ,-alcret, etiamsi lJrobæ- 
bilis tantum censenda foret, quaIl1 post 
Iissorium et jlolken- 
burhniuIlI nuper propugnavit Reverendissin1us Tizzani. Ego 
probabilissiman1 salten1 existimo, ct spero fore ut, ab erudi- 
tis itcrU111 ad crisiu1 vocata, "cra omnino ac cerla declaretur. 



 7, - Etiam in hypothesi quod rcvcr:. contigcrit dictus conflictus, probant doc... 
torcs catholid nihil c).. co 8cqui contra Romar;i pontificis primatum et infalli- 
bilitatcm. - 


Quoniam, ut præn1onuimus, dictum conflicttun pro yero 
communius hue usque ha])uernnt eruditi, suhjieiend3 ,'isa 
cst difficultatis solutio a doctoribus catholicis tradi solita; 
pro qua Icgendi potissimlun l)ater Constant (Epistolæ Roma- 
1l0rllllt Pontificll1n, co!. 228 et seq., editionis Parisiensis, 
1721) et Ballerinius (de Yi ac Ratione primatlls, capite XIII, 

 9). Potcst autcm dicta solutio sic hrc,'iter exponi : 
1. 0 Decretu1l1 Stephani Papm non fuit definitio dogmatica, 
sed decreluIl1 disciplinare. Proinde ex eo quod Cyprianus, 
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firillilianus ct alii, hnic tlet'rcto l'ontradixerint, non sequitur 
UOJlWnUIIl PonLitìcclll aL ip:;is hal)itulll non fui
se ill ùefinicnda 
Hdc j"fallibilcIu. Quod flefiniLiollis tlogulatit:m rationcIo non 
hahucrit dichull flCCl'clnln, CyillCilul' e\. ipsius tenore, Di- 
rcndu ni1lil ill1l01'efur, iù cst, quoad h:ereLicuIll rCYCl'tcntelll 
nihil no,"i Hat præt -'1' urU1UUIll iUlposiLionCJll in pænilenlirun, 
aliqnid pI"éecipiebat Stephanus, at non iujuugchal aliquid cre- 
dClldUlll lanquaJll 1ìdei articululll. (( Cypriaui ælaLc, ail DaUc- 
rinins, nullanl definilioncln propric ùictalu fidei in co negotio 
elnanassc ccrllUll exislinlo )) (loco cilato, ll. 5 i). Equidclll 
- 
rlictnln 
tephani ùeercluIll sibi connCXUll1 doglna haLcual; 
sed taluc-n fOrIna seu ICl'nlini quibus cùitunl fuerat, a dog- 
THate aLstrahcbant. Pruhibchalur hærelieorulll rchaplizalio, 
ct asscrchalur iù traùitioni apostolicæ consonum ; seù nulluln 
(]ûglna proprie dclìnichattu' ct suh auatilCIliate credcnduln 
proponel,at nr. Ergo e
 eO quod diet i Episcopi primUI11 con- 

1'adixeI'inL, non sequitur aùulÍs
(,un ab ipsi!S non fu}.ése Ro- 
ulani Pontificis incrrantialll, 
Aliunde, quanùo agitur ùe lege ponlilicia disciplinam res- 
pici "\ntc, licilulu est Episcopis ejus c
ccutioncm in suis diæ- 
('e
ihus suspcndcrc, si OppOl"tunuIll ill cxislinlcnt, dUllUllOÙO 
rationcs Scùi upostolic"" transn1Ïtlanl 01 qU3$ a lege ilIa 
f'xclnplas tiiæccscs suas cupiunt, et parati sillt statin1oLedirc, 

i Papa rationes illas non proba,'criL Iù perpcluo licuit ct 
etialllllum licet, ut docct n "nediclus XIY. Pofuerunt ergo Cy- 
pl'ianus ct alii, salya persuasionc de prilnatu jurisùiclionis 
HOlnani Pontifici
 cf de ipsius infallibilitatc, apl1d Sedcm 
apostolic::UTI inculpate agerc, ut conlrariam sua m h
l\reticos 
rch
ptilandi consuctudincm rctinerc Sil}i indulgerctur. Iù si 
1l10Ù "rale fecissrut, hand culpandi furcul. 4\.t pertinacior in 
hac 1'(\ CIprianus; protcr,"us ct fcrox FiflTIilianus. 
er ideo 
53ncti quod sic peccaycrinl ; 
èd quod erraltun istud retrac- 
tassC' cl.nsrntli sint. Ergo nihil r
 ]IOC facto contra lloJuani 
Pontifieis prilnahl10 aut infallihililalcln. 
2 0 Etianl
i cunc(!dcretur (quod tarncn ncquaquam COJ1ccdi- 
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tur) a Cypriallo, Firlniliano ct corlun scquacihus negatanl 
fuissc tunc ROlnani Pontifieis in definicnda fide inerrantialn, 
nihil adversarios jtH arct tl'aHsitoria hæc dictorunl pra
sululn 
Opillio, siquiùelIl et ab univcrsali Ecclcsia reprobata fuit, ct 
ab ipsisillet rctractata. Sic nenlpe respondenlus : Dicti sallcti 
l)ræsules ]Jltfavel'll1zt Stephallu1J1 PapaIn errllsse in defillitiolle 
dogmatica. - Transeat. - ..1tqlli hæc eOrlll1l IJersuasio probat, 
tUIlC tenlpul'is non admissum fllisse dog1l1a de infallibilitate 
Papæ. - Distinguo: Si corulU opinio de lapsu Stephani non 
fuit ab Ecclesia catholica rcjccta et ab ipsislnet retractata, 
concedo; si opinioncnl illanl abjiccre coacti sunt ut in Ecclc- 
sia catholica renIanercnt, nego. Porro et cos errasse tenuit 
cum Stephano catholicus orbis, et ipsi erroren1 rctrat'tarnnt. 
IIinc llicrito Cardinalis de Aguirre, qui adnIittit a C
lH'iano 
ct aliis dictis Episcopis ncgatanI re,-era fuisse ROlnani Ponti- 
ficis infallibilitatelll, ita concludil : (( UntIe ùuo eolliguntur. 
Alteruln cst, quamvis tut patres Græci, Ægyptii el 4\fricani, 
in aliis atque aliis conciliis, tun1 pro,-incialibus tUllJ natio- 
nalibus, unanin1iter docuissent, haptisllHUl1 ah ha
relicis col- 
lattuu esse irrittuu ct iterari deb ere ; idque consentientibus, 
innuo et præeuntihus auetoritatc sua tribus sanctissilnis ct 
doctissinlis pr
rsulibus Dion
'sio, Firn1Ïliano et CIpriano; 
adhue tamen cos omnes ccssisse cf sualn opinioncnl penitus 
retractasse in obsequiulll RonlanLc Sedis definitiunisque Pon- 
tificiæ, qualnyis Stephallus Papa ad illaul profercn(1am nul- 
lUlu indi
erit eoncililun genera Ie, nee expectaverit conscn- 
Stlln Ecclesiæ aecedcntcm; 3cd potius indicLo anathelnate 
ilhllTI cxtorserÍt a tot et talibus Episcopis, dispersis per Ya- 
rias reg-iones cf iug-cnicnI parten1 totius orbis christiani. 
Cudc nOYU111 robur aceipit doctrina a nobis stahilita... Alt
- 
runI est, non fuisse tanti auctoritatem tam multorunl ct ta- 
liullI Episeoporum, congrcgatortun in tot conciliis, ut Sle- 
phanus non decreverit cos ahscindere a corpore Ecclesiæ, 
anathemate... intcntato. Quod ipsluu fere præslitissc non se- 
Inel ROlnanos Pontifiees, ctianl in sanctorun1 albt1111 relatos 
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(afqnc in iis si.tlldnlll Yictorenl Papanl adversus Episcopos 
(lltal'loflct: inlLlllus) ja III 
t1 ihi oh
el'\'ahlln ('uit )) (De{ellsio ca- 
thedræ S. Petri, dispnlatiullc XL), scctioJlc J, H. 
). 
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Præ1l0111llda. -1\010 noUns csl quau1 acriter, oh istan1 Gali- 
hei et Copcl'llicani s)"slenlalis condCIl1nationl'n1, hUH in Seden1 
åroslolici.tlll, LUlli in cxosunl Sancti Officii tribunal, ùccla- 
lllari (nc'dicl!JH dcbacchari) solitun1 sit. Pullularunl hac de 
J'C sCl'iptioJlcs, (jueis ct in dics aliæ atquc aliæ accedunt. Quæ 
laJnen Crilllil1ationUIlI s
-l\'a hiscc tribus capitibus tota C0I11- 
prehcnditur: 1 0 tellul'is nlottlln cerlun1 on1nino llloderna 
scientÜ. ùClllonstrat; 2 0 nihilonlÍnus propositionclll quæ n10- 
lUln lerræ adseribit, (orma!iter hæretiranz pronuntiayit ex 
cathedra HOJllanus Ponlifcx; ut adco artulu sit de prætcnsa 
Houlani Ponlifieis ex catheùra loqucntis illfallibilitatc; ::)0 Sancti 
Officii seu Illquisitionis tribunal in ciarissiu1UIl1 innocentel11- 
que Galilæuul iUlluanitcr dcsæviil; ex quo lnerilo 3bhorren- 
ÙUUl cjusulodi tribunal inchunanl. 
(luoaù pl'iUllUn caput, nilllÏrulu quod jaIl1 telluris 1l10tUIll 
Illoclpl'ult scicntia rigorosc prorsus dCJnonstraycrit, nulltlln 
hie nos duLiunl mo\"chimns. 
otahinUl
 tamen, ctiam hodic 
nOli (Iee
sr rei aslrononIÌcæ alquc ph
'sicæ prritos ,-iros, qui 
pl'O rigorosa 110n aduliLtanl ùictaul denlonstrationcHl, sed 
dlllllta
l1t tanquaul h
'polhesiln, cui aptc quadranl pheno- 
llIClll\. Sl"\ll11os hie conCedCJllllS atquc olllnino crrltull 
uppo- 


l1) E:tIHIIC!H di
c('pt:tti()n(,!H G:tl1icc jam cdi,limus in collectionc pcriodica Rc- 
t'IiC des sciellccs ecclesiastiqlles, tl)IIlC \111, p
gcs 103 c1 
li. 
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nemus terraIn Ino,'cri, ac proinde prorsus errasse sacraln 
iHquisilionis Congrcgationeln, quando fals:uu declara,-it pro- 
positionel11, qua nlutus istr asscritur. 
Sccundulll autclu criu1Ïllatiouis caput, videlicet quod a 
RonlllUO Ponti/lce, ex catlledra loqllcllte, danulata sit (licta 
proposilio, falso prorsus asscl'i contcndiu1us. l)ræsenti sci- 
licet disccptat ione palaln facielllus, decreto, quo Sacræ Con- 
gregalionis ludicis ct Inquisitionis Cardinnles dichnn propo- 
sitiollClll proscripscrullt, nUlllfIlullll accessisse ullius ROluani 
Pontificis confirlnatiollelu, siye per Breve aliquod, sive per 
speciale mandatum puhlicandi, prout (fatcntibus olnnibus) 
OlllllÌno requiritur, ut lloluanus })onLifex ex cathedra loqui 
censclldus sit. Uude pl'a
dicta condCIIlnatio, non a Pontificc ex 
cathedra pronuntiata cst, sed dlulltaxat a Cardinalibus Sacræ 
Congregationis Indicis et Inquisitionis.. Porro quod Cardinalcs 
ill fidei definitionihus errare possint, nisi èorun1 judicium 
SUUIll faci3t ex cathedra loqucndo SUnl111US Pontifex, in con- 
fesso cst apuù Olnncs. Uni scilicet rlolnano Pontifici divinitus 
concessa infallibilitalis prærogativa, quaul nulli triLunali 
dclegarr potest. 
Iirllln sanc non cst errasse una ,'ice trihu- 
nal f311ihile. Jt prorsus :Hhniratione dignum ct ad lnanifes- 
tandaUl ßOl11ani Pontificis infallihilitatem haud parun1 confc- 
rens, quod, CUlll soleanl dccreta dogulatica tribußnlis Sancti 
Offici
, a llOlnano rontifice confirlliari (siye per Drcyc, siyc 
saIlen1 l)cr ,l\1Jeciale puhlicandi uUI1Ulatunl) , illa tanlf'll Co- 
pcrnicani sIstclnatis condcmnatio, dictæ Pontificiæ confirn1a- 
tiOllis solelnnilate sell1pcr cal ucriL 
Ad tertiuln crin1inationis C(1put quoù attinet, nilnirum 
quod inquisitionis tribunal pcrpcraln et imlnaniter sese gcs- 
ser
t, hæc quatuor stabiliemus : 1 0 Prætensa ipsius in Gali- 
heUl11 
ævities
 id est, quod eun1 squalore carceris, tortul'a, 
oculorulu cffossiorre, aliisye suppliciis atlccerit, haud aliud 
est qualn egregiull1 111endacilun; 2 0 falsu111 cst non potuisse 
aut dchuisse trihunal Inquisitionis de (erreni 1110tUS fluæslionc 
inquirerc ac judicare; 50 erravil in hocce judicio, si rc,-era 
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lclluris Inotuln BIUlll'rna scicJ
tia rigorose dC1l10nslra\"crilj 
1 0 sualn polrstalcm cxces
it tliC(Ulll Irihunal, quanùo Gali- 
]æUU1 curgit 111 C:\ Lluilno juraret sc fal:-\ulH credere tcllurls 
Inoium; 50 nt:qudqu3lH indc 
cquiLur pra\'3m cs
c Inquisi- 
lioub 
Cn Salll"ti officii institul iuncTI1.' 
III antl'eC

Ulll aut
m collige111US ac lectoris ul:ulis suLji- 
CiCIlJUS serÏcIll documcnforUJll, 'Iuibus tota hL

 no
tra dis- 
cCIJLalio uilit ur. 



 1. - Præmittuntur documenta. 


DOC(ME:'\Tlj
1 I. - Decretllm Sacræ Con[Jl'egationis ludicis, diei 
5 lHartzi 1ü 1 ü, quo dvcl1'ina de mvbilitate tcrræ et iUl1nobilitate 
solis declarata est falsa el Divlnæ Scripturæ adversalls.-IIocce 
docluucnluill cdiùit clarissiuIUS jcsuiLa Riccioli in opcre suo 
Almagesllun llOt'UJn 1 (t01l10 II, page 106, edit. Bo]olliæ, (653), 
suL hoc t ilulo : Extractlls decreti Sacræ Congregaliollis eminen- 
tissimonnll saJlctæ Romanæ Ecclesiæ Cardinolilon, sub Paulo l' 
editi, 
 luartii 1 G 1 ü. r\otat autCln idcln Riccioli, extarc tcxtuln 
aulhenliculo, regeslri {vlia DO. Nos ex Ricciolo illud excerp- 
lun1, 
êU illaln ùecrcti parteH1 qualn ipse edidit, fiùclitcr 
tl'anscrihillluS : 
(( El quia clian1 ad noti( iam præfat31 Congregationis pcr- 
\'cHiL, fal
an1 illam doctrinam Pylhagoricau1, Diyina.'quc 

criplurlc olnnino advcrsantclll, de luohilitatc terræ cL inl- 
l11ohili(a(c 
uli
, qualU 
ieolaus Copernicus (de Revolutioni- 
blls orbillm nelestilon), et lJi dacus Ast un ica ( in Job) ctianl 
ùoccnt, jaul diyulgari et a n1ultis rccipi, sicut ,'iùere est cx 
CI)istola quadaln illlprcssa cujusdalll patris Carn1cliLæ, cui 
tilulus : Lettera del R. P. maestro Paolo Antonio Foscarini 


(t) lIocce opus (ab astronomo Laplace aliÏ:5que modern is mathematicis 8
l"pius 
citatum' arlire poh
:-,illlum c1ehct, qui '\"oluel'it apprime compertum hahere quis 
fucril contro\'{
rsiæ ac scicnti..c a
tronomic..c status, co tempore quo ùamnatus 
..'5t Galilæus. ILi ncmpc J sub titulo de sy.demote tfrræ mold'J per 210 paginas in- 
folio di
Sèrit niccioli de Copcrnicana vpimone; cujus argument a OJl1nia rcccnsct 
ac l:ûnfutJl'C nititul', 
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Carmelitallo, sopra l'opillionc .lci Pittagorici ct del Copcr- 
nico dclla IllObilità della terra c stabiliHl del sole, e il nuoyo 
pittagorico sisLc111a del mondo, in Napoli prr Lazzaro Scor- 
riggio, 1ü15 ; in qua dictus pater ostenderc conatnr, præfa- 
t3111 doctrinaUl dc in11l10bililatc solis in centro Iuundi ct Ino- 
bilitatc terræ, consonaH1 essc yeritati, eL non adyersari Sacræ 
Scriplnr
e; ideo ne uIlrril1s hujusH10di opinio in pcrnicienl 
catholicæ ycriLatis scrpa t, censuit dictos ì\icolaulll Coperni- 
cun1 de Revolutiolliblls orbiu1Jl, ct Didaclllll Astunica in Job, 
suspcndendos cssc donee corrigantur; lihrUIl1 ,-ero patris 
Pauli 
\nlonii Foscariui CarllH
litæ oinnino prohihenduHl at- 
que danlnanduH1; aliosqup onlnes lihros pariter idem do- 
centrs prohibcndo
, prout præsenti decreto olnncs respectiyc 
prohibct, dan1l1at atque suspcndit. In quorum fi(leBl præscns 
dccretUl1l Blann cl sigillo illustrissinlÍ et rcyerendissiltlÏ do- 
111Ïni Cardinalis sanctæ Ca
ciliæ Episcopi Albancnsis, signa turn 
ct 111unituin fuil die 5 lìlartii '161 û. }{OHli.f', ex typographia 
Calnel'
(' .Apostolicæ, 3n110 1 û.t!. - P. Episcopus Albanensis, 
Cardinalis S. Cæciliæ. - FraHCisc.us JIagdalenus Capiferrcus 
ordinis PrædicatorUll1, sccreLari us. )) 


Locus 

 sigilli. 


Rcgistri folio no. 


DOC
D[E
TU
I IT. - Deq'etum Sacl'æ COllgregationis Indicis, 
11lllli 1620, quo, antea ]JI'OSCl'ipt1l1n donee corfÏgeretu1' Copel'nici 
opus, lJel'l1Úttitlir cunt 1lollll1111is cOl'rectiollibllS; ita ut systema 
Copernici exponi queat tanqll(l1n hypothesis, non alltent tan quam 
rerun! et certlon propllgllari. - Blud dOClllnenhlln transcri- 
hit nus e
 supra ci tala Hiccioli opefc (Ahnagestll1n llovum, l. II, 
p. 406, edit. nolonia
, 1655) : 
(( 
Ionitunl SacI'm Congregationis ad Xicolai Copernici lcc- 
(( toreIn, ejusqllc clnendatio, pcrnlissio et correctio, 
(( QUiunqualll scripta 
icolai Copernici, nobilis astrologi de 
(( 1111uuli rcyolutiollibllS prorsus prohihenda esse patres Sa- 
(( cræ Congregationis Indicis censuerunt, ea rationc, quia 
(( principia dc situ cL 1110tU tcrrenl globi Sacræ Scripturæ 



I\\RS SEC[
n_\. 


-i-i!J 


C( eju"fJ.UC "èr
l" et ca1 holica ' intcl'prclalioni rcpugnantia (quod 
(( in honlÏnc christiano Ininimc tolcranthlln) non pCI' h
'po- 
C( thesiln l1'act3 fC, sed 11 l 'l'ri
siITIa aùslruerc non ù uhitat : 
C( nihiloll1Ïllus fJuia in iis nlulta sunt rcipublica' utilissillla, 
(( unanin1Í con"CllSU in 'C
1I1l iYCI'nnt 
entcntiall), ut Cnpcrnici 
(( 
pera aù hanc u"quc dicll) inlpressa pel'IT1itlellda esscnt, 
(( prouL pCl'Iuiserunt, iis tClIllcn l'orrccti
, juxta subjcclam 
(( cnlcnòalioneln, locis, in quihus nOIl CÅ hypothesi sed assc- 
(( rendo òe silu ct Illotu lerl'a
 disputat. Qui vero dcillccps 
(( ÏInprilllPIHli crunt, non ni.;;i prLl'dictis locis ut sequitur 
(( elucndatis, cl hUjUSlllOdi corrcctiollC præfixa Copernici præ- 
(( fationi, perrnillantur. 
(( LOCOI'UIU, qu
' in Copcrllici liLris ,.isa sunt corrcctione 
c( diglla, ClIlclHlatio. 
cc In pl'll'fatiollc circa finCHl. - Ihi si {orlasse dele olnllia, 
c( usquc ad '.Cl'bUlll hi lIostri labores; el sic accOl1unoda l'æte- 
(( rum hi nostri laúores. 
cc In capite VI, lihri I, pagina 6. - Ibi si tamen allen/illS. 
C( Corrigc si (amen atlenlills rè1n cOll
ideremlls, nihil re{ert an 
(c len'am in/medio 1HlIlldi, an exlra media. 111edilon existere quoad 
(( soleelldas cælestitl1n 1110tlilim apparen
ias existimemus, Omll;s 
(( euinl, ctc, 
(( In capite '"III ejusdcn1 lihri. - Totuln hor caput possel 
c( c
pungi, quia ex profcsso lraclat de ',.eritatc n10tus terra', 
c( dU111 ::-u1\ it ,'ctcruln rationes prohantes ejus quictém, Cllll1 
(( tamcn prohlclllatice vidcatur loqui, ut sludiosis satisfial, 
. , 
c( 
crie
quc et urdo lihri intcp-C'r lnaneat, clllcndctur ut infra. 
I (( - Prilnt" pagina ü, dell' ,ersiculull1 rill' ergo usquP ad Ycr- 
cc 1.11111 l1rorehimllr, lorusquc ita currigatur. Gur eryo non pus- 
(( 
llm mobilitateln ill; (orma) saw concedere, magiSfjlle quod 
(c tOlliS labatllr mundus, cujll." fill is iYlloratlir scirlflue neqllit, et 
cc qllw apparent in ccclo, perinde .'\e lUlbel'e, ar si dicert)l rirgi- 
(( lillll11.
 ..Eneas. - Scculldo, pi.löina 7, ,-cl'
iculus addu cor- 
(( rigatuI' ill hUllc 1I10lhll11 : At/do eliam dilìicilius non esse 
(( COlltt)llto et [ocalo, quod t sl terra. molum ad,
cl'iúere, qualn 


If. 


. 


2 
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(( continenti. - Tcrlio, eadem pagina, in fine capiLis, vcrsicu- 
(( Ius 'tIldes ùclcnùus est usque ad fincH) capitis. 
(( In capite IX, pagina 7. - Principiunl hujus capitis usque 
(( ad vcrsiculum qllod flli1n, ita corrige : Cum igitul' ten'am 
(( 1not'eri assllmpserim, viden(hnn 11111i(" arbitrol', an eticlln iUt 

 
(( pillres possilll cOJlvenire 1notus. Quod ellim, etc. 
(( In capite x, pagina !). - Ycrsicuhul1 pfoinde corrige sic: 
(( Proinile non pudet 110S aSSll1nere. Et paulo infra, ihi, hoc 110- 
(( tillS ill 1nobilitate terræ 'lferificari, corrige: Hoc COllSeqllenter 
(( in 1110bilitate terræ 'i'el'ificari. Pagllla 10, in fine capitis, dele 
(( ilIa ,'crha postreula: Tanta llil1linl1n est divillll hæc Dei optimi 
(( 1naximi {abrica. 
(( In capite XI. - Titulus capitis accolnnlodctur hoc modo: 
(( De hypothesi triplicis motlls terræ, ejllsqlle demoJlstratione. 
(( In libro IV, capite x, pagina 122. -In titulo capitis dele 
(( ,'crha, hOflnll triton sidenl1n, quia tcrra non est sidus, ut 
(( facit earn Copernicus. 
(( Fratcr Franciscus 
Iagdalcnus Capifcrrcus, ordinis Præ- 
((dicatortun, Sacræ Congrcgationis sccrctariu s. - ROlllæ ex 
(( lypographia rcycrcndæ call1cræ A postolicæ, 1620. )) 
Notct leclor, hisce duobus dccrclis doclrinanl de tclluris 
motu ct solis iUlIlloJ)ilitate danulat:un fuissc dunltaxat tan- 
quam {als([}n et Scriptul'æ DiviJlæ adL l erSalltem, non autenl 
tanquaul hæl'elican!. Helll nolet, pernlÏssulll fuisse Copcrni- 
cantun systcllla; dunllnodo tanquaul hypothesis proponcrc- 
tur ac cdoccrctur, non aulem tanquam cerlum ct in Sf' yerUnl 
propugnarctur. 
otet tandetn ac potissímlull, hi
ce dcéretis 
non suhjungi forlTIulan1 de superadd ita Romani Pontificis 
cOllfi1'lnatiolle aut speciali 111alldato; qu
c fOrll1ula his aut sinli- 
libus ycrhis exprilni solet: (( et facta per Ille intra scriptum 
secrctarium ad SanctissiInurri relationc, SanctissÏ1nus cOllfir- 
l1zavit ct publicari nUl1ulcu'it. )) 
DOCU)IE
TU)1 III. - Littel'æ Cardiu((lis sancti 01lu{rii ad ill- 
quisÏlore1n 1 T elletU1J1" quibus ei denllutiat condemnation {uisse 
Galilællm. - Uoc etialll dOCUlncntull1 transcribitnus ex opcre 
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lliccioli (J/ma!Jestunl llOt'llm, 1.11, p. iUi, eùit. noloniæ, l(53). 
(( AÙIl10lhuJl r 
\' 'I'clule paler. - Quaul\-is a Congrcgatione 
hl(lici
 suspcwsus sil Il'ac(alus l'icolai Copcl'lli<:i de ne
'olll- 
tivllibus orbiulll cu)lestillm, co quoù in illo suslincatul' trr- 
rall1 1I1o\'eri, non "ero solcJu, s 
d hUllC stare ill centro 111UIUli 
(qua
 upillio con(ral'ia cst Sacr
 1 ScripLuræ), cL ah hac Sacra 
Congrrgalione 
ancli Officii, luulLis aLhinc annis prohibitulu 
fUCI'it Galilco f:alilæi Florentino, tenere, dcfcndcrc ac (locere 
quoyis Inodo, YOCC aut scriplis, dictanl opinioncnl; nihilo- 
Iniuu..; iùcln Galiheu'3 ausus esl cOlllponcre librulll inscrip- 
hun Glllihrits Galihrl T.JiJlcellS; et nOli Inanifcslans dictam 
prohihilioncm, cxlorsilliccnlitun ilhull t
'pis cxponcndi (sicut 
de facto cxposuit); ct supponcns in principio, mcdio et fine 
illill
, ycllr 
r Irarlarc hyputhetice de pl'a.dicta opinionr Co- 
Pèl'l1ici, falllCH (qui.tulvis non possct de ilJa uIlo 11lotlO trac- 
tarc) traclavit de ilIa lali Il1odo, ut sc reddidcrit ,.chclllcn(cr 
suSPCCLUlll aùhæsionis aù talClll opinioncu1. Qu:unoLrcn1 in- 
quisilu
 cL ill carCCl'CUl Sancli Officii inrlusus per scnten- 
tianl horun1 Enlincnli5Sil110rUIll DOlninorulu 1l1eOrUll1 ùaul- 
natu
 cst ad ahjurandaln dictanl opinioneul, ct InancnduI11 
in t
r<:erc furulali ad arhitriull1 En1Íncnliæ illorlllu, et ad 
peragcl\(1as alias pænitcntias salutarcs; ,'cluli reyercn(ia YCS- 
h'a ,ide1.it in infra scripto Cxcll1plari sentcnlii.c ct ahjura- 
tiollis, .1110(1 ipsi Jnittitur, ut illuù notiHcct suis ,-icariis, cL 
('jlh 1101 ilia per\'elliaL aù cos cl ad Olnncs profes'5ores philo- 
s()l'hi
t\ [lr Inatlteu1aticm : quo scicntcs flua ratione actU111 sit 
CUIIl dieto t;alih.eu, gravitate})1 errol'is ah ipso coulluissi COlll- 
prellendalll, ut ilhull uCYÍtpnt, necnon pænas quas incidclHlo 
in iHuln pi.,ssuri f'ssenl. Pro Jiue, D0l11inus Deus rc\"erentialn 
'.e
tr3nl con
el"-el.lto1Jw
, ':! jnlii iß
j. -Tanquaul fralcr, - 
C
l'din3Ii
 
aTlf'ti Olluf'rii. ), 
DOI'u
n:
l 01 [Y. - Selltelltia triblllla/is Illqllisitiollis Ùl Gali- 
filum, 'ef dtiila'l lllljllratio, 
2 jllllii 1033. - Doculucnllull 
j
t ud cd i(li t lHot (llélallfjeS scient i/ifjlleS et Ii ttél'ail'es, tOlllC HI, 
p,-'gc 
j, rlll'is
 1 t\;)
). lIaht"'[ur ctiall1 in opere 
upra citato 
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Ricrioli (Jlm([ge
tllln 1l0l'llnl, tOIllO If, p
'gina iÛ7, edit. Bolo- 
nia', 1 (53), ex qno illud excripsit diclus Biot, ct ex quo etian1 
nos transcri hinlus : 
(( r\os Gaspar, titHli S. Crucis I1icrosoIIHlæ, Borgia; frater 
Felix Crulinus, tituli S. AnastasÜe, dirtus de Asculo. 
(( Cuiùus, 1ituli S. jlariæ Populi, llentivolus; 1'ratc1" Desi- 
derius Scaglia, tituli S. Caroli, llictus de CrCITIOna. 
(( Frater AllloJlius llarhcrinus, dic1us sancti Onufrii; Lau- 
ùivi,'us Zal:rhia, tituli S. Prtri in Vinculis, dictus sancti 
Sixti, 
(( Dcrlingerius, tit uli sancti 
\ugust ini, G
'psius; Fabricius, 
S. Laurclltii in Pane ct Pcrna, Ycrospius dictus presb
ter. 
(( Franciscu::" sancti l.aurclltii in Dalnaso, Harhcrinus; 
Iar- 
1i us, S. 
rari::p Koya"' Gincttus ; diaconi, per Iniscricol'diaIn Dci 
sanche U0l11aUæ Ecclesia
 cal'ùinales, ill ulli,'cl'sa republica 
christiana cont ra ha'rcticalll prtn"ilaleUl inquisitores gcne- 
ralcs a sancta Sède aposlolica 
pccialitcr dcputati. 
(( Clun t u, Galihl'c, fili quondalTI Yinccntii Galilæi Florcn- 
tini, ê.l'tatis tUê.e annUrUH1 70, denuntialus fL1cris 3nno 16 \5 
in hoc Sancto Officio, quod tcnercs tanquanl ,"crê.Ul1 falsanl 
doctl'inanl a Illultis tl'adil
nn, solcH1 ,"idelicct csse in ccntro 
In undi ct illlnlo]Jilclll, cL tcrralll lllo\"cri 1110lu ctial11 diurno; 
itCHl quod habcrcs q110SdaiTI discipulos, quos doccbas caln- 
ùelB ùoctrillal1l; itCHl quod cil'l:a eaIlldl'11l ser\"ares corrcspon- 
dcntiau1 CUIlI quihusdanl Gern1aniæ lllatlteinalicis; itel11 quod 
in luccl11 dcdissc,s ql1aSdanl cpistolas illscriptas de lllaculis 
solarihus, in quihus cxplicabas c
llndcln doclrinanI tanqu3ln 
ycraln; et quod ohjcclionibus, quæ idclltitlcm fÌcbant contra 
tc, slunptis ex. Sacra 
cl'iptura, rcspolldchas glossando dic- 
ta HI Scripturanl ju-xla tuum scnsuln; clllnquc dcinccps co- 
raIn c
hihiturn fucl'il exclllplar scriptiollis in fOrIna cpistohp, 
qua' IH"\rhibt'hatur a tc scripta ad qucmdalu discipuhull oliIn 
lUUll1, eL in ca scclatus Copcrni
i h
-polhcses contineås non- 
null as proposilioncs contra ,"crunl SCUSUlll ct anclol'itatcIn 
Sacræ Scripturæ. 
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(( Volens pl'oindc hoc :;acrUIll tribunal prospiccre ineon- 
vcnicntilJus ae t1arnnis qUll' hine proycnichanL èL increhres- 
ceLant in pcrni
iclll 
aneti.l) fidei; ÙP ]Handato Dun1Ïni Xostri, 
et culÍllenti

Í1nOI'Uln dOlllinorulll tarùinaliuln huju
 Snpl'Cnlæ 
ac uniYer
alis hHluisitiollis) a qualificatol'ihus t heulugis tlua- 
lineaL' \ fucl'uul du
l' propusitioncs dc stabilitatc solis ct dc 
IIlOtu Lcrra
) ut infra: 
(( Solelll esse in cClIh'o Illundi) ct ilnmuhilcln Inot u loeali, 
pst }>ropusilio aLsul'da ct falsa in philu
ophia; et fonllalitcr 
ht.cl'ctica, quia est Cxpl'csse coutraria Saeræ Scriplur
p. 
(( TCITt.un non csse ccntrulll l1lundi, nee iUlInubilcn1, scd 
mo, eri tHotU etialll diul'IlO) est itenl propositio ahsurda, falsa 
in philosophia, ct thcologice eonsidcrata ad minus erronea in 
fì de, 
(( Sed CUln plaecrct interilTI turn nohis tcrun1 henigne pro- 

edcrc, decretum fuit in Sacra Congregatione, habita coralll 
DOlnino I1ostro, die 2j fchl'uarii anni lÜIG) ut eardinalis Uel- 
larnlinus tihi iujuHgcrct, ut on1nino recedel'es a præùiela 
falsa doctrina; et rceusanti tibi) a conlInissal'io Sancti officii 
prll't:Ïperel HI', ut dcscl'crcs dictalll doclrint.un) neve ilhull 
po:.:;
es aliu
 doecre nee dcfenderc, nee ùe illa tractare; cui 
pril'ccpto si nun aCl{uiescel'es) f'olljieel'c iu rarccrCIll. Et ad 
e
t'cnt ionCll1 ejusdclll dcel'cti, ùie scqucnti in palalio coraln 
supradido EnlÏncnLis
in1o Cardinali Bcllarlnino, postqnalll 
ah eodèIIl dOInino Carùinali Lenig-ne :khnonitus fueras, tibi 
a donlÏno COllunissario Sancti Officii co tenlpore fungcnte 
pl'
l'Ceptulll fuit, pra
scntiLus not3rio ct lcstihus, 11t olllnino 
dc
isteres a dicta falsa opiniollc) et ut in posteruIn non li- 
cerct t il.i paIn tlefenùcl'C aut doccl'c quo, 
s lnodo, nequp voce, 
nt'qnc :':;
I'iptis; CUIUqUC prolnisisscs ohcdicntiam, dinlissus 
fuisfi. 
(( Et ut prorsus tollcrctur talll prrniciosa doctrina, ncqut' 
ultel'ilb serperct in gl'a\"c dctrilucntuill calholici.l' ,critatis, 
clll3na,'it decl'chul1 a Sacra Congregiltionc Indicis, quo fue- 
runt pruhihili )jhl'i qui tractant de hujusn10di doctrina; et 
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ca dcclarata fuit falsa, cl oUlllino contraria sacræ ac divinæ 
ScripLura\. 
(( CUlnqnc postrcmo cOI1Iparuissct hie libcr Florcntiæ cditus 
anno pro-ximo pra
tcrito, eujus inscriptio ostenùcbat te illius 
authorenl esse, siquidclu titulus erat, Dialogo di Galileo Ga- 
lilei delle due 1nassinze sisteme del nlll1ulo PtoleJnaico e Coper- 
nieano, cUln sÏ1nul eognovisset Sacra Congregatio ex iln- 
pressione prædieti libri convalescrre in dics Il)agis Inagisque 
fal
a111 opinionCITI de HIOtu terræ ct 
taLilitatc solis, fuit 
lu'ædictus liLer diligenler eonsideratus, ct in ipso depre- 
hensa cst apcrte tr311sgrcssio prædieti pri.ceepli, quod tibi 
inlÎInal unl fue1'al; et quod tu in codeDl libro defcnùisscs præ- 
diet aIn o}ìinioncn1 jaln (hllnnatanl, et coraUl tc pro tali dc- 
elaratanl, siquidelll in dielo libro variis circulllvolutionihus 
satagis ut persuadcas, Ci.un a tc l'f'linqui fallquanl indecis31n 
ct cxprcsse probahilcul, qui pariter cst gri.:n'issilllUS error, 
cUln nullo nlodo probahilis esse possit opinio, quæ jam dc- 
cl
rata ac definita fuerit eontraria Scriptul'æ divinæ. 
(( (luaproplcr de nost1'o luandato cvoc
tus cs ad hòe Sanc- 
tum 011ieiuIn, in quo exan1Ïnalus cunl jUl'alncnto agnovisti 
diclulll liLrulll tanquanl a tc conscriptull1 et tIpis eOlnn1Ïs- 
stun. ItenI eonfessus es deecln aut duodceiul eircitcr abhinc 
anuis postqualll tihi factuill fuerat præceptunl ut supra, 
cæptlull a le -seriLi dicLul1I libruln. Henl quod pctiisti liccu- 
lianl illulll e,'ulgandi, non signifìcans talnen illis qui tibi 
talcln facultatcnI dcdcrunt, tiLi præecptull1 fuisse ne tencres, 
defeudercs, doeercsye quo,'is 11l0do talcln doctrinanl. 
(( Confessus es paritcr seriptur(un prædicti libri pluribus 
in locis ita conlposilall1 esse, ut lector existÏIl1are possit år- 
gUlnf'nta, ducta pro parte falsa, esse ita enuntiata, ut pot ius 
præ illoruln efficaeia posscnt adstringere intellechun, quam 
facile sol"Î; excusans fe, quod 
ncurreris in errorelIl adeo 
(ut di
isti) alicnum a tua intenf ionc, eo quod scripseris in 
fornlalu dialogi, ct propter naturaleln conlplacentianl quam 
quiliLel hahet de propriis suJJtilitatibus, el in ostcndendo sc 
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nlflgis nrguhun quanl sunt COJHJl1uniler hon1Ïncs in 11lVC- 
ni('lulu, l'tialll aò faYOrCll1 pl'opo
;itionnm falsarull1, lnge- 
n i()so
 et apparrnlis pl'ohahililat is discursus. 
(( Et CHIll ndsignalus (ihi fuis:,ct LCI'lllillU:5 conYCniCHS ad . 
Lui c1efcll
ioul'III fa
iendam, prolulisti lestifieationcln cx au- 
tugral'ho EJilinentissÏJui lJoluini Cal'diualis UcllarJllini, a Ic, 
ut diceha
, p"o
urat3Iu, ut Ie defcndercs a caltllnniis ini- 
ulirorUJll (UOI'UOI, qui diclitahant, tc ahjurasse cL pnnihllo 
fuissp a Sanclu Officio; in qÙa tcstificationc dicitur te non 
aJ)jurasse, llCqUC punihlln fuissc, sed tantl11l1JllCHlo (}cllun- 
tiat:ull liLi fni
sc declal'al iOJlCIU factalll a Don1Íno 110slro ct 
prolllulgatall1 a Sacra Congrcgatione Iudicis, in qua conti- 
nelur dUl'lril1iun de lllutu tcrra
 eL staJJilitatc solis contrarianl 
cs
p Sacris Srripturis, idcoquc defcllùi nOH possr nee Lencri. 
Quare ('Hln ihi IHcnlio non fiat ùuarull1 pal'ticularuu1 præ- 
ccpli, ,-iueliccL docerc cL quoyis Inodo, crcùcllùulll rst in 
dccursu fjualnol'uceiBl aut scxdeciu1 annorulu cas tibi c 
IllClllOl'ia excidisse, cL ob hane ipsalu causal11 Ie tacuissc præ- 
eepLuIll, (I Hando petiisti facull atcu1 lihruill typis Inandandi, 
ct hoc a tr dici non ad cxcusanùlun crrorCln, sed ut aÙ5cri- 
}JCl'ct ur "anæ alnbi liuni polius quaIl1 111alitiæ. Scd hæc ipsa 
te:stilkatio Pl'oùucta ad tui dcfcnsioncm, tuatH causanl lllagis 
aggl'Jya,'it, siquidcn1 in ea dicitur pra
diclan1 upillioncill esse 
conlral'Ünn Sacræ ScripIuræ, ct tanlcn ausus cs de ilIa lrac- 
tarc, calli ùefcnderc ct l)crsuadcrc tallf}uiHll probabilcll1. 
Xcque lihi suffragatnr fac
l1'Ilas a tc artificiosc cL callidc ex- 
furIa, CUln nOll Inanifcstaycris præccptulll tibi ilHPOsilull1. 
(( CUlll ,"ero nohis ,idcrclur nun esse a le illtcnTanl ycrita- 
, C 
feln prolluntiatalTI circa luan1 illtcntionclll, judir3."Î1Hus ne- 
C(\

('\ c

c venire ad rigoru
un1 cxalnCll lui; ill quo (aLsquc 
)H'tl'jutlicio aliquo rorUIII qUle tu cOllfc
sus cs, cl qlUP contra 
ll\ dct1l1cta 5Ulll supra circa c1ictaul lu:.un inlcntioncnl) rcs- 
pOlldbti catholicc. QU3prol'ter yisis cl Inalurc cOIl
idcratis 
1J1t"l'iLis i:,l iu,; [Ui.C cans"" una CUlll 
upradict i
 tuis confcs- 

iOllihus et cxcllsationihus, cl quihusyis aliis rcbu
 de jure 
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,'idendis et considcranùis, dc'VcniInus contra te ad infra- 
scriptanl definiti,-am scntcntiau1. 
(( Inyocato igitur sanctissilno nOlninc Don1Ïni nostri Jesu 
Christi, cl ipsius gloriosissiln
f' 
Iatris semper Yirginis 
Iaria\ 
pcr hanc nostran1 definiti,alll sententialu, quaD1 sedcndo pro 
trihunali, de consilio et judicio reverendoruln Inagistrorllln 
sacræ theologiæ et juris utriusque doctoruln, nostrorUI11 COll- 
sultoruln, proferill111s in his scriptis circa causalll et causas 
coram nobis controvcrsas, inter n1agnificun1 Carolulll Since- 
rUIn, utriusque juris llocLorclll, Sancti hujus Officii fiscalcm 
procuratorcm ex una parte, et te Galilæulll Galih.ci rcum hic 
de pra
senti proccssionali scripLura inquisituln, exan1inahun 
pt confessum ut supra ex altera, dicimus, pronuntiamus, ju- 
dicalnus et deelaranlus, te Galila'tull supradictun1, ob ea quæ 
deducta sunt in processu scripLura
 et fluæ tu confcssus es ut 
supra, te iPSUI11 reddidissc huic Sancto Officio yehClnenter 
suspectunl de hærcsi; hoc cst, quod credideris et tenueris 
doctrinaln falsam et contrarian1 sacris ac diyinis Scripturis, 
solem videlicet essc centrtun orbis tcrræ et eUl11 non 1110yeri 
ab Oriente in Occiùentenl, et terranl nlo"eri nec esse centrum 
mundi, et posse teneri ac dcfcndi tanquan1 prohahilem opi- 
nionelll aliquam postquaul declarata ac dcfinita fuerit con- 
traria Sacræ Scripturæ; et consequenter te incurrisse o1l1nes 
ccnsuras ct pænas a sacris canonibus ct alii8 constitutioni- 
]nls generalibus et particuhJribus contra hUjUSlllOfli delin- 
quentcs statutis et proluulgatis. A quibus placet nobis ut 
absolvaris, dUllunodo priu
 corde sincero et fide non ficta 
coranl nobis abjures, Inalcdicas, et detesteris supradictos 
errores et luereses, et quell1CUlnque aliunl errorern et ha:'re.. 
siln contrarianl catholicæ et apostolicæ lloluanæ Ecclesiæ, ca 
forillula, quæ tibi a nobis exhiLebitur. 
(( Ke autenl tuus iste gl'avis el perniciosus error ac trans- 
grcssio reUlaneat on1nino ilnpuuitlls, et tu in posterun1 
c3utior evadas, et sis in exemplLull aliis ut abstineant se 
ab hUjuS1110di delictis, decernilllUS ut per publicllll1 edictum 
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prohihcatur li},(,l' DialogorulH Calil
pi Calih.t'i ; te autcll1 tlanl- 
namns ..tll fornlalcul carrcrClll hujus Sand i Officii all tClllpU:; 
..n'llit rio no
t ro Ii u1Ïtaudu 01; et tit u lu pænitcntiæ salutaris 
pra\cipilll\lS, ut tribus allnis fntul'is recites srlncl in hcb- 
UOll1iHla septeru psa llnos pc PHi tCIi t iales; rt'
crvantr
 nohis 
potc"lalclJl llloùeralld i, III II tandi au t tollelldi oJllllinu vel C'X 
partc supraùictas pænas el pn'llitl'lItias. 
(( Et ita diciulllS, prolllllltiallll1S, aC per sentcntiaul ùeclara- 
Inus, slatuinHIs) d[UnUanlus et reSeI'VaIIlllS, huc ct OJlll1Ï alio 
lllcliori luodo ct fOfIl1ula qua de jure possumus ac dehellius. 
Ha pronulllianlus, nos Carùinalcs infra scripti : - f. Carùi- 
nalis ùe Asculo; - F. Carùinalis ßcnli'iolus; - F. Cardi- 
uali
 dc CrCl110na; - F. Antoniu,; Carùinalis S. Onufrii ; - 
ll. f:ardinalis G)'psius ; - F. Carllinalis V cl'ospi us ; )1. Cardi- 
nalis Gincttus. )) 


AUJrnATIO G,\LIL.EI. 


{( Ego Galiheus GalihrÍ, filius quon(lam Yinccntii Galilæi 
"Florclltinus, a
tatis Illcæ annorUlll 70, conslitutns pcrsonaliter 
in judicio, et g(\llullè'\.US coraln vohis cOliuentissin1is et revc- 
fcndissilllis Dun1Ïnis Cal'dinalibu5 uni,'crsæ Christian
e rcipu- 
hlica' contra ha
rct
c,anl pravitalclTI gcncflllihus inquisilurihus, 
hahens ante uculos HICOS sacro
aßcta E\angelia, qua
 tango 
propriis Inanihus, juro mc Sl;111per crcdidissr cl nunc credcre, 
cf Deo adjuvantc in poslefull1 lTediturUß1 Olllne ill quod 
tcnct, pra\dical ct docct sancLa catholil:3 ct apostolica Ro- 
1l13n3 EcclesÜl. Sed quia ab hoc Sallcto Officio, co quod post- 
qU3Ul Inihi cum pl'æccpto fuerat ah co(lclujurid ice injulictunJ, 
ut OJllnÍno dcscrcI'Cl1J falsaul opilliunl\IH (Iua' tenct solcm 
esse cClll nun Inundi ct iIlIlIlOLill'lll, el t<'I'I'illll non esse ccn- 
lflun el nlo\"cri; nee pOSSC'11l tencrc, dl'fendcrc aut duccrc 
quo\"is Inodu pr
cdict
HIl falsHll1 dod rinalll; et pustqUtllll Htihi 
notifìcatulll fucrat pra'c1il:taul doctl'inaUl rrpugnanlell1 esse 
saCrtl' Srriplul'iH; 
cl'ip",i et t 
.pis lllanÙa\ i lihl'UIll, ill quo 
callHlcln doctriH
unjarn lhullllataill lracto, el adùuco rationes 
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CUITI n1agna cfficacia in faYOrenl ipsius, non afferenùo ullalll 
solulioncnl; idcirco judicalus SUIU yehementcr suspectus de 
ht.l'rcsi, ,'idclicet quod leuuerilll ('t crediderinl, solcn1 esse 
ccntrullI lllundi ct iUUllOLilclll, et terranI non esse ccnlrUlll 
ac BlOYCrl. 
(( Idcirco volens ego exinlere a Inentihus EIl1Ïnentiarun1 vcs- 
trarUlll et cujuscnllHllH
 christiani catholici 'cheUlentclll hane 
suspicionelll ad,'crsulll mç jure conccphun, corde sincero ct 
fide non fÌcta ahjuro, Inalcdico, ct detestor supradicLos crrorC8 
cl ha
rescs, ct gcncraliler qucillculuque aliul11 errorClll ût 
sect anI contrarialll 
upradict
 sanche Ecclesiæ; ct juro Ille in 
po
tcruIn nunquanl anl})lius dicturulll aut asserturun1 ,'oee 
aut scriplo quidqulun, propter quod possit haLeri de HIe 
similis suspicio; sed si cognoyero aliquclIl hæreticuill aut sus- 
})ectum de hæresi, denuntiaturlUTI ilhun huic Sanrto Officio, 
aut inquisitol'i ct ordinario loci, in quo fuero. Juro illsuper 
ac pron1Ïtlo, IllC iInpieluruI11 et ohservaturuln inlegre onUlCS 
pænitentias, quæ Inihi ilnpositæ sunt, aut imponentur ab 
hoc 
ancto Officio. Quod ::;i contingat Ine aliquibus ex diclis 
n1cis prolnissionibus, protestationibus et juraInentis (quod 
Deus a, crtat) coutraire, suLjicio HIC ollu1Ïbus pællis ac sup- 
pliciis, quæ a sacris canonibus ct aliis constitutioniLus ge- 
neraliLus el particularibus contra hujusnIodi delinqucntcs 
statuta cf proll1ulgata fuerunt : sic ITte Deus adjuvet et sancta 
ipsius Evangelia, quæ tango propriis luallihus. 
(( Ego Galilæus su pradict-us ahjurayi, juravi, pron1Ïsi et Ine 
obligayi ut supra, ct in hOflun fidel11 Inca propria ITIallU 
subscripsi præsenti chirographo n1e
e abjurationis, et 
ecit:H'i 
de vcrLo ad yerJ)lun, ROlnæ in convcntu Minel'yæ, hac dic 22 
junii, anni 1633. 
(( Ego Galilæus Galilæi abjuravi ut supra 111anu propria. )) 
DOCU)!E:.'iTr
I Y. ,- EXCel]Jt1l111 ex epistolis Cartesii qllibus di- 
cit, nOlldll1n a Papa -\UT OnISAL\)! fuisse COndelll11ationeln Coper- 
llicani systenuttis. - IIæc scribcbat Descartes ad revcrcndum 
patrcln )Icrselllle, die 10 januarii 16;:)4, id cst, lahente jan1 
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sc
lo po""-l GaIihpi cO)l(lcIHlJatiollen1 JJlen
l' : (( Y OUS savcz 
sans (loulc flue GaIilt\' n i,ti' repl'is dcpnis pen par le
 inqui- 
silcurs de 1,\ fvi, ct que sun opiniun lonchallt Ie Jl10UYClllcnt 
de la lcrl'l
 a l,té conùalllni'c ('OIHIIlC hél'éLique. Or je ,.ous di- 
rai tlue fuutes les choses qnc j't'xpIiquais en InUll tl'ailé, entre 
le::;(juclles éLaiL au"si reUr opinion tIu 1l1ouvrUlenL tle la terre, 
dépcHtlaicJll (CllCll1Cllt les lines des autrcs (IUC c'était assez 
fIe 
aYoir (Iu'il y en aiL une qui soit fausse pour connaìtrc 
que tuutes les raisons doni jc l11e servais n'ont point de force. 
Et quoiqul' je pensasse qu'clle
 fussent 3.ppu
'ées sur des 
dén10nstrat ions très-certaines et très-élidcnfes, jc nc ,'ou- 
drais loutefois pour ricH du Inonde les soutenir contrc rau- 
toriU' de l'Églisc,.. lYe t'oyant 110illt encore que cette cenSllre 
(1([ cOlldamJlatioll tie Galilée) ait été autorisée par Ie Pape ni ptÍf 
Ie cOllcile, mais 
elliement par line COll[Jl'é[JlltiOll partifulièl'e des 
Ca,.dinallY ill(juisitelll'S, je He perds pas tout à fail espérance 
qu'iI n'cn arrive ainsi qne des .Antipodes, qui 3yaient élé 
quasi cn 1I1(\n1C sorle cond
nnnés autrefois )) (LeHtc LXXVI du 
tOll1C IT. - Dans l'édilíon Pallthéoll littérail'e, tonIC des OEll- 
l'res 1'1Iiloso]11lif}lleS de Descartes, p. 545). 
III epistoIa 
ct}uellli ad eUHHlclll : (( Y ous n'aurcz que Incil- 
leurc opinion de IHOi UP ,oil' que j'ai youlu enlièrcnlcnt sup- 
pl'ill1er Ie traité que j'cn ayais fail, ct perdrc presque Lout 
Juon trayail de fluatre aßs, puur rcnùrc une cntière ohéis- 
sanee à l'Église, en tOC qu'elle a ùéfcndu fopinion du 1l10U- 
,"clucnt de Ia terrc. Et toulcfois, pour ce que je n'ai point en- 
core t'll fJue ni Ie Pape l1i Ie fOllcile (lient ratifié celle défcnsc, 
faile Sculculenf par la congl'égalion des Cardinaux étabIis pour 
la censure dc
 li\"re:.;, jc scrais Licu a!>;c de savoir cc qu'on 
CIl tient 1l1c.linteHant en France, cl :>i leur autorilé a élé 
ur.. 
fisante pour en faire un article de foi )) (OEllt'l'eS pltilosoJ1lti- 
que:\ tit' Descartes, édilion dite Pallthéoll littérllire ParIs 183
 
, , , 
p3
c
Hj). ' 
Docr
lc'Tr
1 YI. - Scriptum l'et'erendi patris Olideri, comlllis- 
ðarii 1)allcti Olìicii, et ]Jr(.t'J1o
iti generalis Dominica1l01'llm, ubi 
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test atul' decl'eto, Coperllicanlon s!Jste,na COndellUlallti, ?lon ac- 
cessisse ROl1uolÏ Pontificis approbationeln. - Hcycrendlls pa- 
ter Oli,'icri, qUOCUl11 d0l11inus Diot anno 182
 infra relattul1 
culloquium habuit, scrip
èral de Galihei COndC111nationc dis- 
sertatiollt'lll, qua
 non fuit lypis luandata. Ex ea talncn do- 
nlÏnus Bonctty, ill publicatione periodica r l)'lliL'ersité catho. 
liqlle (no,'cmbre 1855, pag, 45 
 cl suiv.) edidit fragn1cntum 
sequens : 
(( En 1855, sur la liste réimpri1née lÌ Rome des olll'rages dé- 
fencllls, OIl Ill' vit plus ccux qui avaienl été mis touchant 1'0, 
pinion de Copcrnic sur Ie Hlon YCluent de la terre, el qui sont 
au 110111hre de cinq, sa yoil' : Cvperlllc, _lstlillica et F oscllrÎlli par 
décret du 5 l11ars 1 ü 1 ü. )lais Copel'llie cl ASlunica, SeUlell1ent 
douee corrigan!llr (les corrections de Copcrnic ayaient été pu- 
bliées ayec nIl autre décrct du 15 IHai IG20, ct réduisaient à 
unr siulple hypothèse Ie Jll0Uyrmcllt de la tcrrc; lllais il ne 
s'était plus fait aucunc édition a,'ec de tcUes corrcctiollS). 
Après cc décret et un autre du 10 lHai 101 D, avait été égale- 
lnent mis sur la liste l\.épler pour son Epitome aslro)lomiæ 
Copel'nicæ. Finalement, dans la sentence prolloncée contre 
Galiléc, Ie 
2 juin 1633, l'orùre fut donné ll'y inscrirc égale. 
D1ent Ie falneux Dialogue de ce luên1C Galilée. Ces Cillq liyres 
· furent cependant ra)'és ùe la lisle en 1835... 
(( Le décret par lequel avaient été défendus, ou sllspelldlls 
done(' .corrigalltur, Copcrnic, Astunica et Foscarini, compre- 
nait égalen1ent tons les aulres li\TCS cnseignant la lnêlne ùoc- 
trine (omnes alios libl'oS parifer idelll docentes). 
Iais Oil avail 
0111ÏS de faire apprOIlVel' Ie décret par Ie Pape, quand on rc- 
nouyela I'Illdex sous Benoit X[Y, en 1758. .Aussi, la difficulté 
était si pell résolue, que quclques-uns croyaient qu'on de- 
vail ajouter l'hypothèse à l'enseignenlent de la Inohilité de la 
terre. :l\Iais la sacrée Congrégatioll du Saint-Office, dans son 
aSSClIlblée du '10 aoÙt 1820, pernlit dr se ser,-ir de l'atfi rma - 
lion; ct la chose eX3111Ïnée de nouveau fut jugée dans l'as- 
senlhlée du 17 srpteluhre 1822; ct il parut un décrct, ap- 
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II.OU\{' par Ie Pape Pip YII, jt"r IrlJueI Ips í.minenlissimes in- 
:fJ uisit eUI':j gént."ll'a lI\., 
c COli fOl'llla n 1 C'
 pr


élllent au décret 
lùe la sa('r
e CUllörégation de rrnd

 de 1 ï;)7, pt au lcur de 
11 X:!O, déda rèl'ellt pc 'nil ises it HUHlt> rilll pI'CSSi(JJ1 el la publi- 
"'ntioll Ù'ou'l't1öes ll'aitalll tit> la Tlluhilité dr 1:1 trrll
 et de 
'illUllOLililé dll soleil, 
l'lon r opinioll eOIJJmunc tlrs a
lrfJ- 
lOlllCS Inodtal'lteS 
OI'CI'Ulll tl'actanl iUIJ1 dr JHohililalc lerræ 
t ÎUlInohilitatl' 
olis juxta Cúlnlnunenl IHOdcl'noru}J} aslro- 
Oln01'1I11I opinionc)m)" )) 
nOcnrl:.:\TDr \11. - Exeerpta e Caralnuele, {
aliliei cvævo; 
llibliS licfllet deeretis contra system a CopernlcU1l1l1J1 non accessi.i\se 
Pouti/iris tX cathedra"luquentis fllll'toritatem; et hac de causa 
1it:lli
se ista decreta ?lOll habere ill{a/[ibiliter vera. - (( QuaIn 
sinl cerlæ ct induhitatæ df)ctaratiunes Cardillalilun... Ego. 
uthul'itatelll 1'1"acticalll a 
)ecu}atiYa distinguo : et liceL COll- 
dèUdi art iculos fìdei, hue e
t seutiendi ct crcdendi, potestatcln 
'o!i POllti/ici eJ: cathedra loqllellti conceùalH, condcndi prac- 
ticos al'l iculos loquelldi, dorcndi, conciol1andi, dictandi ct 
pcraudi auLhol'ilatcul conccdo don1Ïnis clnincntissirnis, quos 
ad Eccle::;iæ rcgilllcll pracliculll adsuß1psit sanctissinlus do- 
nlÏnu-; Ho..;lcl'. .\iu COl'UIUÙClll authol'italclll csse ùupliccln, 
illtenlictol'ialll cl contlculnatorianl. Quando lihcr ,'cl 
en- 
tcutia illterdicitul', nOIl asserilur essc ÌInproLaLilis sed ncquc 
c

e l'ruhaltilis j scd, ju
sa lnanere in gl'adu prohabilitatis in 
qÓo cHltea, 01. l)olHIBl puhlicUlll ycl priyatull1 ncr dictari nee 
dcfendi pl'll'ci pit tll'... Quando aliq ua scntcntia ab En1Ïnclltis- 
silni...: dOH) in is condemllatur, prllct ice condclnnatur" Propo
itio 

ic COndeHlnata HUll pel'tran
iL in ha.
resiln, srd pCl'f]it 0111- 
BCln e
tl'in
cca}1I authuriLatcll1 ct redditur ÏInprohahilis jH'llC- 
tiCt J , Quid si cUndCllinctul' tallqllam Itæri:ica? Tunc l'i hlljllS 
condemlllltiollis non tiel hæl'etifa, qllæ lLlltea 11011 esse! hæretica ; 

cd (1l 1 :!' alltC\t cl'al h
pret ica, condclll1wtionr dcclaralJitul' 
e

 '\ hiprel ica ; idqut' taula Cèl'tiLudiuc, ut cauu]cln non e...sc 
h.Pl'cl iCaTII Ilia Ulaa I i III pl'oha1)ilc. III hoc ct sin) ili hus c3siLus 
hahcnt inqu i
itore
 aut horitalrUl illlcrJjccudi, præci pÌcndi, 
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adjurandi; ct subdili tenentur in conscicnLia obedire, sin- 
cere jurare. Ergo in cjusn10di casibus subsunt tribunali ac- 
tus externi per sc, ct intcrni per accidens )) (Theologia (Ull- 
damentalis, liLro I, fundalllcnto 5, n. 258 cL scq., tomo J, 
pagina 104, edit. Lugduni, 1676). 
(( Dc n1ötu terræ ah En1Ìncntissilnis dOlllini
 conùclnnatio... 
Dubia subscqucntia propono : Oliln fnit probahilis illa astro- 
nODlorun1 opinio, quæ terranl rnoycl ,aul tantUI11 diurno luOtu, 
quod placuit Origano; aut etÜun diurno et annuo, quod pIa- 
cuit Àristarcho olÜn, ante annos paucos Copernico, et hodie 
fere oll1nibus h::.ercticis, qui tribunal Cardinalillnl non cu- 
rant. lIæc opinio dan1nata est hodie a Cardinalibus. Et inqui- 
ris, an ideo sit ilnprohahilis rcdtlita? .1n qui putaret se ha- 
hcre firnlÏssÍIna UlOll1cnta pro Copernico, posset illan1 in foro 
rxtcriorc defcndere? .An in inferno aut privato saHcln? .\n 
qui ilhun pcrtinacitcr tucri veHet, accusandus essc1 dr ino- 
hcdientia lantunl, an etiaul dc inlprohabilitate?)) (ibidem, 
n. 2ü
, pagina 105). 
(I Si agerclur tantullll110do de J110tu qui falso adscribebatur 
terræ,'non putofuisscnt solliciti dOlnini En1Ïncnlissin1i. Quæs- 
tio erat physica, ct pcr duo sæcl
la tolerata aut pcrn1Ïssa, 
quandiu intra philosophiæ cancellos Inansit. At hoc æyo in- 
cepcrunt sutorcs supra crepidalll saperc, astronoulÌ supra 
aritlnl1cticaU1 et geomelriau1, cl ,.cUe torquere ad sensa sua 
aulhoritatcs 
acræ paginæ, quæ potin
 terraIn firlnant quam 
yoh.unt. Et quia sacra non dehcnt illota n1anu tractari, dis- 
plicuerunt astronon1i, qui tClncrario ansu falccm nudacem in 
n1CSSel11 alienan1 inlnliscrant. Sarræ pagin
'-' cxpositio proba- 
hilis ad sacræ thcologiæ professores, et infallihilis ad Sunlulu1l1 
Pontitìcem spcctaL.. Defenditur hodie a Cah-inistis D10tU5 
terræ Inago nisH : ct cur? Vt cælo et sideribus quietenl 3ccen- 
scant? )Iininlc. 
ihil enim cst illis et cælo COffiJnUne. Cur igi- 
tur? Kota ]Jcne : ut suggcstuln erigant, in quo suas 1113chinas 
ct ]?cllica torn1cnta ponant, christianæ religionis articulos op- 
pug-natura. Considera scquentC111 discurslun : }Joc.trillam Co- 
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perllici de 1Hotll It:ll"r;s dillrno e{ GUll110 ell/mittit Ecclesia Ro- 
?Ilana: Ergo lldmi(fit ill Sa('1'a Scriptllfll senSIlln meta}Þl.oricllm, 
llppllrentem d Ol'illlltÏl'IlIll: }Jlllell'Ollseqllentia, quia testimonia 
qlli > contra (t."Ti.e motum llddllfllllll1r, Ilisi ad metaphoras et abll- 
SIlS st.'lltt!Jllianllll trahallllir, fJllietem eVinCllllt. Ergo et j10terimliS 
nos eo'\dem Sell'iIlS admittere, cilm 
((c,.am }I((!Jillam illter]1feta- 
mllr. Eryo et 1'otC1';11IUS, dum pro(t'l'imllsba}Þlismi l'erba, infante" 
llblLlere 1't.'1' tamil/os; nos eUlm moraliter fadmlls, fJllæ fieri ]Þer 
1nillistros jllbemll'i. Ergo ]JUt e,.;m liS uti aqua arti fìciali ill ba p-- 
tiS11l0 ;(.'18i ellim non 
it aqua t'era, e.C\t a(1J1a apparells. Ergo l'nte- 
l'ifllllS ad lnetapllOram tl'a!tere testimonia quæ apud cat/wlicus COJl- 
prmatiouis sacramentum eVillCllllt. Pecrata ergo tegllJltUI', ?rOll 
delelltlll' : gratia implltatul', HOll confertaI' :et IOCll sacræ J1a[Jillæ, 
qllæ contra at/duci solent, significant quanta In apparel. Con secra- 
tionis ergo verba Sllllt admittenda mcta]Jhorice, et tr((ll
llbstall- 
tiatif) llegallda. Orelo igitlll' et 1nalrimonill1n, politici et ap]Ja- 
relltes ðtatlls sllut, non l'eri : et quit/quid de e,,1'fl'ema llllctiolle 
dicitll}" In'teter ROmallOl'llm opillionenl nihil habet. Ecce hære- 
tico:-: ccthcscon n1Ïrahilcs tcxtorr
, quanl caute Inunana di- 
,'inis illllni
cent, confundunt theologicis ph
'sica, pro sua 
ha
resi undiquc argll1tlCnta corradnnt. 
<<Qnicl ad hæc dchcrcinus rrspondcrc catholici ? 
ihil oc- 
currit faciliu
, llihillnrlius qU:l111 pl'inHUn antcccdens ncgarc. 
ÙCLCIlIUS igilur agcrr gratias Enlinentissilllorunl doruÎIlOI'UIU 
Cardinaliuul cOIl
c

ui, quod nos ab hoc argufficnlo tarn 
facili negotio cxpcdicrit, Copcrnici doclri1Íanl condclll- 
nanùo. 
(( Hillc patet quid rcspondcndluu sit inquircnt i hus : All qui 
telluJ'cm circumclllclillt, dicendi sillt illobedielltes, an etiam hæl'e- 
t iei, tIel (emerarii? 
(( Ilcspolltlco hanr pl"oposit iOIlL'lll, terra UlOl'ctllr, hifariaul 
pos
c considcl'al'i ; nilnirulll) lit hæI'('sPoS daH111atam ab Emi- 
llentiðsimi"i Cart1inalihn
) pri.e
cindelldo a Pont itìcc : pt ut 
damllatam a Summo PUlllißce, sell Ecclcsia R01l1ana. Si tan- 
tUllUTIuc.1o L'
::'cl condeHlnala ab Eln inelll is::;inlÌ::; dom inis, qui 
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iUan1 dcfcnùerel esset inohediens cL ten1crarius practice, 
quia tueretnr doctrinam ÏInprobahilelu ct intcrdictalH, Addo 
CtUnÙelll, si conttUllax esset, posse praetice 11uniri ut ha
rc- 
ticum; tUIU quia cst suspectus de fide qui Eeelesiæ ohcdire 
non vult; turn quia cardinales, prncs quos rst practicu1l1 
Ecclcsiæ regiJucn in his Inateriis, Arislarchi doclrillaul hæ- 
reticam et sacræ doctrinæ confrariam dcclararunt. Cæterum 
caden1 propositio ut a Sunullo Pontifice condcffinata (non 
enirn indiget coneilii generalis solen1nitate u t fide tcnendas 
assertiones dcfiniat) esse hæreticall1 ctian1 speculatiyc pro- 
nuntio. QuauloDreßl Cardinales pCI' su
nll dcclarationclll non 
feccrunt quod llloins tcrræ esset ]ucrcticus; seù fccerunt 
quoù illc, qui alias ct aliunde erat hæreLicus, et a IIlUlLis pu- 
tahatur proLabilis aut etialn ,.crus, esse hæreticus et Sa- 
cræ Seril)tura' opposit us ab olnnibus agnosccretur )) (loco 
citat 0, n. 2ß.i et seq" pagina 105 et seq.). 
(( At expediret, inquies, in controyersia philosophica ingeniis 
libertatelll cOl1cedcrc, cf can1pos doctrin
e el cruditionis non 
clauùerc. - Sic loqucris, eL n1ulti tcetun. NaIll ut relll fatear, 
in hac Inateria hæretici contra Elninentissill10S don1inos Car- 
din ales insaniunt, et l111llti astrollomi catholici a
grc tacent; et 
onuziznn aut (ere YOX cst: Si cOlltrariu;n de fide non est, hoc ve- 
runt est. Et selllpcr conqueruntur reIn pure astronolllicalTI a 
non astronon1is (non cnilll Cardinalitun thcologi profitcntur 
hancartcm) injudiciunl vocatall1 (ihidcln, 11.260, p, 106). 
(( TerraIn quiescere affirulo, ct opinationclll contral'ialn 
essc hæreticalll et a Sacra Seriptura condeU1l1atal11 assero 
(iLiùcln, n. 272, p. 107). 
(( Et quid, si prodicrit perinde aliqua dCI110nstratio as- 
trononlÍca, quæ S01CI11 non 1110ycri convincat? Quid, si 
per doctrinalll parallaxeon terraIn lllovcri evidenter ct clare 
convincatur7 Respondeo citra Iniracu1ulu non posse dari dc- 
ll10nstrationelll physicalfi qua' terraIn quiescere aut llloveri 
pel'suadeat.. . 
(( Quid, si hæc ipsa delTIOnstratio, qualn in1possihilem esse 
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dicilnu s , ulilll claret ur1 - Hcspondprcl hie aliquis, in tali 
cal..;l1 
(l
cllt ien(lllm c
sr dClllonsf ralioni (cst cninl supponcn- 
ÙUIll esse legit ilnam rt ecrl
ln) ; at in illo ca
u diel llon 110S S f? 
Lcclt?siam ROmnllfnn errnl'isse: non ellilll hanc propositiollem 
s]JcclllatÏl'(' Sllmptam, generale cOllcilillm, llut [>ollti{ex ex cathe- 
dra propmwit 11lllz'cr.<ia'" Eccle
iæ ut articllillm fidei, i la u l ycUet 
ip",ulnlnd intcrnUlll dissenSUIlI essc hæresitn ; sed Clll'dina- 
lium eminelltis.<iimlUn tribunal, cujus aulhorilas intcr hon1Ïncs 
"UBlllla cst, definivit non dari ratiunClll hUloanitus, propter 
qualll nOll dicatur luotUS ternc 
acra' Scripll1ræ contradiccrr : 
allcoquc lJractice dchcre h
hcl'i lanqu3111 hi.ercticunl, qui Pon- 
lifici pel' Cal'(1inales Sllu
 CUlll pcrtinacia contradicat. Quod 
si, pCI' iUlpussihilc eras hahprctur 31iqua nova dClllonstratio, 
Lunc incil)cret dal'i htuoanitus ratio proptcr quall1 possent 
pCl'lllittcre Elnincntissimi domini, ul in cxposilionc 
apitis x 
Josuc, ad SCIlSUlll aliqupm apparcntC111 aut Illctaphuricum 
recurrcrctur. Sic forte a1iquis rcspundcrct, et fort c sc involyc- 
rclllovis ùiffìcultatihus. Ego autem sumIDa CUlll facilitate U1C 
expcdiò. Assero igitur esse impossibile, quod olilll llloveri 
terraIn dcn1onslrali,'c suadt"\atur. - (Juid si suaùeretur ùe- 
IHonsll'ali,'c? - Responùeo: Uno ilHpussibiJi aftnlisso, non 
'\

c aLSUl'tlulll "i in11)o
siLilia cl ahsurda scquantur )) (ibi- 
ùelll, ll. 2
, pagina 110). 
j)OC[\IE
T(
1 , HI. - Epi.'
tola Patris Fabri Jesllitæ, ljlUlln llC- 
ti
 suis illserllÏf Academiul't?[Jia All{Jliæ, aUllo 16üj, et qllan2 citat 
theolvyus 1mort. - Postqualn suas de Illotu solis ct terræ inl- 
Illohililalc prohalioncs deduxit diclus Aillort, ita pcrgit : 
(( El hiuc Crhauus YIII pl'ohiLuit suh CXcol111uunicationr 
S}StCH13 CopcrniCal1UIH) tanq113111 tcnlPrarÍtUl1, cl Sacræ Scri- 
plurlt' (ploatl 
ell
UlJl prOprill111 
olllrarillln
 dunce a Copcr- 
lli{'[tIlis atferalur tiliqua dL'lllollstrat io, qu
e cogat in rc lanti 
ulOlllcnli rcCCdCl'L' a 
cllsn pruprio SCl'ipturæ, judicio fotius 
orhis cOlIsecfcltO. Ita enilll c-xplical lllClllCUl hulIæ PontificÜ.-' 
Pater Fahri, Socicta t is JeslJ) nOIl1," ad sanctum Pctrulll Pæ- 
nitcllljarius, dUlIJ l'uidaln Coperuicano in ht.pc verba rescribit: 
II. 30 
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Ex 'l}estris corip1zæis llun 
e111eI qllæsitllll
 est, utrulH haberellt 
aliquallt pro terra? 1110tll demoustrationem? NllllqU(On ausi sllnt 
id asserer
. 1\"il igitur obstat,' quin Ioca iIllL ill senSll littel'ali 
Ecclesio illtelligat, et intelligenda esse declaret, quam diu nulla 
tlelnollstl'atiolle cOlltrarilln1 evincitlll'; qllæ si forte aliqllaudo a 
vobis excogi.tetllt (quod vix credidel'i1n) in hoc casu llUllOnlOdo 
dubitabit Ecclesia declarare, Ioca illa ill sellSlt fi9urato et ilnpro- 
prio intelliyellda esse, ut ililid lJoetæ : Tel'ræqlle 'llrbeslJlle rece- 
dUllt. (( I1cscriphun istud inscrtlUl1 cst anno 1065 actis Socie- 
tatis ßegilt"' Anglicanæ, 111cnsc junio)) (Philosophia Po/in- 
galla..., aulhore H. D. Eusebio Amort, canonico rpgulari 
Lateranensi ad sanctissill1Urn Salvatorcm in Polling sacræ 
theologiæ profcssore, t01110 III, ill-12, pagina 7, eùit. Vene- 
tiis,175í). 
Notct lector ihi quidem n1cntioncln ficri de aliqua bulla lJOll- 
tificia, .qua supponitur Crbanus YIII sIsten1a COl1ernicanum 
condcmnnsse. Ast errnt _lInorl. Nulla edita est hac ùe re hulla. 
Pronuntiata cst condclnnatio Copcrnicani systclnalis a so- 
lis Cardinalibus; nee corum decrcto acccssit ROInani Ponli- 
ficis confirnlatio aut 
peciale rnandatum de publiçanda deci- 
Slonc. . 
DOCC)IElST[)1 IX. - Excerpta e scriptis domini Biot. - l\ICllSC 
Inartio 3nno 182
, ùOlllinus Biot nOlnæ colloquiun1 habuit 
de Galihco, CUln rcyercndo Patre Olivieri, Sancti Officii COID- 
n1Ïssario, et DonlÏllic3Horun1 generali supcriore. Bocce collo- 
quium ipsc retulit in publicationc J ourna[ des sal'allts (HUll'S, 
1858, pagina 159), ubi sic legerc est: 
(( Nous ayons In ici, l11C dil-il, yotre article Galilée de la Bio- 
graphie 'lllliverselle. Y ous y blfnnez lc jugemcnt porté contre 
lui par Ie tribunal du Saint-Office. :.\Iais, en fait, Ie tribunal 
n'a condal11né que ses erreurs; car il en a,-ait c0I111nis de 
très-réelles. . . 
(( Il Sß pcut, répondis-jc, que Galilée ait conuuis des crreurs, 
mêmc en ph
'sique. Tout h0l11n1e est faillible. 1\Iais... Au rcste, 
en déplorant ce procès, et mettant à nu les ß10tifs intéressés 
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(Iui lui out seryi de pri.textc, vous rn"cz pu ,'oir quc jc n'en 
ai pas c\.agcl"
 1 '5 circonstances. Jc crois a,'oir 1JlOlltré al'ec 
ét'idcllce (lue h's l'iyut:llrs physiques, illdiqUt"cs dalls Ie tcxtr de 
la seuLcllt
, n'unL I'll être qne des i'Iluncf
s de furlllc, sans 
r"tLlit'. d'applicaLiun. Tout 'concoul'L à Ie prou,'cr. Galilt
'e cut 
tl'auortl pour pri
oIl Ie logelllcnt (1'un ot1ìeier supérieur ùu 
trihunal, a\""c la pcnnissioll de se proulcncr dans Ic palais. 
On lui Iaissa son ùoulcstiquc de eonfiancc. Plus taru, on Ie 
transféra dans Ie palais ùc l'archc\'êque de Sienue, dont lcs 
supcrhc::, jarùins lui ser,.aicnt de prolllenade. Ii put chaque 
jour écrirc librclllcnt à scs an1Îs; cL il leur éeri,-it en effct 
dc
 lettres fori plaisantes Sllr Ie eOlnpte de eeux qui l"in- 
tcrrogcaicnt. Ce n'est pas ainsi que peut badincr un ,.ieiIlard 
de soi\.l1IlLe ct dix nns qui ,-iendrnit d'être Illis à Ia torture. 
Les sOl1ffl'anees nlorales que Iui causa ce procès et lcs cn- 
Ira,cs qui en résuHèrcnt pour sa liherté pend3l1t Ics dcr- 
Inières allnécs de sa ,.ie lui furent assez pénihlrs, 
ans qu'on 
ait besoin de Ies aggrayer. - iXon assurément, reprit loon 
interloclllcur. En tout, votrc 3rticic est éel it ayce droiturr et 
sinct".l'ité. 
lais cro-ycz-hien que Galilée cut grand tort de se 
rnettre Innl per
ollncllelnent a,'ec Ie Pape, qui lui a,-ait 11l011- 
tr'
 autrcfois Leaucf)u p d'cstilne. Il l' ayait joué dans ses dia- 
loguc::" SOlIS lc personnagc de Simplicius; ct, en fl1isant allll- 
lu
ioll å la fanfaisic qu'on lui atlriLuait dc composer des ,"ers, 
il HC se gènait pas pour dire ct pour écrire que Ie rape aÎlnait 
it rilllcr il SUllllelto amoroso, Soyez convaintu que crs torts 
pcrsonnel.., ont PUi
S3}llUlellt contrihué à sa perle... 
(( Tro\.n.anl done Illon intcrlocuteur si bien instruit..., je 
lui dcnlandai 
i, ponr satisfaire une curiosité bicn llatul'cIlc, 
il poul'l'ait In'ètre IH
rrnis de ,-oil' Ics pièccs originales de ce 
pror "'5. .\. cela it ITiP rrpoHdit : 
()Us ne Irs aYOHS plus. Elles 
3,'aicnl élë transpol"técs it Pari
, a,'cc lout l' ensclnhle des ar- 
chi,"rs pnntificalt's. L" roi I.onis ,YIIl a youlu en aYoir com- 
nlunication, ElleS Ini furcnt appol'técs aux Tuileries. jIais.. 
quanrl il quitta prl"cipitalnlncnt l}aris au 
O ß1ars, on ne 
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songca plus à lcs restiLucr aux archives l'o
'ales; ct ùans la 
}xlgarrc, clles on1 disparu. Si nons les possédions, il n'y au- 
rait aucune difficult{l it yOUS lcs comllluniquer. )) 
Nota 1 0 . - In opere Calileo e l'111qllizitiolle, auctore 
[arino 
:Marini (pagina 101, edit. 1

O), reperics testillloniulll Car- 
tlinalis flellarlnilli, Galilco traditlull, 2G lnaii 1ú1û. Quod do- 
cumentulll transcripsi1 dictus 
Iarini ex autograpllo processu, 
ubi extat pagina 83. 
Nota 2 0 . - In eodelll opere (pagina 1.1:5 et scq.), 11arrat 
præfatus l\Iarini, qUOIllOdo jalll ab anno 1814 dcstillatus Pa- 
risios fucrit a Papa Pio VII, ad rccupcranùa varia, siye ma- 
nuscripta, sÎ\'c alia, quæ ah urLr llOJlla Lutctiaul ahlata 
fuerant, et quæ rcddi Ludo,'icus XYIII edixeraL. Inter alia 
auLographulll proCeSSa1Jl Galilæi, nccnon libl'll1Jl diur11111n ab 
I1olstenio cditunl rcposcchat dOll1Ínus 
Ial'ini. 
Ei rescl'ipsit conlCS de ßlacas, tUllC rcgiæ dOlnus luinistcr, 
2 fchruarii 1815 in hunc lllodlun : (( Lc roi a désiré parcourir 
Ie ]Jfocès de Galilée. n cst dans Ie cahinet de 
a 
Iajesté; ct je 
regrctte de nc l)uuyoir ,'ous Ie rendre sur-le-cIHHup, :\Iais 
aussitõl qu'elle lne l'aura rrndu, je In'elnpresserai de YOUS 
le faire sa,'oir.)) Nihiloll1ÏllUS non lantuln redùitus non fuit 
Galilæi processus hoc anno 1815, sed postea eidclll domino 
1\Iarini pluries responsuill cst manuscriphun istud non rc- 
periri, nepcrtum tandcnl fuit ct rcddihull Pio Papæ IX, cxtat- 
que nunc in Yaticana hlhliotheca. 



 2, - I\omanus Pontifrx non loquitur ex cathedra seu inf
llihiliter per defini- 
tiones dogmaticas cardinalium sancti officii, nisi e3S f
ciat suas, editis ad hoc 
litteris Pontificiis, siye saltem accedente ip:sius confirmatiollc aut speei3Ii 
mandato, 


IIac de re disscruinlus in tractatu de Curia romana (parte HI, 
sectione III, capite VII, pag. i 70). Uncle hic hrevius quæstio- 
Delli expediemus. Pr[enotandU111 est triplice111 distillgui spe- 
cicm decretorum dognlaticorUlll a Sacra Inquisilionis Con- 
gregatione editorum: Primo enim 'alia sunt quæ SUIDlllUS 
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POHlife
 facit 
Ha, puhlieando (si\"c ill forIlla Hl'cvis siyc ali- 
ter) P"lIt ifìcia
 liUera
, quihus itl, quou a Cardinalihus juùi- 
cahun est, ipsc jlulicat, dcHuit ac lCllenuulll ùeccrnit. Quo(l 
I HOC 
1l1nnlUS Pontifcx IO(IUalur eJ' cathedra, in confesso cst 
a pull OIHllCS. Secundo, a) i'l SHut super (Jll ihus llulluIll confi- 
citul' Brcve, llullæ POl1tifici t l' Iittel'
l'; :sed dUllllaxat ill ipso- 
Inet 
acræ COllgl'cgatiouis decrelu dicilul', factanl esse rcla- 
tionel)} 
UlJlJUO l)outi1it:i, el iPSUlll CUJlII"IIl11s
e; vel dicitur 
puhlicari decreLuIll de sperlllil lllwzdalu 
unlIni Pontificis. An 
autcHl per Lalia dccreta dogulatica lloluanus PontifcÅ lOfJui 
ex cathedra censendu
 :sit, iuter docLores catholicos contro- 
,'crtilur. .\lii scilicet coutcnclunl lunc Pontificcm non loqui 
tanqualll caput Ecclcsiæ, sed so}unlIlloùo tanqualn caput Con- 
gl'cgaLioni:::, : alii vcro (nlulto IJllires, ut ail Zaccaria) tenenL 
ill Cu casu Pontificcm }oqni ut Pontificcm scu tanquan1 caput 
Ecclr
itl.. Et huic po
tcriol'i scnLeulitJ' l'gO prorsus adhæreo. 
At sÏInul fatcor rCln ctiamnum mancre controyersiæ oL- 
noxialn. Tertio tandenl alia sunt decreta dogmatica Cardina- 
liulli Sallcli Ufficii, tfu
f' eOI'UIll tanlummodo nonline eduntur, 
lit qnihus lion acccdil, neque supradicta sunll11i Pontificis 
conß,.matio, llC(lUP i psius 
JJeciale nUlIzdatllm. Dc his sub præ- 
srnti parl.\gl'apho agilllus, ct dicil11US, per Lalia decreta Ro- 
mal1UIu Ponti(i
l'lll nUll Iuqui ex cathedra. Quod proLa{ur 
..,cqncutihus propositionihus. 
PnOPO:-ìITIO P. - ROmall11S POllti{ex non defillit ex cathedra, 
net' p1'oilltle lll{al/ibiliter, nisi ipse per proJ1riæ Sllæ mentis ac- 
tllm jwlicet ae }11'Olllllltiet. - Etcnilll ROlllanus Pontifex non 
luquitur e:r catltedra, nisi quando tanqualn caput Ecclcsiæ 
ac 
u pfclnus contro\"crsiarUll1 judcx, 
Uln actuIll exerit, cui 
Chri
t u
 Dun1Íuus infallihililati5 P ræl'ooali\'aul allicrayit Cl 
00' 
cui tCIICalllllr UUIllC::; allhærerc. Porro ejuslllodi pra_"'rogati- 
valli ct au('LoriLatclll alliga,'it Christus illi actui quo Romanus 
Puntif,'
 ipse auceL ct dcfìniL pCI' SUUlll pJ'opriUl11 scu perso- 
naIl' judiciUlll. EtcuiIll Sacræ 
cl'iphll\t' {e
tus et traditionis 
ÙU
UUlcnta quæ HOInanÎ POIltilìcis infallibilitatclll adstruunt 
, 
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sironl aperte hanc prærogativaln exhibcllt lanquaul ipsi ex- 
clusivc proprianl. Nee potest hane suanl infallibilatenl alteri 
dclegarcj quia Christ us, non alterius eujuslibet hominis, sed 
soli us lloulani PontÏficis flùeul definientis jurliciulTI infaUibi- 
litatc dOllayit. Ergo ut Ronlanus PonLifex loquatur ex cathe- 
dra, ncccsse cst ut ipsemct per proprium lnentis ,suæ actum 
judicel ac pronunliet. 
PUOPOS1TIO IIa. - Romonlls P
lltirex IJel' JJ1'opfia? sUa' menti:s 
actum, definit ac prollLLntiat, quando icI, quod a CardillllIibus 
Sallcti Officii clelillitll1n est, ipse pel' POll tifidas litteras defillit 
ac tenendum, præcipit; ite1n quandv clecfeta dognultica Cardi- 
naliulll conlinnat; llC clemllJ11 quando decreta 1lær ex 
peciali 
ipsius 1nandato publican! ill'. - 1 0 Si rontifc
 per TIrcyc, aut 
altcrius fornlæ liUeras ..\.postolicas, ipsc deliniat qUlC fuerunl 
a CardinalilJlls. pronuntiata, patet ipsuln dcfinirr ac pronun- 
tiarc per prUpl'iUln nlcntis su
c actumj siquidcln, ut suppo- 
nitur, littertc ponLificiæ quilJlIS ita pronuntiat, ipsius sunt et 
ipsius nOlnine publicanllll". 2 0 Jden1 est quando decreta dog- 
luatica Cardinaliuln, sibi per relationcln cog-Hita, Papa con.. 
fir1l1lll, licet ad ieI non edatur uUun1 Brcvc, sed tautun1 in 
ipsolllet CardinaliuIIl decreto addatur judicium islud a Papa 
fuissc cunlinnatu1n. Kant qui sic ratun1 habet ct confirlnat 
judiciuul alterins, hoc ipso notufn habel judiciuJll istud, et 
iUud, per propriæ suæ n1entis actum, suum facit, idem 
judicando ae pronuntiando. 50 Idem dicenduln si definitio 
Cardinaliulu puLlicetur de speciali 1Jzundato Ronlani Ponti- 
ficis. :Kanl non adest lllandatum speciale Pap'c, nisi InandattuTI 
istud rcferatur ad detìnitioncm illam ill purticulari cognitam 
a Papa. Proindc quoties ad est ejusmodi mandatum speciale, 
Papa Holanl habuit ilhuu ipsalll definitioncm a Cardinalibus. 
pronuntialamj et CUlll aliunde jubeat illanl l)ublicari, hoc 
ipso declarat sc ean1 approbare ac confirn} arc. Aùest igitur 
ille proprius luenlis ipsius actus, quo ideu1 ipse definit et 
prolluntiat. 
!)ROPOSITIO IlIa. - Quando decl'etis tlo[JJJlaticis CUl'dinalilun 
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'lOll acredunt, ner litter:L POlltificí.l\, nee ejus confinnatio, lIee 
speciale publicalldi malldatum, IJef ejllsmodi decreta RO}}UUHlS 
l)ollti{e.r 11011 loquitur ex cathedra. - EtenÍln, ex dictis, non 
loquit u
 ex cathedra, nisi l)Cl: propl'iæ sua
 rnellLis aCLUII1 ipsr 
prollunticl, ef hor SUUlll juùiciuUl puhl.ícc Inanifcstum fa- 
cial. Porro in dicto casu, non constat adcssc hunc propria
 
Incntis' Pontificis judicandi aclull1. Constat SOIUllUllOÙO ùe 
judicio Cardinaliun1. 111 auleUl quod pronuntiarunt Cardi- 
nales ipse Papa probcl et confìrnlct, iUlluO an ctiaul no,'crit 
quid pronuntiavcrint, puhlice non constat; siquiùCII1, ex hy- 
pothesi, Papa nullo Inodo publico InanifcsLuUl fecit se iùeln 
pronuntiarc. 
Objicies f o. - Pcr gel1erale luandatum quo HOlnanus Pon- 
tifc:"\ deputavit Sacram Congregationcm InquisiLionis ut .1r 
dognlatc judicaret, una ,-ice l)fO semper sua fecit omnia òc- 
.creta doglu3tica in postcrtUH 3h ea congregatione cdcnda. 
El go P
(" rjusHlotli decreta censendus cst loqui ex cathedra, 
qlHtlln'is ipse per propria
 SU
l" lllcntis actum nihil circa ea 
pronunLiet, inullo quanlYis ea ignoret. 
Respondeo : 
ego alllcceåens. Etenilu ea decreta nOH (acit 

Ila, cu Sensu quod sint dc iis judiciis ex cathedra prolatis, 
quihus Chl'isLus infallihilitatcnl annc:.\.uit. 
anl ejusll10di pra
- 
rogatiY
Hn alliga,-iL Christus ipsislllct Papa
 judiciis, id est, 
quæ per propritul1 ipsius lucntis actuill pronuntiantur. 
Objicies 2 0 . - Cardinalibus Sancti Offìcii ùcJegavit sununus 
PonLifc:.\. l )otestatcnl edendi ùcfìniLiones dorrnlaticas' eruo cius- 
o ,,, J 
rnodi clefìnitioncs fiunt auctorilale 
unlllli Ponlificis' ero'o 
, 0 
c:undclll anctoritatclll haùcnt ac si a Papa pronuntiarcntur; 
ergo c
n
endæ suut prolah"' cx cathcdra. 
Re.c::l'olldl'o: Diclalll poleslatclu delcga,'it Papa, in quanhul1 
c....t deleöahilis, cOllccdo: quoad canl partcm quæ dclcgari 
n "quit, J1t\go. Papa scilicel dclcgarc llcquit potestatem etlcn(li 
do,rllial ica
 ùefillitiollCS, quæ 
in t judicia infallibilia Papæ 
loquentis e\. catheùra. Etcnilu hane prærogatiynrn ipsinlet 
l,el 
UJl
C nOIHalli Ponlificis exclusive prOprialll fccit Christus. 
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QUO posito) rcpugnat posse delcgari ulhun tribunal ad pro- 
nUJltiandulu infallibiliLer et ex cathedra, 
Af ,"cro bene potcst Papa C3rdiIH11ibus delrgarc potcstatelTI 
condclldi decreta doglllatica, qU[C ,.aleanL tanqualll judicia 
doctorlun gravissilllorum, utpole ab ipso ad id clectorum. 
IIno polest Cardinalibus delegare potestatem obligandj per 
CjUSIllOdi decreta quoad exteTHan
 agendi rationet>>. Uncle si 
proposilionelll aliquam proscripscrit Sacra Congregatio In- 
quisitionis, et prohihueril TIe propugnetur in scriptis, lcctio- 
nibusye aut serlllonibus, jaln non licebit propositionclll illan1 
sic externis aclibus propugllare. EjnsIllodi enÏ1n pra
ccplunl 
disciplinaul rcspicit; et potest Papa Cardinalibus delegare 
SU3In potestatcDl obligandi per disciplinares leges rt præ- 
cepta. Ipsa aulem propositio quam Cardinaliu111 congrcgalio 
proscripsit tanquanl crroncan1 ycl hærctican1, 'L'I hujus SOlillS 
decl'eti non crit neccssario cL ex obligatione 1,1t talis crcdcnda, 
donec hocce judicilun suum feccrit summus POijtifex illud 
confirtnando et publicari præcipiendo. 


5 
, - Condemnationem Galilæi et Copcrnicani systematis a Cardinalihus pro- 
nuntiatam, nullns Pllpa 
umn fecit, sive per litteras Apostolicas, she per con- 
1jrmationem, sivc per spccÜde mandatum, 


PnoßATun I ex eo quod lilt/linn extet dOCIl1nentLlIll, die/as 
litteras POll1ificias, aut die/clln cOllfirmatione11l, aut clictll1Jl spe- 
ciale 1nalldatum exhibens. - Sane si Ron1anus Pontifex dictaln 
condCIunatiuneUl cOnfirn1tlSset per aliquod Breve, aut salteln 
decreto Cardinalilun, addita fuissct solita clausula, Pontifì- 
ciaIu confi1'.matiollem aut speciale puhlicandi 1nandatlun expri- 
l11cns, talc dOCU111enlu111, non una vice, sed millics produc- 
tunl fuisset; alque illud reperircn1us, non tanLlun apud 
Riccioli, qui doculncnta rctulit, sed in ,tot iBis acatholicorunl 
lilJris, qui hac de re disserunt. Porro ejusInodi docUlllcnti 
nullun1 0111nino ycstigiull1 reperire cst: 
1 0 Nulla producitur bulla, nuHunl Breye, Hullæ deUIU111 
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POlltifkiæ litLcl'æ, <1uihus aut Paulus V nul Ul'banus "III, aut 
ali us (ll1Ïlihel PUlllifcx, did alii t'(Jndclonal ioncnl Copcrnicani 
S\"sLcIuaLis ralaUl haJ.uerit :Ie ("onfìl'IJHn"cl'it. 

o 
ctlllc(lUe rxtal ill ullo Cardinaliulll decreto clausula 
ùi
ltl' conlirm(ltiolli.
 ant specia/ig mandat; ßOlllalli Pontificis. 
fIll pl'illl is 11011 c
tal in dccrcto Sacra:\ Congrcgalionis Indicis 
5 UliJl't ii I tÞl Ù, (jUO proposit io 1110hull lCl'l'æ ct InoLilitatel1l 
suli <<H.bCl'ibens dcclarata cst {a/sa et divillæ Scriptllra
 úmnino 
aclL'Cr,Wlns (vidt" illius lc
hHn supra, 
 1, doculncntlun I). 
i 
ùccl'clo huic nccessÏsset confiflllatio Pontificis, post vcrba ]11'0- 
"ibet, damnat atqlle suspendit, posit a fuissrt solita elausula : Et 
{(tfta pel' 1lle infra scriptum relatione Sallctissl1no, Sanctissimlls 
cOlllLl'mavit; ,'el ùicercl congrt:'gatio : Et præsell.
 c1eCl'etlon de 
sl't'ciali ?1ul1Hlatu Sallctissin1l l'"blical'it. POl'fO nihil talc ibi 
l'cpel'ies; 
cù post verba damna t allJue 
llspelldit, ill111lcdiatr 
SCfjUulltllr isla: In quorum ßdeln præsells decretum, mallu et 
siyillo illustrissimi et I'cverelldissimi Caniillalif\ SGllctæ Cæ<:Ïüæ 
Episcopi A/banellsis signatu11Z el ll11l11itzun (uit. 
:)u Xcc iln-cnitur dicta clausula in dccrelo Sacræ Congre- 
gatiollis Indieis anni 1620 (,-ide illud supra, 
 1, docuinen- 
h.u1l11'. Sed ncque in sent entia contra Galilæull1 pl'onuntiata 
("ide tcxtUJll 
upra, 
 1, dOCUlllcntuin IV). Et tandclu nullibi 
rcpel'ics clausuhuu iUaul de supcraddila Papæ conßnnatione 
aut specia/i mandato. [nde qui asscrerct ROlulHlum Pontifi- 
CCIU SU
Hn fceisse dictaln condelllationcln, id falso assereret, 
CUln Ilulhun cloculllcnhuo id t cst ctur, et non posscnt decssc 
dO
llIHcllla, si rcyera rcs contigissct. 
Puoß.\'[{;I\ II teðtimoniis }lositivis. - 1 0 Dicchat Descartcs, 
elapsis jaIn, post pronuntiat
Hn Galilæi condcmnationCu1 sex 
lllCll::,iLus: 
Yc t'oyant IJoint encore que cette censure ait été 
alltorist e par ie Pape... J e 11' ai ]Joint ellcore l'll que lli Ie Pape 
III Ie fOllriie alent rlltifìé celte dé(ense (d' cnscigncr que la terre 
tournc). Contcx.lUlu \'ide supra (
 I, docluncntuln V). 
Iaxin1e 
igilur altcuùeLatur aù hanc Cil'CUH1stantiam, an acccssisset 
confinnaLiu HUluani Poutifici:5. rllde si rever a acccssisset, 
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notissinlunl foret documenlunl illanl expriulcns. Porro docu- 
111cntullI cjusmodi nullihi rcperiri potest. Ideo sane, quia 
nunquarn contigit ejusllloùi per nOlnanunl PonLificelu confir- 
Inatio. 
2 0 Et reyera quod nunquanl contigcrit, test3tur re,.crendus 
pater Olivieri, cûnln1Ïssarius Sanct i Officii et Dominicanornm 
superior generalis. Is nenlpc, loquens de decreto 5 Inartii 
1 ß61, Copernicanuln systelna condenlnante, sic asserit : On 
avait onÛs de (aire Up]Jl'OllVel' Ie décret par Ie Pope (, ide supra, 

 1, docuillentuln VI). El supponit nunqnaln accessisse ejus- 
1110di Pontificiam confirmationcm ante lü augusti 1820, quo 
die Sacra Congregatio Illquisilionis, liherUl11 declarayit Ino- 
tUIU tel'ræ, sell CoperniCanU1l1 systeIlla ut certulll propu- 
gnare. 
5 ù Idem colligendunl venit ex Caranlucle Galihci coæyo. 
E
pellùens C3SUll1 quo invcnirelur aliquando (quod t
men 
ipse Í1npossibile pulat) rigorosa dcnlonstratio de IIlOlu terl'æ, 
sic habet: (( Quid si hæe ipsa dcmonstratio, quaul iUlpossi- 
bilem esse. dicimus, oliIll daretur? Rcspondcret hie aliquis, 
in tali casu adsentiendurl1 esse dcmonstralioni: At in illo 
caSll did nOli pusse Ecclesiam R01JUlllUln errc1rlSSe; non. ellim 
hone 111'0positiolle1J
 speculative Slllnptanl generale cOllcilillnt aut 
Ponli{ex ex cathedra proposllit universæ Ecc/ esiæ..."; sed Cardi- 
nalill1ll EnzilZelZtissilll1un tribunal )) (Yide supra, 
 1, docun1cn- 
tunl VII). Ihi tanquam certum supponit Caranluel lion ac- 
cessisse Romani Pontificis cOlltirn1ationem, qua SUUln fcccrit 
. Cardinaliunl decrctum. 
Objicies 1 0 .-In senlentia contra Galilæu111 pronunliata, sup- 
ponitur ab ipsonlct Papa condcnlnatanl fuissc òoctrinan1 de 
motu terræ. Ihi eninl de quadarIl testificationc quanl Calilæus 
a Cardinali Bellarn1Íno iU1petravcrat si
 habetur : (( In qua 
testificatione dicitur, te non abjurassc ncque punitulu fuisse, 
sed tantullllllodo denuntiatam tibi fuisse declaraliolleJ)
 (act(lln 
(I DonÛ1l0 nostro, et prolllulgatain a Sacra Congregationc Indi- 
cis, in qua continetur doctrinam de 1110tu tcrræ el stabilitate 
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solis contrari3ffi esse S(tcl'is Scripluris. )) I"'Ílur condclnnatio 
Coptlrllit\uti 

'
tcn)elis qll.t" cxpriHlilur in decreto 5 tnartii 
lülH, (acta {llit ah ip
unlelSnllllllo Pontificc. 
B.e'''lwl111 u; Faeta esl ah ipso PUlllitice, a
t cdcllda tit puhli- 
canùa solo lloluinc Canlilla1ÏuTIl, ct quill a<:crsscrit Pontificis 
cOllfirluaf io aut 
pecialf' manÙahllH, cOIH'l'(lo. Facta csl ..t 
Pontifì 'e, itl e....t, rt1ifa fnit ('I pl1hlicata JlontÏuc POllt ificis, ,.cl 
ci accc...,iL çlttcsfalio d(' puhlica Pontitìcis l'onfirillalionc aut 
"'prcÌ'ùi UHHltlato, nrgo. Dt-crpta ßcilicpt qn;p solo BOlninc Car- 
dinaliulll cduntnr, non thull plernnlquc, pra)
crtiJn 'Si Jnaglli 
11lolllcnlÏ sint, nisi postqlHlIn ipse SUllUl1US POlltifex qu'cstio- 
uen} expcllùit, et decreLa ha
c jaul approLa,-it ac cùi nlê1nÙa- 
,it. tnùe in co sensu ùici possunt ê1h ipso facta. Sed ejus- 
Inodi approhatio el Inantlahun Pontificis, dc quibus nulla 
fit attc
tatio puhlica, rClnancnt actus pri'l'ati; sun1 nCITlpC 
Pontifici
 priyafaln p('r,son
Hn rtg-entis, non 3uicln dcccrnentis 
lit Pontifiris ct ex cathedra. Quæstiu c
f nUITI Gnlilæi ct Co- 
l)(
rnicani sI
tcnlatis condenulationcm 
uam feccrit nliquis 
ROlnanuc; Pon fife\ per litleras apostulicas, yel per solit:un 
clausulalH ct pllhlir
nn attcstlttiOllèrI1 de ips ius confirmatione 
aul 
pcciali Inanòah), Id a nullo Papa perachnn ùiciulus; nee 
contrariUlll probant ohjccta ,-erba. 
bjil'i{'s 2 0 . - Dicit AI110rt : U,.ba1l1U: 1 III prohibuit suh e.rcom- 
1nUllicatiolle systetua CO/JenlicGllum tnnquom teme1'al'iUJH et Sa- 
err Scripluræ COlltl'arillm. Uenl Inquitur de bulla jlOllfi{hia qua 
ita .}ccrclulu fueril (,"ide textunl allcg-3hun Euschii ..\Hlort 
supra, ; i, doCtlIncntum VIII). EI'go Ronlanus l)onlifc,- sualll 
fccil illarn condcnloationClIl, per liLlcras apostulicas, seu 10- 
{JucIldo ex cathedra. 
ReS]JOlldeo: Dcccptuscst AUto}'t, dUlll suppo
uit aliquaul cjus- 
DIUdi Lullaln. 
i talis hulla ctlita fuissct, calll frequenter cita- 
Ulln I'ep 'rirclIuls. Porro de hocce dOCulllcnto nulla parlicula, 
nulhlIll ycstiHiunl rcpl'ritnr. )lil'UlllllOn est hê1c in re dichlll1 
scriptorcln eIT35
C, COIn rcceuliorihus lClnporiuus scripserit. 
CUIII nClnp' id quod pronuntiarat Sacra Cardinalium Con- 


. 
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gregalio in ncgolio Galihpi, suleat rrbano YIII tribui, falso 
existÍ1navit cditam ah co Pontifit'e hac de re hullan1. 



 4. - Concluditur pcrpcram allegari dictam Galilæi et Copernicani . systematis 
condenmationcm, contra ROlllani Pontificis infallibilitatclll : immo confirmari 
ex eo facto prærogativam infallilJilitatis, 


1. ELenitn, ex 
 
, ROlllanus Pontifcx non loquitur ex cathe- 
dra seu infallibiliter per decreta dogrrlatica Cardinalilun, nisi 
ca sua faciat per apostolicas liUeras, aut saHein pl
r adjeclam 
clausulalll qum ipsius cOlllirmationent "el speciale uUllulatuln 
publicc testetur. Aliunùe, ex 
 5 nullus llonlallus Ponlifex 
dicto nlodo suam fecit præfat::nn Galihri et Copernicani sys- 
tClnatis condcmnationelTI. Ergo illanl condClnnationcIlI nullus 
Pontificunl e'=. cathedra pronuntiavit. Ergo ex eo quod ista 
condelllnatio erronea sit, non sequitur errasse ROlllanum 
Ponlificeul ex cathedra loquentelll. Proinde absonlull prorsus 
est earn objiccrc, quando agitur de nómani Pontificis ex C3- 
thedra loquentis inerrantia. 
2. Econtra lllcrito allegari valet dicta conde1l1natio ad con- 
fir1l1and
un pontiHciæ infallibilitatis prærogath'anl. Nanl si hoc 
totuln Galila
i negoLiuIn pcrpendaLur, cuidall1 supernæ provi- 
..tlenliæ triLuenduln cst, quod decreto Cardinaliulll non acces- 
serit solita clausula de pontificia confirmatione aut speciali 
lnandato. IIujus quippe tenlporis theologi, COU11lluuiter, ne di- 
caUl unanÍInitcr, !)erSUaSulll habuerunt propositioneUl qua 
dicitur soleIll stare ct terram moveri, esse falsam, Scripturæ 
Sacræ adversaln, iIlllno.ct h:J reticam. Quod plane cOlnperlum 
habebit, qui yel SOIUlll PaÌI1s Riccioli opus (AlJnagestznn no- 
vzon) legerit. Ita tenuerunt definitores SancLi Officii; ita pro- 
nunLiarunt cardinalcs; ita de111Ul11 tenebat et ipse l!rbanus 'VIII, 
qui hoc sensu voluit edi decretlun a Sacra COllgregatione. L't 
quid igitur ipse decretulll istud non confirulaviL, sivepcr ßrc,'e 
aliquod, sivc salteln per so]itaul clausulaul qua in ipso de- 
creto Pontificis COnfirll1atío aut speciale 'Hlaudatunt exprilllÍtur 1 
Cur præcise quoad tale decretum omiSSU111 est, quod Olnitti 
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Hon solct? Cur ilIa oulÏs"io quaIll 
ic testatnr cOlnn1issarius 
SalH..'ti Officii, Paler Ulivicri, Oil avail omi...; tie {ai1'e ll/'}J1'UIl'Ver 
Ie décret FLU' Ie Pope? It! fOl'tuito casui forsall quis adserihcn- 
flUllt exist iU13bi l. _\ l Hlihi liccat altiurcul causanl a ulunlèU'e. 
(lI1H IlClnpl' dccl'cfuIU islud CITorClU contillcret, singulari sua 
pl'o\"idpntia pra\pcdivil Chl'ÍslllS nc a HOlnano POlltificc ex ca- 
t hrdra contÎl'nwretul'; et sic ilhesa l'Clllt\llCl'el cælitus con- 
(,C

a inrl'l'anli
r pl'a\rogati'ïl. 
Sl\t1 ef crilllinatiollcs, quiLus oJJ islud Galil
pi ncgoliunl sa- 
t:l'it Inquisitionis et Indicis Congrcgatio au acatholicis iInpcti 
solei, ,"rritat i ac justitia' Illagna cx parte adYCrsalltur. Dc quo 
suhjungclula ,-isa c
t 
equcns paragraphus. 



 5. - In quo cl'raycrit, et in quo rcete cgerit '"el cxcusanda sit sacra cOllgrc- 
gatio luquisitionis ct Inùicis, quoad Galilæi negotium, 


rHOPO
ITlO Ia. - Quod Inquisitionis tribunal Galilælll1t sqlla- 
lore carceris, turturll lllembrol'1l l, oculoJ'lon er/,ossione, aliisL'e 
.\I(l'pliciis pTty.'\icis ll/ïecerit, 1nera Call1nlllia est, - Id jalu toties 
et adro c,'iùcuter proLatun1 cst a ,-iris nullalcnus suspcctis, 
el ex duculllelllis olnllillo aulhcnticis, ul superyaCalleUm sit 
l'juSJlludi prohaliones ct ÙOCulllcllta hic rctcxcre. Lectorclll 
l'r
t'cipuc rClllitt illlllS ad tlissertatiollclll ùon1Ïni Bioi, ph)'si- 
l'rs ('( Inathe
èOS sciclllia ill Galliis 
lal'issinIi, hoc titulo cdi- 
t
lIl1 : La ré,.ité slir Ie proces de Galilée (11lélallges scielltifiques 
d Iitténli,'es, tOlllO HI, pag. 1, eùit. Parisiis, 1858). Ibi de 
Caliht'o dicit ùUlllinus Diol (pagina 42): (( :Kons avons dé- 
montré par ùcs prcuvcs Cel'tailles, qu'il n'a pas été matérie/- 
lemt"t turturé. )) r\onnlllla jar11 ùomini Biot hac de re dicta 
ITt 111 in) lis (SlI pra ä -1, dOCtUflCn lUIl1 1
). Equ ide111 ùicbus ali- 
quot ill 
p(lihus Sancti Officii dctcntus cst Galit.eu
; 
ed ita ut 
Julius iH..palatio aliqllo ùcgel'c non potui
sct. Ei qllippe illa 
pars It'diulU as:sigllaLa est, qUillll unu::; c præcipuis uffìcialihus 
inrolerc suleLat. DaLa ei faculLas f
uHululJt c.tl'ud sc relillclldi, 
in horto Je
\lllblllilHdi, ad alnicos lihcre !:'criLclldi, eos eo- 
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rUlnque littcras recipienùi, delatis ex palatio legationis 10s- 
cania' cscis vescendi. Kon aliter Galila
us carcercm passlls 
est, si taulcn carcer diccndus sit. Quod tortul'll' addictus sif, 
quod ei oculi effossi, l)uditissirna 11lcndacia sunt. 
Ierito igi- 
tur sic adnola, it Pater Perrone 
 Ie Pl'otestantislne et la Règle de 
(oi, tradl1it de lïtalien par l'abhé PcHier, tOIDO II, p. -iÛ7, 
edit. Parisii
, J 
J4) : (< Qu'il ait d'ailleurs été traité avec 
lous les égards dus à sa personne et à son àge, c' cst ce 
qu'attestcnt oUYCrtclllcnt ses lcllres publiées par Venturi dans 
son histoire tlHe partie, page 1 j9 ct suiv.). Yoir aussi rita- 
, bUðChi (Storill tlella littefatllra italiana, Vcnise, J 796, 10lne 8, 
p. 161 el suiv.). Tons les efforts de Libri pour prol1\"cr Ie 
contrairc (ùan
 Ie J Olll'llal des Saeallts, septclllhre et oclobre 
1840 ct avril 1841, rt dans la Revue ties Dellx-.
lo1ldes, juin 
'IS.it) ont été en pure perte. Yoir la sayanle dissertation de 
1)IÜlIips, dans Ie JOllrnal de 1111lnich, sur ce InêlllC sujet. Voir 
3ussi DclaluLre, au leur assurémcnt non susprct aux incré- 
dules (dans son lIisloire de l' a
tro
lonlÏe l1loderne, Paris, 1821, 
t. I, p. 637, G52, 6{H cL 666). )) 
PROPOSITiO II3. - Vilnperandlun n01& est tribunal III quisitionis 
ex eo . qllod s()llicltilln {uerit de systema te iUo, quo solem stare 
et terram lnol'eri l"'OjHlglulbatlll'. - Nam: qu
estio hæc, ctsi 
physica el a
lrononlÍcn, indi,'ulsc talnen connexa erat CUll} 
qua"'slione lheologica dr sensu plurium textuunl Scripturæ 
Sacræ, quibus tcrra slnns, suI autcm gyrans cxhihctur. Ad- 
ßlisso Copcrnicano syslcluatc, aù SCIlSUIn met
phoricnm seu 
11loralenl ,-arii illi tcxtus trahendi crant. Porro tunc lClllporis 
ca Inachilla senSllS ?netaplLorici protcslantrs abutebantur, ut 
omnia fcrlnc catholicæ fidei dognlata cooycllerent. De quo 
satis testatur supr'a transcriptum fragnlentulTI rx Caramuele, 
Galilæi coæ, 0 scriptore (
 f, documcnlum VII). Insuper con- 
ncxa crat eadcn1 qua
slio CUUl sacrosancto lncarnationis 
lTIIsterio. A(hnissa siquidem hypothesi quod tcrra non sit 
totius I1lundi centrulll, facile infercbatur Inundoruu1 plura- 
litas ; et pcricululll erat ne 1l1inus Dco dignum \"idcretur stu- 
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1'l'IHltun incarnaLi Y crhi opus, ill gratiaul Ìncolarulll unius 
IJlnndi, inter cætcros innnnlCros Iuinill1Í. )Ierito igitur SU111- 
lJ1U
 Pontifex ct cmincntissinli illquisitores fuerunl ùe hac 
qUlt.
tione, utpolc dogn1a catholicUll1 allillgente, solliciti. 
PnorOSITIO IlIa. - JlltiljllissÌ1n1l1n est dicllllil systema de stante 

ole et tt'ITa gyrullle; a/que i/lud tenere ac doceri per1niserat 
::, des apostolil'll llsque ad allllurn 1 G 16. - SysteHla islud, quod 
nUll -. "ocaful' Copernicanum, olim nuncnp3batur P
.th3g0- 
riculll; quill illuù p
.thagoras docnerat, eique P
tlwgoræi fer
 
OIHlles adllLl'l'ch311t. PI'
ecipuus in Co propugnando Philolaus 
Crotoniata; ct eallHlclfl opinioncII1 "c
tati 'sunt ..\ristarchus 
Sanliu" ct Plato (de Sellectute). Dc ha(' 3ntiqua opinionc sic 
nIcntionclll fecit Seneca (lVatllralilllll qlla?stiolllllll libro VII, 
nUlncro sen rapite u) : (( lllo quoque pertineLit hoc c\.cussissc, 
ut sciau1us, ulrUlll lliundus terra stante circun1eat, an Il1undo 
I stanle terra ,'crtatur. Fucl'unt eninl qui dicercnt, nos esse 
quos rcrunl uatura nescicntes ferat, nce cæli Dl0tU fieri 01'- 
ius cL OCC3SUS; ip:;os oriri cl occidcre. Digna res est contem- 
platione, ul sciamus, in quo rerUln statu SilTIUS: pigerrimam 
sorlili, an ,'cloeissiITIanl sedcm 
 Circa nos Deus omnia, an 
nos agal? )) Ad hunc IOCUDl Senecæ, sic habet Justus Lipsius 
(PhYSlvlogia stoico1'll1n, libro II, dissert. XI:\.) : (( Ait (Seneca) 
fuisse qui clicerent. Qui illi'? Plnres reperio sed, primus Phi- 
lolaus Pylhayol'iclis dixit: Terram lnOl'e7
i in orbem (Laërtiu
J in 
Philolao). Aùdit , lalHen : ,Jlii tamfll Hicetæ Syrac,,
;allo id tri- 
I bUllll!. Et de lIiccta ttirnll Cicero (,\rad., 11) : Hicetas Syracll- 
sius, lit ait rht:opTtl'GslllS, cællllll, so[elll, lumell, stellas, Sllpera 
dClliq-1le omnia stare censet; Ileque prætel' terrall
, reIn ullaln 
in 111 1111 do mOl'er'. A.tqlle hoc eilam PlatonelU ill TinIco dicere 
quidom flt'bilralltllr, .lied IJaulo ObSClll'ius. .\t de Philolao quod 
LaertilI
 Hni\ 
rsc Plut3rchus P
't hagoricis aùscribit (in .l7Yuma), 
co
quc terram 11011. putarc inullobilcln, sed esse in g
Tum 
cirt'a ic- 1U ' 11l sl1
pensalll. At1ùitquc ùe Platollc, eadem jam se- 
llem sen.\lSse. )) 
Jgitur S) 
f Clna isluù, multo antiquius est opposito systcmate 
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PtolC111æi. Vixit cniIn PtoICI11æUS, Alexandrinus astron0111us. 
I 
secundo post Chrislulll sa
culo. Pra:yaluerat tamenjanl a 11lUltO 
tempore sIstellla Ptolelnæi, seu de terra iIlIIlI0hili, ante sæcu- 
lUln dccilnUl11 quinftun. 
Anno circiter '1,1::>5, edidit 
icolaus Cusanus librlun 
uunl 
De tloct{t ignoralltiit inscriptuln, ubi (capite XI et xu), slantis 
solis et terræ g
Tantis opinioneJll exponit ac propugnat." Nc- 
que ob id Ininus beneyolam SedeJll apostolicam ROlnanamve 
curian1 expertus cst; irnmo Cardinalitia dignitatc fuit conde- 
coratus. 
Sed neque Copernicus, {Iui al1no 15.iO idcIll s)"stenla, in 
opere suo De ol'biuHZ cælestÏlnn revolutiollibus, lnagis ex pro- 
fcsso propugna, it, fJuidqualTI nlolcstiæ passus est. Fuit pri- 
mUIn llolllæ professor iu collegio Sapientiæ; ae pOShllOdulll 
ab a,.unculo suo 'Vorsluatiensi Episcopv, canonicatu quo- 
daln Frav;emburgi donatus. IIanc scilicet opinionem lihere 
teneri LtC edoceri pern1ittcbant Sancti Officii Cardinales et no- 
nlani Pontifices. Quæ facultas. seu tolerantia perdura,it usque 
ad annUlll 161û. Et tunc prillluln, decreto Sacra
 Congrcga- 
tionis Indicis 5 11lartii dicti anni, opinio ilIa proscripta est. 
PnOPOSITJO [\Ta. O[Hllio de sole stante et terra yyrante a Cardi- 
nlllilnis IJ1'osc1'ipta est lanqllam falsa et Sacræ Scriptllræ ad- 
'l'el'sa; an iIlS11pe1' tanqll(l1ll 1zæretica 11mbigi potest. - 1. Quod 
proscripta fucrit tan quam falsa et Sacræ SCl'ipturæ adfersalts, 
patet ex ipso textu dccrcti Sacræ Congregationis Indicis 5 Inar- 
tii 1 ß 16 (hahctur supra, 
 1, docunlcntunl I) ; necnon ex te- 
nore sententiæ in Galilæunl pronuntiatæ (ibideln, doclunen- 
tUIll IV). 
2. Quod ,.cro insuper ,ltæretica dcclarata sit, nonnulli in- 
tìciati sunt. Equidenl, aiunt, in dicta scntcntia contra Gali- 
læun1 pronuntiata, repcritur etian1 hæreseos not3 ; scd siInul 
dicitur appositanl fuisse a theoloyis qllalificatol'ibllS; nee earn 
pronul1tiant ipsi Cardinales Sancti Officii, sed tantuln refcrunt, 
ita qualificatall1 fuisse propositioneln a theologis. Sic nClnpe 
habet tcxtus: (( De mandato Donlini nostri cL enlinentis- 
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imol'lllll dUlIlÏnOl'UlIl Cardinalillffi huju
 suprcn1
p ac uni- 
"el'
31is iIHIUisiliolli..., a c{l1alifìratorihu,; t hcologis qualifìcal
p 
fucl'unt .lllic propo"itione
 de 
tahilitalesulis ct de IllOtu tcrræ, 
u t s
q\l it ur : Solem esse ill cen tro mllllrli, et i mmnbil em motu lu- 
("ali est ]Jl'ol'ositio ab.l\urda et {alsa ill philoso},hia; et (ormalitet 
1,cl'retira, quia est eJ.]H'eI\Se contra I';a Script 1l1'W s{/l'l'æ. )) Tgi tur 
h
r'n'
('os not a, nOll a Sacra r.ongl'egal iOTI(" T nquisi lioll is, sed 
a 
olis t hcologis iuusta c
t. Ita nunnulli. 

. S "d ùici polcsl Cardinales cjusffiodi qualificat iOl1enl ap- 
proLus...c a ' sualll fccisse; alque id c, inci ex reliqtlu scntcn- 
I ia' cOlllcxtu. Elcniln infra, ubi dicit ur cUllcctli absolutiollen1 
rellsurarUln, sic additur: (( DUllllllOÙU prius COI'UC sinccro cl 
fide noH ficta COral!1 nubis ahjures, lualcclicas cl uctpslcris 
.
ll]Jradictos errorcs el ltæl'ese
. )) Et paulo anlea: (( Dcclara- 
Inu
, tr Galiht'ulll... tciPSlllll rcclùiclisse huic Sancto Officio 
yehelnenler susp
rhlln de hæresi; hoc cst, quod credidc- 
ri
 el tenurri
 dOl:t rinalTl falsanl et contrarialn sacris et dh-inis 
Scripluris, soleln ,-ideliret esse centrum orhis terræ el cUln 
nOli Ino,eri 31. OL'icnh' in Oreidcnfem, tei'raIn Bl0ycri nee 
esse tentruIH Inundi, ct pO
Sl" tcneri ae dct'rlldi tanquanl 
probahill'nl opiniollcln aliqualll, postql1aln dcclarata ac defi- 
nita flwrit l
ontraria Sacra' SCl'iptul'ic. )) CUIIl ihi enl1ln('rentul' 
,arilt' 
('Il tent Ílt' oh quas Gal ila\us 
e
e reddid i I ."Il
J1ectlim de 
Ita I'U;;, 
1'(Jtli,alcnfer derhu'ant Carllinalc::, aliqualll salteln c\. 
his SCll tC1l 1 ii
 e

p llæreticam, Talis autem IlalH"ri ah ipsis 
rl'n
cn(llt ('';1, ea ipsa, quanl qualitiralorcs fnrmalitel' Itære- 
tit am TtfOliuntiaycrant. Confìflllatl1r ex co

,"i
 
criptoribus, 
(]ui )'("vcra per
t1aSUlIl hahuerullf ct scripscrullt, opinionclll 
de sole stanle ct terra gyranll' a 
ancto onìclo declal'ataul 
lui
:)c h(J'I'cticam (viell' i' 1, notaIIl ad dOl'ulllellluIIl T; el do- 
fUll1Cllhlll1 \"11). 
1:. In'.'o1ltl'ariull1 qui
 t'or
'mn 
ir upponet : Inttlf enUlllcra- 
fa.., scntentias 01. qua:-- Galiht'us dicitul' sr SlISpCClUl}l dl" 
lW'l'c:::-i l' 'ddicii..,sc, ad ':):). cf istarn : Et l)(I
.'\e teneri et de- 
(t'1lcl i (1IlUI'UlIll pfohl/hi lem. Ol'ill;Ollem aliqllam, }Iostquam decl (l- 
It. 31 
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"ata ac defillita (nerii cOlllraria SaCrEi' SCl'ipturæ. Potuerunt 
Cardiualcs hanc solaHl tallquaul ltæretican
 haJJcrc. Et sic 
dUIll cxigUllt ut Galiheus abj uret sl1J1radictos errores et h(J
- 
reses, "OX hæreses ad islaln solan1, et vox errOl'es aù l:
etcras 
referenda foreL. Juxta quaIll explicationClll, negari posset 
o})inionenl dt. sole stante et terra Illota talHluau1 hæreticaln a 
Sacra Congregatiolle Inquisitionis proscriplanl fuisse. 
ed in 
abjuratiollis fUl'l11Ula, nnica dUllllaxaL allegatur causa" ob 
qU
llll judicatus est 
u
p
ctus de 'Jw
resi, ,-idclieet ipsius de 
stante sole et terra gYl'tlllte opil1io. Ca
tel'Ulll paryi lllonlenti 
yidetur disceptatio h
ec, ClUll errassc dicendull1 sit tribunal 
Inquisilionis, etÜlll1si tantlualll {als(un dUlntaxaL dict3111 ÙIJi- 
niOllell1 proscri pserit. 
PnOPOSlTIO ya. - Quod 11Ujllisit iOllis t ribullal dictIon systellla non 
]Jru
cripserit talHjllam in se {alsum, sed dlHntaxlit qllatellus as- 
sereretur certum et riyoro
c c1entollstratllllZ, omni ]H'OrSUs {unda- 
mellto caret. - Etcuinl in decreto Saeræ Congrcgalionis Indieis 
5 11lartii '616, doctrilla de mubilitate ferræ et il1unobilitate solis, 
pronunlialur {alsa eL divill:J1 
criJ1tllræ OHllll110 advcl'sallS (,-ide 
supra, 
 1, ÙOCUll1entulll I). 
Oll dicUllt Cardill
les : Falso asse- 
ritllrjanl riyorose denlollstrari dOl.'trill(l1n de 1nolu terl'æ et stabi- 
Zitate solis, sed de ipsall1ct doclrina lliottun terræ aùscribente 
dicuut : (alsa ct Sacl'æ Scriptllræ adl'ersans. tude hane doe- 
trinalll aLsolute ct in se crrOllealH tunc pronullliaruut. Equi- 
delll nihilonlÌnus per dccretulll anni 1620 perll1Ïserullt hane 
doctrinan1 cxpolli tanquanl hypothesint; sed non iù.co revoca- 
runt dccrctull1 quo iUaul falsam cl Sacræ Scriptul'a' contra- 
riaul pronuntiayerant. Petmiserunt nClllpe doctrinaU1 illam 
cxponi tanquaul h
l)othesiln; sed tanquanl hypolhcsilU {al- 
.won, et quæ pro falsa tencnda cs::-ct. JUllllO ipsi Galilæo, ne 
ullo modo, id e
t, ne ut h
'pothesim quidcm calll doelrinanl I 
cxponeret ae duccfcl, prohlhucrunt ; prout cunstat ex tenore 

entclllÜe in ipSlUl1 pronuntiatæ. Et ill hac 
enLentia dccIara- 
tur istal11 ùoctrillanl utpote qua
 jau1 proscripta fuerat tan- 
quall1 falsa et Sacræ SCl'iptul'æ contraria, non potuisse lit.:ite 
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3 {;aliI:eo ut p1'olml,ilem pl'opnrrnari. Igilnr SaCr
(\ Congrcga- 
I ioncs Iudicis el Ill<}UÎ::;itiolli
 tlictau1 doctrin
Hn de lnolu 
terra' cL 
(aLililaLe solis, aLsolnte cL in sc 
UTnptllJn habnc- 
runt rc\"el'a tanqu3ul ill sc CITOlleaHl, ct tJlel1l carll apcl'tis- 
S.illlC prullunliarunt. 

o(a, fUllùaJlJCnto ctiam carcrc quod a tJuihusdurn dictum 
csL, ,'iùelj
èl : ideo dlllniaxat conùcIJ1uaLl11n fui
s(\ Galiteun1 
(]lIotl S
l'iptur
l' Saclï.l' tc\.lu
 sIslcn13.ti suo aptandu
 coutor- 
qucrer; rætel'llIll ipsnBlnlct 

'slenla de Inotu tCrI'l.e Cundell1- 
nalUlll HOIi fuisse. Conlrariulß constat ex ipso tenore 
cntcn- 
liæ ill iPSUlll proHuntiati.\'. 
PnOPOSITlO YIlt. - E1'r(H'it tribunal InfJllisitioni
, Galilcell}}} et 
systema CoperlliCllllll1n fOllllemnando : sed illde non sequitur 
pl'al'am 'sse hlljus iriblllllllis illstitutionem : itel!
 non sequitur 
{llllibilent esse nOmllllllnl PVlltifirem e.r cathedra clelinielltenl. 
- 1. EquidcJll adhuc hodie llollnulli negant ,'igol'ose dcmoll- , 
sirari tcllul'is Inoluln, quail tUIJIyis CUIJJ ea hypothesi con- 
cordcnl ,"aria quæ no
cuntur phenolIlcna. Kos autenl hie 
InalullIus in sensu aùlcrsariorulIl ahundare. Quaproptcr 0111- 
nino Cel'tulll su ppollinlus soli tcllurclll cirCUlnlOh"i. Quo po- 
silo, non lleganlus errassc Sacraill COlIgrcgaliollclll lnquisi- 
tiUllis; si qUiÙClll, ut supra prolJahllll est, l'c,-era {alsauL ct 
sacræ Scriptllræ COlltrllriaut pronulllia,'it illanl ipsalu de sole 

lallt \ cl tcrra gyrante scntcntiaul. 

. Al uequat!Ualll inùe ..;cquilur pravanl esse ac de llledio 
tollenùalll hnjusce trilJunalis iustÏlulionenl; Quis rnin1 nisi .. 
lllcule captus conLenùal, sUpprilllénÙa csse ql1ælibcl 11lagb- 
t ra t \I UHl t rihu nalia, eo quod illfalliLilia non sinl, eL conLiu- 
gf'rc possil nt in a1irlua ùirilucnùa lite erronee pronulllicllL? 
BOlla "aile IllagistratuuIll aù reùcnùanl ju
tilianl pr
posiLo- 
rulH instilutio, .plaIH' is cx errore, ,-cl etialH e
 prayo aliquo 
alfc(.tn, inju
Iï...\ idclltidclIl ah ipsis sententiæ Pl'Ollullticnlul'. 

illliliter E<:l'lesiæ 1-11 ilis
illlllln e
1 a H.oln
u10 Pontifìcc COIl- 
slilui Hlélëi
lJ"atHs, qnor1l11l ol1ìciuIll 
il in, igilarc ne catlIu- 
lica fides in discrÍluèll adducaLur, errores ac h
crc

s pros- 
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cribcI'c, ct qua"' ùnctri nn o1"t hodoxa 
it, qua' ycro erronea et 
hærctica prolluntiare; qu
unyis ejusIllodi trihunal illfallihile 
non sit, et contingerc possit ut crrct in aliqua edenùa ùogula- 
tica definitione. Eteninl pra"'terqu
nn quod errahit rarissiJlle, 
nnnquan1 crrorem SUUln faciel IlOlllanUS Po"ntifrx loquendo 
ex cathedra. - Sed, ais., postqu
nn crronee aliqul'HI lihrl1Jll 
aliqualllYc docl rinanl proscl'ipsit lribunal InquisiLionis, exi- 
gitur ut huic decreto ab ollulÏbus ohtelnperetur; quod sane 
in iquissillJll1n cst. . 
Respondeo : Exig-itur ohtemperari quoad extenunn llgelldi 
ratiollcm, conccdo : pel' interllam aùhæsioncn1 sell per actun1 
credendi, nego. Inquisitionis decretunl 11er se so/uln non 
facit rem ah ipsa definitam esse necessario tenendalll seu 
crcdendanl. Non cninl datuI' ohli
'atio crcdendi nisi aucto- 

 
riLas defìniens sit infallibilis; ct infallihile non cst decre- 
tunl dogrnaticu111 Iribunalis Illquisitionis, nisi Poulifcx illud 
SUUtH feceriL c cathedra 10flueudo. Igitur antequanl acces- 
serit ilIa suprema Hornani Pontificis auctoritas, decreto dog- 
11lalico Cardinalill1n inquisitorurn nullus tenetur as
cn
u in- 
ferno adhærrI'e. Quod autrnl nihilonlinus .teneanlur a]J
tinere 
a lcgenrlis lihris ct propugnandis proposil ionibus a tribunali 
Inquisitionis proscriptis, ctialn si forte injusta ac cerronea 
furril proscriptio, le\issilnulll cst incouveniclls, si conferatur 
cUln ÍInlnensa cjusdenl tribunalis ulilitate. Quodnanl scilicet 
grave nOClllnentull1 ex prohibita leet ione alicujus libl'i de se 
non prayi? Sane ex se prayæ non sunt carnes, et talnen Ec- 
clesia uliliter cas certis tcnlporibus prohihet. Adele adco rara 
fuissc ct fore cjusulodi crl'onea inquisitionis decreta docLri- 
nalia, ut in praxi pro chilllerico fere dicLum inconyeuiens 
nleritù haLeatur. Inlerea auten1 quoC(liana pra,'oruln libro- 
rUIn et crronearun1 opinionunl proscriptio in inllnrnS31H 
ccdit Ecclcsia' 111 ilitateln; quia sic arcent UI' hærcses cl tìdei 
pcricula. [Tude ,-esallUUl prorsus foret, tribunal inquisitionis 
sU]JlatU111 yelle, ex eo quod, tot sæculorunl traetu, ununl 
ediderit crroneU1l1 dccretlll11. 
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5. Qllotl autcln t'
 tali t'l'l"cH1t\u decl'clo nihil scquatuf con- 
tra illt'allibilili.lli::; pri.l'l'ogati, alII llul1l3110 l)olltifit:i ùi\ inilus 
conCCS
i.llll, jalll 
11 pra 
at is o
t CIl
U 01 cst. 
PIWPO";ITIO 'Il a . - Errlll'it et injuste sese gessit tribullal In- 
l[ui.çitiouis, GaliLæum coyelldo lid Clbjllral1dam e
t; animo Sluml de 
'1uotu terr:' Ol'illlvllem, - t. (lllod 1 c\'cra ita Galila
\lrn COl\f;è- 
rillt Car,Iinales Illqlllsiti()lli
, patet ex tcnorc scnLcnliæ ah 
jp
is pl'Ulllllltiata!, uLi sic hahcLul': Ulimmodo prills corde Sill- 
cera et Jide nUll lida coraHl llobi"i abjures et detestl?ris slipra- 
didos errvres et Itær
ses. Helll ill ahjuratiullis fOl'lllula 
ui 
suh,t:l'iLcre coacLus csL, hæ' OCCUL'I'Ullt : Jlldicatus Slim t'ehe- 
l1lèlller slls]Jedll
 de Itæresi, videlicet lJllod tellllerÏ1n et credide- 
rhn solem esse centl'luu Ullllldi et immobiLem. Et lerraIH lion esse 
cen/nUll ac mOLteri. [dcirco... cOJ'cle slncero et fide non ficIlI ab- 
JlllY)... slllJradiclos el'1'ores et hærese
. [Illle rClcra Galilæun1 
cOl'gcrunt ad abjurandalll, ctialll inlcrne cl 
x anÏ111o, suarn 
ù'
 ICl'ra
 u)()lu opinioncul. 
2. Porro ill hoc lilihi lidetnr dichull tribunal aliqllid hu- 
n13ni p3

UlIl esse; 
Ui.C :,cilicct poLcslalis linlÏtes exccssisse, et 
injl1Slul1l c"\
lili

è, non quidcrn ex. pra\"o ullo affccLu, sed ex 
Cl'l'ore. Eni1l1\'Cl'o (liclaln Galilæi opinioHCll1 Hondunl infalli- 
bili:; Fcclc
ia) auclol'i Las. id esL, SUnllllUS Pontifex ex cat hc- 
lIra 10'1 ucn
, Cl'l'Ollealll au[ h
Pl'cl icalll prollunl ia '"crat. J psa 
aulcln Illqlli')itioJli
 congrrgatio pûLcl'al quidcln de ista opi- 
niollc judicare, èique BOl3S thcologic3s l}uæ justLC ,'idcrcnltu'. 
(clialn hi.t'rcseos) illurcrc, ût pl'ohihrrc sub pu
nis He q ui
 
cain exlel'llc propugn31'ct. 
\t lloe ipsiu
 jlldicÍtllll, utpott' (,1I! 
llo11dlllll accC
:'cl'at SlIll1IlIl Poutifìcis ex cathedra lU(lllCnli
 
cOlltìrnlatio, l'clnancbal fallihih\, Proind.., nûc l;alihell
, nee 
(Iui\"i 
 :diu'S, potcl'at justt' adigi ut illterlle eL (\
 anilllO illi 
jlldi 'io adha'l'cl'l'I. [IHlt\ 
a(Ta I
tlUisiLioJlis Congregalio, Ga- 
liIï.\'lIll1 adi rr (.lIdu III cord 
ill('ertJ et fide nOli liela opillioncln 
dc' teITê'. J}1hlll a ])jnrarrf, itl que anLCl! uaUl Card illaliuIll lwc 
tIt. rr' jlldit'ÎUlIl eOHtirJlli.ls
t
l c\. cathc(Il'a loqucns SUllllllUS 
I l)ulll ifc\, l'ote
ta tis su
e }il11ÏLcs l'xl'cssi f, ac injuslc egi L 
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Objifies. - lIae in re nihil egit lnquisitionis trihunal nisi 
assenLicnte et òirigente Urbano VIII; ergo, si admittatur error, 
in ipsunl Papam rcfundcnùus est. 
Respolldeo : DistillgUO anteccdens : l\ T isi asselltiente Ur- 
bano VlIl, quatenus doctore privato, t1'anseat; quatenus 
loquenle ex cathedra, nrgo. Item distinguo consequcns : I 
refulldelldus error in ipsum Papam, quatenus ùoClOrCll1 pri- 
yatuIn, transeat; quatenus loquentcnl ex cathedra, nego. 
lItHIe ad SUInlnUl11 ex objcctione sequerelur ipsum etianl r1'- 
hanurn VIII, quatenus doctorclll pri,-ahlln, hae in re deyiasse. 
 
Sed nrque isturl conccditur donee probelur. Diffìcilc aut em ! 
ÙClllollstrari posse ,'idetur Urhanunl VIII, ctianl ut doclorem, I 
pril'atll1U, proprio suo ct firlno judicio hæreticanl jutlicasse 
de g
Tanle tcllure opinionclll. Dcessc puto docun1cnta quihus 
iù rigorose lu'obari valt!at. I 
PH.OPO
lTIO VIIr a . - Lugelldum qllod ill pro{'essll
 deCllrSll 101'- I 
tUl'am physicalll Galilæo Cardinales cOlnnlillati SlUt. Sed iujllste 
tl'ibllnali luquisitionis e.rclusÜTe proprius sllpponeretllt ae e.rpl'()- 
haretul' modus ille reddelldæ justitiæ, qui tUllC cOl1ununis fuit 
omllibu:-t 0111111no tribuua/ibus. - Dicit Bioi (IJ
é/allges, t0l110 lIT, I 
p. 10), in aulhcntico processus tcxlu OCCUl'rere clictanl C01TI- 
minationenl : Galiheo ncmpc die
uln fuisse, nisi ,.critatcm 
fatcrel UI' : Alias devcllietul' ad (01'tUl'anl... det'enletu1' contra 
I 
ipSll1n ad remedia juris et (aeti oPìJOrtllll([. Esto id dictum I 
fuerit, quia solita fornlula rt st
-lus tribunalis, non autcm 
quod unquanl scptuagenarilull seneln tortul'[p reipsa suhji-I 
cere Cardinalcs yolnisscrlL Elian1 sic adhihita1l1 foru1ulam: 
I 
hane ,-alùe lugcndu1l1 falcllllu'. 
At vero quod torturan1 crga reos tribunal istud adhihucrit, 
ahsone ipsi cxclusiye propriunl trihuitur. Noto not ins cst per I 
plura sæcula in olnnihus Europæ rcgionibus ita invaluisse I 
torturæ usum, ul ne in quæstionem quidem ,.ocaret.ur h
l 
jusce nledii justitia et utilitas. Nee existimabatur abter In 
re criminali justitiam a magistratilms reddi posse. postqua
! 
nempe de patrato delicto habuerat judex pro))ationem semI-I 
I 
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plellam (\"cl'hi grat ia, quando uuus lC"lis o111ui c
ccptionc 
lonjor leslatuc; CI'at palralull1 a reo h'omicidilllll), torluræ 
. rcu
 :--uhjirichafnr, ul c," ipsius confc
sione plcnc ,'critas 
COllJpt'l'irrt U1'. I1nnr COlnnnlnrlll populol'\lII1 OllllliulH usunl 
J:Ct'lt'
ia, sicHl oon in\"cxcrat, ita nee alJolcvit; nr ,'idcrctur 
Jl1ill n
 just it ia"\ tcnax el scandahuH pusillis inft'rrcL rndc et 
lth ip..sis rcclpsiasticis tl'ihullaliLus adhiLcri l'cnnisit. 
Qllidquid 
rgo Ininus prohanùtun in hoc jl1stiti
p reddcnda' 
l11odo hodir nlcl'ilo carpitur, nOli cst lrihunali InquisitioJiis, 
pot ius qnalH cætcris on11lihus dicastcriis cxprohranduill. 
DIlII1 autrJn formidarc sc ting-ullt acatholici nunnuIli, ne 
aliquando in praxiln denuo torturæ usum reducerc yclit Sc- 
des rtpo
toli('aJ l'rorsu
 nngantul'. Quod a rCl:to dcficit lole- 
rart' potûst E('cll'
ia, nc SCCl1s oh tcnaCClll popUIOrUll1 11lorCllI 
Rrayiora c\.oriallfur detrilllenta; at selnel suLlatulll non ipsa 
nllql1anl reducct; illlO ne a triLunalihus laicis rcducatur 
obsistct. 
Pnoro:-.ITIO IXa. - Ergo toties objefluul et recantatllln i1lzul 
Cali/a'; lleyotillm, tLiIli[ aliull probat quam tribunalis 11lquisi- 
. ti(lni.
 in decretis dogmatici,lì:, a Papa nOll confil'matis fallibili- 
tatem' quam ('atlloliconull ]legal nul/us. - Sequitur e
 dictis. 
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QuaIn c," hoc ;111ltilitatis capitr dc(lncunl ohjcctionC111 gal- 
licani systcJn
tI is propugnatorcs, "alidi
silIli.Hll reputanl, ac 
vcluli re}'tuHI agcnles .triulnplulln nrgcl'C sulcnt. Sic ncolpc 
arrrnunt : 
(( Inllfililer 113cce pra"\l'ogati\"a fioll13nUIH POlllifiecl11 e
or- 
na

et Chri,,( liS. CUln cllirJ1 non sit de tiùe, utpote non defi- 
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nita, papalibus dcfinitionibus nulla III fÌrn1Ïtaten1 addere po- 
test.' l\Ïn1Ïrulll potcst quisque quin dc
inat e
sc catholicus, 
Sedis apostolicæ judicia, quamdiu cis non access it Ecclcsiæ 
conscnsus, habcrc tanqualn errori obno
ia. Dc facto ita pro- 
nnntial'unt Prælat i convcntus anni 1082; nce ideo tlcsicre 
inte!' catholicos a ROlllallis Pontificibus rccellsel'i. Nc igitul' 
dicenùuD1 sit inutile quid a Christo institutU111 fuisse, negan- 
dUD1 cst dictUDl illfallihilitatis privilegilun. )) 
Pr
pnotet lector ejusmodi adversarioruln argunlcntum me- 
rito reiorqueri possc. Dicunt advcrsarii : Prærogativa hæc 
inutilis est, ergo eam IlOIl cOllcessit Christlls. Kos dicimus: 
Eanl cOllcessit Christus (quod illllncnsa prohationuln molc 
dClllonsh'avilnus), ergo utilis est. Scd quonianl niCl110ratuill 
sophislna perpetuo ill Galliis rctcxi soleL, ae non paucos 
irretirc, ,-i
llnl est directe ae paulo fusins illutl hie exploderc. 
Sit igitur. 
PROPOSITIO I.t. - Quod Ronullli Ponti/ieis illfalliúi/itas nondlun 
sit definita et de fide, verum, est quoad fJuasdaln formulas, pri- 
vilegillm i
tlld e:rprimentes, non quoad alias. - III janl pro- 
ba,:inlus supra (sect. I, cap. XIII), et hie iteruill InClllO-' I 
ralnus, ne sihi per
uaùeat lecLor absolute ac onlni sensu 
,'cran1 essp propositioncln hanc : ROl1Ullli POlltificis infallibi. 
lilas ll11llqllan
 defillita est llec est de fìde. Equidell1 dcfinita 
non fuit, ,erhi gratia, sub his tcrnlinis, Papa lutjuens ex ca- 
thedra illfallibilis est; nec sub istis, Irre{or11labilia SlOlt Sedis 
llpostolicæ decreta fideln spectantia antequanl Ecclesiæ con- 
senSllS accesserit. At cxprcsse damnata est ut hæretica pro- 
positio hæe : Ecclesia urúis Romæ errore putest. Iteul expre
se 
definitum cst Pontificiis de/illitiullibllS deberi obedie1l1iinn, et 
qllidelll illternalll et ex QUllno. Quibus sane forrnulis æquiya- 
lenter et apertissilne adstruitur Ronlani Pontificis infallibi- 
litas. Sah'a crgo illa distinrtione, concedinllls illfallibilitatem 
Romani Pontificis, quatenus celtis forululis exprcs
alll.. non- 
dlun definilalll fuisse, ita ut sit de fide. Et hinc est quod 
illanl neganLes a Sede apostolic a adhue tolerentur, et ipsis, 
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01. honall1 lì(lclll darÏ pu

it ahsulutio, prout a Sacra PlCui- 
tenlial'ia dt'l'lal'atulli l"
t. 
rnUl'O
ITIO II . - Qllamt'Ï
 Uowalli PlIutißris 11l{1lllibililliS 1l01t- 
([Ilm delinitll l't tie lide 
it, utilis tamen et necessaria est ad hoc 
III llO
sit ab Efcltsia de/in;r;. - Clanwnl adycrsal'ii : Infalli- 
hilita
 hale 11011 cst dt'fiui ta. - Eslo: at si fllcrit re\"cra a 
Christo ('ollce

a ('t f('yclata, dcfinihilis huc ip
u c
t, ,"t po- 
teril ECl'lesia, tJuando sihi OppOI LUUUIIl yidcbilur, e
Ull defi- 
Hire. EI'olllr3 bi ,Chl'iSlus call1 nOIl 
lal'gi lus fu isset, Hun- 
qUiJl1l dcfiniri l'ussèl, quia eS
el error. Igitur ad hoc 
altcnl 
ut aliquaudu dcfiniri ,-alcl'l't, utile in10 et n
cc

ariuffi fuil 
el\ffi a Christu cûnl:edi. El hoc jall1 
urficit ut corruat argu- 
J1JCl1tUIIl i
tud: 1\.Oll {uit de/inlta, ergo illutili.s est. Potuit 
cHilli ChrÏstlls ,elle ut aliquando dcfiniretur; (1HO posito, calu 
cOIH..:edere dehuit. 
PI:OPO
ITIO IlIa. .::...... Qua'ml'is dicta in{allibililas 1l0ndll1H defillitll 
l't de fide sit, utilis tawen et necessaria est, ut, impossiblle l'ed- 
datuf schismll sell dissidizon inter caput et corpus Ecc/esiæ. - 
Etcuiln 1 0 posito quod Chl'istus istud pri\"ilcgiulll ROHlano 
Ponlitici conccsscl'it, ilnpossihilc l'cdditur scissio quoad fidcIll 
l:aput intcr cL corpus Ecclesiæ. 
anl lUllC HOlllanu
 Puutifex 
utl'ott' infanihili
 ,"craIn Christi fìdclll scnlper ùoceLit ac ùe- 
hllict, lICC UIHIUi.UU conlingcl'c potcl'il ut CITorClll ulluln Ec- 
('ll'
i
c l:l'edl'll(lulIl pra.
'cl'jhat. \liundc Ecclcsia, quæ ct ipsa 
(JU3tl'IIU
 Ecclesia illfallihilj" cst, nnnquaul potcrit Papalibus 
dcfinitiolilLus COIl Lradiccrc ; f'iquidcnl ab jis dcfinitiollibus 
(lb
ellt ire crrarc essel, cUln CÅ h
l)ol h{'si ycralll Chl'i:,t i fhlcIl1 
nt'l'c

ario e
pl'ÍIllalll. Igitur in "hac h)'pothesi úlllllillO iln- 
po

ihilis cvad it disscnsio q lload fìd
ln inter Ecclesia"' C3pl1t 
HOIlIi.tllUlll PoutificClll, cl reliquo
 r:pi
l:opuS ac fideles, in 
,pra 1Ì(le Christi pCI'IHancntt"s (It l'orpu
 Ecclesiæ consti- 
hlllntc
. 't hoc "crUlll l'Clnanct (nota hent'), qllalnyi
 dicta 
Papi.l\ infallihilitus non 
it dl'Hnita d dt" tìdc. l'illlirUIH 
i de 
fal:to ca ùonatus fucrit Ih)Juanus Pout ifèX, ctialu
i hoc nos 
rl'or
us latcl'l't, 
equitllr dicta òi

idii itnpussihilitas. hn- 
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. possibilc ncnlpc cst a HOlnano Pontificc disscnlirc Episcopos 
qui ,"pral11 Chrisfi fìtlC111 profitentllr, cum, ex hypothesi, non- 
nisi ycralll illallJ fidelll ROIJlanUS Pontifc
 ùoccre possit. 
2 0 In conlraria autcnl hypothesi, iù cst, si Papa tlicto pri- 
yilcgio donaLus non sit, cxurgcrc potcrit" inlo cf dchcbit dis- 
sidilun f'jUS1l10di, cf quidcl11 insan(thile. Nan1 tunc poterit Ro- 
111anus Pontifcx C1'1'orC111 dctìnirc ac trnendUl}} In'
cscrihere. 
Quo tasll Epi
copi 011111CS, YCranl Christi fiÙCll1 lenentes, lc- 
giLiIl1C poterunt ae etialll ùehehunt cOlllraùicerc. Et ccce dis- 
siùil111l ct sèhisllla. Scilicct corpus Ecclesiæ a suo capite, ct 
caput a suo corpore ha
rct iClun pronun f iabitur. N ce dicas 
tunc n(HnanUlll Pontificcnl scntentianl suarn ccrto nlulatu- 
rUlll : CUlll cnilll supponatur fallihilis, poteriL ill suo errore 
perLinaciter rClllancrc. 
ulluln autcnl tanto Inalo præsto crit 
rClncùiulll; quia certo dignosci non potcrit ex qua parte stet 
yeritas. Non cninl ccrtulll crit ,"eruni esse quud definit Papa, 
CUBl supponaLur fallibilis. Seù HCquC cerLUlll crit YCrall} esse 
sClltentiam Episcoporulll ipsi conlraùiccn1iun1; quia ùc fide 
non cst corpus Episcoporun1 a n0l11anO Pontifice srjunctorum 
esse infallihilc, nee ulla lcgitur Christi promissio ejus1110di 
corpori accphalo ac truncato facta. UJ.i jaIn, quæso, fidci ulti- 
tas? U]Ji grcgis cUIn pastore, ædificii cUln funùalllcnto, con- 
firlnandoruul CUlll confirlnantc, ac ,-ariarum Ecclesiarum 
CU111 centro unitatis cohæsio? Igitnr ita necessaria cst, nc- 
dnm ut ilis, ROlnani Poutificis infallibilitas, ut ipsa cxis- 
trnLe, licct non defiuita, iInpossibilis jall1 sit fidei ae Ecelesiæ 
scissio et ruina; ipsa, ero dcficicntc, ùissidiis ealudcn1 Eccle- 
si
un lacerari, ae a portis inferorlun subycrti ncccsse sit. - 
Kcc dicas, potuisse Christum ll1ala hæc præcavcrc, pro,.i- 
dcndo ut infallibilis rssct sententia n1ajoris partis Episcopo-. 
rUIn, licet a Papa sejunetortun, e1 præscribenùo ut scnlentia 
illa haLeretur pro suprcma fidei regula. - Esto potueril hoc 
Inodo providcre. At inutiliter ita providisset, nisi simnl hane 
suam institntioncn1 reYcla
sct. Porro nullibi rcvelatum repe- 
ritur quod Christus pro suprclna et infallibili fidei rcgula 
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POSUCI'Ïl ùoctrinanl ln
jol'i
 part is Eri
copornm a Papa se- 
j,Ul 'lurllm.lù a sacris 
cl'ipLuri... cx.ulat, id a Patl'Un1 lradiliool'\ 
prorsu'5 ahhorret. 
PWWO-ITIO Ira. - QllllHlris dicta ill{allihilitas llondum de{illita 
I de litle sit, utilis llt' n 'cessllria {llil at! ho(' lit l'otllerit Christlls 
ulillm 'ncedere fjlUlmma.rimi momenti jJl'ée1"uyativam, qua 
dona/llm {Ilisse nOmllllllnl Ponti/icem delinituUl {uit et est tie 
fide. - 1\'iu1Ïl'l1Jll ùe fide cst l10lnaui rOlllifici
 circa fiùeu1 
lllorc"f}uc ac gcncraleln ùiscipliu[llll dccJ'et is deheri ab 0111- 
nibw; ovedicntiam; nee sufficerc oLcd iClltiaul e
tel'naIn sell 
tii/ellt ii obseqlliosi, scd olnnino rcquiri lilt erllam cL ex animo. 
Id non Begant adycrsarii quo" hie confulaulus, quosque Gal- 
liclIlIns "ocalnns. Si nrgarrnl, non Gallicani (hunlaxal, scd ct 
.Janscuisfa" ac hærctici diccndi forcnt. Opinio cnilu quæ tCHe- 
hat, papalihus dcHnitionibus, antcqu:llTI acccdcrct Ecclesia- 
rUIH cOllsrnslls, intrrnanl ohcdicnti
Hn non deheri, a Serle 
apostulica solelllnitcr condcIllnata cst; cl Pontificiæ conslill1- 
tioncs condClnnationcln illani pronuntjant
s janldudu1l1 apud 
OIlUlCS catholici orhis Ecclcsias rccrptæ sunl. tndc ctiam 
ju\:ta Gallicani systcJnatis principia, de fiùr c
t POlltißciis 
de(tnitioni1nls deber; 
t(ltim ab omnibus 't'e1'am ae illternam obe- 
dielltia))1, nce posse ûhcdicntiam illam dcnegari sub prætcÅtu 
qU(Jd nondnIu con
tct dr Ecclc
Ü1ruln SCll Episcopol'UTI1 pCl' 
ol'hrm di
per
orum conscnsu. Pl'uindc 0I11l1ino de lidc cst, 
H(JJII
no I'onfifici co)]atanl a Chrislo fuisse ùicLæ potestalis 
pr;,t'\rugat iyam, ,.i eujus scilicct exigcrc palest ,.cran} ac intcr- 
Ih'lIl dcfinilioniLu
 suis oùeùicnLiau1. 
J
III ,"cro lalcH} prærog[ltÎ\'anl HOlnano POHlifici confcrrc- 
Hon potuit CIIl'istus, nisi sÎ1nul ct infallihilitalis pr
rrogatiYanl 
· contlllt'rit. 
nn CUill1 potuil Chrislus fidelcs 0111nrS ohligatos 
,pllt' ad ohcclit"lldlllH dcfinitioniLus, quihus HOIlHU111S ron- 
tifr\. rfrOfClI1 detillil'cl el ercùcnùuH1 præciprrcL Hoc rninl 
foret hOlnÍnrs ol)1igatos ,'cIle ad rrcdClldulll errol'Í; quæ YO- 
luntas in Dl"o pr()l'
us repugnaL. Ergo si voluit Christus Ro- 
ID l inUll1 rontitìccul hac tauta prærogativa cÅornare, ut ipsi 
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lìdell1 dcfinicllLi ac pl'a
cipieJlti OIllneS sincere et e
 animo 
ohcdire teneantur, necessario sitllUl ùebuit infallihileIl1 CUIn 
in definienùo efficere. IIæc JlelUpe posterior infallibilitalis 
prærogativa, insepal'abilis prorsus cst a priore. Nec potest 
prior, etiam de potentia diyina, absque posteriore concedi. 
]gilur iufallihilitatis pr
l'rogatiYa, licet nondunl sit definita, ct 
etiaulsi usque ad fineHl luundi sic non ùefinita peflnansura 
esset, nihiloll1Înus utilis fuit, iuto ct rigorose necesaria, ad 
hoc ut Christus conferre potuerit illam alialll prærogatiYLUn, 
quanl de facto cOlltulit, eL qua e\:Urllatulll fuissr ROlllanulIl 
PontificClll ùe fiùe cst et exprcsse definitlun. 
lrola. Eodelll 11lOÙO denlollstl'arC posseillus llCCCSSill'ialll 
fuisse infalliLilitatis prærogat iyalll ut UonHlno Pontifici con- 
ferri l)otuel'inl alia\ plurcs, quihus cerlo donatus èst, præro- 
galiyæ, ]p
i cullata cst, ,erbi gratia, plena putestas uniycr-. 
saieul Ecclesialll' pasccnùi, regeudi ac guLerllalldi, prout 
cxpresse ab ccculnellica }<'lorelltina s
'noùo defillitulll cst. 
Porro plena non foret potestas hæc, nisi 3Ù UOll1anulll POll- 
tificelll pertincret qlHl'stiones fiùei suprclllo ac obligalorio 
judicio diriulere. Seù l'úte
tas sic UltilIlO et obliganle judicio 
dp fide prollulltiarldi, iufallihilitatclIl néccs
ario sllppunil tiC 
illvoh'il. Igilur ul pO,tucriL hac plena potcstate ùonal'i, ne- 
cessario dcbuit et illfallibilitate Coulllluniri. - Ideln dic de 
sllprelna ejus in Ecclesia uniycrsali potcstate; qua" paritcr 
sllpremn esse nequit nisi (.t infallihilis existaL - Helll pnl'fO- 
gatiya qua BOluanus POlltifex celltl'LOH est llllitalis clllllolicæ 
(quod salya fide nrgari ncquiL) 
)rorsus ycritate cal'cl'ct, nisi 
foret CHin infallibilitate conjun
ta. MiUo sÍ1nilia. Sed Jurc in- 
digitassp sat c
t, ut jan1 plallr cOll1pertulll habcatlcctor, qualll 
inepta sit aù,'ersariorulll arguß1cntatio hæc: NOll fliit de/zll/fa · 
ill{allibilitlls, ergo illlllilis est. Hcspondetur scilicet : quau1,'is 
nOnÙUll1 sit ùefinila (intelligc cxpresse sub certis fOrll1ulis) 
necessaria ornnino fuit ad constiluclldan1 Ecclcsialn, prout 
constitutaul a Christo fuisse de fiùe cst. Quod cst 11lUlLiplici 
sensu necessarill1n, non nisi a delJTallte inutile dici poLest. 
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Pol csl ùiHì('ultas hocrr syllogisln 0 brc\"i tcr cxhihC'ri : J.Ye- 
cessaria stlnl ali'll/llndo concilia (,Ccumellica: alqllÎ 1lunquam es- 
senlllecess([ria si RumllllllS POllti{ex ill(allibilifate {Jotiretul'; ipse 
si'lllidem fOlltl'Of'el'sillS omnes dirimere posset : ergo in(allibilis 
nun est Romanlls Ponti[e.r, 
ResjJoJHleo 1 0 : Dist illg110 IllajorCJIl : Conl:ilia æl:Ulllelut'a 
sunl ali{luallÙO necessaria moraliter, id cst, ,-aIùe utilia, co)t- 
ceùilul' : nCLessaria ?lletaphysice seu stricto sensu, ac ita ut 
conh'o\'el'siæ fidei Jle(lucant a solo Papa diriu1Ï, ncgaLur. l\ï- 
n1irul11 qua'" adduci solcnl, si\'c ex factis historicis, siye 
aliundc, [ld prohanùalH gene1'3liuI11 sIuodoruul necessitateln, 
non aliam c\'incunt qua In moralem illarn, quæ n1agn
e dum- 
taxat ut ilitati 
èquiv3Iet. Jam vcro nulla tenus repugnat infal- 
lihililatr pollcrc UOlllanUIH Ponlifiecll1, et nihilorninus "aIde 
utilc:> es
c in nonnulli<3 circlunslantiis gcneralrs SIIlOdos, 
Quando cnilll per æcuH1enieun1 conciliuln edicitur aliqua 
fidei (lefìllitio, Inajor ct faeilior indp oritur puhlieitas ; ita ut 
hi.f'rct iri qui (hunnantl1r jaln non ,-aleant definitalt1 doetri- 
naTu populus cclarc, Dunl econtra si solus Papa pronuntiet, 
rnrndaciis ac rnachinationibus suis facilius prucurant, ne pu- 
puli 3C pr:psert im pofente
 laici ccrtan1 de pronuntiala defi- 
llitiollC nolitialn l'ccipiant. Insuper sic in UnUIl1 congréi!ati ex 
,'.ariis l'cgionihu:;o Episcopi, 3C intrr sc conferentes, niulla 
dirrIlOSCCI'C, sUbflcrcrc ct slatuerc po
sunt, quihu
 E('l:lesia
 
pro
prl'ilati consulatur; qu
,' Papa, si 
ulus dplih('['a
sct, ollli- 

i

l'f ae rtiant f()]'tc non cogitasset. ì\"on eniIlI, ex co quod 
Papa sit in detìllienda fiùe illfallihilis, sequitul' cUln Hon po
sc 
IlPgligentl'ln es
e, ac nnllta on1itterc, qUi-I' utilitas Ecclcsiæ 
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rcquircret. Scquitur tantunl cUln, si fidenl ex cathedra dc- 
fìniat, crrare non posse. .AI hene potest dcfinitiollcS doglna- 
ficas et gencralis ùisciplinæ decreta unlitterc, qu
t' oUlittenda 
non essclll. Atl quod 
i atlcndatur, fa<.:ile perspicitur quanta 
esse l)ossit concilioruln generaliull1 actio ae utilitas, qualll\-is 
siulul certa sit HOlnaui Pontifìcis ex cathedra definicntis in- 
fallihilitas. 
Respondeo 2 0 : Ohjecta difficultas a Gallicani systcluatis pro- 
pugnatoriLus absone prorsus oppollitur. 1\"aln ipsi adnlÎttunt 
Ecc/esiæ dispefsæ in{alliúilitatenl. rnde prædicta difficultas 
contra ipsos sir rctorqueri poLest : necessaria sunt aliquando 
concilia æClunenic3 : atqui nunqualn necessaria forellt, si 
Episcopi per orhclll di spcrsi infallihilcs esscnt; quia possent 
tunc isti Episcopi sic dispcrsi absque concilio æcuulcnico 
quaslibet controycrsias dirilnerc. Hine qui Gallicano systc- 
Inat i aùha
rellt, coguntu r el i psi negare, et de facto negant 
stJ'ÏctlUll gcncraliuBl conciliornrll ncccssitatcrl1; ct a(hnittunt 
dUlntaxal Jnoralem, id est, 111agnanl utilitatcll1; cUln qua, 
aiunt illi, stare potcst Ecclesia
 dispcrsæ infallihilitas; cUln 
qua, inquilnus nos, stare potcst inerrantia ROlnani Pontifìcis. 
Respondeo 50 : Infallihilcs erant, ex pri,'ilegio personali, 
apostoloru1l1 singuli; ct nihilolninus, quando Inota est quæs- 
liD an genliles circun1cicli op
rterct, opportununl duxcrunt 
iUaBl conununitcr cxpcnderc ae dirill1ere; celehraruntquc 
Jerosol
-nlitallunl conciliuln, quo subscculul'is fonna indita 
est. Si utilis fnit hæc aposLùlorum synodus, licct coruln unus- 
quisquc infallibilis essct, <.:ur utilia esse non pos
cnl concilia 
æcu1l1cnica, quaul\'is Papa incrrantiæ privilcgio potiatnr? 
Hoc iPSUUl autcin apostoiOrU111 exclnphlln allegatulll rcpe- 
riulus in æcul11enica quinta synodo, anni 533 (collaL Sa, Con- 
ciliorunl Lahbe 1. Y,Cðl. 562 ct 5ß3, edit. Parisiis, IGil), his 
yerhis : (( Licet cninl sancLi Spiritus gratia et circa singnlos 
apostolos abundal'ct, III non indiyerent alieno consilio ad ea 
quæ agenda eJ'([llt, non taBlrn aliLer yoluerunt ùe co quod 1110- 
,-cbatur, si opol'teret gentes circulllcidi, definire, priusquam 
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comlnuniter cungregati tli,'inarUlll 
cripturarunJ tt'stiul0niis 
nltn
(l'li
que 
ua .li<.:ta coltfil'lna\'ernnt. [uùe <.:UlIllllUllilcl' 
t.lL' eu 
('nlen t ialll pruLulcl'u 11 t, ad ..cntc:, 
cl'ihclltcs : fisliW. 
c
t 
lJi,.itlli sllndo et llubis... 
('(l et 
ancti l\ltl'
, (i ui pCI' 
teul PUlï,l in 
a Ilcti5 q naluol' cOIH'ilii::, con ,"CHcrun L.. ., COIU- 
JHunilel' de c:\ortis ha.
l'l'sihus ('I qUll\stionihus disposucruuL, 
rertu con
titut.o, quoù ill COllllllunibus disccptationihus, CUlll 
lu'opullun( ur qUi." ex ulraq He parlc discuticnùa 
Ullt, ,'cl'italis 
IUIIlen telleVrllS expellit l1lelldarii. )) Ihi ,-ides utilia C
::,è con- 
cilia ut e.rpellantll1' nlcndudi teJlebJ'
{J. IIa'l'clici Hè11ì1'e, turn 
solius nunlani Ponlifìcis tUlll ctiaul s
'llo(E æcuIIlCuici.f' dcfi- 
nitiunes plcruloquc I'cspuunt. Seù quallllo corUUl errore:, et 
11lcIHlacia puhlicc in cOl1cilio æculllcllico ùiscussa et e
plo
a 
fuefc, jp
is addiclil' 1l1ulLit.udines facilius attcllllunt ct iHtel- 
}igunl 
c dcccpla
 fui

e. XOIl quod ccrLior sit æcuIllCnic(l
 
5IIlOdi defillitiu lllU\rn solius Papæ; seù qllalldoquc aplior ad 
illl peùiciidain ùeceptioncllt. 
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Sic ùil1ìculLas cxhiLCl'i poLesL : flctJ'llclari lleljllit jlldiciznn 
lll{lll!iblle: AtlJlli tamen retl'actatæ SllIzt dictæ deliniliolles ex ca- 
thedra proia tæ ; eryo deßllitiulleS ejuslllod i nOll SUllt ill{allibi les. 
Hcspulldet ur rat iociniulll btud csse IllCl'Ulll 
Op hisllla, q Hod 
1UtUl1l Ilitiltu' (l'qui,'ocalione ,'ocaLuli J'clrlldllre. :\ïlllirulll: 
I. CcrlulIl est (hlpliei 1l10ÙO posse aliq uoù judicilUll rc- 
lractari, id c
l, iteruill \"eulilari ac expcndi : 1 0 
cilicet ad 
,'idcllÙUIU aJllnale judicaluln siL, cl ad cas:sandulll ,'cl confir- 
1l1LllHluIll judicilllll, proul rcperluIH fucl'iL hellc \"cllnalc pro- 
nuuliatulll flLi

e; 2 0 ut, supposita ct llullatcnus in ùuhium 
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vocata illius judicii YCl'itale, ostcndatur nihilolninus cjus yc- 
ritas iis qui CLun negant, ac ejusùcn1 CUBI Sacra SCl'iplura et 
traditionr ronforlnitas, ulquc solclnnius pron1ulgctur, cl f'ffi- 
cacius ad ,c"\.l'l'utioncn1 dcducatur. Quod hoc pustcriori 1110ÙO 
1'elrllclari possit aliquod judicillln, cl in parLiculari aliqua de- 
finitio doglnalica, sivc a ROlnanis POlltificibus, 
ivc ctiam a 
conciliis æcumcnicis pl"ununt iata, constat rx quotidiano facto, 
Enill1VerO dortol'cs ratholici, Ht crrantcs hærclicos aù sa- 
niora rcdncant, ipsos ctiaul fidci articulos, a cUHciliis æcu- 
111cniri" rlcfinitos, ad crisiln vocant; co ncmpe consilio ut 
yariis argtHnentis drnlonstrcnt corUBl arli

ulortlln yrritatcm, 
rt coutradiccntrs ad ('ji
iendulll rrrorClll 
UUllJ adigant. Quis 
porro unqualu sOllluiavit a dictis <.1octoribus tallqUtlUl falli- 
bilcs habcri cjusnlodi conciliorlull æcuBlcnicorulH defini- 
tioncs, cx co quod cas sic rctractcnt 1 Igitur 
II. Si pr:-rfa1ï.{' retractationcs, in Ephesino ct Chalccdonensi 
conciliis fat't
l', sint postcriol'is gcncris, nihil olnnino pro- 
hant contra definitionUHI sic rctractatarulll illfallihilitatcln, ut 
patet. 1)01'1'0 
III. In diclis s
'nodis retr3ctat
p sunt S. Cælestini ct S. Leo- 
Dis definitionc:" non ut cxpcnderct ur llUIH csscnt corrigcndæ 
ac n1utandæ, sed dtuutaxat nt h
pretiri dè carUlH ycritatc con- 
vinccrcnt ur, ostcnsa per plcniorenl illrllll ac solenlnioreul in- 
,'csligationenl ac concertationcnl carunl conforn1Ítatr cunl sa- 
cris p3ginis ct CUlll pcrpctua orthodoxOrlllll Patrunl doctrina. 
LegantnI' integra illarun1 s
'nudortun act.a, rt nihil ol11nino 
rrpcrictur quod nliatH mentc.n, SCOPUIll alilun argual. IunllO 
plura occurrunt ex quibus 11lanifcstus lH asscrLus a nobis sco- 
pus. In Chalccdonensi concilio, vrrLi gratia, lecta sancti Leo- 
Dis epistola, cxclamarunt Patrcs unanilni voce: Hæc aposto- 
forum {ides, Petrus fieI' Leonenl loculus est. Et dumtaxaL post 
illam cxclanJationcfll cæpta cst cpistohe discussio SCll retrac- 
tatio. Ubi ,-ides, cos cpislolaul rctrartasse, licet jaIl} pro ycra 
ct orthodoxa haberent doctrinanl in ca contenlalll. 
IV. Absone prorsus Gallicanl sIstelnatis propugnalores dic- 
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Las synodos ol)jiciunt. 
aln 
èipc;os confotliunt. Si nClnpc 
Y"\rlllli 1'or("\l pro illrallihilihu
 ah iis s
'nodis non habitas 
fuis"c Cæh
,tilli et Leonis ddinitiol1('S 
Cu episLolas, actulll 
sinHll cs'" 
l ù"\ Gallic3110 Systt'lllate, (IUO infallihilis pl'Olllln- 
. 
 
I iatu r dcfinit io H01l1ani Pontificis si {uerit ab Ecclesia dispersa, 
cxp"cs
c ,'c1 ctiall1 tacite '5CIl silcn tin, approbllfll. Enin1yerO 
dict
f} Cll'lcstiui ct Lronis drfìnitiones jam plalle ill tota öci1c- 
)'alitl
r Ecclesia l'ecepl
l' fnel'ant, quandu IH(.
faltJ"\ s
 nû(li cele- 
]Jl'atæ sUIlL Ergo drfinitiolles illa-, etialfi juxta Gallicanuln 
s
'stc)na, jalll erant illfallihiles. Erl'as
ent proinde Ephesinulll 
cl Chalccùonellse conciliulll cas dcfinitiollcs nun habendo tan- 
qualli infullibilcs, et cas in hUllC finclll rclractan(lo, ul disqui- 
rerclur nUln cssenl corrigcndæ. 
Y. E\'idclltis
in1Ïs exelnplis constat, a coneiliis æCllllleni- 
cis fieri di
tu sensu pontificiarUll1 definitionUI11 retractaliones, 
quin vellninillHlffi duhitetur ùe carun} definitionulll yeriLaLc 
. cl infallihilitate. Leo X, '"crbi gratia, per hullan} EXlirge, 
anllO 15
O, id cst, \"iginti quinquc annis ante Triùentinulll 
conciliulll, Tllullos LutherÏ crrorcs ùan1navit. Et bulla hæe 31> 
uniycrsis urhis calhulici Epi
copis recrpta fnit ct approhata ; 
ita ut per illo
 ,iginti quinqur annos qui eonciliulll Tridenti- 
nUlll pl.,l'
c

erunl, cadcIll hulla pro regula fidci apud eatho- 
li
us haLiLa sit; nee dnhitat Hln cst quin falsa ct hærctica 
Cs
et doctriua sic 
ondeninata. 
ihilon1Ïnus talnen Tridcntina 
s
 Hodus hu
 omncs d
ullnatos articulos, per longulTI rctrac- 
tayit ae itel'lull cundelnlli.l\"it. Igitur 
i retractatiù hæe proha- 
ft.\t contra HOlnani Pontificis illfallihilitatcnl, proharet sinlul 

untl'a infallihililatclIl tulill:; Ecclcsi
l' ; (luud IH
uf5us ahso- 
Huni cst, 
tiam ju,-tl1 Gallicalllllu S)
tc1l1a. -Insupcl', rctrac- 
ta\"iL ratlcll1 Tridcntiua s
'no(luset dcfini\"il nonnulla, qua"\ jaIl1 
in aliis æCUIf1ell ici
 eOllciliis detÌlliLa t'ucr311 t; YCl'hi grat ia, 
\ aliditdl CHI ha pti
I11 i ab ha
ret icis collati, q U
l' jalll a cOIlci- 
lio Xil',"llo pronulltiala fucrat. Iöillle sicnl CjUSIllOdi rclrac- 
tatiollt's nihil probaul cUlltra 

"loùornlu gellcraliulll ill fa II i- 
hili talelll, ita nee coulra ill fall i bilita telli nOlllalli Pont ifÌcis. 
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PARS III 


DE SUPERIORITATE RO
L\
I PO:XTIFICIS REL1TIYE 
AD COXCILIU)! (ECU
IE
ICmI 


Hanc, non logolnachiæ (ut nonnulli existimant), sed 
ma-xill1Ï momenti quæstionen1 e
pendemus quadruplici sec- 
tione, ut sequitur. 


SECTIO I 


DE STATU QUÆSTIONIS, ET DE NOVITATE 
OPINIONIS QUÆ SUPERIORITATEM CON CILlO 
ASSERIT 


PROPOSITIO P. - Qllæ.
tio de sllperiorilat e ROl1lalli Pontificis 
relatÜ'e ad cOllciliuln duplex est, jJl'Ollt agilu7' de concilio decer- 
nellte cum, as
ellslt Papæ, rei de conÔlio decernente absque isto 
aSSeJlSll. - Institui nen1pc polest ha
c quæs tio : UtrU111 Papa 
superior sit concilio generali, cujus ipse decreta asscnsu suo 
confirnult. Item institui potest hæc altern valde d ivcrsa quæs- 
tio : Ctrun1 Papa sit lnajor concilio generali, cujus decreta 
ederentur non assentiente, vel ctiam cxpressc dissentiente 
Romano 1!ontifice. In utraque auten1 quæstione supponitur 
Papa ,-erus ct ccrtus, ita ut hie non agatuI'" de casu Papæ 
illcgitilni vel dubii. Cælerulu probatione non indiget (cum per 
se satis pateat) duplicis nlernoratæ quæstionis distinctio. Kec 
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. 
carll ('go ('\.co r , ita,-i, C\cd II1Ut uat us SUI11 a probalis aucloribus ; 
inLcJ quos 
ic HellarllJiHl1S : (( OhSel'\iUtÙUll1 est, tluohus 
1l1udis pusse cOJllparari Papalll tUIIl COJ1cilio : Uno modo, ut 
::;UlllaLul' aL nua parLe solus Papa "cru:, ét induhit at us; ah al- 
tera 'onciliulU generale cui pr
t'sit Pa p..l pcr :,c vcl per lega- 
to;:" ita HI nihil ùetìlliafl1l' sinr con
rnsn ipsin
 : Jltero modo, 
ul Sllillatur ab lill::\. parle 5ûll1s Papa; ab aItelïJ cOJl
iliurn 
genrralf', cui Papa Hee pel' sr nee prr SUus It"gatos pra.'sit. 
Inlelligo aulCUl Hon pr:'l'siùere per suos lcg-atos, ct iaJIl quando 
legalus qUiÙClll ab eo lllissus pra
('st concilio, sed agit contra 
ipsius Ponlificis ,.olulltatclll; tunc cHillI nun (\st ,cre cjus 
le
at us, licet pro tali se gerat )) (flellarnlÍnus, de COllcilio- 
rILm llllctoritate, lih. II, cap. :\111). - Polest autcin dn plcx ilIa 
qu:('
lio sic Lrc\"iol'i fornutla expriu1Ï: 1 0 [tI'UI11 COJlcilillm- 
sille- Pa /)(l sit snpra Papanl; 
 Ull'Ulll cOllcilium-cllln-Papa 
c::if :,upra Papanl. 
PJlOrO
[TIO 11:\. -..tn concilio sine Papa sllperioritaleln ads- 
cripserint ratr
s COllstaJltiellses, controt'ert itllr, - 1 0 Sic pro- 
nuntia\-il l'ollriliuln Constanticnsc, sessionc quart a : (( De- 
ecrnit ct deelaraL ut sequiLur. Et priIno quod ipsa synodus... 
potcstateIll (\ Christù iunllediate hahel, cui quilihef, cujus- 
rUlnqur status ,.cl digniLatis, etiaulsi papalis exislat, ohcdirc 
trneLur in hie:: quæ pCl'lincHt ad fiùcln ct cxlirpaLiollclll dicti 
schisnlatis. )) 
es
ionc anlcln ({uinta, sic addidit : (( HCln dc- 
clara l, quod q uiclunquc cujuscuntque... (lignitat is, ct ialnsi 
papaIis, qui nlalHlatis, 
fatu(is sell ordinafionihus aut præ- 
eepl is hujn
 Saene sIl10di et cujusclunquc altcrius conrilii 
gcn(,l'ali
 l
)git ill1(\ congrcgali, supcr l)r
Plllis
is seu ad ca 
pertinent ihus facti
 .\(.1 bt:icndis, ohedirc conhlInacitcr COI1- 
tClllp
 \I'il, ni
i rcsipuerit, rlJndigna
 pællitentia\ suhjiciatur 
ct dehitr puniatur, cli:\Jo ad alia juris suhsidia, si opus 
it, 
rceurrpndo. )) 

") Gall iran i "\yslrnlat is pat roni tel1rn I, cOIlei liuln Cunstall- 
ticnse in hi:, tluahus s('
sionihus æCllmenic1l111 fui
se; cl ibi 
tanquanl dogma fidei dt'linitam ah ipso rui
sc concilii supc- 
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rioritatcnl; ct dcfÌnitanl absolute, non autenl (hllntaxat quoad 
casun1 quo pluribus de papatu contcndClllibus, nrscitur quis 
corum sit ycrus ct lcgitinlus Pontifex. 
50 At primo, falsulll cst ConstantienscUl synodlnn in quarta 
el quinta scssionc æCluncnicanl fnisse; et harllnl scssionum 
decreta nequaqualTI confirmayit )Iartinus V. Id jau} supra 
proba,'illlUS (parte secunda, sc
t. II, c. YI, g 
). rnùe si 
re,'cra dictaul superioritatCl1l absolute ùcfini, isscnt Constan- 
ticnscs Patres tanquanl dogma ßdei, sequerclur tanhun eos 
crrasse. - Seclllldu, ex contextu potius concludcndnm cst 
dicta III suprrioritatCJll non fui
sc de/initaHl ut dogma fidei, 
sed dUlutaxat assertaul l)er Jllodllnt con
tilutiolll11n synoda- 
Ii lun, ut exprcsse hahcLur in act is scssionis quintm. - Tertio, 
itcln ex cüntcxtu ,.idctur citata concilii ,'crba non ahsolute 
pronuntiata fuisse quoad unlnes SUIlllllOS PontifÌl:cs, sed ::;0.. 
lununodo relali,'c ad caSUln schislllatls, quando nClllpc plures 
de papatu contendunt, ct nescilur quis sit ycrus Pontifcx. - 
Q II arto, decreta scssionis quartæ ct quint
f' posse ita cxpli- 
cari cl intelligi ut sal\-a sit superiorilas ROlnani Pontificis, 
te net, inter alios, Pelrus nallerini (de Potestate ecclesiastica, 
cap. Ynr, II. 8). 
Igilur, quod synodus Constantiensis concilii supcl'iol'itateul 
propric dcfini,'crit rcycra conlrovcrtitur. C
etcruln ctiall1si 
definiyi
sct, cjus auetoritas hac in re nulla prorsus foret, 
cunl in dicLis scs
ionihus U:'culllcniea lIon fuerÍt. 
PnOPOSlTlO IlIa. - Cnncilillnl sine Papa, e
se 
llJ1ra Papam, 
{liit error sy"odi Basi/eensis, et COnVe1llllS cleri Galliclllli 
a1llli 1682. - (( 1 0 Basilccnses Patrcs, qui dcfinicrunt COll- 
eiliuln esse supra Papanl, suum concilÜlll1 llasilecnse assc- 
rehant esse snpra EugcniuBl Pal)31TI, co tClnpore quo in 
coneiliu ncquc Papa ncquc cjus lcgatu
 adcrat. Quin eti:un 
Papaln olnniLus Inodis repugnantclD deponere aggrcssi sunt)) 
(Bellarlnillus, de COllciliorll1n auctoritate, lib, II, cap. 
lII). 
2 0 IIunc etialn crrorCll1 apertc professus est Gallicani cIeri 
conyentus anni 1682, in sceundo scilicet e quatuor fao1osis 
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arLieulis, l:uju:-, ttnor est huju'S '('1l10di : (( 
ic aulCIn inesse 
(( \posloli<';le Scdi ae Petri sue' 's
ol'iLu" Chl'i
ti ,'icariis re... 
(( rUlll "l'il'illlaIi11111 plcnaill pot('
talclll, ul 
illllll ,'a1eant 
(( 3tqllC iUJlllola cOllsi
têlnt 
all('ta
 ærlunenicæ s
.nudi Con- 
(( slanliellsi
, a 
ede ap(J
lolica cornprohata, ipsO(IUC ROllla- 
(( nurUlll Pont ifi('llIll (It' tol ins Ecclcsii.l
 usu coufirillala, alque 
(( ah EC'clesia Gallic(lll3 pcrpctua rcligiolle cusLoùila ùccreta 
(( de auctol'itatf' l'ollriliorulll gcncraliuln, qUi.C sessiollc quarla 
(( et quinta rOlllillcntur; nt'e prohari a Gallic311a Ecclesia, qui 
(( eorunl ùecreloflllll, qua
i dnhiic 
int auctorilatis ac Il1Ïnus 
(( approbala, roLur illfrillgant, aut ad solum schisIllatis teJn- 
(( pus concilii (1icta d
lol'ttlleallt. )) - ..\t.llucrcnt igitur GaUi- 
caui præsulc
 (lccrclis quart,,, el quiut
(' sessionis sInodi 
ConslanLicnsis, quiLus prollunliata fl1
rat concilii gcneralis 

upel'iol'ilas supra Papaill. Proilldc haBC e3uHleIn supcriori- 
taLcHl et i psi profitcllt HI'. III a ulcnl in telligunt de Conci/io 
yellerali sine Papa; siquidclll io;; scnsus cst dccrctoruln Con- 
!'tanLiensiuII1. (( 
atis patet, inquiL Schclslrates, in dcclara- 
tione cIeri Gallicani accipi hinc SUl111HUm Pontific
rll bine 
concilio, illinc conciliunl sine SUIllIno Pontifice; CHIn dccla- 
ratio .\ecreli
 concilii rOllstantiensis nilatur, qlla
 alianl scn- 
tentiaul non (allrnillunl )) (de Libertalibll'\ Ecc/esiæ GallicGnæ, 
lih. Y, cap. I). Insuper intelligunt Gallicani præsules (Iictan1 
cOllcilii supcl'ioritalcnl, non ad Lcn1plls schislnatis rcstrictaul, 
sed aL"olutc, id cst, ctiaill quando BUnUIl1 existiL schislua, 
nullulll dc ,"cro Papa dubiuIn; cl tandein contcndunt dceretis 
Constanlicnsihus sic illiellcctis plenaln incssc aucloritatcm; 
prout patel CÅ ulti .-nis cilati articuli ycrhis. 
Hine de s)"nodo qu.idclTI Con
tanticnsi amhigi poLcst, nUln, 
c\tra caSH III s 'hislnatis oh duhiuln de legitimo Papa, pro- 
llUllLiaycl'il conciliuln generale c
sc supra :,un1111UIll Ponti- 
HecBl ah ipso dissentientcln. Scù 
allicani præsulcs, in eo- 
n1Ïliis anni 1 ü
2, CITorCIn hUllC apcrtissiIllC profcssi sunt; 
siquidcIll dccretis COllstantiL'llsihus ita 3dha
scrunt, ut be- 
nignanl intcrprctationcnl, qUi.P ipsis aptari solchat, expresse 
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rcspucrint. Unde Gallicallulu s
'stcula concilii supcrioritatcIn 
intclligit de Concilio yellerali iUlpl'Oprie dicto, id cst, sejuncto 
a capite suo ROluano Pontificc, cui nCJnpe non assentit, ,cl 
etiaJll aùvcrsatnr Romanus Pontifcx. 
rROPO
lTIO lya. - Quæstio, all cOllcilizlln Clln! Papa sit supra 
Papaw, est millllS præciplla; sed quæstiQ, an cOllcilillm sine 
Papa sit .'\up1'a Pll}Janl, sllmml 1n011lellti est. - (( Quæstio præ- 
sens, ait llcllarnlinus (de COllciliorUnl auctoritate, lib. II, 
cap. XIII), licct n0I111ullis ,-idcatur præcipuc ycrsal'i circa 
priorcIll cOHlparationcIH (id cst, concilii cUln Papa ex una 
partc, ct solius Papa:' cx parte altera), quippe quod cÅisti- 
mant concilitlll1 sine Papa non esse ,"crUlll conciliuIn, et 
pruinde sine dubio Pap anI esse nlajoreul tali concilio; tamcn 
rcyera quæslio præcipua est de posteriore cOlnparatione, )) id 
est, qua confcrunLur, cx una parte solus Pontifex, et ex altcra 
conciliull1 sine SUlllffiO Pontificc 
I. Quanli Il10111cnti sit qua
stio, an cOllcilil4Jn sine Papa sit 
supra Papam, facile ad,-crtct qui sequcnLcs adnotationes 
attente perpcnderit. 
1 0 Qu
cstio ilIa, quæ prilllUll1 3gitari cæpit paulo ante Con- 
stanticnscln S)'I10dl11n, non cst suhtiliLas l11cre spcculativa, 
scd ducit statirn, si aftìrlnaliyc solvatur, ad hane conclusio- 
HcnI yaIde praeticam: po
se SUffill1Um Pontificcm, etianl 
in\'itu1l1, a concilio juùicari, puniri ac depulli. 
2 0 I1anc cOllclusioIlClll aIllplexata est et ad praxinl rcducere 
tenla,'it synodus Basileensis. 
50 Lcgitinlc dcducitur hæe eadelll conclusio e secundo ar- 
ticulo dcclal'ationis, a con, cnlu cIeri Gallicani, anno '1 ü82, 
cdilLe. Nam ibi, ut supra o
tcndimus, aperte adn1Îscrunt 
GallicatJi præsulcs, licet sub aliis tern1Înis, cOllcilÜnn sine 
Papa esse supra Papam; ex quo aperte sequitur posse PapaIn 
etiain inyihull, a tali concilio judicari, puniri ct deponi. 
4 0 Hen1 logice sequitur appellari posse a Papa ad futurum 
conciliuIn sine Papa, tun1 in materia fidci, tun1 in luateria 
disciplinæ. 



1).\HS TERTL\. 


503 


50 Tandcm 
cquitHr rcnc
 nOlllanulll PontificClll non esse 
SUIH CIiJaITl l't"öi]lIini
 
cclr'siastiei polrslatclll, sed penes COll- 
rilillHI ol'lIlTale 
èjllncluln a Papa. 
Quapropler ullJuinu errant qui nihili facientIan1 exislilnanl 
qU
I'
LiullClll halle, all Coucilium yenera[e 
ille Papa. ðit supra 
Paplllu. Equidcl11 lCI'Ulll l'
t quod adnutant, aJllcilium gene- 
rale sine l)llpa, lion eSSe pruprie !}enerale cOllcilill111; 
éd hoc 
nun Ï1lJ peùit (illin J'cvcra cjustilodi concilio altrihuta fuerit 
a lllUllis superiorita
 
upra Pdpam, cl quin fune
tissinlunl 
CITUrClU l"'lul11 ctiaulIlllLll Galli<:anulJl SYStCHll1 pro funda- 
IllClllo l'ctint'aL. )IaxiulÌ cconlra IllonJcnti cst, ct 
eùulo con- 
flltalldus error, dh'in
c conslilulionis Ecclcsiæ 3.C catholici 
tloglllati
 plane suhvcl'si\'us. 
H, _\ lLrl'3 ,.cro (1 ua
st io, ,-idelicct, an cOllciliunl cum Papa 
sit supra Papam, 111Ínol'is ulolllcnli cst. Xalll tali:; concilii 
decreta SUI}t sÜnul decrcta ::,UllUlli Pontitìcis; nec pot est tunc 
cOlltingcrc conflicLus Papanl inter et conciliuln, CUBl suppo- 
Hatu1' cOllcililll11 nihil ùeccrnerc nisi asscntientc et confir- 
Inantr SUBIHIO Pontificc. i\'on cst tan1cn quæstio hæc, ut 
llonnulli 1 cxi:,tinlant, otiosa ct ridicula. Enin1vcro prout 
3lhniUillll' cuncilium-culn-Papa csse ,-el non esse supra Pa- 
pal}}, flnulll lli\"crs3 consectaria. rerhi gratia, si auctoritas 
soli liS Papa"' 
it 
l'qualis auclol'ilati concilii rum Pupa, sequitur 
dcfiniliollcS hdci a solo Papa ante conciliun1 cditas, non posse 
aliter 3. conciliu-cnnl-Papa tlcfinil'i; dun1 econtra si inferior 
foret, definitioniùus i:,tis 3. sulu Papa cdilis, non incssel su- 
pl'CI1l3 auetOl'it
ls, ct pu:,sct conciliuul-culll-Papa cxpendere 
nUlll erroncæ sint, ac, si tales cxistiularct, cas corrig-ere ac 
refOl'll1arc. - HCln 
i cunciliuIl1-culn-Papa sit supra PapaIn, 


It) Verhi gratia, sic auctor Febrollii abbrel!iali (præf" p, XLIV, edit. ßru
eIl, 
1
2
) : C[ QU:l'
tioIiCUl uTrum c01lciliu11l sit silpra Papmn, yel contra Papa sit su- 
pra cOllcilill11l YCllernlc, all inutiles tli5cpptatiollcs t'cjido J) - Et de )jaistre (Du 
rapt, chap, ::;) : d <:CUe notion,.. expose dans tout son jour l'inllnen
e riùicule 
de 1a quc
tion si déLatLue, si Ie Pape fal all-dessus du Concile, Oil Ie COllcile 
oll-dessu8 du Pope, J) U:l'C minus considerate dicta lidentur, ctsi ab eximiis 
::icriptol'iLu
, l't ad optimum quidcm 
CUplllll. 
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 disciplinarcs in concilio-cuTn-Papa rdi 13" ligahunt ipsun1- 
IDet Sl1lllll1Ulll PontificCln, non tantulll directive, sed etialn 
cocrcitive; nee poterit SUllllnUS Pontifex, extra conciliuln, eas 
ahrogarc vel in cis dispensare, nisi tanquanl 111inistcr ct 
juxta facultatelll ei expressc datan1 vellegitill1e præslllnptam. 
Econtra si auctoritas solius Papæ æqualis sit auctoritati con- 
cilii-clun-Papa, non tcncbitur 
ulnn1us Pontife"\. legihus con- 
cilii nisi directive seu ex jure naturali; prout nempe tcncntur 
principes servare leges ab ipsislllet latas, nisi ex circlunstan- 
tiis opportunior sit dcrogalio. At Papa nequaquan1 puterit 
hiscc legihns cOllstringi t:oercitive, id cst, oh auctoritatem 
concilii. Quia scilicet pal' in parcH1 auctoritateul coerciLivam 
non habeL. 
Porro crroneUll1 Gallicanismi systel11a contcndit, flun COll- 
cilium-cun1-Papa, tun1 éti:lln concilium-sine-Papa, essp supra 
Papam. Sana VCI'O ct orfhodo
a doctrina, ut 11lOX prohabi- 
BlUS, tenet Papan1 esse supra conciliuln-sine-Papa; auctori- 
tatelll autcln solius Pontificis esse illtell
il'e æqualem aucLo- 
ritati concilii-culn-Papa. Dicitur illtensÏl'e, quia extensive 
n1ajorem essr in concilio-cun1-Papa, extra controversiam cst. 
PnOPO::--ITIO ya.,_ COllcilill1n esse supra PapalJl, {liit opinio 
llsque ad sæclllu111:\n illllildita; tlillC scilicet lJrimlllll e:L
co[Jitata, 
quando post electionenz llrbani ITI, pertinaci annorllnl qll{[(l1'a- 
ginta schistnate Ecclesia discissa est. - (( Xovitaten1 et scralll 
opinionulu originclll in Illateriis fiùci certan1 esse erroris no- 
tan1 inter OI1UleS calholieos convenit, ex principiis Tcrtul- 
liani, Yinccntii Lirinensis et 1.liorum PatrU111)) (Petrus Dt111c- 
rinius, _ de Potestate ecclesiastica, capite v). Igitur novalll 
de1l1onstrare dictan1 opinionen1 siu1ul erit dell10nstrasse er- 
roncan1. Patcbit autcill no,'itas argulllentis sequcntibus. 
AnGU)IE
T(j
1 I. - Generalia concilia usque ad octavanl SY"O- 
([lint æClonellicam nu/hlllt prorslls 'vestiyillul dicta> opinionis 
exhibent; sed econtra Papæ sllperioritatenl in 11lzll'ersa1n Eccle- 
siam, ac JH'oinde in omnes Episcopqs, eti(l1n collective Sllmptos, 
IJlllrÏ1nis doclllnentis adstl'llllllt. - 1 0 Tentavit llossuel isti opi- 
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niolli alltiqllitat tIll \illÙi
31'C, itf(lUl' in hunc fincln diligcnter 
(,
pclldit ollillia lCt 'ra g'cllcl'alilllll s
 l1odoruln acta ct doeu- 
IlIPllla. Porro uihil l'epcril'c putuit, e
 (IUO jus coneilii ge- 
IH'l'ali'i 
llpl'a UOlllêHlUlJl PUlIlificCIll colligerct. Exccrpsil 
o- 
]uBJlnotlt' gcsta qllædaJH, (luiLus con"tal no, UIII eXalTICn 
nu' Ull1(ltlC jndiciulJl po
L SUlllllli l)ontitÌ<.:is defiuitionCl1l in- 

t it II hun fuissc. hluù auLClll nullatcnu" pro]Jat concilia gc- 
ncralia sllpcriorilatclll supra Papalll sihi \"illtlicasse. Eninl- 
vcro in
t it II t tun fuit ej USIHoùi 110\'Ulll cxaillCll ac j uùici UllI, 
11011 quod Honlani Ponlificis dcfìnitio ùubiæ ac ineertæ aucto- 
..itatis Itahcrclur, sed ut h
crcticorl1nl pcrtinacia apertiu,; ac 
Inagis nolol'ie rclllndcrclur (de quo viùe Ballerilliuln, de J'i 
ar Ratione primatlls, cap. XIII). 
ane conligit ctiaul ut eonei- 
liortlln gl"ncraliull1 definitiones in suhsequcntihus synodis 
u.=rlunenici::, ilcrun1 trarL,ta
 fuerint. Quis autcln inùe colligat 
cOlwiliuli1 
t1hsl'qucllS 
ihi 
up
rioritatcIl1 supra præccdens, 
nuL majorl"111 tltll:tul'ilateul ,'indica
sc? netractabant, ill est 
iLl'rnnl t racta baut, 11011 11 t corrigcrcnf, sed ut rcnitentes ad 
ol)t
tl ien tialll COgt'l'Cll t. Hue sensu, cl nun aliter, rptractatæ in 
cOIIl'iliis ßOll1anOrUnl Ponlifieuill scntcuti:'f'. l'\cc alia supponi 
pote
t cOllciliorulll Inens in ejusllloùi rctractationihus, cunt 
indnhitata J'ucrit in iota l'ctro antiqllitate ßOllwui Punt ificis 
ill definienda fide infallihililas, ct in regin1Ìnc suprema auc- 
tOl'iras, prout in prÜna ct secunda hujus tractatus parte pro- 
IXH iln us. 

o IncpLc oppoIlcrctur analhcrna in IIonoritull Papam, a 
sc"\.Lo con
ilio æcuIllenico pronunliatunl. 
aln pri1no, tUllC 
IIoIlOI'ius, utpoLc mortuus, jall1 non eral sunUllUS Pontifex, 
l)roindc hocce allalhclna, ctiíJlnsi fore t propric ùictæ juris- 
ùiclioni
 ac
u", nOll cS'-4"'l tanlCn actus jUl'isdiclionis in Pa- 
palll. Al 
ecLllldo, rju
llloui analhcll1ata in nlortuos, sieut ct 
Inol'luorUlll 3Lsolutioncs, non sunt aclus jurisdictionis rcla- 
th.c ad lnortuo
, utpotc qui 3h ipso Deo jaIll illllllulahiliter 
judicati sunt; s 'ù rcspiciullt dtlllliaxal yi,"os; ut ,.idelicet 
,'i, i sepuUura donarc cl snffragiis juyare ,'alcanl eos qui 
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post 1110rtenl ab cxcoBllnunicatione absoluti sunt; iteulquc 
ut vivi a 1l1ortuis anathcluatizalis cavcanl, id cst, aL corum 
scriptis et auclol'itate. Quoù autclll dicltul1 anaLhcllla nulla- 
tcnus probet lIonoriulll erronce definivisse ex caLhedra, ,-iùe 
supra (parte II, sect. Y, cap. III). 
. 50 Ken1Ïncm unqualn jurisdiclionelll exercnissc aut exer- 
cere potuisse in ROlllanum Pontificen1, et ipsameL concilia 
æcumenica non esse supra, sed infra PapaIn, aperLissiInc 
pronuntia\iit octava æculllcnica synodus. Sic cninl habet ac- 
tione X, canone 13 : Si qua vero æCltmellica synodo collecta, de 
R01Halla etiant Ecclesia cOlltroversia extiterit, licebit clun de- 
centi reverentia de proposita qllë.estione vellerallter percllllctari, 
respollsllnzqlle admittel'e, et ,sÏt'e juvari slve juvare; non talnen 
Ï1nplldenter contra senioris ROlnæ Pontifices sentellli(nn dicere 
(LaLhc, 1. YIIl, co!. J 575, cdiL. Parisiis, 1(71). Jgitur ncquit 
æCllmenica synodus sClltcntiaul dicere con tra ROlllanU111 Pon- 
tifìcCUl ; cl i1Jlpudelltia foret si hoc aLtentarct. El iLa pronun- 
tial conciliuln cujus æcul11cnicilas cxLra OUlncn1 prol'sus con- 
trovcrsianl est. (( Hoc æcumcnicæ ssnodi tcsLilnoniulu, ait 
Eallcrinius, nulli ohnoxiunl contro,'crsiæ, quanlun1 præstet 
aliis quibusli
)el l)osterioris æ,-i, et inferioris nnlllo aut nu- 
tantis aucLoritatis, quæ ab adyersal'iis opponi solent, facile 
cst judicare )) (de Potestate ecclesiastica, c. Y, 
 1, n. 7). 
Quid ad hoc tcstilll0ni\uu Bossuetus
? Dicit (libro X De{en- 
sionis, -c. XXI) citaltull canoncnl rcstringendum essc ad casus 
de quihus Photins contra l\Ïcolaluu PapaIn cgcraL. Scd gra- 
tuita h,l\C assertio sinlul apertissimc falsa probalur ipsiuSITIet 
canonis vcrhis, qua
 gcneralia sunt, el gcncralen1 regulaln 
sLatuunl de qllibLlSCLlUlqllC contro\'crsiis circa ROlnallanl Ecclc- 
sialn, quæ ad æculuenicanl s)'nodulll defcrri contingercL. Nul- 
Ianl scilicet rcstricLionenl patiunlur verha ista : Si qua con- 
trOt'el'sia extitel'it de Rom.ana Ecclesia. - Dicit insupcr llossuct 
canoncm intelligendulu de casibus ordinal'iis seu yulgaribus, 
ob quos majesLatem Pontifìciam in synodo æculllenica laccs- 
sere esset 1'eVetct, inquit, iml1ltdelltissil111l1n; non autclll dc ca- 
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sihus e.rtrllon/;ll {(fi;s a cOllcilio Conslanlicnsi lllCllloralis. Scd 
ill,1ne p31'it
I' islud effugiulll. Xalll primo ,.crLa canonÍs, ul- 
putt> trl'ncralia, casus urnnrs, proillùe cL c'\ll'aorùillal'ios, COIU- 
prchelldil. 
on diciL canon, (( 
i qua contro\"crsia ordillllria, )) 
sed illlplicitcr, si lJua rOlltrvl'el'SIO, Secllndo, si COIH.:iliuIll csscl 
supra Papaul in casibus extraordillariis, a fortiori el in ordi- 
narii...:. Qui cniln csl 
upcl'ior ill gra,'iol'ihus causis, lion ùe- 
:-.init esse 
uprl'ior in ,'ulgarihu
. El nolcLur in canonc agi de 
Can
a contr'a Papanl quæ defcrt UI' ad æcunlcnic3.ITI syn(Jdulo 
jam cûIlcctalu, et dc qua synotlu'5 jau1 cxanlcn instituit. 1 1 01'1'0 
nuUatcnus imJ111dells tlici l'u

cl :,entcntianl in tali causa con- 
tra Paptun a l'onciliu IU'OIlUlltitu'i, si rc\'cra conciliurn es
et 

upra l'api.ull in gl'ayiol'ihus. Ideo igitur octa\i.l' gcncralis 
s)"nodi Patrcs iml'lldellliæ adscriLuut si couciliulll contra se.. 
nioris R01n;'{) Po uti/ices SrUle1l1Í(un dicllt, quia perSUaSUll1 ha- 
hCllt llullulll prorsus gcncrali concilio jus in HOIlHl.llUll1 Pon- 
tifictïlll rOHlpcLcl'c. 
Certa igitlll' cOllclusio hæc : III conciliis gencralibus usque 
ad octaYllln, nuIlulll l'c}Jcl'itur \"csligiuu1 opinionis quæ con- 
tendit conciliuul es::;c supra Papanl; ct econtra prorsus CÅ- 
l,losa I'cpcl'ilur caùcln opinio in æCluncnica octava synodo'l 

iquidelll ill citato canOllC pronullLiatur, non illicihul1 dnnl- 
ta'-at, set! et implldens fore aUcntatlllu, si æcuI11cnica 5
 no- 
dus 
ellienriaill contra ltolnanlUll POlltificcnl dicere præsu- 
Jucrct, 
.\nGUn':
TD[ II. - Ex aliquot dOCllmelllis qllæ præiVerllllt scltis- 
. 
mati ,
;"(,1l1i Xl\' et COllstantieusi cOllcilio. - Si antc Constan- 
t iCnSl'1I1 synuùulll ,"igucl'it ct pro ind ubi tato 1'cccpf Ull1 fucrit 
prillcipiulIl istuù, Papam 7lulli hllmallo tribunali tillbjacere nee 
po.'
e ab IwmillibllS jutlicari, l}lcritù colligelJlus ignutarl1 fuis:se 
opinionclll <JHa
 concilio gcncrali ju:, ct 3u
toritatcrll 
upra 
Papalu ctd
el'ihit. rorro extra ûlJlnCln tonlroycrsianl fui
se 
pra.fahlIH pl'incipiulll, c\incullt suhjccta dúculncnta : ,-ïtlc- 
licet : 
J 0 (lualldo aù ROJnananl s)'nOdUIIl III, irnpcllentc Thcodo- 
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rico rcge, delata' sunt accusalioncs in S) nnnachnm Papam, 
hujus synodi Patres tale jndiciu111 sibi non conlpctCl'e dccla- 
rarunl ex ea ratione, quia ?lec ulltedictêe (Rolnanæ) sedis Antis- 
tites l1zinOfllln sllbjacllisse judicio ill propositiolle sinlili {acile 
{orma aliqufl testaretnr. Duo ihi notanda: 1 0 Declarant judi- 
cium 

 nodi contra Pnpa111, forc judiciu111 111l1l0nnn contra 
1l1ajorclll ; 2 0 Asserunt absquc c\.c111plo csse quod Papa sic 
ah inferioribus judicatus fucrit. EquidcIU S)ìlOÙUS isla parti- 
cularis fuit; et ex co quod Papa non subsil particulari conci- 
lio, prout in confesso cst apuù 0l11neS (vide nossuct, lib. II 
De{eusiouis, c. IV), non scquilnr iPSU1l1 non snhessr [Jenerali. 
At 1110dus loqucllùi Patruill salis innuit ros çxistiu13sse, ne
lue 
per æcuillenicalll etialll s
'nodllnl Papaul judicari possc. Se- 
cus cniln aliam incolnpetenti
p Slue rationem pl'otulisscnt, 
yidclicet : Snanl synodUl11 non esse æClunenican1, et nun nisi 
per æcumcnicalo synodum posse HOlnanu In antistitcln judi- 
cari. Porro de hoc silent; et asserunt dun1 taxal Ronlanèe Se- 
elis antistites Illlllqll(ll1t nlÏllonon (sediulu) judicio subjacuisse. 
IIæc autelll propositio generalis cst, ita ut non Ininus includat 
judicilun contraPap:lI11 inge'nerali quanl in particulari synodo. 
Kanl in gencrali ctialn sYl1odo sentcntia contra Papain lata, 
es'set sentcntia nÛno7'1on sedÎlun contra HOlnanæ Scdis .Antisti- 
teln. C
-éterun1 hoc scnsu intelligcnda esse citata yerha, quod 
Papa ncqucal per ullos homines, ac prointle ncque per Q.'cu- 
1l1enican1 synodulll judicari, o111nino evincit t
sti1110niunl se- 
quens, nenlpe : 
2 u Ennoùius diaconus, postmodU111 Ticinensis Episcopus, 
apologiall1 pro SYl11lnacho Papa scripsit, qual!1 31'probarunt 
concilii Patrcs, el synodi gestis adnlunerari decrcycrunt. In 
hac porro apologia sic lcgere est : Si t'cra est EpiscoJ1ol'Uln 
assertio, Sedis apostolicéP præsllies miuorll1n llUllqlulln subja- 
cuisse sententiæ, cllr ad jlldicÏll1n districta convelltiolle produc- 
tliS est? 
Tllmqllid gloriaballlr SeCllrlS contra eum, qui secat in ea? 
Et infra: Alio1'll1n forte homillllJn callsas DellS voillerit pel' ho- 
1nines terminare. Sedis istills Præsulent SliO sine quæstiolle 1'e- 
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fc?rt'avit (11 bil rio. Tgit HI' tunc lelllp()ri
, ith Ennodio, a Patribus 


'Il()di qui apulogi'ull i
lalll apprUltëHl1Ht, gt'ncl':1Iilcl'quc ah 
luni hus, t ê.t1l(lua In prilH: i pilUU incoJlcu

uln et s; Ile ljllët.Jstione 
hahehatul', HOillalli Epi...;copi ('ausas !lOU po

c IJet homines 
termlllllri, 5 'lÌ soli n '0 rcscl'Yal'i. l)I'ufccLo (Iui ncq nil jll(licari 
],er homines, nec j ull ical'i poLe
t pCl' cOHciliuJll æcufllcllicu Ill. 
Pl'uilulc 'olH.:ilill1ll æcullicniculli nUll est supra Papaul. Et 
CHin ratio cur juùicari Papa l1cqueal per homines hæc adùu- 
cahll', n OJlW Jl HJIl pri.l'sulclll lllÏllOl'lUn seulenliæ non subjacere, 
s "'quilur tUllC tClIlporis millVl'em seu illfcriol'Clll l't'lali\"c au 
}'apalll existiulahull fllissc ipsaln clialn æculllcnic3111 sIno- 
ÙUlll, qualcnus a Papa sl'jullclalu. 

"Sauclus 
icolaus I, in cpistola '"III, ad Micharlcln impc- 
ratOl'èlH 

I'ibcIlS : Czun secundum callones, ubi est major lllIC- 
toritlls, judicill1n ill{eriorlon sit desel'elUlllln..., ]J(ltet pro{ecto 
Sedis lI}Jostvlieæ, çlljllS flllclorifllte major nOll est, judicill1n a lle- 
?nine fore retractllllduw, nee clliqllant de ejus licet judicare judi- 
cio (Labhe, f. '"Ill, co!. 310, edit. tOil), Ibi ah
ullltect sine 
restrictionc el tan qualn quid ccrtunl ac nulli controycrsiæ 
ohllO"xllun pru nuntiatur, RUmllllie Seclis lluctoritale majOl'eln 
nOli e.rislere; quod falsuHl forct, si cOllciliuI11 æcuB1cniculll 
in RUBIa BUIll I)ontificclIl jurisdicliunern hahcrct. Kec ita fidcn- 
fer 1ocutuc; l'

et "i(tllrtus 
íl'olaus, si ,'cl pallCOl'Ulll calholi- 
corUIJl opinio (nissel, cOllciliulll e"sc supra Papillu, cl ci li- 
cere (Ie HOJlJtllli PonliJicis judicio judicarc. Seù nonùulll orla 
tunc tenlPoris t'J'l'onea ha
c opinio. 
í[) III (luinlilillcLul'g-cn,i concilio, CUIH ausu
 c:,scl quidanl 
('lcl'icus l\
"iel't'l'e, HOIlllH10S POlltifìees, llon di,'ino jure hærc- 
dih\, ., :, 'tl <..ihi lI
ul'pa
sc prærogativanl hane, lit scilicct 
Ilul/u' de eOI'll 1n. judicio judirare debeat, llee il/i aliclIjlls judicio 

llbjace(lll t, UIWllillH'111 lolius s)11odi l'CpUballl expertus est. 
Quod sic narral 

 IIchl'onus annalisLa Bertoldus, in appendicc 
ad llCI'lHannU11i CÛlltraclulu, ad annUlll 108:) : (( CUlll onlnes 
ju
ta rdinelll 
UUln tun"cdisscnt, prolata sunt in lllcdiunl 
dccrl'ta 
ilntlonlJn PatruJU ùe pl'ilnatu 
edi:, i'l'o:,tolicæ:.. Qui- 
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d:un Darbcngensis clericus, nomine Cunihertus, R0l11ani Pon- 
tificis prilnatui derogarr ,olens, in Inediam s)"nodum se 
contulit, asscrens Ronlanos Pontifices hune sibi primatum 
adscripsisse, non aliunde conceSSUln hærcditassc, videlicet ut 
nllllils de eorunt judicio judicare debeat, nee illi alicujlls judicio 
sllbjaceant. Qui cum aperte a tota sYllodo confutaretur, præ- 
cipuc tanlcn a quodanl laieo convictus est per illud eyange- 
liculn, nnn est disciplllll
 supra magistrll1ll. Cum eniIn hoc ge- 
neraliter in olllllÎhus ccclcsiasticis ordinibus obser,.andunl 
deputelur, ne -major a nzlllore judicetur, qui hoc vicario sancti 
Petri denrgare potuit, quel11 omnes ratholici pro DOlnino et 
magistro ycnerantur? )) Igitur quod 1lul/us, nee proinde etiam 
æcnnlcnica s
nodus, de judicio ROliUl1zi Ponti/id8 judicare de- 
bea,t, q uoùquc l
olnallus Pontirc
 nullius, nee proindc eliam 
æcnnlenicæ s
'nodi judicio subjaceat, adco inconcussuDl sæ- 
culo XI principiuln rrputahaiur, ut Quintilinchurgcnsis con- 
cilii Patres quasi illl\udita1l1 ct ahsoHaIu contrarianl Cuniberti 
clcrici opinionem statinl unanimiter I'ejeccrint. 
50 Testiulouiunl Ivonis Carnotcnsis. - PrællÚttcnùunl "qua 
occasionc S. Ivo citand3 ycrha scripserit. ClUll a l>aschali II per 
vinI cxtorftun t'uissel pri,'ilegium de investituris, coaduna- 
tunl cst Yiennæ provincialr coneilium, anno ,t 112, in quo 
pra
fal urn priyilcgiuul reseissunl est. Scripta ctian1 epistola 
qU:l. Patrcs a Pascha1i Papa ùccretoruJl1 suorlUll confirJnatio- 
nCIn postulabant, adjecla, si rcnucreL, hacec cOBuuinationc : 
(( Si, quod InininIc crcdilnus, alialn vilun aggredi eæperifis, 
ct nostra"\ paternitatis asscrtioncs rohorarc nolueritis, propi- 
tius sit nobis Deus, quia n0S a vcstra ohcdicntia repcllelis. )) 
Notanduln quæstioncln de ÎJlycstituris 111ultis tunc ad fidcnl 
pcrtincrc visaul fuissc. Itelll passim adu1it tebatur Papalll, tan- 
quanI pri,"atUI11 doctoren1, ha
resi adha"\rcre seu hæreticlun 
fÌeri posse; aliunde autenl PapaIn notoric hærcticuln, hoc ipso 
PapaIn esse desinerc. lIine non adeo mirúnl est Yicnncnsis 
concilii Palres all præeitatalll cOllul1illationenl delcnisse, 
cum Pasehalis II ipsis ,'iderclur in hæresiul lapsus. CæLerunI 
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nul1atcnn
 prohat c0l111ninatio lit."'c prl(\
uh'S iUos sibi aliquod 
jns ,'i IHl il\tS5t"' in vrrUlll cl IcgitiuIUlll PapaHl; sed dllln taxal 
in Papalll h
pr
ticnln qui janl ,'crus Papa non est. Kon ergo 
ipsis l'\. pfohra nd Hill qnoù aùeo sLolide CIT:1vc.'in t, u L l Ul l'ticll- 
la,.; cliaHl concilio jus supra rapaul COlllpeterc c}..istinla,'r- 
rilll. 
Bae al1tt'm occasione scripsil sanctus 1\'0 Carnotcnsis f\pis- 
tolanl rex\. "\.111 ad IIcnriclul1 abbatem; in qua de Paschali rapa 
el .Ie Jugcnda ipsius concessione sic legcrc cst: (( Fau1iliari- 
hUI) ct raritatclll redolentihus littcris adluonendus n1Ïhi ,.i- 
dctnr, ut ðe .iudicet ant (acltun SUUllt rctractct... Si autcIll in 
hoc languorc insanahilitcr [pgrota\"crit, non est nostrum judi- 
care de Sllmmo Ponti/ice. )) 
Itrul postqualn convocata fuisset, oh idcn1 nrgotium, sy- 
nodus Lllgòurll'n
is, scripsil sanclus Jvo cur ipse ac alii Scno- 
ncnsis pr(,vinciæ antistitûs ad taleln synodun1 ire nollent : 
(( 
on ,idetur nohi
, inquit, utile consililun ad illa concilia 
cOl1yenirl', in ql1ibus non possumu
 cas pèrsonas, contra quas 
agitur, COIHlclllIWI't' ,.cl judicare, quia nee llostro, nee ll11ills 
ltominllHl problllltuf .'\llbjacere judicio )) (cpist. CCXXXYI). Et in- 
fra cxcipit (huntaxal CLiSUlll quo Papa 1naui(este ab el'Clllgelica 
l'eritllte discederet, ill cst, 110lori(' IW\l'clicus cvaderct. 
Liquct e
 isto h.UIlis test iUlonio tUIIC tClnporis induhitatulu 
fl1issl' pl'Íllcipiulll istlHI: nOUUHIUOl Ponti1ìccln Jlullills homi- 
Hum (ac pl'oindr Bec elianl gencralis sInodi) sllbjacere judi- 
cio. "oni prolixe respolldit Lugduncnsis præsul; asl ipsius 
a
sel'tioni, quod ncnlpc Papa nullius hon1ÏnuIl1 judicio suh- 
jal:t'at, Hihil prorsus opposuit. 
(jQ 'festillloniulll rhilippi, anno 1206. - Clun nCJ11pe Phi- 
lippns (1.. illlperiu cerlarcl CUlll OUone Ill, scripsit ad Inno- 
centi llH1 III his "ed.-is: (( Si nos in aliquo '.05, ,.cl ROlnanam 
Eccle
iall. ulr..lt(lisse \"iùcaUlur, nos pro honore DonlÏni nostri 
.Jt.SlI Christi, l'ujus ,.iccnl in terris gcrilis, et ob rcyerentiam 
heati Petri I J1 'iucipis Al'ostoloruln, cujus ,icariu
 estis, et oh 
salutclll nostralu, nos aù satisfacienòulll ,.obis supponimus. 
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Si ycro \"os in aliquo nos ycl ilnprriulTI læsissr ,-iden1Íni, con- 
scicntÍl.e yest fæ super iis 'os relinquilnus. CUlll cnin1 110S pic 
crcdaulus, cL ante passiollclll ct posL pa
sionell1 Don1inum 
nostl'Unl JesUll1 Christulll Lcato Pctro clavcs rcgni cælorllln 
contulissc, cL tradidisse jus ligandi atc{uc solvcndi, srilnus et 
l)rotcstalnur, quod vos, qui in 10CUlll suun1 CUBl plcn itudine 
})otcstatis suecessistis, in hUjUSlllodi articulis lib homine non 
estls judlcandus; sed jlldlClLl1n restnnll soli ])eo reserValll1', cujus 
judiciulll ct exanlen, quod sibi soli dchctur, nobis noon quæ- 
rim us usurp:u'c)) (apud RaInalchlln, ad al1nUln 1206). lIuic 
ergo principi pcrSUaSUITI ac induhitatum 11rorsus erat, Papam 
ab homine' non esse jlldicllndum, cL ejus judiciu11l soli Deu re- 
scr\'ari, ac proinde Papam judicari non posse a concilio æcu- 
mcnICO. 
7 0 EquidcIIl suh hoc tCIUPUS, id cst, sæculo XIII, audiri cæ- 
perunt a ppcllationcs a decrctis Pontificul11 ad gcnerale cOllci- 
lium. Sed catholici qui sic appcllarunt, non intellcxcrunt 
cOllcilillln ('arcus conscnsu Papæ, cuive jus coacti,.ulll in Pa- 
pan1 cornpetcrcl, ct a quo Papa cùndemnari 3C depuni pos- 
sel. Ideo scilicet postulahant recognitioneu1 cau
a:\ ill concilio 
gcnerali, quia spcraballt facilius per Patres coucilii ohtincri 
posse rClllcdiuln gravan1iullln, quæ sibi 3. RonHlno PonLificc 
illata fuisse c
nqucrehantur. Non appcllabant propric, quia 
non m 
joreln agnoscebant auctoritatcln in concilio Papæ 
unitu, quan1 in solu Papa; sed postulabant a Papa qui juùi- 
caycral, nt iterulll causaUl reviùercl in cOl1cilio. Porro elialll 
hodie Pa pa qualldoquc conccdit cjusmodi revisionclu, tluæ 
concessio yocalur restitutio in integrum; ct silnililer oliln su- 
prcn1Ï principcs nUIlllullqualIl indulgehant ut canS31n quaIl1 
ipsilncl judicaverant, itcrUl11 tractarctur, quasi ju(licata non 
fui:S
l'l. Hinc Petrus d e 
Iarca, diligcnter cxploratD quoad id 
antiquitate, concludil proprie diclas appellationcs catholico- 
rUIn a Papa ad conciliuIl1 æClllnenicl1m, in yetcri disciplina 
l1USpialll rcpcriri. 
8 0 Ipsa ctian1 appcllalio, quæ occasione dissidii inter Bo- 
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lIif';1 'illIll YIII cL ritilipplllll f('gt'lll ('01Itigit, non pl'ohat hoc 
It'UlpOl'C ,'iguissc opillionClll (Ie sll}lt'rioritalC' cUHt'ilii supra 
PapaBI. Eql1itlCBi Galli a llollifacii tlccl'ctis appcllaruut a(l 

l'lIcl'alc l:OllriliUHI ct aù fllturum induhitlltfllll l>ollti/iceHl. At 
sic appt'llahani ill hypothesi (IUOÙ nOllit
H'ius YIII Bon cssct 
illtlllbitallls, id csl, ccrLo "crus ct legitillllls Poutifcx. QuiùaIu 

t'ilircl Cl'l'l)IlCC ccns'LanL pra'tlcccssorcul Cælestinulll , Pon- 
t ilìt'atlli I'cnun(iarc nOll polui
sc, 3C pl'oinflc nOllifa('iulll ci Ic- 
git ilBC non succcssi,;sc. CUlll igilnl' appcllittio fueril a Papa du- 
bio ad Papanl CCl'luln ct ad gt'llcralclll SI110tlUlll, nOIl SCfluilur 
ah apppllantiLns adlni<;sml1 fuissc supcriorilalclll concilii SII- 
pra Pll/)Wn certum, sea dunltaxat supra PapaIn duhiuln. - 
rra-.tcfP3 non 3ppcll
H'unt ad 50111111 conciliuIH quatcn us a 
Papa scjllnctum, sc(l aù conciliuIl1 simul cl futurU111 PapflJll 
(,CI'I111I1; flC l'foindc 3d conciIinnl cujus dc
rcla esseIlL 
i- 
IItHl tlecrcta 
unnni Ponlificis. - Et tandcn1 ipSOSII1Ct Do- 
ni f[wii YI II accnsatnrrs prorsl1s a1 i('nus fuissr ab opill ione 
qt1
I' ('ollcilio c;llpr:l. Papi.HH anctorifa(Clu Iribuit, 31)l.l'tissiuw 
cOII
laL ex curUln lihcllo, qui Clelllcni i Y ûhlatus fuil, cl 
iu qno sic lcgcre cst: (( Estis enilIl ,"os, Patcr sanctissiInc, 
,Te
n Christi ,'icarills lutiLln Ecclesiam reprwsentalls, qui cla,'cs 
ll'glli ":fI"lOl'lltll hahrlis ; nec.cong-regahnn tOtll1n yellerale COIl- 
cilium sine 'l.'ohis et nisi pel' Z'us pnll'st ('ogno
('rn' ùe ncgotio)) 
(aputl nallerinittlll,t/e l}ot

tate et'r!esiastlfa, cap, Y, 
 
, n. J 8). 

al1e qui ....\ist illial totum generate conci/illm, slue Papa c( nisi 
per Papam tlc a liqun negotio cOgllU:'CC.I'C 1I0U posse, hoc ipso 
tcnf'l cOHcililllll nOll esse SII pl'a Papaul. 
nO) r nus la Incn Galli('auus LIlt 'olugus, llPlIll'C JOéUlIH1
 dc Pa- 
risii
, erl'orih1ls ac llc\'ia if\. lllUltis ùoctl'ina cell'Ll'is, lihro 
de J>otestate regia et lUlpali, q\lCIH Ilt
ubra\'it oh di

idiulll 
nOli i fat' i i \"1 II ('lIlll Ph ili ppu l'cgc, Papa III tlf'poncltdi }1olcs- 
Lalelll l1tb(Til,it, HUll 
Uhllll gl'nel'ali cOllcilio, 
c(l cliall1 car- 
tlillaliulll col1egio, illllliO d sa'cllbri 1'l'illCipi, licc' illdil'ccte 
lautunl, ill cst, 
ulHlilo
 ah olll'llicnlia Papt' su!'lrahpndo, iLa 
ut l)
 pa c('(lerc cOlnpf'l1at u r. At (( u u1hllll ali U I)) (111PI11 noy('- 


II, 
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rilH (ait Hal1crinius) ,'cl intcr Gallos ob Bonifac'ii gcsla uwlc 
311ilna los, su (fragatOl'enl t nIlC habuit)) (de Potestate eeel., 

 q ' 1 0 ) 
ea p, v, 6 ...., n. tJ. 
IInlno quod ipsi ctialn Gallieaui qui Bonifacio adversalnln- 
tur, aut iqua1l1 nihilonlÍnus rctinucrilll doetrinanl de 
uperio- 
ritatc Papa\, ita ul a nCluinc, et HC ah ipsa clian1 æculncuica 
synodo Papa judicari possit, testeIn habeIllus opusculurn 
cju
Jeln tlissidii lClnporc edilulll, cL sic inscriptuill : Ratio- 
nes ex quibll,'\ probatzu' (Juod BVlli{aeills legitime illg1'edi non 
lJOtllit, Cæleslino lTivellte. Ibi nelllpc, pagina .135, sic habctur: 
(( SllllllllUS hicl'archa ROlnanus POl1Lifex sllperior est onlni- 
blls; ipse ,"crus prælatus et pastor cst DonlÍnici gregis... Suh- 
ditorllHI suhtractio nulloillodo cadit in sumlnUlll hierarchalTI, 
nee po
sihilc est 
ibi snhtr3hi suhdilos, quoniaul nOll habet 
supe1'iorern ill te
Tis; sed olnuis anillla sibi suhdi!a est, ejus- 
que curæ cOllunissa; lleqlle a qllopi(l1n judicari potest, sed 
cunctos judicaturus a nemine judicalldllS est, nisi deprchen- 
datllr a fide dcyills. Et ha
e snperioritas non cst lllunano rri- 
,-ilegiu, sed di\"iuo, a qno cst instilutio, cL qui siLi pasccndi 
greg-is curanl COlllluisil. Onini cnilu clero cI populo IN u
mI 
CO
GHEGA'fO luanelobsequendi sihi necessilas, ct non auctori- 
tas ÍInprrandi. )) 
-10 0 NOyanl fuisse nee Con
t::tllticnsi concilio anteriOreIl1 opi.. 
niunelll de superiol'iLale cOllcilii supra rapalll, tcslatur ipselnet 
Joaullcs Gerson, fJui præcipuus rjllsdcm opiniolJis prOll1otor 
ext i Lit : (( FaIlor, inqui I, si non ante cclebl'ationCll1 huj us sacro- 
sanclæConstallLÏcn::;is synoùi .'-ie occupaverat 1nelltes IJlurimol'wn 
liltel'lllill1n lliagis qU::tlfl liUel'alurlllIl ista t1'aditio, ut o}Jposito- 
/'lOlL dugmati
([tu,. {uisset de hæl'etilh praritlltr velnotatlls tIel con.. 
tlenuutlas. IIuj us rei signuHl accipe : Quia post ùeclarationeUl 
e
 thcologi
e principiis luce clariorenl, et quod urgentius cst, 
post tletern1ÏnatiOllCffi et pl'acticaliuncln ejllsùern sanctæ sy- 
nodi, iuycniuntur qui lalia palaul 3sserere naIl paveant : tam 
I adicallun et ut cancer serpcn
, taIn IllCdullitus irnLibitlun 
{uil hoc pl'iscæ adulationis ,-iru::; letiferum! )) (De Putestate 
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ecc/esiastica, consi(J. I 
, Opcru III tOlno II, p3g'. 
} j , eùit. Ellics 
IJHpin, .\nhH'l'pi,p, 17UlJ). IlIilHI', 
(,I'
OIlC teste, lraùilio isla, 
IH'lllpr '1'1011 cOl1ciliuln non 
it sUlH'a Papanl, ila generalis, 
fild iCll/a cl imbibi / II 1'\1 i I an I
 Conslall I iell
clll S
'IHJÙ Uln, u l 
cOIlIl'al'ia' docll'in,e c.loglliatizalor lanf{uanl hæreticll
 nolaLus 
ae cOIHlcllJllalu
 proeul duhio fuissct. .\lia loea Gcrsollis, 
(plihH
 dicta"' opinionis no,'italcln il'sC'nlct tcslatur, jam ri.. 
Ja\'i'IlHS (pc.lrtP II, scctiollc lJ, c[lpitc ,). 
Explorafa igillli o dOCUt11clltorUITI scric, omnino colligcndum 
cst, 1lovam fuissc, cL nonnisi sæculo 
IY, cxorlo jaln lnagno 
hujn
 triliporis sehi
nlal
, adill\Cntanl opinionclll, qUL'e no
 
nlanUlll PuntificélJl generalis cOllcilii allcloritati suLjicit. Porro 
in II1atcl
ia fidei, illconcussuln apuù catholicos principiull1: 
Uhi no, itas, ihi falsitas. 


... 
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AUCTORITAS PAPÆ SUPRA CONCILIUM- 
SINE - PAPA PROBATUR SIMUL QUOAD FIDEM, 
DISCIPLINAM ET JUDICIA 


Supf'l'iUl'i scet ionc ,-id in1us distillgUClIChul1 esse qua
stio-, 
nCJll, all cOllcili 1l11l-si He-Papa sit òUjI},ll Papa m, a qu
es lionc, 
an cOllciliIl111-cllm-Papa sit supra ])apaI1L. Hen) osLcndiulus 
prion.'111 
u l111ni IDOIllCllt i esse, CUDl enorn 1 i
 l'jusnlocli error, 
qui roneiliu-siue-Papa jus Ll'ihniL in nonl
nlulll POlllificcn1, 
pro fuuùalueJl Lo SssLcluaLi Gallicano subjuccat, ac CUlll Gal- 
Iicanus cIrrus, al1no 1 û82, sccundo e qualllor fauiosis a1'li- 
culis apcl'lissiuIC professus sit. J:un vcro qn
('sLio hæc, an 
cOllcililim-Slllf-PajJ(/ ..,it .'iIl}J1'a l'cl iufra J>llpam, in tripliccm 
3.1i3111, pro di\ersitate 11latcri
{
', sulH.iiyiditur, yidelicel : an 
it 
supra ,-rl infra, quoad fidem, qlload disci}llina7n et qlload ju- 
dicia. Hic autcln per suprCIUall1 auctoriLatcln quoad judicia, 
intelligat lcctor jus ca
terus quosculIlqur taHquanl suhjcctos 
ad lribuual SUUBl ,-orandi, pUllicndi ac ùcpollenùi. 
Kolandulll insupcr, ad dCIJlonsll'andaUl auelorilalelll Papæ 
supra coneiliunl-siIlC-P()P
, præslo esse duplicCHl argU111Cn- 
t orUBl speCiCll1, ,-idcliccl : 1 0 ArglllllCnLrt qua
 illanl auctori- 
t atclll proballl SilllUl quoad fidclll, disciplilJanl cL judicia; 

iI ArguH1cnla unicui{l ue cx dict is lualcriis propria. In pr
e- 
5211Li scelionc dcduccmus dlllulaxat pl'iOrCln argulncntorulll 
srricln; 1 n 
rqurn Ii ycro post eriorcln. Quihu
 prænotatis, 
sit : 
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r. E tc
ln 
. 
raUhæi (10, JS) : Tit es Pelrlls, et super hanc 
petl'arn ;edificabo fcc/esiam meam. - p(\l' hæc ChrisLi Don1Íni 
\'rrha, Ecclcsiæ {llnllamentll1H constituLus est, Hon sohun bca- 
I 11
 a posLolus Pelrus, seù eL q uiliheL lcgiliulus cjus in Scdc 
HOlllana successor. 1(1 jaul pl'ohayill1US supra (parle II, sec- 
t ione Ill, capitr I). Porro Ecclcsiæ fundalllcnLulllllon csscl Ho- 
1HlU1U'S Pontifex, uisi pollcrcL aucLoritate supra concilium-sinc- 
Papa. Xall1, sienl in lllatcl'iali æditìcio, illud. cst fundamrntulH 
(jUO(} e
\tCl'as æ(lifì('ii parLes snsLcntat, a quo ilIæ parLes sualn 
soliJitalrnl traltunt, ct sinc quo dissoh'crenlur eL rucrcnl, ila 
ill lpdi ficio Inorali, it! cst, in aliqua socictatc, non potest qnis 
CS
CflllHhuncntum, nisi in omnia membra ct in totaln etialn so- 
cietatem colIcrliyc sumplanl, jus coacti'Tlln haheat seu auclo- 
l'ilateln suffirientcnl, qua Incmbra in uniLaLc sociali rclineat, 
rl socictalcln ipsaln ad fincHl ipsi propriun1 dirigat. Enim- 
,"pro si auclul'ilas rrgilninis ,"cl æqualiler penes omnia mCln- 
hra, "pI pcnrs aliqucm scnahun rc
idcat, cl a ITlajorilatc suf- 
fragiorl1m, 
ivc oinuillln, siyc aliquoruill dcpendcat, tunc 
nullus el'il qui runl ycritatc fnn(hl1llcntuIll dici possit; sed 
fund
nlenhlln l'rit, 'el auctoritas dClnocralica in oUlnihus rc- 
si(lcns, ycl auçtoriLas arislocratica cxistcns penes aliquos. 
CUlll prgo Chl'isLus DOll1ÍllUS fllHÙall1Cntunl Ecclcsiæ suæ COll- 
slillH'I'it, non oluncs, non aliquos, sed hcahlln Petrunl e 
c{uclnliLct f\j us pro t elll pore sUCCCSSOl'Cll1, rig-orose scqui tn r 
penes nOlnalluloll POHtifìccll1 Pelri succcssorem stal'C auclo- 
l'itatclII, tU111 ill 
illgHlos, hun in 0111nrs collcclivc SUIllptOS 
fì(}I'l{\s, cl fìJeliulH pfisLorc
, qua ,"alcaL cos ad fincHl Ecclcsiæ 
p ro l'l'iUlI1 cO[ln
llielllt.\l' ùirigcre. E
igil aulCHl finis Ecclrsiæ 
In'ol'riu
, ul fìùclc::; '"CraIn 1ìdClll cdoccan(ul' ac in è3 rcli- 
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nC3ntnr, opportunis disciplinarihus lcgihus suhjicianfur, co- 
rUlnquc transgrcssioncs judicialifcr cognoscantl1r et coer- 
ccantur. IIahel igilur nomanus Pontifcx, utpote fundanlen- 
tUll1 Ecclcsiæ a Christo constitutus, tnn1 quoad fi(lcll1, tUln 
quoad disciplinanl, turn quoafl judicia, 3ncLoriLalenl in Oln- 
ncs, ctiaul collectivc sumptos, fidclcs ct. fideliull1 pastorcs. 
Ergo tripliccm illam auctoritatem hahrt rfinm in conciliuln 
generale, quatcnus scjnnctum a Papa considerat Ull1. - Quod 
sic brcvius exprimi pote't : Papa, ex institutionc Christi, cst 
Ecclcsiæ fundanlcntunl ; afqui non csscf Ecclrsiæ fundamen- 
tUln, nisi essct supra concilium-c:;inr-Papa, quoad fidcln, 
diseiplinall1 ct judicia; Ergo. 
If. E textu S. )IaUhæi (c. xn) : Et tibi clabo Cl(Li'eS ,'egni cælo- 
rlltn) et f}llodcllmqlle ligaveris, elc. - PCI' clal ' ilnn nlcfaphoram 
potcstafis plcnitlldincm in tota rcfro Dntiquitatc significatanl 
fuisse rcs cst eruditis certa ct cxplorata. EL notanduln, non 
dixisse Chl'ÍStUlll apostolis collective Slll11ptis : TTObis clabo cla- 
'LIes, sed soli Petro dixit : Tibi dabo claves reglli cælol'um. 
Aliunde certum cst putestaten1 ihi Petro traditam, simul 
cjus succcssorihus Romanis Pontificihus collafan1 fuisse; si- 
quidcm potcsfati Petri R0111anUrn Episcopunl successissc, 
dogn
a calholicum est, llcque id in quæstioneß1 vocant ad- 
vrrsarii quos hie confutamus. Igitur collafa fuit Ronlallo 
Pontifici, in persona hcati Petri, potcstas clavium mrtaphora 
exprcssa, eiquc tradita cst in ordine ad rcgcndau1 Eccle- 
sianl. Clun ergo per nlctaphoraln istam c-xprinlatur suprema 
. ac plena potestas, et potesta
 lJlellfl ac Sllprel1la quoad Ecelc- 
siæ regin1en ialis esse dcb
at quoad fiùem, disciplinam ct 
judicia, sequitur nomanum Pontifice111 esse supra onlnes 
fideles ac fidelitlln pastores, ctian1 collective sUlnptos, sell 
esse supra cnncililll1l-sine-Pflpa, quoad fit1eJn, disciplinam et 
judicia. Enimvcro si Papa essct infra concilium-sine-Papa, yel 
etiaffi &i essef illi æqualis, falsUlll foret ipsi in beato Petro 
traditas regni cælestis clavcs. 
Objicie,
. - Quanlvis Christus seOrSill1 Petro dixcl'it quod- 
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lllUUJll soll'eds ett., lalJlrn halH' ipS:.t11l ligalHli cl sohC'ndi 
polestatc'''l (raditlil cl ,'a'( Iris apo:;lolis pCI' verba Q:tæcumqlle 
.'\olverili.
, clc. Erg') a pari, litcl 
CUI'Silll PC'll'o clare." f l'adiùc- 
J'it, ('{'lIsCllfIu.;) f'
( ca,::; 'lialll alji
 apustulis Ll'aùidi,,
}; ita ut 
po(e
las cla\iulll lion sil pClles UfllIl)}, 
(>d PCB}S cæLUlll 
Epi",cO}H)l'IIlIl; ('
 (lUO sl'cjuilul' c.:uHciliuJU c
sc 
upl'a Pa- 
p3l1l . 
Rl'S}J01111eo : Qnalldu Chl'istus olll11ibns apustolis di
if, qllod- 
('Illllt/lle .
(Jh'el'itis, eLc., iLi eral Pclru
 ; Jlce pu(estalcIH liganùi 
cl stlhcucli tl'adidil t:hl'islus apostohs scjuncl is a Pell'o, scù 
J)cll'o lallf{l1ê111l capiti linitis ct suLjecti
. E('ontl'a quando 
dt
it f.hrislns QlludclllHfJlle solt'crïs, etc., pCI' ,'crha IW 1 c, ut- 
po(c ad PCll'lll1l S01UIH dil'ccta, ci pCl'sonalilcl' ctJnluliL poLcs- 
latCH1 i isdctn ,-cl'bi:> c
 prcssaul. Igil llr polest a tCln is talu Jla- 
huit Petrus qllatenllô ,\OIIlS j alii autcnl aplJ
loli caIn non ha- 
lJlIPI'Unf nisi qllatellw; ulliti Petro. 
Paritt'f pott'statrln t'la\'iulll Pet ,'0 prrsonalitrf conc('
sa.n
 
n'IIS('llll11
 fjuitlCIH r:5t C"l'i
tllS, licel in Scriptllris C''\pressc 
nUil Irgal ur, ali is clia In 
 postolis contnli
sc; asl n 11 it is Pf'tro, 
nOll au(elll a Pelro srjunctis, Pl'oinùû TIoillanus POittifrx ('1([- 
t'es hahd pt'l'sonaliter cl inclept'IHh'ulcl' a ca
lrris Episropis; 
rl ('conlra C'l'lci'i Episcopi cas non h;1hrnt nisi qualcnus apc- 
ric'ntt's cl dalldentcs sinllll CLUB HOlnano Pont ificc, Ex quo 
npc'l'lp 
t'qllitl1r PapaIn, qui rla\cs haLt-.t, esse 
urra s
'no- 
ùUlu-sillc-Papa, qtl
I' ca:; non halter. 
III. E Lc\lu S. Luca-. (
'2, :)-1) : E!Jn (lutein l'or/rll'; pro fe, ut lion 
tlt,(tciut {i(!es Illa; et III ali jllnndo cfJ1Il'erslls, cnlllil'mn {ralrès 
11i1lS. -Hahet HOIlWIlU::> Ponlift'x, ulpote l'l'Il'i 
Ut'l'C::,,,(JI', nffi- 
cium (nares cOll{trmrlll,li. rl mlll'lli 4'ju:,;u.o:li oHicilllH fcdr 
'\plc'al, nc('c'

aria ir
i <<....( polt'
ta
, BO!1 tantulli tratl''''' in 
,"era IìdC" firrnandi, SPII rt rdS .1isriplinarihus Irgihll
 in saLH'ta 
vila inrorlllcIlH}i
 nt'cnon C'OI'\1111 PITorl'S ct dt'licla rOt}I'('f'llòi. 
Es( i
ittlr 
upra tral..r
, 
crroin,lt}sllj>"fl r I H)('i1iuIH-sinr-Papa.. 
(JllnHcl ticlPln, di:-:.ciplini\1I1 t'l judi('ia, 
i \"tlhlls
rl Chl'isfusf'Unl 
t':"o
r iu{ra ('Ollf'iliuJlI-SIIlf'-Papa, nOli (li\is
f'1 Pt'frn TIoi av 
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pro lc, confinna {l'atrcs ; sed (li
is
cl : Fralrihus, rogavi ]11'0 1.'0- 
bis, III non de/irial Ii des 1 T estra. Con firma te Pet rum. 
IV. E tcxLu S. Joannis (21, 15) : Pasce ag1LOS '1neos, pasre 
Ot'CS meas. -His ,.crLis lhnnanunl Pontificclll, utpolc Pctri 
successorCln, constituiL Christus pasLoreln fidcliuln eL Epis- 
coporluu UIIU1ÏU111 ; cl hoc ipso simul ci fidcles et Episcopos 
OlllllCS rcg-cudos sllLjccit ad fincm Ecclcsia
 propriulli. Ergo 
ci polcstalcUI cOllLuliL supra Oloncs, quoad fidcIO, disciplin
Hn 
cL judicia. Ergo cL supra conciliunl-sinc-Papa. 
Objicies. - InLclligi puLcsl data puLrstas sohnnn1odo supra 
OIHllCS Episcopos seorsim Sll11lptos, non auteul super Episco- 
pos collcctiyc SUlllptOS ct in concilio adunatos. 
RespondeD: Suh llolninc O,'iUlll ChrisLus Episcopus Petro 
rf\gendos 
olnnlisit, ahsquc ulla dist inctiune ,cl restl'icLione. 
IgiL UI' gratis et cOllt ra oln-iuIll cyangclici Ipx,Lus senSUBl asse- 
rcrcLul' HOIHunUlll Pontificclli pasccndas l'cccpisse oves scor- 
silo sumpLas, non auLen1 collecti,.c Slll11plas. - Pr
pterea, 
i 
Chl'istus voll1issel Episcopos colh
l:tiy? 
nnlplos esse supra 
Papanl, ycsauc (quod cogitarc lICf3S esL) usus esseL ilIa pas- 
tOl'i
 cL OViUll1 IncLaphora, ct pl'
cccpisscl PeLro cjl1S(!UC suc- 
crsSl)l'ibus ul o\"cs pasccrent. Posito cnilll quod Episcopi col- 
IccLi,oc SUllll)li sinl supra PapaIn, jaBl falsllln cst ipsos csse 
oyes rclati, e atl P3paln; quia OYCS non regunt pastorclll, sed 
ah ipso rcguuLur. - Insuper adIlliLLi nequit nisi lllllinl ol'ile 
et tlll11S pastol'. Porro in pra
fata hypothesi pasLorcs duos 
Chl'istus in Ecclesia sua constituissct j nin1Ïrlun Papanl rc- 
laLivc ad Episcopos scorsinl slunptos, ct collcctioncln Epis- 
copurun1 relati,.c ad Papanl ac lidelcs cæteros. - Tandenl, 
quoù ycsalliæ clunulns forrt, cOllstil uisset Christus pastores 
duos, quorull1 neuL
l' lcgitiulc suan1 regendi poLesLatenl cxer- 
cerc valerct. Nanl quoties vcllet Papa Episcopis præcipcre, 
possent hi cullectiyc agendo et sic supren1am auctoritatem 
pra
t endendo, papale decrchllll irrital'c ac declinarc; ,unde 
Papm auctoritas in Episcopos diyisÏ1n slllnptos illusoria esse! 
et in llihihllll abil'et. Pariter quoties yellent Episcopi collective 
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agrrc ct (lcccrncrr, pos
ct Papa, pro suprClna sua in ipsos scor- 
"illl S11111 plus a tit: lorit a tt', singulb id i PSUIH pl'ohiLel'c, ill cst, 
lie col1erti,t' aganL et hoc \'('1 illull dc('crnant ; lrncl'('\ntul'quc 
siugu It ohtt'f)) IH'lï.l fe, nt.(, pl'oi ndr ros
cn t collt'cti vc agcl'C, 
Tgit u.. Ù IIi.(' ista' Sl1 preluæ pol t'sl a I es in \'iCCIIl sc
c clidcrent. 
HeUlallct ergo Ptlpam 
implicitcr a Christo conslitutum fnissp 
pastoreut oyitllU, if I c-.;f, Epi:5copoJ'uIJl, ctianl Collecti,r 
Uln- 
pIOI'HIIl. :See pa
tul' sallc forct qncln rcgcrcuL oves collrcli\'p 
slllllpfa
, et qui u\'ibus cúllt.
cti\'e Slllllplis obcdil'c lencrclur. 


CAP(IT II 


\.n(.;t.:.1IE
'I't.:
' E ('OX('.I.II
. 


I. ELI' æCllmellirll synodu Ephesiua, nnno 431, - In actis, 
acfiollc 11, occurrullt ha
c Philippi Scdis apostoliræ I('gali 
\"(
l'ha : (( Gratias agilllus sanclæ 'cncranda
que synotlo, quod 
littcris saneti l)eaLique Papa
 noslri yohis rccitatis, sancta 
membra, sanctis ve'-'tris ,'oribus, sa neto cupiti, sanctis ctianl 
'.c:,tl'is cxclalnaliollihns "OS adjullxeritis. 1\011 cninl ignorat 
ycsll'a ))eatilntlo toLius fidei vel etialll apostolorull1 caput cs;;;e 
IJCatulll apostolt1Jl1 Petrulll)) (apud Labhe, LOlllO 111, tol. ü I Ð; 
Pal'isii
, 1Gi 1). Jbi disLiJ}(
ucIlS lcgatus 1)[lpan1 inter et reli- 
qualll s
'noduln, cxprcsse asseril Papanl esse caput, ct rcli- 
quos Patl'cs, in fictn collecli\"o et synodali, fu issp lnembl'a; 
atflue it! confinllat ea rationc, quod Petr..us sit caput toLiu,; 
fìdf'i, ct eliau} aposlolorllIl1. Cui doctrinæ aSSCnSUl11 præ- 
hui:-;sl' Palres Ephcsinos, ,.cl ex hoc còlligilul' quod non rc- 
dallla\'él'iut. JaIll '"cro si Papa non ('sscf supra rrIiquanl 

ylt()(hll11, perpcrarn diet U s fuissct capll t, ct aI ii Pa tres tlua- 
tf\UllS ")"noùaliter pl'occdcntes dicti fllisscnt membrn. :\'anl 
(l'lalHlo agilnl' d.e corporc 11lOl'ali, sen dp aliqua sOtirlatc, ex 
II
H poplIlurulll ...t id.iolnahll11 ol11niuln, cerinol cst llonlilH' Nl- 
l Jilis d('
ignari supl\riOrCln, ct BOIDinc membl'Ol'llIU illfcl'iores. 
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Objicies. - In pluribus ordinibus religiosis supreD1a po- 
1estas stat penes generale capitululll, ct nihilun1inus qui 
llllicuique ordini præcst, superioris :ct capitis nonline nun- 
cupatur. 
Respondeo-: Qui l1ræesl ,'ocalur superior ct caput abslra.. 
hcndo a capitulo genrrali, concedo: ctiaIJl et c}..presse rela- 
tive ad capitululll generale, nego. Enituvero in eorUln ordi- 
num const itulionibus cxprcsse dicit ur, iPSUlll ctialn qui 
ordini præest, capitulo gener3li sllbjici, quod prúft.cto ideu1 
cst ac dicere, iPSUl11 non esse slIperiorem nee caput relative 
ad capii 111 UD} generale. Unde in istis ordini bus qui pr
cest, non 
cst proprie caput sen suprcllla auctoritas, sed, sicul præses 
senall1s in so('irtatp ch-ili deTllocratica, est dllllltaxat caput mi- 
nisteriale. Dun1 rcoBtra in Ephesina SIllOdo, Papa dictus cst 
capllt relativc ad Palres in synodo coadunatos et sInodalitcr 
procedcntes; igifur caput est reyera, ae proinde supra cone i- 
lium-sine-Papa, relativc ad finenl Ecclcsiæ proprilun, ac 
proinde quoad fideJn, ùi
Liplina1l1 ct judicia. 
2. Ex lfCUlnenic([ synoelo Cltalccdollellsi, ([uno 1:51. - Ac- 
tione III recilatæ .sunt cpislohc, aù conciliuD1 e ,-ariis locis 
direc(æ, quæ Olunes ita incipiunt : Sallctissi1JlO tl1l1vcrsali Pa- 
t,.iarchæ 1JUlgllæ Ronne Leoni, et saneto 1l1lit'crsali concilio COll- 
grc[)ato in Clzalt'cdoncllsi cll'Ïfate. CUlll ihi distinguantur Papa 
cl concililun, si cOllciliulU essct supra Papanl, priori loco 
posilul11 fuisset. 
Prælcrea dirunt Chalccdonenses Pat res Papa111 Lconcln 
ipsis in cOl1ciliu congl't:gali
 sicat ?l1embris caput ((
).; 'l,S9
ì,
 
(J,iì,w'l), per suos legalos præfuissc. EL inti
a sanetull1 Leoncll1 
itcruIll vocant caput, sese auLeUl cjus filios; et petunt eOflun 
quæ decre,'erunt confìrmatÏ,OllCl1L Ergo agnoscunt CUln esse 
supra ipsos, etian1 collcctive sU111pLos et synodulll generalen1 
const i luentes. 
Insuper in cadenl synodo, ('un1 a legalis Srdis apostolicæ 
})ostulafu111 fuisset cur Dinscorul11 r concilio r-xpnl:-.nlll vd- 
lent, responderunt : Quia sunot/lnn aUSllS est {((cere siue allC- 
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toritafe Sedi.
 aJ1ostolica
, qllnd 1l1l1lfJllfim factum e,f\t, nce fieri 
/it'd. Ditillnalu8 aulent fnil Pioscorus (\1 p(Jli,,
ilnnJjl (Ie ral1S3 
quod jlHI iC:lfr in Ift\l1f'fal i 
 )"lIlJdo ar (lill1111:l rr 311SU5 fu i
srt 
c.Ull1ntt1111 Ponfifict'ul I ('onf\llI. (( 
on tarn oh )llI'fcsilll, ait 
I\it olal1
 I (t'pbl. ad A"ic1wP)t'Jn iJUpCftltofl'"I), d.lJlJnilfus ('
t 
)Jiost'orus, 'jl1f1m 01. Itorrrndanl pra
,)lIlllplion('Jn, (1(1:1 in 
'UIIIIIII1JlI POllfilict'ln ,
elllrnli:Hn dicl3rc nl1sns fu('}'al. )) Janl 
"'fO, ((:5i nio
t:()rl1s) qui rrelt Patriarcha A\]c'X(lndl'iJlus, i(1 c"t, 
pl'illlll' posl HOllwnnm, cnll} f!t'Tlcrllli ('ûllrilio non poluit 
jU1't. jnd i('ëlrr nOlllllll L11 n Pun I i fìCPJIl, ccrle sc III i t ur p,-i(lenlcr 
rO}l('iliuIH non ('

(' 
upra POlitifireJI1. CI1I
 ,cninl non potuit 
Ponliticf'ln ju(licarc, si fll'at 
upra ip
nlll, inlulo ('jus judex, 
11 I :HI\'t
r
a I'ii \"olunL?)) (Drllanui nus, d' COllcilinrum uuctori.. 
tate, IiI., II, cap, X\"II.).. 
TalltlCJll sic hahcl scnfcntia contl'! Itioscorunl pronunliala : 
(( Sanctu" (lC hcati,-;sinlus Papa caput 11l1it'er
alis Eccle..\iæ 
teo... ])elri (/}lo
lvli pra'l/it liS di!}nil ate., . cpiscopali cUln 
(flio...corllJu) tlignifafc nuda\"it.)) 
on potest nonlanus Pon- 
t i fCl es...c caput lllliversalis Ecrle.çiæ, si subjaccat conrilio. 
Kanl uuit'ersfllis Ecelesia comprchcndit clililTI ct principalitcr 
El'iscopo
 Olnucs, siyc di
t rihu tiyc, si \'C coll('ct i,.c S11l11 plos; 
eOll1prehendiL proindç iPSUJll ('tian1 conciliun1. Frgo Papa 
cst C:1put conrilii; rrgo c"t supra conciJil1nl. QuaIn 
npc- 
riorit,\teul ctiall1 SCCU1l1 trahiL Petri diynitas qua polilur Papa. 
3. E synodo O'l'lImellicn ()rtaz'a, quæ {uil Constlilltillo}lolitallu 
l/uarla. - Sic Itahrt, nct ic)ne decima : (( nOltlal1urH PontificcIn 
de olHniun1 cccle
illrnm Ponlificihns judicasse lrgirnus, de 
co ycro qucllHluliIn jurlicassc non Ipginl11s, )) Et in CadCIl1 3C- 
tione x ctliti sunt canoncs, qnonl1n quinq113gcsiuHIS tertius 
hie fist: (( 
i qua YCI'O æculllrnica synoda collcela, de Ho- 
nHlna clii.un Ecrlcsia conlro't'r
ia c"\titerit, litchit cum dc- 
cflnti rc\"rrrnt ia de proposita qnæsl ionc \"rnf'ranh
r percnnc- 
lari, rr"ponsunaf}ue adlnittt
r(1... IWll lamen imJ1lltlellter contra 
sellio1'is J:mntl' Pontifict.\ ,f\llltt'lltiaw direl'l'.)) J:llll s1lprriori 

t,(.t iOIlP, )JI'ol'u:--it iOllt\ Y, tc('hnas (" p)osinHh n l
os
uc( io cL 
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aliis Gallicanis, ad elidrndanl textus hujus Villi excogitata
. 
Si æcul11cnica synodus nequeaf sinc impildentia sentrntianl 
contra nOInalHl111 Pontific"cln dicere, sequitur Papain esse 
supra conciliu111-sinc-Papa, non 
oltlln qnoad judicia, seù 
elianl quo:HI fìdf'111 pt disriplinanl. Si eni])l Papa roneilio 
quoad fidpln ct disciplinaul suhjaceret, non implldelltel' sed 
jure conciliul11 scnteHlianl diceret contra Pap(lll1, qui crroncas 
lìdci 
lcfiniliones, yel prayas disciplinarcs lrgcs edcret. 
4. E synodo U'Cli1nellica dllodecima, qllæ lilit LateralleJlsis 
quarta, a11110 121 
). - Sic definiyit : (( HOlnana Ecclesia, dis- 
pOllcntc nonlino, 
nper onlnes alias ordinariæ pote
tatis oh- 
tinct prinri paLllll1, utpote ulli,.cr
orunl Christi fitlcliul11 Ina- 
tel' et magislra. )) Si cOl1cilium esset snpra Papalll, ipsi COll- 
cilia C0111pt'teret ol'dilllll'iæ l)otestati.
 principatus; Honlani 
Y('ru POlltifìcis l'utrst3s non essct }J1'illcipalis nec ordinaria, 
sCll sccunùaria ct lllÏnisterialis sen tlelegltta. Pr[cterca rrpu- 
gnat Patrern el mayistrtl11t suhe
sf' fìliis el discipulis collec- 
tive stUllptis. Filii enilll, licet. coadunati, dchent subcsse 
Patri et non ipsi inlpcrare; ct disripuli, ql1anhlH1yis coa- 
dunali, dehcnt docrri a magistro, ct non eUl11 docerc. 
5. E s!]Jlodo æCllmelllca decimfl (jllCll'ta, qllæ {lilt L71ydllnensis 
secllnda, allno 12i4. - ..\pproLayit fiùci professionen1, quæ 
sic h3 bct: (( T psa quoqur sancta nOlnana Ecclcsia summum 
et plenum prilllahnn et principnhlln super universalll Ecclc- 
sian1 catholicanl obtinct.)) Et infra dicitur ipsi collatus ejus
 
1110di principalus in bcato Petro, Cllm l10testatis ]JlellÎtudille. 
Porro si concilitlln-sinc-PaJ
a cssel supra Pap3Jn, principatns 
n (Hnani Pont ificis non csset sum mllS, siquidclll aItior forrt 
principatl1s concilii; nec essct plelllls, siquidem hnic prin- 
cipatui d('csset pars nlagna et præcipua; nec tandeln essct 
CnnllJotestatis plellitudine, sed CUIll aliqua dtllutaxat potestatis 
]Jart e . 
6. E s!)l1odo Con.ç:tantiellsi, anllO 1415, in iis decretis quæ 
l'im O'clllnen1citatis habent. -Proscripsit propositionenl XXXYIT 
'Yielcfi, quæ sic hahchat : (( Xec Papa c"t proxinlus ct inlll1e- 
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di:1luc; ,'il'al'ius [lll'isti. )) 1
ittlr a(l dogl1ll1 ratholictlill p('r- 
I ill 't, Pa (tall! cs:::;c i 111 wed iatllnl Christi l'iclll'illm.. Porro si ('on- 
ciliulH cs,ct :supra I)apaul, jalu !JOII })apa, 
l'd cOIH'iliulll 
illllllcdiatus <':hri,,'i \"icarius forel. - In Cadt'lll 
YII()(lf) d('- 
e! 
t.Tc\'il 
Iartinus \ sUSpt'l'l(J
 inlcl'rugalldu::, c
se alt l'fcdcl'eul, 
(1'lOti J>apa clillollÍt'e electlls.., sit 
1l(,l'essO,. butti Petri, Ill/bt!us 
slIjJl'emam ullclo,.itlltem in E,'clesia Dei. {lOlTO si conciliulH 
fot'el :su pra Pu palll, l'1'l'tlcn d 11 HI non cS!-'l'l Pa Pl(1 con1 pclel'c 
supremllm auclorila {(.'Ill in Ecclesia Dci; l'e' era PH i III SIl]J1'eIlUI 
auclol'ilas, 110n Papa
, 
('tl COIll'ilio cOlllpelcrct. 
7. E s!}nodo U'(ll mellicll Florellt ilia, 111l1l0 1 íj
. - Dcfini,'il 
HOluano Ponl ifici a C hrislo t l'ad i Ialil fllissc pI elllLln potest(lten
 
}Ill,'\ct!udi, l'egelldi ac !/"benUlIllli llllivt!}'Sllm Ecc!csia11l (Lahhc, 
t. ÀIlI, coi. 
jj, Parisiis, lü72). Si conciliulH forct supra 
Papalll, Bon l't'ccpisscl Pa}"a plenam potcstalelll, scù par(l!JIl 
thlllltaxaL pol 'slatis : inullo polioI' pars cOllcilio COlllpC{CI'Ct. 
Igilur plena ha'c polcslas Pap:e ùi\'inilus Lraùila, elÜun rc- 
lativc ad conciliulli illlclligenua csl. (luoù aUlClll illtclIigcnda 
sil (lHOaÙ fitl<"ln, disciplillalH eI judicia, C\'iUCUllt hæ voces: 
l)ascelldi, regcndi ac guúel'll1111di; illllllO ct sola isla ùic{io plena 
lJtltt:stas. !)lclIa siquiùClll nOlI esset, nisi talis 1'ol'('l qnoaQ, 
I ri plicCHI illa III lllatcriall1. 
8. r sy"odo Laterani'llsi IJuiu ta suh Leone X. - Synod tiS 
h
pc, ait nclbu'll1il
U
, (( ùi
t'rte cL ex pl'ofesso docuiL Punli- 
(iCCHI essc supra ollinia cOllciliiJ, ct n.pl'oJ"n it COUrral'iUIll 
dccrctulll euilulll ill cOllcilio Hasilccllsi)) (de CoucilioJ'llllt 
llllctol'itate, lib. II, cap. XVII). Sic Helll pc lpg-ere csl, sessionc 
UIHlccinla concilii Lalcranensis quillli : (( Solunl nOlllanUlll 
rOl1lilìcèlll, tallqllllm Sllper vlILuia cOllcilia uuclv,.italent haben- 
telll, \;oncilionllll iulliccndorulll, transfcl'endornnl ac tli
:,()l- 
"cnùurllJJl pll'llUlll jl.s cl pote
tatclll h31H
I'(" HeduHl e
 
a('ra\ 

friplllra' Lc::,linlouio, 
uicli
 
anctorum Patl'Hl11 ac aliol'lJlIJ 
HOllianOrUlJl Puntitìcu III J sed propria ct ia 111 COl'UlIHlen1 CUJI- 
eiliol'UIlI cou(cssionc Inanifcsly cons(al.)) 
E(I II itlC111 Ga llic
 ni t hcologi hand pauci, ,'it]elllt.s per (aUl 
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apcl'l::Hn det:]arationeH1 explodi syste111a SUUITI ùe concilii 
auetoritatc supra PapaIn, a'culTIcnicarn non fl1isse synodlUll 
illaln persnadrre tcntL1rl1nt. sea yanUIll istud effugiun1. (( Hoc 
cnin} cOlLciliulll, ail V ei LII, fuit vcre æculnenicUIl), COlLYOC3- 
turn 3h habente Icgitin1anl polestatenl, nilnirul11 Julio II. 
Pr
rsederunt ipsi Pontificcs Julius II, coqne dcmortno teo X. 
In,'itati sunt oInnes Episcopi tolius orbis. Sufficicns Patrl1Jn 
nUlllerus huic concilio 
ubscripsit, nilnirUlIl (prætcr A]Jhalcs 
ct generales Ordinun1) Cardinales eL Episcopi cenlun1 et qua- 
tuordecÏIn, qui DasilecnsiuIl1 Episcoporuln I1Ufnerllln longe 
exccdebanl. .\cccpfatulu fuil ab universa Ecclcsia; atque 
ct iarn a Ludoyico XU Galliarum rege, tanqualll VCrtlln, lcgi- 
tiu1un1 ct wcnmcnicurH agnitum, abjecto Pisano conciliahulo, 
ut patct ex ses:sione 'III. fpsi Galli renuntiarunl in hoc COI1- 
cilio appellationi factæ tempore Julii II ah hoc ad aliúd con- 
cililun, tanqu31u oUlllino illcgitiruæ)) (Yeith, de Primatu, 
sect. II, pl'oposit. XXI', p. 165, edit. Mclchliniæ, J 82,i).Addc, 
conciliulll istuù per solclllncIll nullanl a teone X confirn1a- 
tunl fuisse; et ,'ocari æClllncnicum a l)io VI, in nrevi Caritas 
(15 aprilis 17Û
), ad CaJliæ præsulcs directo, quo ci\ilis 
cIeri constÏtutio dalnnata cst. 
Objicieð. - Scqnerctur quid illtolcraLile, nin1Írllln Galliæ 
thcologos luanifcstis hæreticis esse accenscl1dos, curn ncgenl 
ill iPSUIIl quod citata synodus dcclara"il, i(I cst, Romanll1n 
Pontificent stipeI' omnia cOllcilia allcluritaten
 habere. 
Respondeo: Id quidr'lll rigoro:sc seq lierctur si plenc con- 
starel dicti cOllcilii l)aLre:s pl'upl'ie dictanl fidei defillitionem 
cùel'C voluissc. At CUIn ill, ob forulalll qua usi sunt, du- 
hino1 aliquatenus ac disputahile rrIuan:serit, sequitur præ- 
fatus theulogos propric hærcLicos dici non posse. (( Quod ,.cro 
(( conciliulll hoc, ail flellarll1Ínus, rein isfalll Bon dcfinierit 
(( propric ul decrrtuIll lìùe calholica tenendum, duhiun1 est, 
(( ct ideo non sunt ]JJ'oprie hæretici qui contrar}llnl sent iunl, 
(( sed a temeritate l1Ul[j1ut excllsari no 11 pOSSllll t )) (loco citato). 
Cæterum ab hrcrcsi ncquaquam excusarel1tur dicti Gallicani 
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lhrologi r" PO quod pr'l'fat UIII 
oll('ili un1 non fucrit, u L i psi 
a
""l'l'Ullt, l'eCel,tulll ill Gallii
. Ùt' (Ino sir Bellal'lIlinus (loro 
riliJtu) : (( (Juoù autelll UOIl rucrit rl'CCpLl1lll, S
,lt('IH ah Oln- 
(( nihus, pal'lllll rcf('\rt; nalll d('CI cIa l'on
iliol'un1 non indi- 
c( "cut appl'uLatiune populi, cnnl 31. cc) nun arciì)ianL :lnc- 
, (( LOl'ital alll. YCl'lIllJ c
1 ((uidclli derrela de moriblls, si non 
(( l' 'cipiallt 1I1", cl POll t ifex eonni\"t 'il t, I a ndern rOllsucl udi ne 
(( aLrùgal'i. Sell hoc lion ncci(lit ex co quod in(ligcallt populi 
(( approLationc, sed quia decrcta IIlutabilia sunt; et CUlll 
(( l'ontifcx lidet longo tClllpore ea lion scrvari, ct taccl, ccn- 
(( SClUI" ipse aLl'ogarc. \.t decrcla ilt' fide iUllllutahilia :sunt, 
(( nce pos
ullL uUo ILIOÙO ahl'ogari. Talc autcill e
L hoc de quo 
(( aguuus. )) 


CAPUT III 
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S.\:\CTrs LOZI\IUS, ([ui rrcalus csL Ponlifex anno ,117. - In 
sui
 ad ..\fl'icanos Episcopos ritlcri
: (( QU31n\'is Patnllll tra- 
ditio apostolicæ Sedi auclol'iLatclll talltaln tl'ihucrit, lit de ejlls 
jtulicio disceptllre nllllu
 auderet...; tantanl cniln huic apostolo 
canonica é1ntiquitas per s 'lllcnti3s OlllIliuln ,'oluit c

e poten- 
tialn, ex ips{l quoque Christi Dei 1lOstri promissiolle, 11t Iigala 

CJhcrcl cl 
üluta vincirctj pal' pote
tlltis data couditio in eos 
qui Sedis Itæreditatern... ulerlli.\senf...; tan1CIl CZlln (anfllnt 
nobis es.,et auctorÎtatis, lit 1111l/1l.
 tie uostra pos.'\it retradare 
benteutia, nihil rgiml1" quod lion ad vc"traul nutitianl no
- 
tris uItro littcri
 refCl'rCll1US )) (apl1tl Constant, Epistola., 1:0- 
mlltlOrlim Pout i pctlm, tol. V7 ,i, ('(lit. Pal'isii
, 1721). Igi III r 
(tnoc llllllflu:, (,c proi ndt' ner i pSU HI ctianl concili unl O'cllcralc 
'I 0 , 
disct'lJtare t'olent tie Romani PUlltificis judicio a sellleutifl, tra- 
diclit tlnliqnitas pt pro}lIi

iune Christi lIititur. ConscquCI1
 cst 
ut Papa 
it 
upra cOHciliullI quuad fidcal, disciplinaln cl ju.. 
dicialclu putc
tatenl. 
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.\
CTUS BO:'iIFACIU
 I, qui Cl'catus est Pontifex an110 118.- 
(( l\"ul11llwnl rniln licuit dc eo rursus quod sCInel statutum est 
ah apostulica Serle, tractari)) (apud Coustant, Epistolæ Roma- 
7l0rllHl PUll t ifi Cll 111, coi. 1 03
), cdit. Parisiis, 1721). Iù ,"crUIl1 
esse nequit nisi Papa sil supra concilillIn; rl quidem simul 
quoad fidcJll, disciplinalTI et judicia. 8i cuin1 subjaccret COJl- 
cilio, licite possel conciliulU d
cl'ela qua
libet nOlnani Pon
 
tifÌcis judicare et ahrogare. Vide apud Coustan I, co!. -1 Oj7, 
te
hl111 alilun, quo docet idelll 8. Bonifacius, Romanæ Scdi 
olHnia Donlini sermOlle rOllcessa (Ilisse. 8i o1nnia, ergo ct po- 
testas supra concilhnu. IIcn1 (col. 1042) texlun1 iStUITI : Nemo 
unqllam apostoli co cillmini, de cujus j 1 ldicio non lieet frtracf (lfi, 
manus obl'ias audacter illfulit; nemo in hoc 7'ebellis extitit, nisi 
qlli de se t'oluit judicari. Si llcmo, ergo ncc conciliunl gcuPl'alc. 
S.\
CTUS CæLESTJì\U
 J, qui creatus csl Pontifex nnno }22.- 
In insll'ucliollihus qU3S dedit suis ad sJnoùuln Ephcsin[un 
)e
alis: (( Siquidell1 illsiructiones qua
 yuhis fraditæ sunt hoc 
loquan lur, ut intcresse conycntni dchealis, aù disccptationc111 
si fuerit YCIIIlUlJ, 1,'08 de corum sententiis jz/dicare debeatis, 11011 
sllbire eertamCll)) (apuù Coustant, Epistolæ ;Romallotll1ll Pon- 
ti ficlon, coI. 1152, eùit. Parisiis, 17 2l). ILi cxprcsse agitur 
de concilio generali; el legati Ponlificii juhcntur, non infe. 
rioris, sCll supcrioris persona})} agcrc. Ipsi nCl11pC de aliorunl 
sentcnl iis judicare debent. 
Idcl11 sanctus Ccclcstinus in suis arl Ephcsinal11 synodun1 
litlcris: (( Direxin1us pro nostra solliciLuùine sanctos fl'aLrcs 
cL cOllsacerdotes nost1'os.., qui iis qu
 agunlur inlersini, ct 
quæ a nobis ante statut{[ tJLil1t exeqllantul')) (apud Coustant, 
ibid., coi. 1162). Igitur n011 Sillit sanctns Cælcstinus scntcn- 
tiaIll a sc 
nLca pronunliataul in s)"Hodo juùicari, sed juhct 
earn execlltioni 1nalldari. An, quæso, sic genel>al
n1 SIllOdl1m 
alloqui ausus esscl, nisi tunc tClnporis apud catholicos O
ll- 
nes indubilata fuÎsset "llon13ni Pontificis supra :conriliull1 auC- 
toritas 1 
SAìSCTUS GELASIUS, qui crealus est Pontifex anno 492. - 
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III cpislola IV, SCll COllllllullitol'io ad Fansl111H: (( Il'
i 
ulli ca-. 
HUIlCS clui appcllaliollf'
 Luliu') Ec<.:lc:-\ia
 acl hujns Scdis cxanWIl 
\"olucrc cll'f'cl'l'i; all ip.fur l'cru 1lllsqllum }JJ'Ul'SIl'i aJl}Je{{arl ddJcre 
'rtH.rcrllllt. At' prl' hoc) illam dc Iota El'cl'
i{( judiclIre, ipslIm lid 
nul/ills rom mearc jlldi('illm... 
Oll \"CI'ClIltll' HC aposloli<.:a SCJI- 
(entia rcsohalul', f}l1alll et t'OJ' Christi, ct Illajol'lllil Iraditio, 
ct Ctlll0I111ln fukil anclol'ilas, ul lotion }Julius 't;cc/esi{lIll Selll}lcJ' 
ipsa (Sedc's HOIBana) dijlldicl't)) {Lahbc, l. IV, coi. 1108 ct S('(j" 
cclit. P(l..i
ii
, lßil). 
i HOlllana Sed,'s jus hahcat judicLluc1i 
lotam Ecclesialll, eL ip
a lillI/ills j1Hlicto 
uhjarcLlI, C011S(,- 
cluens csL ut ROlnanus POl1life
 sit 
l1pra ipsnrn eliam C011- 
ciliulll, (ploacl fillclll, disci plillalll ct juclicialclJl pufe
ta- 
h\ III . 
In litlcl'is suis ad Episcopus Darda11i
\.' : (( Qua
 (
('dcs TIo- 
JHana) et UJli1IlHlllilllHlue S
UOÙllHl SlUt allcturitate COll/il'mflt..., 
pro SilO :sÓlicel }J1'incipatll, qUClll Leatus PCfl'll
 apostolllS 
J}ollliJli, oce perccpt 11111.,. ct f l'lluiL SClll pCl' ct refillet )) (Lahhe, 
t. IV, rol. t
OO, edit. Parisiis, 1071). Si lloJuano PunLi1ìri 
<.:U 11 I pptaL q U31Uli hct s ynodu III cUll/irmare pro suo priucipal ll, 
iù cst, quatcnu5 superiol', in,'il'lc SCfluilur ipSlLlli c
sc supra 
COil <.:i Ii 11111 , (luoad rCln tnlalH ccclcsiasticaIll, id est, quoaù 
tìtlClll, dis<.:iplin3111 rt juclicia. 
]n aliis ad Episcopos OardaniiP lilleris : (( CUIlt'ta pCl' HIU11- 
d LIJlI novit Ecclcsin, CJuolli
\ln (Jllol'umlibet '-'''l1telll iis lig-at a 
PUlltifìcUHl Scùcs hcafi Petri aposLoli jus Iwhcat rcsolyellCli, 
HI [1ot(\ qua' de umlli E('clesia) ra.
 ""beat .illdirandi, lleque Clll- 
quam de ejll.
 lic('al jlldicare judiciI' )) (ibid., co1. I 
Oj), Et in 
exrlnplHlll ndtlul'it S[; Hclns Gelasius cOllcililllll cujllS 
clltell- 
lia ill a\thanasiulIl P('l' hoc 
Ollllli ilHllulbta cst (lHod ci HOlna- 
I1lb Pontifcx nOH l'OIlSCnsl'rit. 
S.\
CT(;S XU;OL.\U
 1. - Qui ('l'catus cst P011tifcx nUllo 8j8. 
- Clljlls (HUJnmllt' ECt'lesi
p) allt'torilale atque sOllctione umlles 
'!/Ilodi. et sallcla cOllcilia roboralltll1' et stavililatem SIl11l111l( 
(r.
hhe, t. Yln co1. 
8:), eùit. Pal'isiis, IHil), 
i oJnnia COJl- 
cilia rollur rt stahililaLcHl tl'ahalll ex aucLorilatc nf)
1)ani Pon- 


II. 


-l 
t) I: 


. 
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tmrÎS, seqnitur lloInano Pontifici supra ronciliuln quodlibet 
auctoritatCI11 cOlnpeh--'re. 
In liltpris ad )Iichaclcm impcratOl'Cnl : (( In uni,-ersalibus 
s
.nodis quid ra[um ycl quid prorsus accephnn, nisi quod 
Scùes bcati Pf'tri prohavit, ut ipsi scitis, habetur? Sicut e con- 
trario quod ipsa sola reproba,-it, hoc solullullodo consish
t 
hactcnus rcprohaturn )) {Labbe, 1. YHI, co!. 291, cdit. Parisiis, 
1071) .Ihi c[ialn habcs Hlanife;te dcclarat
un Papæ supcriorita- 
tenl supra quodcußlqne conciliuln. In aliis 3d cUllldem impe- 
ratorcllllittcris : (( C:Ulll sccunduln canoncs, ubi est 111ajor auc- 
toritas judicium infcriorlUl1 sit defcrend tlIH..., patet profecto 

cdis a postolir.æ, cuju.f\ allctol'itate 1najot non est, judicium a 
nCIl1Íne fore rctractalldum, ncquc cuiquam, de ejlls liceat .Judi- 
care judicio )) (Lahbe, ibid., col. 31 g). 
P\SCHALIS Papa. - 
tillnt in cOllciliis statutum 110n invelliri, 
quasi Romanæ Ecclesiæ legem coucilia ulia præfìxerint, Clillt 
omllia cOllcilin per Romanic Ecclesiæ ollctoritatent et {acta sint 
et robur acceperint, et ill eorum statutis Romani Pontlficis pa- 
tenter excipiatllr allctoritas (capite Siynificasti, de Electiúlle). 


C1P ur I" 


ARGIJDElWI'I.:tI E' AL"
 !!i.-
:\'CTIS P.\.TBIOt:'!!t. 


SANCTUS JRE
ÆUS. - (( Ad hane eniu1 Ece]esianl (Ronlanam), 
propter potioren] principalifalem ncresse est Oll1l1Cm conye- 
Dire Ecclcsiam, hoc es[ cos qui sunt undique fidf'les J) (Contra 
ha
rcses, 1. III, C. Ill). Si conciliulll-sine-Papa esset supra Pa- 
parn, in conflictu Papain inter et ejusnlodi conciliuDl genc- 
rale, deberet o?nnis Ecclesia, dcbcrent qui sunt u71cIiqlle ßtleles, 
conyenire, non cum ROluana Ecclesia seu CUIll Romano Pon- 
tifice, sed CUI11 concilio ipsi opposilo. Implicat igitur Jrenæi 
textus Papæ aucloritatem etian1 supra conciliuln. 
C ES.\RILS ÅUELATENSIS. - In libello Syn1macho Papæ oblato 
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cIrca annllHl :)0':2, - (( QnanLulll ill omnihus EcclrsiarulH 
Pont ifi(' i hus, '1'1:l' in f ul 0 orLc d iffus[. sunt, a postol ita Sccles 
siLinlct ,"iuùicat prine i pa t II Ill, cL s!J1Zodalibus decrl'li."Ì Ii rmlul' 
ej1ls pl'iI'cellit auct vritas, (antu Ill, )) c( c. (Lah hr, t. I r, ruI. 1310, 
edit. P3I'isii
, 1 G7 t). Si anctOl'it3s HOllwni Ponti(jcis ßrmiol' 
sit cL JH'tt'ce!lat qnibuslihet urcretis synodalihus, profcelo Papa 
cst supra conciliulll. Si enilo esseL infra, pr
cellerct ct fir- 
IIlior C5
ct 3uctoI'Îtas dccrctorulll synudaliulll. Si ,ero nee 
supra nee infra l:oncilillnl cs
el Papa, ejus auctol'iLas nOll Ii/'- 
mio,. nee prtccellcns, seù iCljllalis dici dchuisset. 
E

ODIGS, in apologia pro SYHlIllaeho Papa, dicit Sedis 
(l]Juslo!icit. IJræsllles millOfll1n Ilunquam sllbjllcllisse selltelltiæ. 
Et pu
tea sllhjungit : JlliOl'llln forte h(}milll11n causas DellS l'O- 
Illerit }Jer hnn:ines tel'1nillare : Sedis istius præslliem SliO SlUt' 
(jlli.cstiollc re
erl'arit arbitrio. Si Ilcqucat nOlllanus Pontifcx }Jtr 
lwmille'i j uùicari, ergo ncque per conciliul11. 
P,\TJlES CO:'iCILII QCI
TILI
EDr.;nGEN'SI::'. - Cum quidalTI cIeri ens 
ncgarc ausns fui
scf hane Romanorllln PontifieUll1 pra
roga- 
ti\"alll, ut scilicet llllllus de eOr/lln judicio judicare debeat, llec 
illi aliCI{jlls judicio subjaeeallt, Patrcs unauiIuÏlcr el CUlll iu- 
clignationc audacialn ejus l"eluùrrnnl; pl'ont narral s
.nchro- 
nus annalista DCl'lholtlns, in appendicc ad IIpl'lnanUUl Coutrac- 
tUln ad allOUI11 IOX5. 
S.-\;\CTUS Ivo dicil ùe ROlnanis POlltificiLus, epist. ccxxxn: 
(( 
re noslro, nee ullills homillllln pl'oballtur subjacerc jut1i- 
l: 10. )) 
PUIIIPPUS, qui de inlPcrio CUlll Othonc III dcccrLaha
, 
"\cl'ipsil 
Hl Innocenliulll III : Lib lwmille non eslis jllt/ienne/us, 
,'\ed judici" III ve
tl'll1n soli lJeo reservafllf (a pud Ha yna IduIIl, 
ad anlllllll 120G). 
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'1' .\. Ct)
('II.'O .\..0 1-.<\,1-,\,]., 
O:v 
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I. A ppcllari putcst a concilio ad Papam. - Papa rsl supra 
cOllciliulll-sine-Papa, si a lalis cuncilii judicio ad Pap3nl 
frequcnter apprllatulH sit, eL appcllari posse constans fucl'it 
catholicorull1 prrsuasio ac doctl'ina. Atqui supra (par
e I, 
sccLione IlT, capite n:), antiquitatis docunlcnta rcccllscndo, 
utrullHlllc pro}Jay.illlus. 
Ju,'at autelll idcIn argunlcntllln, prouL a Dellal'lnino brcyi- 
tcr concinnatull1 cst, hie suhncctcre. 
C'( Sinc cont rovcrsia cnilll, inquit, sernprr a Jlli nori ad l11a- 
jnrclll appcllatur. Appellari aotcHI a cOllcilio aù PapaIn) non 
eontra, perspicuulll cst ex Gelasio, in cpisLula ad Episcopos 
Dardaniæ : Ad Sedeln, inquit, apostolic(l1n de ljuahúet 1nlllllli 
parte appellandll1n est, ab illa alltel1t nemo 
 est aplJellal'e per- 
l1Û

llS. Et ne putenlus eUll1 ]oClui de appellatiollt' ab aliqllo 
Episcopo, non a concilio, suhdit : SLPpe ROlnanos PonLificcs 
soh-issc cos quos iniquc concilia ligavcranl. Cujus rci exlallt 
cxcmpla rlarissima. Kanl 
\t hanasius EpiscOPllS Alcxa})tlrinu
, 
ct Paulus Episcopus COllsLantillopolitanus, a concilio drpo
iLi, 
aù JuliuIll Papaul. appellaycrunt, ct au co.in suas seùes rcsli- 
tuti sunt, ut auctor est Sozolllcnus (libro III IIisLoriæ, ca- 
pilc \"11). 
imiliter Flayiallus Episcopus Constantinopolitanus 
appcll:n-it a concilio Ephcsiuo 11 gCllerali, ad Lconrll1 PapaIn, 
ut lcslatur Leo (cpistola xxv, aù Thcoùosiull1 August UUI). Itelu 
ThcoùorcLus Episeopus Cyri appcllayit a coneilio COdCll} Ephc- 
sino secundo, ad CUllldclll Leoncn1, ut palct ex Libcrato (in 
Bl'eviariq, capite XII), eL cx ipsa cpisLola Thcodorcli, quæ ex- 
tal ad fi uelD Opcrulll ,Lconis. DCllique Juannes ChrysostolllUS 
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a roncilio d('po:,itl1S 
pppll:n.it a(1 Int)(H'cntiuITI Papilln, lit Ips. 
tal HI' (
ela...;ill"';. It iÙClll coUigillll' C\. (\pistolis C:hryso
I()llli fl(l 
IlIlIoccntiHIU. )) {DellaJ'lllillu:-" de COllciliol'um Allct{)ritate, li- 
),1'0 II, capitc xn). 
Obji('ie.
. - Concilia Pjl1S1110(1 i a quihus aù Pap
ull a pp{'l1a- 
IlIlll fu it,- non (,1'3nt !Jí'llcralia, de qui bus solis q Ui\.'st in IJl()- 
\rl11r; nee constat autÜllÚtus yigui...;sc pCI'suasionclu; (Iuod 
t'l ialll n gCllcl'ali concilio a(ll'apalll appcllal'i possit. 
nesJ101uleo : 
ego Ull'lllnquc asserturn. EnÎlll\"cro conciliulH 
EphcsillllUl :--CCHIHhun, ,"cl'hi gratia, fuit yellerale qU:Jnlulll 
f!C'lIcl'alc C'sse l'ulcst cOllcilillm-sille-Papa, ùe quo pl'æcisc ltir 
fJ\1
l'sti() r
t. F"crat quippC' IC'gitilHr convocaLulH, el ad illud 
tutins orhis Epi

opi '.otat i fucI'ant, ct l'lurillli conycnrrant. 
SohlIunlodo 
unlll C'jus drcrcr is aSSCnSllll1 dencgayil SUlnrnus 
r01l1 ifrx; flu i si aeccssisset, procul duhio yilllle
ulliellici con- 
eilii ('jus synudi acta o]Jt inercut. Purr'o quodlibel cOllcilillm- 
sine-Papa, <}lIantuIl1\"is gCI1l'ralt', siruiliLel' POlltificiu aSSClISll 
caret; fluia alioquin non C'sset eOllciliuln-sinc-Papa, scd rOI1- 
ciliuIU-tIlIll-Papa. Igitl1r arpcllalio a concilio Ephesino sc. 
CUllÙO fuil \"crc a ppcllalio aL uno ex istis conciliis gellel'alibliS 
d \ qllihus qua
slio 11lO\clur, iù cst, quæ gClIcraliaquidclll sUllt, 
at sine asscn...;n lloluani PUlllifiris. Falsull} eliiun allrrulll as- 
serl Hill. l\'alll q lIod Papa de q lIOI'UIUlihcl aliol'l1l11, ac proindc 
t'tialll synudol'1I11l gcncra liull}, judicio j udic3l'C p05
it , nc- 
uliui au tCIll fas sit de i psi us j uùicio judicare, fui t constans to- 
t ius ant iqlli ta li::; doctrina, q U31n piurin1Ïs dOC\ll11rnt is ct f'or- 
llltllis Cxpl'cssa. (Pll1l'cS rjuslllo(li lextus "i(lc 
upra, capite III 
et IV. J PcrSUaS111H ergu hahuit anLiquill\s pU

ll a judicio gcnc- 
l'aliulI} \liiUll synodOI'Uln ad Pal'alll '-'ppellal'Ì. 
II. .\ ppcllari nrquit 3 Pap
t ad 
unciliulll. - J 0 ..\ntc Stt'('U- 
hUll XIV HullulH rcpcrilul' ,'csligiulIl cjuslIlodi appcllalionis 
ppr cat holicos fact a\. Exhihct d HIH Iï.t\.rt t hi 
t oria ctciesiastiri.t 
Illl'l'clicos, cl quidenl paHci

ilnos, (!lIi ad id audaci
e }Jro- 
gl'('
si sinl. Ycrhi öl'atia) 
æ(,lIlu ", lIctudecilll Episeopi Pe- 
lagialli Zt)lillIO Papi.t. SU
UII ohtulcl'uut 1ìdei profcssiuJlèlU, 
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postulantes ut C3nl examinaret, ac si errone3m in aliquo de. 
prehcndcl'ct, ipsis infimaret; secus se Hd æcumenicam syno- 
(hll11 3ppt'llatnro
 
ignifìcaruHt. ì'on erat appellatio aJJ aliquo 
decrelo Pontit1cio, sed solurn a drncgata justitia. - Su b ini- 
tiunl sæcull XIV, Philippus Pulcher Galliarulu rex, a judicio 
J30nifacii VIII ad concilium generale appellationem interposuit. 
Set] silunl contendebat Bonifacinrn non esse vrrunl ac legiti- 
III unl Pontificelll; unde a ppellalionenl hanc facicbat, non quatc- 
nus a Papa certo et indubitato, sed quatenus a Papa duhio ; nec 
proinde valel factUl11 islud tanquam exen1plum propriæ dictæ 
appellationis a Papa ad concilillffi. Præterea idenl Philippus 
rex cnixp a Uonifacii successoribus postulavit absolutionem 
ab excomlnunicatione, qua se innodatulTI ob prædictaln ap- 
pellationeln Illerif 0 vcrcbatur. - Sæculo XVI 3ppellavit Lu- 
thcrus a Leone X; et slcculu XVIII appellarunt Jansenistæ, a 
constitutione Ulliyellitus. - Opinio quidenl ina quod a Papa 
ctialll indubitato ad conciliurl1 appcllari possit, suos habuit 
defensorcs tClllporc Inagni schismatis per concilium Constan- 
tiense sublati. Ast eanl Inoi schulæ catholicæ rejeceranl. 
Herunl autclIl revixit tenlpore Ludovici XIV, conlendenLibus 
Gallicanis theoJogis Inultis, posse appellari a Papa ad conci- 
liunl in Inateria disciplinari; immo el quoad tìdei ct nlorum 
decreta, quandiu di
pcrsæ universalis Ecclesiæ tacit us sal- 
Lein assensus non accesserit. - JaIll vero vel ex facio isto 
historico, quod appellationes a decrplis Pontificiis apud ca- 
tholicos per tol sa
cula inaudita' fuerint, colligendull1 venit, 
prorsus crroueam esse pra'fa
am Gallicanorum opinionem. 
EniulYCro.si doctrina ab aposlolúrum tempore constanter tra- 
dita ejusnlodi appellationclll a Papa ad concilium non res- 
puigsel tanquaul illegitimam el divinæ constitutionis Eccle- 
siæ subversivanl, sed econtra tanquam legitiIHam cxhibuissct, 
nedum inauditæ prr tot sèecula forent apud catholicos ejus- 
modi appellationes, frcquentissilnæ putius In histol'ia eecle.. 
siastica rcculTerent, et ordinariam regendæ Ecclesiæ formalll 
cOllstituercnt. Posito ncmpr quod tl'adih1lTI ab apostolis ac 
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pl'ilJ)i
 ,,(.cculi
 credi'urlJ fUf'l'it, rûnciliurn esse supra I)apaln, 
dc},ucrunl a .dt'lTctis HUlJl..IIIUlltlll Puntificuill ad o
neralia 
coucilia pl'o\"ol'aliuues iUllulucra,\ iuterponi, ah iis nerr1pl'; nu- 
lUCl'O taul luuLti
, qui Sed is nOlllall
e del:l'cLa (.egl'C terebanl. 
nUl' porro in hi
Loria non ,iòeIIlus, srd pIa HC l'0 nt ra I'i 1111l ; 
ilj est, perpcluo el unJiquc appcllal'i a SYUOÙJl'UlIl .iutlicii
 aù 
llUIU3UUIU Pontific '01. Et noleLul' {\jll
UlOdi appellationes rc- 
peril'i hac ratione fUlldatas, quod Homani Pontiticis pI'LCl'O- 
batinl sit, fli\'initus accc
a, tlf tota Ecclesza judicare, de ipsius 
antclll jut! iciu nemilli :,it judicare pcrln issulu. lIæc cninl lotius 
antiqllilatis pcrpetua YO
. 
2 u Appellationcs a Papa aù eUllcilium pluries a Sede 3pOS- 
tolica rl'prohatiP ac tlalnnali.t' fucrullt. - Eas dalllIla "it 
. Ge- 
lasius, his ,'crbis : (( Cuncta per luundulll novit Eccl
sia 
fluonÎam 'llluI'Il1n!ibel sententiis ligala !)ontificulll Sedes Leati 
Petri aposfoli jus habcaf rcsoh'endi, utpote quæ de oluoi Ec- 
clesia fas haLcat jl1dicandi, nefJue cl1iquanl de ejus liceat 
judicarcjudicio)) (LabLe, t.IV, col. 1'203
 edit. Parisiis, 1(171). 
(( Ipsi sunt canoncs qui appellationes totius Ecclesiæ ad hujus 

cdis examcn volucrc dr.ferri; ab ipsa vero nusqu31n prorsus 
appellari drhere sanxel'unt }) (ibid., col. -1, 68). Eas appella- 
tiOllCS daillna,.il )Iarlinus r in concilio Conslanticllsi, 30110 
J 418. r\ilnil'unl in puhlico et gl'nerali consisloriu, nelnine re- 
clamantc proHI ulga \'i t dictl1s Ponti re
 cons Lit utiullcrn, qUi 

ic habeat : << Ù 9 11l/i IllS est a 
Uprl'IIlO jurlice, videlicet aposto- 
liea St'dc 
eu ROHlano Pontiticc, JeSll Chisti vicario in tl'J'ris 2 
l'IJ}Jellal'e, aut illius j ufliciulll in causis fidei, qua) lanqualll 
InajOl'f'S aù iPSUlll cl Sedelll apostolicaln deferenda sunt, de- 
d i Harc)) (a purl 'eit It, de Primalll, .j. 7). Clll11qUC iflcll1 )Jar- 
tilluS , legaloruHI PoloniiP pctitiolli euidanl anllurre Ilollet, 
isti legat i appellaliullclll ad cOlll:iliuUl 
csc fal'tul'ùs Inina[i 
sunt. \t POlllifex. silt'l't.' jussi4S hanc ipSi.1111 constitutioncul, dl' 
11011 appcllallùo a Papa ad cOllciliuln, ost "'uJit. QuiLus audi 
tis, isti aL au "'u ùe,li lel'uu[ {Confer \' eit It, loco ci La Lu). _ 
AI)peUatiollcs qlltlslibet a Suulnld I'ontitìce, 
uh pceua C\..- 
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rOJlunnnirationis (hllHnavÍt Pius IIhullaexecl'abili.
., anno 1 i
)9. 
- Eas paritcr suh anat hClllatc danln
n'it Sixtus 1\ , cujus bulla, 
I cstr naynaldo (in annalihus crrlrsiasl iri
, 
l(l annum 1483), 
jl1ssu Ludo,'ici XI in Galliis SOICJllIlitcl' fuit pronlllIgata. - 
Itrln cas ùalnna,'it Julius II, qui in con
Lilutionc sllscepti 1'C- 
[}l11lillis approhans rt ainplialls pra)diclalI1 Pii II hullam, de'" 
('larat pt drcrrnit, i]Jsos (appcllantcs) et eonlln qllemlibel 1)]'0 
'l'el'is et indllbitatis schismaticis (1(' de catholica fide 11la/e sen- 
tie17tibliS habelldos esse et 1'eputalldos, et gra,'issiJlw.s in cos PO)- 
Has dccernil. -=- Eas tlaBlllil\'it Leo X. Conslitutionc E.rllrge Do- 
1nine (cui rL totius Ecclesiæ asscn
us pL accrptatio supervcllil) 
ntr
HTIqHe pri.l'dictanl Pii II ct Julii II huBalll l11rn10rat ct con- 
firlHat ; a(' ill
uper Lutherunl redarguens q\10d contra cjus- 
ulodi constilutionUlll tCllorClll ausus csset ad conciliulll gClIe- 
ralc appcllal'c, ,'crha ha
c SUhjUllgit: lJotllisset LlitherllS jam 
inde habel'i t([1lquam 1tæreticliS Iltf}lle talis ]Jlllli ri. - TandcIll cas 
dalIlll
n it ]1cllediclus Xlr, constitutionc sua l
x onl1zibliS chris- 
tiltni orbis, qua ùcncgalldulH ùcccl'ui t sallclissil11UI11 ,. iaticul11 
iis OHIUibus qui hullæ Ulligellitlls aclvcl'santcs, ab ca pubIiee 
appcllahant aù futurulll concilitull. Tgitur appellalio a I)apa 
aù ronc.iliulll cxprcsse a Scdc apostolica pluries (lalllnata c
t; 

HTessit conditio a syst
lnatc Gallicano l'cquisita ut ista de- 
creta Pontificia irrcfragabiIcIH vinl habrant, nin1ÏruuI ab Epis- 
copis seu ab Ecclcsia (li
persa non reclalllatuin cst; ilno uni- 
vcrsaliter a catholicis pl'i.l'fah p hullæ rercphl' snnt. Ccrt unl 
proindc non dari appcllationeul a Papa ad cOl1l'iliulo. 
3 0 Illegitinlas appellationcs a Papa ad conriliulIl del110nS- 
t ranL illsuprr plurcs ral ioncs thcologicrr, ,'idclicct. - Primo, 
C0111111Unis doctorUl11 cat holicorul11 scnLent ia, Except is cniIH 
paucis rcccntioflUll trlnporuln Gallicani
, Ulnne
 gcnrralitrr 
ill har 1'e consentiunt. - Seclllldo, de fide cst Papanl rsse 0111- 
niuln fidcliull1 patrelll et doctoren1, suprCIllUll1 01l1niuITI pas- 
torcH1, et confi1'n1atorclll fl'atrum. Porro fnlis non foret si ab 
ipso ad aliud tribunal apprllari posseL - Tef/iv, de fìdc csf 
institntanl a Christo Ecclesiall1 runl forina nlonal'chil'a, non 
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:lI'i
t orrat ica \'d (It'lllocra 1 ica, 
cu Papa III esse \PfC ac proprii' 
,,'Ollare" am. POI'ro si a h ipso afl cone i Ii 1liO (l ppcllal'i legilillle 
p()
set, HOIl e
s('l 1I10Illlf('lla, !'-.(',llllini
tef Òlllll(3xat alicujus 
sPHal u s (,ll i 
u pl't}lna anrl ori 1 as ('(1111 pet i'fi't. Quarto, (Ii' filii' 
rsl non la no Ponl i (Ì(' i il CIt I'i slo I rlll/i fa m lit i.'\se ]J I ell((m ]Jole,
t {l- 
1fl1ll'flscendi, 1't'!Jt'lu/i at' !/Uberllflluli 11llÎl'ersa!em Ecelesinln (con- 
('iliulll FlorclltiIl1l111). 1t(}1I1, e
 ('Ollt'íliu Tridcntino, 1'ole5t35 
h
p' Papæ suprema pst. Porro si ah ipso 
Hl COllciliul1l appel- 
tari passel, rjus potcstas ner plena foret nee suprema) siqui- 
dt\IH 
\I pl'3. i p
\1 HI esset superior poLeslas, nCIH pc concilii. 
Ig-il HI' a Papa non daLur appcllaf io aù cdlll'iliuln, SC(} ccontl'u 
a cl)ncilio ad l'apaul; ac pl'ointlc Papa cst supra coneiliuI1l. 


# 
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(( Xaill 0111nia rè\'ocantur tandCln ad exalnen HOlnani Pon- 
titici:;; rt qua'" illc pl'obat l'eeipiuntur, quæ in1prohat rejieiun- 
hIl', ultc
Latur G
lasius in caùclll cpistola ad Episcopos Dar- 
dalli
p )) (Bellarulinus, de 
111dorit(lte conciliol'llm, lihro II, 
capilc X'll). IIæe 
11 nt saneti Gclasi i verba: (( Sed nee ilIa prlf'- 
terinlUs, quoll apo
lülica Scdcs frequentcr, ut dictU1l1 est, 
Inorc lll
,jornln, 
lialn 
inc uIla synoJo præccdelltc, ct abso/- 
z'eudi eos tJll{J.
 .'iy11 odll I) illilflle dnmnal'ernt, cl (hunnandi, Hulla 
t}xi
lpllic synotlo, quos oportuit, hahncril faeultateuJ. Si.tIlcla" 
IHl'lnoria ì (Iui p}Jl' At hallasi u III s
'llodu S oricll talis [tellI i\.
rat ; 
q\H'lll laUlcn c\.ceptulll Sedrs apostulica, quia damnationl Gr;('- 
(orU111 nou (,oll
eusit, (Jb
ulvit. Salll'tæ InClllOl'ia
 Joa IIIlCll1 Con"- 
t i.tlllinopoli tanoln :i!Jundlls et inm ('ut1w/icOl'U m pra'slllll m ceft e 
, dll1nllarnl; qurul Silllili 1I1odu Seth's apostoliea, etiam sola, quia 
11011 C()IlSells;t, ab
oh'it. Iteulquc sanclæ Inclnoriæ Fhn"iannn1 
Gn.ècurulll t.:ongregalionc d3lJlllaluln, pari tenore, quonialn 
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sola Sedfs apostolica 11011 cOllsensit, absohtit. Potillsque, qui 
-illic rcceptus fuerat, Diosrol'uln, secundæ Sedis pri.esulem, 
sua auctol'ilate damna,'it, et iInpiam synorlurn non COllsen- 
tiendo sllb,novit... Quonianl sicut icl quod pl'Ï1na Sedes non pfO- 
baverat COilS tare nun potl.lit, sic lJuod illll celuHtÏt judicllndllm, 
Ecclesiu toto sLlscepil )) (Labbe, tOlno Ir, col. 1203, edit. l)a... 
l'isi.is, 1 Ü 71). (( Quod aù pelilionem conciliorl1rn a pproba \"c- 
rit Ponlifex nluHa concilia, p31el ex gestis ipsis conciliorum, 
præcipue, pl'in1Ï, sccundi, tertii, quarti et sexti. Quod auten1 
Ponlifices aliquando conciliorulll decreta reprobavel'int, quod 
est apertunl signum supcrioritatis, ex l
asilio patel, qui in 
epistola ad Athanasilul1, qu
 est LII, scrihit yideri sibi bonum 
ut rogetur Jlomanus Episcopus, ut H1ittat aliquos in Græcialn, 
qui ejus nOIuine ÏITit(
nt cOIlciliulU Ariluinense. Ipse ctiLun Da- 
lnasus, in epistola ad Episcopos 1l1yrici, reprobat concilium 
illud. Siu1Ïliter Leo in epistola LV ad Pnlcherianl : COllsensiones, 
in quit, EpiscopoJ'llln, Ca1l011llnl lljJud ;Vicælun conditorlon regu- 
lis l'epugnantes, in il'l'itlltn mittimus, et lJer altctoritat
ln beati 
Petri aposloli gellerali l1rorsus defìnitiolle cassamllS. Beatus 
Grcgorius, lihro IV f\pist. 
XXIV : C'llncta, inquit, iUillS synodi, 
Selle contradicente (lpostolica, so/uta Sllllt )) (Bellarnânus, loco 
citato). . 
Cer[ull1 igilur factulIl approhntionis et rcprobationis conci.. 
liorum per Papam ; nee Ininus certum, decreta s)'nodalia quæ 
ROluanus Pontit'cx approbaviL yalida fuisse, quæ auteul I'epro- 
bavit seu quibus consensum dcnegavit, ex hoc ipso nulla et 
irrlta remansisse. Porro id contingerc non potuit, nisi pro 
certo et indubitato dOgll1tJtC in tota Ecclesia h
\bita fuerit 
Papæ auctol'ilas supra concilia. _\lioquin enim sic ad llutunl 
lloluani Episcopi synodalia decreta recipere ,'el rejicere, quid 
aliud fuisset qualll uuiversalis Ecclesiæ vesana rebellio in su- 
pl'emalU, id est, concilioruln, auctoritatelll? Profecto portæ 
inferi conlra ipsaul præ\'aluissent. 
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p,.ællolanda. - 1 0 Du ple
 intervcnirc palesl ROlllani Pon- 
tifieis approbaLio : T! na qua decrcLb quiJenl eoncilii assen- 
:::)\1In SUUln del cL sufficicnter Inanifeslet, scd absque decla- 
ratione publica cl solelnni, aù Ecclcsialn univcrsalclll dirccta, 
qua hane suam approbalioncn1 teslelur el intilnet : altcra 
,"cro consisLens in ejuslnodi publica dcclarationc, post abso- 
lulum 
onciliuln, per liUcl'ac; cnc)'clicas, alio\'e Inod 0, ad OID- 
ne
 Eeclesia
 translIlissa. Prior cst siUlplex. approbatio : Pos- 
te
ior con{irm'lfionis nomine dc
ignari solrt. Palest talllen 
prior elialll ,ocal'i cunfirrllatio, dUlnnludo intelligatur llon- 
dUln uniycl'saliter Ecclesiis significala; sicut et posterior vo- 
cari potest approLatio, duulmodo inLelligatur uniyersaliter et 
publice nolifìcata. 

o Prior, ut mox probabitur, oinnino necessaria est ut COll- 
ciliunl sit æcumenieuIn, eL ejus dee-rela ,'im intrinsecarn ha- 
beaut uni\"crsaliter ohligandi. Posterior vero, etsi ordinarie 
sit neeessaria, ,'idelicct ut decreta ,'im et ianl extl'insecarn 
obligandi habeant, non tamen ahsolute seu 
èmper nece

iJria 
est. Dicitur earn esse ordil1arie necéssaI'iiJIll, quia HUlllani 
})olltitìcis apprulJatio, nisi llolorietalis puLlicæ fiat per aut hen- 
I il:3In illalll ad Olnnes Ecclcsias directalll dcclarationen1, pos- 
set quanùoqut. Illultis ignota vel duLia refilanere. Quo casu 
qui ilhnn ignorabuut ùecrctis concilii non constl'ingelltur. 
1'011 quidenl quoù per se dccreta illa jam non habeant illtl'iu- 
çecam oJjligaudi ,inl, utpote a !)ontificc approbata cl firmata, 
:;ed {luia vini illaln in ignoranlcs excrcre nequeunt, siqnidenl 
le
 iguota Hon ohligaL Sed addin1u
 solellillcin istain COll- 
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firlnationclu non csse sClnpcr sell absolute nccessariaul. K
:nn 
rontingcrc aliqualldo potest, oh pcculiarcln circuillstanlia- 
rlllll conCUrSllln, ut uniyersalit(\r nol Uin ct certunl fiat de- 
creta concilii a Puntifice appro hat a fUISSC, qlullnvis Pontife
 
hane snanl approhalionclll per rnc)'clicaJl1 non decla1'3vrrit. 
E t tunc solenll1Ï13 illa COnfil'luat io ncccssaria non crit, u t s y- 
nùdi æClllncnicæ dccreta uni,'crsalitcr ohligpnt. 
50 DistÍIwtio hæc illtcr sÏIllplicern appruhationcln ef 801e01- 
nenl confirnlatiollclll ,'aide attcndcllda cst, oh sophis111a, quo 
advcrsarii, id cst, Gallicani systcll1atis sef(l1aces, incautos 
dccipiunt. Ni.\Jn (IU311do necessaria dicitur Papa' appl'obalio, 
finguut agi lie solemni eOllfil'matiolle, quoù falslun cst; tunl 
prohanl solcn1nclll isLaln COnfil'lnationenl l'igorosr ct absolute 
neccsSal'iaUl non esse, eL conclUùullt gcncralitcr llll11lln
 nc- 
ccssariaIn esse a]Jprvúatiollem, 111 dccl'cta concilii ,'inl ha- 
beant. Tgitur dUB1 contpndinlus aúsolute neeessal'ian
 Papæ 
npprohationeu), int()lJigiIl1us approbationcrn 
inlplicpm, id 
est, aSSellSllHt saItcHl BOlnani .I)ontificis, q UOCl1Jnque n10do 
præstihlIn; et ex hac ncccssitate infcrin1us Papæ auctoritatenl 
snpra conciliull1. Quo pra'notato, sit 
PIlOPO
ITIO Ia. - Conci /ill m clli Papa Sllll m ([SSell.
ll m re 1'I1.
af, 
non est æCllmeniclll1l, nee ejlls decreta l'Í1n haúellL 
Prohatll1. I. - Ex Scriptllra Sacra. - -1 0 Ideo conciliuln ge- 
nerale, licet non a

enlientc Papa, dcccl'nendi et pCI' decreta 
sua uuiycrsalitcr ohligandi auctoritateul haberet, quia Chris- 
ius ccnsendus forcL hane potestatenl generali Episcoporulll 
coadunationi contulis
e qU3nda apostolos suos, quihus succc- 
dunt Episcopi, allocutus est his vcrbis: Quodcllmqlle solvel'i- 
tis, ptc. ()Iatth., capite ullilno v, 
VI et seq.). Porro his Yer- 
bis suprcnlanl potcstatclH contulil Christus apostolis, non a 
Petro scjunctis, scd unit is Petro, qui jaln capnt seu princcps 
Ecclesiæ ,constitutus fu('rat. ]bi scilicet præsens erat Petrus 
qnando citata vcrba prolata SUIlt ; et Yer'ha hæc dicta furrunt 
de collegio aposloloruIn, BOll cxcluso scd co:npl'chcnso Petro, 
Nee lcgitur in sacl'is Evangcliis collegiu1I1 apostoloruJ)), qlla- 
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tCllllS n Pe(I'O [:l
jllJlrtllm, ulla "clilliniula potcstafc douaLuJll 
fl1i

r. J
i(lIe ,i 'l'rJlorUIH QIlUt!tlll1U/llt' ,l;o!l'l'ritis, eLc., IwLct 
(ptidl'lI} EpJSl'OpOI'UIIl collcgiulJl SUPl'l'IlIi.\IH ùeccl'uclIdi potes- 
t a leln, at Ù U 1l111lfHlo tleccrnal CUlll Petri successorc TIoluallo 
PoutiHce. Itl'oÌuùc si cOllciliulll generDIe drCCl'llal disscntiente 
HOlnano POllt 
fìc(', cju::; dccl'cta, (lcfìcicnle ad sic dcccrncn- 
tlUIH polcslaLl', lIulla prOI'SllS crunt cl il'l'ila, 
2 0 CCl'tUlll c
f, ex 
cl'iplllra Sacra, Pelruln, quat(,l1us scut'- 
sin) ah aliis apûslolis :,ulnpluIH, recepi:,:;e a Christo su- 
prrBtan1 rcgenda' Ec('lt'sia' pot csta leBI. 
ot i scilicet Lex L us, 
c}uibus CUBl constitl1it Chrislus {lllldamelltllm, ovilun cl agno- 
flllB, id rst, 0111 Il iu III 
inc c
ccptionc J1
I
1 orem, cæ Ii cla- 
viyerum, el fraLl'tHIl fOJl(trmaturem; qui l('xlus, cx oh\"io 

c hH'C IIH.Tidialla rli.\l'iori 
eIlSU, Hecnon ex ::,u b
ccn ta 
Iraditiollis ct rOJlciliorlull iuterprelalione, plell(l1l& [\C Sll- 
preuulIll cx printuut rrgelHhe lutius EcclcsÜe potcsl alClll, 
Ja1l1 ,"cro Chrislus D
HHillUS, post coliatalH 
ic Petro su- 
pl'ClllalU l'Cgilllillis polcstatcln, Hon potuit calH aposlolis, 
(jllaLellus t.) PcLro sejunctis, cOllferre. nepugnat cuirn eL iln- 
pu

ihilis e
t ill una eatlclllquc 
otieLale duplex supremll po- 
t estas. Dllas siq UiÙCHl su prcrnas potC'states insl if Hcrc, ic.1eul 
e:sl ac lluUalll constilucl'c, quia scse in\"icClll e
clllùuut cl 
anuihilant. Ecunll'a oplilne poluil ChrisLus slll'remam poLcs- 
Lateul, jalu uBi Pet 1'0 collatulll, aposlolis eliall1 quatcll us Pt'- 
tro uuiLis ct CUIlI ipso (lcccrncnlihus, confclTc; quia sic lion 
duplex, s('(} linn conslill1itur suprema potcslas. 1\'alll polesl 
(luiù('Ul duplici Inodo cxcrcrri, iù cst, ycl a Petro solo, yrI a 
Petro 
innll ('( rpliquo apo
lolorll1n l'ollcgio in unall} eéHIl- 
(lclllque sCHlt'HlialH con\.cnienlihll
. Seù in hoc po
lcriol'i 
casu Bon alia intcr\"cuiL Sll}JI'CIIUI. potc
ta
, (Jui.nn ilIa llua' Pl'- 
11'0 pCI'::;onalitcJ' collala cst; naln, qnatl'llllS c
l'rcc1ur a rcli- 
quo collegio, 11011 cst .
IlJ1,.ema ; siqu idelH Christ us coIl egiuIH, 
(I lit.) Lelll1
 a l)et 1'0 capite :,uo 
rj 11 ItClUIJ1, nulla poLeslatc uo- 
na,'it. Igitur noli c
t 
uprellia lIi
i (lualellu$ e'\.crccful' SiBIlIl 
a Pdro, L:ullf'gii cdpitt,.. Pl'oÍude ..lilljJl'l'nla ]Jote
/as solins Petri, 
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et suprema potestas collcgii apostolici unanimiter CUB1 capite 
suo decernentis, non est duplex, sed una ct eadem snprclna 
polcs1
s. CUJTI ergo collcgilJlu aposloliculn, quatenus a Petro 
scjunchun, nullam a Christo auctoritatcJo receperit, sequi- 
tur concilii genrralis decreta, quibus assenSUln SUUlll nene- 
gat ROluanus Pontifex, vim æcurnenici concilii, id cst, uni- 
,'ersalitcr ohligandi, non habere, imo prorsus nulla esse ac 
irrita. 
Objicies. - Sequerclur per verba Qllodcll1nque ligat'eritis, elc., 
nihil potestatis a Christo collalulll fuisse apostolis, quod est 
absurdunl. 
Respondeo : Sequerelur nihil potestatis collatulll fuisse 
apostolis, quatenus sine Petro el seorsÍ1n a Petro ligantibus 
et solvcntibus, roncedo: quatenus cum Petro )iganlibus et 
solvenLibus, nego. 1.bsuròit as in eo esse! quod Christus su- 
premaln potestateln constituisseL siu1ul, turn penes Petrum, 
lunl penes reliquos aposLolos quatenus a Petro sejunctos. Id 
quippc non minus vesanum foret quam duos conslituere 
reges, qui cum slllJrema potestatp unum clunden1que popu- 
lum, et quidem sub eodem respcctu guheI'Ilcnt. 
l\ota. - .Aliam qua
 fieri solel objeclioncm, de inutilitate 
conciliorum si suprema potestas sit penes solum Romanlun 
Pontifìccm, viòc solutam supra (parte If, sect. Y, c. Tn). 
Probatur II. - E
 gestis concilii Chalcedonensis, anno 151. 
- IInjus æculnenici concilii Palres, acLione xv, dccretum 
ediderant, quo Sedi Constantinopolilanæ dignitalis locum 
seclllultu1h id cst, primum pO'3t ROlnanan1 Sedem, vindica- 
bant. Qua ùispusitionc :;uhvertehL1nt Nicænos e
lnoIles, qui 
ROlllanæ Scdi primulu, Alexandrinæ secundulll, Anliochenæ 
tel'l inn1, Uycrolymitanæ quarlum ùignitatis locum assignant; 
Constantinullolitanæ autclTI nnllum. Ejusmodi decreto suanl 
leg-ati Pontificii o11posii ioncm interposucrnnt; et frustra Chal- 
ccdoncnscs Palrcs a sancto Leone Papa effh1giLarunt ut illurl 
suo assensu confirmaret. Ilocce dccreLunl sancius teo rejeci
, 
sic que nullum cL irritulll remansit. Undc Chalccdonellse con- 
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filiUlll fuit quiden} æculneniculll cl viln concilii æcumcnici 
hahuit quoad cætcra, non auteln quo
H1 dt\crchlln istnd, cui 
as
rnsum SUUln Sc(I
 BOma1l3 dcncga"eraf. 
Ex quo farto sir nfp-111nrntari licel: si ,'alpfcnt generalis 
conrilii (}pcreta (l'lihHS ROlnallu
 POl1i ifcx suum as
pn
um 
clcnrga t, '"ill irlUlll fll iSSt'l præfa hun f.lla lcedollcnsis concili i 
decrctuln; utqui ill\"alidunl fnit ob drnegatuIll Leonis P
pæ 
ronc;;,cnSUIU; ergo nulla ('t irl'ila 
t1nl conciliorulll gcneraliulll 
decreta, eis dissenticute ROHlano Pontificc. Dicinlus irritanl 
fuissc Chalccdoncnseln disposiliollClll ob denegatuln sancti 
I conis COIlSellSUm, ct non alia de causa. 
on cnirn rcpeti po- 
te
l in,-alidilas e
 co q\1od præfatulH dccretulll 
icænis ca- 
nonihus ad\"crsaretur. Equitlclfl ad\"el'sabalur, sed in matpria 
disciplinari. Quod nempr Srdcs 
\lcxandrina sccundunl 10- 
rum obliuuerit, et 
\ntiochena tertium, non aò jus (}ivinuIll 
pertinet, 
ed fuit dispusit io juris 1l1Cre ecclesiastici. Ita sci- 
licet :l Scdc Romana, ante primaul æculnellicam slnodum 

ira'n3m statutum fuerat. Et generatÍ1u quod aliqua Sedcs" 
pl'a1ter ßOHlanalll, super alias præccdentiaul et auctoritatelu, 
!i'ivc l>atl'iarchalelll, sh.e Archiepiscopaleln, habuerit, non re- 
peti polcst a di,-ino, sed solum ab ecclesiastico jure. Jam 
\ero quæ ad disciplinam pertinrnt et suul juris merc ecclr- 
siast ici possun t ,"alide a suprema Ecclesiæ potcstate, irl cst, 
a Pupa et a concilio æculllcnico lllutari. Igitur synodus Chal- 
ccdoncllsis, utpotc æcumenica, putesfatem habuit præfatanl" 
dispositionrm, lirrt a 
icænis pntribus confinuat3ln, imlnu- 
tandi, et 5crnnòum dignitafis lOc.un1 Consfanlinopolitanæ 
Scrli trihncndi, Alcxandrinam rlrjiciendo ad tcrtium locunl. 
Ergo quod cjus dpcrrh1t1l in"a1irlunl ft1crit, non pro\'cnit cx 
co quod 
ictf'nOrUn1 Patrulll C[lnOllCS non potueriL inlmutarc: 
ergo pro\"enit dumtaxat ex ('0 quod Papa huic decrclo non 
con
rnsrrit. 
Continua t nr conclusio C
 ipsa Chalcedonensiunl Patrunl 
3 ç curli ratione. Quando nel11pC Legati Scdis apostolicæ op- 
positionClll c;;,uanl inlerpo
ucrunt, si r
islinlassent Patres 
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dccrcllll11 SUUllt IItH\ posse per ROIllani Ponlificis disSCll- 
SHill anllullari cL il'l'itultl ficri, itl profel'Lo tlixissent. Porro 
hoc nequaqU[Ull tlixerullL; sctl scripscrulll atl LCOnPll1 Papalll 
\It deercLulH istud prohare digllarclul': (( Ilogalnus igitur, 
aiunl, et tuis sentclltiis nO
ll'Uln hUIlorll jl1diciunl; cl quenl- 
adllHJ(lulll 110S conscnSUlll in honis capiti COllt uliIuus, sic cl 
caput filiis quod decel adin]plf'al)) (inter cpistolas S. I..collis, 
cpi
t. x.CrIII, alias tXX YII). tbi elianl nolclur YOX ca]Jut, qua 
sanClUl11 LconcIIl sibi collceti\"p slllnplis supcriorclll cOllfi- 
tcntur; el vox. filiis, qua sc ipsi illfel'iores agnoscunt. Prælcl'l'lt 
ipse COllstantinopolilanus Episcopns ad .S. Leonenl scripsit, 
L'i1n omllenl et cOllfirmativflellt lilictol'itati restl'éC beatitlldi/lis 
{uisse reservatam (ibid., cpist. CXX
II, alias Cr). 
Objectio BOsslietii. - (( In co canonc sLaLuclldo (Patl'cs Chal- 
ccdonenscs) ncquaqualH concilii generalis al1eloritatc gau- 
deLallt, a quol'uln decrcLis in ea actione CUlll 8cde aposlolica 
unh'crsl1s Occiùens, reccùc]JaL )) (De{ellsio, 1. VIII, C. 1I11). 
Respolldeo: Si cOHsensi
sct llolnanus Ponlifex, hahuis
('t 
eerie canon isle æctllnenicilaLis "irn, licel nOli placuisscL 
Episcopis OCCiÙCllti
 qui ad conciliulIl non aCCCSSCl'anl. 
aHl 
OI11I1C:5 adfuisscnt cOlJditioncs 
ul "rrUB1 fonciliurn æClln1C- 
11 iCllll1, ,-idcl icet: legitiHll\ COll"üca lio, oluniuIH invita I io, 
quanlplul'ilU,Ol'llIl1 aùunatio, cl capitis CUIn Incluhris COIl- 
sensio. Quis unqu
nn æClll1lcnicilat elll repetcndaltl ùuxit ab 
E piscopis qui concilio nun in lcrsnnt? In hoc inani effllgio 
Bossuelii sllhlatet enorrnis crror, HClnpc quod æculllcni('itas 
a 3cutcutia Dhsclltiuln Episc(1rOrlUll depcndeat. SicuL in cæ- 
lcris occulllcnicuH1 fuiL concilium Chalccdol1CllSC, ila ci in 
hoc canol1c fuisset, si asscnliclllclll HOJnanUlll PontificCIll ha- 
hui

et. Ergo canunis nullitas non aliunde proycnil quaIH ex 
dClJcgato a Sede ROlnana COllsellSU, 
. .\liuù HOll IHinus inancllossucLii cffugilun, confulatul11 \'ide 
a Ballerinio (de Potestatl' ecclesiastica, cap. IV, 
 1). 
Probatul" III. - Ex aliis Iraditionis docnn1cntis. - -1 0 Posl 
cOllciliu111 ClwlccdollCll
C, f}uia iUIlOtuil snpradictulll c.anonélll 
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a sallcto Lcone rejlCl, occaSiOllCJll arripnrrullt Eul
'chetis 
scqnal:cs dictitandi rt in \'ulgus sparöcndi, il'
as quuque 
contra Euthschialli
lIlnlll òefinitiollcs a ROllwnu Pontificc 
a

ellsurrl obtinerc non lJOtnissc. Gndc l:ull('ludphant defini.. 
tiol1('s illas viln æcull1cnici concilii non habere et contclTIni 
pO
Sè, Dc quo sollicilus inJl,cratof )Iarcianus, ad 
anclurn 
Ll'Onl'ln scripsit cnh.e pttells dcfinitionlun illanull continua- 
tiunelll, t311qnaJn neccssarianl ad lollenduin cjuslIlodi llc va- 
lore duhilUfl: Quud llOllllllllvl'lon flllinÛs, inquiL qui ElltYfheti') 
etlalH llunc jJrGt'am opinionem et perversitatent sectalltllr, am.. 
bi!Juitate.,n mullinn injecit, utrum tua beatitlldo, qllæ in sy"odo 
JeCrt'tll sllnt, con(rnnat'cl'it. Ef ob e(un rem tlla ]Jietas litlel (IS 
1uittere di!Jllabitlll', IJe1" qllfls omnibus Ecclesiis et pO]Jlllis ma- 
n; {estum fiat, in sYllodo peracta a tua beatitluZine rata habel'i 
(inter cpistolas S. Leollis, crist. ex, alias LXXXVIII). 
i\utasseL ilclnpe (ota concilii Chalcedonensis auctoritas, SI 
du bia rcmansissct Homln1Î PonLificis approbaLio. l\"ccessarius 
ergo ah olnnihns reputahatur Papæ consensus, uL generalis 
cOllcilii definitioncs ct decreta vim habcrent (confer Ralleri- 
niunl, de Putestate eCfl., cap. If, n. 10). 
2 0 G:cumcnica Nicæna synodus secunda condemna\it et 
annulla\"iL pscudosYl1odlUn episcOpOrUII1 
ã8, CÅ hac rationc 
quod nOli habllerat adjlltorem illills tem poris flOllllllllllll Papam, 
rei eas lJui circa ipsllln Slillt sacenlotes, lIee etiam per vicarios 
ejlls, ueque per encyclicalll epistvlam, qllcmatlmotlum LEX DICTxr 
('ollciliorlllll (a pud llalleriniunl, loco citato). Tgit UI' ul ,'ill1 æcu- 
lllcnici concilii haLcanl dcfinitiollcs He decrela sIllodalia, llC- 
ccs
3ria c
t aliqua TIol113ni Episcopi appl'obalio, Et h
ce est lex 
COllc;liorum, Et hane essc legclIl cOllciliollllll ùeclara\"it 
icæ- 
nUlll conciliulll 
ccundun1, quuù cst 
epliHllll11 eÅ lCtUlllclliris. 
Prubatur IV, - E:\. natura gencralis cOllcilii. - J)uo hie 
præ5tanùa: prin)o scilicet JetCI'lUillaIH.1a ycra cl gcuuÌlIa de 
conciliis gcneralibus nolio: ::,cculldo, dClllonstl'alldulll e
 
i
ta nolionc, decreta generalis conl'ilii, a quibus dissClltiL 
nOlnanus Ponlife:\, ,illl Hon hu.here. 


II. 
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5tG TR1CTATUS DE 
APA. 
Sed in auteceSSU111 recolcnda sunt nonnulla principia quæ 
ad rcctaln de concilii æcuIIlenici notionCl11 ,.ianl sternant. 
Prilll0, constituiL ChrisLus Ecclrsiall1 suaUl CUDl forlna so- 
cialj, ita ut cjus mcnlhra et1iciant societaLen1 Unall1, seu cor.. 
pns loor31e 1111l1111. - Secltllclo, huic socictati præposuit Chris- 
tus UnUll1 caput, seu UllUln supren1um rccLorcDl, videlicet 
Ronlanun1 Pontificenl, CUB1 plena pot estate totam ill
nl socic- 
tatern pasccndi, rcgcndi ac guhcrnandi.- Tertio, in persona 
Lcali Pctri ct apostolorum contulit Christus, tUll?- HOlnano 
Pontifici, tUIU clian1 cOlljllnctin
 Romano Pontifici ct Episco- 
pis, potcstatelu docendi ct rcgendi cætera Ecelesiæ meDlbra. 
- Quarto, inde sequitur distingucndam esse Eeelesianl unam 
Christi; in Ecelcsialn clOCellteln et regcntell1, ct in Ecclesianl 
quæ doccri et rcgi deLet; itCHl sequitur EcclesialTI docentem 
et regentem, consistcre in ROHlano Pontificc et E
iscopis, non 
autem in cæteris Ecelesiæ 111cmbris. - Quinto, quælibet con- 
grcgatio Episcoporum in hune finem coadunata ut circa 1ìdcln 
vel regiD1en delibercnt ac dcccrnant, dicitur ct dici dehet 
cOllciliUllt. - Sexto, conciliunl diei debct, et revcra dicitur 
[leneta/e, quando repræsentat, id est, præsentenl hie et nunc 
(aeit, unh.crsan1 moraliter Ecclesiam docentcnl et regentenl, 
,.idelicet : illius Ecclesiæ docentis et regentis caput Romanum 
Pontificen1, ct alios gcneraliLcr Episcopos. - Septitno, ad 
cssentianl generalis concilii 110n requiriLur ul in eo repræ- 
senteLur, SCll præsens fiat, generalitas Ecclesiæ quæ clocetllf 
et regitlil'. Cum enilTI yol1}.crit Chl'istus ista omnia societatis 
suæ lllclnbra doeeri, non dorcre) regi, non regcre, hoc ipso 
ilIa cxclusit a cætu, cui docendi el regendi officiunl exclusive 
commisit. rnde lieel adlnitti possint in gcnerali synodo ali- 
qui laici, nunquam lanlen tanqualfi nlemhra conc
lii. - Oc- 
tavo, CUB1 nociyum foret 011111eS om nino Episcopos diæceses 
suas derelinquere ut ad coneilium pergant, nec sit ctiaII1 
possibilc, merito concluditur, et perpctua paLrum traditione 
confirmatur, ad plenan1 auctoritatem generalis cOllcilii suffi- 
cere, si, "Vocatis oll1nibus Episcopis, lllUlti conyeniant, CUln 
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capite sun HOnHHlo Pontifìce. - 
ono, ßomanus Ponlifcx, qui 
cst capul tot ins Ecclt'sia', cst eLi:HI1 l:aput Ecclesiæ c/ocentis et 
regentis; ullde ip
a Ecclcsia rcgens ac doccns c
t curpus mo- 
rale, couslallS nOlllano Pontificc tallqu:trll capite, ct Epi
co- 
ri
 tanquaul lJICIUhris. - Decimo, licet conciliulll genera Ie 
possit esse ]Je,.{ecl am absclllihus pluriLus Episcopis, non la- 
Inen pe,.{ectlllJl e
sc poLest sine ROlnano 1 1 onLiHcc; quia tunc 
dc
scl lllclubrulll principale corporis Ecclcsiæ docculis ct 
rcgentis, ncmpr caput. Hinc, Illorluo, cl inccrlo Papa, con- 
gregalio generalis Episcoporum non nisi imper(ecte rcpræ- 
sentat Ecclcsialn doccutcln cL rcgcntcln, nec est conciliulH 
gencralr uisi imper(ecte. - Undecimo, si, yiycntc Papa cujus 
lcgitinlilas dnbia non sit, generalis congregatio Episcopo- 
runl ipso invilo convenirct, yel ipso dissenliente decerneret, 
ct cognito ip
ius dissen
u nihilominu
 decretis suis suprc- 
llialn inh
{lrel'e aucLoritalem conlenderet, tunc illud conci- 
liulll, ctian1si OfllIles mundi anlistitcs ei intercssent ct una- 
nimitcr dt'ccrnerent, non tantum rcpræscntarct imper{ecte 
Ecclesiam docenten1 et I'egenlem, sed per{ecte repra'sentarct 
ct efficpret ejnsdeul Ecclcsia\ docentis ct l'cgcnlis dcslructio- 
nCIIl. }Ïneln scilicet ex hoc ipso haberet "era Christi Ecclcsia. 
Nanl per ejusDlodi disscnsum, ::;cinderetur ac separaretul' 
caput a corpore, et hoc ipso Ecclcsia, qualn Chri
tus Don1Ï- 
nu
 {'Ulll forllhl corpori
 Illoralis instiluit, cxistere desineret; 
slqnidcfll hahcretur ex lIna parte caput sine corpore, ct c\. 
alia lruncus sine capite. Et ideo nunqU3ul contingcrc polesL 
cj\1
lnodi intcr llonUtnUnl Vontificelll cf omncs concilii grnc- 
r
lis Episeopos disSCllSUS He scparatio, in dcfinienùa 1ìde eL 
('diecndis disciplinæ dccrelisj ob prolnissalll scilicel a Christo 
EcclesÜp St1
l' usque all fìllClll lllundi uurationeul: Et portæ 
in{eri non }H\eL'alebllll 1. wh'c1"sw, am. Ecce ego l'obisCli III Sllm 
usque (If 1 {'olls11mmati()nem s;.t'cllli. Hine paritcr, liccl pussil 
Papa hanc ,'el il1anl ScdeuJ episcopalenl supprimcl'c, nun- 
(1'13nl huncn conlingere polcst ut onlncs Scdcs episcopales, 
olnnes scilicet Episcopos quatenus ordinarios rliæresron pas- 
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tares, supprirnat. Quia tunc in Ecclesia docentc et rcgentc 
relnanerrt solum caput, nee proindc jam esset integrunl cor- 
pus, qua dcficiente forma eonstituti\"a, jaln non subsistcrct 
Ecelesia a Christo instituta. - Dllodecimo, quod conciliuln 
generale, mortuo vel dubio Papa coadunatuIlI, licet assensu 
Papæ careat, non sit Ecclesiæ destructio, sed dumtaxat con- 
cilium generale Ünper(ectum, ex eo provenit, quod tunc non 
fiat nee fieri possit scissio moralis caput inter et corpus. 
i- 
mirulll Papæ certo ct indubitato contradicere tunc nequiL 
generalis Episcoporum congregatio, CUIn ex hJpothesi talis 
Papa tunc non exislat, sed expectetur. Econtra vero, si, viyente 
Papa certo et indubitato, adessct ipsum inter et eonciliulu 
generale dissensus, oriretur caput inter et corpus scissio 
socialis; id est, ipsa societas, qualem insliluit Christus, scin- 
deretur et perin1eretur. - QuiLus men10ratis princil)iis, di- 
Clmus : 
1 0 Ad essenti(Hn perfecti ac legitirlli concilii generalis pel'tinet, 
1tt constet Rou1,allo Pontifice ta1lqllaln capite, et gellerali congre- 
gatione Episcoponnn tanqluun corpore. Dicinlus per{ecti ac le- 
gitimi, quia, yacante Romana Sede, conciliull1 generale sine 
Papa poterit quidem esse legithnum, at non erit per(ecttlm, 
ncc pollens plena concilii æculncniei auctol'itate. Vi\'cnte au- 
tell1 Papa certo et indubitato, generalc conciliuln sine ipso 
tanqualll capite, plane il/egitimll1n erit. Sequitur ex modo ex- 
positis principiis. Proindc ultcrius : 
2 0 Vt generalis concilii decreta (vivcntc cerlo et indubitato 
Palla) viln æCllmellici concilii lza.beant, necesse est llt eduntut con- 
selltientiblls simlll capite, id est, Papa; et corpore, id est, plu- 
ralitate IJræsentiul1L EpiscoJ1orllln. 
am si ederentur a Papa, 
dissentiente eoncilio, non essent decreta concilii, sed decreta 
Ponlifìcia. Si vero cdcrentur a eoncilio, adversantc Papa, non 
cderentur 3b intcgro illo corpore morali, quo yerUll1 et lc- 
gitimuI11 conciliull1 æeulneniculn essentialiter constituitur, 
sed ab una cjus parte tantun1, id cst, a trullCO hujus cor- 
poris, qui sese abcidissel 3 capite. Ctllnque Christus Episco- 
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p01'l1l11 cul1t'giuln quatenus 3. capitc suo ROHlano Pontificc sc- 
jllud \H)), nulla pr()r
u
 3urtol'itale donavcrit; ejusnlodi dccrela 
esscllt de se ilIpgitillla (\l irrita. 
CHill igi t u r gt"H U i na tlt'\ S)"lIot1u rrc\lIHf'nira notio ad vi m 
o
rnnl(_"nicitatis f(.qnirat Iuutualn Pt.lp
t' cl PalrUI11 concilii 
(,OllSfll
iollem, 
etIuitur drcrrta courilii grneralis ql1ihn::> SUUIJ1 
Ronwflos rontifl'
 3s
ûn
um denr
at, VilI1 ()'cuu1cnici cuntilii 
non haLcre, srd ('
sc pl'Ol'SUS nulla el irrita. 
Nota. - PI'i.elllisS311l ell' cs
cntia concilii gcnrralis nolio- 
nC11l aÙlnisit llossuct ius, lilJro YII (alias X) De(eusionis, c. :\I1I, 
11. 9 : IIæc er!Jo, inquil, summll llilduritas, sllmma l'Ís, quod 
membra et inlt)r se, el Romallu Puntifici, lit capiti, COlljUIl- 
yalll"r: quud ex cOllsellsiolle illvirtunl ecclesillstici judicii l'obur. 
E.t siu1Ïlitcr liLl'o VIII, c. IX, dicit: Quare Italic! immerito a{{il'- 
1ll tl11l liS, llitimum 'luo synodi æCllmelllcæ asse1'alltuf, esse Eccle- 
siæ ulzi l'ersalis COllSellSllnl cum apostolicæ Set/is confil'matione 
cOlljllllctllm. Jgitur e
 ipso etiam Bossuetio, "inl æcunlcnici 
concilii habere nequcunl decreta concilii generalis, si eùan- 
fur dissenticnte ROHlano Pontifice. Tunc siquideln non adest 
COUjllllctio nee COllsell:-;;O Patrun1 concilii cum Romano Ponti{ice; 
non aùest eorUlll consenSllS cUln apostolicæ Sedis cOllfirma- 
tione cOlljullclllS; proindc nee adest Sllml1la lluctori tas, Slim ma 
t'is, nce id quo s
'nodus æCllmellicll cf{icitur. 
ProbatuJ' V. - Ex conslanti Ecclesiæ praxi ae traditionc 
circa ejuslnodi approbationclu seu confirnlationem: lODe 
facto concilia æculnenica nOlllani Pontificis approbationclll 
poslularunt; ct omnibus quæ rro æcumenicis habita sunt 
approLatio hæc acccssit; ct quibus dcnegata cst, ,iul æcu- 
1l1cnicitatis non oblinucrunt; et qu"è =1pprobationClll istalll 
rccepcrunl quoad aliqua decreta tantum, non quoad alia, 
æcullicnicilalis ,-iIB habuerunt solummodo quoad priora, non 
quoad postcriora. Facta hæe monumcntis probata rcperies 
apud )Iuzzarclli (de Allctoritatf Roman; POlltificis). 
2 0 .A pprobat io HO)U3ni Pontifici
 habita cst tanquanl nc- 
cessaria ut cOllcili"l YÏIu Q'cuulcnicitatis haberenl. - Testan- 



550 TRACTATeS DE PAPA. 
ti)nIs Socra[c, SOZ0111CnO rt l\ïcephoro, ad Orientales Episco- 
pos scripsit S. .Julius Papa, irrita esse acta s
'nodi in qua 
sanctum _\thanasiunl deposuerant, co quod ipse ad earn syno. 
rlUID vocatus non fuisset; ct addidit : Quill irrita Slillt qllæCll1n- 
que J1l'æter sententiam Romani Pontifids 
rficilllltur. Ergo irrita 
Sl!nt ctialn decreta concilii generalis, si fiant præter senten- 
t iam, id cst, sine consenSll Romani Pontificis. - Jam snpra 
citavinlus 
Iareiani impcratoris cpistolanl, circa dubiulll an 
arta Chalcedonensis concilii a Leone Papa fUIssent appro- 
hata; quo stante dubio, ncgabatur a nonnullis corUlll aucLo- 
ritas. Et ideo enixe postulahat ilnperator litteras quihus 
Innnifesta fleret Lronis approhatio. Et in cpistola CXYII, ad 
fotius synodi Pat res directa, dicit sanctus Leo Sl
 scribere, 
ne haberelltur íllfil'ma aut dubia, quæ nulla SUllt consensltS 
111ei sententia robol'ala. - Item citavimus scptimulli cOß- 
cilium æcumcnicunl, a quo tanquam iJlrgitima rejccta est 
quæ(]alll synodus, ex ea ratione, quod non habuerat adjuto- 
1'etn ill ius temporis ROmallll1n PaJ1arn..., qllemadmodun
 lex 
tlictat cOllciliol'um. Ergo le
 est cOllçiliorum, ut valida ct legi" 
tima esse nequcat uIla generalis synod us, nisi sibi haheat 
ndjlltore111, id pst, consenlicntem Papam. 
Probatur VI. - Ex ipsonlct Gallicano s
rstelnate. - Kain 
Gallicani theologi, infauste quidel11 contendere audent lle.. 
cessaria1n non esse illam Papæ confirmationcln seu appro- 
balionem, ut generale conciliurn plenzul1 rOblit ha))cat. Ad 
quam conclusione111 eos adigit erroneum ab ipsis receptulu 
11rincipium, nempe conciliurr! esse supra Papam. At nihilo- 
Ininus, extra casum extraordinarium Papæ duhii, seu quando 
vivit Papa certns et induhitatus, fatentur nccessariam esse 
ipsius confinnalioncm ut concilium sit certo æcumenicunl, 
et de fide sin! cjus dcflnitioncs. Ergo, ipsis fatentibus, abs- 
que approhatione Papæ, concilia generalia sunt saltcln dubie 
æCll1nenica. Porro concilium dllbie æcu.meniCll1n hoc ipso nc- 
quit oLligare, ac proindc nullius est roboris; ct illud plenum 
1'obur quod Gallicani tribuunt concilio a Papa non approbato, 
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et i3m ex ipsoru 01 sys(eJìlafe, ll1111i rubol'i perfccle æf}uivalet. 
Seu, Hliis tCl'lninis, ctialn ipsi 3(ln1illullt, licct sihi contra- 
dicendo, rit orO
dm Pontifiriir npprolJaLioni:, ncccssitatcln, 
ut cnncilitl1l1 ,illl Q\
um('lIicLP synod i hahc3 t. 
JgiLur ceria oluninu ('
t prop()
ilio fa, i(} r
t, concililnn cui 
Papa asscnslim SlI1I1ß d
lle!J(ll nOli eðse u'cllmellicllm, et ejll.ç 
decreta vim 11011 habere. 
PHOrOSITIO n a . - Ex eo quod .'ìille approbatiolle Papæ conci- 
lililn non possU esse æCllmellÍCul11, nee vim habere, s
ql.litu,. 
Pa}Jam ess supra cOllcilium-sille- Papa. - Posito cniln quod 
ad ,a lorcln dccretoruIl1 concilii gencralis, ol11nino, juxta præ- 
{'c(lentrnl proposilioncln, requiratur Papm COll!\ells11s, Papa ct 
ronciliunl-
inc-rapa 
ic sese hahrllt ad inviccln : conciliuln 
generale nihil potrst ,'alide 
talucrc nisi dcpendcntcr ab 35- 
srnsu Papæ; rt ('rontra Papa, c
trn conciliunl, plenan! hahet 
pol('
talrn) prl!'rrndi, rrgendi ct g
lhcrnandi univrrsalenl Ec- 
tlcsiarn. QlIis porro non ,ideat PapalclIl auctoritatcm, quæ 
plena c
L 
ille as
cnsu concilii, snprrare concilii generalis auc- 
foritatcln, quæ 1llllla csl sine nssensn Papæ? 
Objicie.\. - 
irut conrilii dccrt'fa ,-im non hahrnt sine rOl1- 
sen
n Papa', ita Papæ decreta VilIl non hahent sine conscnsu 
'(I] {'onrilii ,cl Erclcl"ia' djspt
rsæ. SUIl11na scilicet et irrc- 
fragahilis anctol'itas, ut tradit nossuel, in uLriusquc consell- 
SiUllf rrposita est. Pl'oindc c' necessario Papæ assensu colligi 
nequit cjus supra conciliuJn 3uctoriLas, sell dlllnta
al ejus 
eu III concilio a'qnaliLas. 
Rt J .'ipOl111eo: 1 0 ELialn !:;ic rucl'rL GallicanUI11 syslelna, quo 
contendituI' conciliulu esse supra PapaIn; ot de
crendus cssct 

t'l'\nHIll
 r qnatuor fanlosis 31'Iiculis nnni lü
2, hanc COI1- 
cilio 
upcriorit3trm ,illdicans. - 2 0 Fal:3UIU est BOHlano Pon- 
lifìci nOli cOlnl'etrrû plenum regilllillis ccciesiastici potesta.. 
tCln 
inc l\
SCT1
U l'())wilii aul Ecclcsiæ ùispcrs",e. l\illll hæc 
plena putt 
t3S a C'uIIl'ilio FlorenLino c'\ pl'essc ùcfìllita cst. 
Prll'tci t!a quoad leges di sr i plin3.Ul sped antes, eer! tln1 cst 
Olnl1t'.., HOliliHIU POlllifil'i obetlielllialil ùe1Jcre antequ:un rti&JlI1 
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acrcsscrit concilii aut Ecclesiæ dispersæ consensus. Item cjus 
dogulaticis dctinitionibus tencntur omncs obscqui, et quidem, 
non obsequioso silentio, sed ex animo, ante omnem ctiam 
concilii aut Ecclpsiæ dispersæ consensunl, prout contra Jan- 
senistas definiluIl1 cst. Insuper si suprema et IJlena potestas 
Ecclesianl docendi et regendi non sit, nec in Papa solo, nee 
in solo corpore Episcoporum, sed in utriusque conjunctione 
ae consensione, nrgandus priinatus jurisdictionis Ron1ani 
Pontificis. Quando enin1 supren1a jurisdictio est penes duas 
personas, ita ut neutri seorsinl sun1ptæ competat, falso et ab- 
sone diceretur unam ex duabus iBis personis primatu ju- 
risdictionis potiri. Hæretica porro est negatio primatus ju- 
risdictionalis Rumani Pontificis, prout ipsi etiaill Gallicani 
systciTIatis sequaces fatentur. Flucrent ef alia plurima ex 
objectionc conscctaria hæretica ct absona. Verbi gratia, Ro- 
manus Pontifcx non esset pater et doctor universalis Eccle- 
siæ; nee supremus Ol1lllÍUlll Pastor; nec centrum unitatis; nee 
CHIn veritate de Ecclcsia Romana tlixissct sanctus Irenæus 
sæculo secundo : Ad quam, propter potioreln ejlls prillcipali- 
tateln, llecesse est onUlent cOIll'ellire Ecciesialll, ill est, qui sun t 
11l1deqlle (lcleles, etc. 


CAPUT VIII 


.'RG
HE
T(T:tl EX ..\.DSIJRDIT..\.TE OP.
.O
.S, 
9I.T
E P.\.PÆ SLII.JléIT EPISCOPOS IJT SI
GI:'I
OS, P,,,"P.-\.:tl "ERO 
EPI
COPI8 COLLJ}{;TI"E fllliI,
IPT'
. 


p,.ænotall(llnn. - Hac fanlosa distinctione, qua Romano 
Pontifici tribuilur suprenla potestas in EIJiscopos singulos, 
non ill Episcopos collective sU1nptos, potissiinuln nititur Galli- 
canum systema. 
f.tova1n esse, id est, nullo antiquitatis monumento sufful- 
tam, fidcnter asserit rei ecclesiasticæ perilissiIllUS Balleri- 
nius : Velim adversarios, ait, qui alltiquitate glol'iall tur, }z{lJlC 
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tlistilletiollem lllilJllO antiquo teJ.'lu probare. V etll.
 eerte Ecelesia. 
traditio cuntrUl'ili est (ùc Pulestale ecclcsiastica, cap. IV, 
 j, 
u. 7). 
Insupcr adco Illanifcste absona cst, 11t inter ipsus eliaul 
hclcruduxos non ucsillt fIlii calH lalHlualn quid ahsurdu1l1 ('t 
I ridicululll suggilla\'cl'inl. Sic, "crhi graLia, 
Jos}lcmius, in 
disscrlalione tie gal/orum oJJpelllltiollibllS (lel cOllciliu111 1l1lÎl'ersæ 
Ecclesiæ, tllIi/alent Ecclesiæ 'l,'isihilelll tollentihlls: (( Quod lIlli- 
(( t'ersis sive singulis Ecc/csiis præesse PonLifìccnl ÙiCUllt, non 
(( l111lz'etSæ Ecclesiæ, iù fal11 n1ihi sCitUIll vidctur ac si quis 
(( affinnarct, H1cmhra quidcln a capite regi, non \"cro quod 
cc r
 J))elllln'is con
tat corpus; aut urhcs quidem OII1nCS, 
(( ,'illas eL prædia suLessc I'egi, Hun ,"cro qua' hi
 continctur 
(( pro, inciaHI )) (inter )[OShCUlii dissel'tatiolle..;: ad historiall
 
('celesiasliram perlinellles, edit. Altona\"iæ, 17::;::;, t. I, p. (12). 
SiuJÍlitcr 
aln uel Pufcllùorflius (de habit II religion is christ iaJlæ 
atll'itam elt'iTem): (( Coneiliunl csse supra Papalu thesis est... 
(( Sed quod isti quo,que hane propositioneUl asscrere ,-clint, 
(( qui Seòclu nOlnaualll olllniuIl1 Ecclesiaruln centruln, DC 
(( PapaIn æCUIHcnicUlll EpiscoPUll1 agnoseunt, it! quidcnl 
(( non parulu absurditatis habet, CUIU status Ecclcsiæ Ro- 
(( 1l1aOæ 1110narehicus sit, illa aulem thesis meranl aristocra- 
, (( tÍaIn oleat. )) 
ncvera lnanifeste absonalll esse iUan1 Gallicanorun1 lheo- 
logorulu opinionenl, 
Probatlll' 1. - Ex Jllctaphysica ilnpossiLilitate, quod Epis- 
copi ut singuli Papa
 subjiciantur ac obcdirc dcbcant, ct si.. 
H1ul (luaLcnus collcctive Sl11Ilpti 3uctoritatenl in PapaIn ha- 
heaut. - 1 0 Eninn"cro de /ide est 
i1l9111os Episcopo
 suhcsse 
ROJUi.UIO Pontifici ac ci ohcòicnlÎalll dclJcrc : Dogma catholi- 
Cllll
 est, ail Pius VI... sllbes.
e p/ellitlldilli IJotestatis Romani 
POllti/ieis OnllleS Episco]Jos (in re
pollsionc super 
untiaturis, 
cap. III, sect. I), reritns e dogmatis {ollte pro{ecta, pl'i1llatll11
 

llmmi POllti/ids diz'inZtlls ;,uil;tlltIl1n,.. allctoritatelll seCllm {erre 
stahi/em, IJerpelllam, ?Ill meris om niblls llbsoilltalu pascelldi, 1'e- 
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geneT; et yuberllalldi tam ]Jo}Jlllos qZUllll pOpululllrn ipsos ])Gsto- 
I'I'S, absque ulla certi temporls cOllslilutl()lle (ihiù., cap. \"III, 
sect. II). In liUeris ad )[axilnilianum Archicpiseopunl C?lo- 
nien
cln ita fleclarat idelll Pius YI: Fidei doyma e
t Episco- 
p01'Ulll, allctnrÏlatem et jurisdictiolleJn slIùject(lln esse sllmmi 
J>ontificis allctol'ilali, lit subesse eTebeallt Sedis a}Jostolicæ sta- 
tlitiS. Tn profcssionc fidci qualn ab Episcopis emittenilam 
præscripsit Pius I V, sunlmo Pontifici rera obedielltia pro.. 
lI1Ïttitur. In Brc\'i Quod aliqualltllHl dicit Pius YI : Debdll1' ipsi 
(RoHlano Pontifici) tanqllam capit i a sllis 1llembris solemnis 
oùedientÜr canollieæ promissio. Et ihi loqui tur de Episeopis 
qnos ab isla rI'omi

ione cxinlcLat const itut io civilis eleri. 
Igitur Episcopi singuli TIOHUlllO Pontifici subsunt ct ohedire 
Lenentur. Ca
terllln it! non negnut ad\'rrsal'ii quos hic con- 
futplulos hahclnus; sctl planc concessa ohligationc obediendi 
quoad Episcopus S!lly"los, canl solun1 negant quoad Episco- 
pas collective sllmJ1to
, quibus rapanl suhjectunl yo]unt. Porro 
InetaphIslce repllgnat singulos aù obcùiendulu Papæ teneri, 
et sin1ltl ipsis colle cLive sUJnptis suprculaln auctoritatenl 
cOlnpclere. 1\'"arn vi 8uprelnæ suæ allctoritåtis posscnt Epis- 
copi cullectil'e 
llmJ1ti 
eTllel pro semppr ::,ir dercr
crc : Pro- 
llibentlls lle ill pu.'ítel'llHl llHIlS EpiscOPllS sese 
ubjiciat "lli de- 
ere/ n Romani Pontificis, n is; prius a nuùis colleetil'e sllmptis 
cxamillato, aceeptato et rOllfirmato. Yalcrct sane isliusmodi 
decreLul11, siqni(lcn1 emanaret ab Episcopis collective sumptis, 
qui, u t tales, essent supra Papain et su }lI'Cntêl a urtoritnte 
potirentur. Proinde jaln Epi
copi quaLcnlls sillgllli, ct Ecclc- 
siæ qualcnus 'singultp, non l
nercnLur Papm dccrelis obedirc; 
aul tencrentur dl11l1taxat quatcnus l l is ,'in1 ohligandi collcetio 
EpiscoPOfUlll indidissct. Igitur 3etun1 cssrt de prinlaln jn- 
risdietiouis I
olnani Pontitìcis, etiau1 in Fpiseopos seorsinl 
sUlnptos. hno, ut perilnalur iste prilnatus, a Christo Don1Íno 
nOlnanæ Sedi collatus, nccesse non cst uL collectio Episco- 
porUlll rdat de facLo su pradicltun decretllnl; sufficit ut possit 
edere. Naln hoc ipso quod valeat. quando volct, dccrctis 
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Pap
t' ,"iln OJnnrm o],li(ran(1i adilncre, C5i hoc non facial, obli- 
"tltoriil qniflclll crllnl ista decreta, quoad I:pisropos singulos, 

cll oL J1t7rmi.,
iollem s
u rOllsen.r;um colIcctionis Epi
coporuln. 
Proillde ohligahunl, )Jon ,'i propria, scu auclul'llate 
ula no.. 
111ani PUlllificisj sed oh auctol'italeln <.:ullectiunis EpiscoporunJ. 
I IgiLul' "cll\lpa nOli suhesl auctorit3ti Episcoporuln co/fcctil'f 
Sllmptorllm, yeI polcslatelll nUll h:1JJcl Episcopos singularilcr 
St1ln ptos dccrclis "suis obligandi, 
2 0 Idclll alio Illodo sic dClllonslrari potest : supponanlus {) 
ßOlnano Ponlifice dcfilliri ct crcùendunl præcipi aliquclH fidri 
articulum. Ex una parlc quilibel Episcopus seorsiln sunlptus 
tpllctur ohcdirc) iù est, articululn ilium '"CrUll1 crcdere; el qui- 
(It'II1 non (',Ierne tanlum sed interne et C
 anilno ; idquc sin{' 
mora scu anlcqualn accesscriL ae innotucrit ccclesiæ uniycrsæ 
t:on

n
llS; 
i quidcln ex hypolh
si tcncn-tur Episcopi ði71- 
gularill'r sllT11}Jli Papæ òecrctis ohcdire. Ex altcra ycro parte, 
iid('\ln Epi
cupi quatcnus collective slimpti, non tenchuntur 
ßUlllani Pontificis ùcfinitiolli scse suhjiccrc, CUlil hahcant 
SUPI'CH)ilIJl aucturitatC1l1 ct sinl supra Papain. IgiLur iidclll ho- 
Inines tcnchuntur silnul rt non tcnchunLur ,-cran} credere 
c3uHlcin fiOlnani Ponliticis defillitioncnl. 
cc dicalur : t(\nc- 
Lunlur llllteqllanl coUecLi,-e agcre cæperint, non postea. Kan) 
cliaul sic l'Clnanct inlpo-.siLilitas, et ausurditas. ConsidcrcnHls 
aliqucill FpiscoPUlll scorsiln sUlnphun, aJllcquam c011pcti\'r 
agrrp cæperin L Epi:-;copi. Sane isle Episcopus teneLÞlur ahsqup 
\IlIa duhilationc aé conditione ycrUln creùere art icuhun a 
I)apa dcfinitun1; si qllidcll1 actus credendi, qui a Papa præ- 
cipitur, cxclndit OlnnCffi duhitationcm, conditiolH'III OlnnéHI. 
Silllul talllcn hie i(lcm Epi
copu
 licite tanquam cerlum [ldnlit- 
h'I'c potcl'it, illlO el dl
hcbil, cunldt'lll arliculllffi pu

c a ma- 
jori aucloritate, id cst, a collection(\ Episcopurnm, 'a litc}' ùc- 
finiri quau) dpfinitus fuit a Papa. HCII) taIHIUHlll ccrLuln 
adnl itt CI'(' pulcrit 
l dehehit, hnllc art i('ulu In Ita heud unl esse 
}H'O fab(J l'l hært'ticu, 
i talclll CUlil pl'onullticlIl Episcopi col- 
lccti'e !'ulupti. Porro 
taille )H1C ipsius legililllé.l pcrsuasiollc, 
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impossibile cst ut articulun1 a Papa definitulll absolute (lC 
sincere ve1'lun credat, sicut præcipit Papa. Poterit dUHltaxat 
illum veruln crcdere sub hac conditione: dum1nodo nOli sit 
cl'e(lendllS {a/sus ex judicio tribunalis superiori...;, scilicet collcc- 
tionis Episcoporum. Porro credere sub tali conditionc, non 
est c'
edere, set! dllbitare. El qui sic credit, non ohtenlpcrat 
Papæ; quia Papa non præcipit dubium, sed actUl11 fidei. Tgi- 
tur vel Episcopi singulariter sumpti non tenentur ohedire de- 
ere lis Papæ circa fidelu, vel tenentur eis obedire etiam col- 
lective slunpti. - Eadcln rceurrit impossibilitas quoad leges 
Papæ disciplinalu speetanles. Possunt enilu, in adversariorunl 
systematc, EpisCOIJi collectiLtf sllmpti semel pro semper sta- 
tucl'e, ut nullus Episeopus ligetur legibus Romani Pontificis, 
nisi a totalitate Episeoporum liberc aceeptatis ct eonfirmatis. Et 
tunc quilibet Episeopus seorsilu sUlnptus sinlul obligarctur 
et non obligaretur lege Pontificia. Obligaretur ex principio 
quod Episcopi singularilcr sUl1lpti Papæ obedire teneantur; 
et non obligaretur, quia obligationelu istam sustulissent Epi- 
scopi collective stlmpli, auctoritate superiores et in ipsum Pa- 
pam jurisdic1 ionelu habentes. 
50 Eadenl iU1POssibilitas sic probari potest : agitur de Papæ 
in singlilos Episcopos jurisdictione, quæ sit plena et, inde- 
IJenr1ens a collectione Episcopol'll1n. Talem enim Romano Ponti- 
fici jurisdietionenl cOlupetere de fide est, ut ipsi etiaul galli- 
cani systenlatis propugnatores nItro confìtentur. Porro talis 
esse nequit Papæ jurisdictio in sillgulos, nisi existat ctiam in 
collective sllmptos. Nanl si PapJ jurisdictionem non haberet in 
Episeopos collective sumptos, sed ceontra cis subjaceret, pos- 
sent Episcopi, collective agendo, quemlibet Pontificiæ in sin- 
gulos jurisdictionis actuln invalidum reddere, sicque totam 
Papæ jurisdictionenl elidere. Verbi gratia, statim ac Papa 
legem aliquam edidisset, posset Inajor pars Episcoporulll 
legern illam abrogare. Imo posset in antecessunl quaslibet 
leges absque ipsius consensu in posterulu a Papa ferendas 
invalidas decernere. Porro talis Papæ jurisdictio in singulos, 
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11("(' essel plOla, nt'r illde]Jeudells It coLlectiolle Episcoporllfn, ut 
patet.. 
Objicies 1 0 . - Non aderit contradictio nee Ï1npossiLililas, 
"i atlilli lta t \II', lll't!U(\ a h Epis
opis coHect ive su n1 ptis posse illl- 
pcdiri jurisdictiollelll PLI]h.," in si..ngulos, ncquc a Papa (sub 
pl'ipt exl 11 jUl-iStlictiuni
 in singnlûs) clidi possct su prC111alll 
Episcopal is collcgii 3uclol'italclH, 
RcsJ1undeo. - Econtra hoc adn1Ïtli ncquil quin a(hniltatur 
PCl'Îccta contradictio et ilnpossihilitas. Kanl si Papæ jurisdic- 
tio in singulos præpcùiri non possit ah Episcopis collcctivc 
sUlnplis, cuilihet papali decreto qllilihcL Episcopus obcdirc 
truetur, quidqllid ill contrariulJ1 
latucrc altentet Episcopo- 
runl èollectio. Ex quo jaull'uit pra.tcnsa abctoritas colleclionis 
supra Papalll, 11110 si dcccrilat Papa nullinse
se rohoris decreta 
generalis concilii absque scùis apostolicæ aSSCIlSU edita, ct 
singulis Episcopis ita lenenùulll et ùocendlull præcipiàt, It uic 
ctialll decreto quilihct Episcopus oLeùire tf'uebitur. Igirul' si 
rapa
 juris(lictio in Sillgulos præpcdiri nequeat a collec- 
tione, ipsa collcclionis auctorita
 prorsus a Papa dcpcndcl, et 
nihil ol11nino ,'aIeL et est, nisi pci- ipsalnmct Papæ auctorita- 
tC1l1.- Quæ contradictio ut lllagis pateal, supponan1us a COI1- 
eilio gcnerali, rcnilente Papa, ferri aliquanllegrnl; et codenl 
die prohibcri a Papa idipsuln quod præccpit generalis syno- 
dus. QuiliLcL Episcopus scorsiIll SUlllpt ns tcncbitur obrdirc 
l)apæ, ut pole cujus jurisdictio in sill!Julos clidi nequil a gene- 
rali concilio : simul aulCIll tenehitur obcdirp dccrelo conlra- 
die Lorio concilii, ut pole cujus suprellla a,!ctol'ilas clidi nequiL 
per jurisùictioncJll papalrul in .singlllos. 
Objicies 2 0 . - Xon rcpugnat in aliqua republica supremam 
potestatem penes aliqueln senaturo ita re:siderc, ul pra"'ses 
II/cllam auctoritalclll haheat in ipsos senatorcs quat{'nus sin- 
gulos; cis ,"ero subsit quatenus collecth c surnplis; ergo a 
pari. 
RespondeD. - Immo id prorslls repugnat. Quod cninl sena- 
tores, ut singuli, præsidis ordinationiLus quibusdaln obtelu- 
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pcrarc tcncLlntur, proycnirc quidcH1 potest ex deercto et auc- 
toritate ipsiuSlllCl scnatus. 
on aulen1 ex auctoritatc quæ 
præsidi propria sit cique compelaL inùcpclldcnter a senalu. 
!)ræscs quippe nullalu pCI' sc auctoritatclu habet, sed tanlUln 
ex delegationc, ct prout ipsi Lanql1vJn ministro conunissulll 
est. lTnlle scuator seol sinl sumptus quoad aliqua Prmsidi 
obeuirc lenctur, non ob p1cn3n1 et orùinarian1 Præsidis poles- 
lalcln, sed oL suprclnan potestatem senatus qui sic decrcvit, 
quique Pnrsidi excqucndi oflìciulTJ ac potestatem commisit ac 
dcJegaviL - Cælerum si prLcscs ill sill[Julvs senaLores plellam, 
ordinariam ac indepelldenleln auctoritatenl haberct, hoc ipso 
actulll esset de scnalu cl de sllprelna cjus potestate. Nall1 possel 
tunc præscs singulis scnatoribus prrecipcre ne in posleruln 
CUIlI aliis scuuloribus ql1idquanl deliberarcnt aut collcctiyc 
deccrncrcllt; iU10 ad tulius posset eos f}llatellLls SiugLl/OS in car- 
CerCll1 truùere. Dnde j:un talis pra
scs, cxtincto senatu, vcrus 
Jnonarclw forct. - Præterca non yalet comparatio. 1'aln ipsi- 
met adversarii quos hie cuufut:.unus fatentur Papanll10n esse 
InerUlll Pra
sidcln, sed a Christo accepissc plellQln el ordillct- 
flam jurisdicLionclll in olnnrs ecclcsias ct Episcopos. 
Objicies 3 0 . - Quoù Christus nOlnanum Ponlificcnl sil1gulis 
Episcopis præposucl'it, 
imulque eorun1 collcclioni ipsunl 
suhjechnl1 ,oluerit, est quid possiLile ; seu nUllalTI inyolYCllS 
rcpugllantiaul. Atque ill cOllccdcre ,.iùelur Ballcrinius. Licc.t 
enilll de snprclna et ncu1Ìlli subordinata auclorÎlate dicat : qua 
qui {rliililr in sill!Julos distributive, {rultill' etiam, collectÏt'e in 
omues, laIncn sic annotat: excipielldus qllident esset casus, quo 
quis a Sllæ polestatis allctore ita ]Jl'æposittls esset singu/is aliclljllS 
tltagistrlltlls, t'el co;nJnuhit atis, tit 011UÚUJn collect i Olll subordilllltus 
(uisset (de Potestate ecc!., cap. IV sub fincln). 
Respondeo. - ,1gitur de putestatc suprema et lll'lnilli SUbOf- 
dillata. Porro non potuit Chrislus taleln poLestalelll confertc 
. Papæ ill singll/vs, cL SiUIUI Episcoporulu collegio. lXaJn si po- 
testas Pap
e in singllios sit suprema, prout declara\'it conci- 
liuln Tridentinum, ct plena, prout definh-it Florcntina syno- 
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dus, nee dependeat ah una alia in tCI'l'is potcstatc, non poterit, 
cti31n a gCl1crali conc:ilio, C\ilili ullus Episcopus ab ohliga- 
tionc obcdiendi Pap
p tleer'tis ae ju
siullibus. Proillùc, in hy' 
polhesi etialll quod OlllllCS Episcopi sinl hie ct nunc in eoncilio 
coadunal i, If'llchunlur singuli Papa' ohcdirc; quæ ohligatio 
singnlol'uln stare nef)uil, quin ct tota corUln cnllectio paritcr 
ohcdirp lcneatllf. - Eronlra si prnes collcctionCUl stct po- 
test as s1lprema el illdl'pelldens 3h olnni alia in terris potestatc, 
lrgitiloc poterit tota colleclio Papæ non obcdirc. Quod si toti 
collectiol1; licihllTI sil non ohcdire, ergo et singlilis collectioni
 
mcmhris. Igitur quod Christus sll}Jtemallt ct Hemini sllbo,.dilla- 
tam potcstatl'lI1 eontulerit, hUH Papæ ill sin!)ulos, tUln clian1 
Episcopali collegio, cst quid silnpliciter repugnans ct in)pos- 
siLilc. UntIe ,"cra I'CIUanct absque ul/a exceptiolle llallerinii 
scntcntia, de snprcIna cl llcnlini suhordinata potcslatc : qui 
ea /i'uitllr ill Sillgulos di
tl ibillit'e, {ruitll" etialll col/ectiz'e in Oln- 
nes. :\ec ùchui
sct llallcri nius UllUIH casuln cxci perea Ca
1 crUIn 
in casu quell1 cxcipit, suprema cl llemÎni sllbordillata poteslas 
non starcl nce pcnes Præpositlull singulis, nee penes collec- 
tiollcln. 
Pl'obatu,. II. - Ex Srriplura sacra. i'ilnirulll opinio dc 
Papæ auc(oritalc quoad Episeopos distrihutive SUll1ptOS supe- 
fiore, infcl'iorc aulcm quoad cosllcll1 collectiyc SUlnptos, 
prorsus 3}JSOna cst, "i eonferatur cun1 sacræ Scripturæ 1cxti- 
hus HOlnani Pontificis potcstatcll1 c
priIllenlibus. 
aln, prout 
ipsi e:tialTI dicta' opinionis pl'opugnalorcs fatcntur, tcxtu
 
c\"angclil:i quibus 
allctus Petrus a Christo constitutus fnit 
totius Eecle
ii.p {lllldamelltum, agnorum et o,'ilun supremlls 
pasto,., r,.atrllm cOIl/il'lUatOl', cl cæli cla 'ige,. J intclli3cnòi SUIlL 
de HOlllanis PunlificihUt sancli Petri 
uc('cssoribus, ita ul 
istæ pr:rrogatÌ\æ ullicui(IUC BOHlano PontiHci di,'illo jure 
coml'ctant. Jalll ,ero l'epugnat Papaul esse {ulldamenlulll 
totius sucietatis a Chi i
lo iHslitut
l', ill cst, lotiu
 EcclesÜe, si 
Episcopis collccti\'l' sUlllpLi
 suhjaceat. Xalll funùalHeululJl 
alicuju
 soric!atis Hon 3litH1 r
f nre ('sse po{csf f!llaln suprema 
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llllctoritas, qua c
rtcra\ socialis ædificii partes, non lantunl 
distributive, sed elianl collectivc sunlplæ, sustcntanlur ct in 
unitate ac lliutua coha
sione retinentur. Ecclcsia enim non 
est Ecclesi
, nisi qua tenus constans Illclllhris suis collective 
snmptis. Igitur Papa, ,.cl non est Ecc1esia\ fundanlcntum, "cl 
c
t fundanlcnttlln, DC proinde suprelna aucloritas, relativc 
aù oBulia Ecclcsiæ IllCI}) bra colleclll'e Sllnlpta. - IteHl rcpu- 
gnat Papani esse sU]Jl'enllUn tolius ovilis Christi pastol'em, nisi 
talis sit etiall1 relativc ad oves colleclÏlle slun]Jtas. Xam pastor 
qui potestatclll non haberet regendi ovcs collectiyc sumplas, 
seù econtra suLjaccret OyiU111 collccti\"e sUlllptarunl regÍ1nini, 
non esset pastor, nee nisi ridiculc lalis diccretur .-ItClll drri- 
sorie Clll'jstus Papæ couuuisissel oflìciunl ac proindc potcstatcnl 
cOllfinnalldi {fa/res SilOS, nisi yoluisscL par ejus auctoritatenl in 
rect a fide ef sallis II10rihllS rcgi ac contincri fraires etiarn collec- 
tive SIl11l1Jtus. Kanl si yoluissct Christns, non aPapa (ratrescollec- 
tire sllmptos, seù ab ipsis collcctiYC SUIU pLis Papam confinnari, 
non debuisset dicerc Peiro, COllfirma frall'es iliOS, sed Aposlolis, 
COllfinnate Petl'll1n.- HelD si collcctioni Episcoporunl a Papa 
scjunctOl'lUn, conlpctereL suprema potcstas dcfiniendi fiùenl 
cl cdiccnùi legrs, quibu5 fideles in cælol'tlln rcgnull1 intrudu- 
cantur, isla collectio, non auLcm Papa, consliluta fuisset S11- 
preulus cæli cla,-igcr. - Igitur dicta OpillÍO, cÙnl cyangclic!s 
textibus coHata, nOll (antum faIsa, sed et ahsurda est. 
Probatul'III. - Ex illllullleris PaLrllnl ef cOllciliorum Lcsti- 
Inoniis, quæ suprclnanl allctoritaleln Papæ lribuunt in ulliver- 
saleut Ecdesianl. S
epe quidclll asseritur suprelna Papæ po- 
testas CUlll hac aut æquiyalenti formula : in 01nlleS nlundi 
Ecclesias. At sæpe sæpius etianl adhihetur singularis nUlne- 
rus : ill tlUi,}el'salem Ecclesiam. Porro ]læc prosterior formula, 
in stricto eL ob, io sensu intellecfa, denotal Episl:OpoS ct 
fideles Olllnes quatcnus collective Sllmptos. Non cnÍ1n unicanl 
illam 1l1llz'el'salellt Ecdesi{l1n connant quatenus distributive 
slimpti J sed dumtaxal quatcnus collective. Jgitur, ycl Papa est 
supra Episcopos collective sllmpios, 
el non habet supreman1 
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a lll'torita tC11l iUllllll'crsaHl Ecclesiam, 'I noù (1 ici I1cqn i L ahs(juc 
ha'resi. 
Prubnlll" IJ . - E
 fOl'lna El'clcsiê.c Jllonarchica. IllSlilulatll 
H Chrislo Eeclesialll l'1111l funlla IHollarchica, OlllUillO ccrtulIl 
el tCllClJÙUlll cst, Pfout supI'a proha,'itnus (partt
 J, sect. IY, 
cap. I el u). Nee lliinus cerlu1I1 cst l)rincipclll ct 1001131'- 
th:Ull tonsliluhuH fllisse HOillalltlllJ 11ontifirCIIl. Porro Papa 
,"crus 11lOIWl'cha Hall csscL, si aucLol'iialcll1 h(\hrrel dlunlaxal 
in Episco pos disll'ihuLi ve StUll ptos, ci S(Iue toIlccti ve StUll ptb 
suhjaccl'cl. 
aln tunc Lotius societatis chrblian
" SUpl'Cllll1S 
rcctol' non csset Papa, s('(l eoIlegiulll Episcoporulll; siquidrllJ 
pcnes istud collcgiulu sttll'cl SlIpJ'cJna anctorittls, ctj:un in 
iPSUll1 l)a ptun. r nde E('('les ia non iusl i I u I a fn isscl en 111 f'Ul'l1la 
Jllollê.u'chica, :-;c(l Cl1111 forilia al'islocralir3. Igil11r ('''\ co (l11u(1 
Papa "crus IHonarcha 
it, infcl'rndulll nrce:-;sario csl, ipsi 
COIn pelel'c auctori lat ell) in Epis
opos, (.t ia III colleeti \"c 
1111l pto
. 
PI'Oblllll1' V. - Ex co qlHHI distincliu ilIa juter Epi
cf)poS 
distl'ibutlt'c Slllnptos el c(lll(JctÏl'e sUlnptos, anliquitati pror
us 
ignota fucl'it. 
ulhlln cnilll hnjusce sHhtililatis Ye
tigiuHI rc- 
l'cril'c c
t ante s:.e('ultnn XI\"; lIee lIisi occasiùlIc IH(,lölli schis- 
InaLis, eo tClnporc Ecclesianl in plures obcdienlias disccl'pcnt is, 
Ïln ccta priUllll11 fuit npinio, quæ ])ap:,ull concilio grncrali 
subjicit. Porro 
i r
\'pra Christus ita EcclcsiaIll StH\IlI consti- 
Luis
 'I, ut Papa c"'scl Episropis llisLribuliyc slunpli4) superior, 
inferior anlcnl coIlccLi\"c SUfllpli
, lion polui
set hlrc dist.inc- 
tio, ut pote ad ipsallllllct Ecclrsilt' con
titutiY3nl fonnan1 pcr- 
tillcn
, u 1\t) sa'culo ignol'ari. CUtlH} He tol i es a pl'i III i
 sa
cu li
, 
turn iutra tUln rxtl'a synod(l
, 1110la fucl'it qnl('
lio de Honwlli 
Punlilìci
 pri IHat t1) ae 
n prf'nla ('.in sill 11 n i \"t'l'saIU ECtlcsiaJ11 
pot' 'talt', tl('htli
:,('I, non 11na ,-icf', sc(l cenlies, præfala ùi- 

f illct io a lIt.(Ta ri, PI';I'
('rt i III HOIII;t II is PouLiHcihus aucforifatefn 
supra ip
a
 ('I ialll 
l'ncI'ales 

1ItH1os sihi yindicalltihus, l'L 
t,
xtllS r\'ang('1ico
 ill 11\111(' nn(
JI\ i.Hldlu'(,lltibus, ohjici dr- 
Inti"" 'l, ipsorulli <\lIperiol'ilalplH intelligC'lIdalll lion esse Jli
i 
n'lat iH' ad Epi
l'opl)s di."tribulil'(' 
ulllplos. Porro I\1trcs III 
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conciliis adunati, 11(' ,'crho quidcnl it! iUllllunl ; sed sibi et con- 
cilio sllpf'riorelll POllLificenl agnoscllnl.. Opiniollis 
cilicct de- 
monsll'alaUl falsilatCJll plane conHrluat noyilas. 
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Prolnn in1us supra (parte I, scct. IV, rap. III ct n) Ilolna- 
nUlll Pontifh
Cln c
sc rci,tnl111 toLius unitali
 catholica
; itcm 
co finc ipsi collatulll a Christo prilllalulll lit Ecclesill in lint- 
tate sert'aretlil'. [LrUIlH!UC pro cerlo habcnl et nobiscunl pro- 
pugn3ut adycrsarii quos hie confutalnus, id est, Gallicani 
systcluatis defcnsorcs. Porro, 
J. Si eonciliuln-sillc-Papa aucturitatelll haberet supra Pa.. 
panl, jaBl Papa ncquaqllaul csscl ullitatis cen/nl1n. Elcninl 
ccntrulll unitatis duplex cst, viùelicet : ccntrulIlllllitalis fidei, 
cun1 quo ùoccnle Olnncs coilvenire cl cOllcordare debent, ne 
sint hæretici j et celllrUll1 lilli/aiis regÍ1nillis, cl;i rcgcllti et 
pra
cipicnti fideles Oluncs suLessc èt ublenlpcrarc lcnclllllr, 
ne sillt schislllatici. Jalll yero nequc ullilatis fidei, ncquc uni- 
tatis regiluinis c.cntl'lUn essel llonlanus Pontifcx si snprenla 
auctoritas quoad fidcnl, disciplilWß1 et judicia non staret 
penes ipsuln, scd penes cOllciliulll. Kaul quoad fidenl COIl- 
,-enire dchent fìdeles O1l1nes ClUll suprema circa fidcIll aucto- 
ritate; non autcln con'
enirc dehcnt CUIIl auctoritatiLus infe- 
riorihus, nisi quatenus ct istæ conveniunt cunl suprcnla. 
Sed, C
 h
1JoLhesi aùycrsariorull1, SU!)rCIUa auctoritas circa 
tidenl staret penes c.onciliu1l1-sine-l\lpa. Ergo fidelcs omncs 
conyenire et concordare tencrcntur quoad 1idcru cUIn con- 
cilio, etiamsi a concilio Papa di
scntiret. Sed uuitatis fidei 
Cel1trll1n est præcisc auctoritas illa CUlll qua fiùc!cs Ollines 
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(!uolHI fi(lClll 
On\ Cnil'C It'ncnll1l'; ergo CCnl1'11111 uuilalis fìdci 
11 '(l'taqualll foret ßOlllalll1S ronlire
, scd concilil1tn-sinc-Papa. 
P31'ilcr q uoatlleges Jisci plinle ct jlHlicialt'l1l potcslalcnJ, fìdc- 
les Oll1nes Lcnelllur sese suhjicerc ('L ohtctnpcrarc sUJ11't!mæ 
al1ctol'ital i, (I uoaù d i
ri pliIlUlH et jtl d ieia; Bon aulcHl cis liccrcl 
inft'riori uIli auclol'i [a li s(;se 
lIhj iccl'(" si Ita
c ad\'cl'sarclul' 
Sll]Jremæ. Talis auLClll suprema auctol'ita
, e
 lHh crsariorulll 
hypothesi, starel, non prnc::; PapaIU, scù penes conciliulIl-sinc- 
Papa. Igitur fidclcs OU1IlCS in Inaleria ùisciplinæ ct jl1dicio- 
rtUIl, suLe

c tcncrcnll1r, non !lonlano Pont ifici, scd cOllcilio- 

 inc-Pi.I pa. rorro uni tat is regirnillis cellt rum. illc cst, cui OUIncs 
o),
cqni lenentllf quoad lrges ct judicia; ergo unitatis rcgin1Í- 
Hi
 lcntrl1ñl foret, nOIl Papa, sed cúncililllll-sinc-Pnpa. (jnùc 
l'c\"cra Inanileste sihi contradiculll Gallicani thcologi, dUln 
HOlnallulll Ponti1ìcèlll confÌtcnlur totill
 llnitatis centrum, ct 
SilllUI ill concilio slaLuuut 
IlJlrem((m auctoritatclH, cui ipsc 
clialll Papa suhcssc lenealul'. QuaJn contradictionclll Incl'Ílo 
ipsis, \'L'l nwlæ fìùci, ycl sloliditali ,'crtunL ha
tcroùoxi. Equi- 
deln ipsi quoquc prolcstanles suprClllall1 auclol'itatcll1 ct Cl'C- 
dcndi r
gulanl aliundc rcpctunt quanl a Hotnano Ponlifice; at 
!-'iUl ulnegant CUlll esse unill1lis ccn lrUIll. 
H. Quod Chl'istu'5 Don1Ïnus HOtllani POlllifìci
 prilnalulll eo 
fi HC instilucl it lit ill Ece/ esia 11llitas sen'arctur, fui t conslalls 
patrlun traditio, ac induhitata catholicol'uul uIllniun1 pCl'- 
suasio; idquc ip
j clii.Ull GalliclUli thculogi pro inconcusso 
hahenl el unauilllÎLcr confÎlentul'. Dt' (P10 "idc adducla lcsLi- 
Inunia su pcri us 
partc I, scclionc I r, cn pi lc III). Porro Chl'i::;- 
lus, hUllc finclll ",ihi proponcns, uou poluiL l)apaul '
uhjicel'(, 
concilio-sinc-ra pa, sed dcbuil CCOnll'tl Ronlano POlllifìci auc- 
turiLatclll tribuerc in CUBiCS, ac ill ipsa clialll gcncralia qua:- 
libel cOllcilia. rosilo cnilll quod Papa Stlprelllani auclol'ilalenl 
non haccat, seù ca puliatul' conciliulll-sillC-r(}pt.
, jalll illulili
 
cst priuluLus Pap
" aù produccudalll et l'clincnùaul l1ùdiulll 
pl ccclcsial'Ulll olllnilUll ullitatclu; siquidcIU non tcnchuntul' 
"al'iæ Ecclesiæ fidc111 profited fJll
Ull dcfìnil ct Dn1plrctendanl 


... 
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præcipit Papa, scd illarn quæ a concilio dcfinilur. Henl non 
tcnrbunLur subesse reginlini Papa', nisi qualrnus superior COIl- 
cilii aucluritas, Papæ leges rt judicia non ahl'ogahit. Proindc 
non producctul' nee firlnaLiLur unilas fidei et regin1Ïnis per 
prÜllalulll seu auctoritalenl Papæ, sed per supcriorcm COIl- 
cilii gcncralis aectol'ilalcm. Igi lnr, in hac h
'l)ot hcsi, ITIC- 
dilun a Christo elccluIll ad sel'yandalll in Ecclesia unitatclu, 
nClnpe prilnalus HOlnani I)oIlLifici
, esset ad hunc fineDl 
illepttnu cl inutile. Enin1\'cro, suborLis de fidc qua
stionibus, 
ct Ecclcsiis in yarias secLas sese scindcntiLus, aliisque alia 
ùognlata protitcntibus, cogi aù unitalen1 non potcrunt nisi a 
suprcn13 circa fiÙClll aucloritale. Quæ CUIn non sit pcnes P3- 
palll, ex [Hh'el'
arionnn hypothesi, sed penes concilium, inu- 
tilis eriL Papæ prilualus ad tollendas h
el'escs. 
arilcr inutilis 
forcl ad lullellda schislllala; siquidcnl schislnatici Papa
 auc- 
torilatclll recusare pOSSCHt, utpole qum sllprema 110n essel 
quoad di&ciplillalll ct judicia, ct appcllare ad conciliunl, \'cl 
collectiYUlU Episcoporunl judi
iun). Unde rcycra, si ROlnanus 
Pontifcx auctoritalclll Hon hahcat su pra coneiliull1 et supra 
Episcopos collccLi YC sunlpLos, scd ccontI'a cis subjaccat, falsa 
cst ilIa totius antiql1itntis doctrina, ah ipsis etiam (l{h-crsariis 
rcccilta, quod ncnlpc Christus prima/uul l)apa' ad IJfodUCt'll- 
dam et sert'andal1t 1l1litate1ll illstitllel'it. 
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1. Pleuum HOll13ni PouLitìcis potcstatcul dcfinÏ\'it æCUll1C'" 
Bicn synodus I;lorrn[ ina his ,'cl'bis: (( Defìnin111s... iPSUUI 
Ronlanulll POlllificClll succes:sorcnl cs
c bcali Pch'i pl'incipis 
nposlolorUll1, ct ,"cruln Christi yiCaritull, totiu
(lUC Ecclcsiæ 
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caput, pI OlllniulIl t'hl'istiilnOI'l1ln patl'CHl ac dOCtOl'CIlI eXIS- 
trl't', t't ipsi ill Iwato Petro pa
t'('lIdi, rrgcndi ac guhcl'llandi 
lilli, ersall'lll E('('lt'
ialll a })UlIlillU llostru Jcsu Chl'isto pleu(an 
puteslatelll trat1itatn esse. )) (Scss. :\\\". -AplIt! Lahhr, t. XIII, 
('01. j I ;), edit. })al'isiis, 1071.) Sll}Jl'nlltlm c)t'dara\"il LeCUIIH'- 
UåCUHl fri(]t'lIlittUlll t'oll('iliullI his \'cl'his : (,( PontifÌl:es 1IIa
ilni, 
(( pro 
llpl'emll i.HH'tol'itale 
i)'i in ulli\crsa Eccle
ia tra(lila...)) 
\sess. 
IX, c. \11). Itenl in l'oHcilio COIl:--Lauticllsi CÙiltllll ('
t 
a 
Iartino Y decfetulll, quo pl'i.Cscl'ibilur su"pccLos ùr Httr iu- 
tcl'l'og3ndos esse: (( (;trulll crcdant... PaiHull canonice rlrc- 
ltun SIU'CCSSOrf'ltl essr Lcati PeLri, hahruteHI slIIJ1'en1am potes- 
talt'lli in Et:cIrsia Dei. )) III cOJlcilio æculllcnico dccimo qunrLo, 
i,l (I
t, tugflullt'llsi sccundu, ctlita est pl'ofe
sio fidei, ilt 'Jlla 
sit" hahctl1r : (( Ipsa quoque sanda HOlltallt\ Ec('lesia SIiHUllll1n 
et plenll m prinH\t U III eL prinl'i patulil super llui\'crsanl Ec clf\- 
sianl caLholic3Ul oJJtincL: qUCIl} sc aL ips
 Uon1Ïno ilJ JJcato 
Petro 3postuiorUlH principc si\'c ycrlicc, cujus ROlnanllS 
Pontifex esl succcssor, CUlll potcslatis plellitlldillf rcccpis
(1 
,'cl'aciter el hUluiliter rccognoscit)) (Lahbc, t. XI, col. 9üG, 
edit. I}arisiis, lûi I). 
IgiLl1r ùe fide est, nee sine ha
l'esi I1Pgari potest flomnni 
110ntificis IJotestas plena et suprema, cjusque primatlls ac ]11'in- 
l'Ï}UltliS l)lellll
 et :)ummIlS, in lllli,'enulln Ecc/esiaJ1l. 
II. (J orro IHanif(\s(e falslllH (Ol'(:\t hocce (loglna ea lholiclIJIl, 

i Papa HuctoritatèlH non Iwhrret 
lIpra conciliunl-sillc-Papa, 
:-,cd l'cnntra ei 
uhjacrrct. Xanl 1 0 plellam potcstatcnl ille non 
ha hrl in aliq UlJln socipla tCIII, fIll i p()te
Late carcL in }H'i.l'ci- 
puaIll hUjllS socictatis partelu. Papa ycro carcret potcstatc ill 
pl\!'l:ipnaIlI Ee<:lcsia"\ parLrul, yiùclicct in Episcopos cOllcilia- 
riter arlunatos sell col1ecLÏ\"c slllnpLos. -.\. fortiori plellam 
pott"
t3telll Hun haht'l Papa in uniy....rsaul Ecclesianl, si in ipsa 
Ecclcsia cxistat potestas supcrior, prout contendllnt ad\"cr- 
sarii. - Tandcll1 ille non h
Let plellam potestaten1, cujus po- 
L(ì
tas concipitur augt"lri po
sc aliquo gradn quo l::1ret; at- 
qui, ill adn
rsal'iol'Unl hypothesi, caret Papa aliquo poteslalis 
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graùu; si llC'111pe haberet etÜlll1 potestalcln in eonciliuln ge- 
ncralc sru in Eplseopos eollectiye slunptos, cjus sane potes.. 
ias nugeretur; ilno qua' ipsi accedcrrt quan[ itas poteslatis, 
Inajor cssrL illa qn
\Jn antea haheha1. Tgif ur Rine isto nug- 
InenLo, neduln plenam potestatell1 hahercl
 ne diu1iùiau1 qui- 
den1 plenæ potestatis parten1 possi(leI'et. rnde yix ac ne vix 
quidrnl concipitur bona fides theologorun1 gallicanorum, qui' 
c:\ una parle IJlc1lanl Papæ potestatem confHentur, ac confi- 
tcri dcbent ne sint h
rretiei; rt ex altera nihilon1Ïnus supe- 
riorem potcslaten1 panunt in concilio ct in Episcopis colleclivc 
sUInptis, quibus subesse PapaIn contendunt. Quis unquam, 
nisi scicuter ct egrcgie Dlentirndo, plellrl1n yoc3yit potestaten1 
in aliqua societaLc, quæ alleri poLestali ill illa ipsa societatc 
suLesset? An, quæso, plena foret Episcopi in diæcesi sua po- 
testas, si 11iu'ochoruln cOllcilio seu paroe his collective slunptis 
suhj acerct ? 

o Suprema potestate in uniyerStUll Ecclesiau1 nOll potitur 
Snnll11US Pontifrx, si in Ecclesia Cltrislus alian1 constitucrit 
potcstatem superiorem, cui ipse Papa subesse debcat. 1\'on 
rnin1 dari potrst auctoritas snprcnlH auctoritatc altior; quia 
si dal'cLur altiur, jam aItera suprema non essct. - Sin1Ïliter 
argui posset ex locutiollC plenus cl SllmlllllS principaLus super 
l
{'clesi(nn unÏl'ersam. 
:)0 Nee ùhjicialur, p(Jlcslateln ROlnani Pontificis ahsquc 
eontl'udictiollC a Gallicauis theologis ùici plellam et Sllpre- 
nzam, quanlyis superiorcn1 adnlÏttant in concilio-sine-Pap3, 
co quod nen1pc sllprema1n et plellanz ngnoscant solulumodo 
rclatiyc ad Episcopos distributive sUlnpLos. Etcniln IJ!enam 
C
Ull cl supremam deLcnt, ne sint hærctici, adlnitterc, et de 
facto adlnittunt, rclath'e ad llnil'erS[lln Ecclesiaul. Definitio 
quippc Florcntini concilii agit de IJlena potcstate pascenùi et 
rrgendi llnh'ersalem Ecclesicnn. HCI}) cOllciliuffi Lugduncnsc 
SCCUllÙU1l1 SllUl1llUnZ cl pleUll111 pl'incipatulll ùefinit super uni- 
'l'erSaln Ecclesiant catholicam, ILrnl conciliunl 'fridcutillUll1 
SIl}J1'elna?n PapLe potestöt

n dccl
.rat in illliversa Ecclesia. Et 



r.\HS Tl:Il11 \. 


tJG7 


'L,r[illUS Y CUlll COIl'\(allLicnsi concilio '"llll agnosci .
lIJì"f- 
-mum ill ECc/t'ðill DL;' Qu ihus tc",tinio uiis a 1ia su hj ungi pos- 
"enl (llWUl piuriuliL .ra III \"ero pot eslas ]JIl'Il(l cL Sll prcl1la tl U Hl- 
la\al (lU()
Hl Fpi....copu:::; di
(riblltÜ' I SlUllpLos, et supra quaIll 
elll i II(-rcl CUllci I ii-sine-Papa alld ol'i las, JlC(jtwq HaBl pIcHa cL 
'-'uprclua csscL ill 1l1lircrsa Eccle
ill, ill E('c/eslll Dei, ill llllit'cr- 

am Ecclesiam, super llllil'crsam EcclcsÎCl1n. 
31n loculio ilIa 
llllÏt'el'Sa Ecdesill Inanifcslc cOlnprchrndit ornncs oHlllino qui 

uuL ill Lccll'sia seu de Eccle
ia. Tollc aliq lIal}) partc'nl, f las- 

cln aliquanl 1l1ClllhrorUIH quibus cOllslal lllliversa Ecclesia, 
r( jalll nOll esl Erc}psia 1l1liven;a, srd dUIllLaxaL alifp13 ]Jars 
plus Ininus\"c præcipna Eedesiæ ulli\'cl's[c, POITO COllciliUIH 
gt'ueralc, .-1 Epi:;copi collt!ctil'C 
llnl pLi, Sllllt procul tl ubio ill 
Eta '!esia ulliversa et tIc Ecclesia tlllÍl'ersa, inlO pars Ecclcsiæ 
,.ahlc cunsl'icua. Igilul' qui haLet plenltm pole
latcln in Ecc/e- 
Sill Il1llz'erSa et Sll/Jfl" Ecc/esiam ll1ìil'e,.
am, }a,c i psu lìlenom 
halJl"t in concilio !}t.llerali, rl 
1l]Jl'r cO/lciliulll gencrale et in 
Epi:-.ropo$ col!eclÎl'e $ulnptus. Ergo Iultuifcste 
ihi contradi- 
('unt Gallicaui thcul(Jgi dUln Papæ potesfatc111 plenaJn agllu
- 
('unl sllpel' unlz'ersam Ecdesiam, ct SilllUI llullalll esse ,'ulunt 
suprr conciliunl generale ct Epi
cupos l'ollcctiyp SllUlptOSj 
flU ia BCln pr suh l1cnolll i na tiUIlC 11llÏl'erS[{) Ecde,)he COUI pJ'c- 
hl'lHluntur, d qui(leul puti
siIlIUlll) gencralis s
'nuùu, ct Epis- 
fopi qnaLcnu
 collecti\"(\ sUlnpti, [BtlC qui ùicil: Papa Jl,'e- 
Iltln1 h(lhel potl'::>lal('TJl in llJlh't.,.
a1n E(c!esial/t, Hon autcln in 
Ep iscopos collerl i, l' S1lUI pins aut ill coneilio aùuua f os, ,.cl 
Hun atll'lIdil ad it! (Iuod dicit, "l'l Cgl'C'glC I1H'lltitur el ,'uIl 
incaulos tlcci lwre, 
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pl'onuntiata fuif contra Dioscorlun tlrpositionis srnlrntia in 
hUllC 11loduIn: (l sanctns ac hratissinnlg I)apa, caput 'llllil'el'sali.
 
Ecclesiæ teo, per nos ,'icarios suos, sancta synodo ronsen- 
ticnte, Pctri apostoli pra"'ditus ùignitate, qui Ecclesiæ funda- 
)11r11 ct Pct ra fi(lci, CQ\lcslis janitor nuncupatnr, episcopali 
runl (DioscOrllJn) (lignitatc nudavit >> (tahhc, 1. lIT, col. 11..J 9, 
cd it. Parisiis, 1 Ü i 1 ). 
IfrIn in synodali rclationr dicunt Chalecdonrnsrs Patrrs 

allcto tf'oni Papæ : (( Tn quidrnl, sicul 11lembfis caput præCl'3S 
in his qui luas viccs gerebant)) (Labbe, 1. IV, co!. 85::), edit. 
Parisiis, 16i -1). 
Sanrlns .\,'ifns, Yirnnrnsis Episcopus : (( Scitis synodalilln1 
ICgUlll esse, et in rebus qu
(\ ad EcclcsÏte statuu1 pcrtinent, 
si quiù dubitationis fnrrit cxorLuIn, aù TIon13næ Ecclcsia
 
InaxÏInuln sacerdoten1 quasi ad ('aput 1I0s11'1Ull nlcJnbra SP- 
quentia reCllrramus)) {Epi
L XXXYI). 
In canonihus Arabicis pl'ilni r\icæni concilii: (( Qui tenet 
Scdenl RonHc, caput et princeps est onlniunl Pafriarcharum. 
Quandoquidenl ipsp est prinlus sicut Petrus, cui data est po- 
tcstas in orones principes chrislianos et onlncs populos rortnn; 
ut qui si t ,-icarius Christi D0111ini nosh'i snper cun
los populos 
et uniYCrSan1 Ecclesiau1 christiananl )) (LabLe, 1. II, col. JO:J, 
edit. Parisiis, 16i 1). 
In actis æcu111cnicæ s
'nodi Ephcsinæ, anni i:31, cum Pa- 
trum approb3tionc pronuntiata sunt a Icg3to Romani Ponti- 
ficis verba hæc: (( Gr3tias aginlus... quod littrris sancti hea- 
tique Papa.\ noslri ,'ohis rccitatis, sancta. lnembra... sancto 
capiti... yOS adjunxeritis. r\on Cnill1 ignorat ycstra beatitudo 
totius fidei vcl etiam apostolorulll caput esse hcahJJn aposlo- 
lurn Pet rum )) (I.lahbe, 1. nT, co!. 61!>, edit. P3risiis, lüi-J). 
Dixit idcn1 legatus de sancto Petro: (( Qui aù hoc usque tenl- 
pus et semper in suis successoribus ,'i "it ct judicium exercet. 
Hujus itaque successor et loctHl1 tenens sanctns... Papa noster 
Cælcstinus... )) (ibid., co!. (26). Ubi notetur Pap
nn dichun 
fuissc caput relalive ad Episcopos in coneilio adunatos. 
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r.ollriliuln. æt'l11l1Clliclllll Flul't'uliuUlll e'\pr('

r (h'fìni \'it 
(:--c

. 1 
V), Hf)lIlaI1UIH Poulifì' \111 esse totiLiS Eccle"ia' calm! 
y II 1 I' 1 . l ' 1 1 .. . 1 Ü - 10) ) 
(Lablu", t. .\1 , co . tJ ;), r( It. 31'1SIIS, J - . 
COllciliul1l 
al'dicellsr, allui j i-i: (( Hoc optillllllll... si nt1 
(([pill, id est, ad Per ri aposluli St'dcIIJ, ùc siugulis f{uibuSflllP 
PI'UVillL:iis ÚOlllin i l'cft'ran t saccrdotrs. )) 

anrt us 
iricil1s P3pa) in sni
 ad IIi mcri 11 In 1 i ttrris, ri 
dieit: Jolt! caput tlli cUl'poris l'etlilisti (ltpud Constant, EJlistolæ 
llomallorum Po lit ificllm, eol. 0;;7, ed it. Pal'isiis, L j21 ). 
. 

anctus Boniracin,-, I, in suis 
Hl Episcopos Thcssaliæ liUr- 
ris : (( OUluia ùClliquc huic (nollwuæ E('cl('si'l') 1l0\'Cl'at (iXi- 
('it'lla s
'nOllus) UuulÍui 
rrlljOllr l'onccssa. lIauc ergo Ecclcsiis 
tolo Ol'hc diffusis t'e/Lit ClLput SILOl'LllU ceriU1U cst esse membl'o- 
rllm; a qua sr CJuisquis abseidit, fiL chrisliana:\ rcligiollis cx- 
tOJ"ri.... )) (3pud Constant, opcrr ritatò, coI. IOjj). 
Sanclus Leo 
Iagnus insti t utos dicit nlajörum rl'hinnl 
Episcopos, qui rtlios Episcopo,; auc(ol'ifatc supercnt, (( per 
quos ad 1I11arll Petri Sedl'lll uni"cl'
alis Ecclesia conl1nerct, rf 
nihilllnqualn a :;/10 clIpite dissidcI'el (tabbe, t. III, col. .1 :)
t3, 
r( 1 i L P a l' i 
 i is, I G j I ) . 
SanC'lus 'ïT1ct'ntins Lirincnsi
, ill S110 COlnrnonitorio, quoù 
l,.li.lit an no íj:) R0l1l31Hlffi Pontificrffi ,"oeat caput orb is. 
HeHI rl1111 clI}I;ti.,; n01l1illP drsignat Epib<<.:OPUS .\r..icanus !10S- 
"e
sur, nUllO 520.(3p1)(1 LahLc, t. Ir, co!. 152Q, cdit. Pari- 
sii
, Jü7J). 
Jn
t illiallus inl pcrat 0)' : (( 
cqlic cninl pat inl1ll
 11 t qu idqu:lIn 
POI'lIlll qU
l\ aù cct'h'sia
t it'll III 
r('ctant slatu III non ct ial11 a.l 
f\jlh (san<<.:tis"in1Ï Papa
 ycteri::> HOlnæ) rrfl'r3tUI' hcatitlldi- 
11('111, cllm sit caput omnium sallctissim(,,'1l1H Dei sfll'enlotuln )) 
(in \odiee, lib. I, lit. I, lrgc '"II). 
Ita trarUllus, qu i ."cri psi t S:PCH 10 nono : (( Crrnirnus onntino 
nOUH)JlÌ Pontificis aucloritatcJlJ suprr runct3S Ecclcsi3s CJII'isti 
pra'clnincrc, ut onUles Episcopi ilhl1lt "(theallt caput, (It ael ('jus 
j IHI if'i tl III prl,'lra t q uitlq ni(l i 11 cccIc
iaslicis ncgotiis di
po- 
..ifnI', ul (\x rjus 31'hih'io \"pI Inanrat ('onstituhlll1, ycl corri- 
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galu}' rrrahlln, YC] sanciatur quodrunlquc fl1cril Inno\"an- 
rl U In )) (C 011 t fa GræC01'1l1ll OJ>]JDs-it a, lib. IY, rap, "111, in Palro- 
logia 1\lignr, 1. CXXT, col. :;3ü). 
In hulia Al:c((wem pdt'i, ad tcrfiall1 sInodi Pistoricnsis pro- 
l)ositioncIll, ùicilur nOll1
UlUS Pontifcx a Christo acccpissc 
})otesta1cI11 nlinistcrii, (( qua ychit Prtl'i succcssor, yerus 
Christi ,'icarius, ac totiliS Ecclesiæ caput, pollet in uniYcr
a 
Ecclesia. )) 
In Brcvi Super solidit ate, ùanlnatis crroribus aÙnUJ11Crat 
Pius \1 3ssërlionCl11 qua llPgaLur, (( nOluanuIll rontificrnl 
consiilnhun a lJco caput Lcclesiæ 1'isibile, ae yicariuln Jcsu 
C It l'i s t i. )) 
Igitur Papanl esse rc\"cra lotius Ecclcsiæ C3put, dogIna ca
 
iholicUIU est. 
II. Papa n01l esselllec diei debel'et CAPUT ECCLE
LE, nisi supra 
cOllcililtllt yellérale et EpisCOJloS collect
ve sumplos llllctoritatem 
haúere!. -- Colligi t UI' 1 0 ex ohyio ct cerlo scnsu h uj usee }}IC- 
taphoræ. KalIl quoties quis dicilur caput rclati \ c ad socirta- 
Irlll aJiqualu, sensus cst totau1 ilhun soeicLatt'Ill ipsi suhesse 
rt ao ipso rcg-i, quclnaùnloùulll corpus lllunanulu capiti su])- 
cst cl a capite rcgilur. Porro in corporc hunul11o, caput 111C111- 
In'a extcra rrgit, non quatclJus distributive sUl11pla ct ab in- 
vicelll scjuncta, scd collrcti\'p ct q uatenus in unum corpus 
t'oadunata. .scl1Jpe nt caput sit caput a1iclljus corpori:s hu- 
lnani, necrsse est ut IUelUh1'3 intcr se unila, capiLi quoque 
uniallLuI' el sic corpu
 intrgi'u1l1 cffitiant. Paritcr qui socic- 
tati nlicui pra'cst, si auelJrila[cnl non haheat in lllcnlLra 
i:--tius socictaLi
 quatenus collcctive slunpla seu sotictatcul 
cOllflantia, jall1 diti netl uiL huj us societatis caput sell rcctor. 
Igitur, CUlll CCl'tUIl1 sit ct ùe fiùe Papi.un csse caput Etclt:siæ, 
sequitur ipsi auctorita1cIU cOlnpf'lcrc in Ecclcsi[r 111cln]Jra, 
quatenus cullectil'e SIt:l?]1la, id est, quatcnus Ecclcsiam consti- 
tuuut. EtCllilU disll'ibuti\'c SUlnpta llequaquanl constituunt 
Ec
lcsialn, ut patel. 
2 0 hlcll1 colligitur ex yoee Ecclesla. Ncnl11c de lhlc cst Ph- 
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pain esse C:1pul non lantuln E ' 'le
i3rum ",inp-nlarnm J 
cd rl 
Ercl 'si.". POITo. "0 'aLululll islud Ecc/esill, csl coller/ilium; nee 
tlcsiguallidclcs quatclllls di
fl'ihuti, .. SJIluptuS, sed qnalcnus 

('l'i -'la(PH1 illain conf1alltcs, <J1Iæ Christi Fcclcsia ùicilur. 
I,rilur Papa csl caput Epi'\copol'uln "noli solllin quatcnus dis- 
Il'ihuti,e Stllilptorllln, 
cù rlianl qU:tLcnus socialitcr ct collcc- 
tÍ\l' 3(rCliliuln. Ergo rst caput cujuslihf\L gcnrralis concilii; 
Cl'rO a
lclorita((}11l Îl3hcL in cOllciliuln gl'ncrale. 
50 Id('ln 
olli
itur ex \'u
C toliliS. 
elnpc quod Papa capitis 
auctol'ilatenl)lahcal in tvtaul Ecclcsialll, de fide cst. Igitur 
,cl l'onriliulli gcncrJle d Episcopi collective' sumvti sunL 
e.rtra Ecclcsiaill, () Ho(l alblll'du III c
t; ,-cl Pa pa 3. uctol'ita teln 
capit i'3 sell recloris haLct CLÜUll ill conciliulll gcncrale ac in 
Epi
copos collecLi\"c SUlllpLos. Quoù ctialu sic ostcnùj potest : 
(Iui est totillS alicujus socicta(i
 caput sell rector, hoc ipso 
nUtluritatclli haLet in omllia collegia qua"' in ista societatc 
cOlnpreltcndunlur;' üfqui Papa c5l caput seu reclor totius 
Ecclc
iæ; ergo 311ctul'ilatem habet in olnnia collegia qua} in 
ECt.'lcsia rxis(cre ct repcl'iri possuut. Si cHim in Ecclc5in 
c:\btcrc posset collcgiulU aliquoù, ,'crhi' gratia, collcctio 
31iqua Episcoporuln, cujus non esset caput, falsluTI forcl 
ipSl11l1 C:>:>' caput totius Ecclcsiw; si quiùcn1 cxislcret pars 
ali({tJa, ill "lualll nUll hahcrct üuclol'ilalcJn, et cui c contrLl 
ip....(. sl1Le
st't. 
to hlcill colligitur ex co quo(l Pa(rUll} traditio IlluHipli- 
('it.'l 
:\pressel'it rapaul 's'c caput etialll cOllciliorulll, sell 
Epi
copOn1Jll cullecti\"c SUIH p tOl'U In, Yerbi graL ia, q 11311do 
Cha)('e(1oIH'Jlses Pëjln's dicunl !:'anclo Leoni: Tlt qllidem, sicut 
.nembris (,lllmt l,,'xl'ras in his IjlÛ tlla." 
'ices gereballt 
 pCl'Lis- 
....iIIJC 1otjIJllntul' .Ie "ollcilio suo, scu tll' PlItl'ihus concilii col- 
lel'ti,c 
lt1llpli
. \'al11 I pgali Poutiticii non ycnerant aù COIl- 
l'iliulll nt l'i('l'
 Papæ gtJ'erclIt quo3(1 ::,ing11lu
 rpi
l'UpO
 distl'i- 
JJ11ti,c 
uu)plu::)J hene \'CI'O UllHHllilll" P
p
l' t'oIH.:ilio, ul tuli, 
pl'a
..;it!cn'l1t Et stoli
lllln fOl'el (lic.'re leollcln iu persona 
StlOI'1UH I l'galol'tllll pra:(u;.sse uuicuiquc Episcopo SCUl'
illl 
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SUlnpto, non nutclll luti cOllcilio.lhllu crgo dicunl ipStun IJl'æ- 
{Ilisse sicut membl'is caput, lnanifcstissimc id intclligunt rela- 
ti,"c ad concilium, scu rclatiyc ad Episcop()S concilii collecti\"p 
surnptos. 
 P3riter sanctus Siricius, in tcxtu citato, scse ex- I 
pl'csse dicit caput corporis episcopalis. Porro Episcopi corpll.
 
rpiscopalc consLiluunt, non quatcnus distributivc, sed ql13te- 
nus collcctivc s1.unpti. - Paritcl' sanclus Leo, in texLucilato, di- 
cit pcr sulJordinationcnl EpiscoporuIll inff'l'iorUIU supcriori- 
hus, ct horulll ROHlano POl1lifici, ulli,"crSanl Ecclesian1 ad Illum1 
Pelri Sedem confluel'e, ita ut 11lhi/a suo capite dissideat. Porro 
si Episcopi quate-nus collccLi\'p sUl11pti aut in concilio genr- 
rali adunati anctol'itati Papæ non suhjaccrcnt, sed cconlra 
supra iPSUIH cssent, a capite Ecc/eslE{J, aliquiù, inlo ingcns 
pars, id c&,L, conciliuln gcnrralc dissede,.et. 
;)0 'fandenl in opinione GaUicanorulH thcologorulll, qu
e 
Papalll suLjicit concilio sell Episcopis collccti, e SUll1pLis, ca- 
put non J.cLcrcl ducel'e 111enlbra, el lnemhra non debcrcnt 
seqlli caput, prout docet in tcxtu citato sanC[llS A vitus Yicn- 
nensis; sed ccontra JllcJ11bl'a de))crcnt dllcere, cf caput dc- 
))rrct sequi. Porro id pugnal in tcrulinis. Nanl qui ducit, ille 
ipse cst et yocatu!' d ax sell caput. Quod si dcbeat sequi, potest 
quidcln essr cauda, sed ncquaqualn dici potcrit caput. Nc- 
qnc uhjiciaLur dari posse rClnpublicaul in qua snprenla po- 
testas sit pcnes aliquCl11 senatull1, et sinlul adsit præses. seu 
caput, cui Olnncs distributivc slllnpti ohedire tcneantur. I\'anl 
tunc yerum capnt non cst præscs isle, scd scnatus. Præscs 
autrn1 cst dluntaxat lllinistcr execuforialis veri capitis. Nec 
i!)se propric dictal11 auctoritatcln hal)et in unulnqucnlque sc- 
natoreln scorsilll slllnphllU; lice! cnim senator quilibel seor- 
Sill] sumptl1s præsidi obtelnperare in nonnllllis trneatur, id 
non 11rOyenit e
 auctoritatc propria præsidis, sed cx auclori- 
tate scna1us, qui sic decre\"it. Unde ialis præscs nequaquam 
cst, nee cum veritatc dici potest, rcipublicæ caput. Nirnirum 
non nlagis cst caput, quanl minister generalis qucrn suh se 
constitnissct rcx aliquis in regno .nlonarchico. ßomanus a11- 
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tenl Pontif('x a f:11I'islo cOIl
lilutus c
L ,'cre ct propric Ecclesiæ 
caput, cl hoc Cbt de fide. 
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I. Banc rey('ra fl1i

e lotius anliquitatis doctl'iniUn, c,'in- 
cunl SCflllculia dOClllllcnta. - Professiu fidei.. <Iua
 in cOIl
ilio 
(CCUlucuicu tlCCilllO <{uarlo, it! cst, Ll1g'dullcll
i se
unJo, edita 
cst, sic habet: Si f}llæ de fidc subort,c (u('r;llt qllæstione.l\, ItlljllS 
(Hullw IlloC Et:cle
iæ) deuellt judicio tlefinil'i (LahLe, lOlllO X r, 
cuI. !JUG, t'(liL.Parisiis, [Oil). 
Sallc(u
 ZUZilllU', qui crealus cst Pou(ifcx anuo 4J j, ill 
"His ad \fl'icaJlos Episcopus liUcl'is, dicit 
anLaln esse apos(o- 
lil'i.C Scùi') audol'itt
lCIH, ilt de ejlls judicio disce}Jlare l1Ul/US 
lIIuleret; id(!tlc ]leI' callones semper seryaLUIU; cl con
lal'(\ ex 
ipsa qlloqfle CI,risti Dei 1lostri promissiouc; cl fil'lllari tant hll- 
mall;s quam dil'ill;s leyibus, EL ita suhjungil: (( TanlCJ1 CUIn 
fanLulJ1 nobis ('s
cl auctoritatis lit nul/lis de 7l0stra po,').'\it 
,.etractare seutentin, nihil rginHls quO({ non 
Hl ycstralH not i- 
tianl no
fris 1I1lro lillcris rcferrrUll1S)) (nplHl COl1stant, Epis- 
tola' nomallurum POllti/iclI1H, 
ol. 074, edit. Pari
iis, 1721). 
Salldus HOllifacius J, qui (Te
lIus PoutifcÅ anIlO jlR, ill 
suis a(1 nut'uJn The:ssalulliccnSeJll Epi
copUlll lillcri
: (( Talia 
scri pia ùirc\.illluS, q uibllS U II i \'ersi fl'atrcs in (t\lligaIl f. .. de 
Il(}slro nUll e8SC judicio retl'artlllldunl. lYlInqllnm el1Î1n licui! tie 
ru I'll I'S IlS , quod semel statlltllHl e>.t ab fI]Jostolica Selle, t,.ac- 
tar;)) (aplHI C.oll....lall(, opcrc citato) col. 103;J). Et infra: 
(( 
e1110 unqualll aposlolico clllrnilli, de Clljlls judicio 11011 lieet 
I'ctractlll'Í, IHallllS olt\'ia
 allda
lcr illlllli(: BeilIU ill hoc l'C- 
IJellis cxtitit, Hi
i (pti ùe Sc ,oluitjudirari. )) 
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Sanrtus Gelasius, qui creatus est Pontifex anno .192: (( 
o- 
bis oppununt canones, dUIll nesciunt quid loquanlur... Ipsi 
sunt canones, qui appellationes totins Ecclcsiæ ad hujus 
cdis 
(Ronlanæ) cxanH
ll ,.olucre dcfcrri; ab ipsa ,cro nusquaul 
prorsus appellal'i dcbcrc sanxcrunL; ac per hoc illant tie tofa 
Ecclesia judicare, ipsant ad llullius COl1l1neOre judicillln... Qua- 
propter non ,.creUlur DC apostolica senlenlia rcsoh"atur, 
qU
Ull et t'OX Christi, el lllajorulll traditio, el canonUlll fulril 
auctoritas, ut totan! potius Ecclesianl semper ipsa dijLldicet)) 
(Labbe, 1. IV, col. 1iGS, edit. Parisiis, -16i 1). 
IdclIl sanctus Gclasius, in suis ad Episcopos Dardaniæ lit
 
tcris : (( 
on rcLÏcelluls autclll, quoù cuncla prr 111undulll 
noyit Ecclesia : quonilun qllorLl1nlibet selltentiis ligat
l Ponti- 
IICll1n Sedes beati Petri apostoli jus Itabeat resoll'endi, utpùlc 
quæ de onIni Ecc/esia {as habeal jlldicaJldi, Ilel]lle clliqllarn de 
e,jus liceat judicare judicio )) (LalJhc, 1. IV, col. 1203, edit. Pa- 
lisiis, 16i 1). 
Sanclus 
icolaus I : Patet jJl'o{ectu Sedis ([l
ostolicæ, Clljl!S 
allctoritate 11lajor /lon est, jlldicilln
 a 7lemille {ore retraclWlllllm, 
llequc cuiqllll1n' de ejlls llceat judicare judido (Labbe, 1. YHI, 
col. jlÐ, edit. Parisiis, IGi J). 
II. Ex hac antiquitatis doclrina lnanifcstc sequitur Papan1 
esse 
upra conciliun1-sinc-Para. - Xan1 si conciliu111 c
sct 
su pra Pa palll, ,"cra foret contraria doctrl113, ,'iùcliccL: Papa 
nOll posset judicare de judiciis concilii, ct e
ontra concililun- 
sine-Papa, de jndiciis Papæ judicare posset..Jd suprc:TIaIu 
quippc auctoritatclTI pcrtLlet judicare de judicio infcrioris 
tribullalis. - Igitur crrasset conciliuul æClunenicull1 Lugdu- 
Hense Scr.Ullùunl, foru1ulæ professionis fidei insercndo vcrva 
hæc : De fide qllxstiones hUjllS (Romanæ Scdis) debent judicio 
deliniri. Kaln ihi procul duhio, prout cx totius furnlul
c conte
tll 
patet, agunt lugùullcnses Patres de propric dicta defiJlitiollc? 
quæ5tÍonunl fiùei, iù cst, cui ODl11CS obsequi tenealltur, ut- 
pote a suprenltt auctoritatc dÍlnanans; non auteln de iUl- 
proprie dicta dcfinitionc, quæ ad nssentiendulll non ohligat, 
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ufputè non pl'o\"cuicns ala au('loriLate cui Ilcrcssc 
il ohlcln- 
pcnH' " Pur1'O si cOllciliulll e
scL supra Papalll, ad ipSllIll, ct 
lion ad Papalll, pCl'lincrcl propl'ie ùil:ta Je1Ìllitio (1l1a
sliollUlll 
fidei; 
i qUitiClll (luidquiù dclilli\i
set Papa, po
scl a coucilio, 
u I pol C S1I P('l'itH'Clll a uctoritaLcJIl pO..;
iÙCllLc, a(1 c XaIlH
1l rc- 
,.ocari ct dcfìll it i YC judicari. \ec e

eL infiJlliLilc j uuic iUlll 
pcncs P"'paul, scd pCllC
 cUllciliulU. - 1l<:111 crrassl'l sauclug 
loziH1U
 l\q)a, 
ibi lalltll1l1 ullcloritatls Lrihuclls, ul IlUlLLlS 
l JOð .,;t de ipsillS selltelltia retracture. 
alll it! posset cOllciliulll- 

illr-Papa. I-:l insu pcr errasscL "el 1l1cnliLus essct, CUIU sub- 
jun
it ita 
empe1" 
l
r,"alunl, et fil'HILll'i La III hUlnanis qualu 
dil'illis legihl1s. -lLelll 
rra::,::,ct sanclus Bunifacius I 
ic as
c- 
rl'IlS tarHlu3IH quit! noturictati
 publica\, quod ncquaqualn 
putahal POS::,è il qlloqn31n negari : Nllm'lliam eni?11 liCliit de eo 
rU"SllS, (Jllod s( 111<<. [ ðtatutllm est ab apo<"'tolica Sede traclarl. 
Posito ellim quoù cOllciliul11 sit supra Papain, id ceontI"Ll senl- 
pe,. licu;t Episcupis collccti'l' sUlllptis aut in concilio adu- 
. 
ualis. - HCIl) insallc lUl:utus tuissct sanclus Gclasiu
J qu i 
pro\"ocal au noLol'ictalclll ruhlicanl per ha
c ,'cl'ha : CUllcta 
pcr mLllldllm ILOl'it Ecclesia; cL a:;scl'it HOluanæ Scùi jus COlll- 
pclcl'c (( re
ulYelltli ligala sClllclltiis quorLlmlibet POllLificUlll. )) 
Si qllol'umlibet, ergo et collectiyc SU111plorulll el ill cOllciliu 
adunalurlll11. Helll Scùi aposLolicrt\ aùscrihit jus dc omlli Ec- 
clcsia judicandi. Si ùe omlli Ecclcsia, ergo cl dc olnnibus 
Episl'opis in concilio congrrgalis cl collccLivc SCll concilia- 
rilcr ngcntihus. Suhjungit nOIl liccrc cuiqllaln judicarc de ju- 
,licio Scdis Rornanæ. Si non liceal cllifJllam, rrgo nee concilio 
gCJlt'rali. - Tandcn) crrOIlCUlf1 furct saJldi r\icolai I a

cr- 
lUlll istud: Secli:; aj:ostolicæ (llicteritate major 11011 est. Etc- 
Ililll, in alh'cl'sariol'UIIl h ypot hcsi, tna jOt foret concili i-
i nc- 
Papa auctoriLas. 


. 
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I. HOllHll1UlIl PO]} t ificUlll esse ,-crunl et iU1JllCdiatU111 Christi 
in, terris \"icariuln, cst doglna catholicu111, prout. constat do.. 
clllllcntis scqucntibus : 
In canonihus arabicis prin1Ï Nicæni concilii, ùici(ur Ho.. 
Juanus Ponlifr.x l'icarius Christi Domini nostri super lllliversam 
Ecc/esinm cllristiallam (Labbe, t. If, coI. 50::>, edit. Parisiis, 
l(71). 
A 
Jartino Y in concilio Conslantiensi dall1nata est ha
c 
"ïclefi propositio : (( Nce Papa est pro.rimus et i11l1llediatlls 
(( l.'icarius Christi rt apostolorUlll)) (Labbe, t. x.u, cuI. 265, 
rdi t. Parisiis, 1 G j 1 ) . 
, . 
tEcumcnica Florcntina synodus (sess. xxv) cxpressc detini- 
,.it HOlnanUll1 Pontifìeelll cssc t'el1l1n Christi t'icarilll11 (Labhe, 
LXIII, col. 51
, edit. Parisiis, 1672). 
teo X danllun-it istLun l.uthcri proposit, if)l1em intcr daln- 
nalas ,'igesilnan1 quintan1 : (( Rornanus Pontifex, Petri succe:s- 
SOl',. non cst Christi 'l'icarius super Olllnes tolius ulundi Ecclc- 
sins ab ipso Christo in heato Petro institutus, )) 
Tn hulla Auctorem, fidei dal1Ulafa cst ut hwreticn proposifio 
tert ia conrilii Pistoriensis, hoc 1110(10 : (( Propositio qu
e sfa- 
tuit ROluanulu PontificClll csse caput milli
teriale; sic cxpli- 
cata, ut R0l11anUS PontifcÅ, non n..Christo, in persona heati 
Petri, sed ab Ecclcsia polcstateul 111inistcrii accipiat, qua, 
,.clut Petri successor, rel'llS Christi t'icarius ar totiliS Ecdl'siæ 
cap"t pollet in nniycrsa Ecclcsia; hæretica. )) 
II. Ex co quod Papa sit Christi yicarius in terris, rigorosc 
sl
quitur iPSUlll ('sSP supra concilitull-sinc-Papa, et supra quos- 
libet Episeopos collectiyc sUlnptos. - K(Hll ahsurdtull est 
ilhuu, cui Christus ,-ices suas iuuncdiate tOlnl11isit, cui sei- 
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Heel inulledialc auctorÏlatcIll sualll contulit ad rcgcndau\ 
Ecclcsiarn, subjici superiol'i auctorilali a Christo institutæ. 
Ellill1\'CrO si Chrislus supcriorclll auclorilalenl coutulcrit aI- 
teri, itt csl, concilio gencrali, HOIl l)apaul illstituil ,'icariuIIl 
suu In, sed conciliulll. Proiuùc, ,"('rus el ilIlIllcdiatus licarius 
Chrisl i in lerris essel cOllciliulll seu J
piscOpOrUJll collegiulll; 
ct propo
iti() a
Sl'rCI1S Papaul esse ,.crUlll cl inullCdialuJll 
Christi ,-jrariunl, BeduIIl essel de fide, lanC{uaul IHauifcstus 
error rejici deLcret. - Idel11 
ic alio IllOÙO prohari potest : si 
Papa cst ,-crus cl immcdiatus ,-icarius Christi, pollet aucto- 
I'itatc Christ i ad regcllùam Ecclesialn. Porro CUlll ulus ahsur- 
ùilatis cst, auclorita
clll Christi nOIl css(' 
upra quodlibet 
cOllciliulll, seu auclorilatelll concilii Ilwjorclll esse auctol'i- 
tatc Chri
ti. - Igilur, aul aperte ncgcnt Gallicalli thculugi 
l)apalll esse "crUlll cl inullcùialllill licariunl Christi, prout 
Hcgabat l.uthcrus; aut CjllS supra (jualnlibct Episcoporum 
collcctionem ac supra .(Iuoùlibcl conciliuIIl auctoritatclH 
agnoscant. 
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I. CcrlUlll cst el de fide Papanl esse ulli\"cr
alis Ecclcsj
c 
palrern ct lluclurclll. Dc quo pauca ex. illllulllcris lcslilllollia 
}tl'od lie í III us. 
III aclis S
ï1uùi æculucnicæ duoùecinllc, quæ fuit Lalcra- 
llen
i5 qUitrta, allno 1'2 i 5 : (( !lonlana Ecclcsia... super 0111- 
llCS .llias orùinaria.
 putc5talis uht iUt'l pl'inci paltlll1, ul pul e 
\lni \ cr
orUIIl Christi fìdclilllU maler et mayistra )) (Labbe, 1. X I 
 
col. l
j, edit. Pari
iis, 1671). 
llorcntin3 æcuDlcnica s
'nodus rX}1reSSe dChnivit ROlnanlll1l 
II. 57 



578 


Tn.\CTATUS DE PAP.\. 


Pontificcn1 omnlum chrisliallonun J1atren
 ac doctorenl existel'e 
(Lahhe, 1. XlI[, CO!. 515, edit. rarisiis, 1 ûi2). 
lCOlltius Arclatellsis Episcopus, anno circitcr 462 : C10n Ec- 
clesia ROnialla sit OnUZlLl1n 'tIlliteI', clc. (LaLbe, 1. Ir, col. 1828, 
edit. rarisiis, 1 ü 71). 
IIincmarus, Rhenlensis Episcopus : << Piis, devolis atque 
catholicis hoc potest et hoc debet sufficere, quod OmlliU111 Ec- 
clesiarullt 'luater sancla calholica alque apostolica ùocet Ro- 
nlana Ecclesia )) (de l)rædcstinatione, dissertatio II, in Patro- 
IO!Jia 
Iignc, 1. CIXV, co!. 
 14). OlniLtimus alia quamplurinla 
rjus1110di docull1cnta, utpole quæ ita frequenter recurrunt in 
1raditionc scripta, ut nullus theologus caIn Ronlani Episco11i 
prærogaliv31n ignorarc queaL 
II. Ex co quod Papa sit universalis Ecclcsiæ pater el doctor, 
sequitur ipsi COlllpcterc auctoritatcin supra coneiliuln-sinc- 
Papa. - Etcnin1 si sit pater univcrsalis Ecelesi
l', cst cliam 
l)ater Episeoporunl in concilio aùunatorulu. Filii autcul obc- 
dirnlialll dehent Patri, non paler filiis. El rcpugnaL filios 3nc- 
toritatclIl haherc in patreln SUUIll. IteH1 si sit univcrsalis Ec- 
clcsiæ doctor et luagister, relative aù iPSUll1 ùiscipuli suut 
cli[Ull Episcopi in concilio aùunali. Proinde 3.h ipso crudirnùi 
sunt, ct ipsius cst ,"craUl ùoclrinaJn fidei cùoccrc, non a dis- 
cilHllis cdoceri, - Idem sic cyol\'i potcst: Repugnat palrenl 
fanlilias csse patre111 dU111ta'Xat filioruln SUOrU111 distributive 
SlUll]ìtoTllln, non autcnl collective sumptorllnl. Si nempc uuus- 
quisquc scorsiru sllnlptus cjus filius sit, ac ipsius potcstati suh- 
jcclus, fIuis non ,'ideal onlLCS collective sllmptos essc il)sius 
filios ct ejus aucloritali suhjiei? Porro quod Papa sit Patel' 
Ol1ulÍlun chl'istiallOl'llm, ac proindc ipsorlull cLiaul Epi
coporuln, 
non est siInplcx opinio, sed dognla fidei a concilio }'lorcnlino 
cxpressc definitulll. Nee ohjiciatur YOCCln illalll Pater esse nlC- 
taphoram, quæ commode intcrprcLari possit de patcrnitatc 
honorifica, quæPapæjus triLuat solummodo ad quanldam spc- 
cialem venerationem. Equiden1 metaphora est, sed ex qua su- 
pra citatum conciliuln Latcral1ense infert ordiu([riæ potestatts 
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IJrillci]}atum, non aulenl jus JlICI'C hunorifìcUln. Parilcr Floren- 
I ina synollus C
 pl'CSSC defìlli,'i[ ila Plll,.eu
 esse I)apaln, ul ci 
plellll polè
las cOlupelal uniycrsalcnl Ecclcsiaul pasccnùi, 
l'cgendi ac guhel'nandi. Sin1Ïlilcl' al'gui posscl ex pl'ær03ali \'a 
clu cl uris qualIl de fide e::,l HOlnano Ponlifici rclaliyc ad chl'is- 
lial1u
 onU1C
 cOJnpelcl'e. 
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Patlc prilJlil pl'æscuLÏs traclaLus ÙClllonslratuu1 csl ßOlnano 
Ponti1ici cUlnpclcl'c jure ùÏ\'ino ]ll'imatuln jUl'isdictionlS in ul1i- 
YCrSaUl Ecclcsiaul. Eslq uc iù fidei ùugilla, (lUod plane adu1Ïl- 
lUlll ipsi clialu advcrsal'ii, (IUOS hic confutanlus, iù est, Gal- 
li
ani lheologi. 1 1 01'1'0 slare llcquit jurisdicliollalis illc pri[na- 
lu=" nisi Papa sit supra conëiliuln-bine-Papa. Nanl prinlatus 
jurisdictionis est jurisdiclio prima, ::,cu ðllprcll1u, ila ut non 
cxistal superior n
c ctiarT1 
equalis. :Si enÎlfi c>..isterct supe- 
rior ,.c1 æqualis, jam llon c
scl, prillHl scu suprClua, ut patel. 
Igil ur ut lCI iiicelur prillialus jurisdiclionalis Papæ in ulli- 
'"Cl'Salll Ecclesialn, nete

c est ut ipsc pullcat jurisdictionc :seu 
aucloritalc suprema quoad propriuul uni, èl'sali
 Ecclcsiæ re- 
bilIlCU, id c
l, quuad fiÙClll, disciplinanl eL judicia. Porro si 
l\q)u HUll CbSCt supra cOllciliulu-sine-rapa et supra Episcopo::, 
Lullccli\'c suwplos, sed CcuI,ltracis suLjiccl'ctur, jaIll ipse nOll 
pOll
l el juri::;dicLiullC prima sell suprema; seù Ecclesiæ rcgi- 
nll'n quoad fiÙClll, ùisciplillall1 cl judicia pCllderct a jurisdic- 
tione superiori, quæ staret penes conciliulTI el episcopaic l:ul- 
legiulu. Igitur, in ad\"crsarioruln h
'pOlhcbi, primaltls juris- 
dicliunis ncq1.la(l U
Hn Pa PLC cOlupclcrct, 
eù Episcopis collectivc 
slunptis aut in conciliu :adul1tltis. - 
ec dicalur slipremal1L 
jurisdictiollCHl 
cU auc(orilalclll non fuisse a Christo collatan1 
ncque soli Pap
l', IIcquc soli Episcoporulll concilio aut collc- 
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gio sine Papa, sed utrique conjunctim ; ita ut ad irrefragaLi- 
leln auctoritatcln, lUlu decretorurn fidei ct disciplinæ, ttun 
sententiarum in materia judiciali, concurrel'e debeat utrius- 
que dictæ auctoritatis consensus. Nam ctiam sic prorsus fal- 
sum foret Papro competere jurisdiction is IJ1";lnatlitn. Non Papæ 
competeret, sed illi collectioni quæ conflaretur sinlul Papa ct 
pluraliLatc Episcoporum. Præterea sequerctur absurdum, vi- 
delicet a Christo 
upremun1 Ecclcsiæ regimen commissunl 
fuisse duabus auctoritaLibus æqualibus e1 ah invicem inde- 
pendcntibus, ita ut ncutra sine alterius consensu jus su- 
prcmi rcgiminis haberet. Non cnim Papa tenereLur assentire 
cæLerorurn Episcoporum collcctivo decreto, sed liberum ei 
esscL disscntire. Vicissiul collegiulu Episcoporum non tene- 
retur assentire papali decreto, sed lcgitilne assensum dene- 
gare posseL Igitur ad rcgendam supremo jure Ecclesialn 
suan1 constituisset Christns verunl Inanichæismum. Crescit 
auten1 absurditas, si attendatl
r aliud principium omnino 
certum, c1 . ab advcrsariis plane reccpttuH , videlicet in hune 
flncln a Christo collatum Papæ fuisse jurisdictionis prim3tu
, 
lit Eccle,
iæ lluitati cOtlsllle,.efu,", ct tollerctur hærcseon et 
schismatuln occasio. Nam posit a necessitate mutui consensus 
utriusquc dictæ (æqualis ct ab invicclll indepcndcntis) aucto- 
ritatis, pcrmanens forct occasio dissensionis Papam inter et 
cpiscol)alc collegÍtlln, cun1 (ex hypothesi) nee Papa collegio, 
nec c.ollcgiulll Papæ ccderc tenereLur. PerJnancns item scissio- 
num occasio inter episcopalis collegii n1emhra. Unde si Chris- 
tus econtra intcnrlisset schismatibus ef hæresibus favrre 
quall1 maxilnc, haud aptiori forma Ecclesianl suanl consti- 
luere potuisset. - Falsitatis insuper arguitur adversariorun1 
hypothesis; ex co quod stare nequeat Papæ jurisdictionalis 
primatus in sillgulos Episco]Jos, nisi auctoritatem etialll habeat 
ill collectit'e Sllnlptos, prout supra (capite VIII) jam probavi- 
HiUS. 
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CAPUT XYI 


J..:nl-E , OIl.lI('t:BE""'I.')t 
..:...
.o,.' Qt.'ART\. ET ot"'
I' \ 
(-0;\ 'J'A
T..:
t!t' t.'O
('.LIJ (81:.... 'tf.,,,:). 


1 0 iliCUIllC'llicitate cal'uisse ùictas scssioncs, ef uihili fa.. 
t'icudanl C31'UIll 3urtoritatclIl jalll proLayiulUS supra, ÙUIIl age.. 
I'rllHlS de UOlltalli PO}) t ificis i nfallihili t3 te (parte II, sect. II, 
c:1pitc '1, 
 5). - 2 0 
Iulti doctol'rs catholici easllen1 sessioncs 
intcrpretantur, de solu casu schisffiatis; ita ut qU&.è ibi pro- 
nnntialltur de concilii 
lIprd PapaIn 3urturitatc, a Constan- 
ticJlsihu
 Patl'ihus nOl) intellccta sint nisi tJc casu quo })lures 
(le p
patu contendllnt, et cerlo ùclegi Ilcf}uit quis cOrUtH ve- 
l'U
 c
istat ac legitinlUS PonfifCI. 


. 



SECTIO III 


AUCTORITAS PAPÆ SUPRA 
CONCILIUM-SINE-P AP A, SEP ARA TIM EXPENDITUR 
ET CONFIRMATUR QUOAD FIDEM, 
DISCIPLINAM ET JUDICIA. 



 


, Qua"' supcriorc scclionc dcduximus argumenla, Papæ auc- 
lorilatenl suprå conciliun1 probant simul quoad fidcll1, disci- 
plinam e1 judicia. Hie yero alia nonnulla suhjiciclllUS, quæ 
seorsim quoad unalnqluHl1que ex is lis 111atcriis idcl11 jus pa- 
pale 111agis pcrspectum faciant. 


CAPUT I 


DE _
IT('TORIT,\.TE P.\.P E srpn,
 
O

ILIt:'H-SIXE..P.'1' " 
I
 ltl.\TER).' FIDEI. 


PnorOSITIO Ia. - Si RomanliS POllti{ex definitioneln fidei jam 
etliderit, tenentur generalis concilii Pat res huic definitioni 
adhærere; nee ipsis liberloil e,ç;t aliter sentire aut judicare.- 
1 0 leI constat ex prærogativa infallibilitaLis, quam tota se- 
cunda tractatus parte fuse probavimus. Si cninl infaJIihilis 
sit definitio Papæ, repugnat aliter a QUOC1UllquC sentiri ct ju- 
dicari posse 1. 
2 0 Dcfinitioni Papæ tcnentur orones, eliam antcquam ac- 
ccsserit Ecclcsiæ disprrsæ cO
1sensus, asscnsUln præslarc, et 
(l) Infallibilem, nit nossuct, qua qll idem in re talis est, cuiqllam 8u1 esse 
ne{l1s (Defem;io, dis
ertatio præ\"in, cap.n, p. 2, edit. 17i:>). 
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qt:iùcnl inlcrnun1 SCll cx 3uilHO, nee suf{irit silf'nliuJn o1>se- 
f{UiOSUIU, proul 'on Ira Janscni
tas ùcci
uln fllit. Atqne ita 
lenenl ip5i ctiauI Gallicani lhe
logi, (illi usque ad Jansenia- 
nam h(cresilH non prooTcssi sunl, prout "idcre cst apuù 
Tonrncly l. Porro rcpugnarct isla ohli
a(io fil'H1itcr ct sincere 
,"('rum crcdcndi articuluffi 3 Papa dctìnitullI, nisi ccrto \'c- 
!'lun csscl el irl'cfo1'lnnhile hoc Papæ judiciull1. Igitur concilii 
O'encl'alis Pat res neduH1 ,aleant Papæ ùctÌnilionclll judicare 
3r rcfonnarc, tcncnhu' ipsilucl sincere ac finnilcr caIn \'c.. 
ranI crederc ac profiled. 
jo lIu(' rcdcnnt supcrioris sect ionis argnn1cn ta quilJus gc- 
nrL.\(illl IH'ollata csl Pap\.e auctorÎtas supra cOllciliulll. 
PnoPo::'lTlO I1a. - Quando Papæ defillitio ad llOl'lllll examell in 
'ollc;l;;,,; declilcta e3t, it/llon {actum (uil Cion fiber/ale dissen- 
ti'lul;, setllli per 1l01Hl1n tliscllssionem, errallles aut dubilalltes 
ad Il1litllle111 rel'OCarell/lir. - Contra præccdcntrnl propositio- 
nCIH ohjiccrc solent advcrsarii in hunc moùun1 : pluries con.. 
tigit ut fiolnani Pontificls dcfinitio dogn1atica iterulTI ad exa.. 


(I) Comitiorum nnni l():';> Gallicani Præsulcs, in suis ad Innoccntium X Iit- 
tCl'b (die 15 juIii), loqucnùo de Ecclcsiæ catho1icæ (sancti Innoccntii primi tcrn. 
Peì'J'it,us) doctrina, quam ct suam e5se protcstantur: ('( Eninwcro, ainnt, ,'ctustæ 
illius 
dalis Ecdr
ia cathlllic3., sola Petri eom11l11niolle et ouetodtale {ulta.... 
Pd
lr:ianæ hæl'csis damnatioui absque cunctationc suhscripsit. I'el'spcctum cni1H 
h.lhl'hat nfln solum e Cilristi Domini pol/iei/alione Pelro {acta, sed etiam ex 
3clis pl'iorum Pontificull1, et ex :mBthrlllatbmis, 3thcl'SUS Apo1li1l3rem el 
Iacc- 
donium nondull1 ab ulla synodo æcumenica d3mnatos, 3. Dama50 paulo 
mto 
jactis, juditia IJro twrclC1l(/a regliia fidei a sllmmis POlllificibll& lafa super Epi
- 
coporulll consultatione, 
i\e SU3111 in actis rclationis scntclltiam ponant (Episcopi),. 

iw ornittant, prout illis collibucrit, dhilla 
f}llC uc .f;llmma pcr ll1lÌr:erSlllll 
Fcc1estallJ alictorUate 'lili, elli christiani 01ll1lCS ex officio, ipsius quoque 11lellti.
 
(lbSt quillln l 1r :rslare tOlentllr, >> Si judicium sununi Pontiticis ill JIlateria fidei 
divilla et 811111ma :mctoritatc nitatur, ob pollicitufionem Chl'i
ti Petro factam, 
i 
ejll...modi judicio chrbtiani O1ll1lt'S ex officiu ipsills quoque mellti,f; oL
C(luium 
PI',I':o,tarl' tf'I1f'1ntur, plnnnm est Epis(,ol'is in concilio æcumcnico liberllm Will 
t sse a de{ìllitiollc POllli/ìcia jam ('.lita disselltire, [tinam Gallicani Pr
c
ulcs hane 
scmper tel)lÜ
sent tloctl'ill.HIJ, (Iuæ profcdo ad\'crsa frollle pugnal cum famosa 
rlcc1aralione Dnni tGx:!, lbi cnim dieitm' 8U1l11lli POllti{icis judicium ill fidei 
f}lIc"l.ÇtiOllib'IS 11m' e,.'i
 i,.rcro,.m.abile Ilisi Ecclt'siæ COnSt'1lS11S acce
se,.it,. ex quo 
apl'
'tt' sc
nitllr 
c{t,'rlllar; posse aL [pi
coVis in conciliu t1cfiuiliOlwm Pnpæ, ac 
pl'olllde hbl'rum Ip
lS csse ab ea dissrntire. lice It.neri cos illi detinitiaui mentis 
quoqlle obsequiul1l pras(art. 
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Ulcn in concilio æClllnenico deducta sit, ct conciliuJll de I'C 
jnn1 a Papa judicata judicavcrit; id porro non contigisset, 
nisi conciliuHl sibi aucloritatCI11 supra Papanl tribuisset in 
ßlalcria fidei : ergo conciliorulu æeumenicorulu pel'Sllw;Ïu 
cl doctrina fuit, Rôu1anum Pontifiecm quoad decrcta fidei 
eOl1cilio suJJjaccrc. - Conceùitur In3jor; ncgatur Ininor. 
Enill1VCrO conlingcrc potuil cl rcvcra conligiL factun1 allega- 
tum, quin coneilium sibi ,'indicavcrit liLcrtatcrn disscntiendi 
a judicio dogmatico Romani Pontificis. Potuit nen1pc conci- 
lium dogulaliealu Sed is apostolieæ scnlcntiam diseutcre, ae 
SUUlll judiciul11 pronlcrc, ad hunc dUlntaxat finclu, ut per 
solernniorcrn ejusluodi totins quæstionis discussionem, rcsis- 
tcntcs ad dehitalll papali deíìnitioni ohcùicntiall1 adigcret, ae 
ne populi hæreticorulu fraudihus ae sophisluatibus seduce.. 
rcnt llr. 
Igitur 3dvcrS31'iis prob3ndunl illeunlLit ilIa coneilia, in qui- 
Lus quæstio fidei, a ROHlano })ontiHce jan1 definita, ilcruln 
discussa fnit et judicata, sibi trihuisse disseutiendi libel'tatetn. 
Id prorsus negamus, quoad omnia omnino concilia quæ rc- 
ccpta sint t
nquam catholica ct æcunlcnica. Allegat Bossuc- 
tius (De{eusio, dissertatio præ,'ia, 59, p. 39, edit. llcsançon, 
18::;6) æCl1JllCnie3s sJnodos quinquc, ,'idcliect terti3m, quar.. 
tam, sc
tam, septiu1an1 ac oetavan1, quas contcndit cxan1Ïni 
suo subjecissc judiciu111 ROlnani Pontificis, sibi tribuendo Ii.. 
bcrtatCl11 disscntiendi, 3e dcfinitioncm pontificiam rcjieicndi, 
. si carn rectæ fidei minus consentancam repcrisscnt. Atque 
inde coneludit eoneilium æcumcnieum esse supra Paparn. 11.. 
13run1 synodorum acta tantispcr reccnseanlUS, et ,'idehit 
lrctor factum istud, quod nClnpc sibi clissentieucli libertatem 
tribllerint, ah adversariis gratis asseri, ct nequaquarn ex actis 
posse colligi. 
I. Concililnn E}Jhesilltuu, sub Cælestino p(l]Ja. _1 0 Sauctns Cy.. 
rillus Episcopus Alexandrinus, in suis ad sanctum Cælestinunl 
Papanl littcris, poslqualn exposuit hærctiearn T\estorii doctri- 
nanl, ita suhjungil : Non 1)r;U8 alltell
 illilts comnlllniot'eln 1)a- 
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lani llf)erteque desel'imus, qllallt ltiCC ip,
a pietati tuæ indical'e- 
mils. J>iYlleris pJ'vinde quid llie sClltias ]>l"ícs('ribere; quo liqllitlo 
nobis COilS/tIt, COlll1l1llUicarelle nos Clllll illo oporteat, flll llel'O li- 
bt,,.e eidern tlellilutiare, uemiuem cUln eo commuuicllre. Rogal in.. 
super S. Cyrillus ut S. Cælcstinus suanl hac de rc sClltcntialll 
luittat aù OOlnes Ol'iclltis Episcopos, ul 01UllCS uno animo in unll 
$tJlltentia pers;.')taut, rectælJlle fidei opem {erallt (Labbe, 1. Ill, 
coJ. jj.i, edit. l(jj I). lbi jaol lidellcctol' llolnani Pontitkis 
judiciuln exposci aL .\lcxandrino Patriarcha, tanquam tutam 
c(Jmmlinioni.
 rt fidei rcguhun. Supponit auteol C
Tillus post 
IH'olahl1l1 a Papa judiciunl non posse aliter Episcopos sen tire, 
Siqllidclll judiciulIl istud cxpetit, lit omnes ill lina selltentia 
pt,.si
taut, recta'que fidei aùhæreant. 
2 0 'fisH S. Cæle
tinus postulatas cpistolas, quihus Nestorii 
doctrinaßl d
Huna\'it, ct cas ad Yario
 Ol'icntis Episcopos di- 
l'(':\it s. C
TiIlus. III sua autclll ad CYl'ilIuol cpistola ei "ices 
suas dclcga\'it ad ùcponcllduill I\cstOl'iUlll. QtllLtnobrem, inquit, 
nostræ Sedis lluctoritate adscita, flostrllqlle t'ice et loco cunl1Jo- 
testate usus, ejusmodi non abslJue eJ.'quisita severitale sentell" 
t;aUl e.requeris: nefnjJe, ut nisi decent dieruln illtervallo ab Itujus 
uosl":t' lltlmollÎtiollis die llU1UerllndoJ111n, nefariar1& cloctriuarn 
SIUlIU conceplis t'erbis Clllathemali;et..., illico sallclitas tua i/li 
Ecclesiæ lJrospiciat (Labbe, t. III, col. 5,i9, cùit. Parisiis, 
J ü71). Hanc Ncstorii condcßlnatiollCln a Papa in ßOlnana 
synodo prol1untiutaln IllClllorat S. CYl'illus ill suis ad Joan- 
nClU Anlhiochcnuln Patriarchaln lillcris : Sancta Romalla sy- 
uotlu.
, ail, clisertnm stlltim in ilium sententiam tulit. Et postea 

uhjungit : lIvrum }Jroinde decretu 1nudis umniblls parendul11 est 
illis qui a totius Occidentis communioue e.rcidere noluerint... Nos 
euim sequeJnllr qua' illi juclicalleruut. r eremUl" namljLle ne a tall- 
lorum communiolle exciclamliS. ILi itCI'UIll ,'iùct lector aùntis- 

:Hn a S. C\Tillu ncccssÍtatclll aòhærenùi J .udicio ùoO"malico 
· c 
Romani Pont ificis. 
:;0 III sentclltia dcpositionis contra Xcstorium sic loqlluntur 
El,hcsini concilii Patres : Coacti pel' sacI'os canOlles et episto.. 
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lenn sanctissinÛ patris 1l0stl'i et comn1Înistl'i Cælestini Romanæ 
Ecclesiæ Episcopi, lacl'ymis subillde IJerfllsi, ad lll[Jllbl'em hanc 
contra elln
 selltentia1n Venl1nllS (Labbe, t.III, col. 533, edit. Pa- 
risiis, 1671). Ibi notanda vox coacti. Græce habelur àvxì'Y.
!w
 
"I_:J.-:
:;:'r,zO
.'r:!,
 (necessario impulsi). Igitur profitentur se ad dan1.. 
nanÙll1TI Nrstorium coactos fuisse pel' epistohnn qua sanctus 
Cælcstinus jam de hac rc pronuntiavcrat. Eqnidcm dicunt 
ctian1 sc coaclos per conDnes, sed canones nihil statucrant de 
hæresi Nestorii, sed tantum præcipiebant ùeponi hærelicos. 
rroindc eanones non cocgissent ad deponendum Xcstoriun1, 
nisi jam sententia Cælestilli de ha'retica Nestorii doctrina Pa- 
fres coegisset ad habendu111 Kestorium tanquan1 hærelicum. 
DUIll ergo sic coactos se fatrntur, hoc ipso æquivalenler de- 
clarant non Jiherum esse concilio æcumrnico aliter senlire 
et judicare in materia fidei, quan1 drfinivit ct pronuntiavit 
Ron1anus Episcopus. 
4 0 SuaIn ad Ephesinam synodum cpistolam sic claudit 
sanctus Cælestinus : Direxi1nus pro 110st,"a sollicitlldille sanctos 
{ratres et cOllsacerdotes nostros, unallimes nobis e t probatissÜnos 
t'iros, Arcadizon et Projectzl1n Episcopos, et Philipplon presbyte- 
rlon 110strll1n, qui iis quæ agllntllr intersint, et qllæ (t nobis antea 
statu ta slint e.reqzUl1ztllr. Quiblls ptæstalldlOn a t'estta sanrtitate 
non dubitanllls aSSenSll1ll, quando ieI quod ([gitllr, videatur 1 pro 
11llÏl'el"Salis Erclesiæ sanctitate decretum (LalJhe, 1. III, col. ()is, 
rdit. rarisiis, 1 ü j 1). Ihi afl verta t lertor a Crclestino milti Ie- 
gatos, ut quæ ah ipso alltea statuta Sl111t, isti Legati in synodo 
e.reqllanlll1
. Jgi tur Cælrsti'1us ssnod i Palri bus dissent ielldi ii, 
lJertntenl non relinquit, nee ipsis cOlnpctere supponit. Sed 
vulL causam in concilio disculi et conciliariter judicari, ut 
edit 0 jan1 a sc decreto Patres assensum præstcnt, et decretum 
istud ad e.reclltiollem dedllcatllr. Nisi assensum præstitisscnt 


(1) Vox 1,itletur oHm in monnmenLis cccIcsiasticis idem significayit ae evidens 
cst,. nee ni
i sat recentinriùus tcmporibus usurpata fuit ad significaudum, rem 
h3brri t:1nquam jJJ'obabilem; seu non 3sscri lit omnino cerlam, Dc quo nullum 
apud cruditos dulJium. 
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Ptlfrer;, s)"nodi gcsfa rrjecisset Cæl(lstinus, nee tanqunm æcu- 
IIJcnic3 ct ralholica Ephcsina s
'nodus rcccpla fuissct. Ad con- 
fUlu]cndos nutrnl Nr"lori:1nos, cL nc populi 3b ipsis dccipc- 
f("\n(nr, ,:tldc ut il is rfat pH hI ica ilia tolins generalis s
'nodi 
aùhæsio, q1wn1yis :td determinandan1 rectam fidem 'Plene 
jaBl pcr sc sufficiens essct Cæ]cstini scnfcnfia. - \dvcrtat 
clian1 leclor Patres synodi non ægrr tuli
sc quoù Romanus 
Episcopus non ali:uH eis potcslaLcn1 tr
Luerel qU3ln e.reqllendi, 
non autenl libertalenl clisselltiendi; quod tallien coni ingere 
(l{'hni
scl 
i prrsuasuH1 hahl1isscnl gcncfali concilio com- 
prlrrc f:1cn1tateln disscnticndi, et dogmaticas, Papæ sentcn- 
lias cnrrigendi. 
erlnm ægrr tulerint, statin1 post ]rctalTI 
illain Cæle,tini epistolanl, omlles fel'erendissimi Episcopi (ac- 
LorUBl ycrLa sunt) slmul acclamal'erllnt : hoc jllstlon jlldicizun... 
Cæl,'slillo 1luÍl'ersa synodus gratias {I!Jit (actionc secunda, 
Labhe" loco citato). lInlno in citata synodali contra 
csto- 
riunl scntenfia, c
prcssc decl:1rant sc per iIlanl Cælestilli ep;s. 
lo/am coac/os (uisse. 
50 Tn comn1onitorio sell instructionihus quas suis ad Ephe- 
sinnnl synodnnl legatis dederat snnctns Cælcstinus, sic ha- 
hrtnr: (( .\uctoritatcm Sedis apostolicæ custodiri deLerc l11&ln- 
(lann1s. Siqni(lcln instructioncs qnæ yohis tra(litæ sunt hoc 
loqual1tur; ul interesse conycntui dcbeatis; ad discept:1lio- 
Ilcnl si fucrit Yentuln, vos de eOl'lll)L
elltelltiisjudicare llebeatis, 
nnll subirc certamen (apud Constant, Epistolæ RO))1alWnlJU 
Ponti{lcum, col. 11:)2, edit. Parisii
, 1721). Tgitur, quod Scdi 
H()(llan
" conlpel eret jndirnr(' .lr jutI irio general is conci I ii, 
generale aulcm conrilinnJ jus non hahcrcLjudicandi judiciuI11 
HOlllani. Pnnlifici,; nisi :1

rnticndn ("L e
cqucnùö, non auteol 
ùisscnlicndo" olnnino persnasnlll habuit sancLus CælcsLinus. 
'"'C \'rllnininla de hoc orla cst ip
uln inter el Ephesinaol sy- 
nodulH confro\'{,I"
i
J sc,l rcontra E I )hcsini Patres tnol :1rrendi 
, 0 
rationr, turn se
(' per (u
lè"liui cpistnlanl coactos pr()fÌtcndo, 
. i(lipsUITI sihi prorSlls indubila(ulu lestati sunt. Cætcrunl, salva 
i...ta rit-oro
a ohligatione conciliaritrr adlli.c."l'lIdi scnlenli
c 
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dognlatica' jam a Papa prolatre, non ohstahat Cælcstinus, 
Í1nulo volcbat, Ncstorianaul C3usaln in concilio discuti ac ju- 
dicari, itcrata scilicet conciliaritcr Scdis apostolicæ sentcntia.\ 
Iù quippc utilissiInunl ad confundcndos hærcticos ct impe.. 
í1icndaln multorum deccptioneßl. 
6 0 Si ita sit, inquies, qU01110do potuit Bossuetius ad hane 
ipsanl Ephesinam synoduß1 pro,'ocare, ut concludcrct conei- I I 
lia sibi jus tribuisse Scdis apostolicæ judicia examinandi ac 
jlldicandi, cum libertate asselltiendi veillisselltiendi? Quæ fue- 
rit vera ejusnlodi Dossuetiani erroris causa, aliis cxpenden R , 
dunl rclinquinlus. Fauca hæc dUlntaxat adnotabilllus : Primo, t 
siluit llossuetius, loco citato De{ensionis, tcxtus a nobis addue- 
tos, qui lccturi pcrspectau1 fecÍssent contrarian1 synodi senten- I 
tialn. Secuudo, scripsit Bossuetius De{ensionis librurn jUSSlt I 
,.egis, prout in ipso prinlæ cditionis titulo cxpressuln est; ct 
aliunde nolunl cjus nin1Íum rcgi obscqucndi studium. Tertio, 
certum cst, ipsuln, loco citato De{ensionis, duas dun1taxat 
adduxissc rationes, quæ nullntenus probant assertam ab ipso 
synodi Ephcsinæ lllentem. Prima ratio hæc est: Postquam 
lecta fuit in concilio sancti C)Tilli ad Nestoriuln epistola, 
quam Cælestinus orthodoxarn judica,'crat, dixit idem S. Cy. 
rillus : (( Audivit sancta ct Jnagna hæc synodus, quæ ad re- 
ligiosissinlum r\estoriulll sCl'ipsi, rectaln fidem defendens. 
Existimo autcm nullam me in partenl ah orthodoxæ fidei doc- 
trina deflexissc, hoc cst a syulbolo per sanctam et magnnll1 
illalll synoduln Nicææ olilll congregatam tradito declinasse. 
Quare sanctitatelll Yestr
un rogatam cupio, ut coram exponat, 
. '1'ectenr et inculpate, sanctoqlle illi concilio cOllven;enter hæc scri- 
pserinl, all secus,)) (actione prima, apud Labbe, t. III, col. 461, 
edit. Parisiis, 1671). Ex ,'rrbis suhlineatis, nilnirum ex eo 
quod Patres Cælestini judiciuln conciliariter non approba- 
verint nisi delibe,.atio,-ze et exa1ninatione {acta, concludit Bos- 
suetius conciliull1 esse supra PapaIn,- et liberunl esse concilio 
Papæ definitionibus assensum præstare "el deriegare, prout 
eas orthodoxas yel erroneas judicaverit. Porro factulll istud, 
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qU(ul Ephl'
ini Patr'cs Co_'lc
(ini judicio 
c atlhærcrc non dc- 
dara,"rrinl ni:-òi post exnmiuatllfl1 ill.'ln judiciuI11, ncquaquanl 
prohat cos sihi fael1ltatcll1 trihubsc ah cO judicio disscntiendi. 

anl licet sc
c ul.lig:1tos, d, tit jp
i .lixcfunt, coactus existi- 
IlJa\'t.'rillt :Hl atlha'rcnùull1 sand i Ca
le
tiHi judicio, quia ta- 
IIlcn utile lj
Ulll c"( idelll juc1icinll1 cOllcilial'itu' ctiarn 1'1'0- 
nuntiari, P01UCt'Ullt iIllO ct dehuel'lIlI t totUl1l caus::uH, ClltllH 
('pislolalll Cyrilli, q llalll Cu\lcstinus orlhodoxaru ùcclara \"cral, 
huu doctrinam 
cstorii, quæ ah COÙClll Cælcstino hclcroùoxa 
cl Llasphclna judicala fuerat, cxanlinal'c ct ùiscutcrc. Quia 
nClnpc nisi prænlissa fuissct cxalninatio et discussio, intcn- 
tUln scopurn, confundcn(li scilicet I\estorianos c( impcùiendi 
Jllu1tornrn dccept innCl11) non attigisscnt. eælcl'um, et antc 
C\.lt 111 in at ionrJn, cl dura ute c
alllirw t ione, inti ubitata ip
is 
fnit ohligatio dogn13tiro sancti Cu
ll':,tinijudicio prorsus i.ltllti.f'- 
rcrHli; (:t fact t1ln r
an1Înationis nl'quaquam contrariUl11 pro- 
hat. Secunda lJussuctii ratio silllilifcr dcsl1lnitur ex co quod 
Ephesini Patre
 Xestorii scripta, licet janl 3 Cælt)stillO danl- 
nata, non dan1l1aycrint, nisi prius facta dclibcralione ac eX3- 
nlinationc. 
illlirunl post rccitatam 
cstorii epistolaln sic in- 
tcrro
ata fnit s)"nodus : fÙlInqllid hæc ipsa quoqlle ßdei a 
.
({"cta 
Yicællorllm Patnl1lt sy"odo e.r]1OsÏlæ COllSðltallea esse 
['i([elul', all rero secus? (taLLe, 1. III, col .íU3, cdit. Parisiis, 
IOil). II
cc secunda Dossuctii ratio COdCll1 ac prior ,-ilio labo- 
rat, id cst, non probat quod probandull1 crat. Liccl ßerupc 
l)alribus Ephrsinis indubitata cssct obligatio asscnticndi dog- 
)natico Cælcst ini judicio, pot HCfllnt CX3loillare, disculcre, cl 
idip-"Ulll quoll pronuntiayerat Cu
lcstinus conciliarilcr pro- 
nuuliare. 
Objicies. - Si j:un fin ita fuissct causa per Cælcstini senten- 
tialn, ct huic scntcnti;\' flll11lCS obscqui dehuissent, inutiliter 
Eph 'sini Pall'cs conciliulll cclcLras
ent. 
Ue
'\J1ondeo : Licet ßOlllanÎ Pontitìcis doglnaficullI jlldicitun 
plcl13m, 
uprcmdm defiuiti,"anl, on1nc
qu(' fidclcs obstrin- 
grnl{'ln 
nctorita(eßl haheaf, couting-ere potest, ut subse- 
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quens concilitun, can1den1 causam dcfiniens, utile sit, Üno 
ct llcccssal'iulll aù l'cduccndos crrantcs ct præca\'cnùarn Ißul- I I 
lOI'UIll dcccpliollCII1. It! quoad Ephcsillanl synoduIIl luani- 
fc
tc liquet. << Ncslorius rcgiæ cÍYilalis Episcopus ca aUclo-1 
riLate pollcLal, ea spccie pictatis hon1Ïnulll anill1is illuscrat, I 
CDS siLi cOllciliarat E piscopos, ca deniquc gratia apud Thco- 
dosium juniorcnl ÏInpcratorcn1 ct procercs erat, ut facilc I 
onlnia CUlunlOH
rct )) (Dossuet, De{ensio, partc I, liLro VII, 
cap. x). Porro, ut ail Petrus l3allcrillius,. (( uhi tan1 gravcs I 
cxcitati sunt Il1otUS, cluibus oIl1nia pcrturLcntur, gcncraliun1 
t;Ylludorulll conyocatio ulilis, ct qualldoquc elianl necessaria 
judicata cst post HOinani POlltificis scntenLialu, ut dcccpti ab 
hærcticis, aut pr
pjudiciis atquc difficultatuIll nebulis in1pc" 
dili, tot Patrunl doctriuis ct serillouihus iustructi atquc COIl- 
,'icti, ad catholicUlll scnSUlll et unÏlatcll1 adducanLur; ut HC 
talllcn libcrlllIl ac liciLu1l1 crcderclur, apostolictc dcfinilioni I 
((llUllll ::;clllper ccculllcnicLC s)'noùi rataul hahucl'unt, 11UI11- 
llUaIll rcpuùiaruul) contradiccrc ac rcpugnarc. NovlI1n eXl/men i 
in hujusnlodi synodis (co tantllln finc instiLuLuIn, ut disjcclis I 
diftìcultatihus, confirfnaloquc calholico 3C defiuilo doglnatc, 
veritas clarius cluccscat, duhiLantesquc vel eLinll1 repugnalltcs 
conyincanLur) uihil lJ1'æjudicat ullctoritati IJl'æcedentis tlelilli- 
tionis, nequc ,-illl coactivaUl juris cidcll1 denegat... I/lull so'" 
linn examen præjuùicio essct auctoritali dcfillientis, quo libe- 
1'Ulll et licituut {ieret assenttre vel dissentire. Quis autein pro- 
Lal'c queat, id libcrulll ac licituI11 fuissc hnbitul11 ah Ephcsinis 
PatriLus circa dogn1atica
 CælesLilli lilterns, quiLus sc aù 
fercndum judicilUl1 coactvs protcstaLi sunt ? (de Vi ac lllltio1lc 
primatus, cap. XIII, 
 11, n. GO). 
II. ConciliLun Chalcedunellse - 1 0 S. Flaviallus, Constallti.. 
nopolitanus Episcopus, coacto particulari concilio, Eut
Tchc111 
dall1naverat. l'osÌlnudull1 rogavit sanctunl Leouen1 Papan1 ut 
danulalionenl istalll ipse lJef propria scripta dcccrncret ac 
cunfirn1aret. Et in suis hac de re liUcris ita subjungcbat : 
(( Causa cHinl eget solunullodo vestro solatio atque dcfcnsionc, 
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qua ùehclltis ColIscnsu pruprio ad tl'anquillilalcnl cl paCClll 
cunrla pcnlucerc. Sic cniul )1
l\I'Cc:i:; quæ surl'c'{il, cl turbæ 
qua
 In'oplel' cunl fache ,unl, facilliulC Jcstruclllur, Dco coo- 
peranlc, per "cstras sacralis
illlas liUcras. RClllO\'cbitur au- 
tent ct cOflciliulll, quoù fieri òivulgalur, qnatcnus ncquafJuan1 
I uùiquc sallctis
illlæ tUl'hcnlllr Ectlcsilc)) (Lahhe, t. IV) co!. J j 
et 1 J, edit. Parisii
, 1 G j 1). Ibi jaTo ,iùct lector RUIU311i Pon.. 
tifìcis dOgU13licUHl juùiciunl Flaviano lisum fuisse sufficiell
, 
absque concilio æcuuIcnico, ut no\ a hærc::,is dcstrucrctur, cL 
pax, id cst, fidei unitas firIllarclur. Iù pcrsuasurn non haLuis- 
S(.t Flavianus, nisi infalliLilcs ct irrclractabilcs cÅislÍInasscL 
.scùis apostulicæ circa fidcl11 definiliones. 
2 u DanU13vit S. Leo Eulychctis hærcsin1 1 pCI' sualn aù Fla. 
,ianUl11 cpistohull J quam ,-ide apud Labbe (1. 1\, eoI. ::; i-i, 
edit. Parisiis, 1 Gi 1). Xihilolllinus cun1 ,'olui
scl Thcoùosius 
inl perato!' gClleralenl s
'noùuln Ephcsi intlicare, conscl1sit, 
3 1 grc licer, S. Leo. Ephcsina ilIa synoùus in lalrociniulll "Cl'sa 
c
l; ct Tl,lcoõosii succcssor 
Iarcianus alialu synoùulll, nCll1pC 
Chnlccùoncnsclu, inùixit; cui etianl S. Leo consen:Ulll præ- 
huit, nc iInpcratoris, ut ip
c ait, devoio obviate t'idel'etul" im- 
1Jerio, ulquc omnia (lli unitatem pacis, comp,.essa o111ni dissCll- 
s;olle, repOCal'ell I Ill' (Opcruln S. LCJnis, epi
t. LXXXIX, alias LXIX). 
Scd no tel lector scqucntia S. Lconis dicta: 
<< :Ke cujl1sqn
\In procaci ilnpudclllique ,crsutia, quasi tie 
iHcerto, sinatis illquiri)) (cpisl. LXXXlI, alias LXII, cap. T, aù 
ÌlupCl'atorcul) , 
(( KUll cujusmodl sit ßdes lenelldll tractanùlUH cst, seù quo" 
rUlIl prccihus ct fJ.ualiter annucndulll )) (ihiù., caput II). 
Siu1Ïlilcr, cpi
lola :\c (alias LXXIII), 
larciaIlUIIl rùgat He pa.. 
lCl'ctul' fidclll quasi dubilllU in syno..lo retractari. Quod ill aliis 
Ïll\ll1 cpi
lolis inculcal. Et in sllis ad Patrc::> Chalccùuncnscs lil- 
tcris : (( rIlde, fralrc
 carissilui, rcjecta penilus auùacia ùis- 


(I. Put
n it Dcllzsrminus a Leone mb::.3ffi ill.1ffi epi::;tolam, Ilùll III cOIlJi/leiltem 
rùlinU1n et defmilivam scntentiam, scd lit illslrllCliùllem talllulll de ConcilioTwlL 
{wet" Jib II, c"'p. 
n
. 
et1 in }I(I(' d..rr>liIlflui"1r. . 
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putandi contra fideol dh'initus inspirataol, ,-ana errantium 
illfìdclitas conquiescal. Nee liceat dcfendi quod non licel 
crcdi ; ClUB... plenissi1ne et lucidissi me pC1' litteras, quas ad 
beatæ memor;æ FIllV;aUlUlt EpiscO]J1l111 nlÏsÎlnlls, (uerit declara- 
ttl1n qua-' sit de sacramento Incarnationis Domini nostri Jesu 
Christi pia cL sincera cOll(essio.)) 
Jain antca in suis liUcris ad Ephesin
un illam synodum 
quæ in latrociniuln ycrsa est, pcrscripserat S. Leo, quid Fa- 
Ires peragcre deberent : lloc est, inquit, lit prin1Îtlls pesti(ero 
errore damll11to, etian
 de ipsiliS qui impnulellte,. ertavit 1'estitll- 
t;olle tractetllr (epist. XXXIII, alias XXIX). 
Ex his tcxtihus liquet qualn incunctanter sanctus Leo de.. 
finitionclu a se prolahun habucrit tanquam infallibilcrn, ir- 
retractabilell1 et quoad olnncs obligatoriam. Prohibet siquidcI11 
hanc s;nccranl cOll(e."s;Ollenl in concilio quasi dubianl retractari. 

on vult qllllsi de illcerlo inquiri postquam ipse quid tenen- 
dUlll sit pronuntialit. Sigllificat a patribus ante 
n1nia dalnnan- 
(lum esse pestiferuln EutIchcLis errorem, postea tractandum 
de cjus restitutione, si forte earn, abjurata hærcsi, lllerca. 
lure 
50 Sub fineHl actionis secundæ, post rccitatam S. Leonis ad 
S. Fla,'ianum epistolaUl, concilii Patres clama,'crunl : Ana- 
thefnn ei qui non ita credit. Petrus per Leonem, ita locuilis esl. 
(Labbe, t. IV, co\. 568, edit. i 671). Et antea postulantibus 
judicibus ut edcretur fidei expositio, responderat unus e Pa- 
tribus : Slll1el' iis forma data est a sallctissimo Archiepiscopo 
Romaflæ ufbis; et sequimllr (,lun, et epistolæ (Leonis ad Flavia- 
Dum) otnlles subscripsimu.
. Quihus yerbis adhærenlcs PaLres 
OInnes dixcrunt : Isla Olnnes dicimus... Alter(un expositiollem 
?ton /icet fieri (LabLe, t. citato, col. :;57). 
Equidem adhuc dllbitalltiblls Illyricianis et Palesti71is, con. 
cessum cst ut cum cis disceptaretur; sed a nOlllllll/is dUln- 
tax at Patribus ad hoe deputatis, et ad clocenclu1n eos qui llubi- 
taut (Labbe, eodem torno IV, co!. 569). Hie Patrunl loquendi 
et agendi ß1odu5 aperte denotat, eos nequaquam sibi licitUlll 
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c\istilllasse d(\ sClltcnlia ùoglnalica Lconis, tmuJlulHl de dubio 
allt incerto judicio cxalllen ad dclibcrationem instilucrc. 
,j.O Jan) ad ca gressulll faciallllls, quæ.liussucl aliique CUlll 
ipso Gallicani in cOlltrariuln Ot1pOllunL . 
Objectio prima. - Suh initiulIl actionis quarlæ, ùixcrl1nl 
judices, ill èSt, ii laici ql1 i non1Íne iln pcratol'is aderan t : (( Sin- 
guli rr\ercndissilni Episcopi qui con,.cnerunt doccant, si cx- 
positio t f'ecentorullI d(
ccln et octo sancLuru III Pa tru III qu i 
olinl iH 
ictea collrcti StHll, cl post ha.
c CCnhl1ll qllinquaginla 
qui in regia congregati sunt cilitalc, COll
OlULt eJ1i
tolæ rel'C- 
reudisSlllll Papa: Leouls )) (LabLe, 1. IV, col. i j 1, cùit. Pa- 
l'isiis, IG7'1). El Sil1guli rcsponùcruJlt, COllsonarc. Igilur 11011 
rcccpta r
t Lconis cpislola nisi deliberato et e.rplorato cain 
ani iquiol'ibus conciliis consonare. ..\tqui sic explorando, sihi 
triLurrunt potestlltenl disselltielldi, casu quo can1 rrpcrissent 
a ycra fide dissoll
un, ae proinùe siLi ,'inùicarunl auctorÏla- 
tcnl supra PapaIn in Illateria 1ìdci. 
nesp01uleo : 
cgo n1Íuorclll. Quanlvis nClnpr inùubitatl1m 
haLcrelll sibi Ilullaten
ls COlllpctcre {llcultateul disselltlelldi a 
dogn1atico Leonis judicio, potuerunt illud conferre cUln s
'no- 
doruul præcedcnliun1 doctrina, et consonantialll conciliaJ'ilcr 
declararc. CUln enÏln Eul
'chiani consonalltianl illulll nega- 
renl, cl nliqui dubialTI l!ahcrent, ad cos ab errore reyocauùos 
ut ilis crat illa collatio nc cxprcssa ùeclaralio. f:ælcruul Chal- 
cCllonellscs Palrcs Lcollis cpislolæ jalll ante conciliulll sub- 
scripserullt; cl ante act iunelll quartan1 eanHleln cpistolall1 
cOllciliariler pl'O iucollcussa fiùei rcgulll recepcl'anL. tnde 
quod tUllC declarahlln cst dc illins cpistolæ consonantia cum 
antcriol'iJ)lts cOllciliis, non aliul11 scoptun habuit qunln co
 
confulldcndi qui ùissonanlialll asscrcbant, ct sub hoc pra
lcxtu 
hære
i adhll
rchalli. 
Objeftio secunda. - ScripsiL sanclus Leo sc concilii cele.. 
hrationi cOllscnlil'c,. ut plelliore judicio olnllis po
sit error aúo- 
lel'i (OpcruIll S. Leonis crist. XXXIII, alias CXXI
). Janl pCI' 
suanl ad Fla\"ianulll cpistolalll ùogmatictun hac de re srnlen- 


II. 


3
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liam pl'onunLitn-erat; cl taulcn supponit non 
uflìccre hoc 
ipsius juùiciulll Ilt OIlH1Ìs error possit aboleri, sed necessarium 
esse cOllcilii generalis judicitun, quod ipsenl
t teo ,'ocat ple- 
HillS, Ergo agno,-it sanc(us Leo plenic'rcln, id cst., superiorem, 
. 
gencrali concilio auclorilatclll c0111pelerc, sibi ,'cro ill{etio- 
l'e Hi. 
Respondeo : 1 0 Sancllls Leo judiciulll concilii gencralis (id 
csL, suum sinn1l el Patrulll concilii) ple1l1us vocal el agnoscit 
extenslve, :scu quoad IUlllll l rUHl judiralltiuIll, conceùo: in- 
Lcnsi,'c, seu quoad aucloritatclli et "illl obligandi, nego. Dc- 
finitio ncmpc qnaln Papa pronuntiaL in cOllcilio æCllll1enico, 
non lllajori polleL intrinscca aucloritatc qualll definitio a solo 
HOlllano PonLificc pron u nlia fa. Prioris Lanien auctoriLas dici 
polcst, cl csl rcyera major e.l'tensive, quia pronuntiatur a IDa- 
jori judicunl nUll1CfO; siql1idl
ri1 in gcncl'ali s
'nodo Episcopi 
"ere judices suut ct CtUI1 Papa ycre ac propric juclicant. 
2 0 Ex co quoù sanclus Leo agnovcrit conciliuln gencrale, de 
quo agcbatlll', allcllLis cirClullstantiis, fore utilc aul etianl ne- 
cessHrillnl, ilt omnis CIT01' posset (lbo/ed, ncquaquaul sequitur 
agnitaln ab ipso fui
sc majoreul intensive auctoritatenl conci- 
liarii judicii. EniuiYCrO qualnvis solius Papa
 definiLio pleni
- 
sinlaul et olnncs de jure oLslriugentclll aucLorilatclll haLcat, 
ila quanduque hi.crctici per fraudes et tcchnas suas ad dcci- 
picndos ct cOlnnlovcn
os populos ac cLianl InagnaLcs præ'"a- 
lent, ul de {acto :1(1 reducendanl unÍlalclll et præca,'cnùaui nlul- 
torunl perniciclll, aptior, lltllior, e{{i.cacior, illl0 et necessaria 
esse possil publica eL SOlCHlllÍS illa Papi.C'siJDul et omniunl 
lnnndi Episcoporum unallirrlis sentenlia. Esto sauctns Leo, a
 
cocrcendanl Eutychiallornlll hteresilu, cl ut ipsc dicit, ut omnis 
POSðCt error abolcl'i, gcneralis s)"nodi uLilitatclll yel clianllle- 
ccssilatcIll agnoycril. El nos cliaul canldcln utilitalenl ae ne.. 
ccssitaleUl, datis ccrLis circumslanliis, agnoscilnus. Indc au- 
tcn1 non sequitur a nobis agIlosci aut agnitarn a teone 1I1njorelll 
intensivé generalis synoùi auctoriLaLeul. De jure debcret SClnper 
sllfficel'e Papæ dcfìnitio, quia plenissiu13 ejus auctoritas, nec 
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luajOl' illt
I;
i\t.' dnri putest. De (ado aU(ClTl quanùoquc non 

urfit:il, sicuL nee (lllé.UH]o(lue sulÏÌciL (l'cuTllenici concilii dc- 
fìllilio, ub Cl'ra uti 11 III scilicet perLi ni.lCialll. Uude inanis 
pror
us cst ohjccLio C
 citato LCOlLis Lcxlu dc(lucta. 
Objeclio lel'l;a. - \LsoluLo Chalccùollcnsi concilio, scrip
it 

anclus Lco ad Thcouorc(U1l1, in hllIlC UIUUUJll : (( GluriaUIUl' 
in Doolino, l'tllU propheta eancnles, adjutol'illill no
(rurll in 
nu111iliC J)olllini qui fecit cæluill ct tcrralH : qui nulluln no
 
in lIC1
tris fralribus delrÍIHcnhull sustillcl'c pernlÍsit; brd fluæ 
Jlvstro prills mi1li,.,terio de/ìllierat, uniycl'sæ fra(erni(ati
 irretrac- 
tabi Ii linUlH'it llSSellS11, uL ,ere a 
c prod i is:,c ostcnùel'cl, quod 
prius a pri 1113 011111 i Ulll seùc fUl'lUaltuH, LoLins chri
lian i Ul'hi
 
judiciulU rcccpi

ct j ut in hoc (luoque capiti 111clubra con- 
corùcut... 
a1l1 ne alial'ulu scdiulll aù caIn, quain cæteris 0111- 
Hiuln UOlllinus 
laLuiL pra
sidcl'c, consensus as
cnlaLio vi(lc- 
retuI', aut alia qUé.cliLcL suLrepcrc possct ad\"crsa 
uspicio, 
in\'cnli prius SUllt qui de judiciis nosLris alnhigerent. Et ùum 
nonnulli, a dissensionis incitaLi auctore, ad contradictionlun 
Lelia prosiliunt, ad majus bonum, malo ejus, auctorc totius 
honiLa(i
 dispcnsantc, pcr\'cntum e5t... Ipsa quoque vcritas 
cf elarius rcnitescit ct forlius ret inclur, dun1 qu
e fiùr
 prins 
(locucral (illt
llifJe l,e,' epi.çtolam ad Flal'iall11m), hæc postea 
c\anlÍnatio confirnwrit. )JUlLUIU dcniquc saccrdoLalis officü 
IIlCfilulll splcndc
cit, ubi sic SUllllllorunl 
crvalur aucLoritas, 
111 ill nullu i" (i?riOrlllll ]Jlltetur lllUnill11ta libel'las: ct ad luajo- 
relll Dri glorialo proficil fini
 cxalllÎnis, quando aù hoc so ac- 
ripit excrcndi fiduc,ia, ut \illCafur ad\.crsila
)) (OperuIn S. Lcu- 
lli
 t'pi!'t. c,"x, alias 1CIII, cap. I). 
Ex hoc trxtu 
ic infcITc licct : CUlll dica{ 
anctl1
 tro, iJU' 
(Uen...) nos/I'D prius milli
lerio defìnierllt, 11llÍl'el'Sæ {raternitatis 
irrc!lraclabili firmuvit W

ellSIl, hut; ipso agnoscil judiciuln SUUlll 
nOIl flli
sc irrt'tradabile 
cu infallibilc, ante nssensum cunei.. 
I Iii j StIU, aliis lcrluinis, agnoscit HOInani PUlltificis judiciuIll 
HUll CSSè irrel1'3clahilc nisi d cUliciliu approJJet ur cl cuntinue 
t Hi'. Quod iuelll p
l ac agnosccl'C cÙllcilii :buprt\ Papalll aucLo 
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rÍ(a(cll1. Hen1 prr ycrba hæc, sic SIlHl111onon serl'alur allctoritas, 
tit in nullo illferiol'll1n }Jlltetlll' l11Unillllta llbel'tas, agnoscit 
sancLus Leo synodi Patribus COlllpCtCI'C libertatem dissentiendi 
a judicio doglnatico ROlnani POlllîficis. 
Respondeo : 1 0 Dixit quidelll S. Leo irretl'Clclabile judiciunl 
SUUIll jalll a concilio confirulatunl ; sed non dixit illud autea 
lion {llisse il'retractabile. hno pluries ohligatoriulll quoad Olll- 
nes hocce judicinnl SHunl edixcrat ante Chalcedonenscm S
1_ 
nod lUll, ct prohibuerat ne in ipsa ctirlIll synodu de hac sua 
ùefinitionc tanqualll illcel'ta ycl dubia disceplal'ctur. Equidclll 
inycnti sunl uihilolnillus nOllllulli (ut j pse ait), qui de islo I 
judicio, qu[\si nOll essct ceria, seù potius crronea fidci rcgula, 
disceptarc ausi sunt; at neduill id jurc factuul concedat 
, 
sanctus Leo, e
pressc dicit cos nonnullos a dissellsionis (lilC. 
tore incitatos (llisse. Et aùùit, ex hoc Illalo, iù est, ex hac non- 
nullorunl }1ræ,'aricalione, enlersisse u1ajus bonuIll. Cum 
nrnlpc de facto aliqui ohstiterint ct in cOlllrarium disputa- 
YCl'int, cæteI'Ornnl asSCusus a 111Ulc\ olis ùici non potuil per 
,'iul cxtortus aul adulatiol1i aùscl'ibelltlus. Diligcntrr ath'cr- 
tenda csl illa rcprchcnsio, qua dicit a diabolo illcitatos cos 
qui de suo judicio tallqlla
n illcerto disceptarunt. Naln si cjus 
dogrnaticurn judiciulll nOll fuisscl jalll irrctractabile, jure 
Olllnes ct licitc potuissent illuù tanquau1 adhuc incerlulll ct 
dubium expendcre; ct iln1l1erito sanctus Pontifex ejusnlodi 
cxaJuen et disceptationCll1 dænlonis incitalioni adscripsisset. 
Igil ur falsuul cst sanClUlll LconclH iJ'retractlibileuz non:cxisli- 
loassc scntentianl suanl ante assensunl concilii. - 2 0 Contra- 
rialn i psius persuasionclll arguit insu per, et lliauifestissiulain 
facit lnudus, quo ipse de sua sententia, JlOndUIl1 a concilio 
confirlnata, loquiLur. Quæ nosiro, inquiL, prius lll11llsteriv Dells 
defi llierat, fJllæ ßdes prills docllerat. An, quæso, sanctus Leo 
concilii PatriLus licitunl ac libcrulll existilna,.it dissentirc ab 
iis quæ Dells defillivit, au iis qllæ fides dOCllit? lù supponcrr, 
quid aliud rssct quan1 den1cntialU sancto Pontifici adscribere? 
Cunl sClltcntianl suani t nondun1 ass
nsu concilii cOJ1fìl'luataln, 



P.\RS TERTI \. 



97 


hahrat tanqt13nl ipsissiluaul 1>ei Selltentiam, quolnodo potnis.. 
St't t"31n 111 Ï1Tetr{t('tabilem non hab 'Ire? - :;0 A(hIli
it tamcn 
salll'tus I.eo licitalH et landabilclu aliqualIl de suo ju{licio 
(log.nat ico tl i seept a 1 ioncl)). A st non ilhun qua l101l111111i de i 
L() 
judicio lanqnanl dubio ct illcel'to disccplarc ausi fllcrallL; 'Scù 
qua usi 
11111 ('i.l'It'lri Pall'rs, ae} hnnc scilicrl soluln finrln lit 
l'i1l{'erellir luh'erÛtas, ie} rst, ut confllndcrcntnr adl'ersnrii ct 
corlInl '30phislH3ta (."\pludercntnr. 
illtiruln æculnrnici con- 
cilii PaLres, ÙUllllllOdo pOlltifit'ialll dcfinitioncm ßrmiter prout 
tcnenlnl', l'el'am Cl'edllllt, nee sihi 1I11alcou5 ah ea c1issenticlldi 
I facnllaLclll Ll'ihuanl, licile ae liLcre possunt cain cX3.1ninal'c, 
! ,lis 'utCl'C consonaInquc jUln antca definitis Lll'liculis ÙCI110nS- 
(rare, ut sic alh'ersantes confutclll et aù Sall3.111 doctl'inanl 
J'rdllcanl. lIa
c cst libertas examillis minOrU1l1, quaDl agnoscit 

anc(us Leo, ct quacunl, ut ipsr ail, illæsa Sen,((tllr Sll1nmO- 
1'l1111 (Pon t ificu n1) nllctoritas. EL dici L ea u t ilitcr usos fuissc 
Cltalccdonrnses Pafrcs, quia sic clarills 1'e71itescit et fortius 
rl?tillelll1" l'el'itas, pi 11l111t1l11l splelldescit sacerdotalis officii 1ne- 
l'itllm, (II lid 1Ilajorem Dei glufillm proßcit cjnslnoùi t\Xan1Cn, 
!qllfllldu od 1we sese detcl'lninallt Pall'es PX (ldllci(t quod sic 
It'il/
etlll' at
I,
,..
a"io/'llm pcrlinacia. l\L .]ihe"la
 .illa ðalI
inis 
{Il1aTI1 adnllttll sanclus Lro, non ('\"t IIJJ(
l'tag (hsccplalldl de 
pOllt ificia clefiui t iOllc tanqu3 HI i Ilcerta. all t dubia, I1cq He /iber- 
ra.
 dissCIltielllli. lIan<? postcriorem rcpl'obat S. L('o ; imo cos 
)aucos qui calll in synodo Chalerùoncnsi usurparunt, assr- 

 it a tliahulo incilatos fuissc. - 50 llossueLills ct alii Galli- 
:1ni "he()le.)g
 :UUlll ipsilnct S
'slclna 
u
)YCrtul
t
 ÙUll1 
.ancti 
I.POIIIS llt'fllllllOll "'Ill, CX CO quoù fucrIt In concIllo cxaOllnata 
1 rOllfinllala, conlenùunl lion e"asi
sc irrelradabilem, nisi 
osLqualll ace \ssit s
.notli con
cnS\l
, 
\gitHr cniln dc fioll1ani 
ont ificis <<I "'finitionc cn i Ocrie}pns a

en
n III pnl'hucl'at, ct cui 
11 tolo Oricntc Epi
copi j:1ln 
uh
crir
crallt. .\elt'l'al nen1pc 
1 ccle.çiæ, ul aiunf, cliðpel'sæ CUIlSt'IlSllS. Porro fundalncntale 
Jallicall i 
ysf rmat is pri Ilci pi uln est, irrl'll'actabilt's cyaderr 

{JIHani Pontificis definilionl'!:', qUillHlo die(us cis Ecclesiæ 
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disprrsæ consensus 3cccssit. - Jgitur ne sihi contradicerent 
Gallicani thcologi, Chalcedoncnsis cOllcilii patribus tribuere 
Bon debuisscnt a dognlatico Leollis judicio disscntiendi liber- 
t(ltem. Dcbuisscnt nClnpf' nobisClUTI propugnare Chalccdo- 
nenscsPatres instituisse quirlcm ct instituere potuisse exan1en 

t dcliberationelll; at nequaquanl cum dissentiendi libertate. 
l\Ianifcsta sane contradictio, n:anifcstus lapsus.- 6 0 Perpcram 
confnndunt advrrsarii, rclatiyc ad prævias Homani Pontificis 
dcfinitiones, libertatem exo1nillandi et libertatem disselltiendi. 
Licita prior ad reùucpnùos crrantes, non posteriur. Alioquin 
scqueretur absurdum, vidc
icct post æculucnici etian1 concilii 
tlefinitiones, r
nlanere aL cis dissenticndi libcrtateul. .Nam 
pluries, de s-ynodi etiam æcumenicæ ùccretis dogmaticis de- 
nuo a catholicis Episcopis disceptatum est et prolatum judi- 
CiUlIl ; ,-crLi gratia, post Chalceùollen
i
 concilii definitionem 
contra EutIchianos, CUlll adhuc nonnulli resisterent, Leo iUl- 
perator totius orhis Episcopos ad novum cxalnen excilavit, 
prout ,'idere cst in ipsius ad Anatoliull1 epistola (apud Labbe, 
t. IV, col. 890, edit. Parisiis, 1671). Et habentur responsa to- 
tius orhis præsulum ad CUllldclll ÏInperatorcn1, quiLus Chal- 
ccdonensis concilii decreta suo judicio conlÌrlnant 1. Item! 
. post damnatos ab Ecelesia Donatistas, refractarios provocayit I 
S. Augustinus, CUlll aliis cathulicis Episcopis, ad no,'um 
causa
 cxaUlcn, in celcLri collationc Cart!laginensi, auno 411. 
Igitur ex co quod de ROlnani Pontifìeis definiLione in conci- 
lio æculllcnico 1l0Vlnn instituatur examen, minin1e sequitur 
ilInd exaJl1cn cunt dissentielldi libertate illstitui. i 
III. COllstantinopolitana synodus tertia, quæ (uit sexta ex æcu- 
111enicis. - Hane ctialn s-ynodulll allegant Gallicani systematis 
pl'opugnatores, ut pl'oj
cnt ROlnani Ponlificis definitiones in I 
eonciliis gent'ralibus denuo exanIÍnatas et judieaLas fl1isse, ac I 
proinde l:unciliulll æcuu1èniculll esse supra Pap
In. Adducunt I 
('1) lIabentur i,tæ totius orbis Episcop
rnm epistolæ in codice qui \'ocari wIet I 
en?yclico
 ,
gyxÚÚlO'\l); ('t insertas repcl'ies apuJ LaLbe, tOlUO IV, co!. 

l et se Q '7 1 
edit. Parlsl1s, Wi 1. 
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cilie('t isf31H illt(\l'l'Of alioHCln, 3h irllpcraLor
 ill acLiunc OC- 
fa, a fartalll quoad duas dcci' :tales a sanclo ,\gathonc luissD.s, 
C[11 i hus it.. pia III 'Iollot hel i La 1'11111 òoe( I'i Haln dallIna \'cra t : 
(( Eel i..:at G('ol'gi 1IS 
ilHd i
si III us A 1'('1t i(\pi
('(,)pl1 s. .., et 
Iacarius 
\'en 'l'aLilis \ 1'(' It iel'i
(,oplls .\ 11 t ioch iil"..1 ('is 5\1 hj aecns S
'IlO- 
dus, si CUIWelltt eis SL'IlS11S .'i1l9yest i Ollllln tli,.ecla,.um ab Agolhone 
sun .ti
l\i11l0 Papa nom?J i'l L'jlUì sYHod(J )) (Lahhc, l. \1, col. 729, 
'dit. Parisiis I ü i 1). SaJlcli Agal hOllis definition i iltl h:r
t'ru nt 
PatI'c
 Olllne
, cxcept is pane i 
, qui a synut1u eon(lcutlla t i !-,un t 
ct 11cposit i. 11iq ui autcnl ciLatæ inLcrroga t ioni l'cspol1dt'lulo 
ùix(\runt, sc conlulissc ..\gathonis tlccrctalcs CUIU sanctoru HI 
Patruln ùocLriJla, cL COllsonantes I'cpcrisst.' (Labbe, loco ci- 
lato). . 
Jam ,cra quid iTHlr conclud('re possulll 3(h"erst.lrii? Libcl:c 
c:\Jlllinatam fui:,
c ..\gal honis dc 'ìni Lione 
n, lihel'c discnssa m, 
libel>t.' cnrll ductrina 
(tnctorUJn PatrUllJ et pl'
ccc(lenfiuln 

ync)dorulll colIata.lll ? Hue plallc conccditnus. In hUIlc lÌneJll 

ynodt1ln illam celehral'i prùcuraycrat ÜnpcI;ntor Con
t3n.. 
Linus (ut prohaf cjllS rpistola, initio actorufll posita) ut fierl't 
ejusTllodi eX-aIIlCIl, cjusfllodi lihera disecptatio, spcrans sic 
t'rrantes rctlu('i posse. f:oncilio non dCl1Pg:UllUS quoad præ\'ia" 
HODlalli POlllitìcis tlcfillitiollCS libe,.totem e
ramillis; aù hune 
fineIll inslituti ut rcnilentes eri'ol'is cOll\"incantur. .\L prorsl1s 
Hcgaulus /i'Jeft at t.m exn minis cum libertale di
st:ll tielldi. Li Lr- 
rUDl conrilio e\alIlinarr, lihcl'\lnl discutcrc Papæ deHniLio- 
I nCIll, nOIl quasi dubia forcl aut i llceria, sc(l ut dcvii Lll. errore 
I l'l
dUCalllul'. Lih \l't1l11 llULeIO dis
cntire, nunquam. CUln ergo 
allp(ral i COil 'ilii Palr 'S sihi tli
.\ellticlldi liberllllem tribui!'!'f', nt' 
\t'l IHiuiulO cLian1 in(lil'io pl'ohal'i pu
sii, peqH'I'l.\11I ilhul ad. 
11l4'uul aù\" 'l'sarii ill l}l'ronci sui sysLelnnti
 patrocilliuIIl. 
Ir. 
!lllutlu.) Eph 
iJla S JC/lIltla, t!X u'cumelliâll st!pLmli. - Ex 
I ilIa. synoùo allegal Hossuct (lJe{ Ilsio, pr Ilia dh.,ert uiio, Gllll.:u 
I'lltucLu.ra, 11. ü
) \'cl'ha h[pc Legato,'ulll I1adrialli PJl"c : lhcllt 
Il 'bi" slllldi\s:WllS Plltl'illrchll TaJ'll
in" re:Jht
 tll'itati$, si COllb' 'Jl- 
liat lilt.l is SlWflið
imi Pard' .\t'llio";
, llul/fa.. lllldrililli, till liOll. 
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(Lahbe,t. VB, co\. 1'27, edit. Parisiis, 1671.) (( Ad qnau1 ro- 
gationen1, ait .llossuet, tam claranl, taln liheranl, auctore 
apostolica Sede factaIn, Tarasius imprinlis ac ùcinde singuli 
Episcopi responùcrunt : Se Seriptllrant scrutatos et patriis doc- 
tfinis dortos (facto scilicet ex:nuillc) llJ1ostolieis litteris COllsen- 
tite. )) Hcrulll ibi Bossuet extra quæstionell1 vagatnr. Quæstio 
cst an de jure possint concilii generalis Patrcs Romani Pontifi- 
cis clcfiniliol1cn1 c
aminarc et judicarc, eilln libertate dissen- 
fiendi; scu, quoù idenl pst, an possint can} cxalninare et ju- 
dicare, quasi adhuc 11lcerta ct dllbi[t foret. Quod caIn discutcrc, 
eunl raLruln scriplis confcrre eL consonantcIn dCI110nstrare 
lid te ya lcant, ael hllUC fluent 'lit devios ab errore 1'edllcant, HC- 
gaL neIlIO. Id unUlU ncgalnns, posse cos de jure illam dubiam 
e1'r01lCaHWe habcrc, posse cos de jure ah ca dissentire. IIanc 
porro disscnticndi Jihcrtatcm llossuctii citaLjones nequaquan1 
prohant. '1 0 Ealll non supponiL ncquc probat postulatio hæc 
lrgatorlul1 fioIllani Pontificis : Dicat Tarasills, clieat synodus, 
si COllsentiat littel'is lIadl'illni, an 1I0n. NaIll ad hoc conciliuul 
ha))cha(ur ut quæstio hæc de imaginihus, a Romano Ponlificc 
janl dC'finita, fOllcilial'Ïfel' ctiam definirctur. Porro ad id ne.. 
ccssp rrat nt singnli Patrcs scntentiaul s'uam dir'erent; ct in 
olllniLus concHiis poslnlatur a Patribus ut sentenliaUl dicant. 
Asl ex eo qllod ab ipsis sentcntia pctatur, non sequitur ipsis 
tJ'ibl1i libertatem, disSflltielldi a Sedis apostolicæ definitione. 
Sane in pluribl1s conciliis, pr
"io a Patribus postnlatum est, 
an prin1Í Nicæni concilii symbohun admitterent. Quis ve1'o 
sOlnniet pcr istalll cxpostulationem ips is trihuhun a l'\icæna 
fide dissenticndi lihertatem? Qui negativc rcspondissent, tan- 
.quanl hærctici cxpulsi fuissent. Paritrr in præsenti synodo, 
si Tarasius et alii negative respondissent, eos habuissent Le- 
gati Pontificii tanquanl hæreticos; et si pluralitas ita jluli- 
casset, huic concilio asscnsum suum denegassent iidem Le- 
gati; nec foret concilium æcumenicun1, sed latrociniis 
adnumeraretur. 
2 0 Ncquc dissenticndi libertaten1 probat responsum Tara- 



p,\n
 'TERTIA. GOt 
c;ii. Eqnidcm rc
pondit sc Hadriani dcfinitioncm cX3minasse, 
runt Srrjptur
rUItI et Pah11111 dorlrina contuli
sc, ct conso- 
nalltcrn rcpcrissc. Sed ita riJuari et responderc potuit, licel 
Papa
 dcfiuitionCl1l Ilcquaqualll duviam habuerit, cl licet sihi 
ncqu3qu
nn triLuf'rit a Scùis TIomanæ ùefinitionibus disse1l- 
tit.'udi lilJt?rtatem. Erat quippe aù l'cducenùos ùeyios utilc, ut 
nOll silupliciter diccret se dcijnitioni Papæ adhærcrc, seù aù. 
dcrel faclalll a sc diligentenl indagalionen1, et rcpel'taln 1'uissc 
COllsonallliaUI CLUB PatrlUl1 doctrina, quaIl1 isti dc\"ii contra- 
l'ialn contcndcballl. 
50 Xeduln a TIolnan
'C Sedis definitionihus ùisscnliendi libel'- 
talen} sihi tl'ihucril Palriarcha Tarasius, econtra eis arlhæ- 
reltdi necessitatem professus csl in hac ipsa sua ad Lcgatos 
rcsponsione. En illi us responsionis inil innl, quod siluit Bos- 
&uct : (( SarralissiulllS Paulus apostolus... CUlll nOu1allis scri- 
beret, approhans stuùiUl1i sillceræ fidei coruIn..., sic ait : 
Fides t'estl'll fl1l11Ulltiallll' ill lluÏt'el'So mU1ldo. lIoe testlmOllÏtnn 
sequi neceSSarill1n est, et inconslll/e agit qui hllic COllatuf l'e- 

istel'e. rude lIa(lrianus Præsul senioris ROlnæ, curn esset 
particeps eorum qui prædicto testimonio l1ulIliri 'mel
llerUllt, 
sCl'i psit expressc ac t'eracitel'..., affìfInans bene ac oplime sc 
habere anliquanl tl'aditionclu Ecclesiæ catholicLe )) (Lahbe, 
1. VII, col. 127, edit. Parisii
, 1(71). Ibi haJJes primarianl 
ratiolleU1 cur Tar
sius IIadrianæ detìnilioni aclhæreal. Quia 
l1Clnpe, feste sancio Paulo, nOlnana Ecclé
ia ,"crain fideUl 
SPill per habet; et quia lIadrianus particeps est (id est, COlll- 
prehenslIs fnil ill llulnero) eonlln (/11; JJ}'cl'llicto testimouio III ll- 
llil't merllerllul. ..\lii
 tC1'luinis, quia Sedes ROlnana cl ipse 
lIaùl'ianl1s non possunt defillire ni
i \ Crall} fidenl. Ex quo 
illft'l'l Tal'3sius llece,
sitate1n sequenùi hoc testinloniulll, ill e
f, 
hahendi tanqnmn infallihilit{\r \"l
ras Scdis nOlllanæ cl IIadriani 
I Papa:) dcfìniLÍonc
. Et addit Yt'rha hæc, quæ ufÍnanl sibi appli- 
ca
s('t flo
snrtil1
 : 11lco1ls111te llgit qui hllic COnallll' resistere. 
I IIlt'C igifur priluaria ratio ob quarn Tarasius dicit se IIa- 
(lria1l
p (lrfinitioni asscnLirc : lYeces."itas sequendi Scdis Ro- 
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ßlanrr' judicium, .\ddit quidcnl postea, repertum a se hoc 
jndiriul11 consonans Pall'um clocLrinæ; srd id, ad facilius 
redncendos dcvios additum, nullatcnus contradirit a
scrtæ 
prius ct ante omnia 1lecessitati sequcndi traditan1 a Romano 
Pontifiec fidei regulanl. Yidet lector, quoll;odo 130ssl1et Tarasii 
responsioncIn truncaverit, ct can1 partcln, qnæ in cjnsmodi 
qua
stione præcipua erat, Qll11'qU(\ ipsills crrOn(\Unl systeIna 
c'\plodcbat, a
tute silentio præterlniscrit. EjUSl110di technis 
assulus f)e{ell:;ionls libcl'. 
4 0 Citat insupcr Bossucl Patrunl verba quibus cOììcili
riter 
pronuntiaturi, in anteceSSUIH In.clTIOrnnt promissioIlenl Christi, 
vobiSCll1U Slim omniblls diebus, et dicunt pron1Ïssioneln.hane fac- 
laIn fl1ISSe, non solis apostolis; sed etiam sibi (Labhe, t. VII, 
col. 531, edit. Pal'isiis, 1671). Quis, quæso, negat proInissio- 
nenl illam spectare cOl1cilium æcunlcnicuI11, id est, PapaIn 
SiU1ul CUIn tolins orhis Episcopis definicntcln 1 Quid\'e hoc 
ad qu
estioneln, an Patl'ibus liberum sit (1 tlefìni!ionibus no- 
111ani Ponfificis dissentite? - TandeIll cilat Hossuel ha'r alia 
I\1.trnnl verba: Dells... nos sacel'd vtii j1rillcipes llndique conl'O- 
Cllllit, qllafenas dei/,ea catholieæ Ecclesiæ traditio cOl1ununi de- 
creto l'ecipiat /innitate!ll (LabLe, t0l110 citato, col. 551.). Et 
SUhjUllgil llossueL : (( Quæ \'crha clare docrnt in isto consensu 
\'ln1 ccclc,iastici judicii esse pu
itam)) (Pe{ellsio, loco cit.). 
Yerha ista docent solulunulloùo IloInani PonLificis dcfiniLio- 
IH
nl, licet per se plcnanl VillI de jure habeat, recipere fa- 
tnrn de {acto ex dccreto conciliari aliq nnnl firn1itatcm. Quia 
ncmpr d(\vii rl drrt-pti, qui post solanl Papa! dcrinitioncm 
q uttndoqnc pcrlin
ciler in errore përsistunt, ÙUll} ,'idellt a 
toLius 111Ulldi Episcopis quæstionel11 disculi, ct sieul Papa de- 
Iilli\,praL definiri, sese tandcln subjiciunt et ad unilatCl11 rc- 
tÌeunt. Non auteu1 docent citata verLa ponlilicialll definitio- 
Henl aute supcrvl'lliens synod iCUl11 dec.reLulll viln nOli habere. 
III Patres coneilii non ùÍxerullt. Clare ipsoruln vcrba torquet 
Hossuctiucs, ut crronrUil1 hU!lC SenSUHl rorunl yerhis aùncctat. 
- Prætcl'ca llotelur istull COUl1ìUlllf dc:cI etlun de quo loquitur 
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s
noùus, intclligcntllll11 (prout cl ßossnrtiulTI illtcllc:xisse sup- 
PUUilllUS) d
 communi Pll/J:JJ 1 Palrum CrJ1lcilli jl1(1icio. 1h1l11 
erg-o 
uojullgit Bossurt: (( Quæ \"crua (' larc docent in islo 
rn1l.
eln"( vÏ1n ecclesicstici judicii css \ po<::.ilaul, )) hoc ipso fa- 
trtur ,'im non hahifuf1un jlluiciuln 
olins roncilii-sinc-Papa, 

i('l1f Jll'(" solins Papæ-sinc-collcil1o, In(lc 3utcln sequitur 
(:oIH:il iu Ill-si nc-Pa pa lluIL e'\se Sll/Jta Pllpam" ac proinde falsum 
esse 
ccu1l(lull1 e qnatnor artirulis 3nni J G82, a Bossuetio 
e
arahnll. 
arJl, prout c:;upra ostcntlimus, hujus articuli sen- 
"US cst, concilio-sine,Papa, inlo el contra PDp::nn dcccrnenti, 
cou1pcLcrc aucloritalclll supra Papalu. 
J.Vutll. - Prælcrll1ÌLLilnus, Lrc\'ilalis gratia, qnæ opponit 
Ðos
uet C
 æculllcllica S
'IlOÙO o
Lava; qui Lc
tllS non Inagis 
(IUaUI præceùcnLcs proLant 4UOÙ prohanduH1 essct, id cst, 
hujus concilii Palrcs a ùefinitione.Papæ disselllientli llbertate1n 
sibi vindicassc. 
,. Cvnclilditllr, Clun Bal/erillio, certam et omnino tellendam 
esse p1"wSenfeul nos/rant pro]Josiliollent secllllda1l1. - (( Omne
 
dpfinitioncs pontifici:r in Inatcria fidei in,.cniuntur scn1pcr 
l'l'crph.. a concili is vcrr æcumcnicis, nulla
 I"rjectæ. Quod si 
quan 1 luqnf1 3(1 Jlo,'um c'-amcn rc:s deductu fuit in conciliis, 
it! facltllll, non cllm lifJcrtatf disselltielldi, sed ut nova discus- 
sione disscllticlltes auf dllhitantcs ad ullilaLcll1 debitaul re
'o- 
carcuLul'. E,-ciLati sallC llonnullquaul non è\igui fUlllUHus per 
CDS qui crl'ori ub apostolica Scùc prædanlllalo favchanl; sed 
sClnpcr ralUlll e
t hahilulll quod a 
un1nlo POlltificc fucrat ùc- 
fìlliluIJl; cl <[ui tlefìniliolli nolucrunt arquicscrrc, intcr hrrrc- 
licos rc 'cllsiti, 1ddc quod pauci scmprl' fucrunl, qui rrpug- 
lIaruuL defillitioni pOlllificia\, pl'æ iJlis qui i\cqnip,'cru11t et 
pl'
pslilcl'unl dchiliHIl ohcdirnliam atq\1t" unitatclil ; neqnl' ex 
illis pauci
, d cnpilc C{ Cf'utlo nnitatis ('atholil':l' tlis
iùl'nli- 
hll
, qui nun putel'ant dici aut haberi grllcl'alc COJl('iliulll, jus 
g('Il(\ralis cOHcilii 
upra PapaIn culli"l'I"C }it:el. (Juutl si etialU 
cOlnplul' \
 contra apu:,(uliealll drfÌlliliollt'lll l:OnSpil';ll'cnl 
(quod Tlollubi pCI' t1uhllu 
tHt ,illl passel acciùcrc), llClllO hi:s 
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æcumenicæ synodi nonIen et jus posset attrihuere, seù 
pseudo-synodi et conciliabuli, uti Arinlincnsi cl pscudo-Ephc- 
sinæ synod is cycnit; quæ sane nulluIn habucrnnt jus in Sum- 
lllum Pontificenl / aut in Episcopos cidcnl adhærentes, qui ex 
unione cum c3pite et centro unitatis, generalis concili titulo 
et jure potiri poLerant )) (Petrus Uallcrinius, de Potestate eccle- 
s i as tic a, C3 p. II, e 1, n. 2). 
PROPO
ITIO IlIa. - E.r eo quod concilii Patl'ibus liberum non sit 
alitel'definite et judicare qu{un definil'it et jndicavit Popa, non 
sequitul' eos non esse 'l.'ere et ]Jl'oprie judices. - IIanc scilicet. 
adversarii ohjcctionrnl, quanl yalidissilnam pufant, urgere 
solent : si Patres in conciliis ctiani generaIiJJus scqui tencn- 
tur definitionen1 fidei, qU3111 antea ROlnanus Pontifex cdidit, 
quonlodo ibidem ernnt veri judices, uti eos esse nelno nc- 
garc potest? - RespondenlUS, rationcnl judicis non esse col- 
locandanl in libertate tlisselltiendi, et caIn CUll1 obligatiolle liS" 
sentie1ldi plane stare posse; quod sic probatur : 
ARGU;IE
TU)[ I. - Ex (actis historicis. - 1 0 C!1alcedoncnsis 
concilii Patribus ccrto incul11hehat obligatio asselltielldi Leonis 
Papæ definilioni, contra Eutychctis hærcsiln pronuntiatæ. 
EnilTIycro huic definilioni suhscripscrant tUUl Occidentis, turn 
Oricntis Episcopi. Unde illi dcfinitioni acccsserat non sohlIn 
tacitus, sed etianl e3-1JI'eSSliS totius Ecclesiæ dispcrsæ consen- 
sus. Porro, juxta iPSUl11 etiaul GallicanUlTI syslclna, dríìnitio 
pontificia, cui accessit cxpressus vel c1Ïam tacitus Ecclcsiæ 
consrnsus, infallihilis rst, atquc onlnino quoad onlnes ohli.. 
gatoria, ita ut a)) ea disscntirr ncfas sit. Igi1ur nequaquan1 
hahuerunt Chalccdonenscs Patres a Leonis definitione dissen- 
tiendi libertatem. Et tamen quis unquam s0111nia,'it eos in har 
causa yeros ac proprie dictos judices non cxtitisse? 
2 0 Quando, post Chalcedoncnse concilium, totins orhis Epis- 
copi, de illius synodi decretis dogmaticis, postulantc in1pc- 
ratore Leone, noyum protulere judiciulTI t, fuerunt procul 



 1) Vide apnd Labbe, t, IV t co1. 8UO et 
cq" edit. P (lri si is t 671. 
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dubio ,cri ct propric dicli judices. 
on tamcn penes cos fuil 
ah illius (f'cunlcnici concilii ùefillilionibus disscnticndi li- 
Lcrlas. 
3 0 In n poslolol'ulH cuncilio, J1icrosol YUlis habito, pl'inuls 
cOlltro,'crsiaI11 dcfini\"it sallclus Prtrus, ct onlllCS in {'jus 

 'ull'utialn lransicrullL. Sanc juùices fucrunt clialH alii. Quis 
tan)cn dixcrit eb liheruln fuisse a scnlclllia Petri disscIl- 
tire ? 
i J Haud paucas hærcscs, jan1 antea dnmnatas, ct a Luthcri 
scquacihu
 renoyatas, 'fridclllini Patrc
 COnÙClllJlal'unt. In 
C{Uil sanr pronunt ianda condt'lnnatione fuerunt yere ac pro- 
pric judices. Xon tallien ipsis lilJcrll1n fnit dc iBis ll<<cresihus 
alitcr 
entirc ac pronunl iare, qualn judicaverant antcl'iora 
concilia æcuTncnica. 
El his ct si 1I1Ílibus far tis hisloricis constat, ad csscntiaul 
proprie dicli judicii dc dognlalc jalll anlca tlCfillito, n1Ïninlc 
rcquiri a præccùcnli ùcfinilionc di
selltiendi libertatem. 
ARG{j
II:::\TDI JJ. - EJ.' l'equisilis ad essentlam }Jl'oprle dicti ju- 
dicii. -Jutliciulll nClllpc propric diclulIl tunc fcrtnr cun1 quis 
C.C callsæ cog1lttlolle sententlant prolluntiat. Porro licet Patrcs 
ill concilio 
culnenico cognoscanl ROlnani Ponlificis ,'cl gcne- 
rali!' anlcrioris s
'notli jlldiciuln, et pcrsuasunl haheanl 
ihi 
ncfas esse ab co judicio disscnlirc, possunL nihilominus sell- 
tential1! {erre ex cogllitiolle clIusæ. Possunt ncmpe cognosccre 
l'ationes seu momenta c ((nibus concludant, YCrUJll esse judi- 
c1UITl a 
unl111u Pontificc, ,.cl 3 pra"ccdenti aliqua gcncrali 
s
.tln(lo prolal Ulll. Ergo pOSSUII( eSse ycrc ac !H'opric judices, 
licct judiccnl itlipsl1nl qUO(} pl'ius judica,'it Papa, ct scianl 
pcrsua
unHlue haheant fa
 
ibi nun cs
c a Puntifìcio judicio 
d i 
 S (' It lire. 
Janl si quis poslulct qUlcn3111 
llfficial CllUSEr cognitio ut 
Episcopu
 in 
olll'iliu propric dichuI1 judiciulll enlÍsissc CCIl- 
sellcllls sit, rcspundl'o primo: Suftìcit qllël'libet ratio ad quanl 
Incns ('jus aLlendcl'it, et cx ({11a putayerilllicrilo infcrl'i possc 
delill i I iOllis pOllt ificia
 ,.cl'it atcnl. 1\ aUl qui scn lcn[iam dicit ob 


. 


. 



ôùli THAC T.\TUS DE PAPA. 
aliquam rl.tiollem, ex qua \"erUll1 repuLet id quod pronuntiat, 
rClcr.a propl'ie ùiclulll enliUit judiciuuz. a\lque iù verificatur 
ctialn in casu quo errat. Sane ßlagistratus qui, auditis testi... 
nlonii
, vel 
onteHl absol,-il, ,'cl innoccntcm tlamnat, crro- 
nee pronunliat, cL talllen rjus senLcntia jzulicÎlnn ab olnnibus 
dicitur. - Respondeo secllndo : Necesse non cst ut ratio ob 
qUéun Episcopus in concilio yeraIn pronunLiat pontificialn de. 
finitioncm, desumatur ah illtri1lseco qu
cstionis dcfillitæ; sed 
su fficit eLiaul ratio ùesulIl pta ex aliq uo principiu extrinseco. 
YCl'Li gralia, qui ùoglna TriniLatis vcrUlll judicat, non c
 co 
quod intrinsccaul cjus ,-criL3teln percipiat, scù quia ila do- 
cuerunl Christus et apo
toli, qui falsul11 tradere non polue- 
runt, is IH'oprie dictUlll judiciunl clnittit. Similiter si quis 
Episcopus in concilio gcnerali '-CrtUll pronuntiet alicujus an- 
Lrrioris æculllcnicæ s)'llodi ùognlaticall1 dcfinitionCII1, non ex 
eo quod intl'Ínsece ,'cr3111 illam ùcfinitioncm percipiaL, sed so- 
IUllllllOdo quia n
cumcnica S) nodus qUa
t jam sic pronuntia
 
viL t:rrare non poLuit, is cLialll propric dictum jlldiciLt1J
 pro- 
fert. Pariter, si ROll1ani Ponlificis dcfinitioncm veram pro- 
nUlllÍeL, ex ea ùUllÜaxat ratione, quod crrarc non potucrit 
ROllUUIUS Pontifex, utpotc qui ini'allibilis sit in ejusmodi dc- 
fÌllitiolliLus, cL cui cOlnpcLit univcrsaln EcclesiaIn ocendi 
et regendi plella ct ðlllJI't:lIla potestas, cL cui christiani omncs 
ips ius qllutjlle 111ellti.s obselJ.llizlln jJl'æstllre tenelltur, is adhuc 
propric diclulll judicilllìl cn1Ïsisse ùicendus eril. -Rcspolldeo 
tertio : Error cst, cl qUiÙClll funestissiuIUS, opinio quæ te.. 
neL, ta"quam judices nun agere Epi
copos, si Romani POlltifìcis 
dt.fìllitioni acquicscellLcs, eÀ solo lnotiyo quod crronca esse nc- 
C} ucat fides a ROHlano Pontifice ùcfinita eL injuncta, aliud ex a.. 
lllcn aù ferendalll sententianl non inslituant nec necessariulll 
al'hitrcntur. Falsa, inqual11, ilIa opinio; siquidclll, ut proLa- 
yiUIUS, etian1 tunc adc
t pl'oprie dicLi jtÍdicii 


entia; id cst, 
pronunLiatur ex ratione, ob quau1 juùicans ,"crUllI cxistimal 
quod pronunliat. Est insupcr funesLissilHa; quia SCllICI aJ- 
Inissa illa opinionc, cludi quoquc posset EpiscopOl'UlUj uùiciuIll, 


. 
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ucfiniliollClll ponlifici3.lIl conlÌl'Iuullliulll. 
aIll SClnpCr ùici pos- 
set, cos 
ufnl'iell$ C\3.IIICn nun insliluis
e, 
cù sinlplicilcr sese 
aucLorilali Pap' suhulisisse; sicf{uc Bulla rCJnancrt. 1 1. auctori- 
las, cui 
esc in n1ulcria íì(lci ::;uhjiccl'c c]lI'isliuui lCllcrClllur. 

OIl soli us ronlifiei
, (1 ualu ill
uHicielltelu cf{u liunl Gulli- 
cani s1slclnalis s "quaces; 11011 PUIlLifici
 
Ûlllul ct Epi
copu- 
rUIll, (ll1Ïa conLclIucl'cLur Epi
copos 11011 jllllicll,)
e, ....cd sohnu- 
Inodo Papa"' oblelupcrasse. 
oto Holius cst quaula pCl'Linacia 
Jan:,cnislæ hoccc propug1l3culo hæl'csilll sualu Illordicus rc- 
lincrc conaLi sinl. [nde all cos expugllandus ùe1Juerunl ipsi 
ct ctianl Gallicani pl'3!
ulè
 opiJlinnClll ilhlll1 c:\ploderc. Ql1æ 
l'otiu, iuquiunl, 
i tluid va/eret, Hill/um, esset amplillS yenerale 
cOJleiliu1l1, ClljllS decreta similiter im}JlI[Jllari non possellt, cum a 
PUlltifice antt.a {llissent pruposila. Semper eUlm dicerelltllr ple- 
rique Episcopi iflsis ðllbscribt:ldes ,Wll alilld {ecisse, nisi suu- 
mitt
r se Clilcturitati quam ill{alltbilent Jlldicllllt (in contitiis 
cicri 
allicaHi 311lli 17
8, die 8 rHaii). 
...Yuta. - Pr
e::;cnlenl pl'opositionC1l1 nUSLrtilH (videlicel quotl 
Episcopi ,"cre sinl judices aùhærentlo PapLc dcfìnitioni, qULllll- 
lis ci adhærcrc LeneanLur, cl dissèutiellùi liberLalcIll non ha.. 
beanl) propugna,-it FCllClollius Cailleraccncis EpisCOIJUS, ill 
sua pasLol'ali insll'ucLiollC, tlici 20 aprilis, 311Ui 1715 ; ill (lua 
præcipuc aLlcnJcndulll hoc cjus pl'æclarc dicLuIH : J udicllrc 
lJOst jlldiciUllt Ponti/ieis est SILl/Ill jlulicÏll1n cum l)untifido COlljlLll- 
Iyere. Ilac ratione Episcol'i olint slluscripseruut ipsorll/ll cUllcilio- 
nun gencralill1ll decretis. EOrlnn subntÎðsio erat jlldiâll1n, cl 
'eorum judicium, erat submissiu. Silbscribelltes sese sllbmitteblLllt 
simul el cOllßrma'Jaul tlecisiuncllt sy"odi. 
PnoPo:--HIO IV a . - 
i nulla l)ræce
sit Pal'i.e defillilio) qllomdill 
dural dl'{lnielld(c qllæstiullis e.rClmell, nee VelltllHl est ad tlelilli- 
tiOIlc!111 iPSÚlll, licittJ jJOSSllllt cOllcilii Patres a Papa úisst!Jlli,.
. 
- 'frihus pl\.c'lnis:sis propo...iliollibus CgiulUS ùe C(1
U quo præ.. 
ccs
it nOHld.ui PontiHcis ùogulaliculIl dcerclulll. Hie ,"cro ca- 

uln e
 pClldiIl1l1
 quo nulla (\ju
lnoùi pra
ccssil ponlificia ùc- 
finitio. Porro lUlle 
cllLèHtia HUlllani l'onlificis, prou l cl cæ- 
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terorulll Patrunl, qualudiu in ùccretulll fìdci non transiit, non 
aliam ,-Ün habet quam lueræ Opilliollis. Opinioni autem licitc 
contradicitur. Adhærendi nClnpe ohligatio cos dumtaxat fidei 
articulos rcspicit, quos Ecclcsiæ auctoritas tallquanl tales 
proponit et ex necessitate crcdcndos dcclarat. (( Contingere 
quidem potest, ait Ballerinius, ut in discuticndis ante defìni- 
nitionC111 momcntis, ct in veritatc inquircnda, 1l1ulLi ct plures 
concilii Patres aliter atque aliter opinando discrcpent ct inter 
se, cl ab ipso ROlnano Pontifice. At quoad discuticndo ct inqui- 
rendo disscnliant, ac ùcfinilio nulla ex parle proferatur, erit 
ha
c disscnsio Opilliollis, non defillitiollis nee fidei. Kccquisqunlll 
utrinque alterUl11 cogel aù assenSUI11, CUlll coactio ex ùcfini- 
tione edita atquc Ecclcsi
c proposila oriatur. In ejusnlodi 
disscnsionibus, quæ ex difficuUaLibus hinc inde ingestis, dUll1 
vcritas quæritur, provcnirc solent, illud fere accidit, ut de- 
finitio diffcratur, quoad vcritas luanifcstc elucescat )) (de Po- 
testate ecclesiaslica, cap. :11, ë 2, n. ï). 
rROPOSITlO Va. - in concilio, a vi et {ralldiblls libero, lllll1- 
qllaln cOlltigit lit ill materia ßdei, aliter Papa et aliter Prtfres 
omlles defìlllt!erillt : imo id llllllqlUl1n cOlltillgcre potest. - 1 0 Jd 
nunquanl contigit. 
ihil enin. laIc reperics in octodeciu1 sy- 
Hollis quas tanqua111 æculnenicas yeneratur el recipit uni- 
ycrsa Ecclcsia caLholica. Equidenl quinta Q\cul11cnica synodus 
scparatiul a Yigilio Papa judiciu111 SUUIU, judicio Papæ con- 
trariUl11. prolulit. AL ccrlUln cst, ex sancto Gregorio 
Iagllo 
(libro II, epist. x, ad Salvinlun), in ca quæstionc de qllibus- 
dam, soluHunodo personis (llisse t'entilatlon, et nihil illiud quam 
de personis fuisse discephltuln, ut aftìrnlavit Pclagius II 
(epist. ad Episcopos Istriæ); ac proindc quæstionClll fuisse 
extta fidem, ut Pclagius I scripsiL ad Childcherlum regen1 
Francorluu. In hac autC111 ipsa qUi.t
sLionc ùe personis ,-inl 
æcumenici concilii non ohfinuerunt hujus s)"nodi decreta, 
nisi postqualll \ïgilius, qui prius dissenliphat, perernptorio 
suo judicio conSrnS1Ull præbuit. Ad Arilninensem et pseudo- 
Ephcsinaul s)"llodos quod atLinet, perperalu ohjiccrentur 
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('uln JlCn10 Bcscial cas, oh ,illl, llletl1m ct fraudcs, necessaria 
Jibcl'lalc caruis
c; (Juanl oh causalH, Hult conciliis æcume. 
nieis, ::'f'tl conciliabuli
 aùnUlllcrant ur. 

o hI IHlIHluall1 contin
cl'e poLcst.l'a1l1 ad di, inanl Ecclcsiæ 
constitutiollClll pcrlillct ut sit corpus Illoralc, ronslans plu- 
ribus IJlclnbl'is el capitc. Quod sit CO/JUtS morale, .i(l c
t, Olll- 
niuII' Christi fidcliul)1 societas, ,.cl ipsa Ecclcsia.
 ÙCuoluÌllatio 
et in calechislni:s rcccpla ,lcfinit io lliallifeslulli facil. HClll 
(IHod HOluanus Poulifcx sit, ex. illslitutionc Christi, uni,cl's3- 
lis Ecclcsiæ caput, patcr cL doctor, plcna cf Sl1prCUla pollen
 
potcstate carll rcgcndi ac guhcl'nandi, dognla est apud cafho- 
lieo:; extra onlncnl COllh'o\"crsialll posihun. Ea qui(lcll1 cs t 
corporis lHoralis scu soeictatis natura, \It dcficcrc po
sil ca}Jut 
I ....eu rector ad fClllPUS l,"crhi gratia, eo illtervullo quod iu- 
ter('cdit infcr )1l0rfcnl ullins cL succc
soris clcctioncm) qUill 
rorpus rclilluUlll ,.i,'cre dcsillaL; ad diffcl'Cllfialll 
rilic('l cor- 
puris ph
'
ici, a (IUO si ahsrindall1l' caput, tufUlll pc1'Ïl. Kalll 
cu intel'\"allo pel'gunt leges, tUlll cx ùi\"ino jure, hUll ex auc.. 
toritalc defunct i rectol'is manantes, Villl Sl1:lIU in Ecclcsiæ 
1I1cluhra sufficiclltcr e:\rrcere, tIt in unilate sociali retinean- 
tur, nee desinanl tanqlHuu socictas ,.i,-ere. At vero si, vivo 
Ecclcsiæ reclorc sen capife, iù esl. }\0111(1I10 Ponfificc, ipsUl11 
I inter ct rcliquulH corpus scissio fìcl'rt, statilll hor ipso pCl'i- 
rcL eL e:\isterc dcsincrct ea Ecrlcsia qualn Sllam di:\it Christl1s. 
lIujus cnirll forma constitnfiva cst, ut e:\istenfr TIolnano POIl- 
tiflce, ci talHlual11 capit i rælcra 111CI11hr[l in unittltcnl sell ill 
nnurn corpus toh
crcant; dcficicntc auLcln (si\'c per ObitUHl 
siyc per den1issioncln) Romano I)ræsule, alius ci succcdcrc 
ùclJcaL. Undr Eccl{'sia Christi esse ncq:Jit qu
 aliud caput 
C(HalTI HOlnanuln Pontificclll habeat. 
t
C n1Ïllus ccrhun est, 
C
 fine oh f{l1cln Ecclcsialll suan1 instiLuit Chrislus, dictanl 
unitatcm caput inter ct corpus rcliquU111, ill fide polissimuln 
consistere. 
Jam "cro, si contingcret in concilio æcumrnico iliiter a 
, Pupa ct aliter a tota l'cliqua s
.nodo fiÙPIH llclìnil'l, hoc ipso 
n. 
9 · 
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scinderetur caput hie el nunc cxistcns a melnbris ,reliquis. 
Proinde, sive istud reliquuln corpus maneret sine capite. sive 
consLilueret siLi caput diyerSUlll a Ronlano Pontifìce, hic et 
nunc existenle, a quo sc ahscidissel , nequaquarl1 essel Ecclcsia 
quam instituit Christus. 
\liunde nee in solo capite sic aLscisso 
ct a cælrris nlcmbris rejecto Ecclesia Christi consistere dici 
posset. Igitur reYei
a p
riissel vera Christi Ecclcsia. CUlll ergo 
l)fomis'erit Christus illam usque ad consulnn1ationem sæculi 
perm3nSUl'am, simpliciter ilnpossibile est ut contingat in 
concilio gencrali, aliter a P3pa et aliter ab olnnibus vel fere 
olnnibus aliis Episcopis tidem definiri I. 
PnOrOSITIO VIa. - COlltillgere neqllit llt tota vel (ere tota Epis- 
rO]JOfll1n collectio IH'æ
llmat unqllam 
deln independelltel' a Papa 
proprie defillire, ieI est, ita 'lit defillitio 1zæc, absque assensu 
POJ1æ, ad credelldllm obliget. - Nam collectio Episcoporum 
quæ id præsumercl, hoc ipso sese caput seu rcctorem Eccle- 
siæ prætenderet quoad præcipuum ecclesiastici regiminis of- 
ficiunl, quod in docend3 et præscribcnda vera fiùe consislit. 
Sihi quippe sllprem.aln et a Papa indepcndcntCl11 in n1ateria fidei 
potestatelll vindicarct. !)roinùe non agnosccrct vcrum Eccle- 
siæ caput a Christo constilutum ; et hoc ipso ab isto capite, 
id est Romano Ponlifice, sese abscindercl. Quæ scissio caput 
inter et reliquum corpus, . CUlll ilnpossihilis sit, ex præcen- 
dente propositione, sequiLur pariter nunquam contingcrc 
posse ut tota ,'cl fere tola collectio Episcoporum quæstiones 
fìdei proprie dicta ùeHnitione dirimere præsllmat, indepen- 
denter a Papa. 
Igitur nec de jure, nec etiam de facto, potest Conciliul11 1 


(1) << Eccle
ia. in quit pater 
Iartin, stare nequit, ex Christi constitutione, sine 
aummo Pontifice omnibus et singulis Episcopis superiore et pl'æcipiente, nec sme 
episcopis summoPonti{ìci subject is rt ipsi ut capiti, fundamento, pastori supremo 
fratrumque confirmatori adhærentibus, Ergo dlvisio Epi
copol'um omnium col- 
lective sumptorum esset 
chisIl1a wembrol'um a capite, ædiHcii a fundamento 
ovium a pastore, contìrmandorum a confirmante; ergo tota rueret. pes sum dare- 
tur et dilaberetur Ecclesia; perimereturquc ipsius forma constituth'a, totaqur 
ratio sub
btcndi; ergo repugnat ejusmodi scissionis hypothesis, >> (Tracta/us de 
Ecclesia, autograplJice editu
, 1', I 
4,' 
. 
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ine Papa, tìdCIll dc1ìnirc dh
olutc, sed 
olulumoùo eonditio- 
Hatc ct pro\"isoric; it! c::,L, ùouce cL Ò ulllmodù aeeedal Pa pæ 
approhatio, per (IUaIU solaul JÌl'Illa, rata ct irrefragabilis c\'a- 
ùal concilii deJìllilio. "cc 
aul si ,"cHct illJ('pcuJcnLer a Sumn10 
Ponlifice juùicare et ùcfinil'c, hoe ipso iIl::,urgcret eonlra Sum- 
JIlUIJl !)olllifìcClll, cL a capitc necessaria òeficcI'ct j undc cL 
dcficPl'ct Eeelcsia, quæ uee in solo SUlllIno POlllificc, nee in 
sola Episcoporulll collcclione, scd ill hac eollecLiollc SUIlll110 
I)onlifiei aùhærcnle el subjeeta, vi pron1Ïssionis Chrisli et cx 
ipsius institutione, subsistit )) (Pater 
lartin, Tractatlls de Ec- 
ciesia, autographice cdilus, pag. 309). 
SCIIOLlO:'i. - De qllæstione, llll cOlltillgere }Jossit ut 111ajor pars 
Episcoporlnll (
it'e in c01lcilio sive extra cOllcilill1n) sese quoad 
fidem a Papa sejll1l!Jat. - Duahus pr
eccdentibus propositio- 
uiLus òicLuHl cst conLingerc non posse, ut tuta 'cl (ere tota 
I EpiscuI)urUfll collcctio alitcr quam Papa dcfiniat, ,'cl ctÜuu 
pr(.csuluat inòepclldenler ab ipso definire. Kunl vero con- 
ting-cre pos
it ul a fide Scdis aposLolicæ deficiant l1llllti Epis- 
copi, ycl clialll dimidia pars, vel tanùenl pars dimidia major, 
non inquisi,-illlUS : lODe tota Episcoporußl collectionc ilnpos- 

ibiLiliLas cst 1113nifcstissÏIlla. Quia, cunl Ecelcsia consistaL 
in capile sinlltl ct ipsi adhærentibl;lS mClll]Jl'is, conling-cHtc 
011l1liUl11 nlcluLrorunl ab
eissionc, hoc ipso })erirct Eeelesia. 

o Henl res ccrla cst de {ere tota EpiscopOrU111 colleeLionc. 
Quia, si (ere omnes Episcopi in hærcsilll labcrcntur, eL pau- 
ci

ilni Pap
e aòh
crrntcs rC
l3ncrent, non verifiearcnLur 
vcrLa Chrisli, quibus ct assistcntiam promisit et Ecclesiall1 

uanl tlpis adumbra\ it. DUlfi neillpe dixit, Ego l'vbi.sC1l11l Slim 
usquc ad con
ummationClU sæculi, })I'OlHi..,it u:,sislculialll lar- 
galll cl suo aJllOl;C dign31Il j qua proinùc itnpcdirct non lall- 
tUln Ecclcsiæ suæ ruinam ollluinloòaln, sed cLianl11c UllQU3111 
cxilis c, adcrct ct nd pauca lnelnhra reduceretur. HClll quanùo 
Ecclcsiatn suaUl t
pis rcglli, o\'ilis et ci\"iLatis supra rnonte111 
po
ilæ adUIULra\'il, procul duLio præùixiL Ecclesian1 sualn, 
quoaù partclll rlialll docentcJ}l ct rcgrnteln, ill est, quoad 
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Episcoporun1 nUm(\l'Un1, selnper fore in mundo conspicurun. 
Sane, l'eglilun aut civitas non dicitur societas constans rcgc 
cl paucissimis suhditis ; ovile non vocatur pastor duarum aut 
triuIll OViUlll. Igitur semper eruut in Ecclesia 111lllti Episcopi 
ROlllano Pontifici adhærcntrs et cum ipso in fide convcnientes. 
50 Nee yidetur contingere posse ut Episcoporum pars dimidia 
major, yel etianl dimidia, a RC)ll1aUæ Sedis fìùe deficiat et in 
hæresinllabatur ; tunl ob prædictos typos et Christi promissio.. 
nenl, necnon sæculorum octodccim experientiam, tunl quia 
sic contingere posset ut in aliqua secta hæretica tot aut plures 
CSSCllt Episcopi qu'anl in Ecclesia catholica; quod non ,.idetur 
stare posse cunl plurin1Îs Scripturæ Sacræ et PaLrum textihus, 
quos, de nota catholicitatis Ecclesiæ dissercndo, adducere 50- 
Jent auctores catholici (quos inter "ide: Tho111aSsin, Traité 
de rUllité de l'Église. - rouget, IllstitlltiollcS catholicæ, 1. III, 
p. 136 ct seq., edit. Lovanii, 1774. - Perrone, Pl'ælectiolles 
theologieæ, tract. de Loris theologicis, parte I, sect. I, cap. III, 
prop. '1). ALtalnen llellarminus, opinioni oppositæ aliquate- 
nus fayere ,.idetur per hæe verba.: Si sola una IJrvv;ncia reti.. 
neret ve,.an
 fident, adhuc rete et proprie diceretzu" Ecclesia ea.. 
tholien, dlll1unodo clare ostenderettu" eam esse ll1lU1n et eantde1n 
Clun Hla quæ (uit llliqllo tempore, 'vel dive1"sis (ten1]Jol'ibllS) ill 
toto 1nullclo (de lYotis Eeclesiæ, ]ibro IV, cap. VII). Si non re.. 
pugnet veram fidem coarctari in una provincia, nee repugnat 
din1Ïdiam partelTI Episcoporunl, yel etiam plures, a Sedis Ro- 
Illanæ fide deficere. EquideH1 non expresse dixit Bellarminus 
non repugnare hypolhesim istalll de yeræ fidei ad unicam 
provinciam reduclionc; at neque dixit ea'1n 1'epugnare. Qua.. 
propter ego, in re tan1 gra,.i, ignorantiaul. meam profitens, 
quæstionelu doclioribus expendendam relinquo ; omnino an1- 
plectcns quod Ecclesiæ auctoritas de ea edocebit, ,-cl jam 
forte, Dle nescio, sufficienter edocuit. Rationelß tamen pro.. 
ponan1 quæ H1C vahlc n10yct ad rcjiciendam l
ypothesim, quod 
mojoI' pars Episcoporlun, in generali concilio adunatorum, 
a Sedis apostolicæ tìde possit defÌcere et in hæresinl labi. Id 
. 
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ncrupe contingerc non pos
ct sine ingrnti quoad univer!'ali- 
tatcHl fhlpliuHl periculo. Quann"is enilll unusquisque fìdclium 
,,('i.'c ùcLcat suprema Ecclcsialn doccnùi cll'cgcuùi potcstate do- 
natulu prilllo scorsilH fuissr Pclruln ct nonlanun1 Ponlificcn1, 
tUln postca PClrlll11 silnul cUln A postolis ipsi unitis, seu Ro. 
ITl3nllln PontificcI0 silnnl et Episcopos ipsi in unitatc fidei con- 
scnticntcs et adhærentes, non aulem .\postolos cL Episcopos 
quatenus a Petro et Romano Pontifice divisos ef dissidentes; 
ac proinde snpren1al11 auctorilatelH, ,.cram fidem, ,eramquc 
Christi EcclesialTI doccntcln, apud Romanul11 Pontificcm et ipsi 
unitos Episcopos esse, non autcln apud dissidentes, etiamsi nu.. 
Iuero plures forent; attau1en dissidiull1 islud lnajoris numcri 
Episcoparunl in concilio adunatorun1, aptul11 ex natura sua 
forel ad seduccndam sin1pliciurn fideliun1 nlultitudinem; ob 
innatall1 scilicet propensionelll ad dcferendum rnajoris numcri 
judicio. lIine pro\'isurum Christull1 ne id unquam contingat, 
merito inclusum haberi 'potest in ejus promissione, Et IJorta:J 
infer; lIon præl'alebllllt... Ego vobisClltn Silln llsque ad COllSll711- 
malionem sæcllli. Non autem n1Ïhi peremptoria videtur alia 
ratio quæ menti uccurrere posset, nempe: Ecclesiam a Pa- 
triblls generalis concilii repræsentari; cUluque infallibilis sit 
ill fide, ufpote columna et {ìl'1n f l1nentll1n t1eritatis, conlpetere 
{'i.Ull infallibilitatcn1 majori saltcll1 PatruIll BUlnero. 1.\'al11 res.. 
, ponderi patest, repræscntari quidenl Ecclesianl per Patres 
roncilii quatenus et quamdiu remanent in Ecclesia, ,'eraln 
tiden1 tenentes, id est, flolnanæ Sedis fidci adhærcntes; at si 
ah Cc.l fide lnajor nUlnerus defÌciat, 'jalll non per istos in hæ- 
resiln lapsos Ecclcsiam repræsentari, sed per PapaIn et ræ- 
tcros ipsi adhærentes et in fide consentientes, quamvis pau- 
ciorl'
 nun1cro rCluansissent. rnde ratio eJ.. dicta repræsenta- 
tiOllf non prohat. 
ec dixit sanctus An1hrosÍus, ubi 1JlajOl' 
J>atl'u11& cOllcilii llumerus, ibi Ecclesia; sed, ubi Petrus, ibi 
Ecc/esia. rude, quoù vera Christ i Erclesia ùocens, et su- 
prelnalll auctoritateln haLcns, sit in ROHlano Pontifice et 
Episcopis ipsi adhæl'cntihu::;, hoc cerlissiulUß1; quod vero 



6t
 


Tß\CTATfS DE P1P1. 


Pnf rum grneralis roncilii major numerlls nequcat a firlc d('- 
ficerr, ncscio an sit onlnlno rrrlnm. 
PH OrOSITIO Y liS. - Colle!Jio Episc{)J1orllm, quatelllls seorsim a 
nomnno POlltifice spectato1'll1n, compelil ill aliqllo senSll in(allihi- 
/itas: t'idelicft eo sensu, qllod COlltil1gere non possit ut {ere om.. 
lle,
 a fide Sedis apostolicæ dissideant, sell ut non remaneant 
multi R0l1Ul1l0 POlltifici adhærellies et in fide conselltientes. - 
(( Sieut enim, ait llallerinÎus, fieri nequit ut Petri ae succes- 
sorum ejus fhIes) vel momento desinat esse illa petra, cui 
bono unitatis ex ChrisLi institutione tota Ecclesia catholica, 
seu totius calholicæ Ecclcsiæ fides superstrueta, in unitate 
ejusdem fidei debet consist ere 
 ita fieri nequit ut eadem Ec- 
rlesia et Episcopi catholici, suite1n pleriqlle, desciscant ab (1a 
petra, et ab unitate fidei Petri ac sueeessorum ejus dissen- 
tiant, sive in concilio, shoe extra concilium; cunl institutio- 
nem ChrisLi nee Ecclesia nee Episcopi catho1icæ Ecclesiæ in. 
fringere vel mutare aut deserere uIfquam possinl. Semper 
itaque generalis ac liberi concilii Patres, qui una cum capite 
legiLime adunati universam Ecclesi"am repræsentant, si non 
omnes, sa[tell1 IJlerique in definiendo conspirabunt cum defini- 
tione Summi Pontificis. Et si qui pauci dissentiant, horum judi- 
cium extra petram et centrum catho1icæ unitatis, imo con- 
lrarium unitati fidci quæ aposto1icæ Sedi debetur, nullo jure 
c03ctivo gauderet,jurisdictionc nulla, quæ solum habet locum 
(It vim in unitate cum Petro et cum successoribus Petri ut in 
cam unitatem conspirent et cOllferant, non vero contra unita- 
tern )) (dePotestale ecclesia
tica, cap. II, 
 2, ll. i). Sublineavi vo- 
ces saltern plerique, ut attendat lector certum esse clarissimo 
Uallerinio, quod supra prorsus certum asserere non sUln au- 
sus, ,-idelicet contingere non posse ut lnajof Patrum concilii 
pars, a fide Romani Pontificis deflectat et in hæresiln 1a- 
batur. 
(( Licet collectio Episcoporum (ait Pater :Martin, Societatis 
Jesu) per se spectata et quatenus abstracta i\ Summo Ponti- 
fiee, non habeat supremam ct infallibilcln et indcpendentem 
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delilliellòi {.t statucndi auctoritalem, hahet talnen, "Ì pro- 
Hli:--
i(\IlHIIl Chrisli, Ecch\siaHl suam prnnancrc usque ad con- 
-,;ullllnatiolll'll} s
cculi ,'olclltis, infallibililatcnl aliquo gradu 

jLj proprialll ; yi cujus scilicet 11011 polest cUlltra caput suum 
SUll1lllUll1 POllliHcClll illsurgcrc, ah ipso di\ idi, auctoritaleIIl 
I ip5ius.l1cgarc cl conlclllllCrc, aut ctiarn ignofare, auctorita- 
t<
nl ipsius siLi non COlllpcLcutClll llsnrparc, conLra it! quod 
ip
c docet aul ùcfÌJli\ it docere aut dcfillirc, non cOllycnirc 
CUBl ipso in unalu ct '"Cralll fhlelli. \ï cujus illfalliLilitatis 
s",lunllnodo fif inlpossibilc schí,ma Ecclesiæ, sivc dispcrsæ 
si\(' congregat
c, a suo capite, El sic clialH Lantuu1nlodo non 
pu
sunl advcI 
us Ecclcsiani porlte inferi præ,'alcre. Porro, vi 
i
till
 infallibililat is cl Ecclesii.r tottius unitalb, omnino im- 
pû

ihilc fit, ul tuta Episcoporurn colleclio 
ibi unquarJJ 
usurpc t aUl'tol'italem dcfillienJi ct 
t atucnùi cunt ra SUI1Jnli 
Puulifìris ju,liciul)J et independe1lter ab ipso. Ergo tota hæc 
Epi
coporuuJ cullectio infallihilis cst ad ohcùicnùuJIJ ct 01>- 

cqucndulJJ 
UnlllJO Ponlifici, et CUlll ipso et fide quanl ip::;e 
clocet con, ellielJdunJ )) \ tracLatus de Ecclesia, autographice 
solu 11111l0do edi Ius, pag. 5 J 0). Dictaffi irJJpossibilitalenl intpl- 
ligil etialn Patcr 
Iartin, ut ex coalcxtu salis patet, de ple- 
ri
qlle seu ùe Inajol'i EpiscopOrU111 nunIcro. 
Igitur conciliuln generale, qualenus seorsinl a Pap3 spcc- 
Laluln, non est co sensu infallibilc, quoù unusquisquc Pa- 
truln infallihilis silo 
cc co sensu quod non possint ctiam 
nlldti a capite suo ßonlano Pontifice quoad fiùeln et obcdicn- 
tianl sesc aLscindcre. Scd esl infallibilc in eo sensu quod COI1- 
lingel'c Ilunquatn possit, ut {ere omne.'
, ,"('I ctialn pars mojor 
(ju
la cilatol'UIll auctorulll scntentialn) fidcnl aliter drfinianl 
qualli SU1l11l1US Pontifex, aut ctialll indrl'cndcHler :1h il'sius 
nSSt'llSU el approLat inne drfinirc pra.'
nll)allt. 
.'.ota. - Etiall1 collcctioni fidcliutll Episcopi:, 
ubjceLorulu 

uù lnÚùU cornpcti t 
i Hi il i
 illfilllihili tas, Xu nq ualn scilicct 

unLingrrc pulest Ht Olllnl'S aut fere OllHICS dcsillant in fide 
cOl1\"cnire cUln Epis
opis Rou13.no ronLifici adhærcntibus, 
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et CUI11 ipsornrt nonlano Pontificc. Si Cnin1 onlncs nut fere 
omnes a suis respective Episcopis ct a BonuHlo Pontificc sese 
nbscintlerent ct aù hæresiul declinarcnt, non relnanerent in 
EccL sia Christi nisi past9l'CS sinc ovihus, et rectores sine sub- 
.jectis. Kec jaIl1 subsisterct vera Christi Ecclesia. 
PnoPosITIO YIIla. - Contill[Jere nequit ut Episcopi POlttificiæ 
definitioni adhærelltes in ltæresinz, el'rOl'emve cat/ant. - Nanl ita 
Christus Ecclesialn suaIl1 conslituit ut con
tcl Romano Pon- 
tifìce Petri successore tanquam capite, et mClnbris ipsi subjec- 
tis et in fido consenticlltibus. Igitur periret Ecclesia, si Ro- 
Inanus Pontifex cum sibi adhærentibÚs Episcopis in erroreln 
auf hæresinl laheretur. Proinde contingere nequit e1"roneanl 
rsse fidcl11 Pap
 ct ipsi adhærentium Episcopol'um. Ergo nee 
crronea esse potest fides Episcopo1"nm, quaridiu concordahit 
cum fide Romani Pontificis. Et nititur ista irnpossibilitas 
pronlissione Christi, duratl1raJn usque ad consunllnationem 
sæculi Ecclesian1 suanl spondpntis. Siquidcm exist ere desi- 
neret illa vera Christi Ecclcsia, statiIn ac erronea foret fides 
EpiscopOrl1Ul fidcI11 TIoInalli Pontilicis profitentilun. 
Idenl constat ex celehri fo1"n1ula fidei, cui sl1bscribere OJll- 
nes Orientis Episcopos jussit Ilorlnisdas Papa; quod formula- 
rium iterum post trecentos et amplius annos subscribendul11 
præscripsit Sedes apostolica, ut Photiano schisnlati finis in1- 
poneretur. Atque illud octa va generalis synodus approba\ it. 
In hac porro fidei forIllula sic habebatur: (( Prima salus est 
rectæ fidei rrgulam custodire... ; quia non pot est Domini nostri 
Jesu Christi prætern1Ïtti sent entia dicentis : Tit es Petrus et 
super honc Petram ædilicabo Ecclesianl meanl. Hæc, quæ dicta 
sunt, rerum probantur effectibus; quia in Sede n]1ostolica 
illl'iolabilis sempe1' catho/icll cllstoditll1' reliyio. De hac igitU7' fide 
non cadere clrpientes, ct Patruln sequentes in omnibus con- 
slitula, anathclnatizamus Olnnes hæreses... Quapropter se- 
quell"tes in omnibus Sedern apostoNcam, et prædicarnus 011u1ia 
quæ ab ipsa decreta sunt; et propte1"ea spero in una co'mmll- 
nione vobiscum, quarn apostolica Sedes prædicat, nle futuruln; 
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in qua est integra l'eli[}iollis et perrecta so1idita.
 : pron1ittentcs 
in srquenli tCJ}lpOI'C sequeslrllios II commll1lio1le Ecdesiæ ca- 
lli OliCcl', id est in olll1libus non cOllscllliellles Sedi llpustolicæ, 
corlun llolllina intrar sacra non rccilanda esse In)'steria. IIllic 
"cro prot'cssioni 
uh
('fipsi mea Inann, et dircxi per scripta 
lihi IIorinisda
 SiUuJo ct hcat i
silno fl'atri ct Papa' Jnagn:.p 
ROlnæ)) (Labbe, t. IV, col. 14.86, edit. Parisiis, 1(71). Si in 
Sedc apostolica illvio/abilis semper cfltllOlicll clistodialll1' religio, 
illlpossiLile cst crrare fiùelcs et Episcopo
 qui huic ROUlan
 
Sedis re1 igioni aùhærent. ItCHl si inteyra et perfecta religiol1i:
 
soliclitas sit in Serle aposlolica et in conllllunione qualll apos- 
tolica Scrles prædicat, fieri nequit ut errcnt Episcopi illalll 
ipsam fidem proiitentes qual1l prædicat Ron13nus Pontifex. 
HeITI si seqllestrari a COl1HnUlliolle Ecc/esiæ cathoLicæ et non 
conselltire in omnibus See;; ll}Jostolicæ sit quid unum ct idem, 
sequ!tur Episeopos fidci Romani Pontificis adhærentcs, non 
posse a cOlnnlunione Ecclesia' catholicæ c'Xcidcre, seu non 
posse in errorcln ct ha
rcsinl deflectere. 
Inesse aulenl dicto forululario plenam o})ligandi ,-irn, ita 
ut nClnini christiano fas sit cxpressalll in eo fidcnl rejiccrr vel 
in rluhiulll revocare, ipsis ctialu gallicani s
-stcnlatis scqua- 
.cihus certulll cst. Dc quo sic teslis Bossuet : 
(( lhcc profcssio ab lIormisda Pontificc ùictata, ab onu1Íbus 
Epi
copis Oricntalibus, eorumque anle
ignanis Constantino- 
polilanis PatI'iarchis, cst reccpta. Qua de re Occidentalcs Epis 
copi, præscrtinl Gallicani, muItum in DOlnino collætantur; ut 
c('rhUll sit hane fOflllulaol a tota Ecclesia calholica COOl pro- 
hatam... Bane profcssionenl... per secufa s
\:'cula fl'cqurnta- 
lain seinlus, Hane uti sancta norrni
lla
 Pnpæ, sanctoqu(\ 
Agapcto, ar r\icolao I onlncs Epi
l.:opi J'eccrant, ita iisdclll 
v{'rbis Adriano II Pap
{\, 
icolai SUCC('s
ol'i, factaln in conci- 
lio octavo æculnenico Irgilllus. II
pc crgo ubique diffusa, 
olllnihns sæenlis propagala
 ah æClllllcnico concilÍo consc- 
crata, fInis l'C'spuat christ ianus? )) (De{ellsio, liLl'o X, cap. "I.,) 
.Ju\'at an lent qu
,\ Fcuclonius, in paslol'ali iU5lructionc 20 ju- 
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nii 1714, òe eodem fornlulario gallice scripsiL, latine hic sub- 
jicere : (< [tinaU1, inquit, act urn tam solcmncIll, quo Episcopi 
schislnatici ad unitatcrn redibant, nemo accipiat tanquam 
\'aga ct alnpullosa inanis ohscquii ,'crha, quæ nihil præcisum 
ac SeriUl11 signifiçent. Agitul' hie de prolllissione Filii Dei 
san
lo Pelro facta, quæ qltotidie ipsis rerllm proùatllr errectibus. 
(Juinanl vero sunt pjusmùdi ef{ectlls? fd est, quia in Sede 
opostolica invivilibilis se J per c(dholica cllstoditu1" religio. Iù est, 
quia hæe Ecclcsia, ut audieulus ex llossueto Episcopo 
Iel- 
densi, se
nper est l'irgo, selnper Petrus loquetu1' in SlUt cathedra, 
et Romana fides semper est fides Ecclesiæ. Td est, quanùo in 
cjus COInnlunionc quis n1anct, integralIl et perfectanl solidi- 
latclll christianæ rcligionis tenet. Iù est, nihil differl'e inter 
ros qui pl'iyantur rOInlHunione Ecclè:siæ catholicæ, ët cos qui 
selltelltiis non COllselltiullt 01nnill0 cum cadcn1 Sedc. Immo qui- 
eumque contradicit Romanæ fidei, quæ cst ccntrulll tradilionis 
con1ffiunis, contradicit traditioni totius Ecclesiæ. Econtra qui- 
cumque unitur docLrinæ hujus Ecclcsiæ semper yirginis, suam 
fillen1 nulli discrin1Ïni exponit. Ilæe promissio quantull1vis 
3bsoluta, nihil tClnerariurn, nihil exorbitans continet relate 
ad Ep

copos ip
os, qui ad cjus subscriptionelll cogebantur, 
ut in c01l1nlunionen1 reciperentur. Cavcte igitur, fratres dilec- 
tissin1Ï, ne illis præbcatis aures, hoc fornlulariun1 Papæ Hor- 
111isdæ, faclulll ut afferctur remedium schis111ati Acacii, non 
fuisse nisi tcmporarium Scdis Homanæ conatum. I1æc tain 
explicita fidei professio ob unitatcln, renovata fuit sub 
Adriano II... et universÍIll fuil approbata in octavo genei>ali 
concilio... Quisque Episcopus in ca spondet se non disccs- 
surum unquan1 a fide et doctrilla, sed secutU1'll1n præsertim 
in omnibus decisimles ejusdem' Sedis Ponti ficllm. .. Hac condi- 
tionc 
piscopi ad unitaten1 rcdicrc. Hoc pretio illi inter ca- 
tholicos rccensiti ; sine hac subscriptione nemo spcrare pote- 
terat locum in octava æcumenica svnodo. )) 
oJ 
PnoPoslfIO IX a . - COllclllditu r Papæ competere Qllctoritatem 
upra COil cilitnn-sÎ lie-Papa, in 1Jlateria fidei. - Eteninl ante- 
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quam conrili nm grnerale dr aliqun dogmate pronuntict, ,'cl 
præccssil df'fìnilio Papa\ vcl nOlI. .\tqui in utroquc casu 
::>lat HOll1ani Pontificis auclorilas supra conciliulll-sinc-Papa. 
1 0 Quando præeessit pont ifiria definitio, tcnrn:ur orunes 
. concilii Patrcs illi tulhærcre, nee ipsis libcrull1 esl aliter sen- 
I tire ac judicare; prout P propositione probatulll cst. Porro 
qui tcnclllr in materia fidei alterius judicio scsp suLjiccre, 
hoc ip50 quoad illam n1alcrian1 inferior est ct illfel'iol'em auc- 
loritalcfll habet; statquc superior ct sllprelna auctorifas penes 
\lltHn l'ujus dccl'chlln doglnaLiculn c
tCl'OS omncs constrin- 
git, atqur aù 
ic judicandum cL crcdcndum o]J]igal. Quæ 
talnen pnntifici:p dcfinilioni adhi.l'rendi ohligatiö, nequaquam 
iU1peùit quin concilii Patl'cs indcccl'[lcndo codent articulo sint 
in vera ac proprio sensu judices, prout proLatulll est propo- 
c.;itione II [a . 
2'> In casu ctianl quo nulla præcessit pontif1cia defìnitio, 
rnajor sell suprrior est Hon1ani Pontificis auctoritas. Xam 
tunc dcfinitio Palrum concilii lin1 non habct, nisi quatenus 
ci accesscrit Romani Pontificis assensus seu approLatio. Et 
quaul\'is totius ,'el fere totius concilii definitio erronea esse 
I non possit, ut diclun1 est, propositionc YIa ct YlIa, hæc taulcn 
I infallibilitas indc tantum pro\'cnit, quod nunquarn contin- 
I gerc possit u t fere onlnes concilii gcncralis Patres aliter de- 
fÎniant qualll scntit cl judicat ROffianus Pontifex, ut ibiùcrn 
proLayilllus. Proinde hæc corum infallibilitas invoh'it onlni- 
InoùaDl a judicio ROlnani Pontificis dcpcndenliam. Ideo sci- 
licet sie infalliLiles sunt, quia ncqueunt unquaD1 aliter ju- 
dicare \cUe, quam judieat Romanus Pontifcx. Igitur lola 
oLli
andi ,is ct infallibililas dcfinitioni
, ab oßn1Ìbus yel fere 
ornnihus t concilii ratribu
 edita
, dcpendct ab ipsius conso- 
nantia el unionc cum Rorllani Poqtificis judicio; ita ut si, 
per impossiLilr, discrcparet, jaln nce infalliLilis, nee ullius 


t 1) 
on dicimus cum Bcllerinio a pleri'qllt!, id e..t, a m3jori Pat rum numero; 
non quod id rf'jiciamu
; imo recle dictum exi..timamus; sed quia, prout supra 
notavimus, aD id l'I auctoritatibus certum haberi debcat, i,...noramu:,. 
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yaÌoris, sed erronea prorsus censenda foret. Jam ,'cro e duo.. 
hus aucloritalihus in lnaleria fidei, ilIa profecto inferior est, 
qua' ah aJterius asscnsu dcpendet, ut auctoritas sit ct ohli- 
garc yaleat. Ergo ctiarn in casu quo nulla præcessit pontificia 
definitio, lllajor est Papæ auctoritas. Aliunde et in casu quo 
Pontifìcis definitio præivit. Ergo semper ct absolutc. 


C1PUT II 


ArC;TOBIT.t.S PAP.E SI'PD.-\. ('OX('II.II':tI-S.:tE.PAI-A, 
. IN M.-\.TERI,-\. D.
t'IPLI
;E. 


A pertissin1e constat argumcntis dcductis superiori sectione, 
capitibus I, II, Ill, IV, "I, "II, "Ill, X, XI, XII, XII[, XIV et xv. Inu- 
tile forct olllnia hæc argunlenta dcnuo cxponere. Nonnulla 
dluntaxat, præcipue attendcndn, hic indigitabimus. 
,1 0 G
sta Chalcedoncnsis concilii. - IIujus concilii Pat res 
tlisciplinæ canon em ediderant quo seCUndUl1l dignitatis 10- 
eUll1 sedi Constantinopolitanæ adscripserant. Contradicehat 
quidcln dispositio hæc anteriorihus l'\icænis canonibus, qui 
secundum IOCUIU Antiochcnæ sedi, tertiuI11 Alexandrinæ, 
quartum IIierosolyrråtanæ assignabant, Constantinopolitanæ 
antcm l1uIlun1. r\ihilol1linus validum fuisset islud cleere- 
t unI, si ei consens
ssct nonlanus Ponlifex. Naln cæléraruln, 
prætcr ROlnan:ull, sedium dignitas et jurisdictio sunt juris 
lnere ecclesiastici ct ad disciplinam pertinent. Proindc quod 
de iis statuit unUln conciliunl æculnenicum, })ossunt valide 
ab alio rjusden1 auctoritatis concilio 111utari. Chalcedonensis 
tamen canon, quenI sanctus Leo Papa rejecit et annula,'it, 
nullus et irritus remansit; et synodus illa æcumenica fuit 
quoad cætera, non quoad illum canonem. Ad valorem scili- 
cet illius canon is nihil aliud defuit quanl consensus Ro- 
l1lani Pontifìcis. Ergo necessarius est consensus Papæ ut va- 
leant leges disciplinæ a conciliis generalibus editæ. Ergo 



PARS fERTI.\. 


G2t 


conciliuHl-sine-Papa, i(! cst, sine asscnsu Papæ, non est su- 
pra Papain in ,nalcria discipliuR', seù c conYcrso. Vide supra 
(scctione II, c
p. \"11, prop. I, ad jJrobatur II) ubi confutata 
rcpprics ad\"crsarioruill effugia. 
2 0 Esscntia 
cn natura concilii æculncnici. - Concilium 
, quippc csse ncquit æculllcilirufll sine a
scnSll Romani Pon- 
tificis. c( IIæc ergo SUlllnr:1 auctol'Îtas, ail ipse nossuctius, 
SUIDlna vis, quoù U1CIIJln'a intrr sc et Romano POlltißci con- 
junguntur, quoù ex cOllscnsiolle inyictull1 ccclesiastici judi- 
cii roLur )) (De{ellsio, lih. lIl, c. III, H. 9). Et Iihro VIII, c. n, 
dicit conslitutiYU111 ct quasi caracLcrCßl quo s)'nodi æCllme- 
Ilicæ asseranLur, esse Ecc/esia;, 11llÎl'ersalis COllSellSllUI Clillt apus- 
tolicæ Sedis cOIl/ìrmatioue conjllllctlinl. Igitur disciplinal'ia con- 
cilii drcreta quibus 
Ulnn1US Pontifex assenSUHI denegat, hoc 
ip
o nulla et irrita rCBlancnt. Econtra valent disciplinæ leges 
a Pnpa extra concilium lati.t
, ac cis singuli Episcopi, Ecclesiæ 

ingulæ uhedirr fenenlur. Ergo in lllateria disciplinæ Papa 
cst supra conciliulll-sinr-Papa. Et noletul" advel"sal'iorUlll con- 
fessio quoad concilia qua
 Papa' approbationc carent. Faten- 
tnI' ea esse saItclll dllbie æCllmellica ; proillde dubillm esse an 
corUßl decreta disciplinaria ,'inl haLeant. Sed le
 dubia non 
ohligat. Ergo iùeBl est ac si certo lilH non haberet. 
50 Definiliones conciliorum æculllenicoruln. - Sccundun1 
conciliunl Lugùunense appl'oba,'il profcssionen1 fidei quæ sic 
habel : (( Ipsa quoque sancta Ronu\na Ecclcsia Sllmmll1n ct 
lJlenlim prilnatum ct principatUl11 super universam Ecclesiarn 
calholicam ohtinet. )) Et infra dicitur a Christo collatus isle 
prilnatns Clint potestatis plellitlldille. Sane istc principatus in 
nniversaln Ecclesialll, ut pote plelllls et SlimmliS ac cum potes- 
latis IJlenitlidine a Christo collatus, incluùit potestatCl1l non 
solum reglllandl(' fidri, sed cl disciplin
e. .Aliunde ista potcs- 
tas in materia disciplinæ falso dicrrcLur summa ct plena, rc- 
lath'c ad uni\'crsau1 Ecclcsiaul, si alia c
istcret, 111Cljor lci 
cHam æqllalis in concilio-sine-Papa. 
In concilio Constantiensi damnata est a )Iartino Y propo... 
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sitio hæc'Viclcfi : Nee Papa est prox
mus et Ï1n
nediutlls Vira- 
l"ius Chl'i:ili. Igilur PapaIn esse proximunl ct imrnediatum 
Chri
li t'karium in règenda Ecclesia, dogn13 catholicul11 est. 
Porro qui est iInmediatus Christi vicariLLs, hoc ipso habet im- 
mediate a Christo potesl:.
tenl regilninis qua nec major nee 
etianl æqllalis exi
terc potest in ('on
ilio-sine-Papa. Nam si 
cOllciliu)u-sine-Papa 1najúrent regin1Ïllis potestatenl haberet, 
Papa huic potestali concilii suLjicerctur; nec proinde ipse 
hane potestatem a Christo inlnlediale recepisset ; nee proinde 
ipse foret immediatus Christi vicarius in regenda Ecclesia ; 
sed Christus pro irnmediato vicario sibi constiluisset conci- 
lium-sine-Papa. Kcc etiaul concilio-sine-Papa tl'ibui potest 
æqlllllis 110testas. 
alll tunc Chrislus ad rcgendanl Ecclesianl 
suam consliluisset duas æquales ac ab invicem independellles 
potrstales; quod idrm cst ae nulhlll1 constituere, quia sese 
IllutUO eliderent. Verulnque remaneret Papanl non èsse Ï1nme- 
diafluu Christi 'l.'iearillm, si quideln non possel ipse vices Christi 
agere in regenda Ecclesia. - Prt.eterea in eodem Constan- 
tiensi concilio præscripsil 
Iartinus Y, suspectos de hæresi esse 
interrogandos an crederent, (( quod Papa siL successor beati 
Petri, habens sllprel1lCl1n potestatenl in Ecclesia Dei.)) EL pariter 
conciliuI11 Tridcnlinum nOlnano Pontifici adscripsit Sllpre- 
mam in universali Ecclesia potestatem. Porro sll]Jr

na non 
foreL Papæ polestas, si l1lajorel1t aut æqllaleln in Inatcria dis- 
ciplinæ haberct conciliulu-sine-Papa. 
Conciliulll æcuuleniculll Florentinu111 definivit Ilolnano 
Pontifici a Christo tradital11 fnisse ple71ullt J10testatent pascendi, 
re[Jflldi ae [Jubernandi 11llivcrSalli Ecclesian
 (Labbe, 1. 1111, 
co!. 51j, edit. Parisiis, 1672). Plena profecto non forel rc- 
gcndi poLcsLas Ronlani Pontiticis, nisi esset superior relati,"c 
ad qu\unlibct alianl regendi pole
talenl, ac proindc relative 
ad potcslatcln concilii-sine-Papa. 
Concilium Latcrancnse quintunl sub teone X, expresse 
dixit Ronlanulll Pontificenl super omnia concilia allctoritaten
 
habere. Quæ propositio, utpote uni ycrsalis, intelliöenda est, 
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tUI1l in Inatcria fidei, tunl ctiaJIl in 111ateria disciplinæ. 
If) ()1I1Ïllilnus lcxlus Patrl1ln, ('0 (plod jam pluressuperiorc 
sectione relulcrirnus, qui superiorit3tcrn ill materia disci- 
plinæ manifcslc docent; ,('luli vcrLa tn
c Ca
sarii Arelatcnsis: 
Quantulll in omnihus Ecclf'siarulll PontitìciLus, qll(:c in toto 
orhc diffusæ sunt, apostolica Scdcs sibilnct \'indicat prinri. 
pahulI, cl synodaliblls decretis fìnnior ejus ])ræcellit allctoritas, 
tantuln, ctr. )) (Lahbe, l. I' , col. i 310, edit. Parisiis, 1 Û 7 I). 


C1PUT III 


\. ('TOnIT,

 P.\I'.T' --rPR,\ ('O
(,II.I"-
I.
I
E-I...\.P.\. 
f}I:O.\.D "I:OI('I.\.. 


PnoPOSlll0 la. - Papa 1l0n, polesl jlldical'i, ac pruinde llec 
depou;, nee pUlliri, a concilio-sille-PaJlll. - .Agin1us hie de P3pa 
cerio. Dc casu autCIJl Papæ dllbii, id cst, de cujus legitima 
clcct ionc non constarct, dicctu r infra (secLione l' ). Hem hie 
prætcnuittiuIU=, casurn Papæ puhlice hæretici, Quod ncnlpc 
possil Papa, non quidclu cx caLhedra dcfiniens, sed lanquarrl 
persona privaLa, labi in hærcsinl, opinati sunt plures doctore
 
catholici, alii:) illipsUlll llegantilJus. Dc hac cliaul h
.pothesi 
Papæ noloric hærelici, dicctur infra (sect. IV). 
Quo prænolaLu posila thesis 
Probatllr I, cOllciliorllln et Patnl1n doctrina. - 1 0 Sic 
pronunlia\"il conciliulll æculueniculn octa\ urn, actionc dc- 
cirl1a : (( Honlanun1 Ponti(ìccln dc olnniurrJ Ecclesiarunl Pon. 
tificibus judiea

c legimu
, dc co '.ero quellHluanl judicassc 
non lcgirllu
. Licct eniUl Honurio ah Orif'l1talibus, post nlor- 
tcnl, analhclna sit ùichllll, scicudulll lanlcn cst quia fucraL 
super hæresi accusatus, proptcr qU3rll SOIUlll licitUlU cst nli... 
lloriLus Inajoruln suorUIH Tllulihns rcsisLendi, \'cl pravo
 
5cn
us respucl1di. Quau1\ is ct ihi nee patriarcharulH nce cæ- 
tcrorUDI antistitum t'uipi.Hfi de co qualnliLet fas fllcrit pro- 
ferenùi 
entent ialu, nisi t"jusdClll priullr sedi:) con
cnsu
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pra
cessisset aucloritas)) (Concilia Coleti, t. X, col. 597). 
El in eadem actionc X, canone 53, sic legere est: (( Si qua 
,'cro æcuu1eniea sInoùo colleeta, de ROluana ctiam Eeclesia 
coulrovcrsia çxtitcrit, licebit cUln deeenLi reverentia de pro- 
posita quæstionc ycncranter pcre
u1ctari, responsumque ad.. 
n1Ïtterc, ct siyc juvari siye juvare; non taillen inlPudenter 
contra scniol'is nOlllæ Pontifices sententialll dicere )) (Con- 
cilia Colcti,t. X, col. 879). 
. 
Ex iis oetayi coneilii æClunenici verbis hæc colligenda "e- 
niunt : Prhno, nonlicet æcuulenicæ sInodo scntentiau1 dicere 
contra sellioris nOJuæ Pontifiees. - Secltudo, talem senten- 
tiam profcrrc, Hon tanhlln illcgilillluill foret, sed imJ1udens. 
- Tertio, lcgitur quidcm TIoinanu1l1 Pontifìccm de olnniuffi 
Ecclc
iarun1 Ponlifieibus judicasse; at de ipso quclnqUa1ll 
judieassc, non legillll". - Quarto, ita tcnet oetavum conciliuIll 
(rculucniclnn, non obst3nte anathclnate (quod sibi objicit), 
contra 1I01l0riUln Paptun, in sCÅta sIßodo æcumeniea, pro- 
nuntiato. TUlll qllla istud allalhcllla pronuntiatulll est }Just 
morlen
 IIonorii, ac proinde .quando janl non erat Papa. Tun1 
tIuia prollunLiahull cst, ab Orienlaliblls; quæ vox innuit a Sede 
apostolica tUllC rcceptalu non fuissc ejusl110di s
'nodaleln sen- 
tcntian1, sell quoad istud anathema æClu11cnicum non fuisse 
scxtum gellcrale conciliuln. 
ec objiciatur contrariulll colligi 
ex istis ,'crbis nisi ejusdem prirnæ Sedis consenslts ]J1"æcessisset 
ollctoritas. Non dicit synodus istlun COllSellS1l1n jJl'æcessisse. 
Sed dumtaxat, non potuisse anathenla legitiu1e proferri con- 
tra illlun Il1ortuuIU, nisi in casu quo dicLus consensus præ- 
cessisset. (De quo vide parle secunda, 'sect. V, cap. III.) 
Tun1 denique quia Honorius accusatus fuerat de hæresi, 
et propter so/un1. istud crimen lieitum est inferioribus supe- 
riori suo resisterc. Papan1 autcln hæretieun1 jalll papatu 
exeiùisse olill1 senserunt n1ulti doclores catholici. Uncle 
anathemalizare PapaIn publice hæreticußl (supposiLo quod 
casus l)Ossibilis sit, quod non asserit conciliun1) non esset 
judicare ,-erU111 Papam, sed ex - Papan1. Ob eas 0l11neS 
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l'atioll"
 h'llet l'ulh:iliull1 lèclllnrnicllln octaYllln, :,cllLcnliaIIl 
C.'Ollt l'a lIollul'iulll prolaLa III 11011 ilU [Jell irc qui n 'l'..lIIH l'C- 
III alll'a t (p I wI a

CI'lW ra t, Y idelicet : de Papa quemljllam jud i- 
{'llSse llo1l1e!lilllll
. -Quinto, dUIIi dicit S
.notIll
, proptcr soltun 
lli...rt'
illl licihllil c
sc miuoribus wlljol'llln SUOl'UIIl nlulihus l'C- 

 istcl'c, huc i p
u illl plici tc ac ,-cf[ui\ all'nlel' aS
L'('ll i l Pa t res 
t' 
 Ii 
lfleulIleuici COlll.:ilii, ctialn coIled i \"c 
nlJl ptos, I'uissc millores, iù 
cst, illfc'riores relali\c dd HOlllanUTII Pontificern; sitl uidC1l1 huc 
di\il ad explicanduill quu titulo l'utuis
ent isti Palrcs ùiclulll 
ana t hCllla conciliarilcr prollu nt i':H'c. r nùe sic inl plicit C a
sc- 
l'uit Pap
c sl1pcriol'italclIl rclati\"l' aù gcncralc concililllli. 
T
il HI' ex octa\"o æClllllcnico conciliu a pCl'ti
silllC conslaL Pa- 
l'
Hll non posse aL ullo cOllcilio judicari I pUlliri aut (Ieponi. 
2 0 COllciliulll Lalcrancllse quinlulIl, SCSSiOllC 
I, c""\prc:ssc 
::;ic d('clal'a\' iL : (( SOIUIIl IhHuL1n Hill Ponlitìcclll, tanf{ ualn sllper 
omnia cUllcilill allctol'itatem lzabelltem, cOl1ciliorUll1 indicclldo- 
I UIII, lrausfcl'cnÙOl'Ulll ac ùis
ol \-CnÙOrulll plcn lilH jus ct potcs- 
fat èlll habere, Ill'duill c
 Sacl'æ SCl'ipLuræ Lcslin1onio, ùicLis 
sanctOI'Ulll Patruill ac aliol'lllll HOlllanorulu Ponlifìclun, scd 
propria eLÏlull eoriuudern conciliorlun confessione manifestc 
con::;tat. >) 
Si Papa auctoritateUt habeat super omllia cOllcilia, apcrlis- 
siulc rcpugnal CUIll posse juùicari, puniri aut d
poni ah ullo 
cOHcilio. Aliuq uill cHilli esscf sÍIn ul Sll periol' ct inferior C011- 
cilio : SU pCl'ior, siq uillclll SU pCI' concili Hin allctol'itatel1t lzabe- 
rei; inferior, utpolc concilii judicio subjcctus.- Pr
t'tcrca, ex 
citalo concilio Latcl'ancnsi, haheL l)apa plellum jus concilia 
dissoleendi. Igilur slåliIlI ac {'ol1cilium aliquod PapaiU jlldi- 
Cdrc allcnlal'cL, pussct Papa conciliuJl1 i
lud dis:soh'cre, ct 

ic ill11'cdil'e HC posset quidqui.lIIl legil iult' prullunlial'c. Porro 
(ri bUllal (1 Hud cxislcrc 110n potl'
 t nisi lIualenus It apa ycli t, 
a furtiuri nun polcst Pal'alll judicare, illullI\"C ùcpollcrl'. _ 
lll
llpcr dcclaral qllinta LaLcl'allen
is synodus, aucLol'itatenJ 
Pli pa
 sllper omnia cvncilia, Juan; {cstt? COllst are ::;acra SCl'i pl ura, 
sallC.'LÌs Palrihus ct Hornani., PUlllifìcilJus, alquc ipsa ctiaill 
II, 40 
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conciliorunl confessione. Uncle certa cst, ex illis yariis fon ti- 
hus, Papa\ auctoritas super quoòlibet conciliulll; quæ auclo- 
riLas sf are nequiL si possit TIon13nus POlllifex ah aliqua s
nodo 
ill jus ,'ocari, punirlvc aut ùcpol1i. 
Objicies, - Conciliu111 islud Latcranensc quintum æCU111e- 
niCU111 fuisse negant plurcs Gallicani U;cologi : ergo nihil probat. 
Respondeo: 1 0 TIetorqncndo : Tridcntin
c synodi æcuineni- 
citatcul negant Lulherani : ergo nihil probullt Tl'idcntina de- 
creta. - 2 0 Quod Beg-ent Callicani thcolodi dictæ s
.noùi La- 
tera Hen si s æcu Jnenicitalel11, est ,'aide miscrum rffl1gi urn. 

,ihil euilH defuissc C
 re tl1i
itis ad æClllnrnicitatL'II1 condi- 
tiOlliLus, os'rltSUlll cst supra (srct. II, cap. 11, 11. 8). Iù dU111- 
taxal aliquatcllus controYf'rli poLcst, au dicta synoJus Papæ 
auc torit all'fll 
nl'l!r onHI ia cOllci I ia tlrc' ara \'rril Clun en rorJna, 
q ua
 defilli l ionelll doglllat ieanl p i'opric d ict a nl COJl
i i t u at. Et 
ideo ùUllhaxal Gallicani qui diclaln Pap
p supcriorit:1teln, a 
sJÏlodo c
 presse jSSerlal11, negarc audcul, non sunt propl'Ìc 
hærelici. ..\st errant ceI'Li

inl
, nee a teulcritale salteln c
cu- 
sari pu
sunt. 
3 0 Sanctus Zozilnus, qui Cl't"'atus cst Ponlifcx auno j J 7, hæc 
seribcbat ad Afl'icano
 Episcopos: (( QualllYis Patrulll tradi- 
tio apostolicLc Sedi auetol'itaLcUl tantaul tribucrif, Ilf dc cjus 
judicio di
ceptarc nullns auderct...)) (apud Constant, Epis- 
tolê{
 nOmallOl'lllll PUlltiticllm, col. Ü 7 1-, edit. Parisiis, (721). 
- (( CUBI tanhun lloLis es
ct aucLorilalis, ut nullus de lloslra 
pussit retract are scntcntia, ni
lil egin1us' quod non ad '"CS- 
tran1 notiliam nustris ultro 11lteris rcfcrl:elnUS)) (loco citato). 
Atqne isLalI1 judicialenl RUlllani Poulifìcis potcstatenl dicit 
ihidrul sanctus ZOZill1US provcnire ex ipsa quoque Christi Dei 
nost ri IJ1'omissi o ne. 
lIæe nClnpe Zozin1Í doetrina, qnan1 certaffi et a nemine 
contro\'crsan1 slipponit : taleln Christus Rumano Ponlifici P04 
tcstateln conlulit, ut nul/us, ac proinde nee ulla generalis 
synoùlls, possit de ipsius jUllicio retl'Qctal'e, id est, iUud ju- 
dicialitcr cxalninare ad CUlll. tÌnCll1 ut aLrogctur ,-cl corri- 
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I gah1r. Igitur Papæ judiciulU Sllpl'CIOU1l1 c
t, ita ut a nulla 
tPITellt1 l'olcslatc refOl'l1l31'i ,
.ll'aL. Itulc auleOl J'lgorosl' sc- 
qui llU" nOn plJ:)
e Pa palll aL uUn l'ol1cilio j udicari, pun il'i \ C 
aul deponi. Xall) 
èlllclltiæ qualll cOlll'iliulil aliquu(l conll a 
Pa palll pl"OIl U nti
ll'l't, èl q Ila ill cunl deposi I iOllC11l alialllvc 
, PO'II,UI1 dC('l'rnt'I'ct, po"sel Papa SUUlll juùi
iulll opponcrc. 
PO
"l'l nClIlpe cClllcilii scnlcnlialll JlUllalll ct irrilanl proJlun- 
tial'l'. CUIIHluC 11l'lllilli liccat de Papæ judicio retractal"e, ùc- 
herellt ip
ilncl concilii Patrcs huic judicio 
esü 
uhnlitllere. 
(Jude J'cipsa potesLalcln nOll habellt Papain jucIicandi, punien- 
di\'c aut depollclldi. 
i O l'..alndL'Hl doctrinall1 sic cxprilllÍt sanctus DOllifacius I, 
qui crealu..; est POlllire
 anno ílS : 
(( 
uIIHJ1wn1 cnilll licuit df' co rUI"
us quod sClllel 
latululJl 
cst ah apo::-lolica Sedt' Il'at'tlll'i )) (apurl COII
tallt, Epi,'\tolæ Ro- 
ma IIUI'um PUll t i /Ît'lllll, ('01. 10:; j, ("\r1 i L PlIl'isiis ., 1 7:! I ). - 
(( i\ 11110 111HllliJIlI apostcJli('() culll,illi, dc í'ujlls judicio non Ii eel 
refrllcLal,j, IItaIlU" olJ\'ias auùacler inlulit; nelllO ill hoc rc- 
h('lIi
 exfilil.. nisi qui tic sc \oluÏl judicari)) (ibid., col. 10
2). 
Igilur, If'
le BOllifacio [, scclus cst !loiliano POlllifìci ipsiusquc 
dL
('..clis rc
is(('rc; atque id sCluper CCl'tUl11 cl iltliubitatuIl1 
apud OlllllC-; catholicos fuerat. Porro COlll'ilii Patrcs qui Pa- 
Itarll in judiciulll 
ocllre ac dl'pOIH'l'P nLlelllaJ'(
nt, procHI 
d \I h in i p
i (.t ('ju
 j ulliciu rcsistel'CIl t. Ergu illici I fI :JgCI'CIl t. 
:)0 
andn
 C:('[asill
, qui ("realus ûsL rOlllift'
 anllO iD2 : 
Ip
i SUIlI can()lIe
 t{11 i a ppclla t iunes tfllius Eel' lcsiæ , ad 
hujus "\cll is C\.lI IllCrl ,ollierc dt'rt
ITi; a h i p
a \'('1'0 llusq llalll 
pro..
t1s appt'llclri del)l)I'e sall
el'l1nt. .\c 1'("\1' hoc, ilhuu de tot a 
Eech'"ia jncl ica I'C, 'J'
fI nt ad IlIl11ill
 COlli l)lC(lJ'e judiÔulll... :\011 
'C'n'BUlf He nl'()
toliea 
t'lll('ntia rt'sohatur, qualJl et \"o
 
Chri
li, pt IllajOl'UIJI traditin, et canOllUll1 [uleit auctol'jtas, lIt 
tut1l1ll potill.
 Ecdt!.'\;lll1l 
f'111r)t'I' ip
a ùijuùi
el>> (Lahbe, t. IV, 
'.1. 11û
, edit. Pari
iis, 10'; 1). 
(( CUlu'ta ppr 1I1undulll 111)\ it Ecclf'sia, quonianl (IUO['UÚ1- 
lihl't ::-entl'lltii
 Ji
l\la POllli(ì
lllll S('dr... hr)( i Pelri apo
.t"li 
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jus habeat resoh"cndi, utpote quæ dc onlni Ecclcsia fas ha- 
heat judicandi, neque cuiquanl dc Pjus liccat judicare judi- 
cio)) (ibil1., co!. 1 
03). 
E
 illo tcstilnoniu Il1ulliplicitcr ct manifestissiulc ,.era pro- 
hahu" thesis, iù est: PapaIn non possc aL uUo concilio in judi- 
ciun1 ,"ocari, pnniri,c aut tlcponi. Primo, si concilio compe- 
teret potcstas illa-Papanl in judiciul11 vocandi, seu, quod idem 
cst,
potcstas supra Papanl, hoc ipso licerct appellare a Papa 
ad conciliuln. Porro contrariUl11 asserit sanctus Cclasius. 
NCUlPC ('anoncs 
anxcrunt, a Sedc Ronlana llllsqllant oppel- 
lari debere. Et ilIa 
cdcs ju
 habet judicalldi de onllli Ecclesia; 
at non licet cuiqllanl de e.jus .iudicio judicare. CUIn non detur 
avpellalio a Pap
 aù conciliuln, repugnat conciliu1l1 esse le- 
gitilnu
n Papæ judicPlll. - Seclilldo, testc sanclo Gclasio, 110- 
Loriu1l1 est, idque Clillcta per ?JZll1UlU111 1lol'it Ecclesia, BOD1ano 
Pontifici conipetcrc potcstaleU1 judicandi de tota Erclesia, ita 
ut ju
 hahcal I'csoh.cndi ligata selltcntiis qllOl'llmlibel POlltifi- 
ClOn. Si Papa jL1
 haheat judicandi de /ola Ecclesia, ergo et de 
quolihct concilio. Si jus hahcat cassandi judicia qllOl'llmlibet 
Pontificun1, ergo et judicia Epi
coporu1l1 in concilio coadu- 
nalOrUIl1; .ergo et judicia concilii contra iPSUlll prolata. Porro 
haberc potestatCl11 judicandi aliqualn personan1, ita ut ilIa 
pcrsona yalcat judiciulll contre sc prolatunl rescinderc, idcl11 
cst ac oIllni judiciali potestatc in pcrsonan1 illalll carerc. Igi- 
tur jus non habet conciliun1 BOlnanU111 PontificCIU in judi- 
CiUll1 yocandi, pænasyc ullas in cun1 decerncndi. - Terlio, 
C
 prcssr asseril, sanctus Gelasius, ROlnanuln Pontificclll åd 
Hul/ills commeare judicÏlnn, id cst, a nllllo judicari posse. Si a 
llullo, crgo ncque a concilio. - Quarto, doctrinalll hanc asse- 
rit fnlciri, non talltulTI CanOllllHl allcturitate, sed elialn voce 
Christi, et Palrzl111 traditiolle. Quodque yalde notandu1l1 cst, 
calll doctrinan1 inyucat, non tanquanl uBi controvcrsiæ oh- 
noxi:un, scd tanquaul indubitahllu et quatellus lale ab 
)ll1ni 
Ecclesia notull1 et rccephlln dognla calholicUIU, prout arguunt 
,'erha ha'c: CUlle! a }leI' m 11lldllm nOl'it Ecel esia. 
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f)n Sanrtn
 Xicol[\u
 I, qui crratns cst Pontifr't [lnno 8J8 : 
(( CUIn scCUnUUJll C31l0nCS, ulJi cst InajOl' 3uctoritas j\Hlirium 
iuit'riUl'Illll 
il tlef'rrllduJ1l..., palel profecto S['dis :1post()lic
c, 
('"jus UllctOl'llute major nOll est, j\HliciUlIl a ncnlinr fo['r retrac- 
Landulll, nC(jnc cui([uarn dc ('jus liccat jtHlicarr j\Hlirio. 
i- 
'luidenl ad ilhun,Jl' qualiLel JHunùi parte canonrs 3ppcllari 
\'oluCl'uut; aL ilia aUlCI11 HC[nO sit apprlbre prrIuissu",)) (Labhe, 
t. \111, coi. j 1 Û, cui i. 1 G 71). 
Si nullibi anctoritas c:-.i,;tat, Honlani Pontificis auctoritalr 
Jnajol', Hon potcrit ulhun cOllcilinnl papanl in judieiun1 '"oeare, 
ilhllnvc dppour1'c, Xullus siquidcI11 jurisdiclionenl h3hcrc po- 
l \sl in 
upcriorrln 'V(
l in a'qualrln. 
7 0 Enno(liu'5 (liaconus, p(J
ltno(hnn [icinclisis Episcopus, in 
étpolngia pJ'o S
.nllnacllo Papa, qumn S
ïlOdus.Homan
 suanl 
f('{'it cl :lctis 
nis inscri ju

it : J.lliorllm forte homilltl11l callsas 
f)eus I'oIlielit pel' homines termillare : Redis istiliS præsllIem 
SilO sille qllæstione resen'Gl'it arbitrio. Si ROlnani Pontifici
 
causa Icnninal'i ncqueal ]Jer homines, ergo ncquc' per ulhlJJ) 
conciliull1. Et notctur principium i
tud, quod nempc Papa 
ncqucat judieari per homines, in,.ocari ah Ennodio tanquaul 
, ccrtuln alquc apud eatholicos Offines induhitattllu, prout e
- 
prinlunt vores ilhc, sille quæstiolle. 

o Sanet us J.\' it us \ïL'lIncllsis de c3dcI11 Synllnachi Pap
f' 
I causa scrihcns ad scnatorcs HOlnanos, non SUQ lantum, sed 
('( (Jlnniunl Gallicanorllnl præSUlUI11 nonlinc: (( Si sæculo 
prilnnlll fucrat accusalus, consaccl'dolum SUOrUll1 solatiuHI 
potil1s atleisccrc, quanl rccipcre dchuis5ct judiciuI11,.. Kon fa- 
cile datnr intrllig-i qua ,'cl ratione ,.cl lege ab inferioribus 
enl incnr ior jud i(Õetur)) (ppist. XXXI). E,pIidcrn Episcopi a po- 
fe
tatr laica HOlllall1 "ocali aù judicallùuIH S
.nllnachunl Pa- 
}Wln, non constituchalll gcncralenl S
'1l0lltlln, scel particula- 
1'C1I1. lJlÙr lieel sallclu
 .\' itus ùicat Papanl ah iis pra
sulihus, 
ut poLc in{erioribu,-, non pot u is
c leg itilHC judical'i, non scqui t u l' 
I'jgoro
c Itanc ('jus scntC'Iltialll grllcl'ali CtÜUll 
Yllodo appli- 
f3udaln l'

e. lei lallIcn 
alis apcl'tc sequitur ex adducti
 ab 


. 
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ips:o rationihu
. Si cnim pxistimasset TIolnanum PonLificern a 
Romana ilIa s
 nodo non rlebuissc judicari, ex en ratione 
quod sInodus non cssct æCll1nenlCa, iù profecto expressisset. 
Dixissrt ncmpe: cum Galliaru111 Episcopis reprono attentari 
a concilio parliculuri, quod Icgitiu1c agi nequit nisi per ye- 
1lerale conciliuln. Porro hoc non di
it, sed adduxit dum- 
taxat rationcm istam: emillentioreln non posse judicari ab 
i nferioriblls. 
go In concilio Quintilincburgensi cum indignatione reject3 
c
t lClncritas cujnsc1am clcrici, qui ncg3re au,;us cst hancc
 
RonlanOrnlTI Pont ificlln1 prærog3livanl, ,'idclicct: Vt nllllll
 
de èoruH1 judirlo Judicare delJeat, nec i1/; nlicujlls judicio sub- 
10ceant (id n3rrat Dertholdus s
 nchronus, in appcndice ad 
IIcrnlannu1l1 contract urn, aù annUIl1 1.085). Si nul/ills, ergo 
nec rOTH'ilii grllcr3lis judicio P3paffi suhjaccrc, pro induhi- 
talo h3h('1.3t11r. 
10 0 Sanctus Iyo, epistola CCXXXYf, fle n0l11al\is Pontificihus 
dicit: lYec ?lostro, 11fC ullius homill11m probantul' subjacere JU- 
dicio, Tgi t nr nre gcnrr31 is concilii. 
11 0 Phi1ipp11S, qui de irrJpcrio cum Othonc HI dcccrt3yit, 
in rpistola ad Innocl'nliuln IIJ: Ab homine 11(111 estis jlldicoll- 
tllls'I set! jU(/.' ciUlll l'e
l rum ,c;oli Dt!v r, Sl1Ta' Ul' (apud Ba
'nal- 
durn, 3d 31111UII) 12 0 ü). · 
12 0 Fxplorata igiluJ' conriliorurn et Patrllln doclrina, cnl- 
nino colligl'THlnrn ypnit, non lJossr PapaHl ah ulla synodo 
j udicari, puniri, e aut deponi, 
Prubatuf II, ex jure olJpellatiollllnl. - PrOb3yin1US supra 
(scrtiollc If, capite y) posse 3d Papam apprllari a quorum- 
cunlquc Episcoporunl ac conciliorUI11 judiriis el scntcnliis. 
QU3ID potestatern e
usn1odi appr1l3tiollcs rccípiendi de facto 
constanter ROlnani Ponlificcs CXCl'cucrunt. E:unque ipsis a 
Christo collalan1 fuisse, ac traditione P3trllln, canonullHlue 
auctoritatc conÍÎrlÜalam, fuit doglna in to(a retro 3nt ifjuitate 
induhitatunl; prout quinto sæculo tanqu
nn quid notorietatis 
puhlicæ declarabat 
anctus Gelasius Papa his verbis: (( fpsi 
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sun' canOJlCS qui apprllatioHcs lolius Fcclcsii.(\ 3d hujus sedis 
('\anJPll "Ohlèl'C lleft'ITi,.. 
lHl ,crcru ur IIC npostolic3 s.'ntcn- " 
1i
1 rc
oh'(ttl1r, (Iuatu ('( L'OX C"riM;, ct 1nojorlllll traditio, cl 
rm,u1l7lUl ful('il audol'itas... Cllilcta lIe,. 111UllÚUJJl 1lOl'it Ef'cJesin, 
(j11oni;JIIJ fltJorulnlihpt 5èlltrntiis ligata Pontilì('ulll S('ùrs hrali 
Prlri jus halwal l'csohCl1tli)) (LahIH', t. 1\, col. I JUS ct 1203, 
(,.lil. 1071). .hull ,.rro si ad Papain appcllal'i pos
il 3 judiciis 
cot.eililll'tlIU, }Jun ipse iis j\1di
ii:, subc::;t, sCfl ipsa ci suhji- 
Cilllltill', 
Proballlr III, ex l1l'l'e
sit(ltl
 npprohationis pOJ1{Jlið ut r(Jll- 
cilium tlimellifÏflltis rim haf'l'f1t. - EaJJl nl'c,'

il ntcllJ prohn.. 
,inlus supra (!""diOllt' If, capite V.I). Tgitlll's
rllod\)s tpl
P Paranl 
in jlHli('iulIl \'OCi.lI'C ,-'1 
eJltcJ)liaIJl coutl'a il',",ulH pr..n 1 !1lIiarc 
aflt 1 ntal'd, quoad i
lalu "cnleuliaul, ulpolc Pap
p conscn
u 
ù(1'4iful:lIn, nOli c
scl æculIJcnica, sClI pal'ticulal'i
. Ft Cun} 
a Ii II rHle 1\: t I'll con LI'O\'cr'sianl ::-i l cnncilio particulari jus non 
COIlI}H'flll'C Pap:HIl judican.li, 
YlJodus if I nllent
\ns latrocilliis 
adollmrrallda forel, 
Proh Itlll' 1 r. (',r (1l!.<iÍ(a! (' opi 11 ionis qU,T Pa]>æ sllbjicit 
rpisrn]ws lit Sill
/1l1(),r;:.. Pn[Jflm 1'('1'0 FpisCO/)is rollt rtil'e slImpli g . 
-1Iar :>cilicct opinionr totuln nititnr r;
lri('anllnl s
sLrlllit, 
eoncilio 
fln,'rali ads('rilH'lIS potC'stal4"'tll Papalu jut1i('[lndi DC 
drpon. ndi, r\ III c'i:ptrl'oqllin f:lh 1 l1tur illius 


tt'nl;"j
 propu- 
gnatnrt'
 ah FpÜ,rop:s ul 
inp-lIli
 !'lItlllllO Ponli'ci ,], J'
I i t h - 
c1u'n(Îal.... tllJl1
Îlliodaln Pori 0 !'111'1'.I 
 cliol f' 11, (3pitt 'I . 
rl'l'OneUlll f't rtl.
OIlUIIl Il'oha\illlUS rpi
('ol'os I'Lll'a
 suLjicl ut 
sin
\1lng.. et nOli 
uhjici ('oll.'cti\"(' 
Ulllptn
, 
Pl'oballlr 1', CJ: l () '111"d /'apw (,O!lIpettf{ ,'lIfJremfl et plena 
pot e.\ta,'\ un;rcrsa I t'HI Ecdö.. lam reyell ä;. - lIe fidf' c
t hane ri 
pO{(lstrtlrll1 COIIII'l'h'l'r. IIcqUf' icllle
ant ad\f'l'sal'ii, P(JtTO po- 
tl'
ta
 'hlicui print:Ïpi rOIHp"(cl11" rCëcllùi to/um aliqualll 
o- 
cif'tatt 1 tl1 1.011 poft'st f'

(' plellll t"'t sill remll. 
i existat in ilIa 
5I}ridatc(tliqui
 rcp[us ll)ari
ll'a(uHln, qui po

il pl'inrÎpelJl ill 
jus ,'o('al'4"' 
t lIt\pOiH'l'C. 
al)C mojoI' cs::;eI p()r(1
fas 1111jus pl'in- 
r!pÎ
. ...i t'jH
nlt)(li nlaf!islI'atll
 jll
 i
lud ill ip
nn) n('n l!a}H"'- 



(ìj2 


Tn \CT.\TrS DE PAP.\. 


rent. Plena autcm non cst potcstas qua 1naj01' rlari potrst. Hell! 
."ïUpl'ema1n rrgÍInini
 potestatcn1 non habet, qui suprriori po- 
tcs1ati suhjicitnr. Papa anten1 subjiceretnr altiori potestati, 
ncn1pe gCTlcrali concilio. 
l\"ola. Jden1 sequitur ex PO quod Papa" conlpctat ])lenliS et 
SllunnllS jurisdiclionis prilnatus seu prineipatus in Ililiversa- 
lent EcdesÍfl1n; quod nel110 catholicus negat. Eninl,'ero rna- 
jorem pt altiorem jurisdictioni
 primatuln hahet Papa, in 
hypo1 hesi qnod concilio non subjicitttur. Igitur si concilio 
suhjicialur et ab co jndieari et rlrponi possit, neq11aquan! 
h:lbcl lJ/ellulH ct SllJllnllOn principatun1. .Præterea non habl't . 
illtnn plcnu111 jurisdictionis pril1lahul1 in llnil'ersam Eccle- 
si(nn, si cum non haheat in præcipual11 et nobiliorrm Ec- 
rJesiæ partpl11, id cst, in Episcopos conciliariter rOfldu- 
natos. Alia lllulta probalionis 111cùia on1ÏtLilnus. Stat ergo 
Pfoposilio Ia, ,'idelicct PapaIn non posse judicari, nee puniri 
nee drponi ah uIlo concilio. 
PnorOSITIO IP. - Potest Papa cujllslibet couci/ii judicia judi- 
care ac 1
escilldere. _1 0 llepl1gnat a Christo constitutDJl1 fnisse 
in Ecclcsi:1 dupliccln jl1d icialclll potcstatrm æqualrnl cf aL 
invicenl indepcndente1l1. Id siquidcll1 idem est ae nullam 
constiluerc. Quod cuin! judicassel una, po
sct aItera, eontra- 
dietorir judicando, abrogarc. Proinde suhditi nee hujus nee 
illius judicio constringerrntur. Igitur indn})ÍuJn est Christtlll1 
vcl Papan! coneilio, yel concilio Papan1 subjeetu1l1 ,'oluisse. 
Sed, ex præcedenti propositione, non subjccit PapaIn COH- 
cilio; ergo Papæ conciliuln 
ubjeeit. - 2 0 Certum cl ipsis 
rtialll adversariis indubitatull1 est, posse Papanl coneiliorun1 
l)articlllarium judicia judicarr ae rescindere. Porro aliundr 
judiciuIl1 generalis coneilii, si assensu Papa
 ('areat, .hor ipso 
æcumenicitatis "in1 non habet. NCJnpe conciliul11, lice! quoad 
cætcra qui bus Papa consenSUln præhuit, sit æClul1cnicuHl, 
non lalnen æèulneniculll cst quoad dccretun1 a Papa non ap- 
probntun1. Tel probayin111S supra (scctione If, rapitr YII, pro- 
l)()sitionc Ia). Ergo Papa, conSrnSUl11 drnrgando, facere poirst 



. 
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111 jndicinnl roncilii non 
it juùiciulH conrilii æcnmeniri, St,tl 
tanhllll paJ'ticulari
, 3(' proillÙC rc
cinùiLile. Ergo pote
t SrlTI- 
I'tl
' cujllscnnHluf' concilii jutlicia judicare ct rcscindcre. - 
;ju Idrlll C
 "'Ilnplis con
lal. Hanlur neHlr'" concilia quihlls 
nihil ad æ'tll11rnicitatclIl defuit nisi approhatio Ilolnani POll- 
lificis; itrlnqlu'" alia qua"l O'...culllcnica fucrunt quoad aliqua, 
Bon autcln quoad ea quæ a Sf'dc flonlana rejccta et rcpro- 
Lata ::>unl. YCl'bi gratia, æcunH
niculn conciliulH Chalccdo- 
n(\HSe, quoaù canonem quo sccundun1 ùignitatis locl1ln COIl- 

tant inopolitan
 scdi adscribrhal, æcumcnicitatis ,'im non 
habuit, co 'quod canoneln istuln ROll1ana scdcs approbarp 
nolucrit.-A roncilio 
cnërali octayo, id est, l\ica"lno sreunùu, 
actionc "', I'Pject a c:,t p:-'t'utlo-s)'nutl us Iconolnacl
orum, Cll i 
intcl'fuerant T:piscopi 
JR, r
 ea ratione quod non llalJllerat 
adjlltorem illills tempol'Îs ROmall11Hl Papam.." qllemal.lmodilln 
lex dicta! cOlll'ilioruHl. rlul("I lex est cOllciliorllnl, n t Papa 
I po:-.
it acta cOllcilioflllll )Julla rt irrita rcùùerc, non tallt UIlI 
ea rxprp,;se abrog3ntlo, "-c(l t'tianl nsscnsuln dCllegando, - De 
roncilio \rjlnillcn
i, GOO Episeopis constanLe, dicit Daluasus 
Papa (cpist. HI, apuù Coustant) : (( Xequc cninl pri.l\judieiu111 
, aliquo(l nasl:i }lotuit ex HUlllcro cornnl, qui aplllJ _\rinlÍuulll 
con,cnpl'l1nt; CUIB constct, Ilcque Rhmanunl EpiscopUln, cu- 
jus 
nte Olnnes fniL cxpclcnda scntclltia... hUjUSllloùi sta- 
t utis conscnSUlll aliquenl cOlnnlodasse. )) - Judicialcnl Papæ 
auctoritatenl supra concilia, jan1 suo telnporc tanquan1 in- 
ùuhitatam asscrcbat ct facti
 scu pl'3xi con firnla ha t sanct u;:; 
Gelasius {qui crcatn
 cst PonLirex anno H)2), in sui.. ad Epis- 
copo"- nar(hllli:"I lilt "\ris: (( Xon rcficcll1us autcln, inquiehat, 
quod ('nncla per lnundunl no"it Ee
lcsil" quonialll QUOI'Ull1- 
libel sputrnLii", ligata Pontifit'Ulll Set1e,,", hea t i Pt"ll ri ap(J
toli 
jus hahcat "t\soh'cndi, ulpole quæ dp olllni Eccl
sia jus ha- 
heal jndicanùi, 
H"'IqUC clliql1am de Pjth liccat judicarc judi- 
cio,.. 
pd nee illa prælcrill1us, quod apos'oliea Srdcs f..p- 
(jllPlllf'I', ul t1icllllH cst, Inorr Inajoruln, ctiam 
inr uIla 
synodo 1H'[Ccrtlrlltt"l, cf ahsolvrndi fJnu
 :-.
 nU,du
 iniqne daln- 
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navcrat, ct damnandi, nulla cxistente synodo, quos oportnerif, 
habuerit faculLatem, Sanrtæ memoriæ quippc Athana!'iun1 
syno(lns Orientalis addi
erat, quem tanlCll c'\:cepfunl Srùcs 
aposLoliea, quia danll1;ttioni Gra
corurn non eonsensit, ab- 
solvit. Sanctæ Inell10riæ nihilolniuIIsJoanncn1 Consfanlinopoli- 
tanuln s
'nodus cliam ealhnlieorum præsulunl eerte damna- 
rat, qUCIO SiUlili Il10do Scd(
s apos!olic3 , ctianl sola, quia 
non conscnsit, absolvit. Iteluquc s:Jnctæ meBloriæ Flavianuln, 
PontiHcun1 (Græcorul1)) congreg;1tione dalnnaltul1, pari tenore, 
quollialn Spdes apostolica non consensiL, absol "it; poLiusqllC 
qui illic rrrrpfns fnerat Dio
coruln, seeundæ 
cdis præsll- 
leln, sua aucloritatc (1i1IHna\'il, cl irnpianl synoduln non 
consenlienùo suhlnoyit )) (Lahhe, 1. IY, col. J 203, edit. Pari- 
siis, l(71). 
rn()rn
TTI() UTa. - Ergo Paprc Gllftoritas est superior cOllcilio 
quoad judicia. - Srquitur e dnaLus pra'inissis pl'opositìoni- 
hus. NUln si pCIlC,-; concililllll non siL Pi.1panl in jus YOCafe et 
srnteIJli3I11 contra ipsl1m pfonuntial'c; aliunde vcro pcnes 
Papam sit judiciah's conr.illi senlentias, contra qllcJnlibet 
Epi
cûrurn ant fìrl lell} pronllntiatas, jl1dic[Il'f' ac rescindere, 
c\ idens rst Pap
r supra cOllciliulll auctoritas, quo:-ul judicia. 


. 
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PAPA NON SUBEST CONCILIO 
IN CASIBUS 
EXTR ORDIN lIS, ID EST, CASU QUO SIT 
SCAND OSUS, VEL HÆRETIC US, 
VEL DUBIE LEGITll\JU5. 


Pl'tt'llotnndn. - 1 0 )fil'nm quanta ridncia rjnsn10tli e
tra- 
ordillal'Îo", ra
lI
 nnhis ohjiciflnl rHher
arii. In ii
 c3sihns, 
ail1nf, proJ':,ns IIrrrs
arill1n rsf nl;qlln() rrloedillm TI(, Fcclr- 

 ia prrp31. Porro non nli lid f 11T1(' SlI pt'rest) qu a n1 cOllrili i 
u- 
1'l'a Pap::un illH'toritas, Yerhi gratin, ql1(tlulo pllll'r
 de papatn 
eonten(lul1l rt n('
('itl1r 1}lI'S \"('I'l1S Papa sit, ni-i ill ens iIlIC'O- 
rit;tI('IJl (,t ,illl ('u:H,ti\' IU 1131wat generalis 

nudu", llull11s 
e r its d lis III : d i fin . S , (( \ 11 d 111 >> 11 III Po 111 i I it t · I n t'f i : 11 II con I n- 
IHar('llI (ail J OS
I1('l a cOllrilai (í' 11 HIf'IIiri potl'
tatr ilIJlUU- 
Th In C

 
 nportehat, Jll'f}lIC c"se ill Er('lt
"ia ,-illl ulhull qu
e 

('hisllaa I i:, ,ulncl'i 1I1CÒel'ct UI'? _\.hsurùlIIH'I a hsor Ilun 'I rehus 

 .."ti
 rrp\1glwn
, Ercll)si;p cathr>rcæ f.hr
stiqll(\ pI'O\"iJclltia
 
pro)'sus inillli('utl1. ()i('rnt opporlnHi':)"inltuH 5chislnali.., fuÍ>:;sc 
}'(\Hlf.diulll, 
i ÒI) pnpatu pari fcrc jUle cl)lltpnc1{
Htes nItro loco 
('pdt'rent. H{)ctt'. Qui.} alltcln si Hollent? Ell)I'110 schisI11ate 
r('('lc
ia lahorar(.t? .\h
it. Fr
o n(\('(\
s(\ rst 111 
it aliq1l3 po- 
tt'sti.l
, flu:\ c}ul)ii salLl'111 POlltifìrt'
 ('I ianl in\"iti conlprilnan- 
IUI')) (/J 7{ellsio, di

pl'latio pr
T'\"ia. II. :JS), 

o Ex (\0 quod audoI'ita-.; ('oll('ilii :'lIpl'a PapaIn 
it remedium 
lleressllrillm in ca
ihllC:; (.\traord;na)'ii
, ad\prsariorunl aur1a- 
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ciorrs concludunt hanc auctoritan1 supra Papan1 concilio 
C0l11prtrre absolute in omnibus casibus, ill est, non rxccptis 
ctianl ordinariis. Nullihi ('nin1 lrgitur, aiun
, collatalu a 
Chl'ÍsLo fuisse gcneralibus s)"nollis potestatem, cum illa res- 
Iriclionc ad exlraordinarios casus. Ergo si concilium dictam 
potrstalem hahcat in uno casu, hahet quoad omnes. rode 
i:;ti suprrn1ulu jnl'i
{licl ionis prinlalum seu supremuln jus 
Ecclcsiaul rcgendi ponnnt, non in Ronlano Pontificr, sed in 
concilio generali, etian1 qualenus cst conciliuln-sine-Papa.- 
Prudentiorcs "ero concilii supra Papanl aucloritatcln rcstrin- 
gunt ad solos {,J'fraordill([J'ios casus, Fatcntur nClnpc lloJnano 
Pontifici a Chri
lo collatam sllprrn1an1 jurisdictionen1 in uni- 
,-ersam EcclesialH, atqnp in ipsa cliaul concilia; sed ita ut 
ordinaria illa Pap
p polcstas, suspenùalur in casibus cxtra- 
orclinariis, et 1ransrat ad concililun; non quiùenl pernlanen- 
tel', sed e.rtl'aordin((l'ie. Uncle admittunt divinanl Ecclcsiæ 
constitntionl'ln cssr quidelll ordinarie Illonarchicam; extraor- 
dinaric '"cro, seueJ.'ceplionaliler arislocraticaln, Atque illanl ca- 
SUUIl1 exlraordinarioruln lilnitationCll1 suprelnæ Ronlani POl
- 
1ifìcis jurisdiclioni apponunl, non tantuln Gallic3ui theologi, 
quatuor art iculorUlll anni 1682 propugnalores, sed etÜnn 
nonnulli hOllæ C(,rtcroquin notm auctores, qui diet os arti- 
culos ilnpugnant; co quod nenlpe putayerint aliter soh"i non 
posse difficultatel1l ex casu Pa
æ duhii yel hæretici desulllp- 
laIn, Ex horum nUlllCI'O Dllyallius {de Suprema Romani POll- 
tificis }Jotestate, parte IV, quæst. '"Ill, ad 10). 
3 0 no
suetius concilii auctoritatcln supra PapaIn rcs1rin- 
gere ,'idetur ad casus extraordinarios. leI innuere yidetur 
textus in quo sihi objicit octavæ synodi æClunenicæ cano- 
nem 15, cujus hic tenor cst: (( Si qua Yero æcuJllenica synodo 
collrcta, de Romana etianl Ecclcsia controyeI'sia extiterit, 
lieehi1 CUll1 decenLe reyerentia de proposita quæstione yenc- 
ranter sciscitari, rcsponsulnque adll1Ïttere...; non ttunen iUl- 
pudentcr eontra scnioris ROlnæ Pontificcs senlentialn dicere)) 
(Labbe, 1.. VIII, co1. 1575, edit. 1 (71). Respondet Bossuelius, 
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lIului-sse hujus s
 1Iolli Patrc::; Cll:>IlU1U VL'LG.\nlDI ('([usa /w.:essi 
PVllti(lcillUl majestatem, l'11ceml/lle Ecdesié{, perturEwri; quoel 
e.
set rct'era illl]111dt'lltissiwllU1 (Dcrcnsio, lihl'O X, capitp XXI). 
Postea ha
c 
UhjUllgiL : :\9 l ,C ideo ..r!Jllodo t..Ccllmcllicæ silt'ulillln 
imlJVllllllt, si forte 11lcitlel'ellt e.iusmodi callS"... quæ a concilio 
I COllstalltil>llsi mcmOrtllltlit. SÓtllln elll1n iI/lid est, gUleralibw
 
Il'gibliS nUll cOlll/Il"t'!tcudi ('a
llS EXTn \OlmI
'\mos, eost'e actus quo.., 
· in re i 11I]Jrul';:>a ipsa lli'Ci 

it liS e3.']Jl'c"seril (loco cit a to). 
{lIenl colligellùulll \'iòetul' ex alio lihl'i Defellsiollis loco. 

ibi ohj iciL .uossuelius l'PjcChllll eL cassat unl a Leolle Papa 
canonClll ,.icrrsinlulll oe([n"UII1 u'culnenici Chalcedollcnsis t:on- 
o 
rilii, quo nClllpe ChalcedoIH'l
SCS Palrc
 seeundulll dignitatis 
IOetlnl Seùi COllstantinopolitantl' adscl'ihcLanL. Sic respondet 
Ilossucfill
: (( Ihee qui ohjitiunt, prilllo ne slatlllTI quidclll 
qU
t'
fionis inlclligunt. Dc\rcndilllus CUi1l1 rOIl
lanlirnse COll- 
ciliulll, qno nrlJlpC cOllcilii potior au
loritas agnoscatur in 
fidt', ill schismate, ill re(ormaíiolle gellerali pr01l10yenda. At 
Orientales Episcopi isf 0 canone... non fidci, 110n schisn1aLi, 
HOII rcfoClnationi gCllcrali pl'oyidchant... Pl'oinòe ad" nostram 
quæsfionClTI non pcrtincl quidquid hie acLUll1 aL illis fuit )) 
(Ðt'/fll,çiu, lihro lIlI, capile \"lII). . 
Ideo ad trc
 istos casus rcslringi a BossucLio auctorilatcll1 
cOllcilii supra PapaIn cxislillial Ballcrinius, De, si ad on1ncs 
caSllS e
lcndi

t:L, uinlÍs apt'l'lc Janscnislis appcllanlibus COIl- 
Ili,,-'re ,isus flli

cL. Confendchant Jansenistæ a quolibct Papæ 
judicio appellal'i posse ad conciliulo gcncralc, co quod conciliu 

(\U Episcopol'lntl eollcgio, HOIl HOlllano POlltifi
i, supremam 
ChrÎslus auctol'iLalcll1 confulissef. leI pluries 
edcs apostolica 
danlna\'rral. lel apcrLe propugnare TIossnctius nOIl audchat, 
ne .JanSl\Ilisfis aùcf'nserclur. lù
ireo suan1 illducf'hat CaSUUll1 
Ol'llillariorlllll c'l eLrtl'llo1'dilillrio1'l1ln ùisLincLionclll, cl dicehat 
ùcfellùi a 
e l'otiOl'Cnl con('ilii auclorilaLcul saltem in casiLus 
c\traonlillariis a S
'1I0ÒO COllsfanficn
i lllclliorafis. Ca-'lcrulll 
non ncgahal 
l'd ct:onfra sal apertc illllucLal, svnoùo acnc- 
OJ b 
l'ali collatalll iUllucdiafc a Christo fuissc aurforitatelll supra 
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Papall1111liz'ersalitel', seu quoad OlnllCS olnllino casus. Ita Inihi 
colligcndulu ,idclur ex scqucnti ipsius le
lu: (( Quod "ero 
cOllciliis æculllcnicis datanl ulllversim, a Christo iUll11Cdiatc 
potcstateul Holunt, haud cquidclll intclligo, quo pacto starc 
possiL CUBl iis fJu
e ipsi asscrunt. l\'alH uItro confìtcntur, lnc- 
rito a concilio Constanticnsi pronuntiahlll1 esse, potcstafelll 
conciliis a Christo in1l1lcdiatc datalIl his ccrie casibus : si 
Papa sit ha
reticus, si schislnaticus, vel dubius. At cgo lu- 
bcns (Juæsiycro quo loco Chrislus in illis speciati1n cosibllS 
canl potcstalCl11 s
.nodo ilnJncrliatc contulcrit. Certe in Scrip- 
luris IlulIanl in, rninlus a Cla'ista in Ecclcsiæ Inillistros siye 
dispersos si\"c cOl1gl'rgatos collafanl potcslatCl11, nisi ubi di- 
cit: Qllodcllrnqlle liJot'eritis..., qllodcumqlle soh'e1Ïtis, ctc., ct: 
5i Eçcle5iam uon oudieril, elc.; et : Qui vos our/it 11le lludit; 
aliaqur ejus gcncl'is, Quæ qui tli
cl'it ad ha:'l'cLici, aul schis- 
lllatici, aul ollH,1Ïno dubii Pontifi('i" CnSUJH pertillcl'e, ridea- 
tUI'. ('erhlll1 cst crgo inlplligi hæc 11 Illt'ersim, dicta, ne(lue 
aliter prrtillrre ad llios ::,prciatilt1 ta
u
, nisi quud nni\cl'silH 
dirt is, hos quoque spl
('ia!es caslls ('0111 prchclldi ncccssc sit )) 
(Ve{ulsio, appendix, libro In, capite IX). Ihi ngit ur de potes- 
tat (' concilio collala il1H!lCdiat e a L) lI'islo; ct fJ. u idclH dp potcs- 
tate coBala 
llp,.a Pa]Hlm, ßeu concilio-siHc-Pal'a; ct hanc 
potcstatenl" llegal flos::;uelius ad specialcs a]i{juo
 casus fuisse 
rc
trichlln; prop1lgnat stilicel coHalanl fuissc 11ltÎl'el'
illl, sC'u, 
quoù idrHl cst, quoad Olllncs gl"nrralitcr rasus. QUa? sane 
rloctrina lion concordat CHin opiniunc, quæ potiorCHl ron- 
cilio pote
latenl adscribit dUll1la
at in casibus c
traol'ùi- 
narlJ s. 
Ll O Dicimlls, nC{Iue in ipsis etial11 casibus e
tl'aordin__.riis, 
qui tall] fi?Clltcr nLjiciuutur, ullam cOllcilio cUIllpe1cl'c supra 
Papanl poleslatclll. Quod prohatur scquenti capitulll scrie. 
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. Quando diplolna, certaIn 'uliquatn jUl'isdictionl'Ill alieui 
COIlIt'l'ells in suhditu
. hahrt forlnaIH propositiollis ullÏl't!,..salis, 
ill c'-'t, 111l11un1 n1. l'a jlll'i
di('tion(' ca';Uln, suhditurn nullulli 
c\t:ipi 'nti", [ldluitti lion llehet llllius C3StlS, ullius\"c persollæ 
C
J'l'l't io, uisi aliunde "erem ptorie /Jro!Jetli r 
u bin I ell igcndanl et 
adn1Ítlenùalu css") e\.('cptiollf'll1 ill:Hll, qlla,n\"i
 in diploiliale 
non e\IH'ilnatllr. 1'01'1'0 diploIlla ("j ita loqui I"af' 
it) quu Chris- 
(us Honwno I'nntili('i plcnalll ct 
uprrl)Wnl I'rgcnda\ totius 
Ecclesiæ potcslaleul contulit, '''';l't'l".\a[ ta/is fOl"llla01 haLct. 
Eniuncro uniycrsalitalenl illaJll sonant sacri tcxtll
 : Qllud- 
Cllm(/lle liyol'er's, qllodcrtmque soh'eri.'i... - Tibi clabo dares... 
- JJllsce Ot'e,
, pasce O[JIlDS... - COli {Irma fratre.'i t llOS. 1hi 
nulhnn pl'opo
il ionis }Jlll'tíc/llarís '"csLig i lUll; nulla ca sn 1I HI, 
pcrso IwrUl11, telUpOI'Uln exceptio, el lillii tat iu. Aliu ndc idclll 
Jiplonw, proul IH\f d }fìnitiol1cs conciliorUlll cl COlistalllrnl 
tradil iOllrlll Patruln cxpres5unl fuit, hanc pariler uniycrsa- 
li
alis fOrln[ll1l hahet. Dcfini\it, 'l'l'IJi gratia, æcnnlcnictllli 
concilil1m FlorcntinullI, Honlano Ponlifìci in beato Petro, 
pa.l\cendi, reyendi oc !J"berllallt!i 11llÏl'ersalem Ecclesiam a Do- 
mino nost,.o Jeðll Chri
tv plenum IJotestatem traditllll1 esse. 
Bine l't ialll e\l'cplio ac tilllitat iu qUa'1 ihct prorsus c'\ulat. 
Igi I 111' qu i cunlendu nl, a L hal' jnri
J iel ione, fiull1alLu POll t ifiLi 
in forllli.t 11lliver:)ali tradila, l'xl'ipic.lltloS eL a Christo ipsu C\.- 
ceptus c('n
clldos C
"'l' alit{\lOS l}\.ll'aortlillal'iu
 casu
, halH" 
c\.cl.plionelll perel1/}Jturie prubal'e dehent; (,lUll pl'a

crliJn COll- 
lrndant in iis casihus tlcsillcrc ill Papa 
Upl eJllal11 jUl'isdictio- 
Hen1, et trl1.n
irc an cos qnos Christu
 ipsius sulJdilu
 consli- 
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luit, ita ut Papa ii
 suLsit, quibus a Christo tanquanl supe- 
rior Clun plena putestatc præpositns cst. Quod si exceptionmu 
l'juSlllOdi ri!Jorose probare nequeant J corUIll opinio l'ejicicnda 
csL. 
11111110 dictanl exceptionem ita rigorose ac peremptoric pro- 
bare dcbcnt, ut efficaciter itnpediulll np in scholis catholicis 
suhsistat ct licite propugnal'i possit sentcnlia contraria. Naill 
si ycl notaLilis pars doctorulU catholicorul
l de facto dichun 
cxccptionen1 rejicianl, hoc ipso exceptio illa certa non cst, 
sed ùuùia rcnlauet et controyersa. Porro nullunl in casibus 
ctianl ex traordinariis concilio conI petere jus in PapaIn, qui hie 
ct nunc yerus Pnpa sit, cst commllllior uoclorum catholicorulll 
sClltcnlia. In hoc cnin1 plcl'ique concordant, quann"is difíì- 
cultatcs ex iis extraordinariis casibus ùesunlptas diycrsi- 
n10de solvant. LUlll ergo ex una parte Papa suprenlaDl juris- 
dictionelll acccperit lluiversaliter ct absque exprcssa uIla 
cxlraorùinariorun1 CaSUU111 cxceplione, ct aliunde prætcnsa 
ilIa e
tcptio ad nlÍnus dubia renlaneat, stanÙU111 est pro supc- 
rioritate Papæ erga conciliuln, etiam in casibus cxtraordina- 
riis, Unde non LantuIl1 non lcnenLur fideles, Episcopi ct SUI11- 
D1US Ponl ifcx ejusnlodi cxceptioncm agnosccrc, sed tenentur 
agerc perinde ac si cerLo non cxisterct. 
Plane sufficrrct generalis hæc cOllfutatio, ad disjicienduIl1 
s
"stelna quo Papa concilio in casibus exLr
\ordinariis subji- 
ritnr. 
cò expendan1us singulos cxtrt.lordinarios ca
us, ct 
dictU111 syste111a in parliculari quoad unulnquelnque CaSU111 
confutclllUS, 


CAPUT II 


DE (;_
"IJ I..
PÆ pnA"I
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In dccretis Constantiensis concilii tres enU111crantur casus 
extraordinarii, in quibus nonlanlls Pontifex sJnodo gcnerali 
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suhjrcfus pr
pLelldifur, "idelircf : "dSIlS Pap
p hærctici, CaSUS 
Pal"" .Jul,ii (quaudlJ IWI}JI'
 illl('f pllll'es dc papalu rOlden- 
dt"l1ft"s 11011 cOllstal quis sit 'èl'n
 Papa), cl casus Papt.l\ )Il'a\"is 
"ll is IIlori hus JlOX ii. Illci pi In II
 a h llllÎnlo; qui, CUIII disLin- 
0"1131111' a ca
u Pap
p ha'rclici, inff'lligel1dl1
 

I tlullltaxat de 
)trl'sollalihus Papæ pcccatis ah It;l'f('si di\"(,l'sis. Jgitul' flul.estio 
pr;psPlIs '1,,1, an Pap
l, cæfert)(Il1iu ('el'lo lcgilinJlI
, d ncqua- 
quaIl) h...el't'licus, í{uiqnc a Christo accepit jUl'i
tlic..;liulLeHI in 
un i \ l'l'sa III EcclesÜuH et ill i 1'
311lel l:ollcilia gCJlcralia, po.:;sil 
nihilolllillu,:;, uh pravo:::; IIlOI'Cs suos, l'CfOrluatioll C illdigCllLcs, 
11 co.wilio jUflicari, puniri ac flt}POlli. Quo pra l J1otato, sit: 
PnOl'OSll10 1 8 . - Jllrisdictiu fonci/ii in Pllpam, ob pravos ejus 
morl's, est impO:isibilis. - Quo facilius Ï1npo

ihilitas hæc pa- 
fcat, insliluilul' scqll
n
 aSSCl'lOl'lllll sCl'ic
 : 
r. Papa nun ]Jotest simul t!
se Papa et concilio subjectliS. _ 
Pole
tatis papalis css
ntia in co rcponcnda cst, quod cst in 
ipsa I H 't.e('iplllllll, ct quo a qualiLct alia potcstatc distinguitur. 
Ccrl1l11J autCIll cst ct de fide, PapaIn C5::,C iUlllJcdiatulll Christi 
,.icariuIH in tcrris; cique a Christo collahull fuissc plcnaul 
I'ott ' statcul pasccndi ac rcgeuùi Ecclc
ialn ullivcl'salcm; 3C 
ipsi C(HJl pelcrc, non tanl HIll honoris, sed cl jUl'isùictionis seu 
aUl'lul'itat io.; priinatu'll seu superioritatem, QUiC S3JlC }H'a'l'oga- 
tiyæ alLissiln;-p sunt el HOlllanO POlltifici pxclusiYC pl'ol'rilP. Ut 
proiluJe Jllcritc in eis papatus cs
cn(ia rcponcnda sit. Janl 
\"el'o ejll
lnodi pra'fogatiyæ csscntialitcr l'cquirunt ut Papa 
sit superior rclative aù qua
lihet Fcclesia"} lIlclnhra, ct rc- 
lali\c ad quaslibCI EcrlcsÜp p3rtes, cl rclatiyc ad totaln 
,i11J1l1 Ecclesialn. 
anl si 5uLcssct alicui pal'fi Ecclcsit. p , ycrhi 
gratia, cu..tui ci.dcronun oluniulli Epi'cÚl)
I'Ulll siluul aduna- 
t Ol'llJlJ, fa ISBm f(H'el j PSUll1 cc;
c i mmediatll m Christi in t erris 
l'if([riu11l. Chl'istll
 nClllpc sihi pro inunediato 
lical'io ilhllu 
e1t"git pCI' qncIIl \.oIuil SUlIIll 
Upl'elnaHl "\t'l'ceri in Ecclesia 
polc"lalcln; SCll l'ui yoluiL O'tlnt's suLes::,c; :tC J1l'oinde qur'H 
\"oluit sllh('
Sl' Ilemini. LillII' si cu'tu
 omnium aliol'lllJl Epi
- 
COplH'UllJ habere' jus in Pap..llu, is(c cætus, c( nOll Papa, COH- 
If. 
1 
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stilus fl1i
sct inllllcdiatus Christ i vicarius. Et pari leI' falsum 
ford H.omanu Pontifici collatunl jurisdictionis pl'ilnalulll in 
totam Ecclesiaul; siquidclu isle prilnatu,;, scu supcriorilas, 
c0l11pelcl'c llcquit illi qui suhest, SCLl infcriori. Jgitur dc es- 
sentia papatus cst, ut inferioritatclll jurisdictionalem cxclu- 
daL Ergo illlpossibile cst ut illc qui hie eL nune Papa est, sit 
SiUIUI uBi cætcrorunl Episcoporulll cætui sell concilio sub- 
jectus. 
Nee fingatur poluissc Christum sihi duos inl1uediatos rica- 
rios eonstituerc : l1num in casibus ol'ùinariis, nClJlpe papam; 
in casihus extraordinariis aItcrlun, nClnpc concilÎlllll. l\"L'lID 
tunc falsu1l1 foret, quod tluncn c
t de fide, ,-iùelicct: Papam 
ita consLitulul11 fui
sc inllncdiatulTI CJlristi vicaritlll1, ut ipsi 
compctat s1lprema et plena potcstas pascendi ct gubcrnandi 
tot(un Ecclcsialn. Si cOlllluissa ipsi plena ct sll]Jeriot reginlinis 
potestas, ergo non coullnissa fnit ipsi ùun1taxat pars hujus 
potestalis, id est, quoad solos casus ordinal'ios; ncqur 'po- 
testas hæc di, isa cst inter ipsunl ct aliul11 in1fficdiatum ,-ica- 
rium. HCIl! si conuuissa fucrit quoad totanl, Ecclesiarn, C0I11- 
nlÎssa cst hoc ipso quoad Episcopos collective sUlnplos, qui 
sane suL totiliS Ecclcsiæ denonlÎnationc conlprchenduntur, 
Præsertiul curTI certuln sit Episcopis in concilio adunatis 
potcslatcln non competere nisi quia ct quatcnus Eeclcsiam 
rCl)ræsenlant. Ergo ncqueunt InajorclLl hahere potestatem 
quam ipsan1et quaBl repræscntant Ecelesia. Sed tota Ecclcsia 
subest Papæ regilnini; crgo suhest ctiaul cætus eorUlll qui 
earn repræscntant. Igitur ea est papatus essentia ut impossi- 
bile sit Papam, quanldiu Papa rcrnanet, ('oHcilio suhjici. 
II. Conciliuln non potest jurisdictionenl in Papam ob pravos 
ejus 1nOl'eS acquirel'e, nisi Papa janl desiel'lt esse Papa. - 
Sequitur ex numero præccdenti. Si cllill1 Papa ncqueat si- 
mul esse Papa ct concilio subjectus, impossibilc fit conci- 
lium jus habere in l}apaID, nisi is jam Papa esse desierit. 
III. Papa neqllit desi1lere esse Papa, ob III trillseca m. incom- 
patibiliíatenl ]Japalis j,urisdictionis CUln IJeccatis ab 1zæresi di- 
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l!t'1'SiS, - Elclliul Ilull'l penjpilur rontI'i.Hliclio in co quod quis 

il 
i III ul pcccalor el alicuj us 
o(' ieLa t is su pl'l'ior, d l1111 1I10JO 
rj ll.., peccaL HIll tale HUU ::;Ïl, (1 uo aL ista sot'icta tc" rH"ce
saJ'io 
ah
rill,Ja t Hl', Porro ah Eccll\sia llllH II S Christ iallHs pl'i.l'st'in- 
ditHI' lIi-:;i pCI' Iw'rcsis aul srhisl1lal is perra 111111. Jgil UI' alia 
pCC'l'ata pCI'SC HUH obsLalll, (JlIill l)apa servel Poulilìciall1 ju- 
ristlicti(Hll'nL - Quod clialll sic osLenùi polcsl: ..\h aclu all 
PCJS
l\ yaIcl conSccHtÍO. AlcJl1Ï jUl'isùicLio episcopalis, vCl'hi 
p-rafia, :,taf CUlll pcccalis Episcopi ah IW"'l'csi cl schisillatc 
divrr
is; lIisi forlc pl'r ICgClll sl1pcriol'is caulUlll sil ul Epis- 
copus cll'fl'I'lIlinaLi alicujHs pcccali l'cn
 ipso facto dppositio- 
111'111 illrll rrat. Igit 1I r HOlllalli Ponlificis prayi Inorrs, sell pcc- 
('ala t'jll
 ah ha'fcsi ct 
l'hi
lllate diyrrsa, llcC}naqualll pCI' S{\ 

oIa, 
etl l'
 uatnrc.' 
ua, ipsiu
 Ponlificiall1 jUl'isdictioneJ11 nc- 
ccssi.ll'io e:\rluc}nHl anl exlillguulll. Pl'oindc Hisi ipsius supc- 
riD I', ille::,t, f:hristu:s f>UllliIlUS, staluerit ct rCYelaycrit HUllla- 
nUll! Poul i fìt'elll pl'r pl"ë" u
 Blores, Puut ifìcÜp .i 1I l'i
dicliollis 
privalionllul ipso facto incUI'SUrUln, perscycr3]Jit jurisùiclio 
ha'e, noll ob
tantc dicltl luurun1 pr
n ilate. 
IY. Repll!Jllat Clll'isluUl t'oillisse ae ill:\titllisse 1lt Papa, pec- 
ralis 01) lL'u'e
i diL'erÛs sese illqllillllllS, i/).';o {acto papalll e.L'cidat. 
- 1 0 
on constat Chl'istU1I1 ita 
tatuissc, idqur satis csset ad 
tonc Indruchull Pont iticii.t" jurisdictiollis pel'SC' erant iaIlI, 11011 
o}J
tallt(' dicta H10l'UJII pl'3.YitaLc. - 
o Sed etialll l'cpugnal 
Chrisltnll ita slatui::,se. Kalil pro di,'ina sapicntia sua non 
pufuit in dido caSU provisulll yelle per l'cJllcdiulIl illsuffi- 
l'iClh ac pl'urSUS illeflicax. Elliul\"cro 
upponallius Chl'islulU 
ita d
cl'e\"isse, ici cst, Papalll 01 pcrcala ah ha
rcsi divcrsa 
pC.'pa tu
 IH'iY3. LiolH'l1l ipso faclo illcursurulH. CUlll it! nulla- 
lellllS reyelahllll fucl'il, cl aliunùe pcr sc starc po
sit juris- 
dietio CUlll dicla 1llOl'Ulil prayitatc, Inerito Jlc
are poterit 
P:Jpa scse oL pl'a\"os Illorcs papaLu cxcidi
sc; ac 1l1crito iùcln 
lheologi (}llllU'S negal'c polel'unl, inlo cl dchehunt. Igitul', non 
obstante supposilo illo Chrisli dccrclo, ilgcrc OHlncs 1ìùcles 
at' Epist'upi de1Jl'Lunt, periudc ac si dccrel Hill i
lud nun c\.Ís- 
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teret. Igitur Chl'istus remediuIH dccre, issel inutile prorsus 
ac inrfficax. - 50 Ohslaret cjusnlodi I'Pll1CtliuIll fini qlH'm siLi 
proposuit Christus in instituendo papalu. Finis quippe ille 
fuit, t
ta iù testante trad itiol1c, ut pro,'idcret ullitatì; id cst, 
ut Olllnes o}
Iigando ad profitcndam fìdelll ROlllalli Pontificis, 
rt ad obediendun1 ipsius regilnini, Ecclcsi:lln catholicaln effi- 
cacite!' et pernlanenter in unitate ronlincrct. 
ilniruln hac 
stan lc lege, iln possihile fi t ill plures scirHli ,"cralll Christi 
Ecclcsi:llU; sed quisquis llolllani Pontificis fidelll deserit, aut 
('jus rcgilnini subesse renuil, hoc ipso fit extra ,"eran1 Christi 
Ecclesiam, ,'cl tanqualll hærcticus, ,'ci tanquam schismati- 
cus. Porro huie unitatis fini male consului
set Christus per 
pra--.tcl1sutn dc quo agin1tÌs rculediuu1. NauI, sub prælcxtu 
prayortlll1 llolllani Ponlifieis u10runl, contendere posscnt 
mu1ti CUln papatn excidissc, et procedcndulll ad alterius 
clcetionclll; ca\tcris idipSllln legitin1uIll ncgantihus. Sicque 
in duas partes Eerlc
ia scinderctur, (luiu cerIa forel obli- 
gatio unaln potius quall1 alteraln pro ,'cra Ecclesia Christi 
agnosccndi.- ,1 0 Tandell1 in hac hypothesi, quod nelnpe Papa 
per pra"os suos lnorrs sit ipso {acto deposit us, serpere fre- 
quentrr poteril dubiuIn (ex Illalc,"oloruHI præscrt ill1 calum- 
niis et Iuachinationihus), an qui hie et nUllc dicitur Papa 
talis re\'Cl'a sit, et IIUIn ornnes ejus jl1risdictionales acLus nul- 
litate la})orenL Ex quo solo conseetario sat is liquet nOll po- 
tnisse Christlull yelle, ut Papa per pra,"os mores esset ipso 
facto deposilÙs. - 50 Cæteruln ncquc id contendunt ad,-er- 
sarii quos hie confutanlu
. Ipsi nempe yolunt Papanl, non 
quidcnl ipso facto esse depositum, sed posse ob }>r3YOS n10rcs 
a concilio deponi. N
Hn inde eolligunt auetoritatclll concilii 
supra Papain. Quæ conclusio apertan1 insanianl saperet, si 
aóeretur de Papa jam deposito, seu qui jam Papa nOll est. Sed 
neque stare potest ha
c ultiHla eorum hypothesis. Xalll, 
V. Re]JlI[Juat ChristulJl l'ol1Ússe (Ie instiluisse lit Papa, licet 
non depositus ipso {acto per pr{ll'os 'mores suos, posset [{l1nen a 
concilio judicari et depolli. - Etcninl si Papa per prayos suos 
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IllfJl'è
 non sit ip::,o facto dcposilus, (\clhl1c e
t Papa, el Lola 
tl'lIitlll' Pontifì 'ia potc:stalc <ill' \ papatuill 
unstiluil. 1)01'1'0 de 
t\


lItia pë1palll'; 
Cll PUlltifìciæ auclul'itatis e:st, ut Papa nc- 
Illini 
llhjiciatllr; ipsi autcill ::,uhjiciatllr tota Ecclc
ia, pruin- 
tl(\q1lP ip:-.c\ c1ialll CR'tCI'Orlll1i ùllliliuln Episcupuruul ('u
tus; ita 
ut, tll1l'11lë1clI110dulll BUIlICI'O I ùicLulll cst, iUlpossihill'l 
it Pa- 
palH c

 · 5ililUI Papi.ull eL 'oJu.:ilio suLjcl:lulll. Igilur 
i Chl'istus 
ycHef Papa III llonù lllll dcposil Uln, po""""c a eOllcilio j lid icari cf 
ùel'olli, \'l'IlI\L illlpossilJilc; ,"ideliccl, ut Papa essct et lion 
esset ::-inllt1 Papa. . 
\1. COllcluditllr impossibill m: esse qllamlibet jll}'isdictiollen
 
cOllcilii ill Plljìam, ob pnH'os ejus mores. - EniuIYCI'O, ,.c1 Papa 



èI jall1 Pl'I'SlUJ::' pravo<, Inorcs ip::,o factu dcpo
itus, vcl nOIl. 
.\tql1i in utI U(IUC l'asu ilnpossibilis cst jUl'isdiclio concilii ill 
Papaul, 
1 0 111l1'(J.,
ibilis csf ill Papam per prayos Blores suos jalll 
dcpositUlll, Eteniln primo, fieri nequit ut Papa ob prayos mo- 
re:, 
1I0
 i p
o f3(\to depooat ur; 
iq u ideI[[ cjusInodi drposit io- 
neul diet i prayi Illores e'- sc et necessario non upcrantur, sed 

t
rc l'o

unt CUUl papali juri
tlictiol1c, ut dix irnus nUnIeI'O III; 
nee .3Iiuutlt. illam opl'ratur "ulunlas Christi, quia talis Christi 
,oluuli.b rcpugnat, prouLllulnero IY pro]JaLulTI est. Cum ergo 
(lari llCtlueal P3pa ob prayos 
Uus IIlUres ipso facto depositus, 
hut' il'
u dal'i llcql1it jl1ri
tlictio cOllcilii ill PapaIn oh prLlYOS 
morcs SUu:, jalu depo
itl1)n. - Seclllldo. Etiall1si dari posset 
P3pa ùh pl'ayOs S110
 IHorcs jalll drposiLus, ad hue inlpossi- 
hili::, rCIoanerct jl1ri
(lictio concilii in PapaIn oL pra,.os ejus 
Hl01cS, Xi.I III talis J1apa sic ùcposiLus, jaBl non cssct Papa, 
sl'cl e'\-Papa. Igil Ul' j urisùictio cOllcili i in i PSU1l1 non csset 
ju ..i
llicl iu i II Papain, Duùc 1 0 in1 possihilis esL jurisòicL io COIl- 
cilii in Papalll, 5i Papa supponatur jaln ob pnl\U
 Inorcs suos 
ip
o facto tlcpositus. 
2 TIHpo

ibili" elianl cst dicta concilii .il1ri
dictic) in altera 
hIPoLhe...i, id cst, si Papa non 
it jaru dcposiLus, X:lIH si nOß- 
ÙUIII sit tlepo:-5itus, est adhue Papa. Si aùltuc Papa, plellan1 et 
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suprclnanl jurisdictioncnl rclinct in 10lal11 Ecclcsialn, at(luc 
in OnlJ1CS cæleros Episcopos eti::nn collectiyc SUBlplos. Ergo 
est superior relativc ad ssnodunl gcncralem; et s
ïlodus ge- 
neralis ['clatiyc ad iPSUlll cst infcrior. Porro ill1l'Ossihile est 
ut inferior jUl'idiclioncm haLeat in supcrioreul SUUlll. hnn10 
id pugnat in tcrll1Ìnis; siquidclll habcrr jurisdictiollelu, idem 
cst ac esse superior. Uncle ncc Deus ipsc faccrc potest, ut qui 
hic ct nUllC superior cst, subsit infcriori suo. Equi(lenl potest 
Deus, supel'iOl'Cnl destituendo, CHIn inferiorelll cOl1slituere, 
atque Ïleu} CUlll qui prius erat inferior superiorclll efficere. 
At ùUln et quandiu Papa renlanct Papa, ac proinde supcrior, 
ncquit Deus ulli illferiori jurisdictioncln in rapanl conferre. 
IgiLllr in quactunque hypothesi iInpossihilis e
t jurisdictio 
concilii in Papalll oh prayos rjus nlorcs. . 
PnOr05lTlO IIa. - Etiamsi jurisdictlo eoncilli ill Pa]J(on nOIl 
esset imJ1ossibilis, adhuc falsa et rejifÏellda {uret OlJillio quæ 
tenet, eJllsmodi jllrisdictirmem, a Christo statl/tam fuisse 1JfO 
remedio in caSll Pa]J!p jJ1'al ' is 1noribus uoxii, - l\::Ull 1 0 talc 
rcmediun1 esset inefficax ct prorsus inutile, proul suh pra.
- 
ccdenti propositione, ntUllCro IY, probatuill cst. - 
o Finclll 
subycrteret oh qUClll ChrisLus papaltull instiluit, ex dictis 
ihideill. - 50 
chisilla induceret. :Nain qui tentarcnt syno- 
dum congregare ad judicandum et deponendulll Papdln, hoc 
ipso hie ct nunc sese ah ohcdicntia Papæ subtrahercnt, ac 
proinde seipsos ipso facto schisinalicos constituercnt. (( CUlll 
enÎll1, ail .l3allrrinius, de crrlo IcgiliJllOquC SlUl1ll10 Pontifice 
totius Ecclesia' capite sermo (=:it, hæc duo sunL pariter ceria: 
prilno non licerc nlel11hris se a suo capite separarc, ClUB quo 
unitas necessaria cst: secundo separationel11 CjUSB10di a cerlo 
ac legitimo capite inducere crimen llperti sc1lismatis, quod a 
neilline contrahelldunl cst, ut alicujus cujuslibct scandala 
aut crin1Ína corrigat ,'el iinpediat; juxta illud apostoli : 1\.on 
Sllllt (aciellda lnala ut eveniant bona)) (de Potest ate Ecclesias- 
tiea, cap. IX, n. ß). - 4 0 Opinio ilIa, quod nelllpe Papa oh 
pra,'os luorcs suos possit a concilio juùicari ac dcponi, quæ tot 
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\X capili hlls ;1 hson,. pl'ohatu r, f\J'l'ol'is insu per ('()In i nrit ur pCI' 
('{)llstanÍt'11l Patl'Ulli tloctl'inaHl, Fl'equ(')ls IWlllp" ill tradi- 
fiouis 1l1oll1l1l1ellfis j
luc1 prinripillill : l)apaUl1101l judicari a 
(!1I0(}lWJlI, l'jllsqllc crilliina 
olius Dei judicio l'csCl',.ari. Dicc- 
J)at Hadl'iaJl\l
 Papa II : ÐOmallll?n ]>ollti/icem de vmnium Ecde- 
,'iial'lllll PUllti/ìâ/JIl'\ .ÎWli,'lls.'ie le!limll.
; de eo vel'v ljlll'mqllam 
iudica.sse non le9illlu.'i. (lull' verha g-r
lis oclavi cOllcilii æcu- 
llH'lIici, actiollC tlccillla, fUl'rnnl in
'\l'la t Concilio1'l11n Coleli, 
l. 
, col. 507). EI ipsa Q\ClllllellÏta s
'nodu
 oct
n'a im]Ju- 
dells aLlenLuLulll fore ùet:lara'. i I, si gelleJ'alc cOllciliulll sen- 
tClll ia In COll tra HOlllallunl Pont ificClll proJluntiaftl : (( Si qua 
vcro Il\ClllnCllica s
.lludo collccta, dp HOlllalla etia1l1 Ecclcsia 
cOlli ro\"ersia exLi tCJ'iL, licc1)il ClUB dcccnti l'c\"crrllt ia de pro- 
posita qUl("\stionr ,.("\ncrantcr prrcunctal'i, responsUlnquC' atl- 
Hlittcre, el 
i,'c juyari sivc jlllarc; Bon lalllcn impudenter 
contra ðellioris noma' Ponlifices selltelltÏlon dicere )) (f'ollcilillIIl 
LCculllcniculn ücl a \"Uln, 3ctionc dccÏ1na, C3nOllP 53), !\uta 
Ennodii 
ènh'nfia, in apologia Symnlachi Papæ, qualll actis 
suis inscrtmn \"oluit fiomana synodus : Alionnn (orte lto- 
milium, inqllit, (((USGS J)ew; l'olllel'it per homines terminare; 
sedis istill
 ]1l':eslllnn 
110 ðine qllæstiolle reservavit arbitrio. 
1I('ln S, }\"O, Cal'lloLcn
is Epi
cúpus, de Ron1anis Ponlifìcihus 
loqurns : lYer 1l0stl'0 llec llllius ',omillllm prOballtlll' sllújacere 
judicio. Idcll1 pro illl.:oncus
o hahchat Philippus illc qui CUBI 
OUonc de ilnperiu decerlahat. 
iquidcIn ad Innoccnliulll III 
sCl'ihcllS : Jiú IlOmine, inquit, nOn estis judicalldlls, sed jlulì- 
Clilln t'estrum soli lJt?o resel'vatul' (a pud HaInald tun, ad an- 
IUlin 120G). Jalll sLcculo quinto ùixcrat S. Gelasius Papa, 
Sedeln apostoliram de tota Ecclesia judical'e, ipsam ad nullius 

ommearf jlldicilon (Lahhe, I. JY, col. -lllH
;, eùit. l)arisiis, 
1 Gi 1). El tandClll Ltutc fUllcshull illud 
chisllla, 
a

ulu de- 
cÎITIO f{ll3ftu exurtulll cl in COllstantiensi cOllcilio pxl illcLlun, 
viln 3xÍollia tis halH'l)al d icLul1l isl utI : Pri ma 
edes non jtuli- 
catul' II qlloqllam. Igitur a Christo assignutlull luissc pro rc- 
1I1Cdiu, in ùi
Lo casu, t:oncilii jus ill PapaIn, C
 hoc elialn 
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capitG falsunl colligitur, quoù Patrulll traditioni conlraùicat. 
- 50 Juyal hic subnrctere locuul nallcriniï, ubi dictuln rc- 
mediulu rcjicit, ex co quod sit inefficax, difficilliulunl ac fere 
impossihilr: (( Quid tandem, ai1, remedii necessal'ii non1Ïne 
jus cúnrilii generalis supra Pontificcm adstruas, dunl l'ClnC- 
diuJl1 hujUSlllodi per sc non salis cfficax, et aliunde difficil- 
lÏInuIl1 sit, ac fere ilnpossibile? TIt eflicax esset, el efTcctum 
parereL quelll necessitas requil'crct, jus ipsius concilii dcbcret 
esse omnino ccrtulu, de quo ncnlO possel aUlbigerc. Si cniln 
Pal13 nOll cn.\dat sc subesse concilio, quid sperari potest re- 
llledii ex cjus (concilii) dccrctis? Xequc solunl ccrtunl de- 
beret cssp conciliorUl1l generaliunl jus, ut necessariaul rc- 
fornHttionrln inducerct, sed pr
rtcrca ipsorum congrcgatio 
(arilis csse dehcret ct expeùita. CUlll refornlationis cauS(,e 
frequcntiol'es sint, ct identidcIll urgcre ab advcrsariis crc- 
dantur; gencralr autclll conciliuln cogerc, quo ncccssaria 
reforlnat io inducatur, hoc pra"\sertiH1 tClnporc diffìcillin1uln 
sit ac fere Ï1npossibile; relllcdiulH necessariun1 dccssct Ec- 
clcsiæ; aut, ne desit, jus iu Fapaul cti
un in,'itulll rC1l1edii 
causa non solis generalibus conciliis esset tribuendulu, sed 
etianl parlicularibus, quæ pronlplius el facilius cogi qucunt. 
ld auteln si ex necessitate rCInedii adycrsarii nrqbcunt ad- 
mit tere, eo quod Papa primatus causa quihuslihct par- 
ticulal'ibus ssnodis præstat, neque ex codelll relnpùii ne- 
cessarii titulo tribuendunl erit concilio generali, CUIU ille 
ex COdClll priInatu non tam particularibus quanl generaIi- 
bus synodis sit superior)) (de Potestate Ecclesiastica, cap. IX, 

1,n. 7). 
PROPOSITIO III3. - Falslon est, in caSll Papæ moriblls l1oxii, 
jurisdictioneUl concilii in Pap(on esse remedizl1n llecessarÏtnn, 
ita lit llulhon aliud remedÏlun 
llrficiens et conveniens reperiri 
possit. - Vox necesSari'll1n relatiya est. rnde quando res ali- 
qua uecessaria dicitur, locutio ista scnSUIn non habet, nisi 
expriIuatur, ,'cl notunl supponatur id relative ad quod res 
hæc necessaria pronuntiatur. DUIl1 autem adversarii dictUlll 
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n'lIu,tliulll 11.. 'e

llrillm l'rol'ugnanl, Intellinunt esse ncccssa- 
l'itllll, \" ,I IlC Fe 'lc
ia pe

Ullld(\ll1r ('I pCl'cal, \'cl IlC ingclls 
dctl'illicut Uill suucal. Porro ill U Iroque 5
nsu pcrpcralll nc- 
cc
=,al'Í\llIl asst.'l'ilur pl'ê..l'fatulIl n'IlH'diulil. 
I. l'"ecessarillnl non esl ad Iwt' III Ecclcsia nOli pereat. - Etc- 
ni)H : 1 0 ad pr
cca'elldaIJl El.:clc
i,-t' I'Ui1ta11i JU'l'c

,-,riuIIl es::;e 
ncquil I'CIlIl'diuIJl illipossiliilc, fluoflfplc, f'lialll
i pussihilc per 

c forel, ad hi hcri talJlClI a Christo HUll deJjuissel. Jtqui, ex 
pl'opoCji I ionc pl'ilUa, I'CIlIcùiulll i
tull csl q 1I id ill) possi hi Ie; et 
cx propo
it ionc sccullda, cliaJllsi ùe se fOl'cl possihilc, IIUIl 
talucn ùecuit a Christu adhihel'i. - 2 0 Salya cOllsistcrc polest 
Eeclcsia, liceL Botoril) pra\"i sinl lnores alicujus Ponti1ìcis. 
S3nr 3liqui c). titere ist illSlllod i Ponl inces, ct laulcIl ECl.:lcsia 
non pCl'iit. Xorllnt quippr Hdcles olunes "Cl'hUlll Christi: 
Super ('alher/ram, Jluysi st!derllllt scriba' et pltaris:ei; qllæ dicllllt 
sen'lltf et {acitf : secllndum t'ero opera eOl'llHl no/ile {acere 
(
I3tth" XXIU). Præ\"idit nCIJlpc Chl'istus praya Episcoporunl 
nOllnnllol'1I1n, 3r cliaIll HOlnanUrunl Pontificlun excnlpla, 
ef talllcn pl'oITlisil Eeclcsi' n1 SU
lln usque ad consUlnnlatio- 
nCln sæculi pcrnl3nsul'alll. Yr
3Ila igitur forcl argulnrntatio 
hæc: Pl'
\\'i ::,unt Papi.l\ nlorc
; ergo nisi ùc})onatur actulll cst 
de Ec('lc
ia. - :;0 In CaSU Papi.c Illurihus suis no
ii, adc
t 
,"alòc aptlllll rCITIcdiuln, vidclicet EpiscupOrtllll rt conciliol'tun 
partieula ri u III charitat Ïl'a C01Tccl;u. Equ idcnl corre
Lio allcto- 
ritllliva ncqnif legiLimc procederc nisi a ::,uperiorc 3d infc- 
riorcul; a
t char;t atil'a I ici I a cst ab 
t'(lltali ad 
equalelll, eL 
ctialll a h i Ilfcriorc ad su l'cI'Íorl'1I1. Possun t crgo, inlO et dc- 
Lcn t Epi

()pi, ::;i'"e 
illgnli, 
i yc conciliari leI' adullal i, nOllla- 
nU11l Punt ifil'elll in ùirlo ca
u l'cycrclItc" cOlnnloIlcrc, Itorlari 
3C d(\pl'Cl'ari, ut Sesl" elncndct. l111u iÙClll q u isque titlclilUll 
(lO'crc pO

l't, ac elialll dchcl'l)t, si IllCl'itu utilc pl'
e,"idcrct ac 
rcpll(arcl. lIoe e
se rClllctliulll aL Episcopis adhiLcnduul do- 
cuit sanclll
 1\0 Canlotcnsi", oLLa
ione pravæ Lunccssiolli
 a 
Paschali Papa n facla
 quoaù iu,'estitul'as. Cun1 nellipc con- 
r('
sio Ita'c a pr'-l'fatu POlltifice per' illl cxtol'ta fuisset, lllagnæ 
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excitatæ sunt turbi.p. .l\tl l'evocandu[TI istud invesl iturarum 
prh-ilcgiulu, Paschalclll Papanl IHUlLi Episcopi vehementcr 
horLati SUIll. [lLerius ctialn procetlcns Cuigo Vicllllcnsis Ar- 
chicpiscopus cL apostolicm Sedis Legatus, aunu 1112, cua
to 
in sua Il1ctropoli pru\"inciali eoncilio, in quo ader::nd sanctus 
lIugo Gl'llLianopuliLanus cL sanctus Godcfridus AlnLiancnsis 
Episeopi, diclulll pri \"ilcgiuIll a Paschali P3pa COIlCeSSlUTI rcs- 
citlit; ct data ad PoulificCHl epistola, una CUIll sYHodi dccrc- 
tis, quibus un1ncs priyilcgium rcseidcl'ant, cUllfinnatiolleUl 
on1nÏtuIl Ilon1inc pcLiit, hac COlllluinatione aùùiLa : Si, quod 
'1nillime cJ'edilnlls, aliron t'ilun agYl'fdi cæperitis, et llosfJ'æ IJa- 
teJ'ultatis llsserliolles l'oboraJ'e llolueritis, propillllS sit nobis 
Dells, qllia nos ([ vesfJ'a oúedielltia repel/efis 1 ("ide apud 1\"ata- 
lenl Alcxaudrlun, disscl'taLionc IV,. in sæculunl XlI, arL. 12). 
Itl sancLo I\"oni cxorbitans ,'iSUHl est. Scripsil nOI1 intcntandas 
ROHlano Pont iflci scissul'a
 n1Ïnas, non fercndau1 ab inferio- 
rihus in elUl1 sententialn, seù 3gcnÙUJll CUln ipso ùlllulaxat 
charilatiYa
 corrceLionis suasionihus. En ipsius yerha : (( Quia 
yerellda pall'is ÙChClllUS poLius y
lare quan1 nudarc, farni- 
liaribus et caritatclTI rcdolcnlihus litteris adlnonendus nlihi 
videtnr, ul sc judicet, aut factuill :SUUll1 }'
Lrac1ct. Quoù si 
fccerit, refcraulus Dro gralias, ac gaudcal llohiscUlll OIlUlÍS 
Ecclcsia, qua
 graviter langueL, dunl caput cjus laborat tanta 
llloiestia. Si autcHl in hoc lauguorc insanahilitcr ægroLavcrit, 
non est nostnon judicare de Slll11111ú Pontifite. lIabcBlus cnim 
cvangclic3111 sci1tcntiall1 qu
e se
uros hos (alias 1l0ð) facit : 
Super cllfhedr{l1n lJloysi 

eden III sCl'iúæ et pharisæi. Qllæ dicllnt 
servate el {a cite; seclilldlon vero opera eonon nolite {acere. Yult 


t LXotct lcctor quæstioncm hanc tunc HIUltis visalll csse ad fidcm, pel'linere; 
ita ut isti antistitcs erronec siJJi persuadcre potuerint, se esse in casu Papæ Itæ- 
1'ctici, Cumque mulLorUlll opinio, fucrit l'apam Jlcrtinacitcr hærcticum ipso facto 
Papam eS5e desincre, conscqucll tel' sibi pcrsuadel'e plltucl'unt siLi licitam obe- 
" 
dicntiæ subtractionCIII quoad Pa
t;halem II, nisi resipisccret. .\lioquin yix ac nc 
vix quidem intcUigi posset, ausam esse synodum pl'o\'incialclll, sanctosgue an- 
tistites ill ca præsentes, gesta summi Pontificis rescindcl'e, et nisi rescissioni huic 
adhæreret, subtrahendam obedicntiam minitari, Hoc modo a prævaricatione ex- 
cU:3ari possunt, licct nimio ct non secundum scientiam zelo gr,\Yiter cl'ra'"erint. 
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rnill1 hæ' 
CIlIClllia pril'Ct'pla ]tl'i.psidt'ot iUll1 ad catltedrallt 
pertinelltia c,lJrdiclIlcl' ill1pleri (cli:'\lllsi 131l's silll qnales rrallt 
pltarisi.pi), 11011 cas faclio"a cOlIspiratiolH\ n sllis 
t,dibu'5 l'C- 
IßOYèl'i. 
 i \'{,fO ca præci piau L q Ui.1' 
i III ('oot r(l ducl rinarn 
t'\\'angt'licalll ycl ap(\
loli 'alII, iLi 11011 esse ris obetlieTHhun 
PXCIl)plo docenll1r' Pauli al'usLuli, (Illi Pelro sil,i IH':l.laLo non 
reclo illccdclIl i ad YCl'italclll c\"allgclii ill facielJl I'eslitit, nun 
hunCH (\nll) ahjpcil )) \cpisl. CCXX\lll ael IIClll'icUIIl ahhaLcu)). 
Eallulclll ilcl'UIIl docll'illan) profcssus csL 
aJ)clus 1\'0, quando 
suh idl'lI) lCII)puS iudirLtIlH cst pl'uyillciæ LugdlJllCllsis con- 
cilinol, ill qno dc pr
l'faLa Paschalis II cunccs
iollC pariter 
agclHlul1l crat. ..\d hane S
'IH)(hllll inyitali sunt Scnoncnsis 
provincia' anlistitrs (è quoruln BUlHcro sanclus 1\'0), qui ac- 
ccdcrc l'cnu('runl, haul' inlcr alias raliollcBl ohlcnùclltes : 
(( Xon ,-idctur nobis u I iie consiliuH) ad ilIa concilia COllYC- 
nir(\, in quibus n01l possumus cas persona
 cOHtra. quas agilul' 
COlldemllare l'el judicare; quia ncc nostro, nee ullills hOlllÏnllm 
proúantllf subjacere jllditio... Principales Ecclcsia' chl\'cS 110- 
lUlllUS potcstalc ::;ua priyal'c, qUi.CCUllHlue persona yiccs Pe- 
tri haheat, nisi InanifesLe ab cyaIlgclica ycritatc tlisccùat )) 
(cpi
t. cr\
XYJ h'onis). 19i1ur, exccpLu casu Papa' lnanifesle 
ha.rctici, cCl'hU)l Iyoni Cl'at ROlnanos Ponlificcs, qllantlllnyi::; 
Jnorihus prayos, lillI/ills h Omi1l1l1n .'illbjacere jltrisdiëtiolli. SilllUI- 
qur ducc])a( soluo1 adhihcri posse cal'italiya' cOlllnlúniLionis 
J'(\lllrdiuln. Quod SdllC I'cnJcdillllI, si conycllicntcr a qllalTI 
l,lllrilnis Episcopis adhilH'atl1l', Jllagllalll prott'do yilll ple- 
rUlllql1r halH'hit. - 4 0 (luid Yeru, si ejusillodi t'haritati\'a ('01'- 
ret,tio illdtÌ('a"\. reIllaneal? All Hulhull supercrif p..ætcl' cuncilii 
in P
ll'alll jUI'isc]ictionell1'! Supprl'st san' alilltl, cujns cfficacia 
c('I'tissima, vidclicct sCHuda]osi POlllificis nlOI'
, <J1I
1' JlCtluil 
seri us ocius Ilon Coil Ii Ilgcrc, 1)1 1.'I'ca profert 0 lIon pcribil 
Ercl
sia. J(Titur .[u, juris(lit'tio l'oTlcilii ill Papalll, ill dicLo 
casu, non c
L 1'l'Jl1rdiull1 1lfcessariuw ad !wc lit Ecc/esia non 
pereat. 
II. ì\"eqllc lleceSSarill111 dici Jlotest ad hoc lit Ecdesia grave 
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delfin-tenlunl non subeat. - 1 0 Etiaul hoc sensu necessarium 
dici ncquit quod cst ilnpossibile. 2 0 Quod non cst necessa- 
riUIll nisi ut Eccle5ia grave aliquod detrÏinentuln non sub- 
cat, non est proprie ar ::,lricto sensu 11 ece:)sari rl1Jl . 
ec \'oluit 
Christus ut in Eccle
ia sua Bon orirclltur teulpestates et scan- 
dala; qu,e licel nonnullis in pcrnicicnl cedanl, multis simul 
utilia sunt, eorlllll fidelilateul pl'obando et 1l1eriluIll augendo. 
50 Præsto est Episcopis relnediulll aliud, \'idclicet charitativa 
et reverentialis correclio; simulque si majori sanctitate, ,'itæ 
austeritatc ac e,-angelicis virtutihus in suis respectivc diæce- 
sibus reluceant, detrÏ1ncntulll ex pra\'o capitis exenlp10 pro- 
veniens cOlnpensahunt. 4 0 Quod renlcdilull vocanL adversarii, 
gra,'ius detrimentum ingererct quanl pravi 1l1UrCS Pontificis 
usque ad cjus ohitum perdurantes. Facili eninl llcgoLio exco- 
gitarentur Paræ crilllina, ob quæ prætenderetur eUIll esse 
dcponendum. IIincque orirentur pcrlul'bationcs ct schislllata. 
Rcnlcdiuln scilicet pejus Ina10 forct. 
PnoPosITIO IV 3 . - Papam non posse ob ]Jl'lLVO:) lnOl'eS SllOS a 
conci/iv jlldicari lIC depolli, est COl1unlinis catholicol'lun clocto- 
nun sententia. - Id sufHcienter probat Suaresii testÏ1noniuln. 
(( Extra casUln hæresis, inquit, non potest "erus et indubi- 
tatus Pontifex, etialllsi iniquissilllUS sit, dignitate sua pri- 
,ari. Est certa eJ CO llHn 111l is con
lusio)) (De fide, disput. x, 
sect. VI, n. 13). Citata auctoritatc sancti Tholllæ (in quarto, 
distinct. decima - nona, quæst. II, art. 2, quæstiuncula tcrtia, 
ad 2) et pluriulll alioruln, conclusionelll pro hat Suarez plu- 
ribus rationibus, quarum prillla hæc cst: (( Quia Papa, quan- 
tumvis iniquus, verus est Papa; ergo habct supremam potes- 
tatem; ergo illi est obediendunl; juxta id sancti Petri: lYOIl 
tantllln bonis et lllodestis, sed elianl dyscolis; et (
IatLhæi, XXIII) : 
Super cathedrant jloysis,)) etc. 
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[>rællotlllldll. - \0 Casus ha-'resi-; quoad sUlomos Ponlifices 
non ille i nt ell igi tur, quo aliqu is eorn m ex officio tlcfiniens 
aliquod tlO(;llli.t fìdri, erron'lll t1efìniret. Hoc modo nunquam 
h'crcticl1s esse potcst ullus TIolllaHus Pont ife:\, ub contCSSaIn 
ipsi eLf ('at1ledrll (locenti infallihilitatem, prout cerIum et 
onluino tcnentlunl pruha\'illll1S, secunda pra
sentis tr3ctatus 
part(\. 
e(l agitul' dUllltaxal dc casu quo Papa, tanqllam pri- 
1'atu,,;; doctor, rrederet et IH'rtinaciter propugnarct aliquid 
cOlltral'illIIl cuipiaIt1 articulu fi(l(.i cyidenti aut definitu, quod 
h
t'l'csis propriu'll est. - 2 0 .\J hune ('a
UHl fidentcr provo- 
canl adycl',arii, id cst, Gallicani systelllatis scquaccs, ut con- 
cludant ('ollciliulIl esse supra Papan1. Sic llCllipC argulllcn- 
taniur : Papa, ctsi ex tathedra hæresilll doccrc nequeat, 
salh.'111 ut do(:tor prh-atus put est hæreticus firri : atqui nc- 
cessr e
l ul Papa ha'relil:us a concilio gcnerali dcponi possit, 
ac proiudc ut conciliulIl jus in Papiun haheat : ergo in hoc 
salteln (,3
U Papa eonrilio suhjicitul'. Huju"\ sIllogislni ma- 
jorem, iù e"t, dal'i pos"e caSUlll Papæ h
erctici, negant auc- 
lores calho\ici Illulti, intcr fIuOS _\lherlus Pighius (de Ecrl. 
hierarch, cap, \"111); qnorul11 sententia haud lcvibus Inomentis 
Ililitur, ita \It vel sola illlpcùiat nc pel'clnptoria sit adycrsa- 
rioruln argulllcntalio, Jlillorem autclll, id cst, in casu Papæ 
hcreti('i eOllcilio cOlupelerc jus in Pap31n qui hic et nunc Papa 
sit, tallquall1 ('t-'rto elToncalll l'Pjicil cnnll11unis cat holicorunl 
dO('tOI1.IIIl srnh
ntia, Equidclll Conslanliens
s conrilii telnpo- 
:l"ÌhllS, (pwnc1o qua
stio ha-.(' agitari cæpit, et ctialH 3liqnandiu 
po
tca, repcl'irt
 est in llonl1ullis auclol'ibus, ct,plcroquin ca- 
I hol ici-;, ha utI pau(:a 11li nus consiùeralc diet a; pronl cont in- 
gcl'c soleL q not ies 110\ iter c\.orta quæstio 

holanlln disputa.. 
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Lionihus cxcuLiLul'. Yerlull postea prohaLi quiquc auclores 
COHlJuuni scntcllLia ccrtunl ac ol1ll1Ïno l.enen(hUll docucrunt 
, 
ill dicto casu (posito quoù !)ossihilis sit) PapaIn, nisi jalll per 
ha
l'esiln papatn c:\.ciùcl'it, concilio nun suhjici, Iu hoc qui- 
dell1 yal'iant, ulrUlll Papa sit ipso facto pCI' hæresin1 tlcposi- 
Lus, an dcponcndus, an tanÙCll1 nec dcpositus nee depo- 
nellel us. Sed in hac tt'iplici opillionc pal'itcr negatur posse 
a concilio ulltun jUl'isdictionis actuDl in Papalll exerceri. 
Quoaù prinlaln ct ierlialll, per sc patel; si qUiÙClll juxta pri- 
lnaffi Papa janl l\\pa non est, ac proinde conciliulll, ipsuin 
judicando, non jutlicat PapaIn, scd ex -1\1 paIn ; eL juxta ter- 
tianl, judical'Í a l'uncilio nequit, nec drponi.- Tandcn1 juxta 
secundan1 .opiuiollClll, (lcponi (luidcln potest ac ùebct, sed 
pel' lllCl'aUl dec!{[l'atiunent de ipsius ha
rcsi; quæ declaratio 
Hun est juristlictionis actus ill !>apalH: sed, ca posita, !)ontifcx 
a Christo ipso dcponilur; sicul, po
ita Icgilin1a clectionc, aL 
ip
o Chri
lu creatuI"'. Qnibus pra'nolatis, cxponc1l1us prinlo 
Yi.1 rias illas sent ell tias (loctOl'lllll raLholi
orunl, qui concor- 
ùant ill dl:llcgaJld3 concilio qualiLct auctoritate supra Papanl. 
TUln confutaLinlus erroneaUl opinioncnl, quæ Papam con- 
cilio subjicit oh dicllUIl h
rrcsis caSUlll. 



 1. - Exponuntur v3riiP sentenliæ eorum doctorum catholicorllm, qui con- 
cordant in ùcneg3uda concilio qU3libet auctoritatc supra !l ap31l1 ob cnsum 
hærcscos, 


PnDJA SEl.'\TE
TL\ qllæ neg(Jt da}'i lJusse caSZl1Jt P((pa
 hæl'etici. 
- \1 0 Quihus rationihus niLatur sententia h
pe, sic paucis 
cxponil Patcr Jlarlin Societatis Jcsu : (( Dici potest HOllHl.llUm 
Pontificelll esse non posse ctÌllln privaliu1 hærcticlUl1 : tUIn ex 
ycrhis istis Christi: Ego roglll'i pro ie ut non deficiat tides 
lua, etc., qua', licet (lircctp pertine
nt ad Pclrum ut docto- 
reDl El:clesiæ puhli('uln, silnplicitcr tamcn accepta; cxpri- 
mun tetiam hoc privilegiull1, ne unquam defìciat fiùes ipsius 
personalis el privata. Atquc ideln colligi potest ex aliis Christi 
verhis, Tn es Pelrus, etc., quibus, in rellluncrationenl con- 
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iOHi
 t1i\illitati
 Christi, il'
i pl'onlittitnr iIU'O)lCUssp. 1ìùei 
'-uliLliLas; 11011 lantHl1i nt 1'('1' C'
\lll 
Hstin('at Ecclrsiant, sed 
,tiaJu III ipse S('IHI)(,I' I.aue fid('lll inlilllf' tPlwaL He profìlcatur, 
CIua [t't'I('sialll s1l
t('nlrl. 1'11111 PI ialll 'plia SUlnlnu
 Pontifcx 
conLinuu cipher C't illrallihililer \('lï.Un fidrlll (locl'rPj et CUll} 
ip
u ut celilro unilalis catholi('ip, cL CHIll fide CJlIarn doeet, 
COIl' cllire (leJH\1 tula E{'t'lcsia, Porro, licet i.tI.
()lute Y('ralll 
fidf'1l1 du 'ere pos
d POlllit(\x pl'i,,
,tilll ha'l'C'lil:n
, ad if! tallH'n 
refill i l't\l'ClUl', pl'a
Ler snperB:! I u ('alent assi
 tC1l1 ia III pl'OlIl iss3.lIi 
Ponl ifìei lJu s pt ii.
11l l'ccLe l'l'cdcntiLus cL. scntit'llt i hus, II} il':ten- 
hUll special.. ct ex ll'3 huj us assisLenli
p orùiut'lll posit U Ill, quo 
Pont ifcx h
Pl'cticus induccreLul' all cat holiec floecnùulll; eo 
(]l1o(l, jll
ta hOlnillis c()JHliliollClll cl urdinal'ialll agclldi ra- 
I iOIlCIIt, Pont i ft.\\: ha'rét irus pronus l\SSct ad hæreliec doccll- 
dUll.. Ergo I'l'<}nil'prplur ('
tl'aordillaria a
sislclltia et IllOtio 
d i\'i Ha. POITO r('en rl'i non pot cst aù ist anl Blot iOllcnl exlra- 
ol'(lin:lrialll. Kalil Chl'istus, pru sapicnlia sua, in rrginlinc 
ECl'lc
ia"\ 
lIlt', liept 
upcrllaturali, slahu\rc dehl1it et reipsa 
statuit ordillt'lIl, qui naluralclll ordillclll pcrficcret cl è]Cyaret 
ad rOI1(lilioul'lll 
npel'naLl1l'alcln, Bon '"('1'0 perilllcl'et aut ipsi 
;uh'cl'sa I'pl nr; ('1 ex 01'(1 inis isl ius Ilcrcssi I ale a ptayi t propria 
IflCdia filii, 
('n illslitnit 1I1(,flia apLc ùnliuata ad finclll slatu- 
hllH, POITO lid fincln, <[ui rst ut SUHIlllUS Pontifex contiuuo 
yrri t al
Hl d,,('l'i.t I, HOII ali \1(1 est JUCÙiUnl orùinari lilH, St'U 
plc 
pcr sr ortlinatulIl pi ordinaJJilr, quanl ul SUllUllUS PouLifex 
ip:)(
 pri\"at illl l'rp(laL quoù clocet, et ùoccat id quod crcùit; 
p.'
p"(,l'lilll (;11111 pl'a'dieaLio cl illtilllalio ycræ fìdei sit eliaIH 
per sc aclll
 fidt'i. qun scili('cl creditur id qnod uoccLur. Igilur 
onto post 1I hl\ i I 11 t SIlIIIHIUS POlltifcx id SCHl per eredcl'ct quod 
ÙO "l"(
 rOlltinuo dt'hcn'L; el pcr ill solun. Chrislus aCCOIlHllO- 
ùa, it assbtcllt i
\ln · 
Up('111at U ralclu oròini cl cuudi liuui ho- 
luillis; cl $ua\'itcr, pl'out agil ùivill3 pi o,-idenlia, SilllUl ae 
f'orLitpr cgi L; ct c\.d usi t Olllllcnl ,.iolent ialll qua rcs q u
plibcl 
agit cOlltra propria III inrlinationclll cl motiolleill. Ergo SUII1- 
IllUS pOJltirt
X debet essc sCllJper calholicc crcdcns, ut sit sem- 
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pel' catholicc doccns. Ergo sunlll1US rontifeÅ. non potest esse 
unqu
nn privatilu hærcticus)) (Tractatlls de Ecclesia, autogra- 
phicr cditus, p. 5'12). - IIuic sententiæ non contrarlieit, sed 
prorsus concordat octodecim sa.'cuIOrUlTI cxperielltia. (( Siqui- 
den1, ait Ballerinius, nullus vel IJrivatlls error cuipi:Ull Pon- 
tifici adscriptus, contra uIlulll doglna cvidens aut 
èfinilum, 
hactenus inventus cst, aut futurus putatur.)) El paulo ante 
idem auctor de casu Papæ privatilll hæretici dixerat: (( Dei 
præsidio nunquam cvcnturum confielo)) (de Potestate Eccl., 
cap. IX, 
 2, n. 8). - Eidern sententiæ tanquan1 cLt'lel'is Oln- 
nibns probabiliori adhæsit Suaresius. EquidcUl ex professo 
aliam propugna,.it, videlicct: Papam hæreticum non esse 
ipso facto depositum; deponi autem posse rt dehere, non per 
ullulu actu1l1 jurisdiclionis concilii in PapaIn, sed per 111eraln 
declarationeln de ipsius hærrsi; qua dcclaratione facta, Pon- 
tifex ah ipso Christo in1meùiafc clcponitur, sieul per Cardina- 
liu.Ill electioneln, ab ipso Christo in1nlediate crcatur. lIæc, in- 
quam, sentcntia propugnata est a Suarcsio; sed hypotlletice 
dun1ta
at, ill est, in hIpothesi quod possibilis sit casus Papæ 
hærctici: (( Quæ certe onlllÎa, inquit, probabiliter dicta sunt : 
procedunt fan1cn supponenrlo verum Pontificen1 possc inci- 
dere in hærcsim. Quod licet nlulti ycrisilniliter affirluent, 
mihi lamrn brcviter, et l1Ulgis IJlllJn et probabilius videtur, 
posse quidem Papam ut privatam personam errarc ex igno- 
rantia, non talllcn ex contlunacia. Qualllvis eninl cfficere 
Deus possit, ut hærcticus Papa non noceat Ecclesiæ, suavior 
tau1cn Inodus divinæ providC'nlÏLe est ut, quia Deus proll1isit 
Papam definientem nunquam erraturuUl, consequellter pro.. 
videat nc ille unquam ha
rclicus sit. ..\.dde, quod hactenus 
in Ecclcsia nunquaul aecidit, censendum ex Dei ordinationc 
et providcntia accidere non posse)) (de IFide, disp. x, sect. VI, 
ll. 11). 
Eamdcln sententialll sic exponit et Luetnr Ferraris (Biblio- 
theca canollica, verbo Papa, arLl2, n. 62): (( Papa prohabilius, 
etiam ut persona pri,.ata, non potest in hærcsiu1 inciderc et 
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in fid,\ ùeficcrc. Ita Alhcrtus Pig-hiu", lib. IV (de Ece!. hierarch., 
c. \"111), nl'a\"illa..., Til'iIlUS..., Fl'ago
us..., Joalll1CS Yiggers..., 
Ja(h'rlillll
..., SuarCl (de Fit/e, ùisp. x, sect. \'1, n, 11), llcllal'- 
luin\1
 {(Ic Pouti/if':, liL. IY, c. VI), 
Iallh' 'uccius (Controv. VI, 
c. " n. ;j), ef alii plul'cs. EI hanc s 'uteJllialfi ,aIde probahi- 
ICln ..rnscl el iaHl Barbosa; cl prohabilil"r lcnent plul'inli alii, 
conlrtt TUI'I'CCrèll1alaIH, Canulll, Cajetanuln, Sotun), flannez, 
Valcnlialn, Ca"lropahulln, TUl'l'ianUIll, et plurÎlnos alios... 
Prohatur 3utCIll Hostra cOllclusin ex ,'cl'his a Christo ùiclis 
divo Pclro: Egu aulem rO!J((t'i pro Ie ul non defida( tides Ilia; 
et tll aliqllmllio CU1H'Cl\'illS cOll{ìnna {ralres IIIOS (Luc., XXII); quæ 
vcrha Hon prrsonalilcr ad Sl,IUlll Pell'llIn, scd aù olunes suc.. 
crs::>ùl'c::> in rjlb 
at hed ra pcrl illcrc ostendi Inus 
l1pra... Undc 
cUln constl't Pclnull sic a Deo fuiss(' confìrInahlIu, ul cjus 
fides cli
lIn prrsunalis Ininilnc ros
ct deficef(" ut clare deno- 
lant iltp particutp pro te el lila, idelll diecndulil cst ctiam 
de aliis ROIl13nis Pontificihus ('jus successorihus. Iùeo cnim 
tal,. prh"ilcgiuIl1 cst illis illlpclrahun, ut fra1res suos in fide 
contÌr'llcnt, Sed qUOTIludu confil'Iuahunt, si sunt 
silnet ,"cl 
ha'ret ici, vel infideles? ..\n ill aliis canl fidcln stabilicnt, quanl 
ipsilIH't animo cxecrantur el ilIlpugnant? TUBl quia CUIH Pon- 
tifcx !'it ,iva regula, quaIl1 olunes fi(lclcs sequi ct præ oculis 

élllprr hahere dehcul, opol'tel 111uniri singulal'i aliquo pri- 
,'ilcgio, qno ah errOl'e, ill iis qua' sunt fi(lci, non solum scdes 
il'
c.t, 
ed etialll ipsiu
 pcrsona præscl'\"etur. .\lias, si et ipsum 
Papalll in ha'['csilll labi ct a fiùe deficcre adulÎftaluus, quid 
aliud 
perari polcrit, ni
i (lund eæcu,:; ipse nos eæeos silnul in 
fO\'ealIl lrahat?,. IIine ha
c de nOlllana Ecclcsia præ omnibus 
aliis pra)(licatul' cxccllcnlia cl pl'
('rogati\"a singularis, quod 
Olllllln,) alia' pl'illcipaliores el allliquiores Eerlesiæ, non solunl 
hc.cl'cticos, 
('d clialn hcrcsiarchas hahllcrunt Episcopus; .An- 
ti{)('hell
 ,idl'lil:ct Pauhllll Saillosalcllllnl; ...\lexandrina Diosco- 
rHlll; COllslanl inopoli lalla Xcslol'i Uill et 
IacedonilHll, ct sic 
de rr1i(IlIi
...; Ecclcsia ,'cro nOlllana llunqualH. Ex tot cninl 
RUlllani" PontificiLus, quaun is aliquibus 
uhilldc 1l1oriLus 
II. 42 
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uteumque dyseolis, nemo unquaul rcpcrtus fuit, qui in hære- 
sinl ycl apostasiam fucrit prolapsus... Et expresse id tcstatur 
Agatho l)ap3, in epistola ad Constantinull1 in1peratorcJn, quæ 
leeta cst in sexta synodo, actionc IV, ct postea actione VIII ab 
onlnibus approbata. lIæc est, inquit, veræ fidei regula, quam 
et in pros]1eris et in ad'versis vlt'llciter tenuit apostolica Christi 
Ecclesia, quæ per Déi yratiam a tranlite apostolicæ traditinnis 
ll11nqll(l1n errasse probatllr, nec hæreticis novitatiblls 1lllqllam de- 
pravata sllccubuit, qllia dictum. est Petro: SÏ1noll, Simon, ecce 
Satanas expetivit t'os ut cribraret sicut triticll1n. Ego alltem 1'0- 
gavi pro te, lit non de/i,ciat fides tua. Et tn aliquando converSllS 
cOllfinna (ratres tliOS. Hic DOnllJlllS fidem, Petri 1lon de{uturam 
prolnisit, et confirmare ellJU {rat1"es SilOS adnlolluit; quod apos- 
tolieos I,Pontifiees 'lneæ exi!Juitlltis prædecessores con/ìdenter {e- 
clsse senzIJer ftl1letis est aynltuHl... Nee ,-alet objieere quod si 
omnis Papa, ut S. Petrus, ncque ut persona privata possel in 
hærcsin1 incidcre ct a fide dcfìecre, hoc esset de fide, ct con- 
sequcnter cssent hæretici contrariarn scntcntiam tenentes; 
quod non est dicendum, cUIn ilhun teneant clarissiIni doc- 
tores tUln canonist[l\, tUll1 lhcologi; non valet, inqualn, quia 
etiamsi dicatur id esse de 1ìde, ut yolunt aliqui (inter quos 
)latthæuccius, Coutrov. '
II, cap. I, 11. 6) utpote re"elatuln 
saltern ilnplicitc et ,'irtualiler in illa propositione, ego 'l"ogavi 
pro te lit nun deficiat fides iua, adhuc tamen contrarium 
senticntes non esscnt hæretici, quia propriaIll opinionem I 
sustincnt cun1 pertinaeia, ut requiritur ad hærcsill1, sed 
parati sunt parere Eeclesi..e defìnitioni. 
Objicitlll' -1 0 . - Opinio hæc hahet contra se communiorem et 
antiq'lliorent doctorU111 scholLe sententiau1. 
Respondetur: Id VerU111 est. Sed in quæstionibus non dum 
definitis et liberæ scholarum disputationi permissis, contin- 
gere 'potest ut sententia recentior ct minus cOlnmunis, ,'era 
sit et ut talis agnosci tanden1 debeat. 
Obj'icitur 2 0 . -Habet insuper contra se auctoritateu1 Inno- 
centii III, cujus hæc sunt ,'erba in sernlone tertio pro anni- 
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crsal'io ron
ccrat ionis 
UlP: Tn talltum fides nlÍ1ti necessaria 
est, ut, 'ion ill ca:teris pecl'lltis Dt'llm jlldicern l1abeam) propter 
pec'lltrun (Juod. ill fide fommittitllf possim (lb Ecclesia jlldicari 
<"ide S
.l\"iuIU iu II II,e S. ThoJlJæ, IUln. III, q. '\
lIX, art. 5, 
concl. 2). 
ReSpolldetur: E(!ui<1cJll ilJÌ 
uppunil InnoccnLius III, posse 
ßonlanlllll Poulifirclll tanqlli.fHl IWfSUllall1 pri\"alaul h.\
Ji in 
ha'l'esinl. Scd ita locutus cst InnOcclltius Ill, scqucn
 opi- 
nionclll suo tClnpol'c Iuagis recepLau1; ncc iù pronunliayil 
tanquaul PonLifcx fiùeln denniells; undc dici potest iPSUlll in 
hl)C crrassc. (lie aulcln ejus cl'l'or non cst hærcsis, 'luia pro- 
po
itio isla, Papa lleqrÛt etiam ]Jl'lt'alÜn hæreticus lieri, ctiallisi 
,.cra sit 
 non LalHcn cst \RTICL'LUS fIDU cyidcns aut dcfÌnitus. 
J (J il Ul' citahull IlIlloccntii II[ dicluln, fayct quidclll scntcnliæ 
qua' tcnct Papam posse priyatilll hæl'eticum fieri; vin1 tanlen 
pcrelllpluriaill non habcl. 
Objiritllr :;0._ Canon Si Papa (ex actis I
onifacii 
Ioguntini, 
apud Gl'atianuUl dist. XL, c. "1). Pap am ab infcriol'Uln juris- 
dictione cXclnptunl affirmat cum hac cxceptione : l'9is; de- 
ptehendatllr It tide del'ills. Et in silnili doculllcnt 0 concilii 
quinti 
uh 

'mlnacho Papa }egilur : Ifisi a "ectu tìde e.1'orbi- 
tarer;t. 19ituf in rcn10t3 clialn antiquilate indubitala vi2chat 
duclrina, po
se PapaIn hærcticuIII fieri. 
Ruq>uncletllr: He duohus iBis (loclIlllcntis sic aùnolal eru- 
ditu
 llallerinius : (( )Iuueho canUIlClll Si Papa, de fIUO in 
..(('lis hactenus notis 
ancti Bouifacii .\rchirpiscopi nullum 
indiciuln est, Jlullaquc 31'11d canonislas Ucusdrdit antiquiores 
occurrit IIlC'ntio, incrrtæ a(lInOÙUlll esse auctol'iLati
 ac fidci : 
· con(,ilitnn ,"ceo Y HOll131lUIU sub S
'IHlIlucho, yulgo lrgilinllun 
ha hit urn, oIllllino '-U pposililiulll prohassc nobis ,-iùclllur, in 
traclJtl1 de alltiqlli
 (,([IlUllIln! colleclionibus, qui prodiit tOIOO III 
no
trët'\ c!ditionis frnetc(' Opcrulll sancti Leoni
. Yidc l,arte HI, 
cap, 'I, n. 7, pag. ':!17)) (de Potestale Ecclesiasticn, cap. IX, 

, n. 
, 
uh 1iIlClll). 
SrE Cl
D,\ SE:\T[
TlÅ qllæ, sll]1]1onells Papanl pusse fieri hære- 
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ticllm, tenet eum 1 1et hæresi1n i]Jsu facto depolli, - Eanl de- 
fcndcl'uut TurreCreJ11ata, Augustinus de Ancona, Paludanus, 
Drieùo, Castillio, SYllullanchas, JacoLatius, Sahneron. Præci- 
pua cjus InOlncnta hæc fcrc sunt : 1 u Fides cst fundamcntum 
necessariulll cujusliLct jurisùictionis ecclesiasticæ. Ergo l)a- 
palis jUl'isdictiu stare nequit CUlll lltcresi. Ergo Papa labens 
in ha
rcsinl, hoc ipso Papa esse desinit, sell deponitur. - 
2 0 Plures sanctorulll PatruIll textus apcrLe indicant, non posse 
quclnquam qui fiùe caret jurisdicLioncln in Ecclesia habere 
(,-iùe citatiolles :.ipud Suarez, de Fide, disp. x, sect. YJ, 11.2). 
- ::;0 IIærcticus lnclnbrllln Ecclcsia
 non cst; ergo nee caput. 
- 4 0 lIærcticus deLet, itari (episL. II S. Pauli ad Tituln, 
c. XIII, Y. 10); ('I non dehct salulal'i (epist. II S. Joannis). Ergo 
a fortiori ei non dcbciur ohcdirntia. Papa yero cui non de- 
, betur oLcdiclltia, jaIll Papa nun est, sed Papain excidit. Ergo 
Papa lahens in hærcsiuI, ipso facto papalcln 1'otestateul 
anliltit. 
hnpugnatur sententia illa rationihus sequenlihus: 1 0 Si 
Papa oL h
eresinl ipso facto deponeretur, id fìcret ,"c1 jure 
diyino, ,'cl jurc IUl1nano. Atqui ncutrlun. Nam cunl 11æna 
deposilionis gra,
issinla sit, ut jurc divino incurcrrctur, de- 
heret id in jure divino exprin1Ï. Kulla autcln rcpcritur juris 
diyini dispo
itio, quæ id statuat, si\e generaliter dc hæreLicis, 
siye spccialiter de Episcopis, siyc spccialissÏInc de Papa, 
e- 
quc de hoc hahetur ulla certa traditio. Aliunde nequc per jus 
InllllanUln potcst l)apa hæreticus ipso facto depositiollClll in- 
currcrc. 
aln legelll illalll tulissct, ,
cl conciliuln, yel Papa præ- 
deccssor. Si prius, in,"alida lex foret, utpote lata ab inferiore 
in supcriol'cn1. Si posterius, esset adhuc invalida, utpote lata 
ah æquali in æqualeul. - 2 0 Ecclcsiæ sunlnle l)erniciosum 
foret, si oh hæresinl Papa ipso facto deponcretur. NaIll id 
intclligerctur, "el dluntaxat ùe hærcsi notoria et publica, vel 
etiam de ha
rcsi e
terna occulta, ,-el de interna. Quoad hæ- 
reSill1 publicaln et notoriam, incidcrct dubiuln, quanta esse 
deb eat notorictas seu infau1Ïa, ut Pontifex censendus sit Pa- 
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patn c"\cicli
sc. Ind{' SCqlH\l' \l1tur 
chi
lllata, et pcrplcxa fo- 
rent oilinia, pl'a'sertill1 si, ))011 ob...lante Ilotoriclatc allrgala, 
l\.tPli pl'r ,iln vcl alio II10do SCd('IH l'clillCl'ct ('ll)ll1rcs Il1uncris 
sni act n s l'
rr('crct. Quoad ha\I'Csilll cx lcrnalll fill idcnl 
cd 
oc<,ultalll, adhuc Ilwjora èxnrgPl'cnt lit'll'illlcnia. 
alll ontnia 
POlltifici
 sic occult!" h
Pl'l'lici fw
ta Bulla fOl'cnt ('I il'l'ila, 
id(IUe Ilonllisi paucis illnoll....,cerrt. Quod illconvcllicns ::H1hur 
)Illljll
 ttH'l't, si pcr inlernalll hæl'esill1 Papa ipso facto (l('po- 
)1(\1'l'llIl', III pall'l. Urulp 
upponi ncquiL Chrislulli ,.uluissc 
POll Ii fiel'11l proptrl' h:erc
i III papa I 11 {'
ci{lrrc, nisi forte posl- 
qualll Ec('ll'sia declarav('I'il Papalll es
c rc,"pra hærclicl1lll. - 
50 Fillt'S 11011 esl necessaria, ut hOIno sit capax spiritualis ct 
cccicsi asl ica\ ju I'i s(l iet ion is, possi t que e
Cr{'rrC' ,"cros aclus 
talelll jul'ÏsdirtiollCl1l exigcnt('s. 
a111 in e
trcma nccessitate 
sc.Il'erdos hæreticus potest ahsolverc, 11t docrlur ill Iractatihus 
de pu,Jtill'lItia l't de eCJlsuris; qu:e taltlerl ahsolulio jurisdic- 
t j(tlll'lll l'xigit et su ppOll i t. rra
tcl'ca, pol cstas ordin is, qu
{\ 
presli.llltiol' suo 1110(10 est, starc potcst sine fide sell Clll11 hæ- 
I'csi; ergo ct ccclcsiasLica j uris{l ictio. - 1 0 Insupcr, a uli It i tur 
thles l'rr SOhlill inlcrllalll ha
rcsilll, ct talHen nullus cst C3- 
lholirus doctor (lui unquaul tCllucrit ob solan1 inlernall1 hæ- 
rl'silll Epis\
()poS aut ROlnalllll11 !)onlificen1 jurisdiclione sua 
privari; (\I'go 
f'\rc polc'l jurisdiclio sinc fide. - 50 _\d lcxLus 
Patrulll, (luihus ducclur, HOIl posse qurllHlualH qui fi(h
 ca- 
reat, juri
diclioncln ill Ecclc:--ia hahcre, respondctu)' : ill in- 
tclligl'nduill co scnsu, quod sine fiòc ncqucat jurisdiclio ec- 
clc...ia,tica conycnicntcl' cxcrcrri, (,( eo sensu quod ha\rrticus 
jurisùi('liulli
 privationcBl II1Crratl1r; yrl l'tian1 intrlligcndi 
sunt aliqui C'jUSHlOdi lc
tus, de jurc callonico pri,'ato
 Eris- 
copos respicicnte, {11i0 s('ilicet ipso facto drposili dcccrllun- 
t Hr. - (}o Ad argulllcllhllll, I)aJlll hæreliclls n011 est membrll1n 
Ecclesi:e, eryo nee ClIput, respondet 
urtrrz : c( PapalIl hærl'ti- 
ellH I TIl)1l esse lllcntlH'H III Ecclc
ia\ quoad 
u hsl an I i3l11 cl foc- 
IlIaln '{lla cOIlsliLuUIllul' nlCll1hra ECl"lc
i
l'; l'ss.' tallIeD t.:aput 
quoad oftìciull1 el illnU
Ulll. Quod nUll l'
t Illirallùu
J), quia 
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non est primulll et præcipuum caput sua virtute influens, sed 
quasi instrull1entale ct vicariulll prilni capitis, quod potens 
est influxuln spiritualc1l1 lnembris tribuere ,'cl per caput 
æneUlll. Proportionali enim ratione per hæreticos interdlun 
baptizat, interdlun etiain absolvit, ut dictun1 est)) (de Fide, 
disp. x, sect. VI, n. 5). Sic etiam responderi potest: Papa 
hæreticus non cst menlhl'um et caput Ecclesiæ, quo ad ,-itam 
supcrnaturalem quæ per fidenl inchoatur et pcr charitatem 
perficitur, per quam vitanl supernaturaiein onulÏa Ecclcsiæ 
meillbra in unUIn corpus supernaturaliter ,-ivens coalescunt, 
concedo : non cst membrUITI ct caput quoad potestatem re- 
gilninis IDuncri suo proprialn, nego. KOB eniu1 rcpugnat 
,-cUc Christum ut Papa (idcln dic de Episcopo quoad diæce- 
sÏIn), licet ob hæresin1 non sit jaIll pars corporis istius su- 
pernaturaliter ,'ivcntis, adhuc tamen haheat poLestateDl Ec- 
clesiam regcndi, pcrinde ac si dictaul ,-itam supernaturalem 
nun an1Ïsisset. Sane quoad potestatenl ordinis, yoluit Christus 
ea non privari prcsb)'tcrum el Episcopum hæreticum, etsi 
per hæresim jam desierit esse, in præfato 
ensu, Ecclesiæ 
mcmbrlUll. Non autem lllagis rcpugnat stare jurisdictionem 
in Episcopo et in Papa, siyc interne tantum, sive ctiam cxterne 
hæretico. 
TERTIA SE
TE:i.'\TIA. - Papan
 hæreticllln depollere IJotest et 
debet generalis synodus; non quidem jurisdicti"One1n in ipsll1n 
exercendo, quod possibile non est, Clun Papa sit concilio sllpe- 
1'io1'; sed shrlpliciter declafalldo ell1n esse hæreticllnl; qua ]10- 
sita declaratione, Papa slati-m J Christo ipso deponitllt.-IIujus 
sententiæ præcipuus propugnator Suarez; qui tamen earn de- 
fend it solummodo hypothetice, id cst, in hypothesi quod dari 
possit Papa hæreticus; quam hjpothesÏln rejici debcre ipsi 
IJ1"obabilills est. Suaresii hac de re disceptatio sic paucis con- 
trahi potest : 
Primo, ponit conclusionem istam : \( Si Papa sit hærcticus 
et incorrigibilis, cum primum per legitimam Ecclesiæ juris- 
cidtionem sententia declaratoria criminis in eum profertur t 
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dcsinit esse Papa)) (de Fide, dbp. x, scct. 'YI, n. ü). Quam 
conclu"iollCIIl dicit C
Sl' (;UIOlllunCln doctorum scntentiam.- 
Secllllllo, il1ius cOllclusioni
 rationcs dcducit in hune n10- 
ÙUlll : (( Colligitl1r e
 Clelllcntc l)rimo, cpistola prillla, u
)i ait 
ltctrulll docuissc, h
pret il'UIIl Itapalll c
sc (lcponcndum. Fun- 
tlaluClllulll auteu1 110(; cst, quia gra' issiullllIl foret nocumcn- 
tUlll Ecrlesiæ LalcJn!haLcrc paslorclll, lIec posse sihi suh\'cnire 
in tal11 gra,'i periculo. Pra
lcrca contra dignitatclll Ecclcsiæ 
faci t :suLditaul Inancrc ha
relico ltontifici, nc(!uc posse illum 
a se dl\pcllcrc. 
am qualis est princeps et saccrdos, talis solet 
exi
tiIllari populus. Hoe itCUl continuant rationes prioris sen- 
trllLi
e; illa præcipuc, quoù ha
resis Ilt callcel' setJ1it; l)roptcr 
quO(llUaluITI, hæretici (quoaù fieri potcst) ,-itandi SUllt; multo 
,"cro IJlagis pastor ha
reticus. QUOIllOdo autclll '\"itari potcst, 
si pastor csse non desinal)) {loco cit., n. ß). - Tertia, ex-. 
pelHliL 
uarcz a quo farienda sit dicta declaratio; ct con- 
cluùiL iù spcctarc ad OUllles Episcopos Ecclesi::e, ae proinde 
ad concililull generale. - Quarto, sibi ohjicit difficultatem 
IcgiLilHC congrcgandi cjusn10di generale concilium. Et dicit 
forsan non csse congrcgandaln gencraleln sInoduJTI, et suf- 
ficerc concilia pro,-incialia. TUln addil conciliuIll generale, 
etsi non possit ordinarir cogi legitime nisi a Papa, in hoc 
talnell casu coadunari posse, ,",eI a Cardinalibus, ycl ex con- 
sensu Episcoporlun, ctiam ÏIn'ito ßOlTIanO Ponlificc. - Quinto, 
dicit per ejuslnodi declaralioneIll non cxcrccri a concilio ullum 
actuln superiol'itatis supra PapaIll; scd a Christo ipso Papam 
deponi, statin1 ac conciliul11 declara,-it Papam essc hæreticum. 
Contra il1am Suarcsii scntcnlia1I1 hær ohjici possunl : 
1 0 (Juoù IcgitiJne, in,.ito Papa, congrcgari ,-alea t generale 
conciliunl ad declarandaln Pontificis hæJ'esiln, quodque facta 
ista drclaralionc Puntifcx a Christo deponatur, non c
L JoglTIa, 
seù Illcra opinio. Igitur fidelihus ct doctorihus liberuill crit 
PapaIn qui declal'atus est hæreticus adhur hahere tan quam 
,-crUlll ct IegitilTIulTI Pontificcln; cUln ,cro qui ejus loco elec- 
tus fui
set, rcpcllere tanqu am i 1rUSun1. hno facilc contin- 
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geret ut lllUlti Episcopi tale conciJiull1 generale pro illcgitilno 
habcrcnt, et ad illuù accedcrc rcnuerCllt. Quod si tandem 
ejusmodi conciliun1 cclehrarctur, licite ncgari pussct ejus 
legitiInitas; et insuper negari ctiam posset, Paptun, qui ante 
sententianl synodalelll nondlllll oh hæresilll ùcpositus crat, 
jalH esse ùeposituln post dcclaratorialll sClltelltiau1. Igitur 
dictUUl systenu\ ncùuu1 Inalo rCIl1cùilUll afferal, ei addit 1113- 
lum multo majus; janualu scilicct infricatissimo schislllati 
apcrit. - 2 0 Pra'cipuurn hujus sententiæ fUllùaUlcntu1l1 est, 
voluisse Christun1 uL Papa hærcticus non drponerctur ipso 
facto per hæresim, scù dluntaxat postqua111 a concilio gcne- 
rali dcclaratus essct hærcticus; quæ voluntas Christi culli- 
gitur ex eo quod neccssaria sit tHl præcayclula Ecclesiæ 1nala. 
Porro hæc ratio non ,'aleL Nanl Ecclcsiæ 111ulLo n1Ïnus noxium 
pcrcipitur si Pontifex, qui non ohstante hærcsi jurisdictio- 
nem suam rctinuit, cant usque ad Inortem rctincat. Eniln- 
ycro longo tClllpore opus erit ut lllajOI' pars Episcoporulll de 
asserta ha
rcsi Papæ, ct de factis quihus constat, ccrtaul no- 
titial11 acquirat; iteIll ut tractctur de congrrganda gcnerali 
synoùo ct nwjor pars antistitul11 in id cOllscntiat, præscrtim 
cum, ad ulinus, inccrfa sit talis gencralis concilii legiti- 
mitas, cL inccrta hujus mcdii efficacitas ad dcponendul1l Pon- 

ificcn1. rude talc rClllcùiulll plcrullHluc non adhibcretur nisi 
jam ad fiucln ,'crgcnte hæretici Papæ pontificatu. JUlIno ple- 
rlllnque oLiisscf Papa h
('reticus, antcquan1 congrcgari po- 
tuisset talc concilium et 
uam declaratoriam sentrntianl pro- 
nuntiarc. Illtcrea ycro tractaLioncs de celcbl'anda synoòo 
gcncrali ct deponcndo Pontifice, total11 Ecclcsianl scandalo, 
conunotionibus ct scissionihus opplerrnt. l\lillUS certe Ina- 
lum, si Pontifcx hærcticus, qui pCI' privatam hæresiln non 
pcrdidi t rcgcndæ uni, crsalis Ecclesiæ potestatcln, eanl vel 
sic reg ere pcrgat usque ad ohituu1. Tgitur si ea l:cnscnda sit 
voluntas Christi, quæ melius Ecclesiæ providcat, procul du- 
bio ,'oluit Christus, ,.cl nunqual11 in hærcsinl, ctialn priva- 
13m, labi posse Pontifice111, ,'cl ab ipso usque ad obitum 
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rctincri POlltificianl jUfisdit:tionelll, nón ûhstantc pri\"ata 
ipsius hærcsi. 
QU.\HT\ 
L
TI:
TL\. - G(Jllcl'alis sy"udlls 1l1l11u modo efficel'e 
])(1te.'i1 lit Papa Itæreticlls (si taTis tiff"; 1l1UJlllnn l'ussil) J>Olltifìcia 
jllrisdicl iOlle prll'etU1". - IIiscc 1l10lllcn lis Hit it UI': 1 0 POll t ircx 
non dcponihll' ip
o faclo pCI' priYi.ltalH hLcrcsilll t , oh rationes 

upra dedu 'tas contra secundum scnlcntiaill. - 
o 
c(J1Iit gc- 
ncralis 
\'nodu", pcr prOpl'ial11 SlraHl aUl:toritatcllI 
cu juris- 
dirt iOIl P lll ::,u pra Pa p3111, illulll ùepollcrc, 1:\a Ill, PX h ypot hesi, 
liccl htPl'cticus, adl1uc cst SlllUIUUS Pontifex, suprCHlalH re- 
I incns auctol'i talclll, eu i Lota Ecclcsia, ac i p
a CLÏLUll gCHC- 
f31i'S 
 )'nodu
, suLj iei t UI'. lnrt'riol' aulCll1 Ilcq uit SupCl'iUrClll 
SUUIII judicare ac dcponcrc. - :::;0 Xcc polcst gcncralis S
ï1U- 
dus, dcdarando Papain csse hærcticulll, cfficcre ul a Christo 
ipso dcponatul'. Xalli ul \'illl hahrrct talis dcpositio deLcret 
esse e..rtaj id cst, ecrlUlll c
se ùcLcrct, posita dicta cOllcilii 
dcclarationc, 
tatinl Pap3nl POll t ificia ù ign i tatc a Christo 
pl'iyari, Porro iù non cst dOg11l3, ncr quid ccrluln, scd 111cra 
opillio. Igitur, cUln Pontifcx ante illan1 s)'nodalcIl1 dcclara- 
tioncll1 3d hue potcstatc sua potiatur, ncr ca spoliatus, post 
òcclarat ioncln certo pro},elur, in praxi pCl'indc cst ar si ccrta 
canl adhuc I'ctincrct.- 1 0 IlllO non potuit Chrislus, pro di,'ina 
sapicntia sua, hoc IllOdo PapaIn h
l'rclicUIll deponcrc, :Kaill 
ut gencralis s)"nodus possel devcnirc ad scntcnlialll illaln 
juridiec prolatalll, qua Pont ificClll hærctieuln dcclaral'CL, 
ùcLerenl Episcopi rcsislcrc Pap
c, lalis concilii cOllgrcgatio- 
nC11l proh i hcnt i j id cst, dehel'cl pri.lTef1crc 
chi
llIa, Ii 
cili- 
eel Epi-.;copi qui, ilH'iLo ac pI ohihcntc Papa, nihilol11inus lalis 
cOlleilii ecll'hraliollclll prOClll'arC lenL
H'cnt, ohcdicntialll hoc 
ipso dencgarcnl l'Olltifici, 3dhuc l)lcnalll l'cgÏlllinis potcsla- 
leUl I'clinenLi. Ex qua illrCl'iorcln in supCriOl'Clll ::;UUIU ill- 
SUl'l'cctionc, ingcns ol'irclur scalldahnl1 ac pCl'lurhatiu. .xcc 
ccssarel luahnH, ctiaillsi dè\"Cllil'i pu

d ad dictalll 
)'noda- 


t Dc qua sola hie agitur : naffi hæreticus esse ncqllit tanqllam P()ntifð, id est, 
quando Jitlcm do
ct et tldìnit e\ officio, seu, ut dit:itlil', ex cathedra, 
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lem sentenliall1j quia post ejus prolationem, non certum fieret 
Papanl esse depositum, sed id licite ncgari posseL Insuper 
eligcrctur novus Pontife
, qui licite pro intruso habcri possel 
ab olnnibus opinionis contrariæ propugnatoribus. Sane cen- 
sendus non est Christus Ecclcsiæ suæ per remedium malo 
pejus providisse. - 50 Equidem grave malulll foret Papa 
privatilll hærcticusj at non tale, ut Ecclesia suLsistere non 
possel, ac præsertim ut deberet præfatum relllediull1 adhi- 
bcri. Xam, ex hypothesi, talis Pontifex, plenaln regiminis 
potestaten1, ante concilii generalis scntentian1, rctincrct; nee 
ideo intcrea pcriret Ecclesia. Longull1 autem intcrflueret teln- 
pus antcquaul cclcbrarctur gcnerale conciliull1; cujus sane 
congrcgatio, in talibus circulnslantiis, adillodum opcrosa fo- 
ret, ne dicam, impossibilis. Si ergo tanto tempore salva esse 
possit Ecclesia sub Papa privatiul hæretico, cur salva esse 
non posset usque ad ipsius obitul1l? Dicerctur fidelibus : Te- 
nete orthodoxanl fidem quam Papa docet et definit ex officio 
tanquan1 Pontifex : hæresim autelll cui dicitur adhærere 
tanquam privata persona, rejicite. De hoc scilicet personali 
Pontificis peccato diceretur, sicut de pra"Vis ejus 111ori))us : 
Super cathedram Uoysis sederunt scribæ et pltarisæi; qllodcum- 
qzce ergo dixerillt vobis (ex cathedra) servllte et facite; secundum 
opera vero eorum, llo1ite {aeere. Jgitur, si dari possit casus Papæ 
prh-atim hæretici, ccnsendus est Christus yoluisse ut supre- 
luaUl auctol'itatcm nihilominus retineret, nee ullo modo pos- 
set per generale conciliulll ea privari. 
IIæc quarta sentcntia n1ÏI i videtur secundæ ac tertiæ om- 
nino antcponenda; postponenda tamen primæ. Kin1ÍrUl1l, si- 
cut Suarcsio et lllUltis aliis, nlÍhi eLiam, probabilius videtur 
Fapanl, etiam ut personanl privatam, in hæresim labi non 
posse. Ast in hypothesi quod Papa privatilll hæreticus fieri 
possit, omnino negarem cunl esse ipso facto dcposituln, aut 
posse ah ullo cOllcilio deponi. 
Quoad textus qui contrarium supponunt, jam cos expen- 
diInus supra post primam sententiam.. 
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 2, - l'ontHìcem, oL crimen hærescos, concilii generalis jurisdictioni suhjici, 
ac posse ah ipso judicari ct t1cpuni, cst opinio erronca ct pron;us rcjiciCllùa. 


PnOI'OSITIO I . - Certurn nUll est dad posse ca.ftllm J>ap:r hæ- 
7'ctici; ex qllO illcerta salient remalleret upinio qllæ flint, Db 1zæ- 
resÍ1n cOllcilio subjicit. - Quod Hcqllel
t Pontifc
, l'lialn 11t 
prrsona privata, in hærcsilll lahi, f..;uadent rationcs grayis- 

itn
t', 
upl'riori parag-rapho dcùuctæ, uhi primam scntentiam 
l'\.po
uilnus; atquc ita lcncllt ùoctorcs nlulti; ae tanquam 
1 11 'obabilills hahel Suarez. Igilur conlraria opinio ncquaquam 
Certa e
l; "cd eonlroycrsiæ inlcr doclorcs catholicos obnoxiæ. 
Jalll ycro si inccrluln saltcln sil dari possc PapaIn hærcti
 
CUln, lOC ipsu inccrhllll c
l Papam pos
e unquaul oL criIncn 
hil'I'l'
eo
 concilii gcncralis jurisdiclioni subjici. 
PHoro
ITIO II . - Dalo, 110n COllceSSO, Papaw ill hærcshn labi 
posse si hæresis esse! inlerua el occlilta, nequaquant ]Josset 
Ponti{e:c ob eam cOllcilio sllbjici. - Elcniln pcr hæresinl in- 
tCI
naln cL occult am nrmo Ecclesiæ mClnhruln cssc dcsinit. 
Ilcln èxtra controycrsialn cst prælatos Ecclcsiæ jurisdictione 
sua oh cjusmodi hæresill1 non prh-ari. Et, patet ratio. l\"aln 
alioquin omnes jurisdictionalcs actus duhii ,.aloris forcni, 
ctun ccrto sciri ncqucat utrllln quis 
it Hccne internc ct oc- 
culte ha'fCLicus. Quud proindc in SUmUIUI11 Ecclcsi
c damnum 
'crgrrcL Igitul' rcpngllat cOllstitutarn Ecelcsia]}l a Christo 
fuissc CUlIl hac lcg(l, ut Papa alih.c prælati ob internall1 et oc- 
cultalll ha
resilll ipso facIo jUl'isdiclionclll all1ÏUcrcnt. .Aliunde 
autl'11l non possunl ca priÙtri aL ullo hUlnano tl'ibunali; si- 
qni(IC'lll talis ha
rcsis nosci ct prohari ncquit. Lnùe si agalur 
de h
PI'esi intcrlla cl occulta, aLsollllill forrt ob ealn COll- 
cilio gCllcrali Pap anI subjCCtUlll contenderc. Cælcrulll occulta 
ha'resis non ill} pcdit qUill SUllllllUS Pontifc"'{ suo rcgendæ Ec- 
cle
i
p Illunel'i salisfaciat. Siquidcln, ex h
.polhcsi rectaul 
fidcln c\:tcrnc docet; ct quod intcrne pravc scutiat, ignoratur, 
ita ut ha
c cjus illlerna cl occulla hærcsis nClnilli scandalo 
esse possit, nce uni\"crsali Ecclcsiæ rcginIini nocerc. 
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PROPOSITIO Ilia. - Dato, non concesso, Papam, (anqllam, per- 
sonant privatum, labi posse in hæl'e
Ï1n externam, et IJuùlicam, 
llequaqllant Db talent hæresim papalis ouclorUas cOllcllii gene- 
ralis jllrisdictioni sllbesset. -NiHn Papa oh cjuslnodi ha
l'csiln, 
,'el ipso {acto cst depositus, yrl non. Atqui in neutro casu 
contingcrc potcst ut Papa suhjiciaL
r jurisdictioni generalis 
concilii. 1 0 Si sit ipso facto deposiLus, jall1 non cst Papa. 
Proinde jurisdictio concilii in iPSUI11, non est jurisdictio in 
})apaln, sed dUlutaxat jurisdictio ill yirUlll qui Papa fuit, sed 
qui hie cl nunc Papa non est. Igilur in isLa h}polhcsi IHcla- 
l)hysice ill1possibilis cst jurisdictio sell auctoritas cOllcilii 
supra Papan1. - 2 0 Si ob diclam hæresin1 Papa non sit ipso 
facto depositus, papaicill aU<.:toritatelll 
eu prinlatlllIl juris- 
dictioni s adhllc retine!. Porro QU311diu papalclll aucLoritatelll 
retinct, inlPossibile cst ipSlUU ullius jurisdictioni suhjici. 
NaIll ad papalelll auctoritatcln pcrtinet ut sit l)lena IJotestas 
divinitus accepta uuÜ'ersalem Ecclesiuln IH[scelldi, regendi ac 
!JllùerllUlldi, prout ùefiniyit Florcntiu3 generalis sInodus. Sta- 
tilll autelu ac Papa supCriOl'Clll haLerct cique suLcssct, hoc 
ipso 3nlitteret plellan! illaln rcgiminis potestaten1. EniulyerO 
mendaciter alicui trihuerctur plena potestas totall1 aliquam 
societatelIl regendi ac guhernandi, si existeret in hac cadem 
societate auetoritas superior, cui ipse subjrctus l'oret. UnlIe si 
Papa, non obstante hæresi, papalelll aucloritatcm relil1ct, 
hoc ipso impossihile est eHln generali concilio subjici. - 
Iten1 ad papalem auctoritatem pertinet ut jus hahcat oyes et 
agnos, id cst, fiùcles Olllnes pa3cendi; juxta verba Christi ad 
Petrun1 directa : Pasce {[!Juos, ]wsce oves. Porro si, ob h
(,l'e- 
SiUl, Papa concilio subcsset, non ipse pasceret oves, sed ab 
ovibus pascerrtur et regeretur; ill cst, Papa esse desinerct. 
Igitur si, ob sualn hæresill1 Papatull1 non an1Ïttat, hoc ipso 
iInpossibile est eUln concilio subjici. - Itcln, yi prilnatns 
Pontificii, ROlnano Pontifici. obedire lenpntur Episcopi sin- 
guli. Aliunde autem repugnat Episcopos on1ncs ut singnlos 
ad sic obediendum teneri, nisi etialll tencan(ur collectiyc, seu 
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in rOllci fio :1(ln Ha( i, pl'Oll 1 sllpra proba hllli fuit. Igit 111' totus 
rl ialll Epi5C(\pOrUlll conciliaris CUIH'CSSU
 IlolllaHo Pontifici 
suhcst, (IUallCli u is priutalulll SCll Papahl1ll nun amisit. Ergo 
si, nOli oh
(anle h'ercsi sua, Pontifc\. audoritatcJIl Papalcm 
I'cliIH\at, 11011 ip
c conc.:ilio, 
ed ip:;i conciliulll suhjicitur. - 
TalHlt'Jll ea cst Ilalura pI iUlatus Pa palis (ex ,'cl'Lis Christi ad 
Pdnllll dirccli" cl cjus succcs
oriLus applicalldis, ex dcfini- 
tiullihu" cOllciliorulH, ex Patl'Ulll ùocll'illa, ex. Ecclesiæ praxi, 
ct r"X l'ollllnnni ductOl'Ulll calholicoruill sClltentia), ut sit pri- 
tnat lh jurist/iftiouis ill totam Ecclesiam, seu potestas suprema 
rrgelld i ulIi,'crsalen1 Ecclc
ialn, seu potestas cui fidclcs ac 
Epi::;copi Ollines ohedirc tcncntllr, seu potcslas \'cre monar- 
chica. POITO rcpugnat rxis(crc in Ecclosia potestatcm juris- 
diction
I(,ln qnæ siL :'llpra pl'inlahun jurisdiclionis, seu (quod 
idl\ln e:,l) 
l1pra prilnalll pulcstatclTI jUl'i
dictionalcnl quoad 
universc.tln Ecclcsianl; itcllJ 
xistcl'c potcslatcm quæ sit supra 
suprelnall1; itCH1 exi
lcrc l'utestatcln supra monarchicam cui 
OII111rS suh

sc He ohcdirc tCllcntur. Igitur 2 0 si concedatur 
P
lpalll in. htcrcsinJ Japsull1 non idco Papalu e
cidere, sed 
adhuc PalWIll c::;::;e 
l(' Papalelll jurisdictioncrl1 rctillcrc, rcpu- 
gnal ClUII cUIH.:ilio gCllcl'ali 
uhjici, ah eoque judical'i ac dc- 
poni possc. Aliunde 1 0 si dicalur Papalll oh hærcsinl esse 
jp
o facto deposihun, I:epllgnat conciliulll esse supra Papan1, 
CUIII dl'positus a Papatu j(lill Papc.\ nUll sit. Ergo in nullo casu 
conlingerc polest ut Papa, oh hæresilu, suLsit concilii gcnc- 
rali
 jurisdictiouj. 
Ubjidu
. - AdnliUcllda sunt tria hæc: 1 0 Papa pCI' hære- 
sin! 110n csl ip
o facto deposilus; 2 0 ccnsendus cst Christus 
l'fO\ idisSl' ut Papa ItLl'l'clicus posset deponi ac cxpclli; :)0 ccn- 
selHlu
 csl Christ us "Ulllissc ac staluisse ut Papa hærclicus 
pos",ct dcpulli pel' cOllcilii gcncralis auctorilatclu. Ergo Papa, 
vh Iltrrcsilll, cUllcilii generalis jllri
ùiclioni subjicitur. 
Rt!S}JUluleo : 1 0 PCl'lllis:,a h
'puthcsi quod Papa tanquam 
pri
atus dut:tor in hærc
illl labi pos
it (qualll hypothcsim 
ululli ductores rcjiciuul, ct prohahilius fabam cAislinlat 
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Suarcz), libenter 3(hnittinlur, Papanl non fore ipso facto de- 
positum, quanlvis contrariulu plurcs Lhcologi catholici pro- 
pugnaverint. - 2 0 Kon adest ratio sufficiens cur Christus 
censendus sit pro,-idisse ut Papa hærcticus deponi posseL 
Eninl,'cro ratio illa foret ingclls detrilnenbun Ecclcsia' ob. 
venturum nisi talis Papa dcponeretur. Atqui ratio illa non 
valet; turn quia Papa hære[icus non cst adeo nocivum Inalum 
ut propterea Ecclesia neccssario rucre ct perire debeai; turn 
quia rcn1ediuII1 dcpositionis Papa'\ 111UltO pcjus n1alo foret. 
El primo quidcln ha
resis Papæ de qua hie quæstio II1U'irtur, I 
non adeo grave Inalum est ut necessario ccnsendus sit Christus 
\"o.luissr talis PonLificis dcpositioncln. Agitur siquidcnl ùe hæ- 
rcsi privata dumtaxat; non quaIll profitcatur Papa tanquarn 
Ecclesiæ Pastor et ill suis Papalihus ùecrctis aut actibus, sed 
cui adhæreat tanquam privatus doctor, et suis solumillodo 
privatis dictis aut scriptis. Porro dummodo Papa, quoties 
Pontificalitcr dctlnit rt loquitur, rectan1 fideln doceat" satis in 
tuto sunt fideles, quam,'is sinlul innotcsceret eUI1}deuJ Papam 
privatin1 alicui hærcsi adhærcrc. Facile quippe Olnnes intclli- 
gercnt auctoritate dcstitui sententiam a Papa tanquaul pri,-ato 
doctore propugnatanl, ct ipsi dluntaxat obscqucndunl quando 
fiden1 ex officio cL auctoritatc Pontificia definit ac inlinlat. Si 
quis nihilolninus contcndat adeo nociyam esse possc priva- 
tall1 Papæ hæresilll, ut Christus non potuerit Ecclesiaul suam 
sine renlcdio contra tantun1 Inalun1 relinquerc, rcspondeulus 
et no'3 ita prohabilius scntirc; sed pro relncdio assignalnus 
peculiarclll Christi providenf iam HC Papa, etiam tanquaul pri- 
vatus doctor, in hæresilo cadat. Prorsus anteD1 negamus, po- 
tuissc Christuln pro,.idcre per rClllcdÌlun dcposi tionis Papæ. 
Nanl SeCl111do rCluediulll istud lualo pejus forel. Vel cnÌln 
depositio hæc facienda supponitur a Christo ipso, statÏIn ac 
Papa h
ereticus a generali concilio declararetur, juxta doctri- 
narn Suaresii; vel supponitur facienùa concilii generalis auc- 
toritate. Porro in utroque casu augeretur malum, non cura- 
elur. Nam quod Christus Pa panl hæl'eticuln ipsenlet dcponat 
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statilll ac hlPrctiellS a t-rnerali concilio dcclaratur, cst Ulcra 
opinio a IlIuH is rl'jecta, ct a qua dissCll t i ."C cuiqur liherum 
cst. JIIIO ip
i Snar.'sio Ininns pro}Jahilis est opinio ilIa, siqui- 
dClII prubllbilillS (.
istilnat dari non posse l)apaln p..i\'atiul ht.c- 
rcticulli. Jöi t ur facta d
lJa..at ione per gcncl'alc concilinnl, 
Papalll aliquelll 

St. hærcticum, nequaquam ccrtum ficrct 
hUlle l)apanl esse deposittllll; ct in tali Juhio ipsiu
 auctol'i- 
tali potius c
sct tlllhnc obscqucndurn. Quod 
i alt.'r Papa eli- 
gcrelur, ncdlllli ccrlu Icgitill1uS foret, pro intruso pot ius 
csset habcllùus. Tgitur rClllcdiuTli dcpositionis, a Christo ad 
concilii ùcclaratiollClll facicnù
e, ncdulll lucdcl'clur n1alo, 
ulullo pejus nlalu111, iù cst schisllla intricalissinlulu, inùu- 
ccreI. l)l'oindc Christus llcquaquaIIl ccnsendus cst per talc 
relllcdi lUll pro\'iùissc. Scd llCqUC cCllscndus cst pro,'idisse 
per rClllcdiunl depositioni,-, auctol'ilatc concilii facicndt.e. XaIll, 
præLel'qualll quod ilnpossiLile cst dcponi Papalll a concilio" 
ut Jno
 ùiccLur, si possibile foret, scqurrctur nlajus 111ahlln. 
I\:un quod Chl'istus talenl auctorÏ!atclu concilio supra Papanl 
hê.erclicuill contulcrit, non c'-'t nisi lllcra opinio; comnlunis- 
SilllC a doctorihus catholicis rcjecta, imo quæ intrinsecc 
repugnans facilc prohatur. Igitur post talrUl dcpositioncln, 
ncquaqualll cerlUlll forel Papain hi..ereticuOl, prinlatu Ponti- 
ficio spoliatulll fuissc; ct qui cjus loco eligerctul' pro intruso 
haLcretur a luullis, ct licitc ut lalis rcspui po
sct. Jgitur 
non relucdiun1, seù schislna, confusio et disscnsio Ínùucc- 
relu!'. - 5 u Ncdulll ccnsendus sit Christ us pro\'idisse per tle- 
positionclll a concilio faciendanl, dicendul11 c
l eju
llloùi 
rClIlcdiulll rcpugnarc ac esse silnpliciter inlpossihilc. Xanl si 
Papa htl'l'eticus sil deponcndus, ct non jalTI depu
ilus, adhuc 
Papa cst, cl prÏ111atuIll jUl'isdiclionis rctinct in Ecclesianl 
univcrs3111. Proillùc superior est cuilihct EcclesÏi:c Hlcluhro, 
ct cuilibcL collectioni. Scu, aliis teflnini
, hoc ip
o quod sit 
adhuc Pa pa, cst supcrior quoliLe! concilio gencrali ab ipso 
sejuncto, cl cOllcilii auctoritas relativc ad ipsum inferior cst. 

ol'ro repugnat cl SiIllplicitcr ÍInpossiLilc cst supcrioreIll 
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sub esse inferiori, cl posse ah ipso deponi. Kec dicatur, in- 
trinscce non repugnarc dccretulll quo Christus statuisset Pa- 
paIn hæreticu111 generali concilio fore subjecttlll1. Equidenl 
fale dccrctuln non repugnat, dunllnodo SilTIul 
upponatur 
Papa per ha'resim ipso facto jam, tlepositliS. Tunc enÍln cun1 
jalll Papa non sit, nee cst relat i ve ad eoneilium superior, sed 
inferior. At prorsus rcpugnat dietunl deeretulu, si Papa sup- 
ponatur deponendus. Tunc enilll Christus yoluisset cum, non 
obstante hæresi, adhue esse Papanl, id cst, sllperiorem, eon- 
cilio; el sinlul yoluisset cum subjiei coneilio, id est, esse in- 
(eriOl'e111; quod contrl
dietoriunl cst. TIcpugnat autem Christulll 
eontradietoria yoluissc eL statuisse. Igitur opinio quæ tenet 
Papam ob h,presill1 concilio suhjiei, et ab co deponi posse, 
crronea cst ae prorsus rejicienda. 
PnoroslTlo IVa. - Papam concilio subjici ob 1zæresÍ1n, ac ab eo 
dl']Jolli posse, opi1lio est illdllcens in sc1zisllla et hæresinl. - 
1 0 Illdueit in hane praetieaUl conclusionen1 : Lieitum Epis- 
copis, ob intenlataJn ROlnano Pontifiei hæresis aeeusationcnl, 
in CUlll, qualnyis adhue Papa sit, insurgere; ci eoneiliaren1 
congrcgationcHl prohibenti" obedientialn denegare; ipsuIn, 
hie et nunc PapaIn, rejiecre; ef ab ipso tanquam capite sese 
abseindere. Porro ejusmodi obedientii.C' sub
tractio et ab Ec- 
elesiæ capite ROHlano Pontifiee seissio, ipsissiu1UIll schisnla 
cst. - 2 0 Logice deducit ad hane eonelusioncm, quæ hærc- 
tiea cst: HOlnano Pontifiei eollata non fuit a Christo plena 
potestas uniycrsalclll Ecclcsianl paseendi, regendi ae guber- 
nandi. Kam si Ronlanus Pontifc).., liect adhue Papalen1 aueto- 
ritatell1 retincat, subjiciatur 8upcriori auctoritati, neulpc ge- 
neralis eoncilii, falsunl cst ipsi cOlllpetere dictan1 plenam 
1'egÜninis potestateln. 
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("\dllio ill antccp
sun1 detCl'IHinahin1us slatun1 quæstionis, 
seu ill quu pl'æcisr stct difficuHas. TUlu prohahin1us, pro 
rCII1('dio quoad casun1 dc quo agitur, non inslitutanl a Christo 
fuissc ulhH
 in tcrri
 auctorilatcln supra ,'erum ac lcgiti- 
IIlUIIl Pontitìcclll; 
èd rcmcdiulTI in hoc casu a divina ipsius 
pro,'idcntia, ol)portuno lCIJlpore non defutura, pcndere. rran- 
ùenl confutahirl1us uhjcctioneln, qua falso contenditur Con- 
stalltiellses Patrcs, jurisdictionclu in yerum ac legitin1um 
PonLificel11 c
crcui

è, sicque JÌncIII schi::,mati ilnpusuissr: 
ostclldclIlllS srilicct suhlatuffi tunc schisma, non prr ullum 
in ,"crUIH POlltifiecJn jurisdictionis èxcrcitiulO, 
eJ. illiter. 


g t, - Dctcrminatur status qu
c:stionis, seu in quo pl'æcise stet difficullas. 
, 


I. Schi
ma proycnicns ex co quod duo ycl plurcs de Pa- 
l)atu cùntcndant ct Ecclcsialn in partes scindant, duplicis 
sprcici cssr potcst. Yel enin1, instituto congruo c
:lInine, dc- 
tcchun e
l cujusnan1 elect io legitilna fueril; yel post dili- 
gClltCl1l el plellÏ:ssilllëHTI ind
gationeln, ohscurunl et illcer- 
ttuO rClllanct quis C
 contcndentihus Jcgitilllè fUCI it elect us. 
Prioris speciei schisrnata pluries antiquis ctian1 tClllporiLus 
inei(lerullt. In his autclll casihus instiLutulu fuit aL Episcopis 
C
LHnell de circu 1I1stall t iis elcction is; ct acquisita certa no- 
lilia de legitinlc clecto uno e contendentiLus, is pro ,"ero Papa 
agnitu'-\, alii tanqllL\11l intrllsi ac in\'asol'es rejecti; sicque 
suLlata olunia ejusllloùi schislnala. Quod constat ,.erhi gratia 
ex iis quæ gcsta sunt ill schislnaLc contra S. Corncliuul exci- 
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tato, sancli Cypriani ternpore; necnon ill illo quod telnpori
)us 
S. I3ernarùi contra Innocentiulll II et \.lexandrurl1 III effcl'huit. 
Concilia nenlpe tunc cong-regata non in aliud intcnderunt, 
nee aliud sibi tribuerunt, quan1 ut yerlUn inter duhios Pon- 
tifices dctegerent, enmque jall1 certo cogniturn, legitinnun 
agnoscerent ae proclaularenl. NUllqualll autel1I ante dcci- 
nIUIll quintulll SæCUhllll cogitatull1 est de adhihenùa concilii 
generalis auctoritate ad deponendos Oll1neS sinlul conten- 
denies, ac proindr ilhlln etiarn qui yerus esset Pontife
, lil:ct 
adhuc non certo cognitus. - Posterioris speciei UniCU111 (hnn- 
ta
at schislIla Ecclesialll e-xagitayit. TCJl1pOre scilicet l)isanæ 
et COllstantiensis synodOrUll1, duo prilnunl, dein tres tan- 
qualll Pontificrs sese gesserunt. Ac post plurimas ad delc- 
gendull1 yerUln PapaIn indagationes longaquc tcnhHnina, 
ob inextricahilcs facti jurisque difficultates, inccrhull re- 
Inansit quis e contcndcntibus lcgitimus cssel Pontifex. Id 
nunquanl in antcrioribus schismalibus contigerat; siquideln 
in singulis, post congrulun examen, ad certam de vero PDpa 
notitialll deventum eraL Porro hie qU
l'
tio' I110vetur dUln- 
taxat de casu posterioris specipi; id cst, de casu quo, post 
omnes Episcoponun catholicorLun int'e,\.ifigationes, non pot est de- 
leyi, inlo nee spes relnallet detegendi, qllis sit venlS Papa. Quoad 
istHn1 casum quæritur, an gpnrrali concilio conlpcta1 jus 
deponendi unurnquelnque contclldcntiuln, ctsi inter cos unus 
sit verus 3C IcgitÏIne electus Pontifcx. Difficultas autcin in eo 
stat, quod qui hie et nunc est ,"erus Papa, quiquc proinde 
hie ct nunc prin1atuIll obtinet scu superior cst omnibus, 
ne(Iueat uBi in terris auctoritati subjici; aliunde vero nisi 
in dicto casu suhjicia tur concilii generalis jurisdictioni, nul- 
lUlU rcmanere videatur tollendi schismatis mediul11. 
II. Plures doctores catholici, ae inter eos aliquot etiam 
celebres auctoritatis Ponlificiæ vindices, putarunt nulluln 
revera superesse tanti n1ali remedilun, nisi generali synodo 
tribuatur jus coactivum in verum ctian1 Pontifìccln. 
\t jus 
islud non admiserunt nisi in hoc solo casu, quo jam nulla 
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'\upere...t 
pe
 ('rrlo dt'lcrrcndi f}uisnaln sit ,.crus inlcr contcn- 
ùenlcs POIiI irc
. 
T
li auft'IIi clnclort.
 ratholici sl,;(lulo c1islingucndi sunt a 
11lllltis a]iis, ie1 ("1, Gallic':1lli :'I
lelllatis sCf}u3cihus, qui sic 
HrgulIll'lllalllnr : :\nn pulest COllciIiulll gcncrall' jUl'isc1iclio- 
IlC'11J ill \'el'llill Pa parrl hal,crc in hoc casu, nisi habca t in 
OlllllilHISj l'rgo l'ol1('iliullt :'èlnpCI' cL ill olllIlihus cst supra Pa- 
p
tIlI. 1(rae{\H' npinin l'rronca, poslprior aulcrn In u Un Inagis. 
TIT. Plul'iulll l'tialll calholicol'llln doctorunl opillio fuit, 
nullul}} c rOlltl'lldl\nlihu
 in dieto casu cssr ,"crUlll ac lczi- 
v 
tillllllll Papain, ju
ta istucl adagiullI, quod YCl'll11l reputa- 
rUllt, Papa dllbillS, Papa 1l1l1111S. Porro S1 ,'cra forct opinio 
h
Pl', olJluis e\"ancsccrct cli11icullas. 
31l1 tUllC cC)(llpclercl qui- 
ùelll s
 IlOÙO gcnerali aucl ol'itas ill Olnncs ct singu Ios de papat u 
cUlllellùeules, ast nOll in \"Cl'UIU ac legitinulIn Pontifieeln; 
quia lIullus hir ct nunc e
islcrcl Pai>a IcgitilHus, ycreque 
,.acare! Scdrs aposlolica. 
Sc(l dictanl opinionl\nl nllllti rrjiciullt. Dicl1nt yix eredi 
po
se Eeclcsialn ycro Pont ificc caruisse pcr allnos lriginta 
et alnplius quihus nlClnoratUl11 schislna ùurayit, ab clccLionc 
rl'halli VI usque aù clcctioncn1 )Iartini V. [nUllO id fcrc iUl- 
pu,
iLi Ie ,'idcri. Si cnilll, aiu nt, il'rila fll i t clcctio Urhani Yf, 
sU}lsccuLa cleclio Clcnlcllti
 \"II ,'aliùa diccnda cst, cunl non 
poluel'iL alia ùe causa css(' irl'ila
 '1uau1 quoù Crballus YI 
fucl'iL lcgitill1c prOnlotu
. CUln igitur cerlUIll non sil istud 
aclagiulIl Papa dllbillS, Papa llUl/IiS, sed dunllaxat opinio ad 
SUIHlllUlll prohahilis, 
ol\"cnda rClnancl diffìcultas quoad 
h
 pothcsill1 oppositaln, 
('quc prohahilcn1 aul cli
Hn Inulto 
probahiliorclll, qua nClnpf' :,upl'onilur unuln c contcnden- 
t ihus esse rc\'cra hic cl nunr ,'crUBì Papt.\lII, licel quis ille sit 
irrnorclul
. 
1\ . (hlli
sa opinione qna' nititur adagio Papa dlibiw
, Papa 
lUll/US, juxta qnalll olllni:-; evnnc
ccrel diftìcultas, præsclls 
di
ccptatio noslrd, Ht acl\"cr
al'ios hie iUlpugnallùos convin- 
cat, dc'bC'( tola rcslringi ad hypolhcsiul opposilulU, qualu 
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ipsi pro certa tcnenl, unun1 scilicet -e duhiis Pontificihus 
essc YCrlUl1 Pê1panl. Igitur in sequcntibus paragraphis, sup- 
poncHdo CUll1 adycrsariis llostris unum c duhiis Puntificibus 
esse VCrUll1 ac IcgitiuIUll1 Papan1, prohalnus CjUSlllOdi Papam 
nullatenus concilii gencralis jurisdictioni subjici, ncc proindc 
ex islo casu c,-inci posse concilii aucloritatclll supra R01l1a- 
n11111 Pontificcn1. 



 2, - Qmcstio de possiLili. - Y cIle potuit Chrislus dicto sch ismati fincm im- 
poni per divinam providentiam suam, nulla constituta in terris supra vcrum 
, Papam nuctoritate, 


1. TIatiocilliuln, ab advcrsariis perpctuo recantatum, hoc 
cst : JXon potuil Christus Ecclcsialll suam ahsque rcmcdio 
relinquere quo
Hl dictarl1 schis1l1atis 
pecielll (quando llclnpe 
pluribus ue PapaLu contcndclltihus nulla rCUlauct spcs uete- 
gcndi quis sit IcgitilllUS) : atqui nullu1l1 ChrisLus præstitissct 
r
n1cdiuln, si concilio gencrali potestatcll1 non contulisset 
verUln iuler dubios Puntificclll tleponendi: ergo hanc con- 
cilio potestatC111 coutulit. - nespondetur ad lllajorelll : Non 
potuit Christus Ecclesiam rclinqucrc sine remedio sit'e per 
ollllctoritateuL in terris cOllstitutam, sive per lJ1'ovidentlaln suaUL 
præstalldo, concedo : non potuit relinqucrc sinc reillcdio IJer 
allctoritatem aliquant hllmananl præsta1zdo, nego. Ucspondctur 
ad n1Ïnorcln : :\'isi Christus polcstatcln concilio supra vcrum 
PapaIn contulisscl, BuIlun1 suppcditassct ren1ediuul ]Jer hu- 
1nanllln potestatenl IJl'æstlllldlOn, conccdo : ]Jel' divillont Sllam 
providelltialn ingerendum, nego. Ejusmodi nCInpc adycrsario- 
runl arglunrnLunl, quod inscrihunt ex necessitate remedii, 
IllcrUll1 sophisllla cst. Ncccssariuu1 quidem rcn1ediuIIl eo 
sensu quod debucrit Christus providerc, nc dictlUl1 schisllla 
perpctuU111 fierct. At nequaqua1l1 r
pugnat id Chrishun præs- 
tare ,.oluisse pcr !)ro,-identiam suam; ita scilicet <,yentns et 
hOlninun1 corrla 111oderando, ut ab illa vexatiolle, quando ipsi 
placcret, Ecclesianl suanl liheraret. 
II. Coufirlnatur excmplo aliarun1 vexationunl, quas pcr- 
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uli "i t Chrj
t u
 in Ecclesia SUa c).ci tari (oh fincm utiquc 
hOIl Hill, licel JluLis (IUi.llldoqup i (J not UIII), cl in qnarulll rc- 
1I1'diulll llulhUll hUlllanulli 
nh
idilllil cOllstituit. Pl'iorum 

. "\CUlUl'Ulll persl'cl1tiOlH'
, ,('.-hi grat ia, nisi nlodul11 ct fincln 
acccpis3cnl, llUIJlCll ChristialluHI Ecdesialllqnc pror
us tan- 
deln c:\t ill
i ,,".'nt. Pon'o nulla III in lerris putestatClIl con
ti- 
Init Chl'istus, ac cUllslitutalll rc,.clayil, qni.l' ,"ah'I'ct istam 
cthuicol'llill sæyilic1l1 cfficaci t er coeI'ccrc. Sed, dcficirnt c onini 
IUJlllanO 
ub
idio, cjusùeIll Christi DOlllini f"uit fl'I11cdinm 
pri.pslare, quod ct quando ip"i placuit. .Atquc idem dicendnm 
de Ilonnnlli:, scanùalis, Eccle"ia
 ruinalll secun1 tracturis, 
nisi Iniscranlc ac proviùcnlc Dco suhlata fuisscnt. Xcccssa- 
..illln sanl' in his ('tialll casiLus relllcùium; c[ talllCIl non ali- 
tCI' pi úyiSIlUl QUUII1 ùi,.inu proyidenlia. Ergo parilcr potuit 
Chri
ll1s, quoad dichlIll schislna, relnediunl constitucre, non 
in attrihnta concilio supra ,.crUIn Papam potestale, sed in 
pro,"idclltia
 suæ I'cgiminc. 
Objicies. - Divinæ s3picntia') adyersatur per n1iracula et 
supernall1I'alcnl illf1uxun1 lncdcri dictis schislnatibus, pro 
quoruI11 I'cll1edio salis esset sCBlel auctorilalel11 ad ill com- 
pelenl 'In ill Ecclcsia constituissc. 
nespolldeo: Ita quiùelll quoad ordinaria schisinata, quæ 
plurics l'ccursura præviùcbantur; id est, quoad schisnlata 
c:\ plurihus tIc Papatn contcn(lcntihus proycnienlia, quæ 
cOlnpcsci ac finiri po
sunt per diligens circUInst3ntiarum 
èlcet ionis c'\:alncn. Et quoad hanc sc h ismatum specieo1 C
 istit 
rc,"cra 
ufficicns in Ecclcsia auctoritasj Episcoporulll nempe, 
quorurI1 in his casihu
 jus et officilun cst, sivc singulatiln, 
si,f' in COI1l'iliis particularihns) siye ctiall1 (si opportunuln 
ipsis ,"i(lcatnr) in ronciliu gencrali) diligcntcr illyestigalldi 
qni
nallt intcr 
ontl'lldentes YeI'US sit ac legitilnus !)ontifcx, 
el quem terto laieni cOllll'el't'l'int) pU]Jlicc agno"cclldi ac pro- 
chnnantli. Qua' ({llidclll Episcoporuill aucloritas non est ju- 
ri
di('tio ill '","\I'Ull1 PapaIll, liccl duhiulll; sed cst ùlunlaxat 
}lote
ta
 pl'ucuralldi ut dctcgatul' ct agnoscatur. Casus ycro 
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quo, post 1011 gas 3C diligentes Episcoporul11 invesligationcs 
nulla spes rClnanet ,-crUll1 inter duLios PapaIn deLegcndi, ex 
natura sua rarissinlus cst. Seillel dUllllaxal contigit duo- 
decill1 sæculoru1l1 spa tio, et yix ac nc ,'ix quidcm, ob 
uhsc- 
cutas quoad cl(
ctionerrl Ecclesiasticas leges, aBle finClll lliundi 
reincidere poLest. Porro (Iuod necessario dclJuerit pro sapien- 
tia sua ChrisLus, ut huic rarissÏlno casui pro,'idcrel, concilio 
,.crUlll Papaul suhjiccrc, ncquaquan1 prohari potest. lUl1DO 
sapicntiLe di,'ina'" 11l3gis congruulll percipitur, quod Christus 
in hoc casu non aliuù institueril quau1 pl'o,-iùentiale rClne- 
dilllll; prout uClnpe disposuil quoad alias prædictas Ecclesiæ 
vexationcs, pro quibus l'en10yendis nulla in terris extat suffi- 
cicns aUttoritas, quasquc pro' idcntia sua sustulit Christus 
DOlninus, co quo placuil n10do el teluporc. 
III. AL acLu ad posse yalel cOllsccutio. Potuit nC1l1pe Chris- 
tus asscrtun1 ab advcrsariis rClllcùiulll non constituere, si 
de facto non constiLuit : atqui de facto rcnlcdiulD dicti 
schislnatis non constituil Christus in auctoritatc concilii 
supra '-erUlll Pontificcm, prout cvincitul' sequcllLi para- 
grapho. " 



 ;), - Quæstio facti. - Dc facto in dicta casu a Christo ill remedium constiluta 
non fuit ulla jurisclictio concilii in ,,('rum Papam, 


I. Concilio gcncrali, in dicto casu, cOlllpetcre jurisdictio- 
nen1 in ,'eruln intcr dubios Papain, de facto est dluntaxat 
111era nonnullorlull opinio. 1psi nempe adversarii qui huic 
opinioni adhærent, fatentur ilhull non esse dogn13 inter ca- 
tholicos ccrtulll et necessario alnplcctendunl. 1nl1l1o fateri de- 
bent ilhull cOlluuunius a catholicis doctoribus tanquaul erro- 
nean1 rejici. Proinde, contingente casu, nullus contenden- 
tiuln tenetur in conscientia opinioneIll illam sequi, id est, 
concilii gencralis jurisdictioni ac sententiis sese subjicere; 
sed etian1si gencralis concilii sClltcnLia deponatur, licite po- 
test scntentian1'illan1 habere pro nulra et irrita; ac sic etiau1 
cuilibet catholicoruln senLire fas est. Porro jurisdictio gene- 
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rali'3 cOllcilii in \'crltln inter du},ios Ponlificcln, qua"} sic ùe 
facLo in Eccll,
itt catholica inccrla cst ël cOlllro,.cl'sitf' 0],- 
Ilo
ia) hoc ip
o ill
ufficiens cl incpfa csl ad IncùcnùllHI tlicto 
sl'hbiliafi. Ergo dt' faclo prtctelI
a hiVC jllrisdictil) non cst 
I'CHH'diulli a r.hrislo illSlilutulIl in di('Lo l'..iSH. ì\"e(Iuit cnilll 
CIJl
i
tll
) ad assf'clllCJlclul1i aliqlll'll1 finelli, inslitnerc IIlCdi1Ull 
illSllfficicns, illt'phJlll ac illUtilt 1 . 1<1 siqniclcllI .insipicn
 fOl'ct, 
l'I insuper taIt- IllediuIIi sen rellll'diuln illstitucrc, idPl1l ('st 
at' Tlulhtll1 institllere. t]uud ratiociniulll 5ic alio IllOJU cxhi- 
}Jl'l'i polcsl. 
II, 
i instil uisscl Christ us, pro Jicli schislnat is rClllcdio, 
('ollcilii g'cncI'alis jUl'i...;ùicLiollcnl ill "crUlll inter duhius Pon- 
t itil'('nl, hanc suaUl iusLÏtuliunclll ita rc\'clas
ct, ut essct 
dOgllHl pl'opl'ie ùicLulU, iù c...;l, ut laIc in Ecclesia talholica 
(.ognit uui ae rcccpl UIU; non autclll puluissct Christus ltanc 
S1IalU illslitulioJlCnl inccrLalll ac conLrovcrsÜp ohnoxialll rc- 
lillquerc; quia sic illccrla rcnlctliußl csse ncquit. CUlllqUC 
ùi
læ speciei schisllla lloBnisi sCluel in tota Ecclesiæ dura- 
liulle conlingcl'c dphcrct (\'ix cnill1 rcincidcrc pol est) , pro- 
,iùi::;sel Christ us præfatanl suan1 institutionf'ln tanqu3111 
dogn1a ccrlissinnull ab Ecclcsia cxplicitc 3gno
ci ac duccri, 
co præscrlilll teJHpOre quo CaS115 illCiùit; cl a tClnporc illius 
schislllat is, idclll dogllla nail pot u i

ct inccrlu III rCluancrc at' 
contl'o\"crli. Porro adhuc hoùic, pluribus clapsi::; pu
t dictUl1l 
schisllla si.cculi::;, docll'illa dc cûnstituto remcdio in gt..'I1cralis 
coneilii supra Pap:llu jUl'is(liclionc, lncra nûnnullorun1 ()pinio 
cst, qua
 COllllllUllius a doclol'ibus catholicis fanllu3ul CITO- 
Ilca confutatur ac I'l\jicitul'. Ergo de factu pri.l'tcIlsa illa ge- 
neralis concilii in "('ruIn inlcr duhio
 PontifìrcI11 jUl'idiclio, 
aù IUillUS illccl't.a cst; crgo de facto nun est rell1t'dilUll a Christo 
illSli t UhUll. 
lB. Esl dogn13 catholicUln, in Sacris Scriplul'is rcYClatunl 
ct aL Icclcsia e
pl'c:,se definitulll, fiolnanis PontifìciLus, in 
persuna Leati Petri, collatalll a Christo fuisse plenam potes- 
tatem l'eyelldi, ]}(lscendi ac !}llbCnlandi lllliversalem Ecclesiam,. 
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Igitur l'uilibet ROlnano anlistiti legitime elccto compctit plena 
ilIa regin1inis potestas sell priluatus jurisdictionis; iùque 
pariter de fidc est. Jau1 ,.cro pr-orsus rcpugnat, prout supra 
fuse prohavin1us, eUlll qui plell(Un regendæ totius Ecclcsiæ 
poteslatcll1 seu jurisdictionis priuullun1 ohlinet, id est, eum 
qui omnibus superio1' est, esse sinnIl in(e1'iofem, relative ad 
aliquot, yel etiuul relal ivc ad onnlÍa sÏI11ul collccta Ecclcsiæ 
meulhra. TIepugnat proindc illunl generalis concilii jurisùic- 
tioni ullquau1 subjici. Ergo Christus de {acto instiLuit qucln- 
liLct ,-erUI11 seu legitime electulll TIolnal{um anlistitelll fore 
concilio superiorem. Ergo ila tie {acto instituit ctian1 quoad 
,"crUlU et legitiInc eleetUJ11 inter duhios Pontificeu1. Ergo, in 
casu schisluatis ùe quo agitur, lIe {acto Christus pro l'cI11cdio 
non instiluit, ,"crUI11 ac legitin1e clcclull1 Papam gcnerali con- 
ei1io suhjechull fore. - Quæ argumentatio sic etialu evoh-i 
})O est: Propositio isla, quæ ad f1delll pertinct, R01Hallis Pon- 
tilicibliS cOUlpetlt regendæ tofius Ecc/esiæ plena lJotestas, uni- 
vcrsalis est. Proindc ,"era est etialn quoad YCrUll1 et legiliu1c 
electum, inter plures de pontificatu contcndentcs, SU1l1U1um 
Pontifiecm. Quod eæteroquin ex ipsa hIpothesi patcl. Enim- 
vero HIluS e eontendentihus 'venlS Papa supponitur. J T el'1lS au- 
tell} Papa csse nequit nisi quatenus rontificialu potestatcn1 
reyera possidetj qua si dcslitucretur, non 111agis ipse 'vents 
Papa forct quam contcndentes c
l'lcri. IgiLur is, licel dnhius, 
prÏInatulll obtinet, eUlll quo stare l1cquit ut concilio subji- 
ciatur. Ergo, ex institutione Christi, eoncilio subesse non 
potest. Ergo Christus de (act J pro rClllcdio non instituit ut 
subjiccrctur. Nee obstat quolI, quandiu dubius rcn1ancl, li- 
cite possint fideles ei obsequiun1 dcnegare. l'al11 Cx.cusalltur 
quiùeu} tUlle fidclcs ex ignorantia iuvincibili; sed hoc jus 
ips ius non tolliL. 
Objicies 1 0 . - Coneililul1 Pisanu1l1 duos de papaln contcn- 
dentes dcposuit, sicque jus coactiYU111 exercuit in ,"crun1 etiall1 
Pontificcm; siquidcll1 altcruter Icgitiu1us Papa erat. 
Respondeo: -1 0 Eos deposuit quatenus jall1 a scn1ctipsis 
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01. sl'hi
nlatis t'f ha'rl'si
 eriJllt'1l ipso (aeto jilin depositos, 
. 
CUIlCt'do : l'oS dr}Josl1 i f si hi t ri huclHlo j uris(lid iOIlClil in eUlll 
qUI hi(' t'f HIHll' 
1(111l1l' rS
t't ,"crus Pap'-I, nrgo. Hujl1s nClnpr 
s
 Hodi Pat n'
, pront ('I\. ad i
 l ulI
lal, nrquaqul1ln 
ilJi tl'i- 
]H1(,1"(' allsi suut jurisdid iOTlt'nl in cos Ponl ifiecs, liret dl1hios, 
pott'
tat('III\"e ('os, i hlljl1sn' jUl'isdictiollis ù('punendi. Dc quo 
sic Vd I'U S n[lll('1ri 11 ius: (( ..Ia HI (Inl ('I hoc COllci1i 11111 plcl'iqur 
Ihtïo]()
i CallOllllllHlue 1I1dgistri, ]Hï.t.('ipue Gallicani ("Ill1ni\"rr- 
"i tat is ])a l'isit'Jlsis, oOlllÍ sllu} io ill ycstigan I Cs qua ration{' tant 
pcrlliciosUl1I et in\'ctel'alLl1n schislilil posscl ahulcri, primu 
inòical'uut unict\lll ,-illlH Jegilillli.\Ul CSse coutendentiuII1 rcs- 
SiOIiCUI; t'l in hallc procuranòanl tota cura intclldl'lIdunl, 
ClUB 1WlldllUZ obtineret O]Jillio de jure coneilii æCllmelliei ad de- 
pUJleJldos incerti saltem juris Ponti/Lces. At postquanl oh con- 
tenùcutiulll repugnantialll hæc ,-iu illutilis ÍIn'cnla cst; ct 
sin1Ïlitcr lion ollluino n.lcilis ,'iùcrctur suLlrarLio oLedicntÏLe 
aL uh'O(lUC, qui ill sua cujusquc oLcdienlia haJtcbalur ,'crus 
]cgitiuIUS(IUC Pontifc
; aliaul ,-i3ll1 excogitarullt, qualn Pis a- 
nUllI conciliulH iui\"it. EÅ actis CUilll cL docunlcntis ejusdcIll 
concilii liquet, in ipso prius lloctorulll Patl'uuHIUe rcquisita 
sï111clltia, hos fere ill eo couvcnissp, Gregoriull1 xn ct Benc- 
dictUIH \IIl, inccrto l)ontificatus jure fUlIgentes, Cllln sese 
antea jurejuraudo oLligasscut ad ipsius Pontitìcatus ccssio- 
nCIll, si tollcndo schislllUti ncccssaria csset, hujus pron1Ïs- 
sionis c\..cculioncnl ùiuLius ùiffcrcntes, ,rluti fuulores perLi- 
nacis"ilni schislllatis, hahcndos csse lanquaHI schisHlaticos, 
inuuo etiuul hærcticos, juxta iHud schohu',un (quod inya- 
lucrat) prillcipiuln, quo pcrtillax ill schislnalL' 
th hlf'relico 
pract ice lion ùist ingllitur. EOSt1t'Bl porro oh notoriulll schisnla- 
lis el ha
rcsis rrÏ1nell anle OIIlHCITI sf'ntenlialll ipso (aftu ah Ec- 
clcsia c:--sc pra
cisos, ct a l)onlificatn CUIISC(llH'ntt'r tlpciùissc; 
3C propll'rca, rOlnana Sed(" jilin '
H.'all te, licc]'p aù nOli ccr- 
liqup Pontifìcis clcctiollPll1 tr31lsirt'. lI
l'c ['uit scnteutiu thcolo- 
goruIIl atqul' canonistaruln 103, (Iui concilio .iuhelllc iü prÍIna 
congrr
alionc consulti furrant a cardinali )lediùlallcnsi. IÙCIll 
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quoque CCllsucrllnL alii doctorcs uniycl'sitatis Florcnlinæ nu- 
n1cro 1 '20; a quihus non discreparunt uni,.crsilatüs TIono- 
niensis, Andega,.cnsis, AUl'clianensis, T olosana, el potissi- 
111unl Pal'isicllSis. lIæc auteDl tot thelogoruln, canunistDfum, 
universitatunlque snffragia atque principia Pisan'i Patrcs sc- 
cuti noscuntur, non SOlUIll CUlIl in pl'Îlua eL secunda sessio- 
nihus citari voluerullL duos cOlltcndentes, non non1Ïnibus 
Grcgorii XU el llencdicti XIII, sed Angeli Corrarii ct Petri de 
Luna, eo quod ipsus, uh dictas causas ipôo {acto depositos, 
actuales Pontifìces BOll habcreut; verUlll etiaul et 1l1UltO apcr- 
tius cun1 post aliquot actus intcrllledios ill definiLiva scnLelllia 
cosdeln ut llotorios schislnalicos et hærcticos ipso (acto a Dco 
ct a sacris canonihus fuissc dcpositos ct ah Ecclesiæ corporc 
l)r
ccisos declararunt scssionc quarta decima, anlequan1 in 
ipsos depositionis scntcntialu fcrrcnt, scu potius antca Iatam 
dcclararent)) tDallerini, de Potestate Ecclesiastica, cap. VI, 
ll. 1 i et 15). Igitur Pisani concilii agcudi ratio et auctoritas, 
nedulll opinioni de jure concilii in ,'crUIl1 Papan1 faveat, i psi 
econtra palanl aùyersatur. 
RespondeD 2 0 : Etiamsi Pisanun1 conciliuln sibi jus tri- 
huissct deponcndi Papau1 qui hic et nunc esset "erus Pon- 
tifex, perperaul adycrsarií ejuslllodi auctol'itatenl allcgarcnt. 
Nain Pisani palrcs duos contcndenLes dcponendo, seu potius, t 
ut dixin1us, jam ipso facto deposilos declaralldu, nedum 
schisn1a extinxerint, illud ecolltra magis accenderunt ct auxc- 
runt. Post cleclum nCll1pe a1 ipsis nOVUIll POlltificeln, janl 
non duo, sed lres exLitere ì)apæ dubii de SUInn10 rontificatu 
eonL
ndentes ct Ecciesiain in ires ohedicntias scindentcs. 
Objicleô 2 0 . - Constallliensc concililun, qnarta ct quinta 
SCSSiOllC, definivil concilio cOlnpetcrc jus ill VcrUIll etianl in- 
ter dubios Ponlificeln. 
ResJ10nd eo: DecreLa dictarun1 sessionum "iln generalis con- 
cilii non habere, on1uilJuc prorsus rohore carcre; qnod proba- 
tum ,-ide supra (partc secllllda; sectione secunda, capite VI, 
 5). 
Objicies 3 0 . - Dc facto non aliter suJJIaLul11 cst schisma 
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(!uan1 Pt'" t'
erci t iunl j n l'isdict iOIl is COH
lallt iell
is cOllcilii in 
"Crlllll inlt'f clnhios PontiticcIIl. 
Rt
'''l}()ndfo: Id falsi) as
rl'i, prout cyillcilur scqurnti p:tl'a- 
."31'h(). 



 t. - In concilio Cnn5t:\IIti('Il
i ilOn sul,latum cst schi
JJ1a coadÌ\'J concilii 
in \'('rum }'ontificem 3ucluritatc, sed aliter, 


PnOP08fJO 1.1. - E t"ibus con t t.'ll dt.'ll I ibus duo abdiclInl11t; i I a 
ILl tola dilïku/tas sit dl
 tertiu, ill est, tie Petro de LII11a, qui 
1Lvluit abdicart:. - ')0 Gregol'ius XlI Puntificatu libcl'c ccs
it. 
I
, post alio::; ùuos, succcs
crat Urhallu YI, clui nunc ah cru- 
ùilis \"crus ac legiliuluS ronlife
 fllisse, Jllllltu saltelll pl'uha- 
Liliu::;, c
isliJlIa Lur. (( Licd l'llill1 dicti Urbani YI_ clectiu a 
Cal'ùinaliLu5 peracla illcussi Hll't us titulo YOrata flli

ct in 
ùuLiulll, ratihaLitio taluell ::;uL::;cqucns, ct IllUllo luagis nOY3 
aL ibdeIll pCl'acta ipsius po::;tcriur clcclio, cl quadl'ilnestris 
pacillca posscs,io, aliaque a HaYllaldo allata (3l1no 157U) 
ilhull lu<.:ulculis,ÏIuc ,"inùicant)) (llallcrinius, de Polestl1t
 
Eccles., cap, I
, H. 1 ü, in nota). Igitur in Gl'egOl'iUIIl XU 
Con::;tanlicll::;es })alrcs excn:Clltlalll j ul'isdiclioneln non haLuc- 
runt, 
iquiùelll lihcrc aLùicavil. 

o Joannes XlIII, alter c coutcndcntilJllS, fuit quidcIll scu- 
[cntia cUllcilii clcposilus. Seù auLca huic sUa
 ùcpo::;itioni, 
casu quo prollulllial'clur, asscnSUlll pl'a
bucrat. SIJopon- 
ùerat ueulpe synoùi scnLcnlianl, clianlsi conlr
 ip
'\lln 
lalauI, conlirmare, approbare et omo!o!Jare, Et in ip
a dcpo- 

itiunis 
entclllia cOllciIiuUI lllCnLiol1Clll fccit de ejll
deln ðllb- 
Jlli

ivlle sl'untanea. Insurer post pronunli3tanl depusilionclu, 
ct anlc 
Ial'tilli V elcctione1l1, 
enlellli:.lln cUllcilii con1Ìl'lna\'it 
ac raLam hahnil; iUl}ua fat ihahiliunc nolanùa \"crha isla quæ ' 
liJJeralll fènuntiationc}u l':\pl'in1ulll : [nullo eideln Papatui et 
juri, si IjllUcf ill {)Odenl ,..;ibi qllalilerculnfjllC cvml1ctieral, selL si 
quod sibi ll11llf in toclem. competeúat, IJute, simpliciter et absolute 
libereqlle et ðpullte redebat et reulllltiabat (conciliorulll Labbe 
t. XII, co!. Vi, edit. Parisiis, lû i2). 19itul' Joannc
 XXIII etialn 
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ipsc P3palui rcnuntia,-it. Yi nenlpe eornUl quæ gcssit, Papalu 
cxcidit, in hypothcsi quod ycrus Papa fucrit, ct ctialn in 
hypothesi quod scntcntia dcpositiollis 3 concilio pronuntiata 
nulla fuerit et irri la. DUlll cninl hanc depositionis scnten- 
tialll, quantunlYis de se nulhun, ipse ratam habuit, seipsum 
,-cre ùcposuit, iù cst, Papatui vere renunlia,'it. Equidcm ob- 
jici potest hæc ah ipso gesta ùum in custodia detineretur. At 
ncquaquam ,dici possunt acta ex nletu cadellte ill COllstantem 
rirllm, q no liLcrfas ejuslllodi actis necessaria tollitur. Hie 
CHill1 Inctus in eun1 non cadit, qui ex nlctu id facit, quod 
jure faccre tenetur. Porro aù restitucndanl Ecclcsiæ unita- 
tenl, contcndentiunl quisque jUtC naturali tcnchatur Papatui 
renuntiarc; ;ct insuper Joanlles lXIlI se rcnuntiaLurum pro- 
Iniserat ct juranlento firlnayeraL 
on ergo ex defectu libcr- 
1atis nutare ùici pussunt acta quihus Papatui rcnuntia,-it. 
3 0 At conLcndcntiunl tertius, iù est, rctrus de Luna, dictus 
in sua ohedicutia Benedictus XIII, nee sicut Grcgorius XU 
ahdicare ,'oluit, nee sicut Joannes XXIII senlentia
 depositionis 
a concilio pronulltiatæ 3ssentire. Quoad ipsun1 solycnùa re- 
ßlanet ùifficullas; qUOlllOÙO scilicet aliter extinctum fucrit 
schislna, quaul per concilii Constantiensis jurisdictionenl in 
,.crUIll Papaul. 
PnOPOSlTIO IIa. - Aute Jlal'tini V electionelll, et'illells ac no- 
toriu1n ex et'elltibus "evaserat, Petrll1ll de Luna, non esse Vel'llm 
Pontifice1n. - Yera prolJatur conclusio sequenti punctorum 
serle : 
I. Contingerc nequit, \"erunl ac legitimuI11 Papanl de facto 
a toto gcneraliter Ecclesiæ catholicæ" corpore separari, ita ut 
onlnes generalifer Episcopi ac fideles ipsi tanquam capiti 
3dh
crere ùesinant. - Kanl Ecelesia quan1 Christus instituit 
non est corpus ùi,'isunl a capite, ncc caput ùi,-isUlll a corpore; 
sed est intcgrUl11 corpus morale, cons tans capite SiUIUI et 
corpore sihi in,-iccm cohærentihus; ita scilicet ut caput Ec- 
clcsiLP tale esse nequeat nisi corpori pr
esiùeat illudque re- 
gat, et ,'icissim corpus Ecclesiæ talc esse nequeat nisi capiti 
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sub"il ab coque frgdtnr, lIinc sicut quælihcl particularis 
Ecclc"ia, jH
la d irtulll 
L' oct i CIpriani, cst lJ/ebs adhærells 
E}Ji
 '0110, ita Eeclesia catholica, e'\. institut iOIlP CIIl'ist i, con- 
stal Episcupis ct fidelihus "'lI11I1I1U Ptl
to}'i adlat.crrlltihns, Equi- 
delll CHin SUllunus pOIlLirè
 
illliorti ()hIlO
ills, POstqtWlll ohiit 
(.t done' f'jU'\ succe"sor elccLus fucrit, iutcrÍln, lic('( rapitc 
carens, E,'clcsia Hon periL. lIae nClllpc St'p
I'aliollc, Clilll nUll 
sit scissio a capite hie el nunc existclltp ac viv(1utc, Ilequa- 
qualll EcclcsÜ 1 Hili Las eL cs
eHlialis cjus cOllstitutio ùestl'ui- 
lur. DeslruercLnr 'cro, nee jaIl1 vera Christi Ecclesia cxis- 
tèrct, si, ,.ivente ipsius capite, tutun1 Ecclcsiæ corpus ab co 
SCS(' ahscindcreL. QueHla(hllOdlllll si, ,-ivcnte rege, toluln cjus 
regnuHl ah ipso deficcl'eL, jaIl) regIltUH non esset; dUlll econ- 
Ira pCl'Illanet regntllU, llunl, Hlortuo rege, successor c
pcc- 
tatn.... Igitur pcrilllerclur Christi Ecclesia et infcri pOI'Læ ad- 
,.crsu<; c
nn pra'valcl'cnt, si tOllLingel'et legitin1Uln ejus caput, 
hi(' t.t nunc vi\ens, a toto generalitcr corpore sese ah
cin- 
dente rejici ac derelinqui. Proinde scissio h
cc iUlpossibilis 
cst, cUln Ilunqualn interituraln Ecclesialn suain Christus pro- 
ßliserit: 
n. Plurihus de Papatu contendentiLus, si conLingat UIlUII1 
deseri ac rejici lanquam caput a lota lfioralitcr Ecclesia ca- 
tholica, jalll hoc ipso 
tatiln notorilun ac eyidcns fit, illultl 
non c....St"' \ crum 
eU Icgitiull' clecLulIl POlltificelll. - Id rigo- 
fuse sequitur e pra
cetll'nti puncto, (UIll nculpc, cx proLatis, 
impos
i)'ilf' $it totaHI Illuraliter Ecclesiau1 sese abscindere a 
lcgitillio hie et )lune \ iycofe capite, is a quo sese tola catho- 
licil3s de tacto abscindit, hoc ipso illcgitinlu, seu intrusus 
cOluprobatur. Et liceL antea ejus illegit iUlas duhia foret, ex 
lunc lalllCll c\-adil cerLa p1'o1'5us ac notoria. 
III. Ante )Ial'Lini Y clectioncUl, Petrus de Lun::! seu Bene- 
dict us XIII a tola geIlcl'aliler Ecclcsia catholica derelict us 
c"t, iLa ut OIlllles fere Episcopi ac fiùclcs ipsi tanqu3u1 Ercle- 
siæ c3piLi a(lh
l'l'cre renncl'inL.- XClnpe po
t coadnnatas duas 
Gl'cgorii XII cl Joanni
 ÅXIIl ohcdicntias, 3genlihus CUlll Sigis- 
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Inundo rcge concilii Constanticnsis legatis, cæteri, ac tandem 
Hispani, qui ùiffìciliores fuerant, ex tertia llenedicti XIII ohc- 
dicntia accesserunt aù ullitatem. Benlansitque Bcnedictus XIII 
cum paucissimis sibi adhærentibus in IIisp3nia
 angulo qui 
Palliscola lluncupatur. 
IV. Ergo ante 'Iartini V clectioneln, cyidens ac notorium 
cvaserat PetrUIl1 ùe Luna non fuisse legiLilne electun1 seu 
',,"cruln PonlificcI11. - Sequitur e præn1Ïssis. Si nelnpe vcrus 
fuissct Pontifcx, conLing-ere non potuissct h
ec totius gcnera- 
liter calholicitalis 
cissio ab ipso tanquan1 capite. 
PROPOSITIO IlIa. - Ergo non extinctll1n {nit scltiSllla per coac- I 
tit'al'n conci/ii jUl'isdictionem in t'e1'lon Papain, sed aliter, - 
Nilnirußl, ex parte Grrg-orii \11 cessayit schisma per ]ibcram 
ipsius abdicationcnl, Ex parte \"ero Joannis XXIII, per actum 
abdicationi a:
quivalcntenl. EL tanùelll ex parte Petri de Luna, 
per pro,'identialclll aùunafionclll ipsius adhærenliulll cum 
rcliqua Ecclesia cat holica. Qua scilicct adunatione eyidens 
ac notoria evasit illius falsi Papæ intrusio. UntIe concilii con- 
tra ipsuln scntentia non fuit exercitium jurisdictionis in 
verUß1 et lrgitimurn Pontificenl, sed in schismaticunl cujus 
illcgitÏIuLt clectio jan1 certa 'e,-aserat. Igitur exlinctulll qui- 
delll est tcterrimlun istud schisll1a per ConstanticnSel11 syno- 
dlun, sed qUill opus fuerit eallldcm synodum quidqualll juris 
exercere ad deponcndl1l11 sua auctorÏtate quempiam ycrum, I 
licet ignollllu, actualel11 Pontificelu. 
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DE AUCTORITATE PAPÆ RELATIVE AD 
CONCILIUM-CUM-P AP A. 


In pra
ceùclltihus sectionibus dcterIllinalun1 cst qU
l'nanl 

i t pot l'"tas sUlIllui POlltitìcis reI a Ii \OC ad cOllciliulll sejllllct lllll 
a 
lllJlmO Ponti/ice, et vice YCl'S:1. l\'UIlC brc\'itcr solycnda 
supl'rc
l qU
l'stio quoaù cOllciliulll conjullctum cion sumnzo 
Punti/ice. 
PHOrO--ITlO fa. - Papa slljJt'rior non e
t concilio-cllm-Papa. - 
COllciliulU sununo rOlltifici conjullctuln, SCll conciliuUl-CUII1- 
1)3{>a, illud c"t quod lloluanus Ponlifex con,-oca,-it, cui per se 
'cl per legatos suos præsidct, et cujus acta et decreta ipse 
cOJilirlnat. \t<{ui Papa supcrior non cst tali concilio. Nam 
cuncilio huic iuest ips
lInel R01l1ani Pontificis auctol'itas, quæ 
S 'ip,a 111ajor essc nequit, ut pateL 
PHOPO--lTIO 11,1. - Allctoritas COllcilii-Cllm-J>apa, extcllsh'e qlli- 
dent 1najOl' 
st sola allctoritate Pllpæ, llOll vero intensive.- 
-1 0 DicilllllS aucloritatcll1 concilii-culn-Papa csse Inajorcrn ex- 
lellsit'e, id cst, quoad nUlnerUlll COI'llln qui au
loritateln 
C-XCl'ccnt. 
am dccrctllnl dogn13tiruI11 a concilio-culn-Papa 
cdillllI1, non tanlum auetoritatc Papæ, sed etialn rl ,-ero 
sensu uniuscujusquc Episcopi conciliaritcr pronuntiantis 
auctol'italc nit ilur. Episcop. eniln sunt ,-cri judices, et ipsis 
ci.\pili unitis CiqllC concorduntiLus fidcln infallibililer ducendi 
ac intilllandi collata cst a Christo potestas. Ac pariter in 
dccrctis c.lisciplinæ "cra Palribus cOlnpetil 3uctoritas, ipsis 3 
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Christo coBata, quoad univcrsale Ecclcsiæ rcgill1Cn, dUUlIIlOdo 
ClUB capite suo Romano Pontifice unaniu1Ïtcr ct roncorditer 
dcccrllallt. Unde in concilio-culll-Papa intcrvcniL cl cxcrccLur 
lJlllrill1n aucloritas; dccreta yero a Papa extra concililun pro- 
lata llnius auctol'itatc nituntur. Major igitur exten
Íl'e con- 
cilii-cum-Papa auctol'ilas. - 2 0 DicilllUS auctoritatclu hanc 
non esse lnajorclll intellslL'e. Nanl CCl'tUlll cst Pctro scorsirn ab 
aliis 3postolis dictuuI a Christo : l)asce ot'es, pasce ([gnos.o. 
qllodcll1nque solvcris,., qllodclllnqlle ligaveris... confil'ma ß'a- 
tres tuos... super hanc Pelram d)di/icabo Ecclesial1
 l1ZfllHl, IIinc 
dogllla catholicuUl cst HOll13ni Pontitìcis plena J10testas Eccle- 
sianl universalclll pasccndi, rcgcndi ac gubernandi. Igitur 
dcfinitio fidei a Romano Pontificc, licct cxtra eonciliulll pro- 
nuntiata, fidcles OInncs, ipsosquc l1cliulll pastorcs ad cre- 
dClldlllll, itCllHIUC ip
ius dccrchnll, disci plinanl universalem 
rcspiciens, ad obtC111peranùulll plene OInnes constringit. Ejus- 
lnodi autcIn ad credcndu111 ct obediendunl -obligatio, lnajor 
,.cl minor esse ncquit intcnsiye sell quoad intrinsec3111 ohli- 
gandi ,-illl, sed 10ta est ,'cl nulla, Proinde concilii-cum-Papa 
drcrcttun non potcst magis obligare, quam idcnl decrctum 
si foret sola auctoritatc P3pt.e prolatun1. Ergo non habet lna.. 
jorcm intensive auctoritatelll. l'ilnirUll1 conciliuIl1-culll-Papa 
pillres auctoritates continct, non pillS auctoritatis. 
PHOPOSITIO IH3. - Ex eo quod Papa sllbjiciatur fidei defini- 
tionibus a cOllcilio-Cllm-Papa eelitis, non sequitur elun esse dicto 
cOllcilio in{erioreln. -Kanl quodlibct conciliunl æculllcnicum 
subjicitur articulis fidei a præcedenli concilio æculllcnico 
definitis; et tanlen unius concilii æcumenici auctoritas lnajor 
non cst auctoritate altcrius. Kon potest, ,.erbi gratia, quod 
definiyit unun1 gencralc conciliul11 conjunctinl CUIO Romano 
Pontificc, aliter dcfiniri ab aItcro generali concilio SilllUl cum 
Papa pronuntianle. Hen1 subjicitur quilihet Papa fidei defini- 
tionibus cditis ab ipsius prædccessore, cui !Lunen inferior 
non cst. IlllO post pronuntiatan1 a seipso ex cathcdra fidei 
dcfinitionem, tenctur Papa ci adhærerc; nee hUllen scipso in- 
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fcriol" cs.L Ideo lWlnp \ quia delìnitiorllBll fidei ca cst natura, 
ut pl'iJlWIIl ct i:nu el OIHUihus supcriorclIl Ec<.;lesiæ aucLol'Î- 
La tell) f"ollstl'illr,all L T t I'l'oi ndc ohJ ig:lt io sese his dctillitioni- 
Lu',) 5U hj icil'ndi II uIJatcuus inl't.'riori tat CIII tll'gual. 
PUGI' 
ITlO Jr.. - Canollibus discip/inil (t cOllcilio-cum-J>apa 
nlitis non ligatrtr Papa vi auctoritati.-; hujllSt't! cOllcilii. - Vcl 
agitur de ipsorlJt"l fioulano Pontifice qui dietulll concilium 
confìrru3vit, v
1 dp aliquo ipsius successore. - 1 0 Canonihus 
discipIin:p a concilio-culll-Papa cditis, Bon ligatur ROlnanus 
Ponlifc'\ huju
ce concilii COnfil'l1l3tor, ,'i auc{orilatis ejusdCIll 
concilii. Xalll, cx propositionc secunùa, hujus Pontificis auc- 
toritas intensivc (seu quoad ,Üu obligaudi) n1inor nOIl cst 
nucloritate concilii- oUln - Papa, seù prorsus æqualis. Porro 
æquaIi in æqualclIl nulla COIJlpctere polest juri
dictio; sed 
olHnis jllri::;dictio cst nt!ccs
ario superiol'is iu infcrioreln. 
Quod all(Cln concilio insit auclorilas major extensive seu 
qn03d nUlllrrUl11 c
crcen(iun1, nihil ad rem facit. Quia nisi 
sit sinJul Inajor illtellsive sell quoaù "ill} obligandi, non potest 
PaplHIJ Iigarc, ut patel. IgiLu!' Pontifex qui conciliulll gene- 
('aIt! ('unfinua"it, ligari nOli potesl ob allctoritaten
 ejllsden
 
,;ollcilii, callonibus disci plinlC in co concilio ediLis. _ 2 0 Sed 
ncq\ll' uIIus ejus succe
sor. 
lun hujus auctoritas lllinor non 
c
l qualll prædec
:)
oI'is. Ergo idCln diccndllnl de succcssorc 
ac de pra"\deccssorc. Ergo nC(lue successor Iigari potest cano- 
nihus disciplina'\ in cOllcilio-culu-Papa editis, li auctoritatis 
cjllsdclrl conrilii. DicilHUS l'i auctoritatis rOllcilii.. 
anl ex jure 
naturali di<.:{is canoniLus HOlnani Pontifice::; l'c\"cra {'onstrin- 
guntur Cl'l'to (Ilodo, prout scqucnti propositionc dicitur. 
J>n()Po
1 no r 3 . - CallonibllS disci}Jlillæ, a concilio-cllm-Papa 
eclitis, jure naturali Bonzalllls POlltife,l' ita ligatur, lit /icite ne- 
quell( absque justa causa evs trallsyredi, aut abrogare, in eisve 
rii.çpl'll.wlI'e; Jlossit !'ero justa illtl'rt'elliellte CUllsa. _ 1 0 Exigit jus 
natural.. ac <Ii, inU1JJ ut SllpI'CI)}nS alicujus societatis recLor 
aJ, ii
 }l('l'agcndis caveat, fluæ cidcIIl sucielali dctriult\utulll 
illfeJ'l'cnl. \tquc id illl prÏ1uis ,crUll) csl dc SUpl'CIlIO EccIcsiæ 
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rectore seu de Romano Pontifice, qui arctius animarum sibi 
commissarun1 spirituale bonum procurare tcnetur. 1tqui 
leges prò bono generali latas, licet Inutabilem disciplinam 
respicientes, si, absque justa causa, Romanus Pontifex, vel 
ipse non observaret, vel abrogaret, vel in eis dispensaret, in- 
gens procul dubio nocun1entum Ecclesiæ ingereret. Nam dic- 
tas leges sine justa causa transgrediendo, ali1s exemplo suo 
carum violandaruln viaffi stcrneret. Eas vero, absque justa 
causa abrogando, 'Vcl in cis dispensando, bonum præpediret 
ex carulndem legum fidcli observatione proveniens. Ergo 
nc licite possit Papa, extra casum justæ causæ, dictas leges, 
,"cl non obsel'vare, yel abrogare, vel in eis dispensare, natu- 
rale ae divinum jus obstat. Quæ conclusio applicanda ctiam 
est, ob easdem rationes, legibus quas prædecessores Romani 
Ponlifices extra conciliuln promulgarunt. Immo et suismet 
disciplinaribus canonibus quisque Papa dicto modo ligatuI'; 
prout etian1 quilibct legislator legibus suis. - 
o Quod si 
ju
ta interveniat causa, exigit idem jus naturale ac dh'inunl 
ut disciplinæ eanones licite ahrogari valeant, possitque in eis 
dispensari a supremo Eeelesiæ reetore, id est, a Romano Pon- 
tifice. Nam alias ingens sequeretur Ecclesiæ dan1nun1; cum 
contingere valeat ut canon aliquo teln pore utilis, alio tem- 
pore ob mutatas circumstantias nocivus evadat. ! 
, I 
Nee objiciatur, attento jure naturali, non posse canones ge- 
neralis concilii mutari ac abrogari nisi ab auctoritale æquali, I 
ac proinde a novo concilio æcumenico. Nam, propositione 
secunda probavimus, cuilibet Romano Pontifici competere 
auctoritatem æqualem intensive (seu quoad obligandi vim) 
auctoritati generalis concilii a Papa confirmati. 
Ex dictis sequitur canones generalis et a Papa confirmati 
eoneilii habere quidcm vim clirectivanL quoad Papam qui con- 
tÌrlna\'it et quoad cjus successores, non autem vinl coactivam. 
Id cst, potest quilibet Papa cos canones valide immutare et 
abrogare : sed non debet id faccrr absque justa causa. 
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Art 
in
lIla
 fere riicfarl1l1l partium conclusioncs, in confirmationcm ad- 
duci potllis
ct, imo et delJlli
set, tanti viri doctrina et aucloritas. Sed sparsa 
huc illue c\.imia ejus dida minus profllissent, quam hie in unum collecta, 
pr:l'\'io scriptiolmm, (juilms Gallicanum systema prof1igavil, indiculo. 


i t. - Quibus scriptis sanctus AlphonslIs de Liguorio pestifcrum gallicani systematis 
errorem impugnaverit, 


I. Præcipuum est quod inscriliitur : yitldiciæ pro suprema Pontificis po- 
testat adL'erslls Justitium Fcbronizan. CUIll nempe sub emcntito FeLro- 
nii uumillt, liLrlllll SUlllIl cdidi
set Episcopus lIe lIonteim, requiem nUll 
habuit 
anctus 11phollgu
 de Liguorio, donee pra\'issimi hujus sysfe- 
malis cunfutationem cuncinllasset, .\l denegala ipsi fllit in Neapolilanu 
ft>rTJ1u imprimC'ndi faclIltas; obstante scilicet :\eapolitano gubernio, quod 
tUlle teml'oris Jau;:)enismo et Feorollianismo illsanis
ime adhæreLat at- 
qut' fa\'t'bat. Idcirco dicit sallctus I iguol'ius de hucce libro suo (in sua 
Theologia morali, l. I, 11, 110) : Qui lamen l!lre't1
 non vidit, Asl cditus 
postCd fuit Vpuctiæ. .\urcus plane liLellus, in quo sanclissimus vir Ro- 
1I13no ..onlifici supl'emam in Ecclcsia polcslateIll ,.indicando, simul prohat 
CaIu essc in dttinienda tìdc infallibiJem, et generali concilio superiol'clIl, 
II, Dissl'rtatio super propositio" m XIII damnatam ab flexandro FIll, 
qrl(c dicebal : CI Flltilis et toties cOllvulsa est assertio de l'olltificis Roma1zi 
supra COlicilium æcumenicu1Il allctorilate et in fidei qllæstiollibus dcfìllicn- 
dis in{allibililate. >> Eam inscruit 
nclus Liguorius in 
uam Theologiam 
tnOl'alull (lib. I, traclalll de Legibus, ll. 110 cl scq4')' Et hujus scripti sco- 
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pus idem fere ac præcedentis, Nempe ut omnino certam prohet Romani 
Poutifìcis in definienda fide infallibilitatem, et ejus supra concilium æcu- 
menicum auctoritatenl, 
111. Gallicanmn systema ilnpugnavit insuper scripto suo: Riflessi spet- 
tanti aUa dichial'azione dell' asscmblea di Francia circa l'infallibilità del 
Papa, - Id est, latine : Reflexiones respicien tes declal'ationem concessus 
Gallicalli anni 1682, circa in{allibilitatem, Sed opusculun1 istud nondum 
mihi comparare potui, Extat tamen, prout et duo præcedelltia, in 'catalogo 
scriptorum sancti Alphonsi de IJiguol'io, a Sacra Rituum Congregatione 
exanlÍnatorum ct approbatormn, 
IV, In opere V él'ité de la foi (parte tertia, cap, VIII, IX et x) iterum disse- 
ruit sanctus Liguorius de suprema Romani Pontifici
 auctoritate, de ips ius J 
relative ad concilium superioritate, ae de certa ejusdem in definienda fide 
infallibilitate, In editione Parisiem
i Parcnt-Dcsbarres 1836, posita sunt tria 
citata capita initio tomi XVII his, sub titulo de r Jutorité dZl Pontiff, romain 
translata in Gallicam linguam, et ita ut caput VUI dicatur chapitre premier, 
et sic de sequentilms, 



 2, - Quid tenuerit et docuerit sanctus Alphonsus de Liguorio ùe Romani PontiHcis 
infallibilitate, ac ipsius supra concilium æcumenicum auctorÏtate. 


f 0 SUllHni momenti quæstionem hanc existimavit. (( Duo hic magni pon- 
dcris, inquit, enucleanda occurrunl, primum an aucloritas Summi Pontificis 
extra concilium in rebus fidei et morum decernrndis sit infallibilis? aUerum, 
an anctoritas Papæ sit supra concilium æcumenicum?)) (Theologia 1nora- 
lis, 1. I, n, 110), Adeo grayem quæstionern reputavit, ut contentus non fuerit 
earn semel pertractasse in lihro suo, Vindiciæ pro suprema Pontifìcis po. 
testate; sed tribus aliis supramenlOratis 
criptis pestiferllm Gallicanismi 
systcma diligenter confutandum duxerit. Et quamvis ejusmodi dogmatica 
rlisccptatio, ipsius scribendæ Th eologiæ ?noralis instituto ,'ix ac ne \'ix quidem 
congrueret, earn tamen etian1 ibi, in tractatu de Legibus, interposuit, ita præ- 
Inonens : (( Hæc celeberrima quæstio.., sicut ad eanl pertr:1ctandam inte- 
gro libello.., aJiquando me duxit; ita nunc me urgel, ut in ea aliquantu- 
hun immemorer, Hine parcat mihi lector, si a meo instituto nimis rece. 
dere videaI' )) (lheologia moralis, 1. I, n, 110), In opere Santilà e DollrÏtza 
del B. Alfonso 1J[aria Liguori (p. 
OO, editione tertia, 1834), occasione 
supradicti opusculi, JUflessi spettanti alia dichiarazione dell' assemblea di 
Francia circa l'infallibilità del Papa, sic adnotatur : (( Pacem non repe- 
riebat et totus comulOvebatur, quando impugnari et in dubium vocari 
audiebat Romani Pontificis supra conciliulll auctoritaten1 et ejusdem in. 
fallibilitatem in materia fidei. Econtra summopere gaudebat si quos videret 
in tuenda quall1 ipse tenebat doctrina zelo su
censos, et in ea plane radi- 
catos", Hillc perpetuo protestabatur paratum se cwn sanguine SiLO usque 
ad mortem defend ere Romani Pontificis prÍluatum et infal1ibilitatem (Acta 
Canonizationis, vol. I, sum, p, 208, et vol. If, p. 67), Cumque cerneret 
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oppositionb, (Illan. suo tempore paticLatllr doctrina de Romani Pontifìci
 
ill fid oi dctmitiunihus intltlliLilitatp, pra
cipuam callS3m pxislpfto cleclara- 
tiUl1t1111 CHIIl't'S:;IIS Pal'isil'n
i:" alllli 1 HS2, ad P.llli PX profpssu cOnfutanclalll 
S 's . accillsit, 1t supradidum opu
culum cJidit. Erat ipsi Gallicana ista 
d oclaratio "f'luti spina, qua cor ('jus trans.igcLatur, J 
In rodcm opel') Sanlilå e nollrina, delli, Alfonso, p, 201, ,"idrre est 
quantus fUf'rit 5ancti ,"iri dolor quum prodiil pestilens Frbronii scriptum, 
cl qll.lllta lili
elltia, licetjam ætate drcrcpita, illud confuta\"erit, vinrlicando 
poti

imum HUJll.mo Pontifìci infallibitatrm et supra conciliuJll auctorita- 
tem. Dc qua 
l1prcma Pontificis auctoritate tUlle ad qllcmdarn scripsit hæc 
,-aide notaJltla vt,..La : Son pronlo a dar la vila per di(enderLa; perchf 
toUa questa, è perduta l'alltorilà delta Chiesa, è pcrdula La {ede ( ,\ctornm 
in cJ.usa canonizalionis, vol. I. sum, p. 230), 
Itissimilis sane sanctus vir ab iBis G;}lli
 scriptorihus et seminariorulll 
professoribus, qui, postquam asserurrunt utramquf' opinionem in scholis 
catholicis, fatentibus ulriusque propugnatoriLus, esse Licilam ac libel'am, 
pt I"\grcgio illo 1nt'ndacio, ipsi olim decl'pti, juniores clericos decpperunt, 
suLjungunt pani IIwmt'nti eSSf"' pjusmodi scholæ disputatiolles; neque hoc 
ud Cl'rtam et tcnendanl doetrinanl pertinere, 
2 0 Doctrillam de Romani POlllZfiâs illfallibilitate, ac ipsius supra concilium 
auclorilate, propllgnavit sanctus Alphonslls Liguorius, tit omni1lo certam 
nc tenendam; cOlllrariam vero Gallicallam opinionem non habuit lit liberam 
ac licilam, sed impuYllavillanquan
 certo ,'ejiciendam, et auctoribus adhæ- 
rendo qui rI:,STE
 et IIÆRESI PROXIMA)! eam censuerrmt. - << COffilllllnis sell- 
tentia, cui nos slibscrihillllls. est quod, licet Homanlls Pontifex quatenus 
particularis persona, si\"e pri\"atus doctor, pussit errare (sicut etiam est fal- 
lil,ilis in qua'stionibus llleri facti, quæ ex homillUlll tesLimoniis præcipue 
pendt'nt); CUm talI1en Papa loquitur tauquam doctor uni,"el'salis definiens 
e
 cathedra, nempe e\. potestate suprema tradita Petro docendi Ecdesialll, 
tUlle dicimu.., ip
um in contrm"crsiis fidei el morUln decernendis omnino 
infallibilt 1 m es
e>> (Theologia moralis, l. I, n, 110), - << Ex his omnilms,.. 
quislJue animad\"crtcrc polest, 1l0straIll scntentiam non esse tarn nos- 
tram, quam tolius EccLesiæ senlelltiam, regulam et sensum, Et ideo non 
ipsaIll, sl 1 d polius oppositam, ut futilclll sæpiusque con\"ulsalll merito 
cellsclll]:un ac rejiciendam >> (ibid" n, \35), - Ex his omnibus tandem 
inferuut clnctore", proul Suarez (I. HI, de fidei De(ens,), Bannez, et llellar- 
minus (I. IV, dè Pont" c, u), noslram scntcntialll esse saltem fidei proxi- 
VIana. 1:t contraria (dicit BellaI'm, loco cit.) \'idetur omnino erronea 
el h:eresi proxima>> (Theologia moralis, I. I, n, 1t5), E
 modo quu ibi 
dtal Bcllarntinom, }ualllfestum f.1cit sanctus Alphonsus de Liguorio sc ipsi 
adhærcre. r\imirum Pl}rindt. l"
l ac si ipse dixisset : Doctrina de Romani Pon- 
tificis imfallihiJÎfale l
st salt 1ll fidei proxima; ct eoutraria est omnÏ1LO er- 
Tont:a ef hæresi proxzma, NaIll ihi citat Suaresium, llalluez et Bellarminum 
tanquam COllUllUl)elll senleutiam exprimentes : << Inrerunt doctores, inl.Juit, 
prout Snarel, Bannez el Bt'llarmillus, )) Alinndp jam dixerat : (( Communis 
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scntentia, cui nos subscrihimus. )) Præterea, si huic Bellarmini doctrinæ non 
adhæsisset, vel nimianl aut non omnino certam existimasset, non sic eam 
simpliciter adduxisset tan quam auctorilatem, imo et tanquam probalionmll 
quas deduxerat legitimam conclusionem : (( Ex his omnibus, inquit, tan- 
dem infernnt doctores, )) etc. Sane si opinionem contrariarn yel tantisper 
probabilem reputasset, id more suo adnotare non omlsisseL In opere Vé- 
rité de La foi, parte III, c. VII, sub finem sic habet: (( Quand bien même Ie 
prelnier sentiment, que Ie Pape seul est infaillible dans ses définitions ex 
cathedra, serait douteux, quoique nous Ie croyions certain, comme nous Ie 
fprons voir (bns Ie chapitre x,.. )) Et in hoc capite x ejusdem operis Vé- 
rité de Ia {oi, ut suarn exponat doctrinam, citat verba Suaresii: Veritas 
catholica est, POll tifìcem defìnientem ex cathedra esse regulam fidei quæ 
e,'rare non potest.., Ita dorent hoc tempore catholici omnes, et censeo esse 
rem de fide certam,.. Tarn est constans Ecclesiæ consensus et catholicorum 
sC't"iptorurn concordis de hac veri tate sententia, ut earn in dubium revo- 
care nullo modo liceat, Item citat, non semel, sed pluries, et quidem lau. 
dando, et "aIde notatlt dignum præIllonendo, textum Melchioris Cani : (( En 
outre, inquit, Ie savant Melchior Cano, dans son célèbre OU\Tage (de Locis 
theolog" I. VI, cap. VB) dit .que l'Église a toujours eu recours aux Pontife s 
romains dans les choses qui concernent la foi, et que Jeurs jugements ont 
toujours été considérés comme irrévocables", II dit ensuite : Nos autem 
communem catholicorum sententiam sequamllr. ,.; quam sacra1'um etiam 
Litleraruu1 testimonia confirmallt, Pontificum decreta defìniunt, concilio- 
rum Patl'es a{firmant, apostolorurn traditio probat, perpetuu.fi Et:clesiæ 
usus observat, Puis iI ajoute ces mots remarquables: Hinc quæri solet an , 
hærelicll1n sit asserere, posse quandoque Romanam Sedem, quemadmodum 
et cæleras, a Christi fide deficere? Et {aciant satis : Hieronymus pfrju- 
riun
 dicens qui nomanæ Sedis fidem non (uerit seclltus : Cyprianus di- 
cens, Qui cathedram Petri, supra qnam fundata est Ecclesia, deserit, in 
:Ec.c1esia esse non confidat: Synodus COllstantiensis, hæreticum judicans 
qui de fidei articulis aliter :}entit quam sancta Romana Ecclesia docet. 
IUud postremo addam, cum ex traditiorâbus apostolorum ad evincendam 
hæreslm argumentum certum trahatur, constat autem Romanos Episcopos 
Petro in fidei rnagislerio successi('se nb apostolis esse traditum, Cllr non 
audebimlls assertionel'n adversam tanquam 1zæreticam condemnare? Sed 
nolumus Ecclesiæ judicium antel'err,ere, Illud assero, et fìdenter quidem 
assero, PESTEM eos Ecclesiæ et perniciem a{{erre, qui negant Romanum 
Pontificem Pelro, fidei doctrinæque auctoritate succedere, aut certe ad- 
strllunt SUlnin1an Ecclesiæ Paslorem, quicumque ille sit, errare in fidei 
judicio posse, Utrumquc scilicet 1zæ1'etici faciullt. Qui veto iUis in ulro- 
que repugnant, hi in Ecclesia catholici hahentu?." J'ai rapporté ce pas- 
sage de 
Iechior Cano afin que chacun voie combien il est important POUl' 
1 a loi d'établir ce point de l'infaillibilité du Pape dans ses définitions )) (æu- 
vres complètes de saint Liguori, t. XVII bis, p, 99, Paris, 1856), Ibi patet 
sancti Alphonsi doctrinam non aliam fuisse quam Suarrsii et !ffelchioris 
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C:mi. Proindc Gallic:mam opinioncll1 habuit, non ut licitam, sfld ut il- 
liritarn pf'orsns ac p('
tifrram. Et notetur scrip
isse 
:mdum .\lphon- 
sum in f()fyno "capolitallo, quo tf'mporf' guhrrnium, .JaH
cnismo ct Fe- 
hroniani!,IHo f.1,'rns, lIon prl'lnisi
set e(li liltrum in quo Callicana opinio 
l>{'stis rliceretnr, Et fI,l forsan dc causa opinionem iJlam sanctus yir non 
ipse dirpçte peslem ,'ocat, c;;pd ilHlucil ita YOl':mtem Mf'khiorf'IH Canum; 
é!st eo modo, quo intf'lJirrat lector, plue; cum sensissc quam expressissc, 
Cætrrum initio operis sui Villdiciæ pro suprema POlllificis potestate, 
postquam iisdt'm trJ'minis citavit ilium )Ielrhioris C:mi tl'xtum, ita suhjun- 
git : lIur usquP Canus, í'jllsqur dictis valde consonat ramosa sententia S. Cy- 
priani: Neque enirn aliunde hæreses oborlæ Slwt, quam inde quod Srzcerdoli 
Dei nrm oblemperatllr, nee fl1lUS in Ecclesia Sacerdos et ad tempus judex 
t'ice Christi cogitatur (epist. III, lib. II ad c..:ornclium Papam), Idque nimis 
\'erum est. 
Llm sublata infalliLilitate circa res fidei a Pontifice Romano, 
nllllUIll SUPPf'tit mrdimll (ut infra ,'idcl1lus) ad ha'l'eticos cOllvincendos, 
6\C ideo ilIi qui pprtinaciter Pontitìcum detinitionibus restiterunt, prius 
schisrnatici, postea hæretici effecti sunt. )) Ubi vides quam aperte'leichioris 
C
mi doctrinam faciat 
uam, et quomodo Cyprianica \'erba unus in Ec- 
c/{'sia sarerdos vice Christi judex, de Homano Pontifice indubitanter inter- 
pret:mda ccnseål, 
f'cc minus firmiter ccrtam habet Roínani POlltificlS supra concilium auc- 
toritatcm. (( 
()ntentia, inquit, cui subscribimus, tenet Papanl (non dubiunl) 
semper esse supra concilium generale, sive supra omnes Eccle
ias etiam 
collective snmptas )) (Theol. mor., I. I, n. 122), Et in 
upra citato textu, in 
quo dicit sentcntiam suanl non esse tam suam, quam totius Ecclesiæ sen- 
tClltiam, regulam et sensum, per suam sententiam ibi intelligit simul duo 
h:cc : Rûmanum Ponlificem esse in definicnda fide infallibilem, et gcnerali 
concilio 
uperiorcm. 
Tandem supra ,.idimus ipsum sæpe sæpius tcstatmu fuisse para turn se 
mori ad tuenrIam Romani I\mtificis infal1ibilitatem et supra concilium 
:mrtoritatem. An, qnæso. ita locutus fuisset, si contrariarn opinionrm lici- 
tam ac liberam c"íistiluassct? 
Notatu f'tiam <ligna cOIlclusio ipsius opusculi, Villdiriæ inscripti: << De- 
nique, ait ,'ir s:mctissimus, obsecro omnes qui pro bono EcclesÌ<p zeitlin 
rovent, ut fervidas jugesfJu P preccs Dommo præbeant.,., ut in omnibus fide- 
lihus revprentiam f't obedientiam confirmet ct augcat crga Romanmu POIl- 
tific('m, qurm Christus Dominus Ùl terris ad destrllendos CllllctOS errores 
contra "fidem nobis bcnigne rcliquit. Ð 



 :), - Quanta sit in hacce materia sancti Alphonsi de Liguorio auctoritas. 


I. Ingcns d pf'remptoria <,sl ratione argumcntornm ah ipso deductorum. 
Ebi cnim, nOli fuse, sC11 concinne, in 
upra citatis optlsculis gravi'\simanl 
iJl
un quæstionern cxpcnderit, OJnnimode tamen et ,"aliùissilllc conclusionis 
SUa? n'rilatcIIl erincit, et a(hersariorunlobjectiones ùiluit. Si curart.'nt se- 
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minariorum Galliæ professores a junioribus clericis attente legi dicta opus- 
cula, dubimn Illihi non est mox finenl habiturmll erronemll gallicanismi 
system<1, Unum aut alterulu ex ipsius argumentis in Il}edium proferamus, 
u\ videat lector 4uanta simul simplicitate ac vi polleant. Ex Gallicanorum 
principio, infallibilem esse Papæ definitionem cui majoris partis Episco- 
porun1 consensus accesserit, ita contra ipsos arguit: (( si auteDl consensus 
lnajoris partis Episcoporuln sufficit, utique Papam esse infallibilcm credere 
omnes tcnemur, statiln" ae aliquid circa fidem aut mores ipse definitive 
decernit. 
on solum eniln major pars, sed tota Cere Ecclesia, excepla Gal- 
lia, id docet et semper docuit. Aut igitur inrallibilitatem Pontificis fateri 
oportet, aut dicere quod Ecclesia catholica tantum ad exiguum Gallorum 
nUlllcrUlJI redacta sit)) (Theol, mor., 1. I, n. 115), Et paulo infra: (( Si de- 
creta Pontiticmn non essent infallibilia, nisi consensus EcclesÜe accederet 
, 
utique dicendmn foret, quod non Eeclesia fundata sit super Petrum, sed 
quod Petrus fundatus sit super t:cclesiam. Et sic pariter dicendum, quod 
non frat res confirmandi fnissent a Petro, sed Petrus confìrmandus a fratri- 
bus, )) Ad objectionelll perpetuo a Gallicanis recantatarn, obstare doctrinam 
hanc de Papa infallibili et conciliis æculnenicis superiore, ne hæretici ad 
Ecclesiam eatholicam re\'ertantur, respondet sanctus Alphonsus de Liguo- 
rio: (c Non 
uprema Papæ potestas, sed libertas conseientiæ, sensuales 
delectationcs, divitiarmu concupiscentia et superbia tenet eos a nostra Eccle- 
sia segregatos, Ipsi enirll nihili faciunt auctoritatem, tam Papæ quam sy- 
nodorum". Præserlim Lutherus memorabile de hoc exemplum porrexit. 
Naln prius a sententia sibi cOlltraria data a Facultate Sorbonica ipse appel- 
lavit ad Papau1. Postea a Papa non bene instructo (ut aiebat) appellavit ad 
Papau1 inslructum, Postea a Papa instructo ad conciliulIl generale, Postea 
dell1UlI1 a cOllcilio ad seipsum, Et iteIn pluries aeeidit quod hæl'itici non 
acquieseendo Pontificis definitionibus, nee decretis conciliorum aequieve- 
runt. )) 
2 0 Ingens sancti Alphonsi de Liguorio auctoritas, ratione sanctitatis qua 
præfulsit, Legatur ejlls vila; legaLur eanonizationis bulla. Et serio atten- 
dant seminariorum Galliæ professores, Sulpitiani præsertim, qui Gallica- 
nismun1 hue usque discipulis suis infuderunt, stare ex una parte virum 
sanctissinluIn, virum doctissiInmn, ab arte politica ae rebus mundanis 
alienissiInum, nee quicqualn scribe..ltell1 aut peragentern nisi quod magis 
Deo placere et Ecclesiæ prodesse existimaret; qui tamen nihil antiquius 
habuit aut de quolibet alio magis sollicitus fuit, quam ut hune ipsum Gal- 
licanislI1Ï errorem de medio tolleret. Quod sic adnotabat causæ canoniza- 
tionis defensor : (( B. Alphonsus totam ingenii aciem, natura sublimem, 
studiisque maxime excultanl, in id præse1 0 tim intendit, ut Summi Ponti- 
ficis auctoritatern a malignantium eavillationibus defenderet... Prior erit, 
inter aris impositos, qui Pontificis infallibilitatem in rebus fidei et mo- 
rum definiendis, antequam accedat Ecclesiæ consensus, eJusque supra 
concilium æcumenicum auctoritatem, ab iis eommentis ac sophismalibus 
quibus nostra ætate hæ veritn.tes oppugnantur, solidis argulnentis vindi- 
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f;l\'it. _ Ex .iUl'I'a parh' "tant 5t ('r;l'lati (Iui in cOlllitii
 anui 1 GX2 quatuor 
laIllU::>I
 .Irticulis 
UL
lTip::>c'ruut, quorum præ::>l's, ,\rchcpi"'
opll'; Parisien- 

is de llarlay fuit infanùulI1 imptttiiciti;p ae hypocrisis 1Il0llstr\llll, prout 
\ idt'l't, cst in 1I0ia ad Cakt'llI hujlls yollllllillis rejecta; cui \'ilbsiruo \ olun- 
tatulIl regis l't ministrorum Ill3ncipio clPtcl'i ser\'ilitcr palpabant et oLse. 
queLalltllr; ita ut cum dig1li
sill111m pr
l'sidclil suum \'oca'"erinl, pt Bos- 
suetius l'lImclelll laudiLII:' }u'ÛSt'tplt'US ClUU lH;lgno Osio cOlltlllcril; quorum 
pr.claturllIll plerique (Iuatuor articulis suLscrilJcndo egrcgie mentiti sunt; 
si4uiùCIll, tc
tc procur.ltore gCI1t'rali <It' lIarlay, eOlltral'imn statim ac liben- 
li.'\sime di'cla1"asselll, si id per regent Licuissel; <]lIonlIll pr.datorum plures 
lIwrmll turpitudillc sacerdotii probrlllll extiterc. Doetrina præcipuu
 ßos- 
suet, ad Janscuisticarn St'cLalll t aliquando illf1t'
1IS, libnllll De{ellsionis 
composuit. quem dalllnatione prlPprimÏs dignull1 jlldicavit llcuedictus XIV, 
qui erroribus 
catet, quem nee auctor edere aU5US aut permi
sus est, nee 
SUbSècutulll (mort no Lndovico XI V) regiulf'J1 edi in Gallia pCl'misit; alqul' 
idt'lIl llo

ueLius morien
 episcopatu dOllari roga\"it nepotell1 suum, quem 
apprime no\"erat lIlol'ibus perditum ct Jansenistieæ sectæ deditum; et 
tandem idem ßossud sicut 
ptl'ri (ut alia de ipso in præselltiarUIIl taceam) 
pt'f ip
3mlllct anni t 682 dt:clarationem et circa regaliam dispositionem, 
enormiler prævaricalus cst, prout fuse supra (parte II, sect. II) probavi- 
1II11S. I,ritllr pra'clictis 
èminariorum Galliæ professoribus dicalll : [sque- 
quu is .lUllcorufII, ac (n13gna ex parle) perditorum virorum manipulus 
majol'pm apud vos aucloritatem eonsequetur, qU
lIn sanctissimus æque ac 
dodi

il1ll1s Episcoplls \lphollsus de Liguorio, ([lIi non ex alio quam pu- 
ri
sil110 catholica' "eritatis zelo scripsit, et cujus doctrinam diligenter exa- 
milntam Sedes aposlolica commcnda\'it? 
50 Illgt'JlS S, .\lphon
i auctoritas ratione judicii, a Sede apo:,tolica prolati 
circa ilia ipsa scripta de quibus agimus, qUlLus ncmpe erroneum galli- 
callum 

'
h'llla cOllfutavit. Sic legere est in Lulla canollizalionis : (( Plu- 
rin13 
crip
it :Id .Issercm]a hUjUi 
anctæ Sedis apostolicæ jura, in (Iuilms 
inusitaLam vim, copiam, varietatclllque doctrinæ, 
ingulari3 ccclesiasticæ 
sollicitudillis tlocuJIlellta, et exqui
itulU religionis bluùiulH, admirari li- 
eet.>> 


(I> Id documcntis probatum vide in publicalione perioctica Revue del) sciences ere/b,., 
30tH 18tìJ, tOIIlO XI, p, 1
O, 
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COMITIOIW!\I A
NI 1(;82 PRÆSIDE 


Epi
coporum Galliæ qui sub Ludovico XIV flortlC'rnnf, ac eorum imprimis 
qui in l'clcbri conventu anni Hi82 quatnor articulos cdid(>runt, adeo inva. 
luit apud nostrates auctoritas, ut non tantum laicis, sed ct ipsi eliarn clero 
dclyranLis instal' videatur, qui asserit ejusmodi præsules enormilcr devios 
ac prævaricalorcs exlitisse, Perpetuo scilicet juniorum auribus obstrepente 
fornmla, ie grand épiscopat du grand siècle, la célèbre assernblée de 1G82, 
oil ie g)"and Rossuet rédigea /es 4 articles, a1te animis infixa et radicata 
fuit plus qUaIn his sæcularis erga præfatos præsules fanatica quædalll ad- 
lniratio; qua non tantum doctrina, sed cti:nn integritate ac sanctitate con- 
spicui, absquc vel nlinima in contrariurn suspicione, supponuntnr, Quod 
quidrm fa]sum pr
psupposituJn nisi tandflnl cradicetur, nec omnino corruet 
gallicamHn syslema, peremptoriis licet argUlllcntis conquassatum, Parrat 
crgo lector, Cogor fodcre parietem; ct quia dictmn vesannm multorum ad- 
mirationem aliter sanare non possum, ipsorum naribus eas admoveho igno- 
nliniæ feces, quibus crga pcrditos conventus anni 1 (;82 yiros cessct demum 
adlniratio, incipiat horror, Id tamen præstabo dumtaxat quoad il1l1strem 
dicti convenlus præsulclIl. De cæteri3 in præsentiarum silebo, Forsan enim 
aù intentum scopum sufficient, qu..c de eorum dignissimo (ut eum ipsime t 
yocarunt) præside suhjecturus sum. 
Anno '1 G25 natun1 Parisiis de BarJay de Champvallon, cum sextmn snpra 
vigesiluum annum ,'ix ageret, id (\st, anno 1651, in Rothorna;onsis nrchie- 
piscopi coadjutoreln deputari procuravit Mazarinus, Quod impedire nequi- 
yit sanctus Vincentius a Paulo, etsi Annæ Austriacæ a conscientiæ consiliis 
esset, quia tunc, curandæ valetudinis causa, aberat. Aptissimum 
lazarinl1s 
juvenem agnoverat, qui aulæ regiæ sagax æque ac servile instrumentum 
ageret. Postmodum, fayente ministro Colbert, a Ludovico XIV plurimi ha- 
bitus de Harlay, anno 1670 ad sed em Parisiensem nominatus est, et om- 
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nihl1S fl'rl' dl'ri romilii
 pr.I'
cs regia voluntatc impositus, In pl'rpetnis 
ministri Colhcrt et legi
tarl1l11 ad invadf\J)(la (\('df'siastica hona et jura tcn- 
laminibus, strcnunlll se adjnlon'lI1 
Hlhihuit; ita nt tantæ il1ius cum \pos- 
tolica Sl'df' ('onf1ictationis, qua' anno ImH contigit, præ('ipuum in"trumrn- 
hUll mrrito haLc.ltur. Cnde ct Cis11lonlani Papæ nominl' designari solt'hat : 
le Pape d'en-deça les mOllls (
'I"lIloirl's dr J'ahlu'. Ll'gl'lHlre, p. 20
), Sed ct 
ipsl
 adjlltOl'l'1Il Iwlmit licet simul æmulum, regis confcssorcm, patrem ta- 
chaise, rtriu
qne yiri luguhrcm cffigiem, allno 1 (jf}5, p:mlo 
ntf' rl'pl'ntinnlll 
.\rdlil'piscopi de lIarJay ohitnJ11, (lrpinxit 'Fenelonins, Quo(1 fí'nelonii testi- 
monium, omni rxcf'ptione majus, primo loco ponimus, 
I. FF
ELO
I1 AD LrDovlcuM XIV EPISTOI A. - (( Vous a\'cz un arclll'vpquP 
corrompu, "'can(lalpux, incorrigihle, faux, malin, artifìcieu).., PllIwrni <1(' 
toull' vprtu, et qui fait gémir tous les gens de bien, Vous \'ous en accommo- 
dez, parce qu'il ne songe qu'å vous plaire par ses flatteries, Ii y a plus (Ie 
vingt ane; qu'en prostituant son honneur il jouit de \'otrp confiance, VOIlS 
llli Ji\"rC7 les gells de bif'n, vous lui laissez tyranniser l'ÉgIise, et nul préIat 
\'ertuclIX n 'est traité aussi hien que lui. 
ce l)our volre confes"eur, illl'est pas vicieux; mais il craint la 
olide 
verlu, et il n'aime quP les gf'ns profanes ('t rclåchés. II cst jalollx de son 
autorité, quI' \"ous avpz poussé" au delå <Ie toutes Ies bornes, Jamais con- 
fpsseurs des rois n'avaient fait senls les Évêques et décidé dr toutes les af- 
faircs de conscipnce. Vous Ncs seul en France, sire, à ignorer qu'il ne sa it 
rif
n, que son esprit est court et grossier, et ((u'il ne laisse pas d'avoir son 
artifice avec cettp grossièreté d'csprit. Les Jésuitcs mrme Ie méprisent, 
et sont indignés dp Ie voir si facile à l'amhition ridicule dp sa famille. 
V ous :fYCZ fait d'lIn religienx un ministre d'État. II ne sr connaìt point en 
hommes, non plus qu'cn 
\Utres chosl's, Ii est Ia dupe de tous ceux qui Ie 
flattent et lui font de petits pré
('nts, Il ne douLt"' ni n'hésite sur aucunc 
que
tion ditficile. Un autre très- droit et trè
-éclairé n'oserait Jécider seul. 
Pour lui, il ne craint (1'1(' d'avoir à <lpIibérer avpc des gens qui sachent 
les règles. II \'a toujours hard.iment sans crainùre de ,'ous égarer, II pen- 
chera toujours au rehìchenlent et å vous enlrctenir dans l'ignorance. Du 
moins il ne penchrra aux partis con formes aux règles que quand il crailldra 
de vous scandaliser. .\insi c' est un aveugle qui en conduit un autr(', et, 
comme dit Jésus-Christ, ils tomberont tons deux dans la fosse. 
(( Votrl' arcllf'vrrlur et votrc confcsseur vous ont jl
té dans Ies difficultés 
de l'affaire de la régalc, Jans les mauvaisl
s affaires de Rome; ils vous out 
lai<;
é engage
 par M. de Louvois dans cdll" ùe Saint-Laz
u'e, el '"OuS anraient 
laisst' 1lI0urir dans cclte injustice, si M, d
 Lou,'ois cût \'
cu plus que 
"ous. >> 
II, Qurs FeERIT A:\Tf\
I[S BUCIIE, ET CUJUS \UCTOHITATIS 1II'>Tf\RlC E. - Inter 
varia <(lIa- horrrlHlos \rchil'piseopi de Harlay 1ll0rf'S ('ullconlitl'r exhiLent 
dOl'umel1ta, pra-cipuum .\nlonii ßlache testimonium, oh f1agitiorum ab ipso 
dl'sCl'iptUI'IIIll iIlllllanitlitelll. Quapl'opter hrp\ iter prænutandulll 4ua tide is 
dignt1s videatul'. 
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.
íc præses Rolland d'Erceville, in relatione sua, Parisiensi parlamenlo 
exhibita, tlie 2ü februarii 17ü8, de script is in coJlegio Jesuilarum Louis-le- 
Grand repertis: <<La cote 22 òn procès-verbal est l'histoir
 rédigée par 
l'abhé BJache... Cette hisloire est, de toules les pièces dont je me propose 
de rendre compte, une des plus importantes.,. Toutes les persécutioIlS qu'il 
a épronvées rendent encore et plus intéressante ct plus authentique toute 
ceHe histoire, où l'ahbé ßlache n'a rien inséré dont il n'a
t été témoin, et 
très-souyent auteur. CirconsLance qui ajoute un très-grand poids à tout cc 
qu'il rapporte. En erret, toute cette histuire, du COl11lllencemcllt jusqu'å 
la fin, est marquée au sceau de la bonne foi et de la véracité. Un air de 
sillIplicitp et de candeur 31lnOnCe partout que les faits se sont passés tels (Iue 
I'abbé lllache les rapporte. Les événelnents s'y succèdent de la manière Ia 
plu
 naturelle; ils s'arrangenL SOU$ la plume de l'auteur avec un ordre si 
convenable, qu'ils semblent naître les uns des autres, et que ceux qui sui- 
,'eut. en servant de preuve aux premiers, tin.'nt eux-lnêmes toute leurforce 
d
 ceux 4ui sont détaillés ensuitc, )) (Hecueil de plusieurs des ol1\'rages de 
nl. Ie président Rolland, imprimp en exécution de la délibération du hu- 
reau d'administration du collége Louis-Ie-Grand des 17 et 18 avril 1782. 
Paris, 1 782, in _4 0 , p. 516-3L) 
JIocce judiciUlll præsidis Rolland per se quidem parnIn aut nihil valeret 
ad prohaudmn Antonii ßlache veracitatclu, ob notissimum dicti præsidis 
infensum aniInum in Jesuitas, qui bus et ipse Blache infensum se exhibet. 
At veraCClll Antollium ßlache, in iis quæ de Archiepiscopo de Hariay re- 
tulit, pariter existimavit Monmerqué, Instituti membrunl et epistolarum 
conlitis Bussy-Ralllltin editor, Sic quippe habet ad epistolaUl matronæ de 
Sévigné 50 junii 1680, nota 45 : (( I1arlay de Champvallon, Sur sa vie 
scandaleus2, \'oyez à l'appendice du tOlne V de la Correspondance de BllSSY 
un pxlrait des Mémoires de l'abhé B1ache, )) 
Fiùp autem dignulIl Antoniulll Blache quoad facta quæ refert (nam de 
ipsius in sentieudo aut ratiodnando placitis hic non agimus), meo quidem 
judicio evincere "idetur, tum ipsius vita, tunl scripta sua cOlnponendi 
causa et modus. Grtus est Antonius Blache Gratianopoli die 
8 augusl1 
1635; et quamvis natu majol" relicta quam aliquandiu exercuerat arnlO- 
rum nlilitia, clericali nomen dedit. Anno 1 G70, a Parisiensi Archi
piscopo 
collatum ipsi fuit confessarii munus in conventu a Cal\'ario nuncupato. 
Quo dUlll fungeretur, Ludoviculll lIV certiorem fecit, via tanlen anonyma, 
de quorumdam conspiratione, qui regeIll ac Delphinum veneno necare 
slatuerant. Cumque anno 16R1 regi detexisset dux de Saint-Aignan, ab An- 
tonio Blache datam de ista conspiration
 notitiam, C'esl eet abbé, ait rex, 
qui m'a si bien se1.vi dans le complol du poison (Mémoires de Blache, t. I. 
p, 141). Anno 16
5 yoluit rex ad se adduciAntonimllBlache, et Archiepiscopo 
de Harlay jussa dedit, ut idem Blache ad comitia anni 1685 secundi ordinis 
deputatus eligeretur, Quod et peractum est. Optabat insuper rex aliquo eccle- 
siastico beneficio donari presbyteruIll Blache. Ast constanter obstiterunt Patel' 
Lachaise, et Archiepiscopus de Harl
y, qui virum ilIum m
tuebant. Econtra 
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I'stimationc ct amicitia Cllm pros(,'tILJcbatut' Sancti Sulpitii parorhus dp la 
Barmolldit'rt'. Et tic ipsius pr:l'dt'('I':'sOl'(' dicit Bladll' : CI Frll 
1. de Poussé, 
rllrt
 dt' :'';;-lillt-
Illpi('e, qui ('talt traillcurs JIIon conf'csspur èL Ie meil1pur 
.uui qUt' j'(,lI')
' .Ill ilium)' J (Ilt:cit d'un service, etc" l1"s, (Ie la Bihlioth, 
imp" 2j-iH
), .\nno 1 6!J
, aliull medium c
cogita\'il Alllonius Blachc 
Hl 
tllltiw'wia sui t'r;,;a regt'lIl 1"'llcradi ('l'lIlullcr:1tiollelll, <<Je lIl'avisai, inquit, 
df' cOlllprèndr · tous It,
 griefs quc j'avåis tUlltre 31. l'.\rdle\'êquf' et contre 
Ie P. tic la Chaisp, dane; trois t
crits s('part"s, pour Ips pr(
st'lllt'r tIU roi,., 
J,. fils depuis la Jill (Iu Illois de jilin I f)9:) jusqll'
l la fin d'ocloLrc tit' I'allnée 
suivalltt' à faiff' U'S t'cl"its J) (
Iémoires, t. III, p" 
:;5), S ...ipta hæc exhi- 
buit Epi
copu 
uo Grlltianopolitallo Lc Camus, Silllull'ett'll
 quitl agt'ndllnl 
....uatl.ret, Qui præsul (J
lIl
l'nistarlllll f;mtor, ut HotUIll l'st), .\rchiepiscopo 
dt' lIar1a
' JH'CIIOIl Patri Lachaisc dicta scripta tradidit. IIi ycro in ampntiam 
in('idi

c Antoninm TIlachc rcgi persuascruut, ct ohtcllta regia cl'istola de 
cachet, in S:mcti LazaI'Í dOlllO PUIll I'l'ehHIi I'rocurarullt, (Iic 15 dcccmhris 
11ì!'!
, Oum ihi clt'tilll'rt'tur, cOlllposuit Blache rclaLionpffi illscriptalfl Récil, 
('ujus tp
tus autographuc; è
tat in Uihliothec:l impcriali, et quæ aIterius 
scripti sui }Iémoires summalll ac sllb..tantiam complectitur, ft Je COIllIlll'll- 
('ai, ilHluit. It, ft"cit ahrégé <It' cpl tc Ilistoirc (Iès les }1rclIlipl's jours de juil- 
Ipt t (j9
, ct fim
 cn\'iron Ie 
j du nll'mc mois )) (Mémoires, t. Ill. p, 3GO). 
I.ie f1 mcn"i" 
cqul'ntis obiit pr:csul ùe Harlay. Et adùidit ßlache titulo 
scripti 
ui nt'cit ,"c'rba ha'c : (( II a l,té composé ayanL la mort I'récipitée 
de feu 
1. elf' lIarlay, archc\'êque de Paris, dans la vue (Ie faire connaitre 
Ie préIi.ll :m roy, tel qu'on Ip ,-erra dèppillt au naturel dans cc qui Ie re- 
garde, )) Eclurtu
 e dm'o carcerc suo Bl3che dit' 21martii I fH}ü, a eal'dinali 
de 
oai1les, cui \"prsalirnsis pm'oclms dictum 
criptuffi J:écit tradidcrat. Dc 
Ilf'
otio hoc rt'gi rdulit pr:l'sul de 
oaillt's; r('stituta pen
io qua prills tlo- 
naLalnr Ulaf'hc; ct ti.mdem, introduccntc cardinali, a rcge reepptus cst. 
(( I e roi s'arrNant un mOlllcnt, ait ßlache, ct pn me montrant de la main 

1. Ie cardin:J1. lilt' fir I'honneur dt' JIlt' dirr que j'a\'ais trouv(
 H, un hon 
ami, Jc rl'pli(luai 
ans hésitl'r ct jt
 dis (111 ('oi : Quanti uti prêtre qlli cJ'3inl 
I.it'u a un "ainL Archc\' ".(Iue, il est toujour's son ami. Lp roi se I'riL à 
uu- 
rin' t'l Inl' J'éplifJu:1 quc je fÌsst' bien tOllt Cp que 
I. I' \.rche\'êqw' me di- 
rait, t't. qu'il prcw)rait désormais soin dp Illui )) (Jflmoires, t. III, p, :;7
), 
CUIll Hon putui
"eL Blache scripta, qu
' annu 1 (j9
 ad cardinalem Lc C:WlUS 
tr.Hl
nIÍSt'rat rCCupt'rare, Ilc'C eLiam hreyem ali3l1l narratiollClU anlJi 1695, 
clHam inscripserat Récit, denuo lotam lliam "istoriam 
uL nomine JlTé- 
1l1OÎ1'es cOlllposuit, canHluC' ah
ohlt al1no 1702. 
Igitur aL lrchirpiscopu de lIarlay ann is I fiRO eL 1 tj8 t patrata salanica 
nagitia ier d ':5cril'"it IHachc : lJi
 
dli\..et ante præsuli
 obitul1l, ct ill'rum 

('ptimo po:;L ..'jus ul)itum anno. 
Ilh fiUt'1Il Sl10rllm Jlémoil'cs protestatur 

t' curum slI\('pritate al' \cl'itate, Ea dt'llical duci !;Ilrgunrliensi, allimno 

rilit'C'l Fl'llt'lonii, c{'1i 3t1huc \ i\ clltcm (I ' HarIa)" dcpinxit ut :,upra vidimus, 
Plurihus il't{IIC :lIldo('itate pra'cipui
 Irgl'll(la tr'allit. Quod pl peragiL adlmt' 
\'i\'cntilms tcstiLus, Inter quu
 umml dtat (aullu ifHW) præciIJui pOllderis 
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(3fémoires, t. I, p. 1.68). COlltradictionem scilicet vividius provocavit 
HeillO. 
Quibus perpensis circurllstantiis mihi yidetur Blache fide dignus, quate- 
nus factorulll de quibus agitur as
ertor et testis; quanLovis dígnus vitu- 
perio virleri possit quoad varia ejus placita, scnticlldique ac agend ra. 
tionen1. 
Quid postn1oduID ipsi contigerit, ita refert præses Rolland: (( Apres avoir 
filli cet ouvrage et en avoir confié plusicurs excmplaires en mains sûres, 
Inêrlle en avoir fait passer dans les pays étrangers, et a\'oir déposé chez 
Duport, notaire, Ie 1 
 février 1. 705, son testament, il quitta Ie collége de 
Darnvillc, rue des Cordelicrs, où il demeurait, et se rctira aux Jacobins du 
faubourg Saint
Gcrmaill, où il cnlra Ie 1. er mars de la même année, II était 
alors à la fin de sa soixanle-huiliènlC allnée. H se flattait d'y melleI' une vie 
cachée et COlllplélement inconnue; mais il ne put remplir son projet. Car Ie 
P. Lachaise, ayant découyert sa retraite, fit menaceI' les Jacobins de son 
indignation s'ils conservaient plus long temps dans leur mabun un anssi 
grand janséniste que l'abbé Blache... L'abbé Blache, ,.oyant cette nouvelle 
persécution, présenta au roi un IJlacet, Ie 25 février 1. 704, pour obtenir 
de finir tranquillement ses jours dans Ie cou\"ent des Jacobins. Louis XIV 
lui réponùit qu'il pOllvait y rester lranquille et prier Dieu pour lui avec 
les bOllS religiellx... Néanmoins les J acobins, toujours dans la crainte du 
courroux du P. Lachaise, engagèrput l'abbé Blaclw de quitter leur lllaison, 
ce qu'il fit. II se retira au collége de Justice, sis rue de 13 Harpe, où 11 de- 
meura environ cinq ans... L'abbé Blache s'était prOlnis, en se retirant aux 
Jacobins, de lenir son histoire secrète. Malheureuselnent pour lui, il ne 
int pas fidèlelncnt sa promesse... II fut arrêté Ie 16 avril 1709 et conduit 
å la Bastille, puis à Charenlon; ce ýui donna lieu de penser que Ie P, Ie Tel- 
lieI', en suivant les premières impressions données à Louis XIV contre 
l'abbé Blache par Ie P, la Chaise, l'avait encore fait passer pour fou. Ses 
papiers furent alors saisis... II Tnourut prisonnier (à la Bastille) Ic 29 jan- 
vier 1. 71.4, âgé de soixanle-dix-huit ans et ùClni )) (cité dans la nevue ré- 
trospective, t. I, p, 8). Quibus de .\ntonio ßlache pra1notatis ejus testimo- 
nium subjicimus; nonnullis tamen, non ipsomet gallico textu transcriptis, 
sed latino velo, decentiæ causa, donatis, 
Ill. EXERCEPTA E SCRIPTIS Ar\TONIi ßLAClIE. - (I In fastidimll vergentibus 
matrona
 de Bretonvilliers veteribus illeceLris, captus duminus Archiepis- 
copus amore junioris cUjuSdaIll scorti, nomine la Varennes; à qui il loua 
une maison à porte cochère, rue de Grenelle, au fauLourg Sainl-Gennain; 
lui donna un équipage cOlnplet, et pour surintendante une certaine dame de 
b. Croix, religieuse du couvent de Saint-A.ndoche, diocèse d'1utun, et pour 
lors pensionnaire àI'Abba
re-aux-Bois, dontle nlUr était mitoyen à la lnaison 
où logeaitla Varennes; ùonna deux Inille écus de pension à ceUe religieuse, ea 
conditione ut cautiu ebsel ùe fidelitate seorti per toturn diem; atque ideo puel- 
lanl in suo locutorio detineret, ubi dapes Archipræsulis servi allaturi erant; 
reliquo tempore semetipsmll provisurUln. La daIlle laCroix était d'une répu- 
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t:ltion ilans I ' 1II0n,le à sc trouver honorél' d'un tel soin, surtout sons la protec- 
tion d'un tel,\rchc,êqul\ tln'on disait t-tre grand.maltr4' des It'Ures de cachet. 
Elle t'1H"oie donc querir 11114' des dam's 'foupi, coulurit"res de la rcine, logée 
rUt' des Saints-Pt"res; présrntc la 'arennes sous Ie nUlll d'une fille de qlla- 
lilt'" rt dit qll'il fallait lui faire p!usieurs hahits <it's ,'-loff4's les plus à la 
lllodr, ajoutant que si ellt' savait qw'lque Hilt' adroile, discrèLe et sage, 
(IU'rll,' voulÙt placer avant:lgruselilent, sa condition chez la Varennes était 
des Jucill4'ures de Paris, La dellloj
elle Toupi satisfif :l tout; choisit ullr des 
fill4'S qu'elle avail dH'Z,\Ilt>, nommé,e Tiennelte, et la plaça auprès de la Va- 
rl'nne
 t. II faut lIup je renlarque que la Varenlll's et son père gagnaient 
leur vi ) à aUer dans ll'
 lIlaisons de qualité cL daJls If's grandt'() :luberges 
dt' Paris, la Hllp chantant, Ie père jouant ùu luth. 'fadame de BrctOll\"illiers 
les avail accoutumés å venir taus les jours chez dip pour faire quelqu('s 
inlcrmèdes à la comédie, lfuanl ipsa ct dominus Archiepiscopus donnaient 
au public. Die l}uadam matrona de Bretollvilliers subito abeuntes perspi- 
cien;, \rchiepiseopmll et dictam la Varel1ncs, tam ægre tulit sibi a pri.plato 
antl'poni mulierculam (UIlt:> gueuse), ut ivsalllct, ante OlIlncs, pulchram 
præ
ulis clecliouem in vulgus sparserit. 
(( Jam a qninque aut 
eX mcnsibus S no\"a sua amasia pacifice frucbatur 
\rchipræ:5ul, cum domina la Rochefoucault... D Ibi enarrat Blache quo- 
modo isla domina pro re vC'stiaria dOlllinam Toupi accersiverit; eique pate- 
II'ccrit quid essent JIlonialis la Croix et puella la Varennes. Postea sic pro- 
sequitur. 
CI La dame Toupi dont j'étais Ie confesscur vint chez moi; me raconta 
ce ql1'ellr \"cnait d'apprcndre ùe mademoisellc de la Rochefoucault, II ll1e 
täl1ul parler Ie langage d'un confesseur : dire que souvent on expliquait 
malicicusemenl certaincs apparenees; qu'il fallait avant que dejuger con- 
naitre toutes choses à fuud; qu'à cet erfct elle lu'envoyàt Tiennette, Tien- 
neLte ne manqua pas de vcnir à rheure mêmc et llle ilt connaitre naïve- 
Jncn! toutes choses par une aventure surprenante qui était arrÍ\'ée les 
premiers jours qu'elle fut au service de sa maitresse, lorsqu'dle allait un 
matin dans son carossc au parloir de lnadame de la Croix, uÙ eUe (Ticn- 
neUe) l'aceompagnait et la laissait là tout Ie jour jusqu'au soil', qu 'elle l'al- 
lail reprendre pour la suÍ\Te chcz)1. L\rche\"êque, e cujus tedibus hora sc- 
cunda pust mediam nudem, et sæpius elialll lrallsacta nocle integra, 
rediLat. Ce lllatill done, il arrÍ\"a que Ie caro
sc Iut arrèté par quatre 
hUllJmes, dont l'un parut Nre 1(' maitre. II cummêlllda à run des trois 
d'ouvrir une purtièrc, et aux ùeu
 autres ùc passer de l'aulre cùlé pOl11' en 
faire autant. Postea dictam la Varelln
s in ipsa rcùa pro
traverunt. Qui 

ohls 'itahat ex una parte illam tenehat. Ex aliis duouus, UllUS \'irgarum, 
urticarum alter manipululII e:\cruiL Attritis vetucl'ant!u virgis ae perfri- 


(1) )finuta ha'c transcripsi, ut vidcat lector quomodo Blache ca quæ tcstatur l'csci- 
vcnt; ct quot vivcntcs testes proprio nomine COll1memoret. 
(
) 
clIlpe sub I1nem anlli 167:) cl sub initiulU anni 1680, 
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cando urticis, cutCInqlle I'epergcnte sangume, nnus ex cis forfices arripuit, 
vestrmque ac indusium retro usque ad cingulum scidit ; detinenteqne tertio, 
quartus plurilnis emn alapisdonavit. Cette scène se passa dans la rue des Tei- 
gneux, Ie long du IIlIll' de l'Ahbaye-aux-Bois. ConlIne il n'y avait qu'un pas 
de HI å l' Ahbaye-aux-Bois, et que c'était de grt:tnd 11131in, elles entrèrent au 
l)arloir de 1I11dame ùe la Croix, sans être vues de personnc, La Varennes 
pressée par Inadalne de ra Croix lui avoua lIue l'auteur s'appelait M. Pierre. 
Pont; qu'il y avail deux ou trois lnòis qu'ayant fait rencontre de Pierre- 
Pont dans une auberge.." is calll solam in calneram suam abduxerat... 
Comlne 
1. Pirrrc-Pont etait lieutenant des gardes, en homme agréable il 
crl1t amu
er Sa 
Iajrsté à son Ievpr, en Iui fais
nt Ie recit de celie pIais
mte 
avelllure, 
Iais dès qu'il eut nommé )1. l'Archevêque et celte fiIle, Ie roi 
lui in1posa silence ct lui défendit d'en parler jamais, Tiennette continua 
de nle raconter que llladalne de Ia Croix écrivit à 
1. rArchevêque pour Ie 
disposer à rl'cevoir une si triste nou vrIle; qu 'au retour dll laquais elles al- 
Ièrent toutes trois au petit Archevêché, par olÌ ('lIes avaient contume 
d'entrer ; ju
si
se Archiepiscopum ut in suis ædibus pararetur cubicu- 
lum, in quo la Varennes et Tienneta ulLra mensem, usque ad perfectam 
scilicet yaletudinis restitutionem commoratæ sunt. Cun1que non aude- 
ret Archipra'sul chirurguln yocare, ipsemet bis in die aùesse diguaba- 
tur, dUll1 a Tienneta dOIuinæ suæ plagæ curarentur, Postmodum ne similis 
aggressio itfraretur, proyidit Archiepiscopus, a 
ecretario suo 
rorangc, et 
a Philippo uno e suis deemosynariis, neenon a quoòam servo suo dic- 
tam la Varennes quotidie yespere adduci, et Inane ad locutoriuln monialis 
de la Croix tuto rcdl1ci )) (I1actel1us ex opere 'ft1émoires, t. I, p, 1 (ì5 et 
srq. - QU3."\ sequuntur desumpta sunt (1X opere Inanuscripto Récit, 
p.125), 
a ,\
 ant écouté cette fille (Tiennette) qui élait fort simple, eUe Ine dJt tout 
Ie particulier Ie plus secn't dominæ Sllæ CUIn don1ino Archiepiscopo, id est, 
\'iÀ credihilia", ComIlle cela n'est pas public, je yeux bien l't'-pa"gller à 
)1. l'Archcyêque. 
Iais aussi je ne dois ni ne puis taire ceci. pour être fait 
en face de Dieu et des hounTIes, et 4ui va prol1ver qu'un honune qui est ca- 
pable de Lomher dans de tels égarements ne doit jamais êLre reçu en té- 
Illoigl1age contre qui que ce soil." Cette fiUe Ine dit quP ce qui lui faisait 
Ie plus de peine pour sa conscience, c'est, dit-elle, quP, quoties sacrum 
luissæ sacrifìcimll celebralJat A.rchiepiscopus, amasia ejus stabat prope al- 
tare, ex ad versa parle ad cornu Eyangelii, utriusque oculis absque cessa- 
tione in ÏIwiceln intentis. Cmnque thus adoleret prælatus, præmonita ejus 
anlasia sciebat Lres ultilnos thuribuli ductus ad ipsam dirigi; ad quos re- 
cipiendos apto se loco habebat. Et eos ipsi prælatus applicabat d"une ma- 
nière gracieuse, quod amasiæ valde gratum erat; mirabaLur scilicet pul- 
chrun1 agendi modUlllsui tOZll-homme, quo alnalorio non1ineArchiepiscopllm 
pl'Ívatim alloquehatur; prout et ipse p:,ælatus nominp Fanfan-Miwi eam 
,'ocitabat. }lajoris autem sibi mæroris causa, inquiebat Tiennette, quod 
pra
latus, j amjam consecraLurus, icLUlll oculi scmper in :Ul1a
ianl inten- 
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cll'rel t, \ddl')la', pru 
lIa 
illlplici'at,', filllmia h.t.., lIun crcdrre 
e posse 
Detillt c' cælu ill JII.IIIU:;. l\rchirpiscupi desc 'ndel'r, S.. insupcr prælatulll 
aucli\ i...
e a'''t'1'l'ntl'm, conlt'nlum lklllll (1\.tt'l'lIU rl'ligionis ('uUU ; ad COll- 
f(',,
ioIH.1It tl\1l111 atlillt'l, IHIIHlualll 1I11'lIloramla ('ju:--modi (IuL\' laX human.! 
dehilitatel:untingunt. ,. lIicam hil
 }IeI' tl':m

lInam, idelll antca peractum 
ilb ipsius amasia La rath :draLe t; nIlIa"iam autenl la mt!tropole'5 qu:c seorto 
la \ al'l'IlIII'
 
lI(,l't'

i', t't de qlla illfra. J.alHl rf'splli

e hallC camdt'lll :HI cornu 
altarb. 
tatillnl'lII, II('C \ cJ HIli! vict" dl'fni

e, J'en 
.ï été témoiu. TOils l"s 
Ilou\'eanx cùl1\'erti:,}" accourent, ce lIui a Leaucoup cOlltriLué à les afff'rmil' 
dall:' l'..n't'Ill' uÙ ils SOllt snr la pr{l:'f'lIce rédll' tin plus adul'abll' ('t l'ctlou- 
tahle' dl' nus lIl
'
'l're:o\, COnHllt' tuut lIst public, ccla porte sa prru\e, .t par 
consétlUt'nt Ie témoignage de l'.\rche\"êque contrf1 U10i ne doit èlre d'aucune 
consiùératioll, 
(t Addidit t
UJltIla Ticnllrttt 1 , adeo 
(' 3ma
ia1 Sl1
P facilcm Al'chiepisco- 
pum t':\hiLt)re, utCHlII isla upla:,
t't dun1Í sua
 l'crspicrre, num præsul tani 
pukhl'l" fUl'l,t en robe de chambre t't mitraln gercns, quam suh pltl\iali, 
i
 il'si mOl't'lII gc:,::;('ril, Et tunc ramulus ,'ocahat 11t adJllirarentllr quam 
pulchrc 
uus luut-hulllml' 
e
e haLcrl't. 'ieissilll autcm prælatus ama
iæ 
lIlilralll illlponclls alqne ip5am ad SP('CUIUlll 
taluens luirahatur specielll 

lW' Falll;IIl-
1 illJi, attJut' ip
am IJclll'didiulIl's elargiri doeebat. lIine i:,ti 
:umlsi..c iUcJituJn mitræ TlOIlIt'II, E
 imprnrtt'ntia 
cilicet nunulorum, qui 
t'.iu
modi l
unulatul1l sat freqlH'ntrr dcsercntcs, in vulgus sparscrunt pro- 
t;Hlaliollelll i:-tam, nt'CHon alia 1111111 a, lIlla' ulinam pro Ecclt'sia 1 honore 
nUllUj,lwm nota fui:'
l'nt, ct lIlla' hic in\"itus refcro. Sed palalll faeere eogor 
quis sit InCUS apntl rcgem denuntiatol',.. 
. CUIil intra tim'':) parochi
l' Sandi :'1I1pitii, in qua tnne sacras fl1nctiones 
oLiham, dicta la Varrnllcs dl'geret, facile rf1seiYi ab ipsa clam recipi duos 
virus nobill's eosdclllquc ætate pl'o\"cctos; jam scilicet non impedientp 
Ilwniali dl
 la Croix, qua) ip
alH l'1I
tt)(liehat, d qua' rel't.'IlS diem {'
tJ'pmum 
clauserat. Id 1l1ihi occasiu fuil Archi(lpbcupu oLtcndt'ndi inlidelf'lII, ('t grati 

lIliIlli prorsus cxperlem Ulllli('rculall1, horlal1tli ut eam in eonvenlu 
Iade- 
IOllnt'ftl'S recilltii procurart't, d eOIHmolll'IHJi qllallto ip
ius famæ 1l0CUlllcnto 
l'

ct muliercula ista, pl'
p
l'rtilll adstawlo quoties ponlificalitt'r 
acrull1 ce- 
lcLraret. Eo quod adhuc ,.i\cret patl'onus meus, me audirc nOll aLnuebat 
Archipra'sul, ob supradietas rationes, qnæ et meæ ad cieri cÙlllitia depu- 
talionis can
a fuerant. Qua l'Ïrcumstantia tÌ'l'lu
, sinml et urgell'e sillcero 

allitis ipsills zclo, ipsi di
i, mudo ad {:OlIllnU\"L.HIUlIl quam Illa
imc aplo, 
quidtluid cli
i
sell1 ;l'lIuali llH'O. Quillus cum alilJ.lIali plldorc auditis, lIulla- 
tenus curan
 qUeI' dixl'ram d(' 1II11Iierl'1IIa' præ
clliia cum ponlificalikr 
agcrct, ùe triplici thuriLuli ductu ad ip
am dirccto, de iUcl'rta morlis hora, 


(t) 
olct lector scclera h.cc non tanlulll hOl'1'rllùa, sed satanica, contigissc ct noto- 
rictatis publicæ fllic:sc intra primum scmcstrc 3ßui lGSO, n adeo apprime ilia 
o\'erinl 
, I'r
'lati comitiorllm allui lGR2. 
(2) lIoe nomine apud \ulgus desiguabalm do mind de Dl'ctoll\'i1Iicrs, 
(;)) hi cst, duci
:,a de Lt'
d'gui"'rcs. 


II. 
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, 
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et de t
eteris ejuslllodi, (lULU ingrrenLelU me intcrrumperc non est ausus, 
ill sohnu rr
pundit, hand possc pncllml1 in conscn"atorio Madclonncltes rc- 
cipi. Qua \'cro de causa, certiorcnl lnc fecerat Tienncltc. IdcoqUf"\ in iù 
solum suis dicLis intcl1dit prælatus, ut dictæ 111ttlipreu!t." salutcm procu- 
randi n1Ïhi munus imponerct; eUlU aliunde, aiebat, parochiana nostra 
cssc(. Cmu \'cro apprinlc præyidcrCnl inclc non aliud cessurum, quam 
ut famaIn, qua supradicta monialis de la Croix potita erat, lllihi vicissim 
conlpararclll, Archiepiscopi proposittun magna cum dextcritate declinans 
recessi. Hine coaetus èst scor-tunl isLud primis suis pro pen sionibus 
permittere, illique quatuordecinl n1Ïlliun1 francoruill rcdditulIl annuum 
(ne scilicet alioquin yulgi risnn1 in se itermll commovereL) rclinquere, si- 
luul CUlll dOlllO in qua df\gcLal, qU:Jlll pra
latus decem nlillibus scutatorlllli 
cll1cr
ll, f\l in qua plus quam viginti qllinquc I11illillln seutatorum suppcl. 
Icctilc congesscrat... Cun1 ergo 1rchiepiscopns nemineln haberet qui dic- 
tum scortmn eustodirct, ae sibi de illius fidelitate sponderet, derelicto illo, 
conligit, permitLentf\ Proyidcntia, ut in mnasiml1 sibi aSSUlneret ducissam 
de Lesdignières, cardin:Jlis ßctz neptÍIn, quan1 posthac metropolcos no- 
Inine, ob supradictam rationrm, designabo. Qumnculn(!ue aliam siLi elcgis- 
set {quandoquidelo proul ,'ixit ila ct mori decrevit), nunqUaIH ego, quod 
notatu dignum, in carcerClll projf'CLllS fui::iscln )) (Récit d'un service..., 
p. 12
 ct seq. Mss. Dibliothccæ inlpcrialis, pièccs COlllposées par l'abbé 
Blache. Jacobins, SainL-lIonoré, 25). 
<<emn lIlihi cnarrassct Ti('nneUa nonnullos Archicpiscopi aspectus, las.. 
civiam horribilemquc in1pietaten1 dcnotantibus, ei dixi Olnnino desercndum 
apud diclLun la Varennes fml1ulatull1. Sileo quanlplurima quibus præsul et 
cjus amasia impcdil'e conati sunt ne Ticnnelta domillan1 suam dcsereret. 
Dcseruil tamen; ct apud supradictas dominas Toupi sese recepit... Abiisse 
TiellneUmll nlOX advcrtcrunt 1rchiepiscopus ct Ia Varennes; statimque 
absque alia deIibcratione Inittendos decreyerunl dictæ la Varennes came- 
rariUln (If\ "alet de chambre), ct Illagistrunl domus (Ie maÎtre-d'hôlel) 
domini Archiepiscopi, qui ah ædibus dOlninarulo Toupi Ticnneltmn aut 
consentientenl aut vi abdnccrent. IIi ergo domuIIl ingressi, aHa voce postula- 
runt ubinanl esset TienneUa, et accesserunt ut brachiml1 ejus apprehen- 
derent, camqne sceun1 abduccrcnt. At fortiter oLstare dOlninas Toupi, Qnæ 
resi
tentia tan(an1 
is irmn cOlllmo,"it, ut ad omnia per fenestram projicienda 
sesc accillxcrint. Strepenle hUl1ultu, aItera ex dOlninabus Toupi, commis- 
SariUI11 quæsitura egrediens, me prius adi\'it, el enarra,-it scenam ill am, 
quæ Inanc dici oetavæ Assumptionis t cæpta, nonnisi una hora post meri- 
dieln finelll accepit. Prilnum hnpedivi ne domina Toupi cOlumissarium ac- 
cer
erct, et me ipsi ad dOlnUln suain rcgredicnti comitClll obtuli, cxpresse 
COlmnonens ne non1en meum pronuntiarct. Accedo, el ecce totmn viam re- 
pcrio turha oecupatam; quam pcrtransiens, usque ad cubicululn pervenio, 
et coram duobus Archiepiscopi officialibus n1C sisto. Gavisi priInum sunt, 


(1) Nempc anni 1G80_ ut colligerc est ex codem IHachc, Mémo"'es, t, I, p. 160. 
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quod .ulc
,,(\l Sandi Sl1lpitii pre"h
'tl
r, 
perante:; lIle ipsis ('ollaboraturum, 
11(\ \1'c1.it'pi
copi audurita
, pro tam minima 1'") h..del'ctur. Fo
 in aliwl 
atriulII tlt'(lll
i, ihiqUl") fadatl1 
iLi jussionelll cllarrarunt, <<,t Archiepis- 
copi erga Ticullt'ttanl heu '\'olcntiam lI1ulLuIll t'ltult'runt... Ipsorunl dictis 
:mnUCll
, respomli a 11)(' necl'ssario ct alio
 :nllliendt)
 ess " ut aliquod 
pO

t'llI tt'llIperamcntuUl rep(\rirc, tlUU salis Archiepi..;copo Hcri posseL ì\cc 
jam tlè aHo adUlI1 qU:n11 ut illi duo Inissi r periculo pl'Ípprrtltlll'. ì\isi l'Him 
adfui'\" 
m, cos dOlllUlll cirl'umdans turha occidissct. Igilur ipsos egrc- 
dit'lIt{':'\ dl'tlucens, dixi huic pupulo, id accidisse ex co quod unUUl pro alio 
intt'llcctulIl fui5srL Eos I'cliqui jam securos, in \'ia TaraIlllr ; atquc ilt
rum 
rcdii ad dominas 1oupi. AI. ipsis oMinui ne jUtlicialitrr agerent; imo con- 
siliis llll'is tl..[cl't")ntes prorniserunt se nunquam apud rcgin
ull hac de 1'(1 
qurrrlam ullam cmissuras. (Blache, itlt!moires, 1. I, p. 1 û!),) 
<< t:omme je rew'nais d'assistrr un maladc å la l110rt t, sur lcs deu
 
hl'11I't'S aprl'::; l1lillUit, je tis rcncontre de huit porteurs de flambeaux de cire 
)llalll'h.., arnll" d'épées, de pistolcb, de 111Ollsquetons, qui s'c"tairnt l1lis à 
COU\"l'rt d'unc plui p as
ez fOl'tp so us un étau <1(' bou('hrr 
u c
rl'efoul' de la 
Cl'oi\:-Huuge. COlillllf' jc passais avec lllll' lalltl
l'lH' à la main, un d'cux s'é- 
cria : Yoil;! un prêtre de Saint-Sulpice (Jui fCI'ait mieux de sc IneUre 
\ l'a- 
Lri avcc nous, Jc Il
ur dis en les approchant qu'appal'ernment its youlail'nt 
Caire ljuelque Lonne æuvre, puisqu'ils m'appclaient Ü leur sccom's. 
'ïl cos allocutul'US os apcruel'flm, cum ecce unus ex eis, me illterrum- 
pCIIS, cducuit qua de causa ipsos singulos ,'idcrcm candela nlullitos. Ejus- 
modi scilicet apparatUlll excogitatum ruissc ad comitandunl dOlninl1lH Ar- 
chiepiscopum, Sr hisSl
 ad angulUlIl \'iæ du Regard, alque ihi pra'sulem, e 
la Yarenni.1' òuntO, in seùe ge
Latoria cum duobus sui:; faciLus, rcdeuntcm 
c
pcctassc. 1mn se ipsi comites, acccnsis canùelis, USqUl") aù atrium Notre- 
U.UIIC adjun
isse, It! auteln in hoc cOlnitatu præcipuUlll : 1!noquoque cen- 
tUlU passuulll intcrvallo, coactis gestatoribus SCdCIIl deponere ac cjus ja- 
nU311l 
peril't
, pra'lat() in faciclll f1agitiosam \"it
m exprobrabant. Et sic 
probrosus Hie comitatu
 dualms fcrme horis perdura\'it. Simul autem in- 
grnti p 11' ,'ias 
trcpitll cives pro\'ocaLant ut e fcnestris aspicercnt; l'umque 

liqllcm astantrIU Yitll'rl'nt, cltr
ordinaria
 illius pOlllpm caUSatll panùe- 
Lant, ingPlIlinato prr arl'a clamore blo: En dominus A
'chicpi
copus e 
d()mo sure... La Varennes rcdit, ut ab apostolicis :,e laboribus recl"eel. 
Qui IIIr 
lIoqul'ùatur, tluplici cx causa dixit in\"itatulll ll1e ut ipsos COll- 
w")llÍrl'm : 1. 0 ut not:UH lIlihi fat:el'f't hanc tallt:UI1 infallli:ull, quam siùi præ- 
sui scamlalosa ,-ita sua Ï1lllider
t: 2 0 ut arùentissilllalll eUrlllll ('hal'itah'lll 
in1Ïtatns, lucerna luca cos ju\"arcll1 ad affigenùUlll dictæ la Yal'èllneS "al- 
"is flllilllll, quo dUlllus h
ec Joeus prostitutionis Parisicnsis Archiepiscopi 
inscl'iht'batuf, Pra' JIlalliLus illsulwr haltrlJilllt fúliorulIl rotululll, uLi lllOdo 
pcradi cOHlitatus relationclIl in antecessulll Jescl'ipsrrant. 


(1) Sexto circitcr mcnse post supradictam famulæ Ticnnctte e domo scorti La Yar- 
rennes llisccssionem; ill cst mensa februario anni 16
1. 
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(( Pl'nl.tr(
 dp doulrur f!'un trJ :lffront, qui :lur:lit ét{. cap:lhle de f::lire 
1110nrir de 110ule tout autre que M. 1'.\rchr'vêfjl1L"). jc me sentis animé d'l1Il 
zèle de lui sauyer Ie reslf> d'une infamie qu'on Jui prt"parait; de sorte que 
Dieu Ine n1Ït en la honche des paroles si énergiques, qllf' Ie feu de ma 
bougie servit à :lllmner ot l'écriteau et Ies placards, Postl'idie nihilominus 
sparsa Parisi is proùro
i cOJuitatns nolitia, Cujus auctoreUl Pierre-Pont dic- 
titabant; 110nnullis tamen ill Inatronrt' de llretonvilliers tribuentibus )) 
(Blache, lUÓnoires, t, p. 1ü9 t ), , 
f( Ce prélat lIe balanç':l pas nn 11101118nt à se résondre df) convenir qu'il 
fallait )11e n1énager
. A cet effet il n1'enYO
'a Ie lendcllwin à sept heures 
dumatin un valet de chmnbre Ine prier de Ir ycnirvoir; qu'il ayaitquelque 
chose à me dire qui me ferait plaisir. J'arrivai à l'Arrhevèché", 
(( Me sentalll anÏJné de ce zèle donL Dieu fortifie Ie cæur du prêtre dont il 
veut se servir pour presser un pécheur cndurci à se convertir, je pris 
occasion de ce que 
1. l' Archevêque vcnait de HIe dire pour lui faire COIl- 
naître la diffl'renre ùe son :ß,"angile et ùu mien. Je lui passai tout cr qu'il 
l11e tìt de plus atroce pour Ine chasseI' de Ruel ; je lui dis que Dieu :1VaÏt 
pennis que Ie roi Cll sùt la cause, sallS rn savoir 1e détail. TUln in I1lediull1 
adduxi scandalosaln ejus ,'itmn, quanl omni occasione ,-elare satagebam, 
COl1unollui ea ipsa qua") secretissÏIna perIllansisse credcbat, in puhlicam 
transissc notitimll, Profanatmn ab ipso episcopale ministerilUU, occasione 
clljusdmn Initræ suæ; quod factunl tanl<.un arguit iInpietateln ut hie de 
eo silere InaluerÏIn, Retuli quomodo u1Ïhi obvi3l11 fuisscnt octo candelarurn 
portitores; in quo narrando cum dryellissCnl ad or:ltoreUl qui .\rchiepisco- 
pum adeo pulchre coraU1 adstantibus allocutus fuerat, quique I1lf1 horta- 
batur ut Illccrnanl meanl ipsis præbereIn, ad januam donuls, in (lua dl'- 
gebat Ia Varennes, affixuris diffamatorimll foliuln, cujus tenoreln prælato 
recitavi, is HIe interrmupens: (( J/llr eant, ait, isti nebulones; eos e:l'cipient 
optimi sclopelorum globuli (de bOllS coups de 11l0llsquets), Ad quod ego: 
(I ,\h! Domine n1Ï, non occides,)) - (( Ulique, 'lltiqlle, subjunxit, non 
magis curassem quam de aliquot mortuis canibus. J) (mache, Jlél'tl o ires , 
t. I, p, 17 L) 
(( At ne quis forsan existÏInet clarissilno Archiepiscopo a Ine falsa im- 


(1) Notet lector hæe contigisse ae nOlorietatis publicæ fuisse mense {ebruario anni 
1681, Item jam antea 1mblicæ notoriet
tis evaserant dicti Arehiepiscopi f1agitia cum 
matrona de ßretonvilliers, ac dein cum scorto La Varrennes, nee non satanica impietas 
qua, sacrum pontificalitQr celebrando, unieuique pro tempore amasiæ thus adolere 
consuevel'at, Igitur hæc apprime noverat Bossuet, apprime noverant ctèteri comitiorum 
anni 168
 Prælati, quando sese gesserunt ut sequitur: (( Le 30 octobre 168J, I'on 
s assembla à huit heures du matin aux ,\ugustins et on cntenùit la messe seton la 
coutume, Ensuite 
1. I'archevêque de Paris dit qu'il était à propos de proeéder ã 
l'élection des of1ìciers", Après que 111. de Paris eut parlé, M. l'éyêque de 
Je:lUx ajouta 
que la province de Paris nr' 110uvait s'empêcher de témoigncr Ie désir lju'dlc llurait 
que sonArchet'êque, qui a. déjlì donné tant de prellves dc sa haute capacité, youlùt bien sc 
joindre à )1. de neillls pour présidel' à une si illnsLre assemblée. el l]U'Oll p01Il'ail llli 
t/onller jllslemcllt Ie titre qu'on d01l1wit autrefois all grand O.'i!us, qU'Oll appclaillc présidrlll 
lies c01wiles)) (YiÙè citatum ùocumentum supra, p,38), 
(
) lù conligit sub finem anni 16
2, aut mense januario 168:), 
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poni, t,
stps ;1(11'1'110 (Iuolqnol t in illnslrissimo Parisi,'usis lI1t'tropolros ca- 
pitulu .

tallt canonici, tit' l,'ritatt' I lIIjUSl't , facti, vidplicrt : per viginti 
fi'rllll' illllllh, t(lIillllS Parisi"IIS"11I 
(ld(,1Il occnpavit, toties quoties l)()ntiHta- 
lit"l' sacrUIIl fpeit, n(' nna quiùcm l'\t'cpta Vi('è, iHlfuisse (suo quætlw' lema 
l'()J'C) m:1.tronam de llrdollvilliprs, tllm 
upr didam la \lart'Blll'S, ac dcin 
tlUcissillIl (ell' Lt'Stliguit',rt's) intt'r l'l1jllS brachia llluftuus c
l; ita ut nempe 

tiln
l allla
ia ad ('orllU F.\"angclii facif" ad faei 'Ill, pr
plato ("t
lcLrantf' ae in 
faldistol'it) 
 'dent,,; mutuo ipsis ae sine inl<'lTul't ione sese rt'spicienlihus, 
et amatoria signa sihi illliCt'lIl ('\hihputibns, J'aUc
tc ici 
L l'abLp de Vil- 
It'l'larupil, dliHlOIIH' (((. i\uh' '-Hame, s'il u'a pas dit qu 'un jour, servant 
\ 
rautd 
1. }',\rchel 4 'fJ\1' qui of1idait, il Laigna dl' ses larnlt's Ie lIlanipulc 
()uïlmt'ttait a\1 Lra
 du prl'laf officiant. pl'nt'trl
 de doult'l1r dr ,'oil' ces ob- 
.Ït'ls dt
 
can(lale, 
an
 qnl' run ni l'autre rougisscllt de leur impiété >> 
(Blathe, 
1t.:ntOires, t. I. p. 1 G
), 
(( Ohiit. hawl facta sarramcnlali l'onfe
sinn(', monialis de la Croix, qUiP 
seilicl't mUtHl:; ohihaf in\'igilandi llt
 dit'ta la 'arcnncs prælato infidel is 
t'')...et. At procura\'it Archiepl
copus prl1dpnter spargi quamdalfi epistolam, 
qua pf"r:ma
ulll facerèl, pie ll1ollial"IIl, cxhihifis magna' s:tllcLitatis 
ignis, 
tlhiis
(', Qua' fraus Jlon in alilld cl'ssit lIualll ut recl'LHlcscerel scandalum, 
Ipsa la Yarrnllcs famlllis 
lli:. di
it, nlÌrari se, quod dominus Archiepisco- 
pHS rt'ligior.elll aùro ridiclIlalll rcddcrct; quod que sperasset ingeri posse 
IH'r
HilsilHH'1Il de sanctitatp domilliP rll' la Croix. qUiP sua pejorclIl vitam 
pgcrah (Dladlf", 
lt:moires, t. 11, p, 183), 
({ Le lel1dPllwiJl rliJllanchc, i\ une heure après midi, comme je tenais l'a- 
hr{,cré nJal1lb('fit de mOll histoirr, dans la pensé(' de Ie rompre, ne croyaJlt 
pas <}ll'illllP tÙt d'aucune u1ilité, j'cntends ouvrir Ie verrou de ma porte, 
JI' vis ('n1rpl' M. Thieulin', qui me flit qu'illn'apportait une méchante IlOU- 
\dle, La lI1érhantt' 1I0u\ellc élait sllhitanea 11101'5 Archiepiscopi, qui absque 
sacramclltis, intcr ducissæ suæ (de I csdiguières) Lrachia e
l)iravcrat s. Sub- 
jllllXit po:,thac Palres Lazaristas pro IIll) acluros, etsi superessef Patcr La- 
cJlai
(', infl
l1
issill1us in me perlllansurus: sed non tantam ('sSP suam 
quoad hUJlc quam quoad alterulll dcpcndrntiam, AU e
pectandU1Il dOioini 
Joly rrditum )) (Blitche, lIànoires, t. 1If, p, 
62). 
1\', EXCEr.PTt
1 EX orEHE Lellres de mndamc de S(:vigllé, - (( Yous me 
fait's soulenir de ceUe soUise que je rl'pondis pour np pas aller chpz ma- 
tlilllIt' dl
 Un'ltllI\illicrs, que ie n'avais qu'un fils4, Cela fit trembler \"os 


(1) Fid('m 53n(' mcrdul' scriptor qui ad vi\entes ct talis gra\Ïlatis testes pl'ovocat. 
(2) r\empe UlIllS e Lazari
tis, in quorum domo rcclusus flll'rat. 
(:)) ,\nnos natus 71. 
(-') II' hocce dido ma1ron;.. de 
é\ignt" sic hah('t Tasc1lCrcau pïe d,' )lo1ii're, p. 
tJlI): 
. !\uus :1\0115 tlit plus h:mt qu('lIe esp,ice d(' senic(' Inadanle de Bretunvilliers rcndait 
nmcit'u
cmcnt å l'arche\"èqut. (lIempc alias qll;t'rt'tldi qua' sccum amasiarum archi- 
('piscopi IIlUI1US ohirt'nt), Ell,' snllici1ait un jour 1rès-\i\"ement maùame ùe :5t.\"igné de 
",nil' chez ('He. Cellc-ci lui réponllil qu"clle n'3\ait qu'ull tils, . - Idt'm Taschereau, 
rilati tllwris pagill,l 
:,9, m('ntiOlwm "<leit de altcra Pl'a'sulis amasia, ncmpe mJI'- 
chionissa de Gourvill(', èt citat 
p,lrs.lm in \ 11lgu
 ,1c ic;lo seandalo cantionem, 
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prélats. Je pcnsais qu'il n'y eut eu en gros que Ie mauvais air de 111011 hé- 
résie (jall
l'niste). Jc ,"ous en parlai l'autre jour; Inais je cOIllprends que 
ceUe parolt' fut élrange )) (Lett1'c de madame de Sévigné à madame de 
Grigna'll, 15 juiu 1G
O). 
(( On dit quI" Sa l\Iajeslé se lasse (Ie M. de Paris f\L de sa vie; il sera 
quiUé COll1lUe les maÎlre::,ses J) (Madamc tit' Sévigné Ü Inadí1Ine ùe Grignan, 
30 juin 1(80). 
(( On croit M, de l)ads interdit. II ne dit plus la messe. II faut un sacri- 
lége au peuple pour Ie rel1lrttre en bonne réputation >> (Lettre de ma- 
dame de Sévigué à Illadallle de Grigl1an, 24 juillet 1û80 i). 
(( La lllOrt de M, de Paris, Ina très-beIle, vous aura infailliblClnent sur- 
prise. n n'y en eut jamais de si prompte. MadalllC de Lesdiguières a élé 
présente à ce spectacle. On assure qu'elle est Jnédiocrement aflligée,.. II 
s'agit nlaintenanl de trouver quelqu'un qui se charge de l'oraison funèbre 
du 11101't. On prNend qu'il n'y a que deux petites bagatelles qui J"endent eet 
ouvragc difticilc, c'est la vie et la Inort )) (Lcltre de luadan1e de Coulanges 

\ lnad
une de Sévigné, Paris 12 aoÙt 1ü!}5). 
(( Encore faut-il bien YOUS apprendre, 1110n anlie, que c'est II" P. Gaillard 
qui ne doit point faire l'oraison funèLre de feu }I. I'Archevêque. Voici ce 
que je '"eux dire. 
1. Ie prcll1ier présidellt et Ie P. de la Chaise se sont 
adressés au P. Gaillard pour ce ,grand OllYrage. Le P. Gaillarù a répondu 
qutil y trouyait df' grandes difficultés, II a iInaginé de faire un sermon sur 
la 11lort au llliliell de la céréulOnie, de tourner tout en lllOrale, d'éyiter 
les Iouanges et Ia satire, qui sonl dpux f
cuf'i]s Lien dangereux , tout Ie pré- 
lude de
 oraisons funèbres n'y sera point; il se jeUf'ra sur les auditeurs 
pour les ex.horter; iJ parlera de la surprise de la n10rt, I)eu ùu n10rt, ct 
puis: Dieu vous conduise à la vie éternclle )) (Lettre de nlaùame de Cou- 
langes à lnadalne ùe Sévigné, P[lris 1G seplclubre 1695). , 
V. EXCERPTUIII EX OPERE COl'respolldance de 
oger de Rabutin, comte de 
Hussy. - << )r. de Paris, à qui M. Colbert donna l'autre jour un régal, )" 
nlena madame de Bretonyilliers et son mari. COllllllent que soient les cha- 
ses, id n1Ïhi satis placet; magna quippe innoeentia, au t ingens amoris vis )) 
(Lettre de uladml1e d(\ Scudéry au cOlntr de Bussy, 12 juillet 1675, 1. Ill, 
p. 50, é(lit. Charpentier). 
(( Cpla est assez ('.trange qll'on n'ait pu souffrir Ie scandalc du (roi) ct de 
lnadalllf' de (Monte
pan), et (!u'on souffre celui de 
1. de Paris et de ma- 
dalllp de llretol1villiers, Etsi enÌIu f
lcilior Imjus quam illius Inaritus, dcde- 
cet nihilominus Episeopmn CUIO pulchra flCmina perpetuo versari )) (LeUre 
du comte de Bussy à InaÙ31lle de Scuùél"Y, 15 juillet 1675, tomo cit., p, 52), 
(( 
IaùaIne de llretonyilliers s'avisa, il y a queIque lenlps, pour ulieux ré- 
galeI' I'ArcheYêque de Paris, ipsi accercere puellalll Varenne. llæc autem 


(1) Evincunt ejusmoJi epistolæ, utpote mense junio et julio -1680 scriptæ, jam nolo- 
rietalis public.æ fuisse horrenJa Parisiensis .\rchiepiscopi scandala, quando comitiorum 
anni 1682 Prælati ipsum tlignissi11lu11I præsidem Sl1ll1Jl salutarunt, ct Bossuet magno Osio 
parem fecit. 



:\OT \ IJL \nr.IIIEPISCOl'O p,\nISIFi\SI lIE IL\I,LA Y, 711 


1'1\I'
nli ,i:,a c--l pukhriol' calhcdrali (quo ùcri
l'1'Ïo llollline dOlllinalll dl' 
Urctoillilliers \ ulgus dcsignahal). Qnapl'llptl'r \"oillit Archif'pi
LOPUS didalll 
!,upllam illll's
c Olllltihlb aplHI liclIlII Conf1alls fcsti\"is rccrcationilJUs)) 
(l'pi:--lola 27 fchruarii I tJ80, in opere Sllpplëmcnt aux mémoires ct lcltres 
till comic lJll!isy.nablllin), 
\1. .ElcEIU'Tl:\1 .'X OPt.PoI; ll(:moirc.
 dè Saint-Simon (p, 2
V, edit CIIl"fUel). 
- I II avail prési(ll" à ccUe a
sclHhléc (dn dcrgé, 1tj!)j). It lui qui avail 
tOl1jol1rs rl;gné :'\lIr Ie dcrg(> pal' Ja fa\" 'ur ù "clan;e et la confÌance du !'oi, 

 a\'ait '''
uy; toules sorfes de dl;goÙt
, J"cxdn
ion quc peu 
'Iwn Ie p, tip 
la Chai
e ("tait panl'IHl 
l Ini dOIllH'l' de tuute concurrCncc ell la distrihution 
des bénl'ficc:" l'ayait tléjå éloigné du roi; cL lllad:HllC de Maintellun å qui 
il avail dl;plu d'unc manil're illlplacalllc PIl s'oppu
anl à la di'clal'atioH ÙU 
maria
l' donI. il avait (',té l'un ùes trois témoillS, l'avail coulé à fond, Lc mérite 
qu'il s't;tait acquis dl' toutle royaumc ('t qni l"a\"aÌl d(' plus en plus ancré 
d.lIls la fa\"cur dll roi, (lans l'assembléc fameusc de IG82, lui fut tourné å 
poison quaml d'autres 1113ximes pré\"alurcnl. SOil pl'ofond 
a\"oir, l'i'lo- 
f}llf'nrc pi la farilitt'. de ses serll1on
, l'exccllent choi x dcs sujcts et l'habile 
conduilc de 
on diocèsc, jUS(IU'à sa capacité dane; les affaires ct l'autorité 
CJu'il a\"ait acqui
e ùans Ie clcrgé, tout ccla fut mis en opposition de sa 
comlllllt, p:lrticlIlière, dl' Sl'S meeul'S galallft'
, de ses manii'res de cOllrtisan 
du grand air, QUOiqllC tOliles ces clwses Cllsscnt élé Ùlséparables dc luide- 
puÙ; son épiscopat el nr Ini cussent jamais l1ui, eIlcs dcyinrcnt dcs crilnes 
('nln' It's mains dt' 1l13dame de Maintenoll... Cet esprit. ,. 1)(' put s'acconlu- 
mer it cetle décadcnce ct an discrl'dit qui l'accompagne... Toutcs les grÙces 
dt'son corps ct df' 
on (\sprit, qui élaicnt infinics, se flétrirent. II ne trou\'
 
d... ressource qu'
\ se f('nferuwr aw'c sa hOIlIlr arnie la duchcssc de Lesdi- . 
guières, qu'il \"oyait tou
 lcs jours de sa vie, ou chez "cHc on å Conf1alls, dont 
il avait fait un jardin dl'liciell
, ct (f1i'i1 Lenail si propre, qu'à IllC=--lIfe qu'ils 
s'
' prom('naicnt tons deux, d
s jardillicrs lcs 
ui\"aicnt å J:stance pour ef- 
facer leurs pas a"cc llcs ralcaux, Les yapcul's gagnèrcnt l'
\rchcrê{IUe. EUcs 
s'allglllentèrcnl bicntôt pt sc toul'nèl'cllt cn légèrcs aUa(Iucs d'épill'psie. 
II Ie s('ntit, l-t défcndit si l,tl'oitcmcnt à scs dOl1lcstiques d'pn parler et d'al- 
Icr cherchèl' tlu sccuurs quand ib Ie YCITaieul en cd élat, (Ju'il ne fut 
(Iue trop bit'l1 obéi. II pa"::ia ainsi ses dcux ou trois dernières annécs. Lcs 
chagrins dl' cl'ttc dernièn' a
sl'lIlblt
C (1 G!t5) I'adle\"èrl'nl, Elle fillil avec 
Ic mois dejuillet. \ussitôtaprès il s'alIarcpot-cr Ü Connall
. La duchcsse de 
Lt'sdi"uil'rt'
 u'y couchail jamais; mais cUe yaUait toutes les après-dinéc
, 
d toujoul's tOllS dcu
 tout sl'uls, Lc (j aoÙt il p:l:;sa la matinéc à son ordi- 
naire jusqu'au dinrr. Son maìlrc-d'luitf'1 vint l'avertir qu'il était 
l'ni. HIe 
trouva ùans son cabÜll't assis 
ur un canap; ct rcn,.crsé, II l'tait 1I10rt. )) 
\"II. E'CERPTPI n.. OPERF. .1lthnoircs de l'abbé Lcgelldl'e I (p, 201). -<< QueI- 
IJur mèri
qu'eûl M, de IIal'lay..., la conI' ct la \'illc!h' lai
sèrcnt pns éga- 


(1) Fuil Leg('ndrc secretarius Archi('piscopi de lIarla
, cujus flagitiosam vitam igno- 
rar(' non potuit, 1"011 mirum a secrt'tario defrndi patronum et benefactorcm suum, 
Asl etiam defendendo, confirmat horrclldam, quam sibi Pr
'
sul compara\'erat, famam. 
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lement de 
e déchainer contre }ui imn1édiatement après sa mort.., Ce fut 
à qui Ie ùéchirerait. II n'y eut pas jusqu'au Jésuite qui fit son Ol'aison fu- 
nèbre, qui np parlÙt de lui en des tennes à fa ire croire que Ie prélat était 
rlamné : Quels lalcnls n'ellt-il point! dit ce piloyabIe rhéteur (c'était Ie 
P. Gaillard). Qllel usage en fìl-il? Diclt Ie saito MadaIlle de Maintenoll 
put si pen conte nil' sajoic en apprenant sa I1lOrt, qu'elle courut à Saint- 
Cyr faire Inetlre en prières sa comlnunauté pour deluander à Dieu un Ar- 
che,êque de Paris qui ne resselnbIÙt pas å cclui qui yenait de mourir. >> 
VIII. (( \Iadmne de \Iaintcllon écrit du 2 février 16
7 : Le P, de La Chaise 
est mieux que jamais dans l'espl'it dll roi. It agira désonnais såns ltl, l'AI'- 
chevêque de Paris, et madame de Lesdiguières ne verra plus Ie, clergé de 
France à ses genollx, )) (Rulhières, Éclaircissernents historiques Slir les 
causes de ia révocation de l'édit de Nantes, 1788, t. I, p. 558.) 
Shunl collatis hisce docun1entis, pronuntiet ipsemel lector qua æstima- 
tione dignum sit inllnane istud sceleris ct hlPocrisis InonstrurÍl. Si quis ob- 
jiciat, potitmn ip
llln nihilomi nus regio fa\"Ol'e, tluod non contigisset si ad eo 
perditus fuisset, facilis rcsponsio: Placebat regi præsul, quia non tantum 
moribus siInilis, 
ed pejor; placebat quia ingenio et umninlOdo servilismo 
SUJlUllOpere utilis, Ast resipiscere incipienti regi, displiccre cæpit. ,Ætcr- 
nUIll igitur probnun quod non erubuerint con1itiorml1 allui 1682 pr
Plati, 
(alem virum dignissimu11l præsideln SUll1n declarare; quod non erubuerit 
Bo
sl1el rumdem 111agno Osio conferre, rlsi præter flagitia, nutis
imum 
climn haLeret ejus serrilismum, de quo ipse dixit: 11lle {aisait que suivre 
La volonté des 1ninistl'es, cornme un valet. 


. 
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InduLifafam sancfo Allronino fllisse Pontificis ex cathedra definipnlis in- 
errantiam et supra conl:ilium quodlibet auctoritatem, logice colligendum 
foret e pluribus opermll ipsius locis, nisi occurrercnt etiam alii textus, 
qui contrariam 
entpntiam exprinmHt, ill10 qui schisma sapiunt ct hære
im, 
IIaLentur ejnsmo(li tcxtll
 in ea parte Sllm.mæ lheologicæ quæ inscribitur 
Traclatlls de conciliis. Equi,lcl1l jaml]wluIll eruditi adverterant t
'pis edita 
sandi Antonini opera cum manu..criptis non concordare, Et æqumll erat, 
dicto:) lextus, sews apostolicæ allctoJ'itati det.'ahentes, interpolationi tri- 
Lu
re, Quod inslIpt'r e lIlultis circumstalltiis ilHlirecte conig,
batllr, 
t au- 
tem din'cte ac vclllti materialitcr certa e
hihcri pu

ct dicta intcrpolatio, 
nece
"e eral repcriri prirnariulil tex.tum, ipsiu5met sancti Præsulis manu 
elaratulIl, Is porro textu
 talld,'nl fcliciter inventus (,5l; prout ccrtior factus 
sum epistola quad am diei 
5 octobris t
ms. Nuper scilicet Florentia
, in 
COll\'t'lltn ))omiuicanorulIl qui a 
ancto )Iarco nuncupattll', reperta e
l diu 
qua'sita ilIa autographa Op
rum 
ncti 
\ntonini sl:I'iptio. Indllsa e
tabal 
in theca quadam sigillata, quæ a 11luribu" sæculis aperta non fucl'at. 
Eqnidcm i.bcrtU::5 in Summa lhcologica I'eperlus e4 "upratlictus Trac- 
lalu.'i tie cOllciliis; bed e\.aratus alia manll, alio papyro, alramento alio, 
et crasis mani{estis paginalionis sigllis, Totius audacis:3imæ fr
Uldis his- 
toriam e
hiL
bit (aut flll,te jam contillet) puhlicatio perioclica la CiviLLå 
callolica, 
otetur autC'1I nUll multo post s311Cti .Antonini obilulil palratam 
scelestissimam illam inlerpolationem; siquidem occurrit in prima efi31n, 

ancto Præsuli fere s
IlChrOlla, operulIl ipsius editione, 


II, 
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Jam nuper ín dicta puhlicatione la Civillå callolica prodierat eXlffila 
dissertatio (in diario rUnivel's, die 50 octobris 1868, gallice rcddita) lJua 

innll collatis pluribus tcxtibus l11anifestun1 fit, om nino certam sando 
Antonino fuisse Romani Pontificis infallibilitateln et supra concilium aucto- 
ritateu1. StatiIn autem ac a Patrilms societatis .Jesu, qui dictæ puhlicationi 
taln laudabiliter incumlmnt, præfata fraus enarrata et certa peren1ptol'ie 
vrobata fuerit, causa tandem finita erit quoad objecto:5 iUos sandi .\ntonini 
textus. quibus nixus olilll Bos
uet, quibus et hodie Inagna fiducia niti dici:"If 
Reyerendissinl1ls Maret, Snrensis Episcopus, in libro, 11ondun1 typis inte. i'e 
dato, (
t (ut ipse dicit) futuri cOl1cilii æcul1lenici Patribus exhihenùo. (Vide 
recenten1 ipsiu:5 epistolanl in diario fUnivel's, 12 no,'eillbris 1868.) 
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DE ROMANI PONTIFICIS INFALLIBILITATE 


C.u>, X, - Quod 3.nno IG82 cleri g3.llicani conventus suis quatuor arLi- 
culis declara,.it, nedum tanquam auctoritas adduci queat, pro in_ ø 
genti præ\aricatione ac 
canùalo habendum est. . , , . , . 1. 
S 1. - Series documentorum. . . . . . . . . , , , . , . . ., 2 
DOCIl11ll'lltIl11l ], - Excerpta e diario l'Ami dc la Religion. 2 
DOcllmrntllrll II, - Quomodo, teste Fleury, e
orLus sit conflictus 
circa moniales con\'cntus de Chal'Onna, . . , , , . , , . . . . 
DOCllmClltlim III. - 
(ltæ quas manuscl'iptas reliquit Fleury.. '. 6 
DOCllml'lltlllll Ir. - Epi
tola guhernatoris ROl1lier ad rcgium mi- 
nbtrum, qua refcrt suum cum Archicpiscopo Aqllensi colloquium, 
et ex qua constat deputatos com"cnLus anni 1G8'2, non libere, sed 
juLente et cos designanLe Uege, fui::;se eleclos.. . , . . . . .. g 
DOClll1lClItlim yr, - 
Ianuscript:p anim3d'ersiollè
, inLf'l' car'Las mi- 
ni
Lri Colbert repertæ, quihus com.pntl1S aßni WR2, inter alia, 
redarguitur, quod deputati nequaquam fucrint liLere electi.. .. lU 
DOCllnlCntlllll rl, - ExcerpLum ex opere J( 'moi,.cs dc Cosllac, ex quo 
palam fit dcputatos ad con\"cntulU ::umï" 1lJ82, non libere, sed 
jus
u Hf'gis clectos f:lisse" . . . . . . . . . . . . . . . ,. 1 i 
DOCllnlrlltlim rll, - Epistol:c mißi
tri de Seignelay, quibus con
tat, 
in cligcndis membris con\entus cieri 3.nni IG82, non relictam 
Iibertatem, sed jU5:SU r('
do omn ia peracta. . . . . . . . , " 1:; 
DOCllllll'1l111m rllI, - Excerptum ex opere Jlhlloi,.r,ç dl' l'abbf Lc- 
grndrc, testans dec1aralioßeHl qU:1tuor arliculorum uLique il'rt 
gCIll't'(I1i indignatione repuls:un fui5S
. . . . . . . . . . . .. 16 
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DOClllllClltlillt IX, - Scriptum procuratoris generalis de Barby, 
testans ipsosmet Pr
clatos qui quatuor articulis suhscripserant, 
contrarium libenter dicturos, :,i hoc ipsis per Regem licuisset.. 1.7 
Docwncntlillt X. - )Ianu
criptum J/isloirc till séminail'e d'Allgl'rS, 
testans 1Ilultos Episcopos conventus anni 1 G8
 ,"ehementer pæni- 
tuisse, quod quatuor articulis subscripsissent. . . , . . . , .. 18 
DOCll1llCntlllll XI. - Excerptum ex opere Jlémoil'es dc Ledil'll, ubi 
refertur Uossuetii te:::timonium de ,"eris auctoribus declarationis 
quatuor articulorum, et de servilismo Archiepiscopi Parisiensis 
de lIarla y ,. . . . . . , . . . , , . , , . , . , , . . . ,. 19 
DocZllllcntlim XII, - Epistola minislri Le Tellier, testans anno 1û
O 
a Hege ct ministris deliLeratum fuisse de facienda ad futurum 
concilium appellatione, , . , . . . . . . . . . . . . . . .. 1.9 
Docllmcntll1Jt XIII, - Epistola ministri Le Teliier ad primum Præsi- 
dem Parlamenti Tolosani, jubens ut Parlamentum in vicarium 
capilularem ApamienseJll Cerles deccrnat pænam quammaximam : 
1([ plus grantZe ct plus sét'i'1'C peinc qUIl ,,\c POlll'1Yl" . . . .. 19 
DOCll11lCntll11l Xlr, - Excerptum e:\. opere Jlémoires de Coulangcs, 
refercns Alcxandri Papa
 VIII verba, de atjecto Episcoporum Gal- 
lire erga Ludovicum XIV sC'rvilismo, , , . , . . . . . . . . ,. 20 
DOC1l11lCntU11l xr. - E\.cerptum e scripto Journal d'Olit'ie1 o d'Or- 
mUSSOll, referens tcntamen ministl'i Colbert restringendi religio- 
sorum vuta, necnon alia infensi
simi in sedem Romanam animi 
signa., . . . . . . . , , , . . , . . . . . . . . . . . . . 
DOCUIIlClltUnt XrI, - Excerpta e nonnullis Innocentii Papæ XI Ure- 
,'ibu s.. . . , . , , , , , , , , . , , . . . . . , . , . . . 
DOC1I11ll'1ltll1n XrII, - Anal
'sis epistolæ con'"entus cIeri gallicani, 
diei :) febru3.rii 1682., . ' . . . . . . . . . , . . , . . . . 
DOCZl11ll'ntU1Jt XrIII, - Ure'"e Patc1'næ cltaritali, die 11 aprilis 1682, 
ad conventum cIeri gallicani, ah Innocenlio Papa XI directum, . 
Documelltll1n .\IX, - Epi
tola responsoria ad Breve Palernæ clta- 
1'itali, qua Episcopi comitiorum anni 1682 schismaticam doctri- 
nam profìtelltur, lJuamque Hex noluit ad Ponlificem mitti.,. . . 
DOClWIClltwn XX, - Quid senserit, licet e protestantica secta, 
Lei bn iz . . . . . . . . . . . . . . , . . . 
DOClimentmll XXI, - Testimonium Fenelonii. . . . . . . . 
Doclmzclltllm XXII, - Testimonium Davrigny, . . . . . . 
Docwnclltwn XXI/I, - Testans 
ervilismum Uossuetii erga Parisien- 
sem præsulem de lIarla)", quem l1Ìgnum pronuntiayit Bossuet cui 
conferatur, sicut perillu
tri Osiu, Præsidis conciliorum titulus. . 
8 2. - Qui ad comilia cleri an no 1(j
2 convenere, non libere a clero, 
sed jussu Regis electi sunt.; ita ut conventus iste, nedum nationale 
concilium repræsenta\'erit, He vcrus quidem fuerit cIeri conventus. 
g 3, - Episcopi et alii quibus conflatus est conventus anni 1G82, 3b eo 
,'ariis ex capitiLus excludi debuisscnt; ita ut eorum auctorilas nihili 
facienùa sit. . . . . . . . , . . . . . . . . . . . . .. · 
I. Causæ excIu:::ionis generales seu omniLus communes.. . . . 
II, Cansæ excIusionis particulares.. . . . . . . . . . . . . 

 4, - In Regaliæ negotio enorl11is ac manifcsta fuit Præsulum con- 
ventus 3nni lû82 pra
"arical io,. . . . . . . . . . . . . . . . . 
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g 5, - nec13ratio quatl10r articulorulll fuit 
imullllemladnm, t
ran- 
nica pl'rsecutio, l't actus intnl
ionis. , . . . . . . . . . . . . . 

 (j, - Ql1()modo ii qui con\'cntui anni 1tiX:! interfuerant, quos que 
Hex ad scdcs episcopale...; po!'lca Ilolllin:l\'it, 31mo tGO::; summo Ponti- 
firi satisfl'cerint; et an l'orum epi:o:tola fucrit \'era rctractatio seu re- 
prol13tio declarationis allni lliH:!,. , , , . . . . . . . . . . . . 
I. rræmittuntur dOclllllcJlta" , . . . . . . . , . . , . . . . , 
II, An Epistola sat isfactoria, anni 1 (jU::;, \'im retractationis halJere 
censenda sit.. . . . , . , . . . . , , , , , , . . . . . . . 
Prop, }a, - Declaratio 4 articulorl1m non fuit, nec a Romanis 
POlltificiLus reputata est, clcCl'ctuTn fidei quo voluerint gallicani 
præsulcs anim::ls ad credelldum constringrre. . . . , . . . . 
Pro}J, IIa, - Licet declaratio ql1atuor ar(jculornm non fuerit decre- 
tum fidci, fuit tam<.'n wrum ae proprie dictum decretum.. . . 
P'I'uj1, llIa. - SUII11110pere displicuit Sedi apostolica', non quod 
gallicani pré.l'sules decr<.'tum eùere præsumpserint conscientias 
ad cl'cdendum obstringens; sed 1 0 quod professi esselll falsam 
3C reproLandam quatuor articulorum doctrinam; 2. quod earn 
doctrinalU d<.'claré.lss<.'llt per formalll decreti, id cst, ut esset in 
schoiis ac sC1'Íl'lis ohligatoria. . , . . , . . , . ' . . . . . 
Proj1, Ira. - Falso asseruit Uoc;:suetius, Sedi apostolicæ displicuic:se 
dumta
at quod gallicani pr
sules decretum de tìde conscientias 
constringens (pl'out ipsa erronee e'i.istimabal) edere pré.l'sumpsis- 
sent; neque aliud a nominatis:: postulatum quam ut ejusmodi decre- 
tum con
cientias ad credelldum constringens retractarcnt, \"cI a 
mente sua aHenum fui:-:se decJararent; et tandem non de alio 
se dolore testatos es
e dictos nominalos, quam quod summus 
Pontifex, ob erronee 
uppositum ejusmodi decretum angus- 
tiaffi passus esset., , . , . , , . , , , . . . , . . . . . , 
Prop, r a , - Satisfactoria nominatorum epistola, 
ensu oh\'io in- 
tellecta, fuit ,'era retractat io dedarationis anni Hi82.. . . . , 
P'l'oJ>, rI
, - Sati
facloria epi
tola, juxta intentlllll Bossuetii et 
aliorum qlli earn concinnaverant, non fuit rctractatio, sed fraus; 
qua tamen fraude non ei adimitur "is retractationis rroprie 
d ic tæ" . . . , , . . , , . , . . . , . , , , . , , . , , 
CAP, XI. - 
ihili facienda est auctoritas aliqnot Jesuitarum Galliæ, qui 
quatuor articulis ct extensioni regaliæ adha

crllnt., , , , . . . . , 
g 1, - Quo ex libro documenta potis
imum desumpserinlus, et quæ 
fuerit scribendi hujus libri occasio.-: . . , . . . . . . , , . . 

 2, - Jesuitæ Galliæ deliberant de aliquo sibi eligendo ,'icario, qui 
eos regat independcnter a generali pr
l'pIJ5ito, Simul impedire co- 
nantUl' ne pater generé.llis T
TSUS Gonzale7 suum lilJl'um edat d(> 
auctorilate Pontificia, (llWad decerllendam fidem infalliLili et conciliis 
gencralibus superiore, , . . . , , , . ' , . . , . . , . . . . 

 3, - Quam devii fuerint Pater de la Cll3ise et aliquot alii Jesuìtæ Gal- 
lié.c, panditur documentis a Cardinali Sfolldl'3t editis. 
g 
,- Hucumenta e regestis }'arlamenti P3ri
ien
i5. . . . . . . . . 
g 5, - Conclusio ex alia tis documcntis, . . . . . . . . . , . . . . 
C.u', XII, - .\h anno Jtj8
, communis extra Ga1liaIU pcrmansit de Romani 
I'ontificis inlallibilitate doctrina, In Gallia 'ero contrarius error, ctsi 
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Duacensis Facultas ac alii multi forliter ei obstiterint, revera tamen 
aliquando prævaluit. , . , , . ' . . . . . . , , , . . , . . .. 110 
3 1, - Lovaniensis Facultas Romani Ponlificis infallibilitatem, necnon 
('jus supra concilium et supra canones auctoritatem, tanquam dogma 
certissimum atque omnino tenendum perpetuo habuit ac propugnavit. 111 
32, - Duacensis Facultas doctrinam quatuor articulorum anni 1682, 
suis ad Ludovicum XIV liUeris, reproLa\'Ít, et constans in ca senten- 
tia per 85 annos persevera\"it. . , . . . . . . . . , , , , . .. 120 

 
, - Condcmnatio quatuor articulorum, a Primate et aliis Ilungariæ 
præsulibus pronuntiat3, anno 1686,. . , . . , . . . . . , , ,. 127 
3 i, - Condemnatio quatuor articulorum gallicallorum ab uniyersita- 
tibus et inquisitoribus Ilispaniæ. . . . , . . . . . . . . . . .' 128 

 5. - Censores Romani, in congregatione cardinalium, ab lnnocen- 
tio XI specialiter deputala, juàicarunt quatuor gallicanos articulos 
anni lü
2, non po
se mitius pr03criLi quam abstinendo ad summum 
a nota hæreseo.ç,. olllnino scilicet iis inurendas es
e Ci.cteras inferiores 
notas. . , , . , , , . . . . . , , , . , . , . . . . , . . , , 1:;0 
5 6, - In Galliis, etsi ab anno 1682, quamplurimi perpeluo extiterint 
infallibilitatis I)ontificiæ propugnatores, paulatim prævaluit contra- 
rius error, quem constanter seminariorum alumnis infudit ac ctiam- 
Dum infundit congregatio sallcti Snlpitii, , . . . , . . . . . . . 1:10 
CAP, XIII. - Opinionem de Romani Pontifici::; fal1ihilitate muHoties repro- 
bayit Sedes 3postolica, Et all generaliter verum sit quoad omnes dictæ 
opinionis formulas, nullam cis inustalll fuisse notam tl1eologicam?, . 14
 

 1. - Dicta opinio reyera muItoties a Sede apostolica reprobata est. Ii;) 
Prop. la.. - Reprobata cst anno 1
Jl. . , . . . . . , . ' . .' 1
3 
Prop. [[a. - Anno IU8, Martinus V aperte dictaUl ûpinionem re- 
probavit, dum eos damnavit qui a Romani Pofititìcis judicio ap- 
pellare audent. . . . . . . . . . . , , . . . . . . 14j 
Prop. IlIa, - Anno 1 i79, opinionem de fallibilitate Papæ damna- 
"it Sixtus IV, . . . . , , . . . , . . . . , . , , . . . . , 114 
Proll, n"a. - Per bullam IlltC1' multipliccs Alexandri "III, i au- 
gusti 16DO, reprobati sunt quatuor articuli Gallicani anni 1682.. 144 
Prop, Va, - Quatuor articulos rcprobavit Sedes apostolica, retrac- 
tationem exigendo ab iis qui subscripserant ejusmodi articulis et 
postmodum ad Sedes episcopales a rege nominati fuerant. . , . 147 
Prop, VIa, - In allocutione consistoriali asseruit Innocentius XII a 
Seùe apostolica reprobata fuisse Jesta conventus anni 1682.. .. 147 
Prop. VIla. - Breve Gl'atu[alioJ1cs Clementis XI, 15 januarii 1706, 
crimini ,ertendo gallicanis Episcopis quod suam dogmaticam con- 
stitutionem examinassent antequam acceptarent, Gallicauam de 
f3llibilitate Papæ opinion em reprobavit.. , , . . . , . , . .. 147 
Prop, rIlla. - Opinionem de Papæ falliLilitate rcprobayit Sedes 
apostolica, exigendo lIt decretis suis, quibus quinque J i.Hlsenii 
propositiones condemnayer3t, præstaretur, non tantuU1 silentium 
obscquiosum, sed etiam internum mentis obscquium, . , . , . 1;:'1 
Prop, Lr a . - Opinionem de fallibilitate I)apæ toties rcprobayit Se- 
des apostolic3, quoties aliquem fidei articulum tenendum præ- 
scripsit; id est quoties aliquid circa 1ìdem aut mores Jefinhit, id 
est, forsan ccnlies,. , . ' . . . . . . . . . , , , , , , .. 151 
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Prop, X., - Düctrin:llu I{u3tnOI" articulis contcntam reproba\"it 
I'iu
 Papa \1, celehri hulla Alictol'clII. /ùl.i, 28 augusti 17!H . . 1;)
 
Pro],. >"Ia, - Gatlicanum 5
'!'t('rna rí'proha\"il Pim: P.1pa IX allocn- 
tione cOII
i..tol'iali diei 17 clecemlll'is UH 7, . . , , , . , . , . 15:; 
p,.op, tJla, - In:allibilcm Homanum Itontilicem 
olemniter pro- 
nunti
l\it Pius IX in litteris enC)'clicis 9 nm'embris 18;JU, ac hoc 
ipso contral'iall1 doctl'Ïnal1l I'cl'I'olJavit, . , . , , , . . , , . , 1:) f 

 2, - Quod dixere nonnuHi doctores catholici, videlicet opinioncm 
de infallibilitate I'apæ nunquam a Sede apostolica damnatam fuisse 
cum notis theologicis, non cst venun ({uoad omnes hujus opinion is 
formulas, sed dumtaxat quoad aliquas, . . . , . . , . , . .. t 55 
Prol), la, - Opinio de HOlllani Pontilicis faUibilitate, quatenus ex- 
primitur per hanc formulam, Ec:clesia urbis /:omæ crrare polest, 
damnata est tanquam hæretica, , , , , , , , , , , , , . , . 13:) 
P,'op, II-, - Opinioni de fallibilitate Pap
1' qualenus e
primitur 
per formulam qua usus e
t del'us Gallicanus anllo 1682, nondurll 
ullaffi notam theolog-icam inussit Sedes apostolica. . , . . . ., 156 
Cap. XIV, - Concluditur præsens sectio seu IlislOi "a disceptatio de in- 
falIibilitate HOll1ani POlltificis, , . , , , , , . , , , , . . . .. 158 
SECTIO Ill. - Expenditur qmestio theologice, . . , . . . . . . . ,. WO 
CAp, I. - In1aUiLilis in dccernenda 1iùe Romanus Pontifcx demonstratur 
ex Scriptura sacra" , , , . , . . , . , . , , , . . . . . , ,. 160 

 1. - Tcxtus )Iatthæi : Tll cs Pctl1lS" , , , . . . . . . . . ' , . 1uO 
Prop, ]a, - PCI' hæc verùa con
titutus est Petrus, scu quod idc m 
est constituta fuit 1ides Petri (wu!amcntllllt Ecclesiæ, . . . . .. 160 
Prop. IIa. - Qui sub prætextu quod sancti Patrcs verba sllpcr hmlc 
prt,.am intellcxerint eliam de fìde Petri, negaret eas proprie de 
Petro ipso esse intelligendas, in errorem impingeret a I>jo VI 
damnatum, . , , , . , , . . . . , . . . , . , , . . , . . 16G 
Prop, In'. - Fides Petri super quam a Christo Ecclesia æditicata 
est non fuit ilIa particularis 1idcs qua Petrus solum articulum 
de diyinitàtc Christi confe5sus erat, sed tota et integra catholic a 
tides, quam erat poslea pl'ædicaturus et de facto prædicavit. , . iG7 
p,.op, Ira, - Petra super quam Christus Ecclesiam suam se æditi- 
l:aturum dixit, non est solus Petrus, sed et successores ejus, . . Hj
 
Prop, r.., - Citata verha Tues Pet,.us", rigorose probant Homanum 
Pontificem esse in decernenda fidí' infallibilem t" , , , . , .. 1Gb 

 2, - Tcxtus )Iatthæi (cap
 xn) El libi clabo clavcs... ,t qllodcum.que 
Ii g a va is, , , , , , , , , . , . , , . , . , , . , . 1 7.. 

 =:;, - Te
tus Lucæ t:!2, ::>2) Simon, Simon, eccc Sfllallas", Egn au- 
tl'm 1'()gaz'i }lro Ie ut tlOll dcficiat fitlc! 'Ila; ct tll aliqllwu!O COll- 
t.l""
W;, COil firm a fr{(II'l"
 tllO,
, , . . . . . . . , , . , . . , . 176 
Prop, ]4. - PI'I' h:1'c verba contulit Chistus Petro pole:statcm el ofÍ1- 
cium fratres 
uos contìrmamli. . . , . , , , , . , , , . , , 17G 


I · 


t Adùuclis auctoritatibus eungelicanl pttram de l\omano Pontitìce interpretantibus, 
adtlel'c jl1\at sequentem textum sancti Uraulionis C
f':saraugustani episcopi, et sancto 
Isiùol'o lIi
palensi amidtia cúnjunctissimi : I( Figrnelllum clliubri non C1'edimus fe- 
(.'isse \estigiu:n in petra Petri. quam fundatam esse no,im\ls stabililate Domini Jesu 
Christi,. C'. r...anIiullis Fpist, lXI. E3palla sagrtlda, t. XXX, p, 64
,) 
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Prop, Ila, - Eo finc Christus Petrum constituit confirmatorem fra- 
trum, ut horum fides illæsa et immota persisteret, . . , . '. 176 
Prop. IlIa. - Confirmatorem fidei fratrum conslituÏt Christus non 
solum I)etrum , sed cHam cjus succcssorcs Rom:mos Pontifices,. 176 
. P'l"OP, IP', - Chl'istus sic constituendo Homanum !)ontificem fra- 
trum confirmatorem, hoc ipso emu constituit in decernenda fide 
inf:lllibilem.. . . . , . , . . . . . , . . . . . . , . . . . 177 
P'1'OP, r a , - S
'stcma Gallicanum, infalliLilit3tem Romano Pontifici 
denegans et eam cælui Episcoporum tribuens, ad\er
afrontepugnat 
cu m di,'ino Christi oraculo, estque proinde pro falso prorsus ha- 
bendum et sumlnopcre aLhorrendulll, . . , . , , . . . , , . 177 

 4, - Te:üus Joannis (21, 15) Pascc agnos 11lCOS", ot'es rneas. . ,. 178 
P'1'Op. la. - Vi hujus textus habet Romanus Pontifex jus ct officium 
fidcles ac Episcopos ipsos omnes quolibet momento pasccndi; ac 
vicissim tenentur quolibet tempore fidelcs ac Episcopi omnes, seu 
totus Ecclesiæ grex, pascenti Romano Pontifici obedire, , . . . , 1. 78 
Prop, lla, - Ex præfato jure ac officio pascendi, et ex præfata 
obligatione obcdi
ndi, 3perte sequitur Romani I)üntificis infallibi- 
Ii tas, , , . . , . . . . . . . . . . . . . . . , . . . . , . 179 
CAP. II, - Infallibilis in decernenda fide Romanus Pontifex demonstraLur 
ex tr3ditione scripta (relllisshe). . .' . . , . . . . . . . . , .. 180 
CAP. IIl- Ex testimonio Homanorum Pontificum, infallibilitatem sihi tri- 
buentium (remissive), . . . . . . . . . . . . . , . ., 18t 
CAP. IV. - Ex conciliis æcumenicis (l'emissh'e), . . . 1.8:5 
CAP, V.-Ex praxi Ecclesiæ,. . . . . . . . ' . . . , 183 
CAP. lI. - Ex ,-ariis Sedis apostolicæ definitioniLus, . , 187 
P'/'op, la, - Infallibilem e
sc Romanum !)ontificem rigorosesequitur ex 
eo quod Sedes apostolica tanquam hæreticam damnaveril propositio- 
nem banc : Ecc/csia 1l1,bis R01llæ C7'rm'e pot cst, . . . . . . . ,. 187 
Prop, Ila, - Illfallibilcm esse in definitionibus fidei Romanum Pontifi- 
cern, sequitur ex ,'igesima octa\"a damnatorum Lútheri propositio- 


, 


num. . . . . , . . , . . . . . . . . . 


190 


Prop. lIla, - InCallibilem esse in decernenda fide Romanum I)ontifi- 
cern rigorose sequitur e-x eo quod damnata fueritappellatio a Summo 
Pontifice ad concilium univer
ale.. . . . . . , . . . . . . . .. 191 
Prop. Jr-, - Infallibilem esse in decernenda fide RomanumPontificem, 
sequitur ex damnata quadam propositione ab Alexandro VII, anno 
1690. . . . . . . . . . . . . . . . . . , . . . . . . . . . . 193 
Prop. va. - Infallibilem esse in decerncnda fide Romanum Pontificem 
sequitur ex eo quod definitioniJ'us }10ntificiis debeatur internus 
etiaID assel1sus, nec sufficiat obsequiosum silcntium,. . . . . . . . 193 
Prop. VTI. - Infallibilem esse in definienda fide Romanum Pontifi- 
cern aperte sequitur e sexta ex damnatis per bullam Auctorern fidei 
propositionibus. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . fg5 
ProJ1, JJla. - Infallibilem esse in definienda fide Romanum Pontifi- 
cern sequitur e duodecimo inter damnatos per bullam Auctorcrn fidei 
articulos. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . f 97 
Prop, rIll a . - Inf3llibilem esse in definienda fide Romanum Pontifi- 
cern sequitur ex brevi Gratulaliones Clementis XI. . . . . . . .. 198 
Prop, IXa. - Infallibilem esse Romanum Pontificem sequitur ex eo 
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quod iù pronuntian'rit Pius IX in litteris enc
clicis !) no\'embris 
1 
4ü.. . . . . . , . . , .. . . , . , . , , , , . , , -t U8 
CAP, \"11, - Demonstratur Homani l'olltificis infalliLilitas ex principiis, 
qml' ab omniLus catho1icis admitti dchent et dc facto admiltuntur, , , H)!) 
Prop, la. - E,indtur tlicta infallilJilitas cx i:4o principio : << decretis 
Romani Pontific is de fide, lIloriLus ct geIll'rali di
ciplina statuenli- 
bus dcbetur '"cra obedientia. I. . , , . , . . . . . . . , , " HJU 
p,.op, IIa, - E,incitur dicta inf
lIibilitas ex i
lo principio : (1 Penes no- 
manum Pontificem residelfplena potestas uni\"ersalem Ecclesiam pas- 
cenlli, regendi ac guLf'rnanùi, I. . , , , . , , . , . , . , , ., tU5 
Prop, IlIa, - E,-incitur nomani Pontilicis infallil,ilitas c:\ IJOc prin- 
cipio : ([ Rom:mus Ponlifex est centrum totius unitatis C3tholic;e. I 
O
 
Prop, Ira, Elincitur Romcmi j'ontificis infalliLilitas ex isto principio : 
([ UomallUS Pontifex est juùex supremus fiùdium, >>. . . , . , . . 20
 
P,'OP, P. - E\"incitur Romani I'ontificis infallihilitas cx isto princi 
pio : (I Romanus Pontifex cst pater et doctor fidelium omnium, I" 211 
CAP, VIII. - Demonstrat ur Romani POlltificis infallibilitas ex fa Isis prin- 
cipiis quibus c(\ntraria opinio nititur. . . . . . , ., ..,.. 212 
P"Oj1, la, - Falsum est istud adversarioruffi principium : << Suprema 
potestas ct infalliLilitas a Christo data fuit toti Ecclesiæ, nempe 
Episcoporum collegio; non auteIn soli Petro ejusque successoribus 
Romanis Pontificibus,. .. "."..,.",...,. 212 
Prop. IIa. - Falsum item hocce ad\"ersariorum principium : ([ Sin- 
gula' Ecclcsi;c dh isim sumptæ infcriorcs quidem sunt Romano Pon- 
tifice; a t collective sumptæ ipso superiores e
istunt. )) . . . , .. , 220 
Prop, III', - Falsum item istud adversariorum principium : ([ Infal- 
libilis sedes Romana, non sed ens in ea. D. . , . . . , , . . , . , 222 
CAP. IX, - Demonstratur HOffiani Pontificis infaIlibilitas ex fhlsis con- 
sectarii
 opinion is oppositæ, . . , . . , , , , , , . , , . , , . , 228 
CAP. X, - De (\bjecto infallibi1itatis Romani Pontifìcis (remissive). . , 235 
SECTIO IV. - Expenditur qmrstio practicc" . , . . . , , . , . , , . '2::;8 
C.u, I. - An prÏ\"atis doctoribus liceat opinioni de falliLilitate Papæ no- 
tas tbeologicas inurere, , . , . . , , , , . , . ' . . , . , , . 2:;8 
Prop, la, - Quando duplex sententia opposita inter doctores catho- 
licos controvertitur, et Sedes apostolica, baud ignara controversiæ, 
neutram adhuc reproba\'it, non licet uIli privato sententiæ ab ipso 
impugnaLæ ullam notam theologicam inurerc.. , , . , , , . , , 23
 
Prop. lla. - Quando Sedes apostolica reprobavit opinionem aliquam, 
etsi null am ci notam theologicam inurendo, liciLum cst pri\"atis 
doctoribus, non tantum camdrm opinionem tanqualU certo falsam 
impugnare, sed etiam hac \'el illa nota t heologica earn dignam asse- 
rere ac propugnare" . . ' . , , , , , , . . , . , . . . . , . 2::;U 
Prop, IlIa. - Opinionem de fallibilitatc Papæ in decretis fidei mul- 
toties Sedes apostolic a reprobavit; et
i eidem, prout in declaratione 
anni 1û82 exprimitur, nondum ullam notam theologicam inusserit. 241 
Prop, IVa, - I icitum est prÏ\"atis rloctoribus sÍ\'e scriptoribus notas 
thcologiC3s inurere opinioni de falliLiJitate Papæ. , . . , , . . . 241 
Prop, r a , - Dc facto multi doctores catholici dictæ opinioni notas 
theologicas inusserunt, , . , . , , , 241 
SclwliolZ, - Quas ego notas inuram. . . , . . . . . . . . . . . 252 



714 


I
DEX JUXTA JL\TERL\RU)I ORDI
E
1. 


CAP, II. - _\n liceat amplecti, docere ac propugnare opinionem quæ te- 
net fallibilem esse Pontificem quæstiones fidei et morum ex cathedra 
definientem, nisi accesserit Ecclesiæ consensus. Et num lice at saltern 
ejusmodi opinionem liciLam ac liberam aSEerere.. , . , , . . . . . 
Prop. [I.. - Peccatum est dictam opinionem amplecti, docere ac 
propugnare, . . , . , , . . . . , " . . . . . . . , . . , . . 
Prop, IIa. - Peccatum est docere, dictam opinionem esse lieilam, ae 
liberam seu probabilem. . , . . . , , , . . . . . . . . , , , 
Prop. IlIa, - Prædietum peccatum est grave de se. , . . , . . . . 
CAF, Ill. - An et quatenus liceat in sacramento pænitentiæ absolvere 
professores illos, seriptoresve, aut alios, qui opinionem de fallibilitate 
Papæ tcnent ac defendunt. , . , . . , , . , , . . . . . . , . . 
CAP, IV. - An in iis clericorum congregationibus, in quibus plures lici- 
tam docent gallicanam de fallibilitate Papæ opinionem, securi merito 
esse \"aleant professores contrarium sentientes, dummodo ilIicitam 
camdem opinionem ipsi doceant.. , . . . , , . , . , , , , , , . 
CAP, Y, - An Episcopo compelal potest3s prohibendi nc diæcesis suæ 
clerici teneant defendantve opinionem gallican3m de Romani Ponti- 
ficis fallibilitate. El an ipsi incumbat ita prohibendi obligatio.. . . , 
P1'OP, l'., - Episcopo quoad diæeesim suam, et a fortiori concilio 
provincia Ii (IUoad lolam provinciam ccclesiasticam, competit jus 
probibentli ne quis dictam opinionem propuguet, etiam ut prolmbi- 
lenl. , . . , , , . . . . . . . . . . . , , . . . . . . . . . 
Prop, I[:t., - 
on tantum prohibere potest Episcopus ne propugnetur, 
sed etiam ne animo teneatur dicta opinio, . . , . . . . , . . , 
Prop, IIII., - Regulariter loquendo, tenetur Episcopus dictam opi- 
nionem prohibere, et a suo præsertim clero pro posse avellere. , . 
SECTIO V. - Soh-untur difficultates, dogmati de Romani Ponlificis infalli- 
bilitate opponi solitæ,. . . . , , . . . . . , , . . , . , . , . , , 
CAP, I. - Quam inepte objicia tur sancti Petri lapsus. . . . , , , , , 
CAP, II, - Contra Romani Pontificis infallibilitatem absone objicitur præ- 
tensus S, Liberi i Papæ la psus.. . . . . , . . . , , . . . , . , . 

 1. - Prætensus isle lapsus nullo authentico testimonio probatur, est- 
que ad fabulas rejiciendus. . . . . . . . . . . . . . , . . . . 

 2, - Etiamsi certus foret iste lapsus, nihil prorsus ex eo colligi 
posset contra infallibilitatem Romani Pontificis ex cathedra defi- 
Ilien tis. , . . . . . . , , . , . , . , . , , , , . , . . , , , 

 3. - Quid llossuet de Liberii lapsu, , , , . . . . , , . , , . . 
CAP, III. - De I1onorio Papa, - Perperam contenditur ipsum errasse in 
edendis ex cathedra fidei definitionibus. . 
g 1, - Exponitur status quæstionis. . . , . 
1 0 Factorum series.. , . . . . , . . , . 
2 0 Dcterminatur in quo stet controversia. . 
JO De \'arÏis mediis quibus instituta reperitur Honorii defensio. . . 
S 2. - Subjiciuntur quæ ad rem faciunt documenta. . . . . . ' . . 
g 5. - Prima defensio : etiam concessa hypothesi quod sincera forent 
documenta quihus adversarii niluntur, nequaquam probatur ::Ib 
1I0110rio editam fuisse ullam erroneam fidei definitionem : item non 
probatur eum ob aliquam erroneam fidei definitionem a sexta gene- 
rali S)ll0do fuisse damnatum, . . . , . . . ' . . . . . . . , , 
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Prop. la. - 
on 0" aliud erroris accus3tur Honorius P:1pa, quam 
oh hi nas SU3S ad SergiulH CIJÏstolas, . . . . , " . . . . , . . 
PrO}I, n', - Solus error, quem ab Honorio in dictis f'pistolis ex ca- 
thcdl'a doceri coutcndunt adn'rsarii, c
t error monothcli:smi. , , 
Prop. 1/1.. - In Linis I1oIlorii epistoli
, imlla pmrslls e
tat dcfìnitio, 
monolhcli
lIIi ha
resim t:onlincns., . . . . . . , . , . . 
Pm}I, /J'.. - Se'\ta gcn('r:1lis synodus Honorium damna\"it non co 
quod hæresim docucril, 
ed dumt:1
at ex co quod lla'rrticis fa\"cl'it. 

 
, - Sccllnda dcfcn
io : In hinis suis t'pistolis non docuit lJonorius 
c,t cnt!u'dm, sed tanquam ptrsona pri\ata, . . . . . . . . . . . 

 
, - Tt.'r/ia dcCcn;:,io : Conficta sunt aut intcl'polata quæ conlra 1I0no- 
rium profcruntur documenla, pra
tcr pl'onuntiataßl a scxta s)l1odo 
condcmnationcm; sed ùamnatio ba
c \im æcumenici decrcti non 
hahe t , utpote a Romallis Pontificibus nunquam reccpla. . , , . , . 
PrU}I, la, - In ea parle liUer.wum lIollorii quam constat esse au- 
thenticam, falsulll omnino c::-t contineri mOllothcli:-:mi h:'l'resim,. . 
P,'op, //
, - Prior epistola lIonorii, quoad cas partcs quiLus, sh'c dc 
un;us s;vc de tlll}dicis opnatiollis yocabulo silt'utiuIll indiciLur, a 
lllonothelitis interpolata est; posterior \'ero cpislola oITInino fuit 
aL i p
is conJìcta. . , , , , . , . , . . . . , . , . , , . , , 
Pm/" Ill.. - Honorius Papa nec Cuit fautor monothcli!:!tarum h
l're- 

cos, llec in reprimenda ilIa hæresi negligens, sed recte ùftìcium 
:::ill urn im ple\'it" . , . , , , . , , , , . , . . . . . , . . , 
PI'OJl' Ir., - Conùemnalus quidem foit Honorins in sexta generali 
s1'nodo ab Orientalibus cpiscopis; sed ista condemnatio \Oim non 
habuit judicii æcumenicc prommtiati" . , , , , , , , , , , , 
Pm}). J'., - lIadrj:.mus Papa II non dixit condemnatulll fuisse Ho- 
norium cum cOll
cnsu Sedis apostolicæ" . . , , , , . . . . , 
p,.op, rIa, - Quoù Ilonorii condemnatio ,"im habuerit judicii æcu- 
men ice pronuntiati, nequaquam prob:1tur ex eo quod in actis sep- 
timæ et ocla\æ generalis s
'nodi iterum eadem cOlldemnatio repe- 
riatur., . . , . . , , . , , , . . . . . . . . . , . . , . , 
Pm}), VII.. - Genuimp non sunt tres epistolæ Leonis II, e quibus 
arguunt aù\"ersarii confirmatam fuisse ab illo Ponti1ice sex tam ge- 
neralcm s
'nodum, etiam quoad pronunliatam contra lIonorium 
an:1lhemalis 
ententiam,. , , . , . , . , , , , . , , , , . . 
Prop, JJlla, - FOI'mula fidei quam olim emiUere solcbant Romani 
I'ontifìces no\'iter electi, non ca cst quam continet Libe1' clillrnus 
ab JIolstenio et Garnerio editus, et quæ 1I0norium recenset inter 
damnatos ll::ereticos; sed alia di\'er:l, quæ de HonoI-Ïo prorsus 
silet, , . , , , . . . , . , , , , . , . . . , , . , . , . , 
Prop, IX., - Quod in antiquis Dl'e,"iariis romanis inter ùamnatos 
ha'reticos reperialur llonorii nomen, non probat rccc}Jt3m fuisse 
ab .-\Jlostolica Sede condemnationem in se'tta synodo contra 110- 
norium pronuntiatam" , . . . . . , . . ,. "".., 
Prol)' ...\., - SCll conclusio e't præcedcntibus" . . , . . . . , . 

 6, - 'Jllnrta deCen
io : qua negalur eHam actorum 5cxtæ synoùi sin- 
ceritas, , . , . . . . . . . . . . , , . , . . . . . . . , . . 
g 7, - Conclusio c:1pitis : Perperam scilicet contra Romani I'ontificis 
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ex cathedra fidem definientis infalliLilitatern alleg3ri prætensum 
Honorii 13psum. . o. . . .. ....,............ 365 
CAP, IV, - De celebri contcntione sanctum Stephanum inter et !:;anctum 
Cyprianum,- Contentio hæc commenlum esse yidetur, - Etiamsi vera 
fuerit, nihil sequitur contra Romani Pontificis primatum et infalliLili- 
tatem, , . . , . . . , . . , , , , , . . . . . . , . . . , , , . j(jü 

 1, - Quænam foret dictæ contentionis historia, si genuina proba- 
rentur documenta quibus ni titur,. . , , . . . , . , . . . , .. 5G7 

 2, - Quid de sinceritate pr::cdictorum documentorum scnti3ut 
erudi ti . . , . , . . . . . , , " ....".",... 371 
g 5, - Genuina non proLantur dicta documenta ex eo solo quod in an- 
tiquis codicibus reperta sint et styluID Cypriani redoleant, , , , ., 372 
g 4, - Conficta fuisse a Donatistis dicta documenta colligendum '"euit 
ex i psorum tenore.. , . . , . . . . . , . , 
I, Epistola S. Cypriani 
d Episcopos 
umidiæ, 
II, Epistola ejusdem ad Quintum :Fratrem., . 
III, Epistola ejusdem ad Stephanum Papam, 0 , , . , , 
IV, Epistola ejusdem ad Jubaianum,. . . 
Y. De sancti Stephani Papæ decreto, nihil i1l11Ot'etur nisi quod [radi- 
t 1l17l est.. . , . . . , . . , . , . , . , , . . , . , 
VI. Epistola S, Cypriani ad Pompeium.. , , , . , . , . . 
YIf, De concilio Cartl13ginensi, in causa baptismatis tertio, , , 
YIII. Epistola S, C)1wiani ad 
Iagnum, . . , , , , . . . 
IX. Epi
tol3 Firmili3ni ad Cyprianum" . . . . . . . . . 

 5. - Conficta fuisse dict3 do(
ument3 colligitur ex eo quod defuerit 
tempus sufficiens ut complerentur ea quæ in eisdcm documentis 
gesta narr3ntur.. , . . . , . . . . . , . . , . . . . . , , . 411 
Prop, ]a, - Inchoatum esse tertium concilium Carthaginense die 
prim3 septembris 25ß, communiter admittunt et pro crrto habent 
eruditi qui genuinum illnd concilium reputant.. . . , , . . .. 4 t 1 
Prop, IIa, - Scripta est tsi genuin3 sit) Firmiliani epistol3, instante 
hieme anni 256, id est, non t3rdius saltern die prim3 dccembris 
dicti anni,. . . ' . . . . , . . . ' . . , . . . . . , . . , 412 
Pl'OP, IlIa, - Defnit tt
mpus necess3rium ut complerentur ea quæ 
gesta dicuntur 3b incboato concilio tertio CarLhaginensi, usque 3d 
consignat3m Rogati3110 Firmiliani epistolam.. . . . . . . . .. 412 
S (3, - Attentis scriptis 3uctorum synchronorum et proxime secutorum, 
celebris Cyprianum inter et Steph3l1Um contcntio 3dmittcnda non est 
ut certa : imo potius ad fabu13s rejicienda,. . . . , . . . , , . . 415 
I. Silentium Pontii di3coni de prætens3 contentione, probat emu com- 
mentitiam esse. . . . . . . . , . . . . . . , , . . , _ . . 416 
I I. Quod rcperilur in historia ecclesi3stic3 Eusebii testimonium, de 
facto Cyprianico, non fuit ab Eusebio scriptum, sed ipsius textui 
insertum . . . . . , . . . . . . , . . , . . . . , . . , , . 418 
III. Apocrypl13m esse histori3m de prætensa contentione probat Dio- 
nysii Ale:Iandrini siJentium, . , . . . . . . . . . . ' . . 0 . 426 
IV, S, Basilii ad Amphilochium epistola yerum non probat factum 
CyprÜmicum; imo potius probat commentitium esse.. . . . . . 427 
V, Prætensum conflictum excludit tr3ctatus 3110nymus de hæretico- 
rum baptisrno. . . . . . , . . . . . . . . . . . . . , , .. 454 
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\1, Idem evincit 
ilentiuß1 Donati, Parmrniani ct UptalÎ 
'ilc\"itani.. 
j 
 
YII, Pl'
t'll'n
\I111 cOllflictl1lll in dllLillm rc'"ocavit S, 1ugustinus, Ex 
quo, lion verll
, :-cd potiol'i jurc cummentitills ille conflictus ccn- 
sClldus cst. . ' , . . , . . . . . , , . . , , . . . . . , " 
05 
\ Ill, S, Hieronymus \"crum quidcm crcdidit conllictum, A
t in erro- 
rem cum inductum essc òiccndum c
t. . , , . ' . . . . . ., 
j9 
IX. Totills disccptationis conclnsio, , , . , , . . . . . . . . .. at 

 7, - Eti3l11 in hnmthesi quod rc, era contigerit (lictus contlictus, pro- 
Lant doctores catholici nihil cx co scqui contra HOlllani Pontificis 
primatum ct. infalliLilitatcm, . . . . . , , , . . . . , . . . '. U
 
CAP, Y. - Contra Homani Pontificis infa11ibilitatem absone prorsus obji- 
dtur condcmnatio Galilæi et Copcrnicani systematis: quin potius clu- 
cct quamplurimum c
 hac condemnationc inralliLilitatis prærogati\a, .H5 
S 1, - Præmittuntur documenta, . . . . , . , . ' . . . . . .. 4n 
DOCllml'1ltum [, - Decrctum S, Congregationis Indids, dici 5 martii 
WiG, quo doctrina de mobilitatc tcrræ et immobilitate solis de- 
c1arata e
t falsa ct divinæ Scripturæ advcrsa, . . . . . . . , . 4 t7 
DOCWllt'lllIlUl. II, - Decrctum g, Congrcgationis Indicis anni IG
O, 
quo antca prosc1'Ïptum doncc corrigeretur Copernici opus, pcrmit- 
titur cum nonnullis corrcctionibus; ita ut systcma Copernici cx- 
poni queat tanquam hypothesis, non autcm tanquam 'erum et cer- 
tum propugnari. . . . , . , . . . . . . . . . . . . . . .. 4: i
 
DocllmclZlum Ill, - LiUeræ Cardinalis S, Onuphrii ad inquisitorem 
Yenctum, quibus ei denuntiat condcmnatum fuisse Galilæum, .. í50 
Docllmenlum IV, - Sentcntia tribunalis inquisitionis in Ga1il
eum, ct 
Galilæi abjuratio, 2t jUllii 1633, . , . , , , , , . . ' , . . . 451 
DOClll1lClZtum V, - Exccrptum ex epistolis Cartesii, , . . . . . .. 
58 
Docu11lclll11m rI, - Scriptum R, Patris OlIvieri, commissarii Sancti 
Officii, ct præpositi generalis Dominicanorum, ubi testatur decreto 
CopcrnÏl:allum sIstema condemnanti non accessisse Romani Pon- 
tificis approLationem. , . . . . , . . , , , . . , . . . . . . .jjg 
DOCU1/lrlllllm rlI, - Excerpta e Caramucle, Galilæi coævo, . . , . 4GI 
DOCUmCltlum VIII. - Epistola Patris Fabri Jcsuitæ, quam actis suis 
in
cruit Academia regia Angli.:c, anno tU6:;, et quam cilat theo- 
logus Amort, . . , . , . , , , , , , . . , . . . . . . ,. .
65 
Docwnclllll11t lX., - Excerpta e scriptis domini Biot. . . . . . . . 466 

ota, - De Opere Calilco e I'l1lfJuishione, auctoFe 
Iarino Ma- 
rini. . . , , , . . . . . . . . . , . , , , , , . , . . .. IG8 
g 2, - Romanus Punlife
 non loquitur cx cathcdra, seu infallibiliter, 
pel' dcfinitiones dogmatkas cardinalium Sancti Officii, nisi eas fa- 
ciat suas, editis ad hoc liUeris Pontitidis, she saltcm accedcnte 
ip
iu
 confirlllationc aut spcciali mal1lI
to, , . . , . . . . . .. 4l;g 
Prop, la. - Romanus Pontifcx nOIl detìnit e
 catbedra, nec proinde in- 
fallibiliter, ni:::Ì ipse per propriæ suæ mentis actum judicct ac pro- 
nun tiet. , . . . . . . . . . , , . . . , , . . . . . . . . , . 4G9 
l'roJ'. IIa, - Homanus PontÏfcx pCI' propriæ suæ mentis actum de- 
finit ac pl'Onuntiat, quando id quod a Carùinatibus Sancti Officii dc- 
finitum est, ip
c per PonLi1ìcias littcras dcfinit ac tenenùum præcipit; 
item quando decreta dogmatica Cardinalium confirmat; ac dcmum 
quando dccrHa hæc ex. speciali ipsius mandato publicantur. . .. iO 
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Prop, IlIa, - Quando dccretis dog-matieis Cardinaliun1 non acceùunt 
lilteræ Pontitìciæ J nee ejus confirmatio, nec 
pecialc pu}J!icandi 
mandatum, per ejusmodi decreta nomanus Pontifcx non loquitur ex 
ca th ed ra, . . , . , . . . , . . , . . . , , , . , . . . , . . 470 
R 5, - Condemnationem Galilæi et Copernicani sIstenwtis a Cardina- 
libus pronunti3tam, nullns Papa suam fecit, sivc per littcras apos- 
tolicas, sive per confirmationcm, si\"e per speciale puLlicandi man- 
datum, , . ' . . . . . . . . . . , , . . . . : . . , , . , , . 472 
R -i, - Concluditur perperam allcgari dictam Galilæi et Copernici sys- 
tematis condemnationcm, contra Rom3ni Pontilìcis in{allibilitatcm : 
- Imo confirmari ex co facto pra>rogali\'am infallibilitatis, . , , . 476 

 5, - In quo el'l';\\"cl'it, ët in quo recte cgerit "cl excusanda sit sacra 
congregatio Inquisitiollis et Jndicis, quoad Galilæi ncp-otium, . . , 477 
Prop, la, - Quod Inquisitionis tribunal Galilæum squalore carceris, 
tortura mcmbrorum, oculorum effossione, aliisve suppliciis physi- 
cis affecerit, mera calumnia est. . . . . . . . . . . , . . , . 477 
P1'Op, IIa, - Vitupcrandum non est dictum tribunal e't co quod sol- 
licitum fuerit de systemate illo, quo solem stare et terra moyeri 
propugnabatur, , , . , . . . . . . . . . . . . . . . . . , . 478 
Prop, IlIa. - Antiquissimum est dictum systema de stante sole et 
terra gyr:mte; atque illud teneri ac doceri pcrmiserat Sedes 
apostolica usque ad annum 1.6tß, . , . . . . . . . , , , .. i79 
Prop, IJ'a. - Opinio de sole stante et terra gyrante a Cardiualibus 
proscripta cst tanqu:ull fals3 et sacrro Scripturæ adversa; an insu- 
per t
mquam hæretica, ambigi potesta . . . . . . , . . . . . 480 
Pl'O]J, Ja. - Quod Inquisitionis tribunal dictum systema non pros- 
cripserit tanquam falsum, sed dumta
at quatenus assereretur cer- 
turn et rigorose demonstratum, omni prorsus fundamento caret.. i82 
Prop, rIa, - Erravit tribunal Inquisitionis Galilæum et s-ystema 
Copernicanum condemnando: sed in de non sequitur pravam esse 
hujus tribunalis institutionem: item non sequitur f3llibilem esse 
nonJanum Pontificcm ex cathedra definientem, . . . . . . . . 485 
P1'Op, VIla. - Erravit et injuste se gessit tribunal Inquisitionis, Ga- 
lilæum cogendo ad abjurandam ex animo suam de motu terræ 
opinionern, . . . . . , . . , , . . . . . . . . . ' . . .' i85 
Prop, JIlla, - Lu
endum quod in processus decursu torturam phy- 
sicaffi Galilæo Cardiuales comminali sint. Sed injustc tribunali 
II}quisitioni3 e"{clusiv
 proprius supponerctul' et exprobraretur 
modus ille reddellùæ justiliæ, qui tunc communis fuit omnilms 
omnino tl'ibullalibus, . . . . . . . . . . . , . . . . . . . . 486 
Prop, L\a, - Ergo toties recantatum illud Galilæi negotium, nihil 
aliud probat quam triLunalis Inquisitionis in decrctis dogmaticis 
a Papa non contirmatis fallibilitatem, quam catholicorum negat 
l1ullus, . , . . , . , . . ' , , . . . . , . . . . . . . . . 487 
CAP, \1, - Confutatur objectio desumpta e::ï eo quod Papæ infalliLilitas 
(utpote non definita nec de fide) sit inutilis, nec proinde censenda sit 
a Christo conce8sa, . . , . . . ' , . . . . . . . . . . . . . .. í87 
Prop, la, - Quod Romani Pontificis infallibilitas non sit definita et 
de fide, \'erum est quoad quasdam formulas pri\'ilegium istud expri- 
mentes, non qu03d alias, . . . . . . . , . . . . . . . . . .. 488 
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Prop, lla, - QU3m\"is Romani ]'onlificis infal1il.ilitas nondum definita 
et de fiùe sit, ulilis tamen ct necesc:aria cst ad llOC ut possit ah Eccl
 
Si3 definiri. . . . . , . . , _ . , . . , . , . , . . . . . , , ..89 
Pro)'. lIla, - Quamyi:- dicta infallilJilitas 1l0ndum definit:1 d de fide 

it, ulilis tamen et neces
aria e
t ut impo
silJil(' reddalur schisma seu 
dissidium caput inter ct corpus Eccle
i
(', . . , . , . . , . , '. i8'J 
Prop. Ira, - Quam\is dicta infalliLilitas nondum definÏla et de fide 
sit, utilis ac necessaria fuit ad hoc ut potuerit Cbristus aliam conce- 
dcre quam maximi momenti Pl'ærogati\ am, qua donatulll fuisse Ro- 
manum Pontificem definitllm fuit (It e
t de fide,. , , . . . . '. i!H 
CAP. VII. - Confutatur objectio: Concilia generalia )]('ce

aria sunt; 
atqui Etante Homani I)ontificis infa1liLilitate inutilia forcnt; t'rgo. .. 
!):; 
CU'. "III. - Sohilur dimcultas ex co deducta, quod in conciliis Ephe- 
sino et Cbalcedonen
i retractatæ fuerint epi
toJéC seu ùefinitiones S, Cæ- 
lcstini cont ra 
estoriumJ et S, Lconis contra Eutichbnos, . , . , . 
!}5 


I) ARS III 


DE AUCTORITATE ROMANI PONTIFICIS S1JPRA 
CONCILIUM a:CUMENICUM 



ECTIO I. - De :-tatu quæstionis, ft de no,'itate opinionis quæ superio- 
ritatem concilio adscribit. , , , , , , , , . .' , . , , . . , , , , .{!}8 
Prop, la, - Quæ
tio de superioritate Rom:mi Pontificis relative ad con- 
cilium dupJe
 est, prout agitur de concilio dccernente cum assensu 
Papæ, ,'el de concilio decernente absque isto 3sscnsu" . , . , . ., 
!}
 
PmI" lla, -An concilio-sine-Papa superioritatem adsl:ripserint Constan- 
tienses Patres contro,-ertitur, . , . . ' , , , , . , , . . . , . , 49U 
Prol). IlIa. - Concilium-sine-P
pa e
se supra I}apam, fuit error synodi 
llasilecnsis, et cOn\'entus cIeri Gallicani anni 1GR2, , , , . , . , " r,OO 
PrrJjJ, Ira, - Qu<cstio 3n conciJillm-cum-Papa sit supra Papam, est 
minus præcipua; 
ed quæ
lio an concilium-sine-Papa sit supra Pa- 
pam, summi momenti cst, , . , , , , , , , , , . , . , . , ., 502 
Prop, Va, - Concililllll cs!'e supra Papam, fuiL opiuio usque ad sæcu- 
lum XI\" inaudlta; tunc scilicet primul1l c
cogifata quando post electio- 
nem t!rbani "I pertinaci annorulT' fJuadraginta schiElllate Ecclesia dis- 
cissa est. , , , , , , , , , , , , , , , , , , , , . , . . . . . ;:'0 
 
SECnO II, - \uctoritas P3P,C supra concilium-sine-Papa, probatur 
i- 
mul quoad fìdem, disciplin3m et judicia, , 516 
C\I>, I. - \rgumentum e Scriptura <:acra, . . , . . . . . t)17 
CAp, II, - \rgumentum e conciliis, . . . . , , . . . . . . 5:!1 
CAP, Ill, - .\rgumentum c doctrina Romanoruol Pontiticum, 5:!i 
C_\", I\', - .\1-gumcntum ex 31ii5 sanctis Pah'ibus, , . , , . 5;JO 
CAP, V, - ,hgulllcntum cx jure appellationum, vi clljus appellari pptest 
a concilio ad ')apam, non a Papa ad concilinm, . . , , . ' , , , , j3:! 
CAP, \'1. - \rgumentum ex facto approbationis ct reprobationis conci- 
liorum per Papam., , , , , , , , . , . , , , , , . , , , , , , 5ji 
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CU', VII, - Argumentum ex necessitate approbationis per Papam, ut 
concilium sit æcumenicum et vim coneilii æcumeniei habeat. . . . . 559 
Prop, la. - Concilium cui Papa suum assensum reeusat, non est æcu- 
menicum, nec ejus decreta vim habent, , . . . . . . . . , . .. 540 
Prop, IIa, - Ex eo quod sine approbatione Papæ concilium esse ne- 
queat æcumenicum, nee vim habere, sequitur Pa pam esse supra 
concilium-sine-Papa. . . . . . . . . . . . . . . ' . . . . . . 551 
CAP. VIII. - Argumentum ex absurditate opinionis quæ Papæ subjieit 
Episeopos ut singulos, Papam vero Episcopis collective sumptis.. . . 552 
CAP, IX,- Argumentum ex eo quod Papa sit centrum unitatis, et prima- 
tus ipsi in hunc finem collatus fuerit, ut Eeclesiæ ullitati consule- 
relur.. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 562 
CAp, X. - Argumenlum ex eo quod Papæ jure divino competat plcna et 
supl'ema potestas in universam Ecclesiam. . , , . . . . . . . .. 564 
C.\P. XI. - Argumentum ex eo quod Papa sit caput universalis Ecclesiæ, 567 
CAP. XII. - Argumentum e totius antiquitatis induLitata doctrina, quod 
Papa de quorumlibct aliorum judiciis judicare valeat, de ipsius au- 
. tern judicio nemini fas sit judicare. . . . . . . . . . . . . . . . 573 
CAP. XIII, - Argumentum ex co quod Papa sit immediatus Christi vicarius, 576 
CAP, XIV, - Argumentum ex eo quod Papa sit pate,. et doctor, seu Ec- 
clesia Romana mater et '/twgistra 1:lniversalis Ecelesiæ. . . . . . . . 577 
CAP. XV, - Ex prærogativa primaLus jurisdictionis. . , . . . . . . . 579 
C.\P. XVI. - Perperam objicerentur sessiones quarta et quinta Constan- 
tiensis concilii (remissi\'e), . . . . . . . . . , . . . . . . . . . 581 
SECTIO III. - AuetoriLas Papro supra concilium-sine-Pnpa, seorsim expen- 
ditur et confit'matur, quoad fidem, disciplinam et judicia. . . . . . . 582 
CAP, I. - De auctoritate Papæ supra concilium-sine-Papa, in materia fidei. 582 
Prop, la. - Si Romanus Pontifex dcfinitioncm fidei jam ediderit, te- 
nentur generalis concilii Patres huic definitioni adhærere; nec ip- 
sis liberum est aliter sentire aut judicare. . . . . . . . . . . . 562 
Prop, I1a, - Quando Papæ dcfinitio ad noyum exam en in conciliis de- 
ducta est, id non factum fuit cum libertate dissentiendi, sed ut per 
novam discussionem errantes aut dubitantes ad unitatem revocaren- 
t ur,. . . . . , . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . , . 585 
Prop, III&, - Ex eo quod concilii patribus liberum non sit aliter de- 
finire et judicare quam definivit et judica,'it Papa, non sequitur eos 
non esse "ere et proprie judices, . . . ' . , , , , , . , . . . 604 
Prop, IP, - Si nulla pr
c
esserit Papæ definitio, quamdiu durat de- 
finiendæ quæstionis examen, nee venlum est ad definitionem ipsam, 
lieite possunl concilii Pat res a Papa dissentire, , . . . . . . . , 607 
Prop. fa. - In concilio, a vi et fraudibus libero, nunquam contigit 
ut in materia fidei aliter Papa et aliter Patres omnes definiverint : 
ilUO id nunq
am contingere potest.. . . . . . . . . . , . . . . G08 
Prop. J1 a , - Contingere neqult ut tota vel fere tota Episcoporum 
eoUectio præsumat unquam fidem independenter a Papa proprie de- 
1ìnire, id est, iLa ut definitio hæc, absque assensu Papæ, ad creden- 
dum obliget.. . , , . . . . , , , . . . . . . , . , . . . . . 610 
Sclwlion. - De quæstione an contingere possit ut major pars Epis- 
coporum (sive in concilio si\'e extra) sese quoad fidem a Papa se- 
jungat. . . . . . . . ,. . . . . , '. . . . . , . . . 611 
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ProJl' Jï[a, - Collegio Episcoporum, (Juatenus seorsim a PiJpa specta- 
tOl'um, cOlllpetit in iJliquo sen--u infalliLilitas: viùelicet eo sensu, 
quod cOHlingerc non possit, ut fere 0I11ncs a 1ìdc Sedis apostolicæ 
dissideant, sell ut non rcmaneant multi Homano Ponti1ici a.dhærcntes 
et in fide conscntienles. , . . . . . . . . , . . . . . . . . .. 61 i 
Prop. V IlIa. - ConfÏngcre nequit ut Episcopi pontificiro definitioni 
adh
{'renlcs in hærcsim crroremve cadant, , . . . . . . . . . , (H6 
P,'op. Lt a . - Conc1uditur Papæ competerc auctoritatcm supra conci- 
lium-sine-Papa in materia fidei. . . . . . , . . . . . . . . , . GI8 
CAI'. 1[, - Auctoritas Papæ supra concilium-sine-Papa, in materia disci- 
plinæ,. . . . . . . . . . , , , . , . . . . . . . . . . . . :. 62u 
CAI', III, - Auctoritas Papæ supra concilium-sine-Papa, quoad judicia. 62
 
Prop. la, - I)apa non polest judicari J ac proinde nec dcponi, nec pu- 
niri a concilio-sine-Papa, . . . , . . . . . . . . . . . . , . . 62
 
Prop. IIa. _0 Polest Papa cujuslibet concilii judicia judicare ac rcs- 
cinùere,. . . . . . . , , . . . . , , . . . . . , . . . . .. 6::;2 
Pl'Op, IlIa. - Ergo Papæ auctoritas cst superior concilio quoad judicia, 634 
SECTIO IV. - Papa non subest concilio in casiLus extraordinariis, iù cst, 
casu quo sit scandalosus, ha
reticus, "el dubie legitimus, . . . . . . . G33 
CAP, I.-Quod ChristusPapam concilio subjecerit exceptionalitcrin casibus 
extraordinariis, non sufficienter probatur, et hoc ipso rejiciendum est. 6::;!) 
CAP, II. - De casu Papæ pravis moribus noxii. - Falsum cst in hoc casu 
Papam concilio subjici.. . . . . . . . , . . , . , . . . . . . . 640 
Prop, la, -Jurisdictio concilii in Papam, ob pravos ejus mores, est 
impossibilis,. . . . , , . . . . . . , . . . . . , . . . . . . tHI 
Prop, lI a , - Etiamsi jurisdictio concilii in I)apam non foret impossibi- 
lis, adhuc fal
a et rejicienda foret opinio quæ tenet ejusmodi jurisrlic- 
tionem a Chrislo statutam fuisse pro remedio in casu Papæ pra\"is 
moribus no
ii, . . . . . . . . , . . , . . . . . , . . . . . . 646 
Prop, IlIa, - Falsum cst, in casu Papæ moribus noxii, jurisdictionem 
concilii in Papam esse remedium necessarium, ita ut nullwn åliud 
remedium sufficiens ct cOlHeniens reperiri po

it.. . . . . . " G i8 
Pro)', Ira, - P:\pam non po
se oh pravos suos mores a concilio judi- 
cari ac deponi, est communis catholic:lrulll doclorulll sententia, . . 652 
CAP. 111. - Dc casu Papæ hæretici. - 
eque ob hUlle casum Papa conci- 
IÏD suhj icitur. . , . , . , . . . . , . , , , . , . , , . . , .. U:,ã 

 1. - Exponunlur varia."' sentenliæ corum doctorum catholicorum, 
qui concordant in deneganda concilio qualilJct aucloritate sUIU'a 
Papam ob casum hæreseos. . . . . , . . . . ., ..",. 654 
Prima senten/ia, - Qua' negat dari posse caSUll1 Papæ hæretici,. t3:'i 
Serzl1lcln Sl'lltculin. - Quæ, supponens Papam posse 1ieri hæreti- 
cum, tenet emn per hæresim ip
o faclo deponi, . , . . , , . , U:,U 
7'erti.a sCllteutia, - Papam hæreticum deponere pote
t et deLet ge- 
neralis synodus; non quidem jurisdidionem in ilium e
erccndo, 
(Juod po
si}Jile non e
t, cum Papa sit concilio superior; sed sim- 
Jlliciter dec1arando eum esse luereticulll; qua posita declaratione, 
Papa statim a Chri5to ipso deponitur.. . . . , . . . . . . . , GU
 
Quarta sClllclltia, - r;eneralis sYllodus nullo modo e(ficcre potest 
ut })::tpa hæreticus '.si talis dari un'luam possit) Pontiticia jUl'isùic- 
Hone pri\'etur., . . , , , . . . . . . . . . . . . . tju.. 
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3 2, - l'olltificem, ob crimen h<.ereseos, concilii generalis jurisdi.clioni 
suLjici, ac posse ah ipso judicari et deponi, est Opillio erronea ct 
prorsus rejicicnda, . . .' .....,........... G07 
Prop. 1:1.. - Certum non cst dari ro
sc C3sum Papi:e hæretici, ex 
quo incel'ta 5aItem remaneret opinio qmc emu ob ha'resim conci- 
lio subjicit. , . . . . ... , . . . , . . . . , . . . . . , . G07 
Prop. [[a. - Dato, non concesso, Papam in hærcsim labi posse, si 
l
ære:3is esset iuterna et occulla, nequaquam posset Pontifex oL 
eam concilio subjici, . , . , , . . . . . . , , . . . . . . . 007 
Prop, llla, - Dato, non concesso, Papam tanquam personam pri- 
vatam, lahi posse in h.cresim extcrna
n ct publicam, nequaquam 
ob talem hæresim Papalis auctoriLas concilii generalis jurisdic- 
tiOlli subesset, . , . . . . , , . . . . . . . . . . , , . . , GG8 
1>1'0)', Ira, - PapaIl1 concilio snbjici ob hæresim ac ab eo deponi 
posse, opinio est inducens in schisma et hæresirn, , . . , . , . 072 
C.\l', IV. - De casu P3pæ duJ)ii, sell pluriull1 de Papatn contendentium, 
quin pcrspici }Jossil qnis sit legitim us, - 
eCJue ob hunc casum })apa 
concilio subj icitul',. .. ,...,..,..,....,... 673 
S 1. - Dcterminatur status qmcstiollis, scu in quo præcise stet diffi- 
cultas,. . , . , , , . . . . . , . , , . . . . , , . . . . , . 61;j 
S 2, - Quæstio de possibili. - VelIe potuit Chrislus dicto schisffiati 
finem imponi per divinaffi providenliarn suam, nulla cOl1stituta in 
tcrris supra vcrmll Papam auctoritale. . . . . . . . . . . . . . 67G 
S::;, - Quæstio facti, - De facto, in dicto casu, a Christo in reme- 
ùium constituta non [niL uUa jl1risdidio concilii in ycrnrn Papam. , 078 

 4, - In cOl1cilio Constantiensi non suhlatum cst schi
ma pcr coac- 
tiY3m concilii in ,'crum PORtificem auctorilatem, sed aliter. . . , ti83 
Prop. ]a, - E tribu5 contendentibus duo abdicarunt; ita ut tota dif- 
ficultas sit de tertio, id cst, de Petto de Luna, qni noluit abdi- 
care, . . . . , . . . , . , . . , . . , , . , . . . . . . , G83 
Prop, fI:
, - Ante 
Iartilli V clectionell1, eYidens ac notorium ex 
eventihus e\"a
erat, l)etrum de tuna non esse verum Pontifi- 
cern.. ."."..".,.,...'...,... G84 
Prop. IlIa, - Ergo non cxtil1ctum fuit schisma per coactivaffi con- 
cilii jurisdictionem in YCrUlll Papam. sed. aliter. , , . . . , 08G 
SECTIO V. - De auctol'itate Papæ, rc13ti \'e ad concilium-cum-Papa., , . 087 
}'rop. la. - Papa non cst superior concilio-curn-Papa, , . . . , . , . 087 
Prop, [[a, - Auctoritas concilii-cum-Papa, extensive quidcm majol' cst 
sola auctorÏlalß Papæ, non ycro intcI sive, . , . , . . . . . . .. 087 
Prop, llla, - Ex co qllod Papa subjiciatul' fidei dcfillitionibus a conci- 
lio-cum-Papa editis, non sequitur eum esse dicto concilio inferiol'em. G88 
Prop. Ira. - Canonihus disciplinæ a concilio-cum-Papa el1itis, non lig-a- 
tur Papa "i auctoritatis lmjusce concilii. . . . . . . . . . . . . . 08!) 
Pro}', P. - Canonibus disciplinll', a COl1ÓliO-CUlu-Papa ed.itis, jure natu- 
rali Hom3nus l)outifex ita ligatur, ut licite l1equeat absque jflsta causa 
C05 ll'ansgredi, aut abrogarc, in cisve dispensate; possil "ero jus1a in- 
tcrveniellte causa, , . , , . . , , , . . , , , , . , . , , . . . 08!) 
.\PPE
DIX ad sccul1dmn ct tertiam l'l'æ
cnti:s tl'3.clatns llartcm 
:H1cti Al- 
phonsi de Liguorio doctl'ina et auctorilas, . . . . . . . . . . . , . , GOl 
NOTA, - De .\rchiep:scopo Parisicllsi de IIarlJy, comitiorum anni 1ü8
 nc- 
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side, - Quod JlC1I11'c fucrJt horrclltllllll lll,{lIl'ia
J h
pocl'Ïsi
qllC mon- 

lrulIl, . . . . . . , . . . . . . , . , , , , . , , . , . . G
8 
:\OT.\, - Dc insipli fralldl', nunc tallllclIl detccta, qua Smmnæ tltcologicro 
sandi Antol1ini il1scl'lus cst traclatus ell' cUllci/iis, 5chislI1.l ct h(crc
ilU 
rcdoll'n
, ct (Iun HOSSlll'l ('ju
(llH' sC1lllaccs lIitUlllul' ad dcncgandam Ho- 
malli POl1lificis infallibilitatcl1l ct 
llpl'a CQncÏliUlIl 311cLOl'itatcm. 70:' 


"'
IS 1
lJll.IS r01l1 :-I::CC
(JI 


Ì'''lIblb, - E1 TUb 
1]tOXI
 R\ÇO
 t:r !lOC., ,1.\ DICTA [IIHr:r:l, I. 







 
,- . -0' t .... 
'. 
0 
. . 

 
.-:- 
(""""
 ". 
... ... t 
, T' 
,. 
ti 
'\ 
 d 
-. ; .\"" 

 
. . ... 
(. 
- (; CI 
.- . C " 
, 

. ,. 
'\, 

 .. , . 
. 0. 
 0.... 
" 
.' c 
r r:::-,. ! 
,. " 
.. '" 
1t t " 
". , 
O. '- 
.. 
 

 
<..J .. .. 
o. ..J- 0 
........ 
..... 
.. "'I' '. '. 
\ 
I ... . ,--....,. ... 

 
 
'1 . 
.... 

 
.., -# .. 
, 
. 
. 
.. 
r...... 0 ") 
'-" . C' \ 
-0<< 
ú. .. .... 
. 
. 

 

 \ ,;' 
. 
O' ... 
" 
,'ó 
{j 
. a. 

 

 " ',.fo.\ \ 
A. . : 
., 
oe 
. -- 
C c:
\ 
0 ... . 
co -, 0 
G .. ,.. . 
. '" 
 
- .. .- 0 
'\ . . 
. .. 

 " 
II ... 
'" 



